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ANALYTIQUE ET RAISONNÉE
PAR OBDRE ALPHABÉTIQUE
ÂBÂ
ABAFFI (iicdcl), prince de Transylvanie ; ses hostililés contre l'empereur; XV, 337, 3C6. Sc rattache à lui .
ABAGUA,khan des Mogols de Perse; son ambassade au concile de Lron : néftociations sans résultat ; V. 3.1. 3t.
ABAILARDT sa naissance ; son génie ; son école A Melun ; III, 1 18. Puis à Paris; l'onde la réputation des écoles de cetïe ville; scs amours ; vengeance de Fulbert, son égoïsme, son insensibilité; élégance de .sa latinité, l/l, et suiv. Scsversamoureur ; on ne sait en quelle langue. 119. ^ controverse avec saint Bernard , 35*.
Condamné par le concile de Sens , s'en^ ferme a Clugny, où il meurt, 35B.
Auuu:<l, abbé ; son vovaKC a Home ; horreur quede pape Jean Av lui inspire ; 11, 3a*, 343. bcs néKOcialions à la cour de Rome. 5*9.
ABB0VILLE (d'1, général français ; commande l'artillerie & York-Xown; XVII. *37.
ABD-EL-JIKLEK fait passer des forces dans les Gaules ; 1, 337. Est emprisonné; 1,339.
ABD-EL-SIELEK. lieutenant du calife Isscm ; envahit l'Aquitaine; sa victoire ; I. *57.
ABDERAiilE. lieutenant du calife
ABO
Heschim. fait tuer Munusa; I, 332, Passe les monts ; bat Eudjs. SaH. Më^ nacc Tours, l'fc. Perd la bataille de Poitiers : est tué. 53*^
ABDËRAME. fils de Mouvinh. sépare l'Espagne de l'empire des califes ; l, 330, 5S8. N'est pas redoutable aux chrétiens de l'Occident, 330. Pourquoi appelé iUramoliiij 338. Regardé par le calife abassidc de Grenade comme un rebelle, 300. Révoltes contre lui, 391.
Protecteur des princes chrétiens de Navarre et des Asturies, 393.
ABDER A31E II, roi de Cordoue, protège l'indépendance des Navarrais ; 11, 37. Seconde la révolte d'Aizon, 30. Seconde Guillaume, 76 etsuiv. Fait la paix avec Charles le Chauve, 81. Envoie des secours h Pépin, té. Ses troupes dévastent la Provence , ib. Sont chassées de Barcelone, 83.
ABDERRAMAN envahit la Provence:
ABDOULLAH dispute le califat à son neveu Albaccan ; vient au camp de Charlemagne ; s'empare de Valence qui lui reste ; I, **3et suiv.
ABERCROMBIE ( lk oivéaSL); son échec à Ticonderoga; XVII, 133.
ABODRITES, slaves protégés par Charlemagne ; attaqués par les Weltsi ,
ÂDÂ
secourus par le roi franc; I, 430. Convoqués au champ de mai ; ül . Adaqiiés par 1rs âaions ; sont \ainqucurs, 447, Attaqués -par fiuifrid, 47é .
ABOUBKCRE (ssii’fkddiv), sultan de Damas et d'Égypte; attaqué par les croisés : IV, 1 10.
ABUL’-SAID SAMAC , sultan d'Ëgyptc; ses rapporu avec Charles Vil et Jacques Cceur ; VIII, 90.
ADU 'IOUSEF, empereur de Maroc ; invoqué par les nobles de Castille contre leur roi ; V. 25. Passe en Espagne, 39. Ses victoires, 39 et 44. Il bal les Arragonais. ib. Il repasse en Afrique, 45, 30. Invoqué par Alphonse X contre don Sancbc ; son intervention. 73.
ABCL-HASAN . roi de Fez et de Maroc, envahit la Castille ; est vaincu à Vadacelito : V, 450.
ACADÉ.MIES Française ; des Inscriptions et Belles-Lettres ; des Sciences : de Peinture; époques de leur fondation:
XIV, 151; XV
ACFRED , comte d'Auvergne , duc d'Aquitaine, ne reconnaît point Rodolphe ; II. 221. Le reconnaît, 229.
ACIIË ( I.K COITE d' ) ; ses défaites dans les Indes ; XVIt, 19S.
ACIIMET III, sultan desTurcs;sa guerre avec les Vénitiens cl l’empereur ; XVI. 214 et suiv. Sa chute. 3S3.
ACKER-M ANN (raisçoia) conduit hors de Gand une nombreuse troupe des plus jMuvces citoyens ; VI, 420. Scs operations après la victoire de Bruges, 423.
Remplace Arteveld comme capitaiuegénéral; ses - négociations avec l'Angleterre ; par quel incident renouées. 455. Il renforce les assiégeants devant Ypres. 4SS. Il surprend Audenarde. 402 Petite guerre qu'il soutient; sa générosité, 47S. Travaille à la paiz. 480. Présente une dépatalion de Gantois au duc de Bourgogne: croit profiter de l'amnistie : est assassiné. 481.
ACRE (SAiirr-jSiS a'), long et mémorahlesiégc de celte ville ; 111,411 et 423, capitule ; massacre des habitants, 425.
Assiégé et repris délinilivement par les musurmans : V. 485.
AOY (nF.GSAiii.T d'], avocat général ; est tué; VI. ISO.
ADALBËRON. évéque de Metz, du parti de Louis IV : II. 240. Réduit, 247. Vengeance qu'il attire de la part du duc de Lorraine. 269.
ADALBÉRON, archevêque de Reims, dévoué sut intérêts d'Olhon : II, 290.
Correspondance de son secrétaire, 291.
Chazles delnrraine aoUicile vaineaieat
ÂDÈ
le qu il
Sacre Uugues-Capet, 295, 318. Sacre son fils Robert; ib. Sa mort. 319.
ADALBËRON, évéque de Laon ; ses amours supposées avec la raina Emma ; II, 299, 292. Chassé de son siège, ib. Prisonnier du prince Charles, 294. D'intelligence avec Hugues-Capet, lui livre les princes Carlovrngicns: 323.
ADALBERT, duc de 3Ieti, forcé sur le Rhin par Louis le Germanique : 11. 66.
ADALBERT. duc de Toscane, s'empare de Rome ; 11, 135.
ADALBER’T. comte de Périgueui, attaque Guillaume Ficr-à Bras ; sa réponse è une soniination de liugucs-Capel, II,
ADALGER livre aux Lorrains les portes de Reims; II, 320. Rejette sa trahison sur i'archevéquc Arnolphc, 327.
ADALGISE, fils de Didier, roi des Lombards : son pere demande pour lui Giselle. sœur do Charlemagne ; I. 374. 8e renferme dans Vérone, 382. ÿenfuit , 384. Trouve un asile è Constantinople, .384. Conspiration en sa faveur, 388.
Nommé patrice de Sicile. 417. Soulève l'Italie méridionale, 428. Sa défaite ; sa
ADALGISE. duc de Bénévent, fait prisonnier l'einpareur Louis il ; 129.'
ADALUARD, député près de Louia le Germanique : II, lOI et suiv.
AD.4MS, l un des rédacteurs de la déclaration d'indépeodauce des Américains. XVII. 392.
ADÉLAÏDE, seconde f, mme de Louis le Begue : le pape refuse de la couronner; pourquoi ; II, 156. 185.
ADÉLAÏDE de Bourgogne, promise en niarisgc à Lothaire d'Italie; II. 243. Est veuve ; épouse Olbon le Grand, 268. Se retire chez son frère. 284. Réconciliée avec son fils, 289. S'interpose pour la paix en France. 293. Protectrice de CerWrt, 325, 330. Médiatrice entre Roe
dolphe III et scs grands, 335.
ADÉLAÏDE, impératrice, femme de l'emptreur Henri IV ; enfermée par lui; III. 48. L'accusc devant uo concile de l'avoir prostituée : doutes sur la valeur, de ses déclarations. 49.
ADELAÏDE de Savoie épouse Louia le Gros: 111,72.
ADELAÏDE de Louvainépouse Henri I*', roi de l'Angleterre ; III, 166,
ADEL.VIDE de France, fille de Louis XV ; ses soins è son père, et in cidemment nommée : -XVII. o87, 457.
ADÈLE . femme de Baudoin de Flandre, l'excite 4 se révolter cantte. aon
ADR AEG
père: 11. 308. Élrrèe à la cour de Flandre : 4011 Sa mort. 461.
ADELGiSE, chambellan de Charlemagne, envoyé contre lea Souabts: 1. 468. Sa défaite, sa mort, 408, 409.
ADELHARD (saitt) reconnaît Charlemagne comme successeur de Carloman : 1,377. L'un des ministres de l’empire français, 11,9. Est eiilé, 13. Rentre en grâce, Louis lui demande pardon publiquement. S3.
ADHELARD, lieutenant de Charles â la bataille de Fontenay : II. 67.
ADHEMAR, comte de Poitiers, supposé ennemi d'Eudes ; II, I9S.
ADHEMAR (i.r. coste a') est nommé ambassadeur d'Angleterre. XVII. 448 et sniv. Est de l'intimité de la reine, 461.
ADOLPHE de Nassau , élu empereur ; V , 140. Edouard d’Angleterre cherche à l'etciter contre la France : scs griefs : secours qu’il promet, 135. Déclare la guerre â Philippe le Bel, 150, 8c borne a de vains défis, 161. Reproches et menaces que lui adresse le pape. 163. Trêve dans laquelle Edouard veut le comprendre, 171. Pourquoi Philippe ose organiser la résistance de ses sujets allemands, son immobilité, 180. Ses ambassaden rs auprès du comte de Fland re, 1 83. Chcfd'une nouvelle ligue qui n’agit point, 183, 184, 185. Est entouré d’ennemis en Allemagne , 189. Parti pour le déposer, ib„ 197, 198. Est tué, 199.
ADOLPHE de Gucldre ; pourquoi il est exclu de la succession paternelle ; VIII , 3/9 et suiv. Prétend à la main de Marie de Dourgogne ; est tué, 472. La liberté de scs enfants réclamée par les états de Gueldrc ; IX. 14 et suiv.
ADOLPHE FRÉDÉRIC II , roi de Suède ; appui que lui donne Cboiseul ; sa mort ;XVri, 283, 284.
ADORNO (ASTOSiOTTO), doge de Gènes; secourt qu’il obtient deCharIcs VI contre le roi de Tunis; VII, 27. Fait défércrau roi Charles la seiracurie de Gènes , 82. Luttes de sa famille pour la cause française; VIII. 20, 534.
ADRIEN l", pape, refuse de sacrer les fils de Carloman; f, 381. Ses prétentions sur le territoire des Lombards; commence les hostilités contre eux: ses négociations avec Charlemagne, 382. Le reçoit â Rome, 384. Donation qu’il obtient de lui, 384 et suiv. Politique personnelle qu’il lui inspire ; titre qu’il lui donne ; son inimitié contre les ducs lombards, 387 et suiv.
Les pousse à la révolte, 388. Scs prétentions au sujet de la donation hitc â l’église ; ses réclamations ; ses accusations
contre les ducs lombards; récriminations de ces princes; comme il se disculpe. 402 ■ à 404. Appelle Charles en Italie. 4US.
Baptise un de ses fils et le sacre roi ainsi que son jeune frère , ib. Intervient dans *les négociations entre Charles et Tassilon, 408 et suiv. Odieux aux Grecs étaux Lombards,416.8a position ambiguë dans la monarchie d( s Francs , ih. Eicite encore Charles contre les Lombards, ib.
S’oppose 11 la mise en liberté de Grimoald, 417. Menace Tas.silon de l'i xcommunier, 418. Donne â Charles deux maîtres de chant grégorien et des antihonaires , 423 et suiv. Appui qu’il tire e l’autorité des fausses décrétales , 426. Avertit Charles de la fermentation causée en Italie par la présence d'Adalgise, 428. Ambitionne la possession de toute la péninsule, 434. Reçoit l'abjuration de l’évéque d'tJrgel, ib. Dénonce sa rétractation, 438. Elude la question iconoclaste, 440 Sa mort ; considéré par Charles comme son lieutenant en Italie, 441.
ADRIEN II , pape ; sa conduite à l’égard de Lolhaire; paroles qu’il prononce en donnant la communion â lui et â ses compagnons ; mort de ceux-ci et du roi ;
H, 113, 115. Veut assurer à l’empereur Louis l'héritage de Lothaire, 1^. Sa controverse avec Hincmar, 128. Protège Carloman, fils de Charles; sa lettre véhémente à ce roi, 133. Change de langage, abandonne Carloman; promet l'empire à Charles. 136. 8a mort, ib,
ADRIEN IV, pape , couronne â Rome l'empereur Frédéric Barberousse ; 111, 303 ; sa mort , schisme qui la suit , 307.
ADRIEN V, pape ; brièveté de son règne ; V. 43.
ADRIEn V I (xDaiES noaESTo’DTECCBT), pape, d’abord précepteur de Charles- Quint, puis cardinal de Tortose ; gouverne ITspagne ; n’est point obéi ; IX , 487. Son élection ; son dévouement à l’empereur; X, 9. Fin des insurrections qui ont éclaté contre lui en Espagne, 17. Il se réconcilie avec lea d'Este , les ürbins , Venise ; il forme une ligue généralecontrc la France, 18â20.Sa mort, 33,
ÆGA, Ncustricn, s'empare de l’esprit de Dagobert ; 1 , 269. Son principal ministre ; le roi lui recommande son fils, 273; sa prudence, sa justice; il est maire du palais de Neusine ; sa mort , 276 et suiv.
ÆGIDIUS, gouverne le Soissonnais ;
I, 103. Arrête lesVisigoths.ili. Gouverne les Francs, 112.
ÆGIDIUS , évéque de Reims, contribue à perdre Mérovée ; 1, 204. Fait par-
AIG
AGO
tic de l'ambassade envoyée k Chilpéric , 311. Chef de la faction'aristocralique; sédition contre cette faction qui le force à se réfugier à Reims, ib. L'un des administrateurs du jeune Childebert; est député aui plaids du royaume. 319. Comme il évite la vengeance du roi, 228. Condamné à la dégradation et à l'eiil, ib.
ÆtiINA, sa querelle avec Brodulphe; I, 2tU.
AERSCHOTT (le dcc d'), général de Charles-Quinl en Flandre ; piège qu'on lui tend et auquel il échappe ; X , 27 et suiv.
AERSCHOTT (le aie n'), eiclu nominativement d'un échange de prisonniers; XI. 7S Est lieutenant du duc de Savoie , 7ü. Est otage pour l'eiécution du traité de Catcau Cambri sis. 100.
AETIUS , général romain ; 1 , 07. Se maintient dans les Gaules, et, pour faire reconnaître l'autorité impériale, bat les Francs, les Bourguignons, les Visigoths, les Bagaudes, 98 et suiv. Marche contre Attila, fait lever le siège d'Orléans, lüO. Races diverses qui composent son année, 101. Sa victoire de CbSlons, 102. Il est tué par renipereur, 103.
AFFIS (d'I, président à Bordcaui; son opposition aux frondeurs ; comment réduit; XIV, «5, 4(10.
.AG.\l'ET,pape. s'interpose pour paci- Gcr la France; II.2C0. Ses lettres en faveur de Hugues de Reims; mLlaccueillies par le co..cilc de Mousoii ; il convoque un autre concile, 202. Conlirme l'eicommunication prononcée contre Hugues de France. 2Ü0.
AGLIE (rniLirPE o'], amant de la réentc de Savoie; se concerte avec l'ainassadeur de France ; XIV, 17S, 177.
Détermination qu'il cause. 180. Conseils qu'il donne à la princesse; Richelieu veut le faire disgracier, 200. Défend l'indépendance de son pays, 2*J4 et suiv., 200. Son arrestation, 2ÔU.
AGNÈS de Poitiers, épouse l'empereur Henri III; II, 430. A la tutelle de son 61s , 450. Avec qui elle la partage , 408. Commence le premier schisme en faisant consacrer pape Uonorius 11 , et refusant de reconnaître l'élu du sacré collège, 409. Complot contre elle, ib. Son Gis lui est enlevé; elle se retire en France, puis à Rome, ^0.
AGN'ËSde France, duchesse douairière de Bourgogne ; protège sa pclite-Gllc Jeanne de France ; V, o52. Transige sur les droits à la couronne de la jeune princesse à son propre profit. 3SS. Protestation en son nom au sacre de PbilippcY, ib.
AGOULT (le lAEpris d'| arrête Montsabert et d'Éprémenil ; X VII , 523 et s.
AGRICOI.A (JEAV isLEB), l'un des rédacteurs de l'intérim ; X, 402.
AGUILAR (le covte d') ; scs menées contre Albéroni ; XVI, 219.
AGUESSE.4C (d'), chancelier, d'abord procureur général ; cons. iller du duc d Orléans ; XVI, 170. Sa faiblesse de caractère , ib. Influence le parlement, 178. Sa promotion. 208. Sa disgrèce,231,235.
Son rappel , 272 Transaction qu'il ménage dans l'affaire de la bulle Vnigenitut, 278 et suiv. Pourquoi s'éloigne du conseil de régence ; est encore exilé . 292 et suiv. Persécutions auxquelles il s’est oposé. 320. Quand rappelé de l'exil , 342, 02. Abandonne le parti des libertés gallicanes, 303. Il négocie avec le parlement, ib. Conseillers dont il obtient qu'ils retirent leurs démissions, ib. Son portrait, 430. A limité le pouvoir des intendants,
XVI, 522. Se maintient aux affaires,
AGUESSEAU (o'I opposé aux réformes judiciaires; XVII. 520.
AGWORTH ( Tiioias a'), lieutenant d'Èdouard III en Bretagne ; V, 40. Renfort qu'il reçoit; ses opérations; il est prisonnier, puis déliv ré, et prend Charles de Blois, 81. Ordre qu'il reçoit du roi ; VI, 255.
AIGLE (nicnACD de l') ; exemple de son respect pour les franchises ecclésiastiques : III. 137.
AIGUILLON (la daue de coibalet dcr.uEssE d'J. nièce de Richelieu: maltraitée par .Marie de .Médicis; XIV, 81; chassée par elle. 80. Celte princesse tente de l'en- Icver, 110. Projet de mariage pour elle, 120. Honneurs prétendus que son oncle lui destine, 21U. De quoi accusée, 281. Le Havre est sous sa garde ; offensé par Coudé, elle entraîne la reine à s'unir aux frondeurs, 411 . Elle repousse la duchesse de Longueville, 418.
AIGUILLON (le dic d'), d'abord duc d'Agénois ; ses amours avec .Madame de la Tournelle ; XVI, 470. Gouverneur de la Bretagne ; il repousse les Anglais ; XVII, 1^. Ariuemenlqu'ilprèpare,147, Ses débats avec le parlement de Rennes, 198, 224. Sa haine envers Lacbalotais; il le fait arrêter ; est regardé comme chef du parti réactionnaire , 200, 2U8. Ses accusations ; ses intrigues contre Choiseul, 210, 230,219. Se déclare pourlaDubarry, 250. Est chef du parti anti-autrichien, 253. Excite le roi contre le parlement, 255 i 257. Procès que lui intente celui de Rennes , 257. H siège à l'assemblée de
ALA
Tersiille!!, 261. Il fait eiilrr Choiseul, 2G2 cl suiv. Sc croit mallrc du pays. 270. Exalté par la favorite , 278. Nommé ministre des alTaires étrangères ; ses alliances, 282, 283. Agitation que sa nomination cause enDietagne; rétolution qu'il seconde en Suède , 283 h 286. Il enraie Vioménil en Pologne , 281). Le traité de partage de ce royaume lui est communiqué, 201. Inquiet de la douleur du roi, lui propose de conquérir les Pays-Bas, 293. Pourquoi ne sauve pas les jésuites ; est surveillé par le roi ; réaction de l'opinion contre lui ; lettres de cachet qu'il emploie pour la comprimer; n'est point dévot, 2Wi à 200; fait ramener à Versailles le roi malade , 3ÜU. Scs derniers rapports avec lui. 301. Sa disgrâce, 529 et suiv. Adversaire de la reine, i'M.
AILI.Y (maar. n'J, évéque de Camblai; ses ambassades pour faire cesser le schisme: VII, 97, 178, 179.
AIMER Y. évéque de Clermont; ses démêlés avec Ouillaiimc VI , comte d'Auvergne ; III. 91, 187.
AIMEKY, vicomte de Narbonne, protège la retraite de Philippe le Hardi ; V, 96. Fait arrêter les ambassadeurs d'Aragon, IIA. Plaintes du pape lioniface VIII rontre lui , 2l3. Pourquoi emprisonné; Charles le Del le place à la tête d'une croisade abandonnée, 500.
AIMERV dcPavic, feint de vouloir livrer Calais aux Français; les trompe; sa mort; VI. 101 et suiv.
AIMOIN, moine; son rérit des incursions des Normands ; II. 97.
AIMON. évéque de Verdun ; son discours en langue romane au concile de Mouson; II, .i29.
AIRE (je.vs a' ), son dévouement pour la ville de Calais ; VI, 8i.
AITELLI, chef des Corses insurgés contre Gènes; son arrestation; XVI, éAô.
AIX( I.OCIS a' ) , viguicr de Marseille; complice de Casaux ; sa fuite; XIII, 136,
AIZON, suspect h Louis le Débonnaire; II . 29. Fait révolter une partie de l'Espagne; ses succès, 30.
ALAlNâ , Tartares du Volga appelés dans les Gaules par Graticn : 1. 10. Quelques-uns suivent les Vandales, 83. Leur assurent la victoire. 86. Les .suivent en Espagne, 89. Dépossédés par des Visigolbs. 9< Suivent les Vandales en Afrique, 97. Tribus d'Alains établis à Orléans et à Valence. 98 et suiv.
ALAIN LE GRAND rst roi des Bretons; II, tSi. Indépendant, 188. Ne combat que les Normands, ib. Les bat après
l'avoir emporté sur son rival Judicael, 191. Régne seul. 203.
ALAIN (BAaar-ToaTF.), comte de Nantes, vaincu par Guillaume Longue-Ëpée; réfugié en Angleterre; II, 211. Restitution qu'il obtient, 212 Fait hommage à Louis IV. 26L Aux prises avec les Normands ; vaincu, 237.
ALAIN III, duc de Bretagne ; révolte de pav.sans pendant sa minorité; aifreui supplices ; 11, .397. Fait bomm,vge à Robert le MagniGque : 121 . Parait à sa cour plénière , 122. Tuteur de son 61s ; sa mort; soupçons d'emnni.sonnemcnt. 123.
ALAIN, comte de Penthièvre; scs démêlés avec ses voisins ; II, 171.
ALAIN- FERüENT, duc de Bretagne, aux prises avec Guillaume le Conquérant; III. 36. Le bat; épouse sa Bile; accepte la paix. ik. Étendue de ses domainrs;III, 87. Marche à la croisade, 91. Sa soumission volontaire à Henri d'.Angleterrc, 110.
A LAIS (i.E ( osTE b'), ses démêlés avec le parlement d'Aix ; XIV, 126, 127, 156, 137. Marseille a pris son parti; XV, 66.
ALARÇON, capitaine espagnol; troupes qu'il commande ; il escorte François 1"' prisonnier; X, 17,67,70.71,77.
ALARÇON (don «.taxis n') inquisiteur à bord de l'invincible Armada ; XI, 312.
ALARD-GülLLEBAUD, défend lo jeune seigneur de Bourbon ; III, 133.
ALARD DE SAINT-VALERY, cheva lier, dirige l'armée de Charles d'Anjouù la bataille de Tagliaeozzo; IV. 612.
AL.ARIC l'i.roi des Visigoths ; I, 81.
Reçoit d'Arcadius le commandement en Illyrie; ravage l'Italie, ib. Vaincu par Slilicon. 85. Marche sur l'Italie, s'empare de Rome, 90. Meurt en Calabre, ib.
ALARIC II remplace Euric;I, 107.
Livre Sjagrius à Clovis, dans le but d'abattre Imalement la puissance romaine, 112 et suiv. Épou.sc la rilledcThéodoric, roi d'Italie, 132, Son zèle arien, 133. Ses querelles avec son clergé orthodoxe, desquelles Clovis est le moteur, 131. Son entrevue avec le roi franc, ib. Attaqué, vaincu et tué à Vouglé, 131 â 136.
ALARY (l'abbé), sous-précepl. du Daupbin;son chth de ^entresols XVI, 136.
ALBANI (le cAitDiSAL}. gagné par Dubois : XVI. 279, 282.
A LBANO (cAr.sivAL a'), préside la commission quicondamne Jacques de Molay; V, 526.
ALBANO (le cardixal), commission dont il fait partie ; XV, 513. Est élu pape (toy. Clément XI), 52.3.
ALBANY (DGC d'), de la maison Stuart,
réfugié en Franco; IX, 13. Blessé à .AIc- Iclin, '232.
ALB.VNV (le dccd") est de l’armée d'Italie; IX, i59. Est régent d'Iscosse, iSl, X, 0. Siégeau parlement parmi les Pairs, 26i. Envoyé i Naples avec un corps français. SI. Arrêté en route par la maladie, S7. Est rappelé en France, 63.
AI.BE (cvaaivAL d'], légat du psme à l'eipédition de Tunis ; meurt ; IV, S23.
ALBE 'raÉoéaic ne Toif.DB, »rc a’), capitaine-général du Roussillon; scs succès ; IX, 28S. Il fait la conquête de la Navarre; entre en France, 385 è 387. Sa rélcndue délibération sur la captivité e François I": X, 70. Est de l'armée impériale d'Italie, I9S.
ALBE (feroivasb alvabee de tolède DEC d'); sa politique à l'égard des cortés ; X,4I8. Sou|>conne Slaurice de Saie, tSS. Assiège Metz, XI, 9 et suiv. Commis, saire pour la pnii, 4t. Gouverneur du Milanais, 43. Vice-roi de Naples; le pape le force è des hostilités ; il gagne les Farnéscs ; son manifeste, 58, 59. Ses conquêtes ; ses cruautés , 60. Son ascendant, il>. Amnistie qu'il signe, 61, Il se concentre à Naples, 70. Ses opérations;
11 bat l'armée papale sous Palliano,7l à
Il menace Rome et signe la paii
74. Commissaire pour la paix générale, 95. Otage pourl'ciécution du traité, 152. Exprime le vœu que les sectaires de France soient persécutés 181. Accompagne la reine d'Espagne en France; ses conférences avec Cktlicrinc : scs rapports avec elle, 283, 287, 301 . Es^ envoyé dans les Pays Bas ; sa marche, 304. Est cétoyé par .Monthrun.ôll. Présents qu'il envoie en France , 320. Le prince d'Orange s'apprête à le combattre. 327. Le roi lui ordonne de purger les Pays Bas des hérétiques; il institue le conseil des troubles ; nombreuses victimes de ce tribunal : raffinement des supplices; désespoir des Flamands. 334, 3.)5. Il bat Louis de Nassau ; est secondé par Charles IX, 336. Évite de livrer bataille au prince d'Orange: ses forces, il>. Félicité par le pape, 3.38. Il envoie du renfort è Catherine, 355, 356. Les Nassau lui cherchent des ennemis, 386. Ses inquiétudes, 386, 387. Sa tyrannie; il déiienple la Flandre; ses embarras 6nanciers; impéts qu'il demande ; opposition qu'il éprouve ; supplices qu'il commande ; exploits des gueux de mer, 390 à 392. Il obtient satisfaction d'Élisabeth : ses échecs ; soulèvement de la llLlIandc: il est remplacé, 398 à 400. Bat Genlis à Saint Guilain , 405. Prisonniers que Charles lui recom-
mande, ib. Il force Orange è quitter les Pays-Bas ; ses pillages ; il obtient la capitulation de Mans, 433,434. Viole celle do Harlem , 459, 460. Définitivement rappelé ; durée et désastres de son gouvernement, XII, 8. Ses édits persécuteurs si^primés, 33. Il envahit le Portugal: 156, Ses cruautés; sa mort, 159.
ALBE (dos febdisasd de tolède dccd']; expédition où il échoue; n'obtient point de remplacerson père ; XI, 399. 400. Est envoyé en Hainaut.405. Prend Harlem, 459. Puis Maestricht. XII. 114. Son scrupule d étiquette près de Philippe III; XIII, 459.
ALBEMARLE(leco>te d'). lieutenant du roi d'Angleterre en Bretagne ; IV,
ALBEMARLE (le dic d'J commande la flotte anglaise: est battu par Ruyter; XV. 130.
ALBEMARLE (lord}, prisonnier i Denain; XVI, 139.
ALBEMONT (uesri. coite d'), auxiliaire du comte de Flandre ; est fait prisonnier ; V. 187.
A LBEREDA, comtesse d'Évreux, fait aveugler son architecte ; pourquoi ; aveuglée elle-même: III, 58.
ALBERIC , patrice de Rome . lient le pape dans sa dépendance; H, 252, 261.
ALBERIC, moine chroniqueur; généalogie de Hugucs-Capel selon lui ; 11,316.
ALBERIC dcToufouse, épouse Béatrix, héritière du Dauphin de Vienne: III, 317. Privilèges que lui accorde l’empereur, 363. Sa mort sans enfants, 383, 451.
ALBERONI (LE C.ARDISAL JLLES), COofldent de la reine d'Espagne ; origine de sa fortune; son portrait: son litre à Madrid ; son pouvoir ; scs intrigues : passions qu’il sert ; XVI, 194-197. Scs avances à l’Angleterre repoussées ; secours qu'il donne à l'Italie ; sa promotion ; envoyé français qu'il éconduit : expédition contre l'Autriche à laquelle il est entraîné, 199 à 204. Ses projets pour l'indéperidance de l'Italie, paralysés par la maladie du roi, 21 5 à 219. Faction contre lui, 219, et suiv. Son irritation contre l’Angleterre, contre l’empereur. Scs alliances au nord en faveur desStuarts; ses apprêts de guerre ; ses offres au duc de Savoie ; il fait la conquête de la Sicile: ses explications avecSlanhope; comparé è Dubois, 223 k 229. En butte à l'envie de ce dernier et à l'inimitié de l'Augleterre, 240 è 212. Sa part dans les intrigues de Cellamare cl de la cour de Sceaux. 243 et suiv. Saint-Aignan lui échappe, 246 Échecs de ses armes et de
sâ diploiinlie , 2S1. Il tente d'agiter la Brelagne.SSât. Sachatc,2S3 il 2tTl, %7.
312. Conliancc qu'il inspire au pape ; il refuse de reparaître sur la scène, 213. Ses rapportsavec Riperda, 326. Incidemment nommé, 313, 456, ISl.
ALBERT de Parme, secrétaire et néciateur d'innocent IV : IV, 424, 423, 8. Mission que lui donne eu France Urbain IV, 448.
ALBERT de Hapsburg : son père lui donne l'Autriche : V, 62. Efforts de son père pour lui assurer t'empire et la couronne de Hongrie, 139. Les électeurs l'é- Cartent , 140. Conjuration en sa fareur ; 18R. Secondé gar Philippe le Bel, élu par la minorité du corps électoral, 198. Livre le combat de Gclheim, où son adversaire est tué ; cherche à faire valider son élection ; opposition du pape , 198 et suiv.
Sa conférence avec Philippe ; projet d'alliance entre eux : il lui laisse le chai^ libre à Lyon et en Franche-Comté, 199.
Dénoncé par le pape comme usurpateur et meurtrier , 2l)lt, 210. Les Allemands déliés par une bulle de leurs .serments envers lui. 211. Ses succès en Allemagne ; Bonifacc ratiQe son élection, 233, »6. ülfre prétendue que le pontife lui auraitfaite de la couronnede France, ib, 11 est sollicité par lui de prendre les armes en faveur de Charoberl. ih. Est aux prises avec les Bohémiens , 266. Soins qui l'occupent ; il évite de donner de la jalousie à Philippe le Bel ; violences de ses lieutenants en Suisse, 287 et suiv. Il y court pour réprimer l'insurrection ; est assa.ssiné. ib.
ALBERT, cardinal archiduc d'Autriche; Philippe II lui destine sa nilc; XIII, 120. Il est nommé gouverneur des Pays- Bas, 130. Met son armée en mouvement; fait prendre Calais, 134 è 133. Il rentre en Flandre, 133. Ne peut sauver Amiens, ni passer la Somme; sa retraite : est disposé è la paix. 176 à 178. Son mariage ; les Pa; s-Bas lui sont cédés ; ses défaites; 206. l't assiège Ostende, 2'20. Son désir de la paix. S2S8. Traités qu'il signe, 238, è 260. N'ose accueillir Conué , 277.
Henri IV lui demande passage dans ses Etats, 278. Sa mort, 293.
ALBERT de Brandebourg fait partie de l'armée impériale; X. 328. Secourt l'autorité de Maurice de Saxe, 470. Ils combattent à Sivershausen ; Maurice est tué; armée qu'il amène sur la Moselle, ' XI, 7, 8. Sa conduite ambigué; il attaque les Français et se réunit à l'empereur, 9, 10. Troubles qu'il excite en Allemagne, 19. Effet de ses violences, 48 et suiv.
ALBERT LE GRAND; ses opinions réalistes ; V, 439.
ALBERT de Bavière, régent du Ilainaut ; sa fidélité è l'alliance française ; VI, 293 et suiv. S'interpose vainement entre le comte de Flandre et ses sujets, 4l7.Sonintervention dans leurs démél^, 419, 420. Mariage de ses enfants, 474. Il accueille sa nièce Isabeau, 473.
ALBERT II (d'Autriche), élu empereur: VIII. 29.
ALUERT duc de Saxe , lieutenant de Maximilien dans les Pays-Bas: ses échecs : IX, 1 12. Son entrée è Bruxelles, 113. Scs succès contre les Flamands soulevés , 132. Contenu sur les frontières françaises. 133.
ALBERGOTTI, blessé è Malplaquet; XVI, 101. Capitule è Douai, ItTf.
ALBIGEOIS, réformateurs ; III, 273.
Leurs principes se répandent ; 336. Mesures prises contre eux. 338. Commenoement des croisades pour les exterminer ; 383. I.eur réforme est le produit de la fermentation générale des esprits, 432, 433. Leur enthousiasme sombre, 451.
Leur identité avec les réformateurs du seiiième siècle, 300. Grande croisade contre eux, 310 et suiv. Sur qui doivent rejaillir les crimes de cette expédition, IV, 40.
ALBOIN, roi des Lombards, s'allie aux Avares; 1, 187. Passe les Alpes; fait la conquête de l'Italie, 190.
ALBORNOZ (eniDio), cardinal, è l'aide des compagnies, rétablit l'autorité pontificale dans les Etats romains ; VI, 269.
ALBRECHT,aventurier;positionqa'il s'est faite en Champagne; VI, 199.
ALBRET (LES ■>'}, famille puissante du .llidi; leurs querelles avec les Armagnac et les comtes de Foix(v. ces noms),
ALBRET (le sise n'), requis par le prince Noir ; ses démêlés avec lui ; il raccompagne en Espagne; VI, 271,272, Prend part à la bataille de Najarra. 274, 8'attacne aux intérêts de la France, 280 , 281 , 282. Aux prises avec les Anglais. 292. Accompagne le connétable, 449.
ALBRET (pEEDiccis n'), capitaine de compagnies ; se met au service d'Henri Transtaroare ; VI. 233. R^pelé par le prince de Galles ; bat les olllciers royaux de Charles V, 271. Sert sous scs dra-
geaux; change de parti, 296. Défend ergerac pour les Anglais, 353.
ALBRET (r.HxsLEs a'), connétable de France , entre dans le conseil des princes; VU, 133. Ses hostilités en Guienne, 148, 169. Ses troupes, 174.
19 ÂLC
Assiste au conseil , l&i. Prend parti pour la reine , Ne paratl point aux états, 219. Son étroite liaison avec Armagnac, 223. Guerre qu'il engage. 233.
Est destitué, 2t0. Ses stipulations avec Henri IV, 2i2. Assiégé dans Bourges, Sa soumission, 2id. Son serment i Auierrc, 2-t7. Son inertie en pré.sence des Anglais, 270. Il rentre en fonctions, 270. Sa maladie. 277. Armée qu’il commandc.288. 298. Ses opérai ions, 292,293. Il perd la bataille d'Azincourt: est tué, 20i4 298.
ÀLIinET (le sine n'i, fils du connétable, otage en Bretagne: VII, 393. Ordonnance qu'il signe, 400. Arrêie Giac, 408, Sommation que lui adressent les états, 418. Éeboue à La Charité : 432, Reçoit l'ordre d'attaquer Thouars , 438.
Sa capitulation à Tartas, VIII , G3. Dégagé par le roi. C4. Il assiège Dai, 129. Seconde le comte de Clermont, liil. Kst au siège de Bordeaux, 132. Prête serment de réconcilier le roi et le Dauphin :20G. Comment la couronne de Navarre est transmise à cette maison, 233. Engagé dans la ligue du bien public, 283. Armistice qu'il signe, 480. Ce qu'il obtient par le traité de Conllans. 298. Sa liaison avec le duc de Bourbon, 302. Désarmais dévoué au roi, 312.
•ALBRET (sLiis sine d') ; son rôle aux états généraux ; IX, 46, SO. 62, 64, 63. Dans les guerres de Bretagne, 84, 83, 89, 91, et suiv. Scs titres à ce duché, 83. H appuie Comminges , 80. La main d'Anne do Bretagne lui est proposée. 89. Cette promc.sse est éludée ; son ressentiment, 92. Scs débats avec d'Orléans; son poste; sa fuite à Saint Aubin du Cormier, 93. 96. Négocie avec le roi, 101. Insiste pour son mariage avec la
J’eune duclic.sso, 106. 107. Sa visite h 'erdinand et à Isabelle : fiançailles de son 61s; par qui secondé en Bretagne, 109. Son pardon stipulé, 114. Apprend le mariage de la duchesse, 117. Il vend Nantes au roi, 119. N'est point récompensé , 127 et suiv. Mariage de sa 6lie, 144. Son commandement sur les frontières d Espagne; son peu de succès, 284. Il dép ose contre Gié, 298.
ALBRET (cB.vnLOTTE n') ; son mariage avec César Borgia ; IX. 228.
ALBRET (LE atnÉcuAL a') ; sa promotion; XIV, 317, XV, 16. Gouverneur de Guienne: soulèvement avec lequel il transige, 233.
ALCL'IN, savant enrichi par Charlemagne , possède 20,090 esclaves ; I, 399 «t suiv. Instituteur de ce prince, 423.
ÂLC
Dirige les études de tout le royaume, 42S. Ses ouvrages, 438. Sa prédiction sur. Louis le Débonnaire. IL 5.
ALDOBRANDINI , légat du pape; s'interpose entre la France et la Savoie; Xlil,215.
A LDOBRANDINI (lecakdiml], nonce du pape en Espagne : XVI, 203. Décide Philippe k remonter sur le trône, 316.
ALE.UBERT (d') est à la tête de la coalition des encyclopédistes ; XVII, 91 et .suiv. Flatté par Catherine II. 240.
ALENÇON (r.iuaiES DF. v.vLoiscavTE d'), frère de Philippe VI: ses commandements; IV. 12. 34. 86. Est chargé de couvrir la frontière delà Guienne: s'empare de S.iinles. 49. Sa violence expiée, 31, Son frère veut lui donner la couronne d'Italie, 6. Intervention du roi de Bohême en sa faveur, ift. Kst à l’armée royale, 116. A.ssiste Charles de Blois contre Slonlfort, 126. 130 loi. Prend part à la bataille de Crécy, 180, 181.
y est tué. f82.
ALENÇON (jEvs nr, vvi.ois, coiite ms me. n’) siège au conseil d'Etal : VII, 136. Allié de Jean-.sans-Peur. 164. Assemblée à laquelle il assiste, 197. Se ligue contre le Bourguignon, 223. 269. Est de l'armée d'.Artois, son désir de la paix, 277. Est duc et pair, 282. Joule avec le roi, 284. Se rend à l'armée, 291. Il coupe les ponts de la Samme, 292. Tué à Aziucourt, 298.
ALENÇON, (jeas ii de vai.ois, dit, d) , visite le dauphin ; VU. 307. Parrain de Louis XI. 585. Bat'.u k Verneuil et prisonnier, 588, 389. Est racheté , 410.
Faveurs qu'il ohlient, 416. A.ssiste aux étals, 417. Présent aux examens que subit Jeanne d'Are: 434. Prend Jargeau, 440 Sauve SulTolk. if>. Ses opérations de guerre, 441, 448, 450, 432. Représente au sacre l'un des pairs laïques, 446. Ligué contre le favori ; son débat avec le duc de Bretagne, 488, 487. Seconde le connétable, 496. Insurrection qu'il ne peut soutenir, t'6. Il entre dans le complot de la Praguerie, 48,47, VIII. Il plie devant le roi ; emmène le Dau-
Ehin en Bourbonnais, 30. Confèrence, ostililés : il demande gréée, 32. Caution du duc d'Orléans , 35. Il se lient à l'écart, 59. Se rend k l'assemblée de Nevers : scs réclamations personnelles ; ce que le roi lui accorde , 64 à 67. Il prend Alençon, 116 Escorte Charles à Caen , 124. Ses intrigues ; scs négociations avec le duc d'York; son arrestation : .son entrevue avec le roi, 192 à 195. Est mis en jugemeut ; sa candamoalion ; sa capti-
ALE
vité ; 206 à 209. Mis «n liberté par Louis XI , 240. Engagé dans la ligue du bien public, 283. Invité à signaler Us abus, 31S. Recomtucncc la guerre civile, 319. Ses écbecs, 320. Se met en route pour rejoindre le Bourguignon ; 390. Louis donne l'ordre de l'arrêter, ib. Ses complots ; sa condamnation é mort ; son emprisonnement ; il meurt en captivité, o99 à 401.
ALENÇON (nesÉ me s'); d'abord comte du Perche ; seconde Louis XI contre son père ; VIII, 320. Assiste aux états de Tours, 523, A l'assemblée des notables ; 363, Son procès : sa condamnation, IX, 17. Sa captivité, 30. Mis en liberté par Charles VIII, 42. Assiste aux étals généraux , 46. Est du parti d'Orléans, 33, 49. Représente au sacre l'un des pairs laïques, 71 et suiv. Disposé à la paix, 82. Siège au lit de justice, 93.
ALENÇON (CHARLES DE VALOIS. DEC o'j ; sou âge à la mort de Charles 'VIII ; représente un des pairs laïques au sacre de Louis XII; IX, 207. Entre avec lui i Paris, 216. Otage du comte de Flandre, 281. Suit le roi en Italie: son mariage avec Marguerite d'Angouléme: époque de sa mort. 342. Il joule au couronnement de François 1" ; 428. Est de l'ariuéc du Milanais, 434. Fait lever le siège de Mézières, 490 et suiv. Grief du connétable contre lui, X, 20. Retenu près du roi, 32. Sa fuite à Pavie, 33. Sa retraite. 37. Sa mort, GO.
ALEXANDRE 1", roi d'Écosse, rend hommage à Louis de France ; envahit le nord de l'Angleterre ; IV, 89.
ALEXANDRE III, roi d'Écosse ; sa mort V, 141 , Sa convention avec Édouard d'Angleterre pour assurer sa couronne é sa petite lillc. ib.
ALEXANDRE II, pape; son élection contestée ; II, 4G9. Quand se termine ce scbisine, 470. Donne l'Angleterre à Guillaume de Normandie, 484. Son zèle pour détruire la simonie, 498. Mission qu'il donne à Damiens, ib. et suiv.
Refuse de prononcer le divorce de l'empereur Henri IV ; le somme de se rendre a Rome ; meurt, 409. 300.
ALEXANDRE III, pape; fondateur de la ligue lombarde , 111, 307. Sa lutte avec Metor 111, 308. Reconnu par le concile de Toulouse, 311. Bien accueilli en France, 312. Scs représentations à Louis le Jeune, ib. et suiv. Son entrevue avec lui et le roi d'Angleterre, 313. Préside le concile de Tours, 316 Condamne les eontlitutiom de Clarendon, 317. Démarches de l'empereur contre lui, 319.
ALE
Comment en évite l'elTet, ib. Retourne en Italie ; feudataires qui abandonnent son parti, 321. Nomme Thomas Bcckct son légat en Angleterre, 322. Scs ménagements envers Henri , 329. Sa vengeance invoquée à cause du meurtre de Bcckct , 338. Ses légots réconcilient Henri avec l'Église. 340. Reconnu par Frédéric; fin du schisme, 336. Le trOnc du pape domine toute lu chrétienté, ib. Ses légats h Rouen, 537, et en Languedoc, 539, 383.
ALEXANDRE IV, pape, laisse aux gibelins l'ascendant ; IV, 426. Rigueurs qu'il jrcscrit en France contre l'hérésie, 4o5. Son peu d'enyiresscmcnt à faire élire un empereur, 4o8. Scs projets sur les Dcui-Siciles,439. Ne se prononce pas entre les deux rois des Romains, 440.
Médiateur entre les rois de France et d'Angleterre, 442. Comment console le
remier de la mort de son fils aîné, .(43.
élicitc le khan des Mogols sur la ruine de Bagdad, 4(7. Implore contre lui le secours de l'Occident ; convoque un concile, 448. Sa mort ; accusé par les guclphes , ib. Immobilité du comte d'Anjou pendant son pomilicat, 449. Ranime les espérances d'Edmond d'Angleterre, 450; et dégage Henri 111 de ses serment senvers ses sujets, 431. Ses concessions à saint Louis sur les immunités ecclésiastiques, 474, 473.
ALËXANDRE V (riEnnc ne casdie), pape ; son élection ; VII, 211. Louis 11 d'Anjou le soutient; scs alliés, 221. Sa mort, 222.
.ALEXANDRE VI (boroia), pape; titres qu'il donne au roi d'Espagne : IX, 49. Son élection ; sa vénalité, 143. Ses di^ositions pour défendre Naples, 148, 137, 161. Effets de sa politiquj tortueuse, 164, 163. Ses négociations avec Charles; menaces de le déposer; son traité avec le roi, ib. Il lui refuse l'invcstiturc de Naples, 176. Emprunte des troupes à la ligue italienne, 179. Rompt le mariage de Louis VII. 211, 2(3. Ses rapports avec ce prince , 245. Pro nonce la déposition de Frédéric de Sicile, 247. Divorce de sa fille Lucrèce, 234. Il institue la censure sur les livres imprimés, 260. Soulèvement parmi les princes d'Italie contre lui, 273. Intrigues dans lesquelles il seconde son tils, 276. Recherche l'alliance dcGonzalvc de Cordoue, 277. Sa mort presque subite ; comment interprétée, 283.
ALEXANDRE VII (cnicij, pape; son élection ; XV, 26, Humilié par Mazarin.. 66 et suiv. Scs démêlés avec Louis XIV;
sati!>racliaD qui lui est demaodéo ^ apprêts militaires du rui, Ht et suiv. M uullc contre les cinq projiosilions de Jansénius, IIC. Sa mort, liô.
ALEXANDRE VIH (oiioaost), pape; sou élecliou; XV, ÔS7. Il coiidamuc les ^alre propositions de Dossuct ; sa mort,
ALEXIS COMNÈNE, empereur de Coastantinople ; ses ambassadeurs au concile de Plaisance; IIL Ci. Fait retenir prisonnier Hugues de France, 7i.
Respect qu'il têinoiene au comte de Toulouse, Ti. Son habileté, ib. Serment qu'il fait prêter aux croisés, 76. Méfiance qu'il leur inspire, 08.
AI.EX1S-PETROWITZ, sa mort, son fils monte sur le trbne de Russie ; XVI, 349. 377.
j;,^ALFRED LE GRAND, roi d'Angleterre ; ses luttes pénibles avec les Normands; 11, 104, 2IX) et suiv. Vainqueur de Hastings, ib.
AL U.XCCAN pr, calife de Cordouc; ses oncles lui disputent le Irène ; 1, 445. Ses traités avec Charlemagne, 473. 474.
La guerre lui est déclarée ; 11, 14. Il demande la paix, ib.
ALI, fils d'Iousouf. empereur de Maroc; ses conquêtes en Espagne ; III, 142. Sa domination cbaneelle ; naissance de la secte des Almobadcs ou unitaires, 160.
ALIGRE (ÉTiEsxtn') est nommé garde des sceaux ; XIII. 454 cl suiv. Est destitué; XIV. 12.
ALIGRE (o';, sous-ministre de Colbert; XV, 86. Est nommé cbancelier, 185. Fait mettre en liberté les accusés de magic cl sortilège, 186. Sa mort, 254.
ALIX ou ADÉLAÏDE d'Angleterre, comtesse de Blois, excite son époux à repartir pour la terre sainte; III, 96. Prépare le repas nuptial de Roémond, 107 et suiv. Se plaint à Louis le Gros des brigandages du seigneur du Puiset, 125.
Sou zèle pour la couronne de France,
ALIX de Champagne, épouse Louis le Jeune; 111, 309. Chargée du gouvernement pendant sa dernière maladie. 375.
Comment son fils la mécontente, ib. Satisfaction qu'elle obtient, 376. Nommée régente, 414. Ëpoqu.' de sa mort, 492.
ALIX de France, fille de Louis le Jeune ; sa naissance ; III, 309. Son marine stipulé avec Richard Cœur-de-lion, '327. Démêlés à ce sujet, 357. 358. 395. Sa mise en liberté stipulée, 398, .399. Son projet de niaiiage abandonné ; pourquoi, 422. OITerle à Jean sans-Tcrrc, 440. Elle épouse le comte de Pontbicu, 454.
ALIX, duchesse de Bretagne ; 111,493.
Mise sous la protection de Philippe Auguste, ib. Épouse Pierre de Dreux, IV,
ALIX de Montmorency, éponsc Simon de Monlfort-, III, 523. Renfort qu’elle lui amène, IV, 46. Sauve trois femmes au massacre de Minerve, 49. Invoque le secours de Philippe-.Auguslc. 106.
ALIX, reine de Chypre, réclame l'héritage de Champagne; IV, 193 et 194.
Vient en France; son procès évoqué 4 Rome; transaction qui le termine, 226.
Réclame la couronne de Jérusalem, 270.
ALIX, dernière comtesse de .Vàcon, vend son fief à saint Louis et prend le voile: IV. 332.
ALLEGRE (tves d'), enfermé dans les cbMeauxde Naples: IX, l88.Livré comme otage au roi Ferdinand, 189. Auxiliaire de llorgia en Romagne : intercède pour Catherine Sforza,228. Comment rappelé en Lombardie, ib. Roule qu'il se fi^e à travers le Milanais soulevé. 229, 2w.
Défend Novarre; qu'il rend, 231, 232.
Pourparler de scs Suisses avec ceux de Sforza, ib. Il retourne en Romagne, 238. Est de l'expédition de Naples, 251. Lieutenant du vice-roi, 269. Mis en fuite à Cérignoles, 280. Se retire dans Gaëte,283. S'oppose vainement au passage du Carigliano. 290. .Marche contre les Génois, ol7. Défend Bologne. 374. Son poste 4 la reprise .le Brescia, 275. Est tué 4 Ravenne, 80 cl suiv.
ALLEMANDS : leurs efforts pour s'établir en dec4 du Rhin ; leurs défaites ; I, 51, 33, 34, 56, 37, 39. Leurs cantonnements; d'où vient leur nom; éléments de leur confédération, 79. Leurs progrès. 109. Vaincus à Tolbiac parCIo- \is ; suites de leur échec, 1 16. Font partie de l'association des Francs. 152.
Souvent insoumis et réduits, 310, 320, 335. Se coalisent avec Odilon de Bavière ; battus avec lui ; désarmés et punis par Carloman, 337. Maîtres de la Suisse et de la Souabu; marchent sous l'étendard de Charles, 385. Sont envoyés contre les Saxons, 394. Voy. Germains.
,v ALLEM AGNÉ (le axaos d’), aux prises avec les troupes royales en Provence ; sa mort ; XII, 255, 2o6,
ALLEN (GviLLAi'ie). cardinal légat de Sixte V , sur l'invincible Armada : XII,
ALMANZA (BATAILLE II'), gagnéc par Berwick sur lord Galloviay ; XVI, 68.
ALMODIS. veuve de Boson II, comte delà .Marche, épouse Guillaume le Grand; H, 334.
i.Uüÿl'
ALPAIDE, nère de Cbsriet Martel :
I, 136. Mépris que lui témoigne saint ijmberl, ih. Mère de Cbildrbrand, 327.
ALPBËSTON conspire contre Bichelieu ; son supplice ; XI V, 123.
ALPHONSE 1°', le Batailleur, roi d'Aragon ; ses luttes avec les musulmans ; III, 1é2. Ses conquêtes; son appel aux seigneurs français, 160. Chevaliers qui l’aident à prendre Saragossc, ib. Son mariage avec Urraca cassé, 179. Sa défaite ; Français tués sous ses drapeaux ; sa mort sans enfants ; legs de ses Etats aux chevaliers du Temple, 106.
ALPHONSE II, roi d'Aragon, son avènement; III, 301. Réunit la Provence à ses Etats, 302. Scs luttes avec le comte de Toulouse, 322, 313, 382, 152. Soldats qu'il prête au vicomte de Béziers ; IV, z78. Son alliance avec Henri d'Angleterre, 200. D'accord avec Richard C«urde-lion, 310. Sa mort ; extension de son pouvoir en France, 3u9,
ALPHONSE III , roi d’Aragon , seconde son père contre les Français; V, 91. Expéditions qu'il prépare sur Slajorque, 97. Comment considère Philippe le Bel, 104. Sa guerre avec lui, ib. Son étroite union avec son frère Jayme. 108. Conquiert Majorque et Sliuorque : suites de ce succès, 108 à III. Accuse de mauvaise foi le roi de Naples, 1 16. Aux prises avec son oncle de Minorque ; ne peut s’entendre sur les conditions de la paix ; est déGé par lui, 131, 132. Vainqueur des Castillans, 133. Traité qu'il souscrit, 131. Traité particulier avec son oncle : ses . apprêts de mariage ; sa mort, 131, {3B.
ALPHONSE IV, roi d'Aragon ; son avènement ; V, .399. Son secours invoqué par Edouard d'Angleterre, 110 et suiv.
Sa guerre avec les Génois, 156. Epoque de sa mort, 171.
_ ALPHONSE V, le Magnanime, roi d'Aragon ; parti pour lui à Naples ; il assiège Gaëte ; est vaincu et prisonnier ;
III
ALPHONSE II d'Aragon, roi de Sicile, se résout è résister aux Français ;
IX, 118. Secondé par le pape et la république Florentine, 137. Son abdication ; sa mort, 167. Ses ambassadeurs è Venise, 173 et suiv. Son entrevue avec Gonzalve de Cordoue, 183.
ALPHONSE lo Catholique relève la monarchie espagnole ; I, 3W.
ALPHONSE II, le Chaste, roi des Asturies: protégé par Charlemagne;!, 116.
Prend Lisbonne ; présents qu'il envoie à Charles. 417.
ALPHONSE VI , roi de Castille et de Léon ; épouse Constance de Bourgogne ;
111, 31. M valeur; ses conquêtes, sa défaite à Zeiaka donne lieu à une croisade de Français en Espagne, 32. Ses luttes avec les musulmans: perd son Gis don Sanche à la bataille d'IJcIès ; ses succès ;
ALPHONSE VH, roi deCastille, prend le titre d'empereur des Espagnes : 111, 106. Réclame l'hommage du roi d'Aragon : s'empare de Saragosse ; cède aux représentations des seigneurs aquitains, ib. 197. Aux prises avec le comte de Barcelone, 231. Marie sa Gllc è Louis le Jeune, 288.
ALPHONSE VIII, roi de Castille ; mariage de sa Glle ; 111, 163.
ALPHONSE IX, roi de Castille ; accablé par les Mores ; IV, 60. Victoire qui le sauve, ib.
ALPHONSE X, roi de Castille ; son avènement ; mécontentements qu'il excite ; IV , 126. Protège les Gascons ; traite avec Henri III, ib. Projets de mariage entre sa famille et celle de saint Louis, 137. Proclamé roi des Romains par une partie du corps électoral, HO.
Par qui reconnu, ib. Ne fait rien pour affermir son pouvoir eu Allemagne ; y est oublié, 116, m3. Scs luttes pénibles avec les Mores, ib. Ses deux frères à Naples, 808. Seconde la croisade par des subsides, 510. Mariage de son Gis, 511. Insurrection contre lui , V, 21. Sollicite vainement le pape de reconnaître son élection comme roi des Romains, 28. Sa demande est repoussée au concile de Lyon, 31. Menace la Navarre, 36. Urage qui se forme contre lui dans son royaume, 38. Ses négociations ; son entrevue avec le pape ; dangers qui le rappellent en Espagne, 38, 39. Défaite de ses licute-
de sa famille, 39 et suiv. Invoque le secours du roi d'Angleterre, 10. Ne peut faire prévaloir les droits de scspetits-Gls è sa succession , H. Il déGe le roi de France, qui l'attaque ; conditions que lui fait ce prince, 16. Son entrevue avec le comte d'Artois ; leur traité, 16, 17. Ses sentiments secrets d'accord avec les prétentions de Philippe, 17 et suiv. N’ose les manifester ; sommation qu’il fait au roi d'Aragon, 19. Ses négociations
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Sans effet avec Philippe, SO i 68. Expédition contre l.-s Moresqu'il médite;dins t(ucl but ; concerte avec Philippe la délivrance des la Cerda, 73. Révolte de son fils ; il invoque le secours de l'empereur de Maroc et engage la guerre civile, 7i. Secondé par le pape ; son testament en faveur des la Cerda ; il pardonne à Sanehe et meurt ; n'a point mérité le surnom de Sage que l'histoire lui a donné, 87, 68.
ALPHONSE XI, roi de Castille: son avènement à treize mois : Iroubles de sa minorité ; V, 517. Régne bonorablement, 37t. Sa majorité ne met point terme aux
Suerres eiviles, ?tll). Il fait assassiner ean de Biscaye, t30 Scs projets d'alliance avec £JouardlII: VI, 9t, Sa mort:
ALPHONSE I", premier roi de Portugal ; secondé par les croisés du Nord j prend Lisbonne ; III, Üi.
ALPHONSE III, roi de Portugal, prend la croix, mais n'accompUt pas son voeu : IV, ulO.
ALPHONSE V, roi de Portugal: époux de Jeanne de Castille ; son alliance avec Louis XI ; il n'en lire aucun secours; son voyage en France : il veut se faire moine; Louis le renvoie en Porlugal : son traité avec Isabelle de Castille : VIH , t67 à 46».
ALPHONSE VI, roi de Portugal ; son avènement ; sa guerre arec la Hollande ; XV. 42. Retarde la paix des Pyrénées, C5. Secondé par la France et l'Angleterre, 82 et suiv. Sa folie, sa férocité, 90. Refusé par M"‘ de Monlpensier; officiers que lui envoie Louis XIV, iti. etsuiv. Son mariage ; sa déposition; XVII, 254.
ALPHONSE JOURDAIN ; son père Raymond de Saint-Gilles lui laisse ses Étals en Asie; III, 9». Vient prendre possession de ceux d'Europe, 143. Ses lutlcsavec le comte de Poitiers, 144, Iü3. Avec Raymond Bérenger III ; paix avec ce dernier, 171 . Son intervention en Aragon. 196. Soutient les prétentions de la famille des Baux, 239.
ALTOVITTI, blessé iwr Henri d'Angouléme : le tue ; XII, 254.
ALTRINGER, général de l'empereur, prend et détruit Mantouc ; XIV, 77 et suiv. Manœuvre pour rallier Tilly. 97.
Passe d'Italie en Allemagne, 151.
ALTKKL'S, duc des Bulgares, survit h sa nation: I, 271.
ALVEYDA (àSTOMo a'), gouverneur de la Franche-Comté conquise par Louis XIV: XV. 213.
ALVIANO (bàbtuéleiï d'J , général
italien ; sa retraite devant les Français ; IX, 169. Renforce Gonzalve; passe le Garigliano, 29Ü. Commande l'armée vénitienne ; incursion qu'il propose ; 325.
Il perd la bataille d'Agnadel ; est prisonnier, 335 à 557. Mis en liberté , 396. Marche sur Vérone, 399, Serre de près Cardonc, 436. Sa part à la victoire de Marignan, 437, 438, 441.
AMALARIC.GIs d'Alaric ll.roidesVisigoths ; écarté par le peuple ; rétabli sur le Irène ; son mariage ; ses désastres, sa mort: 1. 136.137. 134, 155.
AMALASONTUE Voy. Ttuodat.
AMALFI (LS Dec a'), iv ran de Sienne : XI. 56.
AMAND, duc des Gascons, prétendu aïeul maternel de Boggis et Bertrand: I. 269. Vient à la cour de Dagobert, 273.
AMAURY, roi de Jérusalem, succède à son frère Baudoin ; III, 4U3, Sa bravoure ; ses perfidies fondent la grandeur de Saladiii, ib. Sa politique déloyale en Egypte ; vaincu par Sbircouk, 404. Sa mort, ib.
AMAL’RY', de Chartres, professe un enseignement réputé erroné ; enquête t laquelle il doDiie lieu: IV, 10.
AMBUISE (rsAxçoisE d'j, duchesse de Bretagne; s,s iiiarheurs domestiques; VIII, 204. Pourquoi Louis XI tente de la faire enlever, 249, 230.
A.MBÜISE (locis o'j, juge des accusés de la mort du duc de Guienne ; grâces qu'il reçoit de Louis XI ; VIII, 385. Il délivre la duchesse de Savoie, 452.
AMBUISE ( cHAEcrs a'), comte de Bricnne ; entre en Bourgogne; VIII, 460. Scs concessions , 462. Reprend cette même province, 483 à 485. Fait la conquête de la Franche-Comté, 491, 492. Envahit le Luxembourg; IX, 9. Sa mort,
AMBUISE ^CEOEGEs d'), archevêque de Rouen, d'abord évêque de Klonlauban ; son arrestation : IX, 85. Recherche l'alliance de Gravillc, 118. Compris dans un traité de réconciliation, 121. Son incapacité, 184. Il excite les soupçons du roi, 202. Est le principal conseiller de Louis XII, 208. Accueille les députés de l'université, 209. Est cardinal, 217. Ses promesses au duc de Savoie, 221. Son désir du bien du royaume, 225. 11 part pour l'Italie , 230. Va au-devant des Suisses, 232. Avis qu'il donne à La Trémoillc, 233. Coiiiptable de la trahison envers Sforza, 2,37. Son entrée à Milan ; ses suites, 237, 238. Comment gagné par Alexandre VI. 243. Confiance absolue que lui accorde le roi ; ses négociations ;
Digitizei
AMB
ses traités, t'6. Sa mission auprès de Maiimilien; incursions des Suisses qu'il arrête; traité qu'il signe à Trente, 261 à 264. Il escorte le comte de Flandre, 265. Entre è Paris en qualité de légat du pape; réforme les ordres religieui, 265 è 268. Comment gagné par César Rorgia, 274.
Son désir d'obtenir la tiare, ih. Il accourt en Italie à la mort d'Aleiandre : arrête prés de Rome l'armée qui marche sur Naples: son traité avec César: ilestjoué, 28b. 286. Fait nommer JulcsII, 287. Scs intrigues ;2!I3, 294. Reçoit au nom du roi l'inveslilure du duché de Milan ; son serment, Ô<X). ÔOI. Assiste aux états généraux. 306. Ses négociations avec Ferdinand et Maximilien, 311. Pourquoi favorise les desseins de Jules II, 314. Ne peut décider le pontife à une entrevue avec le roi. 520. Aventuriers qu'il met au service du duc de Ciucldre, 323. Idée qu'il se fait des rapports de peuple à û'uple, 528. Il signe la liijiie île Cumhray^ a3l à 533. Il stipule pour le pape: part qu'il lui assigne dans les dépouilles de Venise, 333, 534. Sa mission prés de Maximilien, 340. Sa mort. 349.
AMItUISK (cuAcsosT d') : son projet de mariage ; IX, 1 18. Est grand maître de France: a le commandement du Milanais, 258. Fait reculer 1rs Suisses, 261. Aide Jules II à dépesséder Bentivoglio ;
rotcction qu'il vend à ce prince, 314,
15. Scs hostilités contre Genes, 317. Il entame les États Vénitiens : dans quel but : son retour à .Milan, 334 et suiv. Son poste à la bataille d'Agi adcl, 336. Seconde l'armée impériale; rappelé i Milan, 549 à 351. Il sauve Reggio, 354. Fait reculer une année suisse, ib. et suiv. Est excommunié, 556: ses hostilités. Ses négociations avec Jules : il est dupé ; sa jafuu.sie envers Trivuizio; ses mauvais succès . sa mort, 556 à 360.
A.MUUISK (i.oiis d’). évêque d'Alby, négociateur de Louis XII : IX, 134, 216. Le chapeau de cardinal lui est promis,
AMBOISE (cFoncEs de ciemost d'), huguenot , déclaré responsable des hostilités du parti; XI, 314. Soulève les réformés du Qucrcy, 344. Se retire à Saintes, 353. Commande la flotte des Rocbeluis; XII, 94. Propose à Condé de prendre possession d'Angers ; 244. Rcndez-vous qu'il lui donne: quand le rejoint. 246. L'accompagne dans sa retraite, 249. Prend part è la victoire de Centras,
AMUOISE (jAcgirs d'), du parti de Henri IV, est nommé recteur de l'oni-
Tcrsité; décret d'obéissance qu'il fait rendre par la Sorbonne ; XIII, 75.
AMÉII, de Savoie ; comment s'agrandit; 111, 25. Fidèle au parti de l'empereur Henri IV, ih. Sc rend complètement indépendant. 29.
AMË III. comte de Maurienne, beaufrère de Louis le Gros obtient le titre de comte de Savoie ; III. 141. Fait hommage i l’empereur Henri V, 142.
AMÉ V, roinle de Sa>oic: scs efforU en faveur d'Éduuard d'Angleterre: son mariage; V. lÿi. Mission en Fronce dont le charge l*^douard, lOC. Traité qu'il souscrit. 257. Trêve qu'il ménage entre 1rs Flamands et Philirqie te Bel. 24S. Médiateur pour la paii aeHnitive. 257. Part qu'il prend à racyuisilion de Lyon pour le roi de France, oll.
AMÉ VL comte de Savoie : restitue sa fiancée au roi de France: VI. 112. Est invo([ué par le pape contre les hérétiques, 32Ü, 547. S’engage à suivre à Naples le duc d’Anjou, 377.
A.'UÉVII. comte de Savoie ; entre avec Charles VI à Avignon ; VII, 19.
A3IÉ VIH. premier duc de Savoie; allié k la maison de Bourgogne: VII, li2. Renforce le parti à Paris. Kii. Ses débals a^ec le duc de Bourbon, 200. Médiation à laquelle il s'emploie. 22i, 220; X, ii)5. Par qui créé duc: scs prétentions; mariage de son fils ; ses hostilités contre le duc de Bourbon. 404, 495. Sa retraite à Ripaille : il accepte du concile de Bàlc la papauté sous le nom de Félix V (\ov. ce nom): VIII. 29. 50.
AMÉ ou AMEDÉE IX, le Bienheureux, duc de Savoie, son mariage avec Yolande de France: VIII, 140. Sa faiblesse. 272 Le duc de Bretagne recherche son alliance . 313. Prisonnier de ses frères , 577. E|K)quc de sa mort, 579.
AMELINE. l un des seize ; son supplice: XII. 500.
AMELOT (lEPnfeiDEXT JACorrs) ; ses reproches à Condé : XIV, 513.
AMELOT (LE FEÉsiDF.xT) ; son ambassade en Espagne ; XVI, 41, 50. Encourage Philippe V dans la voie du despatisme, 69. Avis qu’il donne au roi, 90.
A MELOT de Chaillou est nommé ministre des affaires étrangères : XVI, 438. Convention qu'il signe pour la pacilication de la Corse, 444. Son traité avec l'Espagne : 488. Sa disgrâce, 96. Incidemment nommé: XVII, 455.
AMIIERST (LE GÉsÉaAL ; troupes anglaises qu'il conduit au Canada ; XVII, 133, 135, 156, 137.
AMIGUS. Voy. Buceelinus,
AN
AMOURS (d'), mioislre huguenot ; sa
firièrc à Giulras; ^I, i28t>. Prend pàrt à B bataille, rend grâce de la victoire, âtS7. Ses prêches à Dieppe, ÜO.
AHURAT I”; ses victoires; défie Charles Tl de se mesurer arec lui ; VII,
AHURAT, vaincu par Huniade ; VIII,
AHYOT (jscQccs), évêque d'Auierre, traducteur de Plutarque , précepteur de Charles IX, arrêté comme protestant; X, 83. Ambassadeur de Henri II au concile de Trente ; protestation qu'il développe ; ASO
AGNAM (jf.is d"). médiateur entre Henri II et Philippe 11 ; III, 308.
AGNANI (TBAivf. d’) entre les familles de France et d'Aragon : V, 16S.
ANASTASE I*% empereur d'Orient ; son hérésie; I, 118. Favorise l'agrandissement des Ostrogoths, 132. Sa diversion en Italie en faveur de Clovis ; lui envoie les ornements consulaires, 138.
AêiCEL (oeiLLiraE), négociateur de Henri IV en Allemagne ; XV, 101.
ANDELOT (TRAITÉ d'). entre Gontran et Childebert ; I, 228.
ANDOIN , de la maison du Dauphin; IX, 413. Banni de la cour; X, 3B8.
ANDOINS (CORISASDE i'), comtesse de Guiche ; ses amours avec Henri IV ; XI, 437 ; XII, 178, 200. Leur rupture ; XIII,
ANDOVÉRE , femme de Cbilpérie, mère de Clovis. Voir ces noms et celui de Frédégonde.
ANDRÉ III, le Vénitien, élu roi de Hongrie; V. 116. Sa mort; son long règne ; 210, 211.
ANDRÉ de Hongrie, son avènement au trêne de Naples ; VI, 29. Sa mort, 60. Le pape évoque la poursuite do ce meurtre, 89.
ANDRÉ (JACQCES) de Tubingen; sa controverse avec de Béze; XII, 277.
ANDRONIC PALÉOLOGU&, empereur de Constantinople ; sa détresse; V, 276. Le peuple le déclare anathème, dans quel but, ib.
ANGË(R0XAI!ICARDISAI DESAIST-), légat en France: IV, 143. Renoue les négociations relatives à l'Albigeois, 145. Sa bulle contre Raymond Vil; pourquoi évite de rompre lormellement avec lui, ib. S'interpose entre les rois de France et d'Angleterre, 148. Comment conduit les débats du concile de Bourges ; traite avec Louis et fait décréter la dépossession du comte de Toulouse, 148 à ISO.
L'excommunie, 151. Sa colère contre
AN
Avignon ; il enjoint au roi d'assiteer cette ville, 155 et suiv. Pourquoi il 1a ménage lorsqu'elle se rend , 158. Ne trouve qu'un hérétique â brûler dans l'Albigeeis. i59. Appui que Blanche de Castille attend de lui ; pourquoi , 170.
L'engage à hâter le sacre de Louis IX, 172. Assiste à l'assemblée de Tours, 175. Animosité dont il est l'objet, 177. Il régie les affaires de l'Albigeois ; réconcilie Avignon avec l'Église ; a quelles conditions: sou dévouementàla reine Blanche; ce qu'il obtient du pape 179, 180. Accusé d'être l'amant de la reine, 192. Sa médiation, 194. Agrandit la France aux dépens du comte de Toulouse, 196 6 198, 20b à 207. Son déni de justice 6 l'université de Paris, 210.
ANGÉLIQUE (les delx iéres;, abbesses de Port-Royal; XV, 115. Persécution dont la seconde est victime, 112.
ANGéRVILLIERS(d'), ministre de la guerre; sa correspondance avec Noailles; XVI, 405 et suiv. (juand appelé aux affaires : sa mort, 436, 438.
ANGLES ; leur établissement en Angleterre ; I, 90.
ANGOULÉ tlE (JEAS d'orléass Valois, COITE d'); assemblée 6 laquelle il assiste; VIII, 65. Otage de son frere ; est mis en liberté; Vil, 250; VIll, 95. Est de l'armée royale. 128. Assiste aux obsèques de Charles VII, 224. Représente un des pairs au sacre de Louis XI, 237. L'accompagne à Rouen, 276. Est de l'assemblée de Tours, 278.
ANGUL'LÉME (cuarles, coite i'J; sécurité que donne 6 Louis XI son jeune âge; VIII, 409. Serment qu'il prèle h l'égard du dauphin , IX , 30. Actes qui lui sont communs avec son cousin d'Orléans ( Louis XI I ), 41 , 42, 46, 48. Faveurs qui lui sont accordées , 70. Disposé 6 la paix, 76. Veut défendre le duc d'Orléans, 81. Ligue dans laquelle il entre, 85. Province dont il dispose , 86. S'humilie devant le roi , 87. Son mariage avec Louise de Savoie ; il s'excuse de siéger 6 la cour des pairs , 93. Intercède pour d'Orléans prisonnier, 108, 118. Gouverneur de Guienne. 1 10. Proposé pour époux 6 Anne de Bretagne, 122. Reste dans son gouvernement pendant l'expédition du Naples, 152. Sommes qu'il envoie au duc d'Orléans, 184. Sa mort, 201.
ANGOULÈME (charles, aie d'), comte d'Auvergne et grand prieur ; bâtard de Charles IX; XI, 471. Légataire de la reine mère; XII , 389. Assiste aux derniers moments de Henri III , 425. Combat 6 .Arques, 442. Son poste à Ivry, 454,
ANN
iSjS. Ses services ; méfiance du roi pour lui; XIII, 89. Il entre dans le complot de Biron . 215. Il l'accompagne en Angleterre. 220. Dénonce par Lafin, 222. Son arrestation , 224. Obtient sa grtee ; espionnsge qu'il s'oITre i exercer, 225. Ses intrigues ; son arrestation; il est condamné k mort et gracié , 2(1 , 2(2 , 2(5.
Projet de le faire évader de la Bastille , 249. Sa captivité continue, 299. La reine mère le délivre; dans quel but; position qu'elle lui rend , 577. Ses prétentions k la préséance au conseil ; comment éludées, 385. Commande l'armée royale contre le duc de Mayenne . 590. Comment apprend la mort de Concini; retourne à l'année , 394 , 595. Passe en Italie , 406. Devient duc et rhevalier du Saint-Esprit, 425. Négociateur en Allemagne, 432.
Trompé par Roban . 442. Marche sur la Rochelle ; XIV, 30. Son poste, 34. Il demande en vain la grâce de Montmorency, 115. Est de l'armée de Lorraine, 147. Intrigue qu'il révèle à Richelieu, 176. Fait de la fausse monnaie. 255.
ANGRIVARIENS, Francs ; I, 78.
ANHALT ( LES raiîicEs a') ; leurs services dans les armées impériale et prussienne ; XV, 348 et suiv.; XVI, 55, 189; XVII, 114.
_ ANIELLO (lAz), chef de la révolution de Naples ; ses extravagances ; sa mort ; XIV, 567 à 369. Ses magnifiques funérailles, 369.
ANNAT, confesseur de Louis XIV, est de son conseil de conscience; XV, 79. Sa disgrâce. 161.
ANNE de Russie; comment connae en Franee; épouse Henri I"; ses fils; 1 1, 436 , 447. Se regarde comme exilée en France, 461. Exclue de la tutelle de ses fils, 465. Épouse Raoul de Crespy ; se retire en Russie, 467. Revient en France et y finit ses jours, ib.
ANNE IV de Savoie ; service qu'il sollicite et obtient de saint Louis IV, 436.
ANNE de Bavière , épouse l'empereur Charles IV; le réconcilie avec sa famille; VL 95.
ANNE de Bohème, reine d'Angleterre; sa mort; VII, 76.
ANNE do Bourgogne, son mariage avec le duc de Bedford; Vil , 309. Son entrevue avec Philippe le Bon ; 4SI. Sa mort, 484.
ANNE de Chypre, épouse Louis de Savoie; VII, 494. Scs compatriotes haïs à la cour de son mari; sa mort; VIII. 271,
ANNE d'Angleterre , fiancée de Charles VIII; VIII, 471. Ce projet bouleversé; IX, 7, 9, 28, 29.
ANN 19
ANNE de France (baue de beaejui), promise au duc de Calabre ; Vlll, JÜ, Le projet est rompu , 389. Elle épouse Pierre de Beaujeu, 389 , 409. Elle reçoit Marguerite d'Autriche ; IX, 34, 35. Son esprit ; son caractère ; est chargée de diriger le jeune roi, 40, 41. Prend l'avance sur les princes du sang ; leur fait signer les actes du gouvernement, 41 â 43. Favorise René II de Lorraine, 43. Comment; son influence contre-balancée , 49, Conseillers que les états veulent lui adjoindre, 50. Elle prend l'ascendant sur le parti d'Orléans ; la garde du roi lui est confiée, 54. Son gouvernement constitué, 56. Ses adversaires ; ses alliés , 68 , 69 , 71, 72. Hommes d'action dont elle s'entoure; elle force d'Orléans â se soumettre, 76, 81. Elle seconde Henri VII d'Angleterre, 77 , 78. Se réconcilie avec le duc Breton, 80. Fait entrer son frère en campagne, 81 . Ses succès ; jalousie qu'elle excite; intrigues qu'elle déjoue, 82. üriefs contre elle, de René de Lorraine; de François de Bretagne ; nouvelle ligue , 83 i 85. Elle en a les secrets; ses mesures; elle est victorieuse ; fermeté et modération de son administration ; donne le change aux idées de liberté des états généraux; ne les assemble plus; l'âge de son frère doit mettre un terme k sa domination ; sa puissance ; sa haine pour d'Orléans bien servie et flattée; sa résolution de subjuguer la Bretagne , 85 à 95 , 98 à lui. Son frère accorde la paix au duc malgré son opposition, lüI.Sa résolution de pousser les hostilités , 106. Ne suit point l'armée; élude de répondre aux instances de d'Angouléme pour le duo d'Orléans ; met en liberté le prince d'Orange, 108. Son autorité affaiblie, où réside ; reçoit la visite de son frère ; refuse de rendre la liberté â d'Orléans, 118 et suiv. Sa négociation avec d'Albret, 119. Sa réconciliation avec d'Orléans, 121. Présente aux fiançailles do roi, 113 et s. Son ressentiment contre Graville, 128. Opposée k l’expédition de Naples, 147. Ses remontrances au roi, ISO. Pouvoir qu'il lui confie, 152. Mariage de sa fille, 216, 246. Elle accueille le comte de Flandre. 265.
ANNE de Bretagne , héritière du duché; promise â la fois à plusieurs prétendants, dans quel but; IX, 89. 92. Amour du duc d'Orléans pour elle, peu vraisemblable, 92. Son pere meurt ; ses tuteurs, 102. Le roi réclame sa garde-noble , ib. Son éloignement pour d'Albret, 1(17. Reconnue par les états ; est secourue par Henri VII , ib. Maximilien traite pour
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elle, 114. Elle accède à la paii de Franeforl, I i ü. Son mariage par procureur a v<'C le roi des Romains; elfe prend le litre de reine, ib.. Il G. Sa réconciliation avec Rieux ; ses cmbarr.is ; ce qu'elle obtient de Charles : mort de sa soeur, 117, 1l8. Le traité violé à son égard ; elle ne l'observe pas mieux avec scs alliés: ii'est point secondée par son époux, 119, l'20. &s prétendus amours ; partis qu'on lui
Hase malgré son mariage légal ; son é subjugué par Charles; elle épouse ce prince, 121 à 124. Sa beauté; sa supériorité d'esprit; en quoi conseillée par le roi, 12S, 12G. Suit son mari ; prend rongé de lui. l'o2. Sa douleur h la mort de leur flls, 195. Comment le roi cherche à la distraire ; comment oITenséc par le duc d'Orléans ; naissance et mort de scs autres fils 195, 198. Sa doulcurà la mort du roi problématique; sa fierté; (Ile fait acte de souveraineté en Bretagne , 205 à 207. Scs négociations avec Louis XII ; leur mariage, 209 è 215. Nai.ssance de sa fille, 22i. Ses voyages. 243. Pouri|uoi contribue de son Iré.sor à armer la Hotte française , 247. Pourquoi désire le mariage de sa fille avec Charles-Quint, 2C0 , 2CI, Suit le roi à Lyon, 2G8.
Son amour, son ambition pour sa fille; couronne qu'elle veut lui faire porter; traité qu'elle fait conclure i Blois. 294 à 29G. Ses précautions lors de la maladie du roi: elle se prépare à emmener sa fille crrBretagne : scs luttes avec Gié , 297 è 299. Son affection pour la maison d'Autriche; haine mutuelle qu'elle et Louise de Savoie se portent, 304 et suiv. Sa promesse à Philippe, ib. Bon accueil qu'elle fait à Louise , 313. Son entrée è Rouen, 331 . Son séjour à Lyon ; ses conseillers , 342. Craintes que lui inspire une guerre avec le pape; le clergé de Bretagne entre dans scs vues, 355, 35G. Sa grossesse: ses terreurs supcrstili.-uscs: elle presse le roi de faire la paix, 3G5. A qui veut marier sa fille Renée; ce plan échoue, 390 et s. Ses négociations pour le mariage de ses enfants, 395, SOU. Sa mort, 4!G. Son empire sur le roi ; .ses dernières tentatives d'alliaucc avec la maison d Autriche,
ANNE d'Autrichc:son mariage stipulé avec Philippe 11 ; XI, 379.
ANNE d'Autriche, son mariage avee Louis XIII ; XIII. 305, 329, 309. Est ramenée eu France; sa renonciation à la succession de son père et de sa mère, 3G9, 370. Son entrée à Paris, 375. Le fils de Concini lui est présenté, 398. Sa frivolité, 402. Froideur du roi pour elle ; sa
ANN
jalousie contre la dame de Luyncs. 411, 412. Elle en fait son amie, 42G. Suit le roiè l'armée, 437. Sa fausse couche, 447. Rejoint le roi à Lyon, 455. Scs amours avec Buckingham , 478. Son aversion, pour le roi; XIV, 9. Conspire contre Ri-" chelieu. 11, 12. Son humiliation; son projet d'épouser son beau-fiérc, 17. Le cardinal pense à la disgracier, i6. Scs soins au roi malade, 83 et suiv. Changements dans sa maison, 87. Séparée de sa belle-mère , 88. Comment lutte avec Richelieu, 93. Joie qu'elle témoigne h la maladie du cardinal, 116. Humiliée par le roi, 224. Sa correspondance saism; suite de cette affaire; le roi lui pardonne; sa grossesse, 177 à 180. Naissance de son fils, 187. Fêtes qui suivent ses couches, 19(1. Elle donne le jour à un second fils, 2.30. Sa [jart daus le complat de Cinq- Mars, 25/. Parti pour lui donner la régence; mauvaise humeur du roi, 284.
RAlc de dissimulation qu elle accepte, 285. Elle est nommée régente, 286. Tumulte à la cour ; elle invoque l'appui de Bcaufort, 287. Sa tendance à s'emparer du pouvoir absolu ; circonstances qui la secondent: son portrait; son penchant pour Bcaufort; ses partisans : les Vendûmes, chefs de sa cabale ; 289 à 292.
Elle aunonce un lit de justice, comment ^ise Coudé ; son retour k Paris, 292, 293. Se fait donner le pouvoir absolu par le parlement, 294 à 297, Prend 3lazarin pour ministre. 297. Accueil qu'elle fait à la duchesse d'Orléans. 298. Ses entretiens avec Mazarin, 299. Elle rappelle de Chevreuse ; ministre que celleci lui g^ropose ; faveur croissante du cardinal,oOO, 301. S'interpose entre la princesse de (^ondé et Moo de Montbazon, 302 et suiv. Disgracie les iniporlauts, 305, Ses larmes sur l'arrestation de Beaufort, 306. Ses habitudes; son cercle; ses promesses à dEnghien, 306 à 508. Insouciance avec laquelle elle fait la guerre à son frère ; son premier débat avec le parlement; elle cède, 314, 316, 329.
Autre débat au sujet du livre d'Arnaud et autres motifs, 316 à 321. Comment Mazarin lui annonce la victoire dcNordlingen, 334. Parlementaires qu'elle fait arrêter; lit de justice; édits bursaui u'elle fait enregistrer, 336 à 339. Son espotisme ; c'est la volonté de Mazarin qu'elle fait régner. 341, 342, 345. Fêtes à l'occasion du mariage de la reine de Pologne ; elle lui cède le pas, 342. Querelle avec la cour de Rome dans laquelle elle se jette, 343. Choisie pour arbitre par son frère; lui renvoie sa proposition.
ANN
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317. Elle entrevoit l’espoir d'hériter de l'Espagne, 3Sb. Se fait conférer l'amirauté : pourquoi, ôbG. Ses fêtes; elle fonde l'üpéra ; accueille le prince de Galles, 337. Ses embarras, 377. Provinces qu'elle acquiert parle traité de Weslpbalie, 3S3, 381. Talon appelle son atlenlion sur la misère publique, 3'JO. Elle engage la lutte avec le parlement et consent a l'eiéculion de l'arrêt d'union, 391 k 301, 391i, 597. Parti qu'elle tire de la victoire de Lens : arrestation qu'elle fait faire ; tumulte qu'elle provoque ; elle offense le cardinal du Helz. 398 à 100.
Paris SC barricade ; le parlement lui demande la liberté des prisonniers; elle cède, lot à 103. Elle s'établit à Saint- Germain ; ses mesures. 103 à lOC. Elle transige et rentre à Paris, 107. Ses projets de vengeance. 408 à 412. Elle exile le parlement à Slontargis: commerce la guerre. Itô et suiv. Elle fait la paix de Ruel, 121 à 12(). Reçoit les chefs de la fronde: entre à Paris, 128, 131. Reçoit M“““ de Chevreuse, 131. Son traité avec Coudé, 133. Amour que lui témoigne Jarzo) , lôl, 133. Exigences des maisons ducales; sa décLsion, 133. 130. Pourquoi le parlement lui adresse des remontrances, 137. Elle se rap; roche des frondeurs et fait arréli r Condé, 111 i 113. Suites de ce coup d'Ëlat, lili, et suiv. Elle part pour la Normandie; y abat la fronde: fait arrêter la duchesse de Bouillon, 118, 119. Exils qu'elle ordonne ; ses illusions sur l'arrestation des princes; son expédition en Bourgogne, 119 4152.
Proleslatioiis que lui lait la princesse de Condé: leur enlreiue, 132 h 139. Son expédition au Midi, lliO à 102. Gondi rompt avec elle ; elle fait transférer les
firinees au Havre, 171. S'installe au Paais-Koyal, ih. Sa nuladic, 172. 171.
Satisfaciion qu'elle donne au parlement, 173 et suiv. Remontrances qu elle reçoit; sa réponse : son projet de fuite ; obstacles qui s'y opposent, 1/0 à 178. Faction pour lui enlever la régi nce, 479. Comment dêcotnpose le parti vainqueur, 182.
Elle veut faire tuer Coudé, 181 et suiv. Le renvoi de scs ministres lui est demandé, 187. Son manifeste contre Gondi, 188. Son intrépidité, 189. Elle se sert du parlement pour écraser les princes, il.
et suiv. Elle remet le pouvoir 4 son fils, 191. Dirigée par Mazarin ; passion que Condé feint pour elle, 193 et suiv. Elle change le ministère, 191. Voit avec joie commencer la guerre civile, 190. Pourquoi négocie . l'o. Elle soumet le Derri ; ses mesures, 197. Elle rajipelle Mazarin;
elle convoque 4 Poitiers ce ministre, 301- Le cardinal la rejoint, SOI. Trompée par le pape, 805, 306. Ses rapports avec Marsin, 311. Elle suit l'armée, 311. Passe pour la maîtresse de son ministre, 317. Négocie avec le parlement, ib. Puis avec Condé, 328. Accueille Gondi; rentre 4 Paris, 332 4 331. Ses mesures contre le
fiarti, 331, 333. Comment gouverne après a victoire: XV, 0. Fête le retour de Mazarin, 7. Vn de ses confidents di.sgracié, 17. Joie que lui donne l'exil de quelques magistrats, 18. Son amour des fêtes, 21 et suiv.; 12. Elle voit sans chagrin la passion de son fils pour Ulympe .Maneini. 25. Jalousée par ce prince. 10. Sa réconciliation avec Mademoiselle, 17.
Scs habitudes, 33. Son désir de la paix et de marier son fils: elle trompe la cour de Savoie. 30 4 38. Liberté qu'elle laisse au roi, 38. Elle rompt ses amours avec Marie Mancini, 01. Son entrevue avec son frère ; sa joie au mariage de son fils, 08, ih. Se console de la mort de Slazarin, 72. Réunion chez elle : méfiance de son fils, 71. Elle lui a appris 4 dissimuler, 78. Position de son grand aumônier, 79. Favorise l'inclination du roi pour La Vallière, 80. L'exhorte 4 la cacher, 81 . Conviction religieuse qu'elle lui a inspirée,9t. Sa maladie. 98. Ses explications avec son fils. 103. La Vallière admise 4 sa table de jeu, 101. Déclin de sa santé ; elle intercède pour les Navailles, 111. Sa mort, 110. Ses ouvertures à la cour d'Espagne relativement aux Pays-Bas, 130.
A longtemps contenu le désordre dans les moeurs. 111.
AN.NE, reine d'Angleterre ; son père lui destine le trône; XV, 302. Abandonne ce prince; 370. Ce que Louis XIV espère pour elle, 130. Reconnue héritière de Guillaume III, 523. Son avènement: son général : son ministère : clic déclare la guerre 4 Louis, 531. 333. Accueil qu'elle fait 4 l'archiduc Charles; secours qu'elle lui prête; XVI, 31, 33. Présents qu'elle fait au duc do Savoie ; 87. Se lasse de la duchesse de Marlborough; ses plénipotentiaires 4 Gertniidenberg, loi. Se rap-
Î roche des tories ; disgracie sa favorite, 13, 123. Consent 4 la paix, 130. L’annonce au parlement ; disgracie Marlborougb; retire scs troupes de la grande alliance, 156 4 158. Suites de cet événement; sa réconciliation avec Louis XIV, 110, 111. Sa convention avec l'empereur ; affaiblissement de sa santé, 112, 113. Elle signe la paix d'Ulrecht, 143. Sa mort, 162. Ses anciens ministres émigrés en France, 183.
ANS
ANNE, impiratrice de Rassie, placée sur le tréoe per les Dolgoroulu; les exile ; ses coDseillerg ; durée de son régne^ ses désordres; XVI, 577. Prend paru pour Auguste de Saie; l'aide à monter sur le tréne de Pologne. 383 é 388. Retire ses troupes. 589. Rejette le projet d'amnistie, dtl ; sa mort, révolutions quis'en suivent; Î7S, d7(i. Incidemment nommée, 5d9.
ANNE de Hecklembourg. régente de Russie ; sa chute ; VI, 475, 47G.
ANNEBAUT (u siaa a') prend part é la conquête du Piémont ; x, 186. Commande é Turin, 196. Guerroie autour de cette ville, 205. Promu maréchal, 204. Sa mission à Venise, 266. Est nommé gouverneur du Piémont. 273 Ses négociations avec le roi de Danemarck, 283.
Troupes qu'il lève, 286. Sa supériorité sur les impériaui, 287. Reçoit l'ordre de renforcer le Dauphiné, 289. Il fait échouer le siège de Perpignan. 291. Retourne en Piémont ; appelé è la cour ; est nommé amiral, 292. Ses expédients Bscaux, 293, suiv. Ses opérations dans le Hainaut, 301. Il marche au secours du duc de Cleves, 304. Conseil auquel il assiste, 318. Son opinion. 320. Ses forces au canm de Janlons. 328. il négocie, 331, 332. M prépare à descendre eu Angleterre, 359. M campagne maritime, 860, 361. Sa mission prés de l'empereur, 563. Sa bonne administration ; legs que que lui fait le roi, 332. Disgracié par Henri II, 383. Est associé è la régence, 458. Troupes qu'il rassemble, dans quel but , 463.
ANNEBOURG, défend Ardres ; ses débats avee Belin; XIII, 155.
ANNESE (sosABo), fait proclamer la république à Naples; XIV, 371. Scs rapports avec Guise et le ministère français,3724374. Satrahison;son supplice, 475, 476
ANNIBALDESCHI (bicbabbs Des), du parti guelfe et français; commis à la garde des cardinaux Orsini ; V, 70. Sa punition, 71.
ANSCER, abbé de St Riquier; part qu'il prend à l'institution de cette commune ; UI, 148.
ANSÉGISE, 61s d'ArnoIphe, gendre de Pépin l'Ancien ; 1. 259, .vuiv.
ANSEL, évéque, institue la commune de Beauvais; III, 147.
ANSELME, archevêque de Cantorbéry ; ses luttes avec le roi Henri !•'; III, 186.
ANSÉHOND, secoue l'autorité des Sarrasins ; I, 358.
ANT
ANSGARDE, éponse Louis le Bègue ;
II, 132. Qui la renvoie par ordre de son père. 156. Scs 61s regardés comme légitimes. 185.
ANSON (l'axibal); ses expéditions contre l'Espagne dans la mer Paei6que ;
XVI, 476. Sa victoire sur les Français,
ANSPERT, archevêque de Milan, préside la diète de Pari ; II, 139. Partie San de Boson. 159.
ANTIN (DE aosTESFAS. DDC d'); son affection pour sa mère ; XV, 389. Préside le conseil des dépêches; XVI, 182. Mé-
P ris que le régent fait de lui. 235. llagrée édit qui fonde la banque, 257. Demande pour le roi la main de Marie Leezinska,
ANTOINE DE BOURGOGNE ; son mariage; 6efsquc son père lui cède; VII,
Mis en possession du Brabant
Fait hommage à Charles VI , 142. Siège au conseil d'État, 156. Y est convoqué par son frère, 163. Approuve le meurtre du duc d'Orléans, 178. Accompagne son frère, 1 89 et sui v. , 1 96. Son mariage, 208. Médiateur entre le roi et Jean sans Peur,
275, 278, 282. Tournoi dans lequel ii joute . 283. Son frère le désavoue , 286, Quand rejoint l'armée royale, 291. Tué è Azincourt, 298.
ANTOINE, bitard de Bourgogne, part pour la croisade; VIII, 271, ^9. Son retour à Bruxelles, ib. Son commandement dans l'armée de son frère , 286. Position qu'il prend, 288 Son ambassade en Angleterre, 4l8. Traité qu'il signe, 421 . Son poste è la bataille de Morat,430. Cruauté a laquelle il s’oppose, 456. Prisonnier k , la bataille de Nancy, 474. Il siège an parlement: IX, 193.
ANTOINE, duc de Lorraine; son avènement: IX, 331. Accompagne Louis XII, h l'armée, 342. Sa neutralité, X, 16. Secouru par son frère. Époque de sa mort, 4ol. Fortune de sa maison: XII, 2ü5.
ANTOIN’E DE BOURBON, duc de Vendéme, puis roi de Navarre; son projet d'arrêter Charles-Quint ; X, 250. Escorte François I*'è la Rochelle, 296. Ses opérations en Artois, 301. Son mariage avec Jeanne d'Albret , 304 , 413. Défènd la Picardie , 327 , 365. Est présent à la protestation du dauphin contre le traité de Crépy, 337. Fait partie du conseil royal, otu. Son commandement: ses opérations; XI, 32. Il professe le calvinisme,
Par qui averti de la mort du roi
Est le chef des Bourbons ; il tient de sa femme la couronne de Navarre ; sa fai.
ANT
blesse, 107, 108. Il vient à la cour ; son entrevue avec Condé, 109.8a mollesse déjoue les projets de ce dernier; mission qu'il accepte, MO. N'a point la force de résister aux Guises ; ses conGdents leur sont vendus ; ses rapports avec les réformés, 118. Intimide par Philippe, part pour l'Espagne, 120, 121. Exemple proposéisa lainillecn Ëcosse, lll.Ilcombat dans le Midi les complices des conjurés d'Àmboise. 153. Candé se rend à sa cour, 135. Il ne parait pas à l'assemblée des notables, ih. Est invité à assister aux états
f énéraux, 130. Il paralyse Ferricres-Maigoy, UO. ;ion embarras; il obéit au roi, lal. Son arrestation, li2, H3. Guetapens que les Guise lui préparent, U6, Est sauvé par la reine mère ; son entrevue avec elle , 147. Sa croyance le rend suspect à la majorité des citoyens , 149. Il salue roi Charles IX, ib. Promet de se réconcilier avec les Guise ; renonce à la régence ; espère recouvrer la Navarre , 150, 182. Sa part dans le gouvernement; son réle aux états, 151, 1s2, 159. Il veut faire disgracier les Guise; est nommé lieutenant général du royaume ; sa proposition de faire rendre gorge aux favoris , 161. Il demande aux états l'enregistrement de l'édit d'Orléans ; son accord avec la reine mère rati6é par cette assemblée, 1<77. Son frère le cardinal lui cède le pas, 169. Il assiste i la conférence de Poissy, 172. Par qui circonvenu, 173, 182. M jalousie contre son frère; ses négociations secrètes ; sa défection , ib.
Pourquoi se rend au parlement , 184. Il chauge ouvertement de parti , 186. Suit la cour è Monceaux , ib. Rappelle les Guise, 187, 188. Prend fait et cause pour eux ; entre à Paris : scs démonstrations catholiques, 192, 193. Il emmène k Paris le roi et la reine mère . 195. Les triumvirs le mettent à la tète de l'armée royale ; il entre en campagne . 200. Compte qu'il rend au parlement ; fureur populaire qu'excite cette compagnie, 204 a 206. Mission qu'il donne a Montpensier, 206. Il se rend au camp de Bourges, 299. Influence de son exemple sur le duc de Nevers, 211. A favorisé le penchant de la Guienne pour la réforme, 214, 215. Projet de lui faire épouser Marie Stuart et de lui donner la couronne d'Angleterre, 229. Il assiège Rouen ; est blessé ; sa mort, 230, 231.
ANTOINE DE CRATO. prétend k la couronne de Portugal ; XII, 153. Sc fait proclamer ; s'enfuit aux Açores, qui le reconnaissent ; est accueilli k la cour de France, ISO, 157. Echoue dans son ex-
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pé tition sur Tereeire, 158, 159 Son retour en France, 150. Ib. Supplice de ses partisans. 160.
ANTONIO (nos siios), envoyé de l'Espagne, près de Yillars ; congédié par lui; XIII, 59; 79.
ANVILLE (le MIC a'); flottes qu'il doit commander ; sa mort ; expédition préparée contre les Anglais que cet événement fait avorter ; XVI, 4SI.
API A (JEis); commande les troupes pontificales : V, 70.
APRAXIN, général russe; bat les Prussiens à Jagerndorf ; fait retraite , XVII. 116. Ce mouvement expliqué. 118.
AQUAVIVA(tsnnéaATiiEr a'), général sicilien; sa retraite devant les Français, IX. 160. Prend parti pour eux, 271.
AQL'ILA (nos jt ts a'), commandant des auxiliaires Espagnols en Bretagne ; XIII. 93, 106.
AQUITAINE, ses rapports avec les l'érovingiens ; i, 180, 181, 211. 2il , 265. Échappe è la monarchie, 304, 334, Affecte de s'en distinguer par l'origine , ar les mœurs, 371 et suiv. Y est réunie, 72. Soulevée, puis vaincue, ib. Comment organisée, 436. Scs rapports avec les Carlovingiens; II, 12, 57, 92, 95, 102. Échappe encore, et pour deux cents ans, à la monarchie, 276.
ARABLAY (pieeee a'), chancelier de France et cardinal , préside les états généraux ; V, 359.
ARAMONT ( LE SIEE n'_) : sa mission auprès de Soliman ; X , 577, 305. Ses négociations, 441 à 443 , 448. Il monte sur la flotte turque; XI, 14.
ARANDA (le coite a') , fait expulser d'Espagne les jésuites : XVII, 233. Son accord avec Choiseul, 242, suiv.
ARAUCOURT (a) ; commande la garnison de Douicns; XIII, 123. Est prisonnier. 125.
ARBOGASTE, chef franc, commande les armées de Valentinien II dans les Gaules ; refuse de quitter son commandement ; fait assassiner l'empereur ; fait proclamer Eugène son propre secrétaire ; I, 42. réduit è se tuer, ib.
ARC (rieasB a'), frère de la Pucclle ; l'accompagne (voy. Jeanne d’ Arc); VIII,
ARCADICS, empereur d'Orient; 1, 42.
Loi de lui sur la culture, 64. Donne à Alaric lecommandement de l'Illyrie, 81, suiv. Gouverné par Rufin et Eutrope, 84.
ARCHAHBAUT , archevêque de Tours ; unit Robert et Berthe ; 11, 349. Éxeommunié à ce sujet, 350.
ARCO (le cg«TE a'), maréchal de Ba-
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vière, Toincu à Schellembcrfr; XVt, 19.
ARÇON (LF. CHr.viLiFR d'): battcrirs flottantes qu'il construit devant Gibraltar : XVII. 452.
ARCOS (i.p. DUC d'), vicc-roi de Naples, secourt le Presidi : XIV, 515, 5S4. Sa tyrannie; scs eiaetions ; soulèvement qu'il eicite : comment perd Jlar Aniello: est renforcé, 5(i7 à 571. Son départ; scs dernières cruautés, 375.
ARDEMBOURG u.vootFs), paclflcateur de Gand ; VI, 480.
ARDF.4ST : épie les bérétiques ; part qn'il prend ji leur procès ; II. 375. 576.
ARDOIN, roid’ltalie; obscurité de son règne: II, 521, 342. Quand élu par les Italiens, 504.
ARKMUERG [ciiLi.vniF. d'), sire de la Marck, S««ÿ/ier îles A rdemirs , tient les Bourguignons en échec ; VIII. 422. Fureurs qu'il eicite à Gand, 46ü. Il lue l’évèque de l.iége. IX, 27. Est tué, 76.
AREMIIKKG (aie »') : reiifort qu'il amène en France aui caiholiqiics : XI, 320. llallu et tué à Groningue. 536.
AREMRERG (iKr.oiTF d'), lieutenant du duc de Parme: XII, 588.
AREMRERG (le dic. d'), général de Maric-Tbérese : son plan de campagne ; XVI. 442. Son commandement dans les Pays-Bas, 459. Sa Janction avec le grandduc, 555
ARENE (d'J. défend Crémone: XV,
ARÈNES (d'I, député par les huguenots près de IJenri III ; XII, 33. Fonctions auxquelles il est appelé, 65.
ARENTHON (a'), évéque de Genève , confident de M“'Guyon ; XV, 487.
AGENCE (d'); Coudé se rend à lui; XI. 552.
ARGENS (le XAnQCis d'): vers que lui adre.ssc Frédéric ; XVII, 112.
ARGENSON (a), lieutenant de police détruit Port-Royal ; XVI, 105. Est garde des sceaux ; se prononce pour la quadruple alliance; XVI, 225. Son double ministère, 231, 255. Son discours au parlement, 238. Il agrée l'édit fondant la banque de Law, 256, 257. Cède à ce dernier le ministère des finances, 268.
Sa disgrèec, 272.
ARGENSON (le «vaoms d’) fréquente le club de l'Entre-sol ; XVI, 436. Est ministre des alTaires étrangères; son opinion sur la cour d'Espagne ; 289.
Époque de son entrée' au ministère ; misère qu'il signale, 521. Ses conseils et négociations pacifiques, 825. 541 ctsuiv. Comment apprécie la conduite du roi de Sardaigne, 543. El les rapports avec
ANT
l'Espagne; XVII, H. 5a disgrâce, 12. 13. Ses dernières négociations, I3etsuiv.
ARGENSON (le cotte d’) fréquente le club de l'Entre-sol; XVI, 436. Est ministre de l.i guerre ; donne l'armée d'Allemagne à Noailles : 485. Brouillé avec son frère. XVII, 13. Son indépendance à l'égard de la favorite, 54. O^ pose le clergé au parlement. 37, 57, 153. Il fait emprisonner sa sœur Perpétue, 59. Commandement qu'il fait donner à Richelieu, 78. Son désir d'une guerre continentale, 81. 85. Négociations qu'on lui cache ; 81 . S,i disgrâce, 89, 1(K). .4 signé l'ordre d’exil de rarebevéque de Paris . 95. Son opinion sur I.ally , 147. Sa maxime, we jms trop gouverner , 534. A eu l'idée des assemblées provinciales,
ARGENTI (j.icocEs), colonel ligueur, éloigné de Paris par Brissac : XIII. 66.
ARGENTON (le sire d'): sa fidélité au parti anglais : il est prisonnier ; VI, 329.
ARGOl'GES dévoile le complot du connétable de Bourbon : X, 29.
ARGVLE (LE COÏTE d') prend les armes pour la cause protestante; XI, 121 , La comtesse témoin du meurtre de Rizio, 307, 142.
ARGYI.E (le BIC d') se révolte contre Jacques II : son supplice. XV, 543.
ARGVLE (le dcc d) : bat le comte de Mar h SberilTmuir : XVI, 186.
ARIGISE, duc de Benevent ; son indépendance après la conquête de Charlemagne ; I, 584. Menacé par lui : lui envoie son fils Romuald, 416. Résiste k l'inva.sion, th. Obtient la paix ; dénoncé encore par le pape, ifc. et suiv. Meurt ,
ARIOSTE (l') : son génie aurait pu créer la célébrité de Roland ; 1, 394. Son poème : époque de sa mort ; XI, 506.
ARIOWALD , roi des Lombards; auxiliaire de Dagobert dans la guerre contre Samo : I, ^1.
ARIST.A (mcji) jette les fondements du royaume de Navarre : attaqué par les Francs, est vainqueur; II, 27.
ARLES (boyàcïe d') ; par qui fondé ; II, 227. Étranger à la France, 534 et SUIT. Pa.sse sous la domination de l'empire ; 415. Son morcellement pendant la guerre du sacerdoce ; indépendance de plusieurs feuiataires ; 111,24.
ARLINGTON ( lord ) , gagné par Louis XIV ; XV, 173, 178. Sa mission près de Guillaume, puis en France, 201.
ARLOTTO, légal du pape en Angleterre ; soulèvement produit par sa demande de subsides ; IV, 450.
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ARMAGNAC (lks), famine puissante du Midi ; diniiliis du comte Géraud avec le sire de Casaubon ; V. 2^. Ses débats sur la succession de Déarn ; comment réglés, 133. Sa guerre privée avec le comte de Fois, 193. Le comte d'Armagnac seconde le sire d'Albret tantét sous les drapeaux anglais, tantét contre: VI, 271 à 273, 27i, 280, 281 , 282, 292. Garde son pays, 307. Réconcilié avec la maison de roix, 3S2. Allié du duc de Berr^,
Scs aventuriers ravagent le Midi
ARMAGN.AC (jeax III, coite d'); son avènement; son commandement au midi;
VI, 477. Reçoit l'ordre de transporter ses tronpes en Flandre, 483. Accompagne le roi, 487. Son expédition en Italie; bandes qu’il y emmène; VII, 31,71.
Scs combats sous Alexandrie ; est battu par les Milanais ; sa mort, destruction de son armée. 31 à 33. Premier mari de la comtesse de Comininges ; VIII. 70.
AR.MAGNAC (aessAno, COITE d’) conduit en Aragon une bande d'aventuriers;
VII, 2S, 71. Supplée le duc de Berry, son beau-père, dans le gouvernement de Languedoc; scs vengeances, 114. Ses hostilités en Guienne, lü9. Il ne parait point aux étals, 219. Devient le chef du parti d'Orléans ; ses alliances, ses négociations ; il entre dans la ligue de Gicn, 222, 223. Pillages de ses Gascons, leur si^ne de ralliement, 223. Jalousie des princes contre lui, ffîü. Guerre qu'il engage, 234. Il est attaqué par le comte de Foix, 239. Scs stipulations avec Henri IV, 241 è 243. Il prend les couleurs de l'An-
flctcrre, 2'JO. Refuse à Jean sans Peur entrée de Paris, 272, 273. Commande l'armée contre lui; ses succès. 274, 27S. Bourguignons qu'il défait, 273. S'oppose à tout accommodement, 278. Réaction contre son parti en son absence, 283. Il est rappelé à Paris. 299. Guerre qui l'a retenu; il est nommé connétable; relève son parti. 300. Ordonne è Jean sans Peur de s'éloigner ; fait exécuter plusieurs de scs conlidents, ih. Repousse la médiation de l'empereur, 303, Ses rigueurs à Paris; son éebcc contre la garnison d'HarDeur, 304. Il dii^ose de la succession du duc de Berry, Mb. Assiège Uarllcur par mer; est repoussé: refuse de recevoir à Paris le dauphin, ÔU8. Scs mesures pour empêcher son retour ; soupçons sur son parti au sujet de la mort de ce prince, 308. Reste seul maître des affaires; honneurs dont il fait combler le nouveau dauphin: pouvoir qu'il reçoit de lui; il fait exécuter Bosrédon et exiler la reine,
309, 310. Sa tyrannie; ses proscriptions; ses mesures fiscales : corvées qu'il im-
fiose aux Parisiens. 311. 312. Il envoie e dauphin contre Rouen soulevé, 314.
Défection du sire de Lille-Adam; ses efforts pour défendre Paris, ib. Il y concentre toutes les troupes, 317. Complot qu'il prévient; destitué par la reine; continue ses fonctions; ses succès, 318. De quoi accusé par elle: sa fidélité à Benoit XIII: défeetion du midi; il assiège Senlis ; y emmène le roi, 519, 320. Ses cruautés, retraite, 321. Il négocie; pro-
j'et de traité rompu, 322. Rumeur contre ui dans Paris; ses excès contre la bourgeoisie , 323. Est surpris ; comment échappe , 324. Fureur de la réaction contre lui; il est livré aux Bourguignons, 323. Est massacré, 328. Haine contre ses pillards gascons, 373.
ARMAGNACS (les), faction opposée aux Bourguignons ; VII, 224, 223. Sont prêts è combattre, 230. Jlassacrés è Paris; leurs excès dans le Vermandois. 231 . Leurs progrès en Champagne et en Picardie; mépris qu'ils font du roi ; le conseil se déclare contre eux, 232. Leurs brigandages autour de Paris, 233, 238.
Le conseil les considère comme excommuniés ; leurs négociations avec l'Angleterre, 230, 237. Leurs échecs ; massacre de Saint-Cloud; leur retraite, 238. Ils mettent leurs personnes et leurs biens au service de l'Angleterre, 242. Ordonnances tendanlè cITacer ce nom, 248. No peuvent rentrer dans leurs biens confisqués, 249. Ils prennent le pouvoir, 209, 270. Mesures extrêmes qu'ils prennent contre Jean sans Peur, 273. Leurs excès è Soissons, 275. Leurs couleurs proscrites par la paix d'Arras, 278. Bourguignons qu'ils font pendre, 281. Réaction en leur faveur, 282. Puis contre eux, 283, 280. Abattus à Axincourt, 299. Comment relevés. 300. L’empereur leur offre sa médiation, 302. Fureurs mutuelles des deux partis, 300, 307, 314, 318. Le pape s'interpose entre eux, 322. Réaction furieuse contre eux à Paris, 323. .Massacre des prisons, 329 à 331. Ils affament cette ville, 329. Le parti prend le nom de Dauphinoit_, 332. Ne sont point regardés comme Français, 374. Les Suisses donnent ce nom à l'armée qui marche contre eux; VIII, 84.
ARMAGNAC (jeas IV, cosie a’), d'abord vicomte de Lomagne, conseiller du dauphin ; VII, 31 1. S’engage à faire hommage & Henri V, 333. Ses stipulations avec le comte de Foix, 412. Sommation qqç lui adressent les étals, 418. Reçon-
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mit l'antipape CKment ; abdication de ce dernier a son avantage : bulle du pape Martin T, i3(i. Représenté au congré de Gravelines, VIII, 38. Se rend k la journée de Tartas, <U. Réclame le comté de Comminges , 70. Ses* plaintes contre Charles VII ; ses négociations avec Henri VI: ses hostilités . 71, 7t. Est arrêté par le dauphin : ses États sont mis aous la main du roi, 79. Sa délivrance; sa mort. 9t.
ARMAGNAC (asse d'); épouse le duc d’Orléans: Vil, 222.
ARMAGN.4C (jeas V, costf, d’): suit Charles VII contre la Praguerie : VIII, HO, 51. Se rend à sa journée de Tartas, 64. S’enfuit en Navarre, 79. Son avènement, 04. Il assiège Riom, 129. Son ma liage incestueux : comment accueille les remontrances de Charles VII; dépossédé par lui, s’enfuit en Aragon. 188 i 190. Traduit au parlement : vient à Paris ; s’enfuit à Bruxelles : son entrevue avec le dauphin: se réfugie à Rome,2IH.
Louis XI lui rend ses domaines, 2(0.
Troupes que son cousin conduit en Espagne, 294. Engagé dans la ligue du bien public, 283. Ses demandes : ses mouvements : armistices qu’il signe. 280, 287. Il rejoint Charolais. 292. Ce qu’il obtient par le traité de Conflans. 298. Sa liaison aveeleducde Bourbon. 302. Désormais dévoué au roi, 312 Ses intrigues, 324.
Est attaqué; s’enfuit; ses biens sont judiciairement confisqués . .350 Rappelé par le duc de Guienne. 379. Ligué avec le roi d'Angleterre. 380 et s. Ses mesures : piège qu’il tend é Reaujeu : il le fait prisonnier; soulève toute la Guienne, 589. Est réduit et poignardé, 401, 402.
ARMAGNAC [d’), comte de la Marche et de Pardiac ; opérations de guerre et événements politiques auxquels il prend part ; V'II, 418 : VIII, 22, 26. 43, 47, 96, 84, 77.
ARMAGNAC (le bataed d’) est nommé maréchal de France; VIII. 240. (Voyci comte ileCotnminget.)
ARMAGNAC (jacoves, coite h’); Louis XI le fait doc de Nemours : VIII, 254. 255. Assiste à l’assembléede Rouen.
270. Du parti du duc de Berry, 283. Ses négociations : ses hostilités dans la ligue du bien public, 280. 287. Ses liaisons avec le duc de Bourbon, 303. Invité à signaler les abus, 315. Ses relations avec les Anglais, 324, 347. Fait la paix avec le roi, 350. Sa trahison, ib. Sa captivité, 446. Son procès ; son supplice, 480. Réclamations d.' ses fils, 455 ; IX, 91, 52. ARMAGNAC (cBAUEs a’j, vicomle de
Fezensac: prisonnier è la Bastille; VIII, 403. Réclame l’héritage de son frère ; IX, 49.
ARMAGNAC (lovis d’). duc de Nemours ; ses réclamations aux états généraux : IX, 49. Il siège h la cour des airs. 93. Ses biens lui .sont restitués, 21 et suiv. Est proposé pour époux à la duchesse de Bretagne, 1:22. Garantit la paix de Senlis, ib. Est nommé vicc-roi de Naples, 295. Ses débats avec Gonzalve de Cordoue pour les limites ; leur entrevue, 250. La guerre éclate entre eux, 208, 269 Son armée : ses lieutenants ; ses opérations: il prend Canosa, 270. Sa mauvaise volonté pourd’Ars : ses plans:
ses échecs ; mission qu’il donne è d’Aubigny ; leur mutuelle aigreur : son humiliation, 271. 272. Son incapacité; ses pertes, 278, 279. Vaincu à Cérignoles et tué. 280. 282.
ARM. AGNAC (ceoece. caedisal d’), évéque de Rhodez ; ambassadeur de France è Venise ; négociations qu’il dirige ; X, 2.38, 266. Son domicile violé ; pourquoi, 267. Siège aux états généraux; XI. 169. Association qu'il signe, 286.
Chasse les protestants d’Avignon, 299.
Damville a ordre de se concerter avec lui, 315. Ses fiagellants, 325.
AR.MAGN.4C, valet de chambre de Henri IV , favorise son évasion: XII, 47,
ARMAGNAC (iaoaie d’) : inclination de Louis XIV pour elle; XV, 160.
ARMÉE, organisée en France par U célèbre ordonnance d’Orléans: Vlu. 45.
ARMENONVILLE (fi.ubiaii »’) est nommé garde des sceaux : XVI, 293. Ses projets de lois, 316. Reste au ministère sous Fleury. 3(2. Est remplacé, 358, 562.
ARMINlUS ; secte qu’il fonde en Hollande : XIII. 429.
ARMORIQUE ; son indépendance ; I, 88. Sa résistance aux Francs ; son alliance avec eux, 117. Tributaire des Francs et non sujette, 180. Renonce à l’allégeance. 305.
ARNAUD DE BRESCIA, élève d’Abailard : III, 234. Ses idées de réforme ; ses prédications en Allemagne et en Italie, 235. Son séjour à Zurich. 236. Comment rappelé à Rome, ib.
ARN. \UD(aiileic), abbé de CIteaux; son zèle contre les Albigeois; III, 510. Chef de la croisade ; légal du pape, 511. Forces qu’il rassemble è Lyon , 513.
Pourquoi Milon lui est adjoint. 514. Sa réponse h Raymond-Roger, 515. Il fait livrer aux flammes la garnison capitulée de Cbasseneuil, 516. Assiège Béziers ;
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fait massacrer tous les habitants : son mot atroce. ül6 il SI7. Dissimule le nombre de ses wctimes. Assiège Carcassonne, 818. _£lude la médiation du roi d'Aragon. ÜI8, 810. Ses inquiétudes, 8:10. Reçoit Raymond-Roger: le fait arrêter; prend possession de la ville : supplices qu'il ordonne, ib. Ce qu'il médite pour achever son œuvre : assemblée qu'il tient ; il dispose des vicomtés de Béziers et Carcassonne : refus qu'il essuie, 821, 822. Les donne à Simon de Monfort, ib.
Comment accable le comte de Toulouse; IV, 48 et suiv. Vient au camp des croisés, 48, Piège qu'il tend au sieur Minerve, ib. Massacre dans cc chéteau, ib. Son attitude au concile d'Arles à l'égard de Raymond et du roi d'Aragon, SI. Il repousse une dernière avance de cc dernier, 84. Se fait investir de l'archevéché et du duché de Narbonne ; excite ainsi le dépit de Montfort ; passe en Espagne, 89. 60. Reproches et ordres que lui adresse Innocent. Ci. 68. Sa rupture avec Simon de .Monfort ; il l'eicomniunie, 08. Invoque Louis VIII contre l'hérésie 133. Ses négociations avec Raymond VII, 136, 137. Sa mort, 148.
ARNAUD (cni.LAnaF.), grand inquisiteur, sort de Toulouse; IV, 2i3. Excommunie cette ville et le comte Raymond. ib. Son tribunal massacré par des Albigeois: 301.
ARNAUD de Villeneuve ; livre de lui condamné par l'inquisition ; V, 300. Sa fuite en Sicile, 318.
ARNAUD D'ANDILLY ; nouvelles manœuvres militaires qu'il enseigne ; XIII. 427. Lettres contradictoires que lui écrit Louis XIII, 456.
ARNAUD .(avtoivf.) publie son livre de la FréqurtiU- Communion ; débats qu'il soulève ; XIV, 3l6ctsuiv. Son zèle janséniste : XV, III. Mandement de son frère cassé, 110, 117. Se cache à Chitillon. 142. Sonmémoireauroi,l43. Ëclat qu'il répand sur les lettres, 158. (Voyez ilarquit de Pomponne.) Époque de sa mort : XVI, 6.
ARNAULT est du conseil secret de Marie de Médicis: XIII, 290. Envoyé par Sully è Concini, 298.
ARNAULT, du parti de Condé; envoyé en Bourgogne ; XV, 314.
ARNHEIM . favori de l'électeur de Saxe; scs trahisons ; XIV, 97, 106, 120.
ARNOLD, fils de Drogon ; son héritage ;l, 311.
ARNOLD , colonel américain : tente sans succès d'insurger le Canada: XVII, 9(6. Sa trahison, 4^, 428.
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ARNOLPHE, prend parti pour Clothaire ; 1,252. Conseiller de Dagobert; évéque de. Metz, 289 et suiv. PerdChrodoald, 265. S'interpose entre Clntbaire et Dagobert, ib. Sa retraite , 267. Son pouvoir ; son crédit, 302.
ARNOt.PIIË, empereur, bâtard de Carloman, d'abord duc de Carintbie : II, 164. Parait à la diète de Tibur, l76.
Dépossède Charles le Gros ; sort qu'il lui fait, ib. Reçoit l'hommage du roi de Bourgogne, 187. A des partisans en France; reconnaît Eudes et reçoit son hommage, iti. Attaqué par les Normands:
ses troupes sont vaincues ; il les écrase à Louvain, 192, 193. Sollicité en faveur de Charles le Simple, 190. Lui accorde la couronne et lui donne une armée, 197. Invoqué de toutes parLs en France, convoque les deux rivaux . ib. Résout de soutenir Eudes: donne la couronne de Lcrraincà son bâtard Swentibold; lui ordonne desoutenirEudes, ib. Proclamé empereur. Sa paralysie : vigueur de son caractère , ib. Accusé d'avoir attiré les Hongrois, 202. Sa mort, ib.
AllNULPHE, comte de Flandre , médiateur entre Louis IV et Otbon , fait hommage à ce dernier ; Il , 196. Fait assassiner Guillaume Longue-Épée, 284.
Aux prises avec Hugue.s de France, 260. Réconcilié avec lui, 266.
ARNOLPHE. bMard de Lotbaire de France, archevêque de Reims: prête serment à Hugues Capot ; prend parti contre ce prince; II. o20. Défend Laon assiégé , 3:6. Est prisonnier . 323. Son jugement; son abdication, 318 , 327.
Quoique prisonnier est déclaré archevêque légitime , 330. Démêlés à ce sujet entre le pape cl le roi Robert, 349. Mis CD liberté, ib. Confirmé dans son siège,
ARNOLPHE, fils de Baudoin VI de Flandre; réfugié en France ; tué à la bataille de Cassel ; II, 812, 813.
ARNOLPHE, évéquo de Lisieux; son influence en faveur du pape Aleiandre: III. 308.
ARNOLPHE ; part qu'il prend à l'arrestation de Bonifacc VIII ; V, 244.
ARNOLPHE D'EGMONT. duc de Gueldre, vend sa succession à Charles le Téméraire ; XV, 268. 269.
ARNON, missionnaire chez les Huns; 1,489.
ABNOULII, comte de Flandre, auteur supposé d'une des six pairies ùlques ; III , .378. Partisan des Carlovingiens, 389. Seconde Charles de Lorraine , 391.
Sa mort : sa guerre avec Richard-sans- Peur, 4(£L
ART ART
ARSOÜX . jésuite . confesseur de Louis XIII , reicitcà citerniiner les hu-
?;uenols; XIII, 459. Confidences que lui lit le roi au sujet de Luyncs, 4U. Est renvoyé. 44S.
ARPAJOS fo') est de la Fronde: XIV, 495. Traité ave: la reine, 497.
ARQUIKN (LC coin a'), beau-père de Jean ^bieski : Louis XIV lui refuse le titre de due: XV, 34.
ARRAN BAiiiTOS, coiTC a'),
réf^ent d'Éeosse sous Marie Stuart ; sa politique ; X, 350. Chéteau qu'il assiège, 399. Défait par les Anglais, ib. Il repousse leurs propositions ; comment est gagné k la France, 415 et suiv. Envoie en ce royaume la jeune Marie Stuart, 416. Prend les armes pour la cause protestante; XI, 38.
ARRAS (nAiTÉ a') ; réconeiliation entre Charles VII et Philippe le Bon ; VII, S04, 503.
— Autre traité entre Louis XI et Maiimilien d'Autriche ; IX, 28.
ARS (ions a') ; sa retraite à travers le Milanais : IX, 230. Sforza veut se livrer à lui, 234. Lieutenant du vice-roi de Naples, 269. Se signale au siège de Cinosa. 270. Ville quTI surprend ; ses dangers, 271. 3lis en fuite à Cérignolcs, 280. Sa résistance à Venosa, 283. Sa retraite, 292.
ARTAUD , élu archevêque de Reims; II, 233. Sacre Louis IV, 283. Devient son conseiller , 243. Lui est seul fidèle ; récompense qu'il reçoit, 148. Dépossédé, ib. 249. Rétabli. 360. Eclat de ses démêlés avec Hugues, son compétiteur ; concile qui ordonne son maintien dans son siège, 261, 262. Son discours au concile d'Ingelheim ; idiome dont il se sert, 263. Son intronisation ordonnée, 264.
Réconcilié avec Hugues de France, 266. Sacre Lothaire, 274. Sa mort, 279.
ARTEVEI.D(jacqie«abtoijacocïso'), brasseur de Gand , chef du parti populaire : V, 396. Son pouvoir ; il soulève Gand ; son alliance avec Edouard III ; il chasse le comte de Flandre, 397, 398. Sa méfiance envers ce prince ; frayeur qu’il lui inspire, 469. Traité qu'il conclut avec Edouard, 504. 305. 8c prépare k assiéger Tournai, 308. Seconde le comte de Hainaul contre la France, 509. Sa harangue k la diète de Valenciennes, 511. Est emprisonné, puis délivré par scs partisans soulevés; VI, 15. Reçoit Edouard k l'Ecluse, 47. Sa position délicate ; ses débats avec la corporation des tisserands, 47 et suir. Favorable au projet de nommer comte de Flandre le
le prince de Galles, 48. Sa mort, 50.
ARTEVELD (rniiiprs a'), fils de Jacques, nommé eapilaine général des Gantois; VI, 418. Ses mesures de police ; il repousse la pait qui l'eût sacrifié; tue l'un des négociateurs ; consent k être exilé : fait connaître aux Uantois la dure capitulation que leur accorde le comte ; les décide k marcher contre lui : prend
fosition près de Bruges; 418 k 421.
I gagne la bataille de Bruges, 422. Il entre en cette ville ; recommande ses habitants aux Gantois ; soumet toute la la Flandre ; prend le titre de régent, 422 , 423. Assiège Audenarde, 435. Son peu de succès ; ses négociations avec Richard II ; sa lettre k Charles VI ; piège que lui tend le gouvernement français et u'il évite, 437, 438. Il coupe les ponts e la Lys, 439. Son lieutenant k Ypres tué; défection de cette ville ; soumission au roi et révolte contre lui de la Flandre maritime, 410, 441. Il marche au-devant de l'armée royale, 441. 442. Perd la bataille de Rosebecque et la vie, 44.3. 444. N'est point remplacé k Gand, 445. Son train de prince, 466, 467.
ARTHUR de Bretagne, petit-fils de Henri II d'Angleterre ; sa naissance : III 393. Son mariage projeté. 412. Successeur désigné de Richard Cœur de Lion, 439. Ligué avec lui, 456. Ses droits k la succession de Richard ; serment qu'il reçoit ; attaqué par son oncle Jean, 463.
Confié k Philippe-Auguste, 464. Conditions que celui-ci stipule pour lui, 465. Réconcilié avec son oncle ; confié encore k Philippe, ib. Part que lui laisse le traité de pais, ib. Son mariage ; fait hommage k Philippe, 477. Armée qu'il forme, 478. Assiège son aïeule k Mirebeau ; est fait prisonnier, ib. Sa mort, 479.
ARTHUR II, duc de Bretagne; son avènement; V.264. Fait arrêter les templiers de son duché et s'approprie leurs biens, 285.
ARTHUR III, duc de Bretagne, d'abord comte de Bicliemont, puis connétable de France , assiste au service du duc d'Orléans; VII. 282. Est confident du dauphin, 285, 286. Son poste k Azincourt; il est prisonnier, 1514, 298. Est délivré et prend part au siège de Meaux, 366. Son mariage ; 383. Il s'éloigne des Anglais 391. L'épée de connétable lui est offerte, .392. Son entrevue avec Philippe le Bon^ ib. Puis avec Charles. 393. Ses dispositions en Bretagne ; il est installé comme connétable, 394, 395. Ses efforts pour dominer le roi ; son but : brigue contre lui, 401, 402. Scs hostilités en
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Normandie ; son échec é Sainl-Jamcs de Beurron ; i qui il l'aUribuc , j(03. Il presse le dnc de Bourgogne de se réconcilier arec le roi, é04. Son retour, ses lottes de cour, éüS. Sa jalousie envers le comte de Fois ; ses reproches h Charles ; son inOuence à la cour ; favoris qu'il élève et précipite ; sa rupture avec lè Trémoille, éOs à Attaqué de vive force; son immobilité, *17. Veut rejoindre l'armée royale ; la Trémoille veut l'arrêter ; il passe outre ; la Pucellc s'interpose entre lui et le roi ; chevaliers i|ui l'accompagnent. *10, **1. Ses opérations sur la Loire,**! Méflance qu'il inspire à la Trémoille ; ne peut obtenir de se rendre au sacre, 4*3. Le roi veut les réconcilier ; il se fait remplacer à l'entrevue prmetée; trahison envers scs délégués, *S7;438. Ileontribueà lacbute;clu favori, *87, *88. Il ressaisit le pouvoir ; lienl la journée ^ sur la lande du grand Ormeau ; fait reculer Arundel ; son entrevue avec le roi, *9S, *96. Il secourt la ilire, ib. 8s rend au congrès de Nevers ; ce qu'il stipule pour la paix générale ; accueil que lui fait le roi, *97, *U8. Représente la France au congrès d'Arras, 502. Réconcilie les maisons de France et de Bourgogne, 50*. Ce qu'il obtient de la Mire et Saintrailles, 506, Son succès contre les Anglais, 512. 11 soumet Paris, 512 è 515. Sc considère comme un souverain indépendant, VIII, 9. Sa guerre privée avec Flavy, 10. Il su rend caution de René, 15. Son poste au sié^e de Uontereau , 23. Il escorte le roi à Paris ; abandonne cette ville, 2*. Scs rigueurs contre les aventuriers, 32. Il insiste pour la reprise de Meaux, *0. Secondé par le roi, il emporte la place, *1. Sa cruauté; il refuse la bataille ; il achève sa conquête; dureté de sa justice prév&tale, *2. Se rend aux états d'Urléans, *3. A ordre de marcher sur Avranches ; s'y rend ; lève le siège, *2, *7 et suiv. Sa fidélité, *7 à *9. Il s'interpose pour la paix, 52. Accompagne le roi, 58. Aventuriers qu'il réduit, 63. Part qu'il prend è la journée de Tartas, 6*. Conseil auquel il assiste, 81, 90. Refroidissement de Charles pour loi, 95. Ses hostilités contre les Anglais, 11*, 118. Il décide la victoire à Fourmigny, 122, 123. II assiège Caen, qui capitule, 12*. Il investit Cherbourg, 125.
Prend cette place, ib. La garde de la Normandie lui est confiée, 127. Son amitié pour son neveu Giles, 136. S'interpose entre lui et le duc François, 137. Le fait venger, 1*0. Son biographe, 17*. Son avènement au duché de Bretagne ; il reste XTIII.
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connétable: ses rapports avec Charles; son projet de descente en Angleterre, 20*. ^5. Il refuse de siéger à la cour des pairs, 206. Intercède pour le duc d'Alençon ; fait hommage au roi ; meurt ; ses services ; sa superstition ; ses derniers moments tourmentés par l'évéque de Nantes, 208 è 210. Ses exécutions sommaires, 21*.
ARTOIS (soBEST 1", COITE o'). frère de saint Louis ; dispositions testamentaires de son père en sa faveur; IV, 150. Son mariage ;apanage qu'il reçoit, 256. Aide le roi a la translation de la sainte couronne d'épines, 262. Le pape l'appelle à remplacer Frédéric II, 266 Assiste è la cour plénière de Saumur,28*.Son voyage è CIteaux, 323. Croisé avec saint Louis, 3*3. Part avec lui, 359. Son poste au camp de Mansourah, 377. Son poste è la bataille de ce nom ; il est tué, Ml, 382.
ARTOIS (BOBEST II , coiTE d'), ncvcn de saint Louis ; prend Ii croix; IV, 507. S'embarque, 516. Son expédition en Navarre ; son traité avec Alphonse de Castille ; comment il cherche à perdre le favori de Philippe le Hardi, V, *5è *7. Est un des juges qui le condamnent, 5*. Sollicite vainement du pape la punition du beau frère de U Brosse, 56. Marche au secours du roi de Naples, 78. Sa miv sion en Castille, 88. Est chargé de gouverner Naples, iü8. Sa victoire sur Loria ; son mécontentement ; son retour en France, 11*, 115. A qui est mariée sa fille, 155 Sa victoire près de Dam, 168. 180. Scs opérations en Flandre ; mort de son fils unique. 185 è 187. Sa prétendue opposition è l'arrangement entre la France et l'Angleterre, 106. Ses débata avec l'évéque de Cambrai ; intervention du pape, 290 Le pape cherche sans succès à l'attirer en Italie, 208. Récriminations du pontife contre lui, 220. Marche sur les Flamands révoltés-, son armée formidable, 227. Perd la bataille de Courtrai et la vie, 228, 229.
ARTOIS (raiurre a'), sire de Conches :
fils unique de Robert II -, renfort qu'il lui amène ; il est tué; V, 182.
ARTOIS (BoiEBT, coBTE d') , d'abord comte de Beaumont le Roger; dispute l'Artois è la comtesse .Vathilde; aux prises avec les troupes françaises ; transige et épouse la fille de Charles de Valois; V,oS*, 355. Accompagne ce prince è l'armée du Midi, *10. Commande une division de l'armée française, *31. Ses droits è l'Artois; il les revendique; accusé d'empoisonnement et de faux ; condamné au bannissement, **2 è ***. Acharnement de Philippe è ruiner sa fa^
uigtiized by vjUU^Ic
AST
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mîllo, iüO. Si s opérations magiques révéléi’s. iOü. ilii . Sn terreur, il se réfugie en Aiiglrirrre, Accueil qu*il y re« çoit. 'M?. i7(i. Philippe demande TainC' ment qu il lui soit livré. 477. Son échec à Saint'Omer: méfiance qu'ilinspirc aux Flamands; sa fuite. M5. Déception que peut lui reprocher Édouard. VI, 7. Nature l'e ses prétentions à l'Artois. lO.
Est envoyé en Bretagne à la télé d'une armée : Lilaille navale qu'il livre, 22. Prend Vannes, 25. Y est surpris et bkssé : sa mort, 24. Voy. Eu (comte d*},
ARLÎNDKL (i.k covtk d'); part qu’il prend ù la victoire de Crécy: VI, 6ü, «i9. Sa négociation cii Flandre . 80. 11 meurt naufrnKé. 5843.
ARl'N'DKI. (lucHtnD covtk d'): son expédition maritinic: V'I. 509. Débarque en Atinis: ses ravages, 511. Soutient le duc de riloccsler; VII. 9. Accuséde complot: son supplice, 02. 95.
AUL'NDKL (lr coare »): Irouptsan- K]aU(s (;u'il conduit en France: VII, z57. Scs ravages, 25Ü. Sa maladie. 291. Sa ptésemee à (a cour de Henri VI, 461 • Victoire qu'il remporlc.475.il est surpris à Rouen. 480. Marche sur Lagny, 16.
Guerroie dans le Maine; sa retraite, 495, 490. ^lissiou dont le charge Bedford; il est blessée’ meurt. 500. 501. Scs rigueurs àCalii.s: VIII, 143, |7.
ASa-LIN; scs paroirs sur la tombe de Guillaume le Cumiuéranl; III, 88.
ASCKI.IN ; livre Andcly à Louis le Gros; III, iiiii.
ASFELD (iF. «inicnvi. b’): sa belle défense il Itonn: XV, 58j Ses opérations en Msinane; XVI, 68. Oi). Cominandu l'armée du Rhin: prend Philip.sbourg,
ASl’RKMONT, général piéim>nt.iis ; combat l(s Espagnols, sur le Panaro:
XVI. Wtietsuiv
ASSAS {i.E cnFVALiEB d'); aon dévouement; XVII, 15.^
ASTARAC (cESTCtiF d'): défend Marniande: sauvé par la loyauté de Louis de France: IV, 1 12, 11, ô
AST.\R.4C (d‘): victime de la Saint- Barthélemy; XL ÎI8.
ASTOLÎ’IIE. roi des Lombards, ii'osc empêcher le |Mpe de se re4idrc en Franec pour iinplurer contre lui le secours de Pépin. 1, Ô.’SI . Ses clTorts pour détourner l'orage; sa défaite: sa soumission à l'Ëglise; ii'ejécute point scs prome.sses et attaque de iiouveauRonie, 361, ôttS. L'assiége: est encore réduit, 356, 337. Appelle Grirun. 361. Sa mort; traité de tyran par le pape, 363.
ATAULPHE. roi des Visigotbs: succède à Alaric; 1, 90 et suiv. Vainqueur des rivaui de l'Empereur: épouse sa scaur PIscidie. 01. Sun établis.sement dans la Gaule méridionale, lèi, 95. Passe les Pyrénées, 9(. Sa mort, té.
ATIIAL..VRICsuccèdeen ItalieàThéodoric; I. 15t. Sa mort. 163.
ATIIELST AN. roi d'Angleterre, donne asile àt-nuis d'Outre mer; II. 221, 241. Députations pour lui demander ce jenne prinre, t'fc. Il le secourt. 2i4.
A'l'HLüN (le co»TF •'). général anglais aui prises avec Boufliers dans les Pays.Ras; ses succès; XV, 541.
aTIIUL (lf costf d') assassine Jacques I". roi d'Ècosse: VIII, 13.
ATRIE (Avsr. b'); style qu'elle, introduit à la cour de Catherine de Médicisc XII. 127.
AT'rALUS dispute l'empire è Ilonorius: I. 95.
■VTTILA, roi des Iluns: l,99.Envahit les Gaules: .scs dévastations: assiège vainement Orléans, 100. Il se retire en Champagne: (kir J la bataille de ChAlons: évacue les Gaules:envahit l'Italie: meurt.
ATTÜN (BEKStRii), vicomte de Béziers, élu tuteur du jeune comte de Barcelone: lit, 17. Allié du comte de Toulouse. 170. Démêlés de ses successenrs avec la ville de Nîmes.
AUUÉflNE (BB l'), négociateur de François I" avec Henri VIII; X, 337.
Commissaire de Henri 11 pour la paii, XI, 41. 95. Sa subordination au conuétable. 107. Il lui retire Iccaehel du roi, 109. E.st de l'assemblée de Moulins, 294.
AlIliETERRE. ligueur, du complot d'Angouléme; XI, 348. 349. 350.
ACBKTERRE (lf atBQCis b'J, ambassadeur de France à Rome: demande la suppro.ssion des jésuites : XVII. 230.
AUBIGNÉ, écuyer de Henri IV , favorise son évasion : XH, 47, 48. Ses liustilités, 79. Piège qu'en lui tend et auquel il échappe. 134. Sa sévérité; comment compromis par le Béarnais : il SC rapproche (le lui. ^n apposition sous Louis XIII ; sa retraite à Genève : 496, 197. S'oppose au changement de religion proposé Â Henri , 198. Lieutenant de Condé, 243, 245, 246, 254. Surprend Mailuiais. 407. Accompagne Henri à Saint-Cloud. 425. Se renferme avec lui : 430. Conseil qu'il lui donne, 453. Le pousse à SC converti r, 448. Sujet do mé . contentement que lui donne le roi ; XIII, 172. Jalousé par Sully. 195. Écarté de la cour, 211, Complot doul U refus»de
Diçilizf :i ! . Googli
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fturepartif.âli. Dénoncé parLsQn. 223.
AÜBIGNÉ (M"« !>•): érè) use le comte d'ATcH.. depuis duc de Noaillcs; XV, 48SrxVl.iH3.
AUBIGNV (ÉiénARD stiART sire d'J, ambassodeur de Charles VIII en Italie ; IX, Ii7, 148. Son commandement : sa marche : son arrivée devant Home. KM.
Soumet la Calabre. 100. Est gouverneur dn celte province. 170. Gagne la bataille de Seminara. 187. Sa lutte pénible contre Gonsalvc de Cordoue, 188. Il capitule, 192. Son cotnmandement sous Louis XII ; il passe les Alpes. 221. A le commandement du Milanais. 238. Est chargé de l'expédition sur Naples, 245. Sa marche : il prend d'assaut C'.apoue. 247 à 240. Armistice qu’il accorde au roi ; il est nais en possession de Naples, 2'JO. Y porte le titre de lieutenant général du roi : sa jalousie envers Vcsc ; sa maladie. 25,7. A l'arrivée d'un vice-roi il demande son rappel, 255. Se rend au camp de Troia. 200. Sa loyauté : capi tuiés qu'il escorte, 270. Mission que lui donne Nemours : leur mutuelle aigreur, 272. Pénètre en Calabre ; par qui arrêté, 278. Vainqueur i Terranova ; est vaincu à Seminara et investi dans Angitula. 279. Date de sa défaite 282. 11 capitule. 28.7. Villes de Lombardie qu'il rend. 785. Il surpend Colona, 4.70. Conseille en vain au roi de ne point passer en Italie. X. 40. Est tué à Pavie, 55.
AUBIJOeX, gentilhomme du duc d'Orléans: complice de Cinq-Mars; XIV, 258 et suit. Est de la cabale des importants. 298.
ACBIN(conaiRRSAisT-) (traité du) met fin aux guerres civiles de la minorité de saint Louis : IV, 215.
Al'BRECHICOURT(EtsTACHED'), chef d’aventuriers ; position qu’il s'est faite en Champagne , VI. 200. Comment con.
sidère ses brigandages; son portrait, 202. Part quil prend a la bataille <f Auray-. M5. Il s’engage dans l'e^di ■ tion contre Pierre le Cruel, 255. Est rappelé par le prince de Galles. 207. Il enlève la doebesse de Bourbon. .706.
AÜBRYOT (BcocEs), prèrdt de Paris; ses riehessi s; faveur dont il jouit auprès des princes; en butte à la haine des prêtres ; est enfermé dans les cachots de l’inqiiisilion ; VII 411. Délivré parles UaittotiTis, s’enfuit en Bourgogne, 428.
AUBUSSON (PIERRE d'). çrand maître de Rhodes: comment envoie en France Gcm. frère de Bajaret : IX, 144.
AVDENHAM (arsoi'ed d’}, maréchal de France; expéditions dans lesquelles il
AVG SI
accompagne le roi Jean: VI. 118, 148, 152. Prisonnier à Poitiers, 150, 157.
As.sislc au siège de Melun, 202. Présente au Dauphin le traité de Londres , 203. Rapporte son refus. 207. Suit le roi en Bourgogne. 224. Prend ia croix. 227. Est gouverneur du Languedoc , 229.
Combat les compagnies d’aventuriers, 251. Accumpagn.' en Espagne Jean de Bourbon. 259. Son retour en France. 260. Part qu'il prend à la défaite de Najarra; il est prisonnier. 274. Expédition à laquelle il est employé, 279.
ACDI.EV (pierre d'), aveninricr Rnglais ; position qu'il s'est faite eu Champagne ; VI,2(M) Surprend Chéluns et en est chassé, 201 .
AUDLEV (uinn), dn parti de la rost rouge ; sa défaite ; V III, 224.
AL'DOUARD, agent du duc d'Aiguil- Ion, XVII. 257; 259.
AUDULPIIE, sénéchal de Charlemagne ; réprime les Bretons ; 1, 415.
ACFFEMONT (lesiee n'); ses débats :
sa réconciliation avec la Hire : XIV, 154.
AUFFRATZ; poursuit Villars XV,
AUGUSTE ; son édit sur la religion dans les Gaules ; I, Traces d'un dénombrement qu'il aurait ordonné dans cette province, 47.
AUGUSTE, électeur de Saxe; son avènement ; XI, 7. Sa correspondance avec l'empereur .Maximilien II ; 273.
N'accueille point les propositions des protestants français. 317.
AUGUSTE I«r, roi de Pologne . d'abord FRÉDÉRIC-AUGUSTE II. électeur de Saxe, monte sur le trOne de Pologne; XV ; 483 et suiv. Disposé à s'allier à la France, 523. S.i lutte avec Charles XII, 19, 37. Sa vie désordonnée, 348 et suiv., 382 et suiv. S'unit à l'cmpcrcur; ses pcrsécuiions, 354 Sa mort; suites de cet événement, 378 à 579, 382 et suiv .
AUGUSTE II. roi de Pologne, ou FRÉ- DÉRIC-AUGUSTE III, électeur de Saxe; Stanislas lui dispute ic Irène; sa faiblesse ; sa fausseté ; scs alliés; ses succès; XVI, 379, 382 et suiv. A ébranlé la morale publique, 434. Ses prétentions à l'héritage de l'empereur, 432. Il se ligue contre MariC'Tbérèsc, 155. Son indolence ; son ministre le trahit. 462. Accède à la paix de Brcsiaw, 464 et suiv . On songe en France é le faire élire emereur; 523, 531 et suiv. Son traité avec larie-Thérèse, 532. Défaite de son année é Nesseldorf. 533. Il reçoit des subsides de U France et de l'Espagne ;
le dauphin épouse sa fille, XVII. Il, IS. Entre dans la ligue contre Frédéric. 71, 102. Ecrasé par lui, 108, 103. Ce que le second traité de Versailles stipule en sa faveur. 112. Son désir de la paix, 172. Il signe le traité d'Habersbourg. 178.
Ses malheurs ; sa mort, 201 et suir.
AÜGÜSTI.V (sxisT) ; son récit de l'invasion des Gaules, cité: I, 80. Auteur favori de Charlemagne, 122,
AUGUSTULE, dernier empereur : I ,
AUMAI.E (eciLitiiE ne iiseEviLi.a COITE D| ; commandement que lui confie le roi d'Angleterre ; III. 391. Mission que lui donne Richard, 413.
AC.MALE (jExs DE ntacoiET coste d'), du parti de Charles VII ; aux prises avec les Anglais ; VII , 580. As.sistc il la bataille de Verneuii, 388.
ACMALE .'CIVI DE DE LOEEVISE DEC d)'; son mariage ; X. 1.32, XI, 36. 62. Il part pour l'Italie. X, 117, XI, 11. Son commandement à l'armée royale, X, 158. II est prisonnier, XI, 10. Sa rançon, 26.
Est de l'arméf de son frère, 68. Défend Amboisc. 129. Est de l'assemblée des notables. 135. Salue roi Charles IX, 119, Accompagne Marie Stuart en Ecosse , 172 et suiv. Par qui suppléé en Bourgogne, 186. Son entrée à Paris. 192. Va prendre le gouvernement de Rouen; y est prévenu par les huguenots ; ses ri -
gucurs, 191). Son zèle persécuteur en ourgogne, 212. Il agite Paris, 262. Son frère le cardinal l'y appelle. 280. Il le rejoint-, leur troubfe, àll. Il pircourt les environs de Paris, th. Ne se réconcilie point avec lesCbltillon ; est accusé de vouloir les faire assassiner ; quitte la cour, 297. Escorte le roi, 312. Est aux prises avec d'Andelot, 316. La reine l'appelle è l'armée, 316. Est opposé au duc de Deux-PonLs. 335, Ses fautes. 200. Il se replie sur la Loire ; sa jonction avec le duc d'Anjou, t'f>. Insubordination de scs troupes, .338. Port qu'il prend è la Saint-Barthélemy, 109, 110, 111, 118.
La fait annoncer au cardinal .son frère, 126. Se rend au siège de la Rochelle, 113. Est tué. 146.
AU.MALE (CBSELES de LOnaAisE crisE arc d'); troupes qu'il rassemble; XII, 11. Est gouverneur de Picardie. U9, 103. CouOance qu'il accorde au cardinal de Lorraine, 205. Tente de surprendre Boulogne. 2-i!i. Place de sûreté qu'il obtient, 2^1. Lieutenance de son frère . 309. Ses opérations autour de Paris , 513. En est gouverneur. 390. Se rend à l'hôtel de ville, 102. Son échec à Sculis, 110. Ren-
force Mayenne, 110 et suiv., 153. Ses projets d'indépendance , 169. Secourt Koyon , 381 . Ses prétentions ; XIII , 22.
Conférence è laquelle il assiste, 31. Son engagement de rester Adèle à la ligue, SU. Se rend au congrès de Bar-lc Duc, 81. Se
prononce pour la guerre, 82. Sa détresse, 08. Secouru par les Espagnols, 106. Place qu'il leur livre. 121,122. Son procès; son
exécution en clllgic. 1^.11 combatiiDou- Icns, 121. Traité dont il ne proAte pas,
AUM.4LE (lE CBEVAUEE d') commande la place de Paris; XI, 459, 161. Attroupements qu'il dissipe, 167. Ses ménagements pour l'opinion . 168. Il attaque Saint-Denis ; est tué, 179.
AÜMONT (jrAs a') est nommé maréchal ; XII, 122. Dénoncé par SaIccde, 171. Est reçu à coups de feu aui barricades , 323. Conférences auxquelles l'admet le roi, 331 , 3.32 et s. Troupes qu'il rassemble, 380. Valois lui demande son aide pour se défaire de Guise. 581 . Conseil auquel il assiste, 383. Arrestation qu'il fait. t'fi. Plie devant Mayenne, 102. Etouffe une insurrection è Angers, 11:6, Se porte au-devant du Navarrais, 112.
Réconcilié avec Ëpernon, 116. Son commandement à l'armée royale, 12t. Ses troupes sont toutes rallioliques, l'.i9.
Querelle que lui fait Ëpernon, 135.
‘Troupes qu'il conduit en Champagne, 137, 116. Scrourt le camp d'.Arques, 113. Son poste à Ivry, 134, 436. Il est envoyé en Bourgogne. <73. revers en Bretagne; XIII, 21. Il force Mcrcœurà publier la trêve , 55. Demande des secours k Elisabeth, O.'I. Assiège et prend le Crozon,91. Samort. 132. A prisMorlaii, 151;
AU3IONT (LF. coDTE d'1; son combat avec Cb&teauroux -, XIII, 317.
AUMONT (i,E VAaér.RAi d") ; troupes qu'il licenrie; XIV, 196. Contient les Espagnols ; XV, II. Son coup de main sur Ostendc;il est prisonnier, 5l, 52. Son commandement à l'armée des Pays-Bas, 136. Place dont il s'empare , 137.
AUMONT (LE DEC d') est aide de camp de Louis XV; XVI, 198. Sc tient auprès de Louis XV mourant. XVII. 302. Principes libéraux auxquels il adhère, 523.
AUQUETONVILLE (baocl d'), assassin du duc d'Orléans ; VII , 182 et suiv. Récompense qu'il reçoit, 187.
AI'RAY (bataille d'). gagnée par Jean de Montfort sur Bertrand DuGucsclin; VL 215 à 247.
ÀUBÉLIEN, empereur, bal son rival Teiricus dans les plaines de ChAlons; 1,20.
AVA
AURISPA Vojfci Guarino.
AITROUX, i'un des seize; son supplice; XI. »00.
AUSSONVILLE iii easos d') engage le combat de Fonlainc-Fraiicaisc; XIII, 108.
AÜSTRASIE, France orientale; I, 180. Contrée d'aristocratie, 200 et suiv. De gouvernement fédéral, 201. Impatiente du joug des Mérovingiens, 210.
Scs relations avec ces princes ,211 et s. Ses expéditions en Italie , 212 , 213. Ses efforts pour affaiblir le pouvoir royal, 217, 218, 210. Sa haine contre la Neustrie, 2(0. Son désir d'un roi indépendant, 2S9 , 272. Son aristocratie secondée par le vicaire du palais, 280. Réunie à la France occidentale, 287. Obtient encore nn roi. 288 Révolutions dans le sens populaire. 202, 29li. Prétend seul être le pays des Francs ; son esprit républicain et guerrier, 303 Vaincue par les Neus- Irions, 312, Prend pour chef Charles Martel (voir ce nom). Confondue désormais avec le reste de la monarchie.
ACSTRASIENS. Voyez A ustreaie.
AUTCHARIS, Franc, attaché à la cause des Sis defiarloman; 1,383. Livré i Charlemagne, 38(.
AL'T£R3IE(aoGEn a'), bailli de Gand ; mission que lui donne te comte Louis de Male ; il est tué; VI, 370.
AUTER.ME (OI.IVIEB); provoque les Gantois; VI, 380. Le comte de Flandre promet de l'exiler, 381.
AUTIION (ner.i Es de oeseve , SFjr.secR b’J, négociateur à Brctigny ; VI, 212.
ACTR.AY (le SIEE a'J, compagnon de Jean sans Peur, assassiné avec lui; VII, »8.
AUVERGNE ( le dacpuis d') est de la journée de Thouars ; VI, 328.
AUXERRE (le coete d'), l'un des capitaines de Charles V ; VI, 2(4. Prisonnier i la bataille d'Auray , 240. Feinte unilion que lui inffige le roi , 277. Est e l'armée de Charles VI, 347.
AVENSON (D’);du conseil privé do François II ; assiste i l'assemblée des notables ; XI, 130.
AVARES ou UGURS ; leur irruption en Germanie ; I, 180. Vainqueurs de Sigebert. traitent avec lui. t'6. et suiv. Ecrasent les Gépides: errent encore entre l’Asie et l'Europe centrales; s'établissent enOn au nord du bas Danube, 187. Ont soumis les Vénédes ; les oppriment ; ils se révoltent, 260. Victoire, oes Vénédes, 201. Révolutions rapides chez les Avares, 262. Chassent les Bulgares, 203. Pour leurs guerres avec Charlemagne , voyez Hum,
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AVAUGOUR (le saros d'). fils naturel du duc de Bretagne ; se déclare contre lui ; IX, 89. Lieutenant du roi en Bretagne, 1S2.
AVAUX (le coite d'), envoyé par Richelieu prés des cours du Nord ; XIV, 139. Négociateur au congrès de Munster, 528, 381. Puis é Ruel, 422.
.AVAUX (le coiite n'), ambassadeur de Louis XIV en Hollande ; son mémoire aux états généraux ; XV, 311. Il pénètre les desseins de Guillaume III, 374. Il quitte Ij Haye, 376. Ses négociations au nord. 4!>3. Est envoyé en Hollande, 821, 522. 825. Est rappelé, 825.
AVELLINU, lieutenant de Fuentès dans les Pays-Bas; XIII, 120.
AVENELLES, confident do complot d'Ainboisc; le dénonce aux Guise; XI,
AVERRIIOÈS; son éeole de médecine;
III, 44. Ses enseignements sceptiques ;
IV, 182. Sa philosophie, introduite dans les écoles, y répand l'incrédulité; V. 304. Il a réveillé l'esprit d'examen ; VI , SIS.
AVERSPERG (le prisce d’) , ministre de l'empereur ; ses négociations pour la future succession d'Espagne; X, 73.
AVESNES (JÀCqcES a'), et (galtrier n'), héros des 3* et 8* croisades; III, 411, 429: IV, 109.
AVESNES (aossAERT d'), tuteur de Marguerite de Flandre ; la séduit ; leurs fils Jean et Baudouin ; veut se faire relever de la prêtrise et l'épouser ; V, 317. Contestation de ses fils avec leur mère ; arbitrage de saint Louis^ib. Le Hainaut leur est attribué , 384. Leurs nouveaui débats avec lesDampierre, 413. Secondés par Guillaume de Hollande, 420. Remis en piissession du lot è eux alloué, 437. Voyez Jean, comte de Hainaut.
AVEYRO ( LE RDC a' ) , conspire contre Joseph de Portugal; son supplice; XVII, 156, 188.
AVICENNE, son école de médecine; III, 44.
AVITUS. scs négociations; I, 101.
Proclamé empereur dans les Gaules, 103.
Déiiosé, 104.
AVI'TUS (saist), évêque de Vienne ; calme les remords que causent à Gondebaud ses fratricides ; 1 , 110. Flatte Clovis, 118, Appelé à convertir le roi Bourguignon , 128. Élève le fils de ce prince dans l'orthodoxie, 155 et suiv.
AVOGARO (ions coite a') insurge Brescia contre les Français; X, 374. Son supplice, 376.
AYOIE(naET a'), sire de Lescun, puiscomte de Ôimminges , ambassadeur du
AZZ
ATE
duc de B#ct»|rn'' à In cour de Louis XI ; séduit le frère du loi; VIII, Ksi l'occasion de la ruplure eatre son maître et ce jeune prince, iW5. Louis tente de le gagner, ilôtV ôtlt. Son inOijence sur le pnnee Charles, ôül . Secours qu'il «mène a l'armée royale, 571. Pourquoi dessert Louis, 577. l’rojet de mariage qu’il propose au duc son frère, 57H et suiv. Supplanté par une maîtresse dans la faveur de ce prince: soupçonné au sujet de leur mort. .5S5. Rejette les soupçons sur le roi, 585. Ses ra|>ports avec lui; leur marché ; leur entrevue. 5PO, ôiM. 5Hi. Sa fidélité à le servir. lil5, dtMI. Ministre désigné, IX. !KI et suiv. Commissaire pour la répartition des impéts . fié. Excite le mécontentement du duc de Bretagne. 80.
Ligue dans laquelle >1 entre, 85. Est le but des premiers eoiips: son comté saisi, 80, 87. La noblesse bretonne veut le faire expulser, 88. 89. Promesses qu'il signe, 89, Soulèvement contre lui, IHI. Sa mission auprès du roi échoue, 91 . Il est condamné à mort. 95. Renoue les négociations, 9;i. loi. Contraire aux prétentions de d'Albret. 109. Son pardon stipulé, lit.
AYDIE ( ODET »’ ), sénéchal de Carcassonne. réduit par la dame de Beaujeu ; X, 80. 87.
A Y DI E (oDiT a'), comte de Commi nges, sert sous le vice-roi de Naples ; IX, zt!9. Forme des compagnies d'infanterie, 354.
Défend Boulogne. .574.
AYEI.LE (i.A menrssF. d'). maîtresse de Henri IV;intrigue qu'elle lui dévoile; XII. 47. Accompagna la reine mère au Midi, 125.
BAD
BABI.N' TON entre dans un complot
£our poignarder Élisaheth et délivrer larie Stuart ; est dénoncé ; s'évade ; son supplice ; XII, 275 à 275.
BACIIAL'MUNT, conseiller au parlement ; donnrau parti réformateur le nom de /a t'romle ; XIV, 578.
BACHELIER , valet de chambre de Louis XV : à quoi employé ; XVI, 424.
RACIIEVILLiEKS (df.) ; rigueurs qu'il exécute en Piémont ; XVIII, 195.
BACON, bandit languedocien : sa fortune: VI, 94.
BADE DOCRLACIIfu; raiscE dx) contribue à la prise de Philipsbourg ; XV, 248. Combat les Turcs , 5/8. Aux prises avec le dauphin dans le Palatinal, 430. Avec Lorges sur le Hbin, 441, 490. Corn-
AYETONE (lf isaçms a’). goUTémeoT des Pays-Bas : embarras que lui donneut les cours émigrées de Gaston et <le la reine mère: ses conventions avec le pr«mier: XIV, 129 à 131. Faitlevcr le siège de Lerida, 558.
AYLVA (LF ataos »') ouvre aux Fnarv çais les portes de Mtestiicht; XVIII, 24.
AY'.MAR. évêque de Puv-en-Velay, le preniicrdcs croisés, nommé vicaire apostolique de l'eipédilion: III, fit). Part avec le comte de Toulouse, 74.
AY.MAR , comte de Limoges , révoUA contre itichanl Piantagenct , prisonnier Pt gracié : III, .555.
Al'MARD, trésorier du Temple, exécuteur testamentaire de Philippe-Aüguslr : IV. 121.
AY.MON, duc de Savoie, succède à son frère : V. 441. Fait partie de l'armés de Philippe de Valois, 500. 512. Est son pléniputentiaira, 514. Est tué à Créer, VI. 70
AYTHON, historien arménien, envoyé à l'assemblée de Poitiers : V, 274.
AZEDEZ (DiFCO d'J, évéque d'Ozma; ses prédications : ses controverses avec les Albigeois; III. 504. A enseigné l'art . d'alimenter les bûchers par l'espionnage, IV, 42
AZINCOL'RT (SATAILLC ■'). gagnée par Henri V, roi d'Angleterre, sur les Français, commandés par le conaétabic d'Albret: VII, 295 à 298.
AZZO (AiaFnv), marquis de Liguri, beau-frère d'IIéribrrl le jeune , appelé dans le Maine : retourne en Italie ; U,
BAG
mande l'armée des cercles ; assiège Landau, la fait capituler, 542, 543. Battu à Friedlingen par Villars. 545. .54fi: Aux prises avec <:e général, 551 k 555, XVI, o8, 50. Par qui renforcé, U5. Victorieux 6 Schellcmburg, 19. Assiège en vain Ingolsladt, 22, 24. Assiège Lendau, 24, Accusé par Marlborougb, 58. Ses lignes de Slolboffen ; sa mort, 71.
BADERIC, roi des Tburingiens ; I, 150. Sa mort. il).
BADOERO (iFAv), ambassadeur vénirtienà la cour de François D' : fait Mrdre k ce roi l'alliance de la républiquc:X, 19.
BADüFiRü ( FOUS ), ambassadeur do Venise prés de Solimau ; traité qu'il négocie ; 207.
BAGAUDES, paysans révoltés des
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Galles; massacrent lea nobles, incendient les châteaux ; sont défaits ; I, 28. Nouveaux Bagaudes après l'invasion, 87.
Battus par Aélius, 98.
BAGLIUNI (jcis rxiL), prinee de Pérouse. dé|iossédé par le pape Jules 11; IX, 3U. Commande l'armée vénitienne; sa faiblesse, 330. Mis en déroule par Gaston de Faix. 373. Renforcé par des Suisses; reprend l'attaque; scs succès,
BAGNO (lc conTB os), lieutenant du pape dans la Vallelinc ; remet aux Français les forts qu'il occupe ; XIII, J72.
BAILLET, président du parlem< ntde Paris : sa harangue è Brion ; X, 33.
BAILLEL'L(ssvii;o deJ. ré\olté contre Ucnri I" d'Angleterre; IV, Ulü, 313.
BAILLEUL (tacahRESMS de), amiral français, vaincu et bit prisonnier en Catalogne ; V. 90.
BAILLEUL (LE FBèsiDEirT), surintendant des finances; XIV, 301. Préside le pariemcnl, 302. Insulté parla populace, Bit. Ne réunit plus rassemblée, 320 et auiv. Est blessé, 321.
BAILLOL(jf.as) prétend à la couronne d'Ecosse ; V, ii2.Ellc lui est allouée par décision du roi d'Angleterre; il fait hommage à ce prince. 143. Son humiliation; est traité comme un sujet anglais, 144. Le but d'Édouard a été d'asservir par lui l'Écosse. 130. San traité avec Philippe le Bel, 102, 103. Il renonce è sou boniiuage au roi d'Angleterre, 109. Sis défaites; sa captivité, I/O. Son parti n'est pas abattu; 181. Est mis en liberté et se retire en Normandie, 201.
BAILLOL lèDOLARD) détréne en Écosse David Bruce; est couronné; V, 449 et suiv. Il SC reconnaît feudataire de l'Angleterre ; ses échecs, 438. Pourquoi repoussé par les Écossais, 408. Sun lieutenant vaincu. 47'i.
BAILLY, avocat général, destitué; XV,
BAJAZET ; scS conquêtes; VU, 78. Il assiège Constantinople ; bat le roi de Hongrie; s'éloigne de l'Europe; y revient ; ses menaces, ib. Gagne la bataille de Nicopolis. 84. 83 Représailles qu'il exerce; message dont il charge Uelly, 80. Prix excessif qu'il demande pour la rançon des prisonniers, ib. Les délivre, 88. 89. Les invite à le combattre encore, 90. Il met Constantinople aux abois; ravage des Turcs en Europe : sa prochaine guerre avec Tamerlan, 132, 133.
BAJAZET II, sultan des Turcs; reliques qu'il offre à Louis XI au prix de Textradition de son frère Gem: IX, 33.
Lear lotte; l'a vaincu à Bervixa; 144, Ses vengeances contre les Grecs. 170. Ses 8mbas.sadeurs à Venise, 173, 173.
BALAGNI(le ■tsÉcRAL); ses démarches en Pologne pour faire donner le trOne à Henri III : XI, 439, 440. Gouverneur de Cambrai; XII, 103. Renforts qu'il envoie à Guise, 297. Sun zele pour la ligue, 343. Sa défaite à Senlis; il est nommt gouverneur de Paris. 417. Est du l'armée de Mayenne, 440. Le rejoint à Meaux, 400 et suiv. S'est rendu indépendant è Cambrai, XIII. 32. Sa fortune; son mariage ; .son traité avec Henri IV ; sa tyrannie, 90, 91. Il prèle serment devant le paricm nt.92 II perd Cambrai et sa femme ; se remarie à Diane d'Estrées, 120 k 129. Sa réputation militaire ruinée, 131. Sa icntativa: sur Cambrai désavouée par le roi . 208,
BALAGUV (le sire de) ; capitule k Roye ; défend victorieusement Beauvais ; VIII, 380.
BALE (cosciLE DE) ; esprit démocratique de cette assemblée ; ’i'lll, 20.
BALL(jËxa), disciple de 4Vickleff;ses prédications ; soiileveraent qu'elles causent ; VI, 412. Sa mort, 4l3.
BALLARD, complice de Babinglonj XII. 273.
BALLEROY (se);inadame deChètcai^ roux demande son exil ; XVI, 317.
BALTHAZAR DOS), infant d'Espagne; sa mort ; XIV, 333.
BALL'E(jeas de la), évêque d'ÉvreuX, depuis cardinal ; met Pans en état de défense; VIH, 280. Trêve qu'il signe avéo Charles le Téméraire, 321. A.ssiste aux États de Tours. 323. Comment s'isl insinué dans la faveur de Louis .\l ; cage de fer qu'il invente: perd Charles de Melun ; décide l'entrevue de Péronne ; y accompagne le roi ; 333, 3 '8. Il le trahit, est découvert et mis en jugement, 348, 349. Enfermé dans une de ces cages ^u'il a inventées ; y reste dix ans : 534, u3S. Rendu à la cour de Rome ; y devient puissant. IX, 13. Son arrivée à Paris comme légat du pape ; 71 et suiv. Pourquoi a hâte de retourner à Rome, ib,
BALZAC (LESiREj;cuinmandenicnt que lui confie Louis XI ; VIII, 382, 401, 402. Est prisonnier, 403.
BANNIER , lieutenant de Gustave- Adolphe; XIV, 98, 103. Puis de Weymaj, 120. Ne peut sauver Ratisbonne, 133. Remporte la victoire de Wistock, 102. Ses succès divers, 171. Sou plan de campagua , 197. Scs mouvemnits ; il cherche è débaucher les Wcymariena, 174. Son expédition sur Ralistioune ;see
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dangers ; Guébriant assure sa retraite ; il meurt, 351, 352.
BAR (lis coites et dics dei ; quand cette maison Fondée; II, 379. Événements auiquels ils prennent une part accessoire jusqu'à ce que leur (1er soit dévolu à René d'Anjou ; III. 377, 520. IV, 192, 27Ü, 343, 50 ). V, 101. 107, 185, 374. 407, 400, 407, 497. VI. 390. 401 cl auiv.. 48.'. VII, 14. 28. 78, 150. 172, 191, 204. 200. 247. 204. 207, 277. 293, 294, S27, 380, 458, 474 l.c cardinal Louis adopte .son pelit-nevcu René, qui hérite du duché ; 458, 474
BAR ; son rélc dans la ligue ; XII,
BAR (be). refuse de livrer le Havre à Uazarin ; XIV, 479.
BAItOARIvS; leur conquête ne peut être comprise que par l'eiainen de l'état du pays conquis ; I, 22. Franchissent en 253 la grande barrière du Rhin, 25. Leur audace croissante favorisée par l'indiscipline des soldats romains, 20 Reçoivent des terres de l'eiupereur Probus, 37. De Constance Chlore, 30. Les prétendants à l'empire invoquent leur secours et leur livrent les provinces, 32. Leurs pillages; leurs massacres ; ils possèdent tout le cours du Rhin, 33. Chassés par Julien ; à sa mort, envahissent l'Occident, 35. Par ui arrêtés, 30. Quand prennent pied ans les Gaules, 42 Contrée alors déserte, 43. Leur commerce d'esclaves, 04. Se subdivisent en trois grandes races ; Germains, Slaves ou Sarmates. Scythes ou Tartares (voy. ces noms), 75. invasion universelle, 85, 80. Professent presque tous l'arianisme, 115 et suiv. Dégénération rapide des races barbares; scs causes. 231.
BARIlASAN, offleier Armagnac ; dirige le siège de Si niis; VII, 321. Seconde Duchatel, 327. Olfre à Jean-sans-Peur la réco. ciliation des deux partis, 343. N'a point eu part à son assassinat, 349. Défend glorieusement Melun et capitule .
359. Délivré de prison , 404. Il prend Anglure, 473. Sa mort, 475.
B.ARBAVARA, corsaire au service de Philippe VI : V, 499. Ses conseils à la bataille de l'Écluse dédaignés; sa division seule échappe à la défaite. 509, 510.
B.ARDERINI (rntsçois), cardinal légat en France; XIII, 481, 482, 488. Échec de sa famille à l'élection d'innocent X ; réaction contre les Farnèse, XIV, 329, 343, 354. Transige avec eux, 302.
BARDEROL'SSE (taoiBj et iiaIiied- BTB), roih o'Alger et de Tunis ; le second est amiral de Mliman II ; ses pirateries ;
apprêts de Charles-Quint contre lui ; X, 104. Il perd le fort de la Goulette;est battu devant Tunis ; cette ville est prise et l'ancien roi rétabli. 175, 170. S'apprête à transporter des troupes en Italie, 214. Ville qui lui est livrée, 219. Est assisté par une escadre française, 235. Reprend Castcl-Novo en Dalmatie, 243. Scs succès : sa férocité ; ses pirateries ; .son commerce d'esclaves ; expédition de Charles contre lui, 278. 279. Attaque dont il est chargé. 283. Flotte qu'il conduit en Provence, 298. 299. Son expédition, 300, 507. Son mécontentement contre le roi ; il prend Nice, puis lève le siège du château; ce qu'il coûte au roi, 308. 309, 315. Son retour à Constantinople; scs pillages,
BARBET (friEssE), bourgeois de Paris; sa maison pillée ; V, 209.
BARBEZIECX défend Marseille; X,
BARDEZIEUX, Ois de Louvois: son père mourant l'appelle auprès de lui; XV ; 404. Il le remplace, 400. Il affaiblit l'armée de Piémont. 420. Son amour des plaisirs, 425. 434. Comment est compromis à l’armée de Catalogne. 443. Ses ordres à l'armée du Rhin, 4(77. Époque de sa mort. 478. 519.
BARB(N, conOdent de Marie de Médicis: explications qu'il fait donner par Villeroy ; XIH. .375. Remplace Jeannin aux Onances, 376. Fait résoudre l'arrestation de Condé, 381. Luynes le perd dans l'esprit du roi, 391. Est emprisonné, 393. La reine mère demande en vain qu'il lui soit rendu, 397. Sa condamnation, 420.
BAREITII (LE ixitgns de) commande l'armée impériale sur le Rhin; XV, 421. XVI, 72. Perd les lignes de Stolbolfen, ib. et suiv.
BARDI (les), banquiers florentins pillés à Londres; V, 417.
BARGELLINI, nonce de Clément IX en France ; apaise la querelle du jansénisme XV. 143.
BARILLON (le rsésiDETr) demande l'exclusion des collègues de Richclien; XIV, 297. Soutient les prétentions des enquêtes, 317. Sa lutte avec la cour; son arrestation ; sa mort, 337 à 339.
BARILLON, ambassadeur de Louis XIV, en Angleterre; se lie avec le parti populaire: XV, ai5.
BARKLEV : conspire contre Guillaume III ; XV. 466.
BARLAIMONT, l'un des conseillers de la gouvernante des Pays-Bas ; son mot sur les réformés ; XI, 301. Lieutenant du duc de Parme ; XII, 499.
Diqiiized hy Gooj,(Ic
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BARLAIMONT (loch ■E),treheT<qiie de Cambrai ; sc rend maître de cette Tille; XIII. I2C. 128, 129.
BARNEVELT (oLaea], négociateur de la Hollande pour la paix générale ; XIII, 182, Suspension d'armes qu'il signe pour la Hollande, 2ü9, 260. Condamne et exécuté comme arminien, üli.
BARRADAS, écuyer de Louis XIII; son complot contre Richelieu ; sa disgrâce; XIV, K*,17,2U.
BARR.AS (le coete de), envoyé par de Grasse k Washington ; XVII, 426.
BARRES (gcillacee ses), compagnon de croisade de Philippe-Auguste; sa lutte courtoise et ses démélés arec Richard Cœur-de-lion ; III, ,121. Lareesses que lui fait le roi de France, «2. Sa Taleur célébrée dans la PhUippùte^ i82.
Prend part à la conquête de la Normandie, ,{87. Prend part à la victoire de Bou- Tines, IV, 5i, o7. A celle de Uurct, 67. 72.
_ BARRIÈRE (riEEEE) s'engage i a.ssassiner Henri IV : son supplice ; XIII, 47, 4S.
B.VRT (jF..ts]; escadre qu'il commande;
XV, {07. Ses captures, {68. Il conduit en Pologne le prince Conti, {84.
B.ARTENSTEIN, ministre de l'empereur; son injonction au duc de Lorraine;
XVI. 412 Sun discours à la diète de Hongrie, {08. Sa disgréce ; XVII, 69.
BARTHÉLEMI de Carcassonne, prétendu légal d'un prétendu pape réformé : IV, 121.
B.ASCIII (siFEBEis be). mis il mort par ordre de Charles le Téméraire; VIII, 43S.
BASCHI (PEsnov de), ambassadeur de Charles VIII en Italie; IX, 147, 148. Soumet la Calabre. 100.
BASCHI (L’ABBt de) ; sa mission à Naples ; XIV. 374.
BASILE le Macédonien, empereur d'Orient; exhorte Louis II à renoncer au titre d'empereur; II. 128.
BASIN, capitaine ligueur; ses sorties au siège de Rouen; XIII, 6 et suir.
B.ASN'.VCE ; miracles qu'il certifie XVI. ÔOO.
B.VSSOMPIERRE est de la ligue;
XII, 210. Lève pour elle des reltres,2l'à, 440. Conférence à laquelleilassistc, XIII, 31. Négociateur du duc de Lorraine; fait la paix ; ce qu'il obtient pour lui, 96 et suiv.
_ BASSOMPIEHRE (le coite de}, courtisan de Henri IV ; ses dérèglements ;
XIII, 233. Négocie sans succès le mariage du Dauphin avec une princesse lorraine,
265. Renonce k la main de Charlotte de Montmorency, 267. Le roi d'Espagne oF f: e de lui consigner Juliers, 274. Ce qu'il raconte du sacre de la reine, 278. Se dévoue à elle, 284. Son entretien avec Sully, 287. E.st de l'intimité de la régente, 294. Médiations entre elle et les Guise, 326, 527 Charge vénale qu'on lui donne pour payer ses dettes, 3^ Accident qu'il éprouve, 373. Scène dont il est témoin, 375. Escorte Concini, 379. Contribue à l'arrestation de Condé, 382. Engage Brissac h réclamer la préséance an conseil, 385. Confidences que lui fait Concini, 387. Comment Louis lui explique la mort de Charles IX, 401. Est chevalier du Saint-Esprit, 425. Conduit l'armée roplu en Béarn. 434. Louis lui eonfie sa lassitude de Luynes ; sa prudence, 441 i 443. Conseille de lever le siège de bfuntauban, 442. Goût du roi pour lui; il refuse la place de Luynes, 447. Est nommé maréchal. 451. Son ambassade en Espagne. 459, 460. Sa querelle avec la Vieuville, 466. Ses négociations en Suisse, 486. Assiste à l'a.ssrmbléc des notables ; XIV, 19. Son ambassade en Angleterre, 24, 25. Son mot sur le siège de la Rochelle, 33. Poste qu'il occupe, 34. Le roi se loge i son quartier, 42. II amène les députés des assiégés. 44. Se rend en Italie, 57, 58. Combat les huguenots, 63, 64. Cherche à exciter les Suisses contre les Impériaux, 75. Entre en Savoie, 76. Inconstance avec laquelle il a été employé, 83. Est enferme à la Bastille, 88. 101, 238. Mis en liberté,
BAST.tRNES, barbares transporté en Thracc par Probus; I, 27. Riçoivent de Constance Chlore des districts dans les Gaules, 30.
BASTI (oEOBr.ES et sicolxs), lieutenants de Farnésc; renforts que Nicolas fait entrera la Fére; XI, 469, XIII, 153.
BASTIDE, voy. ÜuUrrail ; XIII, 310.
BATAILLES ; de Tolbiac, Clovis contre les Allemands ; 1, 1 16.
— de Fontenay, entre les fils de Louis le Débonnaire ; II, 67.
— de Muret. Simon de Montfort contre les Albigeois ; IV, 67.
— de Bouvines, Philippe II contre l’empereur Othon; IV, 3{.
— deCourtrai. les bourgeois flamands contre la cavalerie française; V, 228.
— de Mons-cn-Puclle, Philippe le Bel contre les Flamands, V, 255.
— de Casscl. Philippe de Valois contre les mêmes ; V, 4.32.
— de Crécy, Édouard III contre Philippe de Valois, IV, 177, 183.
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—de Poitiers >iu Maupcriuis. le prince Noir contre Jean II ; Vi, ;i(i à 00.
— de Ruscbrcijue. Charles VI contre les Flamands : VI. Ü2.
— d'Azincourt. Henri V contre le connétable d'Albret; VII, 2t'ô.
— de Palay, le connétable Richelieu contre Talhoi; VII, lAI.
— de Moialliéry, les grands feudataircs contre Louis XI ; VIII, 280.
— de Fornoio. Charles VIII contre la ligue italienne; IX, 180.
— de Ccrixnola , Gonsalre de Cordoue contre d'Armagnac, duc de Nemours. IX. 280.
— d'Agnadel. Louis XII contre les Vénitiens : IX, 530.
— de Ravenne. Gaston de Fois contre la ligue italienne, IX, 379.
— de Guinegaite, Henri VHl contre les Français. IX. 40(i.
— de Alarignan. François H' contre les Suisses ; IX, 473.
— de Pavie, les Espagnols contre François I", X, 3.3.
— de Cerisoles. le comte d'Enghien contre del Guasto; X, 321.
— de Saint-Quintin, les Espagnols commandés par le due de Savoie contre le connétable de Moiitmortncy; XI, 78.
—de Coutras. Henri IV contre Joyeuse; XII, 283.
— d'Ivry, Henri IV contre Mayenne; XII, 434.
— de Rocroy, le Grand Coudé contre les Espagnols ; XIV. 30i).
— de Fribourg, le même contre le comte de .Merci; XIV, 322.
— de Alari'.'iidal, Merci contre Turenno; XI V. .5.70.
— de Nordlingrn.Condé contre Merci; XI V, 3.52.
— de Lins. Condé contre l'archiduc Léopold; XIV. 357.
— de Relhel, Duplessis-Praslin contre Turenne; XIV, 404.
— du faubourg Saint-Antoine. Turenne contre Coudé; XIV, 325.
— des Hunes. Turenne contre don Juan d'Autriche et Condé; XV, 33.
— de SemT. Condé contre le prince d'ürange; XV. 214.
— de lurk im, Turenne contre le grand électeur: XV, 221.
— deCasscl. Afonsieur contre le prince d'Orange: .XV. 231.
— de Flenrus. I.uvi nihourg contre le prince de Waldeik; XV, 391.
— de Slalfarde. Câlinât contre le duc de Savoie; XV. 310.
— de Steiukeri|ue, Luieinbourg con-
tre le prince d'Orange ; XV , ISO.
— de Nenainde, Luxembourg contre le prince d'Orange; XV, 03.
— de la Alarsaitle. Catinal contre U duc de Savoie; XV, 432.
— de Hoehstett, Eugène et Marlborough contre Taliard et Alarsio; XVI, 23.
— de Ramillies, Alarlborough contre Villeroi, XVI. 47.
— de Turin. Eugène contre le duc d'Orléans: XVI, 34 et suiv.
— d'Almanza. Bcrwick contre iord Gallonay: XVI, 08.
— de Alalplaquet, Eugène et Marlborougli contre Villars: XVI. 100.
— de A'illaviciosa. Vendante contre le comte de Stahremberg: XAT, 114.
— de Denain, Villars contre Eugène; XVI, 139.
— de Fontenay, maréchal do Saie contre le duc de Cumberland; XVI, 327 et suiv.
-de R.iucoui. le même contre le prince Charles de Lorraine; XVI. 349.
— de Lawfeld, le même contre lednc de Cumberland; XVII, 10.
— de Rosbach, Frédéric contre Soabisc; XVII. 113.
DATHII.de. esclave, puis femme de Clovis II ; I. 278. Scs fondations religieuses, 280. Est associée au gouvernemeut; donne aui Austrasieiis pour roi Childéric II : durée de sa régence; .sa retraite. 287. 288.
UATHOR! (LOS ra'ejiss) ; leurs guerres avec l'einpireur Rodolphe: XIII, 413.
IIATOU, khan des Alongols. conquiert la Russie ; détruit Moscou et Kie» : IV, 203. Pousse ,sa cavalerie jusqu'en Allemagne. ib. Comment se mettait à l'abri du ressentiment des vaincus, 278.
BATTEFUL (sECets de) conduit sur I.}on la grande compagnie d'aventuriers ; VI. 224. Gagn la halaillo de Brignais; pille les rives du Rhfinc; s'enrèle pour l'Ilalie, ih. Les compagnies y conduisent la peste. 223. Elles y rétablissent l'ordre, 208 et suiv.
BAUDOIN , eomie de Flandre, enlève et épouse Judith, reine d'Angleterre ; U,
BAUDOIN LE CHAUVE, comte de Flandre, d'abord opposé à Eudes: prend son (larli; 11, 187. Le reconnaît: lui fait la guerre; sa puissance, 189. Sc met sous la proteelion de Zvieiilibold, 197. Réconcilié avec Eudes, 199. Fait assassiner l'oulqiics. 2('ü.
D.AUDOIN III, comte de Flandre: en guerre avec le comte de .Muntrcuil ; II,
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BAUDOIN IV A uiELUt iA«n, comte de Flandre ; sa jeuoesse I U mort de son père; II, Ô30. S'empare de Valenciennes; j est vainement a.ssièf^é ; la rend à l'ein-
Êereur et la reçoit de lui en fk-r, 370, 371 .
iecourt i la protection de Robert le AiagniRque contre son iils ré\ollè; rétabli par lui. 308.
BAUDOIN V , DE LILLE, comte de Flandre ; excité (lar sa Tetnine. se révolte contre son père ; leur réconciliation ; II, 308. Ses ambassadeurs au sacre de Philippe 1" ; 438. Ligué avec Godefroid le Hardi: ses échecs; il fait la paix avec l'empereur Henri IV, 440, 441. A été eicommunié, 6S. Institué tuteur des fils de Henri I"; ses soins à son pupille; sa probité ; favorable au deuxième mariage d'Anne de Russie ; fait confirmer par le roi ses donations au couvent de llasnoii; sa mort. 4Gü à 407. Favorable à l'avénement de Guillaume au tréne d'Angleterre, 429. 8a mort livre Philippe à ïuiméme. 497. Sa famille. SH,
BAUDOIN VI, de Mous, comte de Flandre ; survit à peine à sou pere ; Il , 407. Ses donations au couvent de llatnon confirmées par le roi , t'é. Déj.v comte de Mons par sa femme : quand il succède à son père, lill. Deux versions sur son genre de mort, Iil2. Krancbiscs accordées par lui è la ville de Granimont, III, 14.
B.4UDOIN VU, comte de Flandre; rrcoit de Louis le Gros l'investiture do son comté ; III , 127. Son xcle pour la justice : pourquoi surnommé d la Hache ; sa fidélité aux intétéis français, 138. Ligué avec le roi contre Henri d'AogIclarre. 1S2. Entre ru Normandie; ses sucres, lo4. Sa blessure; sa mort, ib. Guerre civile pour sa succession. 171.
BAUDOIN DEjÉaisxLEv, fils de Baudoin VI de Flandre; II, 313. Perd cette
firovince; garde le Hain.iut. .314. Prend a croix, XII, U7. Part avec Godefroi. 75.
BAUDOIN DE BOUILLON, comte d'Ëde.ssc. puis roi de Jérusalem, prend la croix : IIL 97. Part avec Godefroi son frère, 73. ,'Uariagc de sa fille ; sa mort ; IStel.suiv.
BAUDOIN llltsuecèdeà Jérusalem à son père Foul(|ucs d .Vojou ; III, 2.37. Sa présence à rassemblée de Saint- Jean d'Acro, 2ü(i. Son régne est une époque de calumité : guerre civile avec sa mère; ses talents; prise d'Ascalon ; son titre de gloire ; sa mauvaise foi ; 403. Ses défaites ; sa mort, ih
BAUDOIN iV LE LéraECx, roi de Jérusalem couronné roi; III, 4U4. Sa ma-
ladie ; caoae dee troubles de son ih. Pourquoi réaigue le tr&ne è Baudoin V; régents qu'il lui donne; s( court de U France invoqué. 403.
BAUDOIN V, roi de Jérusalem; ses régents; III, 4(KS. Sa mort; soupçons à ce sujet, 40t>.
BAUDOIN V de Hainaut et IX de Flandre, empereur de Constantinople; son mariage avec Marguerite de Flandre; III, 373. Philippe-Auguite se dit .son allié; est attaqué ^r le comte de Flandre, 388. Acquiert celte province, 440. Ligué avec Richard Coeur-dc Lion, 435. Enveloppe l'armée de Philippe ; concession qu'il en obtient, 43(1. Prend Saint-Omer, 437. Abandonné par Jean, 4fi3. Se croise, 474. Porté au trône de Constantinople ; prisonnier des Bulgares, IV, 141. Est oublié: un homme reparaît en Flandre après vingt ana cidëclarcétre Baudoin ; Jeanne, fille de ce prince, le mécimnalt, ib. Soulèvement en sa laveur; Louis VIII se déclare contre lui, Henri III pour lui, 1 42. Inellicaeilé de ce secours ; se sjuricI au jugement de Louis VIH cl du légat du papo; se trouble dans ses réponse.s, 143. Veut fuir ; est arrêté et exécuté par ordre de Jeanne, 144.
BAUDOIN 11, empereur de Coustantinoplc ; à qui sacouronuc est donnée pendant sa minorité ; IV , 218. Sollicite des secours en Europe; 238. Comment se fait restituer son patrimoine en Flandre; dons qu'il oblii nt en Augletcrrc et en France: armée qu'il forme; indulgence que le pape lui accorde: cherche à vendre à saint Louis la couronne d'épines du Christ : nouvelle vente de reliques. 259 à 2<i5 Sa croisade l'ébranle ; son arrivée è Constantinople ; sa détresse, 2I>8, 2C9.
Pressé par Vatacès, revient à Rome solliciter des secours ; sa médiation entre l'e-mpcrcur et le pape. 320. Son elTet, 322. Assiste au concile de Lyon,’ 328.
Implore l'aide de saint Ix>uis à Chypre , ■3iiu. Comment se défend encore à Conslanliiiople ; y est forcé; sa fuite, 448. Inquiétudes qu'il donne au vainqueur,
BAUDOIN de Luxembourg, archevêque de Trêves : ses soupçons sur le genrede monde l'empereur lleuri VII .son frère : V. 3l(>.
BAUDOIN, bitard de Bourgogne, part pntir la croisade ; ne dépasse pas .Marsenllo : VIII, 271, 279. S'évade de la cour du Téméraire ; prend du service en France ; 3fi9. Accusé de con^lot par son fl ere ; récrimine contre lui. o70. Secours qu'il conduit en Bretagne, IX, 89.
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BAUDRICOURT (roiekt de) reçoit les confidences de la Pucelle : la rebute ; VII. i.12. Il lui donne une épée. 433.
BAUDRICOURT (lesiee). f^uverneur des deux Rourfrognes : IX . 24. Ministre proposé, 31 , Lieutenant de La Trémoillc, 94. Compris dans un traité de réconciliation. 181. Lieutenant du roi en Bourgojtne. 132.
BAUDRY. évéque. institue la commune de Noyon. III, 147.
BAUOË (a«TAii.i.e de), gagnée par Lafavclte et Buchan sur le duc de Clarence, Vtl. .3«2.
BAUGULFR, abbé de Fulde; circulaire à lui adressée par Charlemagne, citée: I. 423.
BAÜTRU, envoyé par Richelieu en Espagne: XIV. 53.' 38.
BAUVES foEs), fils de Duplessis Mornay . tué en Flandre ; XIII. 240.
BAUX fa.AVEOSD co.«te de), dispute l'héritage de Provence au comte de Barcelone; III, 142. Son fils Hugues continue cette guerre, 230. Lcurparti abattu,
BAUX fBATAii.i.F. des), lieutenant do Charles d'Anjou : assiège Marseille; IV, 433. Croisé contre Manfred, 301.
B.AUX («AiuE DFs) femme du dauphin Humbert II; l’accompagne en Oricut; VI. 32. Sa mort. î)8.
BAVAROIS, dépendent des Francs; I, 132. Accueillent d'abord et massacrent ensuite les Bulgares , 271. Se sont affranchis, mais sont soumis de nouveau par Charles Martel. 320. Qui cependant ne les comprend point dans le partage de ses Etats. 334. Attaqués par Carloman, 337. Par Pépin ; font la paix avec lui, 341. Réunis h la monarchie des Francs,
BAY (lE «ADons de), commande les Espagnols sur la frontière de Portugal ; ses succès ; XVI, 70. 80. ilO. Vainqueur A la Gudina, iOI . Seconde le roi en Aragon; fait retraite avec lui. III. Rat les Portugais en Estramadure. XVI, 139.
BAYARD ( piEBRE ac TEsnAit ), chevalier dauphinois: SC signale au .siège de Cano.sa ; IX. 270. Dégage d'Ars. 271.
Son duel avec Soto Mayor, 278. .Arrête seul deux cents chevaux sur un^nt.
288. Cachet de ses mémoires. 3^. Il forme des compagnies d'infanterie, 334.
Est détaché comme auxiliaire de Maximilien , 340, 341. Atroce brigandage qu'il punit, 331, Est excommunié. 336.
'Tente d'enlever le pape . 338. Blessé A Bresria , 375. Avis qu’il donne à Gaston , 370, ié. Est A l’armée de Picardie ,
403. Veut livrer bataille, fft. Est prisonnier . 406. Son portrait de François U', 423. Cité, 428. Est de Tarmée du Milanais, 434 Surprend Colona. 436. Danger qu’il CDurt A Marignan. 439. Arme le roi chevalier, 441. Défend Mézières, 491. Son échec A Rebccco. X. 37. Sa mort; scs reproches au connétable. 40.
BAYARD (cileeet), secrétaire d’État de François !■'; son arrestation; sa mort:
BEATOUN(lecaedisae). ministre d'Ecosse : A qui projette de marier Marie Stuart, 300. Chef du parti intolérant, 339. Il est assassiné, 399.
BEATRIX, soeur do Hugues Ca^t, épouse de Frédéricde Lorraine ; II, 279. S'interpose pour la paix en France, 293 BEATRIX, femme de Godefroi le Hardi ; lui donne la Toscane ; II, 442.
BE.ATRIX , héritière de Franche- Comté. épouse Frédéric Barberousse; 111,304.
BEATRIX, d'Albon. épouse Albéric de Toulouse: III. 317. Est veuve, 383.
Epouse le duc de Bourgogne et fait asser le Dauphiné dans cette maison,
BEATRIX de Savoie, comtesse de Provence, son vovage en France et en Angleterre; IV. 312. Mère de quatre reines; sou entrevue avec elles, 434. Ses débats avec le comte d'Anjou ; pacifiés,
BEATRIX de Provence; son père lui assure son héritage ; son mariage ; IV, 334, 333. Son départ de Damiette, 391 . Snn entrevue avec sa mère et ses sœurs, 434. Son désir de régner ; elle excite l’ambition de son mari, 433, 493. Humiliations que lui font subir ses trois sœurs; jalousie de la reine de France A son égard, 296. Couronnée reine des Deux-Siciles, 501 Époque de sa mort, V, 60.
BEATRIX de Portugal, épouse Ferdinand de Castille ; VI, 437. Dépossédée de la succession paternelle, 482.
DEAUCIIAMP (I.E SIEE de), lieutenant d'Edouard III; ses victoires sur les Français: VI. 118 Prisonnier à Calais. 120.
BEAUCOIN de Péquillon ou Belcarius. historien, est évéque de Metz;
BEAUFORT (nEssi de), eardinal de Winchester: ses débuts avec Glouccster; VII. 396, 402. 461. Est promu cardinal: croisade qu'il doit commander; VII, 402. 40S. Il iircompagnc Bedfort en France, 414. Celui-ci retient 1rs troupes qu'il a levées contre les bussites ; leur
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traité, 440. Sa présence i la cour de Henri V, 462. Au prononcé du jugement de la Pucelle, 469. Son entrée a Paris; il olBcie au couronnement de son pclilneveu,447, 478. ElTel de son influence sur les communes, 491. Entrevue qu'il con* seille, 492. Son entrée à Arras ; ses eii-
fences ; il rompt les négociations , S03. I veut la pais ; l'emporte sur Gloucester; accuse Philippe de perfidie ; cherche h soulever ses sujets, 310. Son entrerue avec la duchesse de Bourgogne, TIII, 34. Il se rend au congres de Gravelines, 36. Ses instructions, Comment dirige les négoi'iations ; elles sont rompues, 38 à 40. Il consent à la délivrance du duc d'Orléans, 83. Persécute Gloucester, 64. 03. Intrigue contre lui, 76. Le fait périr ; lui survit à peine, 98 à 100.
BEAUFORT (jeàs de), duc de Sominerset . prisonnier en France ; est échangé: 'VIII, 25. Ne peut sauver Meaut, 41. Offre la bataille au connétable, qu'à la refuse ; se retire, ib. Il assiège Ilarflcur, 33, 34. Sa campagne infructueuse, 73 , 74. Réclamations de Charles VII et du duc de Bretagne qu'il élude, 112 Attaqué par Dunois. 113, Rend au roi Rouen et stipule l'évacuation de toutes les places de Normandie, 116 à ils. N'est point esempt de bUme, lly. Retiré à Cacii : son impuissance.
121, 122. Est assiégé et capitule, 123, 124. Est emprisonné à Londres ; mis en liberté par la reine ; prend place au conseil, 126. Menacé par York, il triomphe de cettte,oppnsitiun. 147 et suiv. Soulèvement contre lui ; il est enfermé. 160. Le poste de gouverneur de Calais lui est enlevé. 161 et suiv. Tué à la bataille de Saint-Albans. 193.
BEAUFORT (paves ae), chevalier de l'Artois ; jugé comme hérétique: VIII, 184. Pourquoi tiré de prison, 229.
BEAUFORT (Dir de soJiatESET) commande les forces desLancastre; IX, 133.
Ses partisans : ses forces h Londres; paciheation, 134. La guerre recommence; s's alternatives : défaite de Lowton : sa fuite, 183, 138. Accueil que lui fait Louis XI; il est encore vaincu; son supplice, 190.
BEAUFORT (dcc de soiieeset), ministre des Laneastre, réfugié à Bruielles; VIII, 368. .Avances que lui fait Charles le Téméraire, 375. Il renforce liVarwick; vaincu avec lui, rejoint la reine; vaincu encore k Tewksburv ; il est décapité, 74. 73.
BEAUFORT, Gnancier de LouisXIII; Uns qu'il présente pour racheter les ofces vénaui; XIII, 348.
BE.AUFORT (raAS(ois de vesdobe. dcc de); compromis dans le complot de Cinq- Mars ; SC réfugie en Angleterre ; XIV, 273. Son retour. 282. Pourquoi s'éloigne des ministres, 284. Comment devient chef des imporlanlt, 286, 287. GoAt de la reine pour lui, 291, Son portrait; ses prétentions ; sa passion pour de Hontbazon ; offense Conde ; son rAlc de favori. 291, 292. Déconvenue de sa eabale, 297. Scs partisans, 290. Nouvel appui qu'il attend, 300. Il diffame la duchesse de Longueville, 302. Complote contre Mazarin, 303. Son arrestation, 306. Larmes (j^u'elle coûte à la reine, ib. Son évasion, ,v94. Il offre scs services A la fronde, 416. Il ravitaille Paris ; sa pooklarité : sa liaison arec Gondi, 416, 417, 421. Attitude qu'il prend à la paix, 426. 428, 431. Son entrevue avec Coudé, 432. Grâces qui lui sont promises. 432, Scs secrets connus de Mazarin , Û4.
Siège au parlement, 489. La princesse palatine se rapproche de lui, 471, Traité qu'il signe, 473. Son entrevue avec les princes. 479. Il rompt avec Gondi, 482. Est du tiers parti, 306. Accompagne Mademoiselle, 3U8. Scs altercations avec Nemours, 809. Son poste A BIcsneau, 810. Se rend A Paris, 3|2 et suiv. Conspire contre le parlement, 813, 320.
Auxiliaires qu'il donne A Condé, 316.
Combat au faubourg Saint-Antoine, 323.
Seconde Condé ; est nommé gouverneur de Paris. 323 à 828. Son duel avec Nemours. 329. Donne sa démis.sion : est excepté de l'amnistie, 333. Est reçu en grâce : XV. 47. Sun expédition en Afrique, 103. Il donne la chasse aux vaisseaux algériens, 113. Flotte qu'il met en mer; dans quel but, 128. 130. Son expédition A Candie : sa mort. 108.
BEAUGENCY (niccKS de) cause une défaite de Louis le Gros; III, 127. Ligué contre lui, 138.
BEAUH.ARN.AIS [t.E ciievaued de) est gouverneur du Canada; XVIII, 132
BEAUJEU (iiiDBi nr siue de) ; ses brigandages ; réprimés par Philippe Auguste ; III. 374.
BE.VUJEU (iiiiDF.ET DE), lieutenant de Louis VIII en Albigeois; 189. Attaqué par le comte de Toulouse, 180. Comment secouru par la reine Blanche ; château qu'il prend, ib Accablé par Raymond, 196 Secours qu'il reçoit; dévaste les environs de Toulouse: part pour Con stantinople, 268. .Assiste A la cour plénière de Saumur, 284. Marche sur le comte de Toulouse. 303. Commande la garde laissée par le roi au concile de Lyon, V, 33.
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BE\UJEU (ci'ir.nAkD de), prisaonicr du dauphin: V, Sa victoire sous Calais, 120 et suiv. Est tué h Poitiers, 1S8.
BEAUJEU (EK SUIE de), prisonnier à la bataille de Brignais; VI, 22i. L'on des capitaines de Charles V, üi. Accompagne en Espagne Jean de Bourbon, 2i)fl. Son retour en France, 2tiO.
BEAUJEU (ee sibe de); voy. Bourbon {Pierre de).
BEAULIEU (cEorraoi de), confesseur de saint Louis; le discipline ; IV. 542. Envoyéen Franceà la morlduroi: V, 10,
BEAULIEU (de); conseil de guerre dont les ligueurs veulent qu'il fasse partie; XII , 4'JS. Il rend Vincenues à Henri XIII, 71.
BEAU.MAiSOIR (eobeetde), cbCTalicr breton ; provoque le combat des trenlc/ son parti est vainqueur; VI, 120. Part qu'il prend à la bataille d'Auray, 245.
Sentiment qui l’a attiré dans les armées frantaiscs, o8,5. Confédération dans laquelle il entre, 5Si. Part qu'il a eue à la conquête de la Guiennc,5S8. Estarrélé, puis délivré par le duc de Bretagne, SOI, 502. Ses hostilités contre lui, SOI..
BEAUMANUIR accompagne le connétable: prend part au combat de Patay; Vil, 411.
BEAUMARCHAIS, lieutenant du roi à Toulouse , embrasse la cause du sire deCasaubon ; Y, 22. Scs progrès dans le comté de Fois, 25. Envahit Ta Navarre; gouverne ce royaume, 37. Etcile un sou- (évement universel ; invoque le .secours du roi, 40. .Armée qui marche à sa délivrance. 45. Il reste dans son commandement, 47. Fermentation contre lui, 51.
Attaque l'Aragon, 83, 87. Gouverneur de Girone.OÔ. Capitule, 114.
BEAUMARI'HAIS ; son procès; ses mémoires. XVII, 277. Expédie des armes aux Américains , 595. Scs écrits; son Figaro représenté, 481.
BEAUMONT le Roger {»ATmKt: coïte de), aui prises avec Louis le Gros; leur réconciliation: III, 88.
BEAU.MONT (jf.vs de), lieutenant de .saint Louis, réduit Raymond Trencavel; IV, 282. Croisé contre .Manfred, 501.
BEAU.MONT ( U lEEAtiE de) opine pour que .saint Louis demeure en terre sainte ; IV, 517. Croisé contre Manfred.
BEAUMONT (ee coïte de), général de Henri IV d'Angleterre; défait et tué; VII, 148.
BEAU.MONT (ms de), prisonnier par la capitulation de Baionne: VIII, loi.
BEAU.MONT (eocis de), victorieux à Cbétillon; VIII, 149, 150, Est au siège de Bordeaux, 152.
BEAU.MONT (le sise de); arméefrao- (aise qu'il conduit aux Florentins pour reprendre Pise: IX, 259. Etrange siège qu'il entreprend;amonr des assiégés pour la France: soins qu'il donne aux malades, aux blessés ; il abandonne cette opération, 240 à 242. Scs conseils à l'attaque de SIételin. 452.
BEAUMONT (jeas de) fait partie de l'expédition aux Açores ; est tué ; XII, 158. 159.
BEAUMONT, disgracié à la suite de Fénelon ; XV. 490.
BEAUMONT (cBEisTorrre de), archevêque de Paris ; son icle persécuteur ; XVI, 450. Scs précédents ; sa nomination; XVII, 30. Réunion de prélats chex lui pour résister aux mesures financières, 53. Sa résolution d’extirper le jansénisme, 54. Est aux prises avec le parlement, 50. Blémé par le roi, 57. Son temporel saisi, 58. 59. Son exil, 02, 93, Ses bostilités; sa fougue; il accuse le pape de jansénisme, 93. Inculpé par Damiens, 98. Cabale dévote dont il entoure le dauphin, 2tl. Il intrigue contre Cboiseul, 250. Il reprend crédit, 299. Accourt au roi malade. 3o2 , 304. Favorable è Necker. 585, 587.
BE.AUMONT (Lue de) plaide pour la famille Calas; XVII, 193.
BEAUNE (KÉGSADT DE), archevêque de Bourges, vice-président du clergé aux étals de Blois; ses discours; XII, 553, 360. 308. 399.£c déclare pour le roi, 16. Fait modifier l’édit de tolérance , 489.
Songe à rendre l'Église gallicane indépendante de Rome; XIII. 10. Conférences auxquelles il représente les royalistes, 30. Il annonce comme prochaine la conversion du roi et propose une trêve, 53. Par qui secondé ; ses instrueüons ; il lui doune l'absolution, 35 à 37. S'entend avec la Châtre, 41. Pourquoi le roi ne se fait point sacrer par lui, 62.
BEAUPRÉ (de), chef huguenot : comment délivre Épernon ; XII, 350.
BÉAURAIN (le COÏTE de), général de Charles-Quint ; guerroie sur la frontière de Picardie ; X, 1 1. Fait sa jonction avec Surrey : leur retraite, 16. Intermédiaire entre Charles et le connétable de Bourbon, 25. Est joint par Norfolk: villes qu’ils prennent : ils pénètrent jusqu’à l'Oise, 35, 34. Sa retraite, 3'5 Porte à François I" prisonnier les propositions de l’empereur. 69. Réponse du roi, 71.
Menace la Picardie , 196. Défend les
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frontières des Pays-Bas. 213. Assiège cl
rend Saint-Pol ;'suile de scs opérations,
15, Mamcmrr pour rallier le roi d'Angleterre. 327. Il assiège Montreuil, ifc.
BEAb'SSET (ir. cjpitaisf.) Ii\re i Médicls le chltcau d'If ; XIII, 137. Sa famille (icrsécutée: complot ourdi par le docteur Nirolas Beausscl, 138. II veut rendre le fort à la France ; éeboue, 13‘J.
BEAUVAIS: siège mémorable de celte ville par Charles le Témèraire;VlII, 587.
BEAU VAU (jEAs BE), évêque d'Angers ; auteur de la fortune de la Baluc ; calomnié et supplanté par lui; VIII, 338.
BEAUVAU (LE lABoris de) demande pour Louis XV la main de 5laric Leczinska; XVI, 321. Ambassadeur en Prusse. <53.
BEAUVAU (LE paner, de); troupts françaises qu'il conduit en Portugal ; XVII, 171. Commandant en Languedoc; donne sa démission, 283.
BEAUVILLIERS (le arc de), gouverneur du deutième dauphin et confident de Louis XIV. XV; <88, 515, 5IU, 518; XVI, 78. 81,95, 125. l«l, 172. Sa mort. 208.
BECCARIA : son livre : Des délits et des peines : XVI, 323.
BECHER (JEASSE) ; pourquoi brûlée en Angleterre; XI, 2(1.
BECK, général de l'empereur ; lieutenant du duc do Lorraine en Flandre :
XIV, 3<8. Blessé mortellement à Lens,
BEDA (sicoLAs BEDiED. dit), syndic de la Sorbonne ; son intolérance ; lettres qu’il veut faire briller et que la reine de Navarre protège : il s'attaque à celle princesse ; fait arrêter Louis de Berejuin cl intente un proeés à Erasme ; le ro! réprime son zèle : X. 115 et suiv.
BEDFORT (JEAS de lascastdi dcc de), frère de Henri V; nommé régent d'.Vnglelcrre; Vil, 289, 317. Il délivre Cosne; e.st chargé de gouverner la France. 3C9. Ses. mesures ; il cherche à appuyer Henri VI sur l'alTeetion du peuple; est proclamé protecteur de l’Angleterre; réside à Paris; emplois et privilèges qu'il confirme; il réglé les monnaies.
Ô70 à 578. t on inertie ; guerre confuse : ses capitaines : ils gagnent la bataille de Cravant. 380,381. Il épouse Anne de Bourgogne; son alliance avec la famille de Bretagne: ses niénagements pour Pbilip(>o le Bon: embarias que lui donne Glocrster, 383 à "85, 390 S; s opérations de guerre, 380. Il gagne la bataille de Verneuil, 388 à 390 II ne peut contenir l'arroganec de ses compatriotes, 390.
S'interpose entre son frère et le duc de
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Brabant, ib. Empêche le combat entra le premier et Philippe le Bon, 390, Où U réside, 397, 398. Protection qu'il accorde au commerce. 519. Pourquoi passe en Angleterre. <02. Scs efforts pour araiser les querelles de Glocester avec Winchester et Philippe; conduite impolitique de s s lieutenants en France, <04, <05. Ses amb.assadeur$ traitent arec le duc de Bretagne, <10. Son retour en France; son entrevue avec Philippe:
comment rassuré è son égardiil reprend les hostilités contre Charles VII; assemble les étals, <12 à <K. Il veut sans succès.pressurerrÉglise:sfslieutcnanls, 415. Il repousse les conditions que propose le duc d’Orléans pour sc racheter, <l(i. Par qui remplace Salisbury, <20, Refuse de remettre Orléans en dépùt an duc de Bourgomc , <23. Nombre de Français rabanaonnenl , <40, Sa perplexité après l'èchcc de Palay; il n’o(w troubler la marche sur Reims ; annones à Henri VI le pouvoir diabolique de la Pucellc ; retient l'armée de Winchester, 4<0. Secondé par Philippe le Bon ;il rtside à Paris, <<7. En sort avec son armée ; l'y fait rentrer, «8, <<9. Forcé de
fiartir pour la Normandie, «9. Il offre a régence à Philippe : la lui remet, <81, Sa résidence à Rouen ; il y fait venir Henri VI, «il , <62 Procès de la Pucelle suivi en leur nom, 460 et suiv. Fait couronner son neveu è Paris ; le ramène A Rouen : fonde une école à Caen, <78, <79. Fait attaquer Lagny, <80. Y marche lui-méme ; lève le siège, négocie. <82, <83. 1 1 se remarie à Jacqueline de Luiembonrg ; conséquences de cette union, <8<. Ne reçoit plus de subsides de l’Andeterre ; y renvoie le roi ; tombe dans l'indolence, <91. Son peu d’empressement de terminer la guerre ; son entrevue avec Philippe, <93. Révolte en Normandie; il vient à Paris; marques d'inimitié qu’il recueille ; il s'en éloigna, <97. Mission dont il charge Amndel, 50Ü. Fait secourir Paris, UOi. Sa maladie. ib. Sa mort, !i0<.
BEDFORT (le dcc de) négocie la paix entre l'Angleterre et la France; XVII, 177. Signe le traité de Paris, 178.
BEDMAR (le Dvaqeis de), ambassadeur d'Espngne à Venise . confire contre cette république : XIII, <07 et suiv. Est rappelé. (08, <.30.
BEDMAR (le DAn()ns de) commande les Espagnols en Flandre; XV, 555.
REGARDS (le-s); secte réprimée parle concile de Vienne; V, 312. Sont borriblement persécutés par le pape Jean XXII,
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S62 i 56t. Nourraui Begards perateutts par le pape Urbain VI, puis par Grégoire XI; VI. 318.
BEIIUCBKT(aicous]. grand trésoiirr de Philippe VI, commande sa flotte; V, i83. A ordre d'intercepter les convois de l'Angleterre, t09. Surprend et pille Southampton. ib. Perd la bataille de l'Écluse et est tué, 5U9, SIO.
BELA, roi de Hongrie; son mariage avec Marguerite de France ; III, 392.
BELGIOIOSO (cnAniEs ne atacuso coarc ne), administrateur du duché de Alilan : IX. U2.
BELGIOIOSO. lieutenant de FucnIès dans les P»s-Bas; XIII, 120. Entre à Cambrai, 128. Assure la retraite de l'armée. 160.
DELIDOR. ses travaux à Cherbourg anéantis; XVII, 127.
BELIN (FAiDOAS ne), renvoyé par Henri à Mayenne; XI,.Ùit. Commande Paris, 479 . 489. N'c.At point obéi , 496. Blesures qu'il concerte avec Mayenne, 409. Dépêches qu'il reçoit des catholiques royalistes . XIII. 28. Conrérencc à laquelle il assiste, 31. Gagné par Henri IV, le parlement lui délena de quitter son mste . G3. Il passe au camp royal , 64. Rentre b Paris avec le roi, 68. Prisonnier à Duulens, 71. Sa réputation militaire compromise ; 78. Ses vains elTorts pour entrer dans Calais, tut. Capitule à Ardres ;CNt traduit en jugement. IS3.
BELISAIRE dépossède les Vandales en Afrique : attaque les Ostrogoths en Italie ; I, 163. Ses lieutenants battus par Théudebert , 169. Sts reproches au roi franc, ib. Fait prisonnier Vitiges. ib.
Aux prises avec un chef d'aventuriers francs, 169.
BELLAR.MINO ; ses prédications en italien dans Paris assiégé : XII. 463.
BELLEFONDS (lf. iarfoial de): troupes qu'il conduit en Italie : XV, 99. Scs opérations en France, 1-39. Sa disgrâce, 141 . Scs opérations en Navarre et en Catalogne ; 3IU. Expédition qu'il doit commander con're l'Angleterre, 417.
BELLEFONDS archevêque de Paris ; son zèle persécuteur; XVI . 429 etsuiv.
BELLEG.XRDE (ff. XAFéenAL] : renfort qu'il amène à Moutluc: XI. 218. Henri III l'éloigne de sa personne : il prend du service en Savoie, XII, 22. A assiégé Livron,28. Prétexte sous lequel le roi l'a exilé, 28. Il rentre en Fraicc ; ses intrigues avec Damville; ses opérations contre les huguenots, 99, 96. Son entrevue avec Catherine de Médicis: sa mort:
soupçons à ce sujet, 131.
BELLEGARDE (lx ixaiciu ns) , prisonnier à Coutras ; XI, 87. Témoin des derniers moments de Henri III, 425,426.
Ses plaintes, 447. Rentre à Paris; XIII, 69. Contrdieur des monnaies , 198. Rival du roi, 201, 279. Envoyé ù Florence pour demander la main de .Marie de Médicis, 216. E.stson amant, 218. Sa familiarité avec le roi. 233. Prend parti pour la régente, 284. Est de son intimité, ÎSi, Gouverneur de Bourgogne, 299. ^ querelle avec Concini, 307, 321. Souuent Sully. 309. Prévenances de la reinemère
Çour lui, 319. Accusé de magie , 319.
rame contre lui. 325, 378. Son retour à la cour, 399. Sollicite la condamnation d'Éiéonorc Galigaf, 399 Son inimitié contre Richolitu; XIV, 84. Déclaré coupable de lcsc-majcslé,90. Songouvernanement lui est été, 9t. Il est condamné i mort. 102. N'accompagne pas Gaston en Brabant, lOo. Il vend à Cinq-Mars la charge d.’ grand écuyer, 214. Est reçu par Louis XIII mourant, 288.
BELI.ESME (ci’iLLAcxc de), révolté contre Robert le âlagniliquc; sa mort; II, 398.
BELI.ESME (kobest de), compagnon d'exil de Robert Courlc-Heusc ; III, 21. Arrêté par son ordre, 52. A part aux dépouilles d,'s bourgeois de Rouen, 95.
Fait prisonnier Elic comte du Maine. 79. Traduit en jugement par Henri I" d'Anglclerrc, 101. Ses cruautés 103. Sa fidélité à Robert, 106. Slis en fuite à la bataille de Tinchebiav, ib. Réconcilié avec le vainqueur, 10^. Excite contre lui Louis le Gros, 139. Chassé do ses domaines, 139. Envoyé par Louis à Henri comme ambassadeur, arrêté par ce dernier et condamné à une prison perpétuelle. ib.
BELLEVILLE (ieasxe de), veuve de Olivier Clisson ; vengeance qu'elle tire de la mort de son mari ; VI, 39.
BELLISLE (FoiqiET f.o»TE, rets xaré- CDAL be), confiance que Dubois lui accorde; XVI, 293. Intrigue contre lui, 298 et suiv. Disgracié, 300. Fleury le romble d'bonncurs. 342. 352. Sun diésir de la guerre, 379. Ses opérations, 392 et suiv. Commande l'année de la Moselle, 408. Il engage la France dans la guerre de la Pragmatiquc-Sanction;son ambassade à Frauefort, puis en Prusse, 494 k 497. Scs succès contre l'Autriche, 497.
Sa maladie, 490. Hommages qu'il reçoit à Francfort : s -s prétentions: scs manières impérieuses. 460, 461. Son indignation contre Frédéric > par qui remplacé, 462. Seconde de Broglie, 463. Retourne
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de Frédérie, <fit. Son enlreyne iTce Konigseck, ib. et suiv. Renrcrmd dans Prague; sa retraite : 471 k i7i. Prête sa voiture à M”* de Chateauroux, Srâ. Il est arrêté k Hanovre, Mit. Envoyé en Provence, 5SO. Son succès contre Neubauss k Castellane; repousse les coalisés, Bîiü. S'ébranle pour rentrer en Italie; échec de son frère, XVll. 1S k 20. Il commande l'armée contre l'Angleterre, 77. Est nommé ministre de la guerre; sa mort, 89 , 163. Ses ordres aux généraux en Allemagne. 122, 142 et suiv. Il pro- Jiose une expédition contre l'Angleterre,
BELLISLE (POCQi'ET.cncvM.isa df.): son retour aux alTaires ; XVI . 3.’S2. Son influence sur le cardinal Fleury, 431 et suiv. Il est arrêté à Hanovre ; 312. Veut forcer le col del'A.ssictte : est tué; échec de ses troupes. XVll, 18 k 20.
BELI.OVÉSE envahit l'Italie supérieure ; I. 21.
BELMONT (le peisce be) commande l'armée impériale k Naples; hattu k Bitonto:XVI.398.
BELZU.NCE, évêque de Marseille; son xéle pendant la peste de cette ville; XVI,
BENAC (lebaros be):sc$ conciliabnies dans le Périgord ; XIII, 221. Informations judiciaires contre lui, 249 et suiv.
BEN.AIS (riEnar. be). beau-frère de la Brosse favori de Philippe le Hardi, promu évêque de Bayeui;V. 41. Enquête dont il est chargé, 33. Sa fuite k Rome; protection que lui accorde le ; il reprend son siège, 34 à 56; V,
BENAVIDËS(EixAseF.L); danger qu'il court à Seminara ; IX, 187.
BENDOCDAR. Voy. Bibars,
BENEDICT, comte de Cornouailles , évêque marié ; II, 332.
BÉNÉFICES; nature de cette propriété: II, 149.
BENEZET , pasteur protestant du Languedoê ; son supplice ; XVll, GO.
BENOIT III, pape; ses réprimandes au clergé de Fiance : II, 09.
BENOIT VIII, pape: sa bulle pour revendiquer uneabbayeau comte de Provence ; II, 346, 347. l’our ajMiser un ouragan, fait périr des juifs. .a80. Invoqué
Ear le Normand Rodolphe, l'envoie cornattre dans la Pouille, 382. S'est attribué k lui-même la papauté ; 431.
BENOIT IX, pime k dix ans ; II, 416.
Neveu de Benoit VIH et de Jean XIX, 4SI . Sa tyrannie ; révoltes qu'elle cause; partage ses palais, scs revenus avec deux
rivaux Grégoire, VI et Sylvestre III. ib. Déposé, 432. Cherche vaincmcntkse faire réintégrer, 453.
BENOI'T X, pape, élu par les marquis de Tusculum : déposé ; II, 437.
BENOIT XI, pape; son élection; il hésite k continuer la lutte de son prédécesseuravec le roi de France ; il excommunie les conjurés d'Anagni ; députés que Philippe le Bel lui envoie ; V, 231. Ses ménagements pour le roi et ses barons ; qui il relève de l'excommunication, qui il excepte; il meurt empoisonné, 252, 25.3.
BENOIT XII. pape ; son élection ; ses vertus ; V, 466. Exhorte k la paix les rois de France, d'Ëcossc et d'Angleterre, 51 9. Refuse les demandes de Philip;>e VI; cherche k s'appuyer sur l'empereur; ses négociations et entrevue avec ces princes, 370k 372. Sa médiation entre Pbilippeet Ëdouard, 375. Son dernier elTort pour prévenir leur rupture, 389. Ce qu'il obtient. ib. L'empereur veut expulser ses conseillers français, 394. Il seconde, malgré son penchant pour Louis de Bavière, fa cause de Philippe;ses promesses trompeuses au premier ; 397, 308. Menace d'anathème Ëdouard ; pourquoi, 503 et suiv. Fait mettre la Flandre en interdit.
508. Sa médiation pour la paix générale, 514. Refuse k l'emnercur l'absolution demandée par le roi de France; VI, 8. Sa mort ; sa politique bienveillante et picilique, 14.
BENOIT XIII (riEniiE be lcsa). p»e schismatique ; son élection ; VII , 69.
Comment élude la proposition du clergé de France, 74, 75. Son autorité suspendue dans le royaume ; son obstination ; comment résiste k la force. 97, 98. Désastres publics imputés k cette attaque, 102. Zèle du duc d'Orléans pour lui, (16, 119. Sentiments qu'il inspire en France, 132. Controverse des Universités ; son parti fortiOé par le retour en France de Louis d'Anjou ; il s'évade d'Avignon ; frappe de terreur les cardinaux, quvi fait ^rir; le roi lui rend l'obédience de la France, 133 k 135. Se refuse k toute condition ; comment accueille le duc d'Orléans, 1.39. Ecclésiastiques qu'il traite comme intrus, 144. Froideur des peuplés et des princes pour lui, 151. Il se rend en Italie; dans quel but, 152 et suiv. Hostilités contre lui en France, 175. ^ mauvaise foi ; ses moyens dilatoires ; comment élude son abdication, 176 k 179. La France se déclare neutre entre lui et son compétiteur; il fulmine contre le roi et les princes des lettres d'excom-
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muoicalioa ; l'ordre est donné de l'orréter, 19i i 19». Il approuve l'éleclioD d'un évéque à Liège, I9A. Sa fuite en Aragon ; déposé par le eoneile de Pise ; conserve ses partisans, 211. 5IÜ. Refuse de reconnaître le concile de Constance, 301. Fidélité que lui garde d'Arniagnac, 320. Époque de sa mort, 3ü9. Remplacé en Espagne par un antipape, et suiv.
BENOIT Alll (oRsiM). para; sa confiance en Alberoni; XVI. 313. Scs prétentions sur Parme et Plaisance, 3lS, 372. Ses elTorts pour rétablir la paii de l'Église. 332. Il canonise Grégoire Vil ; opposition des parlements de France.
BPiNOIT XVI (lauertisi), pape ; son élection : son caractère impétueux ; XVI, Aé6. Sa neutralité. é79. Ses États dévastés, 311. Interecde pour Gènes, 331, Sa lettre encyclique ; XVII, 93. Il nomme Bernis cardinal ; sa mort. ib. Anecdote, loi.
BENOIT ZACHARIE, Génois, intermédiaire entre Michel Paléologue et Pierre d'Aragon: V, 7i.
BENOIT, conseiller au parlement ; son arrestation ordonnée: il s'évade : XIV,
BENOIT, ministre de Frédéric é Varsovie: XVII, 2!)2.
BËNTINK (LE COITE BE}, ambassadeur hollandais: signe les préliminaires d'Aixla-Chapelle; XVII. 23.
BENTIVOGLIO (issibal); sa part à la défaile de Fornovo: IX, 181.
BENTIVOGLIO (jeas), seigneur de Bologne , appelle les Français en Italie ; IX, (98. Rançonné par eux, 227, 238.
Menacé par les Uorgia. 27é. Renforce l'armée de la Trémoille, 283. Est dépossédé par Jules 11; asile que lui vend la France. 315, 313. Son parti à Bologne, 338, et suiv. Il y rentre, 369. Est exilé et prosexit. 387 et suiv., 389.
BENTIVOGLIO (lscabbisal) engage Condé à réclamer la couronne de France ; XIII, .503.
BENTIVOGLIO (cORSELia), nonce du pape k Paris; XVI, 209. Scs intrigues; son rappel, ib.
BEKARD HE SORI.VNO; sa déposition absurde dans le procès de Boniface Vlll; V, SOI.
BERAHD conspire contre Venise; XIII, .522.
BERCUENV (i.E nARécBAL); ses services en France; il organise les hussards: XVI, 349.
BERCUTOLD, duc de Meranie ; mariage de sa tille avec Philippe-Auguste ;
III, m.
BER
BERENGER !•', roi d'Italie, se déclare contre Charles le Chauve : II, (43. Partisan de Roson. 139. Son origine ; sn fait couronner, 183. Déponillé par Arnolpbe, 197. Aux prises avec Louis de Provence, est vainqueur, 202 et suiv. A reçu la couronne impériale : son règne longtemps paisible; ses malheurs; sa mort. 224, 223,
BERENGER II, roi d'Italie ; vaincu
Far Olhon ; se reconnaît son feudataire; 1, 288, 289. Renversé une seeonde fois.
BERENGER ; sa doctrine contrairs k Is transsubstantiation : II, 376. Quand U la professe, 449. Jugé par six conciles; confessions qu'on lui propose ; il 1rs accepte : sa retraite, t'è. Meurt en paix, 130.
BERENGER -RAYMOND hérite du comté de Provence ; ses autres fiefs; III, 193. Ses alliances; son mariage, ib. Ses luttes avec la famille des Baux ; est tué,
BEBENGÈRE de Navarre; son mariage projeté avec Bicbard Cœur de Lion; III, 421. Arrive à Messine; ses fiançailles. 422. Tempête qu'elle essuie, *22.
BERETTI LANBI (le BARQtTs), ambassadeur d'Espagne è La Haye ; traité qu'il signe : XVI, 234.
BERGUEN (bataille bk), gagnée parle maréchal de Broglie sur le prince de Brunswick: .WH, 145.
BEIIGIIEYCK (le barok be) ; négociateur à Aix-la-Chapelle; XV, 151.
BERGIIEVCK (le baros be), administre les Pays-Bas; XVI, 80. Refosé par les alliés comme négociateur, 94.
BERIN'GilEN est nommé inspecteur des mines : XIII. 198. Ses déréglementa,
BERKELEY (lobb), débarque è Brest, incendie Dieppe, bombarde le Havre et Dunkerque : XV, 444, *45.
BERLEPS (la coitesse be). favorite de la reine d'hispagm: ; de quoi accusée ; XV, 508. S'est rendue odieuse, lith). Suspecte au roi, 313. Son départ, 314.
BERML'DEZ (le pkaEj, confesseur du roi d'Espagne, l'exhorte è ne point revenir sur son abdication; XVI, 313. Le duc de Bourbou négocie avec lui, 328.
BERNARD, fils naturel de Charles Martel ; I, 334. L'un des généraux de Cbarlem^ne; franchit le grand Sainé- Bernard,5s2.Ses fils ministresde Charles; 11,9.
BERNARD, fils de Pépin, petit-fils de Charlemagne: la couronne d'Italie lui est destinée ; I, *7*. Son obéissance ea-
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vers l'empereur son oncle ; II, 12. Surveillé par lui, ii. Sa déférence, ib. Sa révolte, sa mort, IC à IS.
BERNARD, duc de Septimanie, confident de riinpératrice Juaitb ; 11, ^9. Favori de Louis ; soupçonné d'élrc le père de Charles le Chauve ; envoyé contre Aizou : ses perles en Espagne ; mécontentement public contre lui, 29 à 32.
L’empereur le comble de faveurs ; scs espérances, 53. Sa rivalité avec Pépin, son suzerain, 5(1. S'enferme dans Barcelone, 57. Déclaré innocent, i2. N'est plus ^pelé au conseil ; se rapproche des mécontents, 45. Louis prononce sa déchéance, 44. Avances que lui fait Charles, 03. Évite de se prononcer ; forcé de lui
firometlre lidéhlé, 05. Spectateur de la utto entre les fils du Débonnaire, fiO. Sa mort ; ses plans ambitieui, 76. Ses néociations avec les deux princes qui sa ispiitcnt l'Aquitaine, ib.
BERNARD il, duc de Gotbie, ligué avec Bosoii l‘'; U, 150. Son pouvoir, IS4. En rébellion contre Louis le Bègue, 135. Sun marquisat de Gotbie donné au comled'Auvcrgne,i6. Excommunié, 186.
Est de la faction de Gauzelin, 157.
BERN.ARD, comte d’Auvergne, ligué avee Boson 1"; 11, 151. Son pouvoir, 154. Réconcilié avec Louis le Bègue, 135. Reçoit le marquisat de Gothie, (6. Mission que lui donne le pape, 156. De la faction d'Hugues. 157.
BERNARD, bâtard de Charles leGros, 11, 176. Sun sort à la chute de son père, ib. Prétendant au pouvoir, 183.
BERNARD le Danois , gouverneur de Normandie ; sa feinte soumission è Louis IV; H, 2'58. Rompt le projet de partage de la province; demande des secours au roi de Danemark, ib. Retient Louis prisonnier, 259. Son traité avec lui, ib.
BER.N.ARD (sxiar), reproches qu'il adresse au pape; III, 187. Son zèle pour Innocent li; ses griefs contre Anaclet, 511. Intcrvicnldans les alTaires ecclésiastiques de France, 35U. Comment oifensé par le comte de Vermandois, 331. Intercède pour Louis le Jeune auprès de la cour de Rome ; comment le mécontente, 532 à 334. Rangé parmi les Pères de l'Eglise ; sa controverse avec Abailard; il se prononce contre Arnaud de Brescia, 34tià548. Légat du pape à l'assemblée de Yézelay; prépare la croisade ; prodiges qu'on lui attribue ; juifs qu'il protège ; il décide l'empereur <^nrad a se croiser; son éloquence, 353 à 359. Ses succès éa Allemagne, 560. Son retour en
France ; compte qu'il rend de son apostolat, 361. Weriminations contre loi après les désastres de la croisade, 383. Son amitié pour Thibaut le Grand, 380.
Sa mort, 3S7. Son absolutisme ; son opposition i l'esprit de réforme, ib. Con^ ment a combattu les Henriciens, 388 A attaqué le mariage de Louis le Jeune,
BERNARD, prêtre hérésiarque ; brûlé par ordre de Philippe-Auguste; IV, 11.
BERN.ARD DE -MONTEPCLCIANO, confesseur de l’empereur Henri VII, soupçonné de l'avoir empoisonné ; V,
BERNARD, député de Dijon aux états de Blois , en a tenu journal ; Xll. 353, 557. Prévenances du roi pour lui, 365.
Audiences auxquelles il est admis, 369 û 371,373. Son discours de clôture, 399.
Député aux états de Paris ; XIII, 24. Assemblée a laquelle il assiste, 31.
BERNARD (ssuel), sommes qu'il avance au prince de (îonti ; XV, 484.
Secours que le roi tire de lui ; XVI, 79.
BEKN.ARDIN de Saint-Pierre; SOD roman de Paul et Virginie ; XVII, 20.
BERNAY (asiiosD be); sauve BoQlogne ; XII, 229.
BERN'IS (LE cAEBisAL (e) cst attifé par .M°i’ de Pompadour; XVI, 522 et suiv., XVII, 30. Son influence sur de Concès. 76. Négociateur avec l'Autricha, 81. Il est nommé ministre des alTaires étrangères ; sa disgrAce ; il est promu cardinal, 89, Comment interprète la convention de Closter-Seven, 119. Son désir de la paix, 159. Comment supplanté par Cboiseul et exilé, 140, Ml. Sou mémoire au roi, 201. Il se rend au conclave, 240, Pape qu'il fait élire, 241, Candidat an ministère, 528. Sa politique abandonnée,
BEROLD, évêque deSoissons ; scs nA.
gociations avec Guérin, évêque de Beauvais, et Gérard, évêque de (jambrai ; U,
BEBQUIN (Locis se) , arrêté comme suspect d'hérésie , mis en liberté, X, lô'.l. Son procès est repris ; il est brûlé vif, ib. et suiv.
BERRY ( LE SOI d'aeees ) ; apprécié comme historien; VIII, 121.
BEHUYER , lienteiiant de police ; sédition qu'il provoque à Paris; XVII, 40 et suiv. Est ministre de la marine; puis garde des sceaux, 88, 90.
BERTE ou bErTRADE , femme de Pépin le Bref, sacrée avec lui ; I, 347, 35o. Ses efforts pour maintenir en paix ses deux fils, 373. Pour maintenir la paix
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générale; scs voysg.'S en Italie, en Bavière, 16 et suiv* Alliances qu elle ménage, 37i. Sa mort, 410.
BERTHAIRE . roi des Tburingiens ; I, ISO. Sa mort. ib.
BERTI1.4IRE, maire du palais de Neustrie; cause de son autorité rbancclame; I, !29S. Perd la bataille de Testrj; est tué. !iOn.
BERTHE, flilc de Cbarlemagnc; scs amours: I. 460.
BERTIIE de Souabc ; épouse Rodulphe II de Bourgogne; II, 224 cl suiv.
S'enfuit en Italie: épouse le roi Hugues,
BERTHE. nilc de Conrad le Pacifique, épouse Robert, roi de France ; II. o49. Son mariage est rompu pour cause de parenté par la cour de Rome. 340, 3SO. Son prétendu enfantement tnonslrueui, 351. Mère d'Eudes de Blois ; droits
au'elle lui donne à l'béritage de son frère lo.lolphc le Fainéant, 4l3. Favorisée par les grands, 414.
BERTHE. impératrice, femme de Henri VI; divorce demandé par le jeune empereur; Il , 400. Réconciliation des deui époui. ib. Elle meurt; III, 48.
BERTHE de Hollande épouse Philippe l'r, roi de France: II, 514. Il veut la répudier; III. 54. Reléguée loin de lui, 58. Époque de sa mort, 60.
BERTHEFRIDUS. Voy. Vrsio.
BERTHI.4NY (le aLBécavi de] commande les Autrichiens à la bataille de Unfeld; XVII. 16.
BERTUOALDE, maire du palais en Bourgogne, laisse Brunehault s'emparer de l'esprit du jeune roi : I, 230. Trahi par elle. 242. A mort, 243.
BERTHOD, cordelier, contribue h pacifier la Guicnne; XV, 8.
BERTIN est nommé contrôleur général des finances; XVII, 01. Ses édits bnrsaui, 183. Il est remplacé, 188.
Kommé aui affaires étrangères, 263. Se tient auprès du roi malade, 302. Le ministère dont il fait partie est remplacé,
BERTRADE, femme de Clotaire H; sa mort: I,203.
BER'TR ADE, reine de France; passion de Foulques le Réchin pour elle; III. 52. L'épouse , 53. Sa beauté séduit Philippe 1", 58. Elle l'épouse, 50. Eicommuniée, 61. Constance de Philippe à son égard. 70. Prend en haine Louis le Gros; le fait empoisonner; leur réconciliation; tendresse du roi pour elle ; ses enfants ; prend le litre de reine; se réconcilie arec Foulques le Bécbin, 80 à 01. In-
?niétudcs qu'elle donne à Louis le Gros, 20. Ses dernières intrigues; sa retraite; sa mort. 123. 124.
BERTRAND. Voy. Boggis .
BERTRAND, comte de Provence, se fait feudataire du saint siège; III, 29.
BERTRAND, comte de Toulouse, rachète scs comtés; III, 97. Sun père Raymond lui laisse scs États cp Europe, 99. Passe en Orient ; y meurt ; fonde sur le Rhône le prieuré de Saint-Gilles, 142.
BERTRAND, cardinal, légat du pape dans l'Albigeois , jure d'eilerminer les Toulousains ; IV, 114. Échoue devant celle \illc, ib. Institue l'ordre des chevaliers do la fui, 11(1.
BERTRAND de Mollevillc; scs dangers en Rretagne; XVII, 529.
BERTRAND (le mrsiDESr) est du conseil de Henri II ; X, 383. Remplace Liset, 432. Est nommé garde des sceaux; XI, 47 et suiv. Ses expédients fiscaux, 27. Est promu cardinal , 70. Son discours aux états généraux, 88. Son peu de crédit, 107. Est disgracié, 109.
BERTR.VNDI (pieeee). évéque de Cahors: protestants qu'il fait égorger; XI,
BERULLE (le càebisàl de], fondateur de l'Oratoire, médiateur entre Louis XIII et Marie de Médicis : XIII, 422. Sa mission à Rome. 471. Son crédit près de la reine mère : XIV , 35 , 49 , 65. Sa mort,
BERWICK (jxcqi'Es rm JADES, nre et ■AaécEAL de) ; son zèle pour son père ; XV, 370. Il l'accompagne en Irlande, 380,390. Est rappelé en France, 415. Se rend è la Hogue. 417, Prend part à la victoire de Steinkerque, 421. Prisonnier à Neerwinde, 188. Son voyage en Angleterre, 465 à 467, 469. Scs opérations ; scs succès dans la Péninsule, XVI, 31, et suiv., 31. Son rappel, ib. Employé dans les Cévennes et en Savoie, 40. Renvoyé en Espagne, 46, Opposé h l'armée portugaise, 50. Ne peut préserver Madrid, 62. Appelé en Provence, 64. Scs manœuvres en Espagne; il gagne la bataille d'Almanza ; suite de sa victoire, 66 à 70. Est appelé sur le Rhin. 79, 81 . Détaché sur la Flandre, 82. 84, 85, 86. Scs fautes, 95. Son commandement à l'armée de Flandre, 106. Se met è la tête de celle des Alpes ; roiiti 'ni les alliés, 100,108 et suiv.; l3ü, 139. Réduit Barcelone; 148. Réprime les huguenots, 213. Commande Varméc contre l'Espagne, 249.
Scs opérations, 250. Ambassade que Dubois veut lui donner, 298. Scs mémoires, 340. Son désir de la guerre, 379. Son
BEV
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commandement sur le Rhin, 586. Commence 1rs hostiliiés.ôOO. Ses optrations; sa mort. 507, 508. Ml.
BESO’VAL rsldel'inlimitédeHarie- Antoinclle ; XTII, Ml.
BESME porte le coup mortel à Colignr: Xi. 415.
fiESONS (LE MtiiÉcuLL de) ; ses opérations en Catalogne ; XVI, 101. Puis sur le Rhin. 105, 120. Ses rapports arec le duc d'Orléans, 120. Sa Hdélitéà la constitution. 210. Vote contre le duc du Maine, 236.
BESSARIOX (le caedisal) ; sa mission en France; sa mort; VIII, 418.
BESSOLA (LAj.la sœur de lait et seule amie de la dauphine bru de Louis XIV ; XV, 389.
BESTUCHEFF (le co«tf), favori do l'impératrice Elisabeth de Russie, lui fait conclure une alliance avec l'Angleterre ; XVI, 470. Scs ménagements pour Frédéric; pourquoi; XVil, 517.
BETHIZV, marin français, blessé k Savannah; XVII. 419.
BETHUNE (jF.is de) commande l'armée européenne de rempereur de Constantinople ; sa mort ; IV, 500.
BEVHUN'E (LA DEioisELLE DE) ; son arrestation ; XII, 179.
BETHUNE (LE COETE de); négocie le traité de Savoie; XII 1,400. Âlédiatcur entre la cour et d'Ëpetnon, 422. Est chevalier du Saint-Esprit, 425. Sun ambassade en Allemagne, M2. Sun entrevue avec le duc de Savoie, 475.
BET'IZAC(le sise de), trésorier du duc de Berry, escorte Charles VI; ses actions dévoilées : est mis en jugement ; avoué et réclamé par son maître ; VII, 21, 22. Piège qu'on lui tend ; il demande des juges; son supplice, 22.
lIEUIL (la DEioisEUE de), comtessc de Moret, maîtresse de Henri IV; XIII, 244. Embarras qu'elle lui cause, 253.
Leurs réciproques infidélités, 200. Aimée de Joinville, 280.
BEUNIGEN (vas) négocie la paix d'Aix-la-Chapelle; XV, 119. Bravade que Louis MV lui attribue, 178.
BEUVRON (le haeoiis de) se bat en duel avec Boutlcville; XIV, IW. Défend Casai, 'JO. Ne donne point asile à la duchesse de Longueville, 448.
BEUVRUN (LE EAnoiTs de), accusé de la mort de NIadame; XV, l7i.
BEVEKEN (LE sinE de; défend Saint- Omer contre Louis XI: sa lidélité à la maison de Bourgogne; VIII, 474.
BEV ER N (le dlc de); commande l'armée de l'Empire ; XVI, 3*J2. Sa femme
régente de Russie. 475. Lieutenant de Frédéric, 494. Perd la bataille de Breslaw, 4»0.
BEVERING , négociateur hollandais au congres de Nimegue; XV, 259.
BÈZE (TBÉODOEE de): expose sa doctrine calrinisteà la conférence de Poissy; XI, 172 et suiv. Répond au cardinal de Lorraine, 174, 175. Confession qu'il signe, 176. Le roi de Navarre le renvoie de sa maison, 180. Porte plainte du massacre de Vassy, 192. Accusé par Pollrot de complicité avec lui, 241. Comment appr^ de le meurtre de Guise, 247. Est reconnu chef de l'église protestante, 387. Sa controverse avec André de Tuhingen; ses démarches près des princes luthériens, 277.
BEZIERS (vTcoiTE DE) lègue é ses deux niles deuxévéchés; ll,3M.
BEZIERS, pris par les croisés du Midi; horrible massacre de ses habitants; III, 510. 517.
BIBARS EL BONDUK DARY, chef des mameluks à la bataille de Mansonrah; ses dispositions ; IV, 381. Se prépare à une attaque déHnitive, 383. Est repoussé, 384. Fait assassiner le Soudan, 31M. Scs victoires en Syrie , 50Ü. 11 échoue devant Acre; dévaste la Syrie, 503. Villes qu'il prend; ses massacres; sa barbarie ; il détruit Antioche, 504, 505. ElTet de ses victoires en Occident,
L'Ëgyptc est le siège de sa puissance
518. Sa trêve avec le prince Ëdouara d'Angleterre, chef des croisés; V, 21. Sa mort, 51.
BIBBIENA (beesaed dovixio, caedieax DE), légat du pope en France; ses observations sur la cour du François 1"; IX, 459, 400. Le roi lui annoucc son projet de croisade, 402. Ses efforts pour faire rappeler l.aulrec, 405. Comment sert les Mec licis, 408. A quitté la France, 473.
RIEZ (le eaeécral de] défend Montreuil ; X, 5x7. 341. Négociitions dont il est chargé, 357. II assiège Boulogne, 500 et suiv. Ses opéraliona, 562. Sa disgrdee, 585. Sa condamnatiou, 423 à 425.
BILLON .nARTis), vicaire général de l'inquisition en France ; demande qu'il soit procédé contre Jeanne d'Arc; VII, 464. Présent à sa sentence, 409.
BINCKEN (l'aeisal) commande la flotte hollandaise aux Antilles; XV, 254.
BINICUUR (LALAisG de) assiège Terouenne ; XI, 20.
BINSKI (les rnÉREs) , disposés à faire monter Henri d'Anjou sur le tréue de Pologne; XI, 459.
BIHAGO (RÉvÉ de), chancelier ; son entrée au conseil ; XI, 342. Ses intrigues
BIR
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pour forcer C«ndë à prendre les armes, 843. Est nommé garde des sceaux, 382.
Signe le traité de Blois avec l'Augleterre; Introduit en France le système économique de protection . 3!ti. Part qu'il
Erend ii la ^int-Barthéleniy et anx déliérations qui la précède, 407. 412 à 414. Hal du roi. 404. Dresse les lettres patentes qui déférent la régence à Catnerine,471. Son discoursaux états de Blois, XII, 70. Y accompagne le cardinal de Bourbon. 80. Siège au conseil d'Ëlat, 92. Promn cardinal ; donne sa démission de chancelier, 122.
BIR.VGO (sACBAioan) est de la ligue ; XI. 210
BIRAGUE (lE SISE be) part ponr le Piémont ; XI, 44. Opine pour la conquête de la Lombardie, 70.
BIREN est conseiller de l’impératrice Anne de Russie ; XVI, 378. Gagné par Auguste de Saxe, 383. Est régent ; sa chute . 473.
BIRON (absasd be costact «aiiéchai de] : conliscation oui lui est allouée et
au'il refuse , X, 422. 423. Contribue è la éfense de Mcti. XI, 8. Part pour l’Italie, 08. Prisonnier à Saint-Quentin. 80.
Envoyé en Guienne , 270 et suiv. Signe la paix de Lonjumeau, 325. 320. Envoyé è Colignv, 570. Négocie le mariage de Henri IV'. 383. Donne asile h Caumont , 418. Si's négociations avec les Rocbellois. -434. Assiège leur ville, 445. Tente de la surprendre , 402. Accompagne Guise. XII , 41 . Envoyé par le roi aux chefs huguenots, leurs entrevues. 79, 80. 87, 92, 97. Siégé au conseil d'Etat, 92. Sa promotion, 122. Ses progrès en Agénois, Ï23. Escorte la reine mère, 123. Aux
Çrises avec le roi de Navarre : canonne lérac . 130, 1,38. Est de l'armée de d’Alençon en Flandre; 108. Son commandement, 242. Il marche contre Condé, 247. Son armistice avec le Na- Tirrais. 201. 253. Accompagne la reine mère. 202. Fait entrer des troupes dans Paris. 321, 322. Est reçu è coups de feu anx barricades , 325. Son commandement à l’armée royale, 421. Salue Henri IV, 420. Ses troupes sont toutes catholiques, 429. Il entraîne les Suisses au service du nouveau roi, 432. Ses stipulations particulières, ih. Querelle que lui fiait Epernon, 4,34. Il accompagne le roi en Normandie . 430. Trace le camp d’Arques, 440. Prend part au combat de ce nom, 442. A Ivry reçoit les Suisses è quartier, 454. 450. Négocie, 400. Reste auprès du roi, 475. Est au siège de Chartres, 480. Surprend Louriers, 481. Est
du parti des politiques, 484 et suiv. Il investit Rouen, 498. Est chargé du siège; XIII, 8. Par qui contrarié, 9. Sa blessure ; 1 1. Il est tué, 15.
BIRON (CHABIES BE COTTAriT DCC ET ■ARFCBAL BE ) prend part au combat d’Arques: XI, 442 Son poste à Ivry, 454, 450. Reste auprès du roi, Est du parti des politiques: XIII, 484. Sa blessure, 9. .Manœuvre qu'il éclaire, 14. II est nommé amiral, 15. Son influence sur la conversion du roi, 35. Ce prince donne sa place à Villars cl le nomme maréchal; son ressentiment ; 77, 79. Sa bravoure , ses opérations au siège de Laon, 80 à 88. Ses services, méliance du roi pour lui, 89, 90. Il est chargé d -.défendre la Bourgogne, 92. Conseille la déclaration de guerre à l'Espagne, 105. Ses opérations, 106. Sa position critique à Dijon ; sa valeur; sa blessure à Fontaine-Française, 107, 108, Ses succès en .\rtois. 159, 100. Ne peut empêcher le ravitaillement d'Amiens : blémé, puis loué par le roi , 176. Sa position féodale, 191. Irrité contre le roi par le duc de Savoie; oITre que lui fait ce prince d’ériger son gouvernement de Bourgogne en souveraineté; romplices qu’il gagne, 212 -à 214.
Fait partie de l'année royale, 215. Ses aveux au roi ; pardon qu’il obtient: comment compromis encore : son ambassade è Londres : mort d'Élisabeth, 219, 220.
Dénoncé par Lalin; attiré è Fontainebleau; son arrestation, son procès, son supplice. 221 à 225.
BIRON (le bit, de) paye les dettes de l’amiral Rodney, XVII, 504.
BISEGLI.A (ur, »rc de), bcau-frèrc de César Borgia : assassiné ; IX. 254.
BISIGN.^NO (LE raiicE de) appelle les Français en Italie; IX, 271. Les seconde,
BISSEY (attoise de), bailli de Dijon ; auxiliaires suisses qu'il amène à Gènes ; IX, 152 et suiv. Nouvelles recrues qu’il fait entrer en Lombardie, 184, 185.
Autres qu’il conduit en Romagne, 228.
Part pour faire en Suisse une forte levée, 230. Maltraité par ses mercenaires, 237. Près d’être surpris à Lugano, 263.
BISSY (LE CABDiSAL DE) ; son ambition; XVI; 210. Il transige dans l’alTaire de la bulle l'nigeniUaj 278 et suiv. Part pour leconclave,282. Médiateur entre Dubois et Villeroi, 294, 295. Source de sa fortune, 317. Il réveille le zèle constitutionnaire, 332. Son ardeur de persécutions ,
BIVAR (DOS RODBir.tr, de), le Cid ; époqne de sa gloire; III, 31. Sa chro-
i;y v^iuOglc
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mquo écrite en arabe M.Ses amis musulmans. 215.
BL.4CK>'EY, général anglais, capitale h Port-Mahon : XVII, 7».
BLACONS , capitaine protestant en Dauphiné: Xl,2'22. Seconde des Adrets, 223. Puis Crussol, 346. Se relire à Sarcelles. 533. Défend Angoiilème, 26t.
Aui prises avec de Vins ; XII, 233. 230. Envoyé en Savoie : XIII, 403.
BLAINVII.I.K (I.F. ■.taér.iiAi. ne), un des eliefs de l'armée de Normandie :
VI. SOI
BLAINVILLË. ambassadeur de Louis XIII en Angleterre : intrigues où il est compromis: XIV. 24.
BI.AINVILLK (I.F. ■tnQDis aa) Capitole à Kayserwerlh ; XV, S39.
BLA.4ION'T (le rnésiBEsr) ; son eiil ; XVI. 240.
BLANCHARD(ai.iis) soulève Rouen; VII, 314. S» glorieuse p.irt à la rléfeose de celle ville : son supjilicc, 338.
BL.YNCHE. femme de Louis V; II, 290. L'abandonne, 291. D'inlelligencc avec Hugues Capet ; soim(oiinée d'avoir empoisonné son mari. 294.
BL.VNCilE de Castille ; son mariage avec Louis VIII ; III, 463, 466. Secours quelle envoie à son mari en Angleterre, IV, 94. 93. Sacrée avec lui, 129. Amour
u'elle inspire au comte de Champagne,
67. 138. Tutrice de son flis, 160. Son tnà la mort de Louis VIII ; ses enfants. I(>8 Son portrait. 169. Son beau frère Philippe n'ose lui disputer la régence ; elle Convoque le baronnage au sacre de son fils, au nom des seigneurs <mi ont entouré Louis VIII à sa mort, l/l. Le fait ronronner : ses bienfaits ; ses riguenrs: elle dissout la ligne des sei-
f neufs, a recours aui bourgeois de aris : embarras <]ue lui donne la cour de Rome : n'a plus à craindre de résistance en Albigeois, 172 à 179. Continue à i»erccvoir i'impùt sur le clergé , 180. Sans prendre la qualité de régente, règne sous le nom de son fils , 187.
Ses rapports avec les barons ; ses forces; secours que lui amène Thibaut ; ton expédition contre le duc de Bretagne ; •ccuséude moeurs déréglées. l92.Marchc •U secours du comte de Champagne ; joie que lui cause la querelle entre ce prince et la reine de Chypre ; comment détourne l'armement préparé en Angleterre : pacifie l’Albigeois, acquiert à la France une grande province ; 189 h 196.
Coneiks auxquels elle assiste : destine la fille de RayiirMidèl'undesestils, 198. Boo adiuiiiislratioa intérieure ; eile ter-
mine la guerre de Bretagne par un acte judiciaire, 208 à 212 Comment apaise le parti des barons ; pacification qu'elle obtient : signe le traité de Saint- Aubindu-Cormicr. 213 à 213. Prudence dosa politique, 216 et suiv. Comment excite une insurrection à Beauvais. 219. Rigueurs que son fils y exerce, ih. Ses dilférends avec la cour de Rome, 220. Comm 'Dt elle pousse hors du royaume l'activité guerrière des elievaliers. 224. Oommenl traverse les projets d'alliance de Thihaud, 2~27. De quoi soupçonnée ,
Fiefs qu'elle acquiert de 'l'hibaud
229. Difficultés de sa position, ih. et suiv. Négocie le mariage de son fils avec l'héritière de Provence, 230 et suivi Sa jalousie envers sa bru ; son despotisme à l'égard des deux é|>oux, 231 et suiv.
Traverse les projets de mariage du roi d'Angleterre, 235. Ne peut empêcher celui de l'empereur, 234. Continue k gouverner apres la majorité de son fils ; attaque Thibaut : à quelles conditions lui accorde la paix, 247. La faiblesse de son autorité encourage le» ligues de.s barons: 249. Ses larmes en apprenant l'imasion des Mogols. 2l'i3. Sa présence à la cour plénière de Saumur. 286. Fait recevoir en grâce le comte de Toulouse, 303. Son voyage à Clteaui, 323. Ses alarmes; ses instances quand son fils prend la croix, 324. Seule admise en tiers è la conférence du pape et de son fils, 351. 352 Scs efforts pour qu’il se fasse relever de son vœu decroisade ; ils éehouent , 3S7. Chargée du gouvernement pendant l'absence de son fils ; par qui secondée, 359. L'accompagne; quand SC sépare de lui, 360. Silence de l'histoire sur Its événements de sa régence , 402. Prend possession du comté de Toulouse, 404. Conférence que le pape lui refuse, 406. Lettre de son fils qu'elle publie : elle défend de se croiser contre Conrad. 407. Elle fait exterminer les P.istoureaux , 409. Ses deux fils lui servent de conseillers, 41 1 . Refuse à Henri III le passage par la Normandie. 416.
Son autorité absolue ; ses démélésavec le cbapitr.; de Paris, 417, 418. Elle menrt sous le voile de l'ordre de Clteaux, 419. Analogie de sa po.silion avec celle de la veuve de Louis X, V, 332.
BLANCHE. fillcdesarnt Louis, épouse Ferdinand de Castille ; IV, 313 cl suiv. Son frère défend les droits de ses enf mis, V, 43. Rendue à sa famille, 47 et suiv., 64. Lieu de sa retraite, lOi, 103.
BLANCHIE d'Artois, reine mère de Navarre, enlève sa fille et la eonduit en
BOC BOI
France ; V, 37. A épousé Edmond d'Angleterre. Tl.
BLANCHE, soeur de Philippe le Bel ; son mariage arec Rodolphe d'Autriche ; V, 199. Sa mort, 2C4.
BLANCHE de Bourgogne , épouse de Charles le Bel ; accusée d'adultere ; T, 326 et suiv. Tonsurée et incarcérée; prend le voile, 327 et suiv. Son mariage cassé, 388.
BLANCHE de Lancastre ; son origine; droits que sa famille en fait dériver; T, A08.
BLANCHE de France, fille posthume de Charles le Bel ; sa nais.>.ance ; V, i20. Son droit à la succession paternelle a des partisans. A2t. Epoque de sa naissance,
BL.ANCHE de Navarre, épouse de Philippe de Valois; VI, iU2. Est veuve et grosse, 104. La cour de France s'oppose a son mariage avec le roi de Castille; 123. Uédiatrice entre Jean et Charles le Mauvais, 128, 129. Confiscations qui lui ont été données, 137. S'interpose entre son frère le dauphin, 18->. Li>re au premier le ehAleau de Melun, 197. V est assiégée; fait conclure la paix, 202. Son aversion pour le dauphin, 233. Négocie la paix définitive entre les deux beaux frères , 248. Est informée de la mort de son frère, 49.3,
BLANCHE de Bourbon , épouse de Pierre le Ciuel ; sa mort; VI, 12.3, 124,
BLANCHE II, reine de Navarre ; mariée à Jean d'Aragon . sa mort ; VIII ,
BLANCHE de Navarre, princesse de Tiane ; scs malheurs ; sa captivité; elle meurt empoisonnée; VIII, 232, 235.
BLANCHE de Montferrat , duchesse de Savoie, accueille Charles VIII; lui prête scs jojaux : IX, 133.
BLANCUENIL, président au parlement ; son air.slalion ; XIV, 398. Il est mis en liberté, 403.
BLARU (LE SIEE be) entre dans le conseil de Charles VI; VII, 226.
BLECUURT remplace d'Harcourt en Espagne ; XV, 514,
BLICUILDE, femme de Theudebert , roi d'.Austrasie; I. 239. Gouverne Tbeudebert; repousse les avances de Bruncbault : est tuée, 247.
BLUSSET, soulève les huguenots du Poitou; XI, 344. Avertissement qu'il donne à Culigny, 402.
BOCCACE : sis attaques contre les scandales de l'Eglise ; VI, 344.
BUCCANEGRA (sasaosio), amiral de
Castille , anéantit la flotte anglaise i I« Rochelle ; VI , 322. Emmène les prisonniers en Galice, 323.
BOCHART de Champigny ; Richelieu lui fait confier les finances ; XIII , 488.
BOCUETEL, secrétaire d'Etat sons Henri II ; sa subordination su connétable ; XI . 107. Ses négociations en Allemagne. 255, 267.
B0CKEL8 (JExs) ou Jean de Leyde, se fait roi de Munster; son supplice; X, 172, 173.
BODILON; offense que lui fait Childeric ; I, 291. Le fait massacrer avec sa famille, ^2.
BODIN (JEis), auteur du livre de U République , est député aux états de Blois ; XII. 489. Réclame vainement la liberté religieuse, 494. Ce qu'il fait insérer dans le discours de clôture, Xlll, 7. Projet de la commission permanente qu'il fait abandonner. 11.12.
B0EH.31ER, joaillier de la couronne ; son rôle dans l'affaire du collier ; XVII,
BOEMOND , fils aîné de Robert Guiscard , part avec les croisés; III, 74. Débarque en Asie, 77. Est prince d'Antioche, 80. Prisonnier des musulmans; son vœu : son voyage en France ; son mariage, 108. Prêche la croisade ; armée qu'il obtient, ib.
BOE.MOND III, prince d'Antioche;
firisonnicr à Tibériade; III, 407. Mis en iberté : se retire à Antioche, 411.
B0E8SE P.ARDAILLAN, huguenot, prend parti pour Condé ; XIV, 298. Soumet au roi une partie des réformés du Midi, 368.
BOGGIS et BERTRAND, prétendus .
fils de Childebert 11 ; 1, 169. Doutes sur leur existence, ifc.
BOHE.MES ou BOHEMIENS; guerre contre eux ; I, 468, 470.
BOHIER (nioaxs), général de Normandie; comment il licencie l'armée vietorieuse è Ravenne ; IX, 381. N'a pu enlever le cardinal de Médicis, 394. Négocie le traité d'ÉtapIes, 419.
BOHL'N (GciLLxciE), comte de Nortbampton , lieutenant d'Édouard III , en France ; VI, 17. Lettres patentes que le roi lui adresse, 41. Son échec 4 Quimper ; ses succès . 47. Prend part à la victoire de Crecy, 65, 09. Sa négociation en Flandre, 80. A Bretigny, 212.
BOIANO ( LE BIT. BE) , du parti français à Naples ; son supplice ; X, 110.
BOILEAU (ériEssE), prévôt de Paris sous saint Louis ; pourquoi nommé par ce roi; IV, 432. Rédacteur de l’Êta~
BOL
bliaemenl det metien de Parité 4SI.
BOILEAC j scs vers sur la conquête ds la Fraocbe-Coinié : XV, 148. Eclat qu'il a répandu , 2S5. Est nommé bistoriographe du roi,2S2.
BOIS-D.4UPHIN ( LE >AaécnÀL) est de la ligue ; XII, 210. Rôle que lui destine Guise, 51 S. Soulève le quartier de la Bastille, 323. Son arrestation . 384. Sa mise en liberté, 288. Entraîne l'armée en fareur de Marie de Méüicis ; XIII, 288.
Accompagne Louis XIII au parlement, 338. Commande l'armée contre les princes, 300. Sa timidité, 308. Confédéré avec la reine, 427.
BOIS DE LA MOTHE (L'tniaiL), attaqué par les Anglais ; XVII, 73.
BOIS DU LVS prend part k la victoire deCoutras; XII, 284.
BOISGËLIN. évéque favorable à Necker;XVII.58S.
BOISGËLIN (LE DOC de) assiste aux assemblées des Bretons; sa disgréce; XVII,
BOISGUILBERT ; son projet de dime royale; XVI, 331.
BOIS.MAILLI, alchimiste; ses promesses k Richelieu ; XIV, 103.
DOISRIGAULT , ambassadeur de François 1" en Suisse; hostile k Charles- Quint; X, 272.
BOISROBERT (L'AtaÉ), l'un des fondateurs de l'Académie; XIV, 131.
BOISROSE, capitaine royaliste, dépossédé pour complaire k Villars; indemnité qu'il reçoit ; XIII, 77 à 79.
BOISSIEUX (LE coxTE DE) ; troupes françaises qu'il conduit en Corse ; ses opérations; sa mort; XVI, 440, 447.
BOISSISE (JEAS DE TaiiEST de), ambassadeur de Henri IV à l'union de Hall ; XIII, 272. Commissaire du roi près de l'assemblée des huguenots, 313. Négociateur arec la cabale, 380. Son ambassade en Holl. pour sauver Barneveld, 424.
BOISSY (ADTaea de cocrriEa . siaE de),
gmverneur de François 1"; IX, 304.
oûls littéraires qu'il lui donne, 424.
BOISSY ( ADSiES de) est promu cardinal: IX. 440.
lUlISSY (LE SIEE de), témoin de la protestation de François ï*' contre le traité de Madrid: X,73. Lieutenant de Saint- Pol.lUI. Prisonnier en Provence, 113.
BOISSY (de), grand écuyer de France ; conseil auquel il assiste ; X, 318. Il est témoin de Jarnac, 389.
BOISSY (DE), surveille la reine mère en ciil ; XIII, 411 et suiv.
BOLESLA8 , roi de Pologne ; ses guerres avec Henri H ; II, 384.
ZTIII.
BON S
BOLESLAS, duc de Pologne : renfort qu'il amène aux croises ; III, 238.
BOLEYN (ASSF) ; passion qu'elle inspire à Henri VIII ; X, 12. François !•' conseille à ce prince de l'épouser, 142. Son mariage, loU, Son supplice, 209.
BOLINGBROKE, ministre de la reine Anne ; à quoi compare Louis XIV ; XVI, 93. Son désir de la paix, 127. Négociateur en France. 140. Aceusé de trahison, 183. Fréquente le club de l'entresol, 436.
BOLOGN 4 (sTErBASo)assiste Ilenrilll k ses derniers moments ; il lui donne l'absolution ; XI. 423.
BON. ministre de France k Bruxelles; XVII. 298.
BONACCORSI (SOTTO) ; sa disposition dans le procès de Boniface VIII ; V, 3(8.
BONAVENTURE (saist) sc rend au concile de Lyon ; y est nommé cardinal ; y meurt ; V, 33. Scs enseignements ; sa philosophie réaliste, 439.
BONGARS: ses négociations pour Henri IV en Allemagne ; XIII, 207. Son mémoire sur la succession de Clères,
BONIFACE, général romain, perd l'Afrique. I. 97.
BONIFACE (sAiin) ; ses prédications en Germanie secondent les armes de Charles Martel ; I, 316. Ses réformes religieuses, 336. Consulté è la retraite de Carloman, 339. Sacre le nouveau roi Pépin, 346. Scs plaintes, ses me.sures contre les faux prêtres, 3!M, 349. .Meurt chez les Frisons, qu'il veut convertir,
BONIFACE II , comte de Lucques , débarque en Afrique; 11, 31.
BONIFACE, marquis de Spolète, cause la ruine de Bérenger ; II, 223.
BONIFACE III; armes judiciaires tournées contre lui; V, 128. Est élu pa|ie, 139. Délie le roi d'Ecosse de ses serments au roi d'Angleterre ; prêche la paix ; ses légats en France et en Angleterre ; ses reproehes ; scs menaces à l'empereur élu, 163. Réconcilie les maisons de France et d'Aragon ; ses stipulations personnelles, 164, 168. Prétend conduire les négociations entre Edouard et Philippe ; sa bulle en faveur des immunités ecclésiastiques ; prend acte de sa brouilleric, 171. Ses sentiments jusque-lè pour la maison de France ; son animosité contre les Gibelins ; ses elTorts pour donner la Sicile k Charles de Naples, 173, 174, 181, 182. Réprimandes qu'il adresse h Philippe, 174. Désirs de vengeance de ce rot , longtemps dissimulés , 180 à 182. Diversion è la colère S
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de Bonifacc : ses rigueurs contre les Colonna : ses avances à Philippe. IM9, 190. Il prononce la canonisation de saint Louis. 190. Médiateur entre Isdouacd et Philippe, i9é. Clauses restrie.tives du compromis; sa sentence arbitrale: sa partialité pour Philippe: il lui assure presque toute l'Aquitaine , 19i à 197.
Opposé à l'élection d'Albert de llapsburg, 199. Ses relations avec Philippe; il etherte à secourir les chrétiens d OrienV ; preuve de lèle qu'il en reçoit, ib. Eiaclions auiipaclles il cherche à mettre un frein, ib. KITct de sa médiation entre les rois de France et d'Angleterre à l'égard de leurs alliés, iMIl II ne stipule rien en faveurdu comte de Flandre, Ï02. Il ordmiBe un jubilé ; son orgueil. 2U7. Il poursuit ses plans en lareur de la maison de Naples ; fait attaquer le roi de Sicile par don Jajime d'Aragon, Ü08.
Permet à celui-ci de so retirer, ib. et suiv. Fait appel aux princes rrançais; attire en Italie Charles de Valois: promesses qu'il fait à ce prince ; il lut fait entrevoir la couronne impériale, 2ÜS, 209. Délie les Allemands de leurs serments envers Albert d'Autriche ; dis-
ftose de la couronne de Hongrie, protège es infants de la Cerda, 210, 211 et suiv. Ce qu'il proclame pour eux ; il légitime leur compétiteur: sa politique à iVgard d'Kdouard, 212. Il réclame l'Ëcosse tributaire du saint siège ; la prend sous sa protection ; ses prétentions ne sont point reconnues. 213. Son entrevue aveu Charles de Valois: titres et mission qu'il lui donne : ses discussions avec Philippe, 213 et suiv. Violence de son légal, 2H. La punition de cc prélat lui est demandée, 210. Il réclame sa mise en liberté, ib. et suiv. Il convoque le clergé de France à Rome, 217. Adresse à Philippe la bulle .itucuUa fUi/ lui fait entendre de sévères reproches et l'exhorte à passer en Terrc-Samte, 218. Fait expliquer sa bulle et récrimine contre le cbanrclier de France. 220. L’accuse de falsification, 221. Lettre que lui adresse Philippe. 2^. Lettre que lui adressent les trois ordres des états généraux de Trancc ; sa conduite mesurée à leur égard : scs explications, 223, 22é. Il déclare tenir Philippe pour excommunié, 224. Conséquence de leur rupture. 2.34 à 3SÜ. Il reçoit en grice le roi de Sicile; reconmande Cbarubert à l’empereur , 230. Mesures que Philippe prend contre lui: as-emblée de prélats et de seigneurs; Nogaret l’aecusc d'usurpation et conclut à so» emprisonnemeat, iS!,
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338. Sa négociation : sa déception ; il excommunie le roi et convoque à Roniè le confesseur de ce prince-, acte d'accusation contre lui; étranges allégations; protc.stations en sa faveur; dignité de sa défense ; ses sareasmes contre Plasian et Nogaret, 239 à 242. Énumération do ses griefs contre le roi : il se dispose k publier une bulle solennelle d'excominunicslion; complot ourdi contre lui, 243. Ksi trompé par Nogaret; .son séjour à -Anagni. 244. ^n arrestation : injures qu'il subit: est délivré par le pemple; sa mort. 244. 243. Kn quoi il a hWsé l'orgueil de Philippe, 'iiti. Le désir de vengeance du roi le distrait de toute autre affaire, 247. Son successeur hésite à continuer sa politique. 231 et suiv Attitude de son parti au conclave, 239. Sa mémoire poursuivie par Philippe et Nogarct, 2t)ü, 2«2. 264. 274. 297. Clément V admet les témoins à déposer contre lui , 3tK) Par qui cette proev-dure a été conservée malgré l'Kgli.se v résumé des dépositions : dillicullé de les apprécier et de s'arrêter à une opinion probable. 300 à 3U3. Commencement de l’instruction solennelle de sa cause. 303. Par qui la mémoire de Boiiiface défendue ; les lois de l'inquisition tournées contre lui à cause de l'accusation d'hérésie, 503 et suiv. Impossibilités de ce procès, ib.
Bulle évasive qui le termine, 508 ii 306. Est déclaré par le concile de Vienne pontife légitime et exempt d'hérésie. 311 . A composé le sixième livre des Décrétales, 328. Sa malédiction contre la famille de Philip|>e, 419.
BUNIFACE IX ( riF.anr. roaxcEiu), pape schismatique ; son élection : VII, 18. Charles VI projette de lerenversar, 29. Comment -cherche à agir sur l'esprit de cc prince, 38. Bulle qu'il lut adresse, 67. Croisadi's qu'il prêche contre Bajaxet, 78, 262 Rois qui le recouaais.scnt, 96. Désastres publics imputés aux hostilitéa contre lui, 102. Sa mort, 130, 131.
BONIFACE. poignardé à Marseille par son frère, ligueur; XII. 217.
BONNE de Luxembourg, fille du roi de Bohême, épouse Jean, depuis roi de France; V. 436. Sa mort, VI, hî,
BONNE d'Artois, épousa de ^Uippe le Bon ; VIL 592.
BONNE de Savoie; son mariage pro-, jeté avec le roi d'Angleterre; VIII. 316 et suiv. Duchesse douairière de Milan:
tutrice de son fils; lutte qu'elle .soutieat: secondée par Louis XL 487. 488; IX, 141. Supplantée par son beau-frère, 142.
BONNER (uaonsj; sa mission auprès
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dn pape au nom de Henri VIII: X, iSS. Ses n^ociations en France. 2.11).
BONNEV/VL (Dr), d#puté de la noblesse aui élats de Paris, insulte un membre du tiers: est condamné à mort; XIII. 5W.
BOXNEVAL (rr conrr. Dr): ses conseils au grand visir ; XVI, iél. Ses rapports a»cc Théodore Neuhof, Ail.
BONMVET, amiral de F^atyte , est à l’armée de Picardie; IX, 405. Négociateur avec Henri VIII et Wolsey, 451.
Objet des libéralités du roi. 4(iO. Ambassadeur en Allemagoe. 474. Accroissement de sa faveur; il gouverne la guerre. 477. Rapports entre son caractère cl celui du roi: e.st altaqiié par Seckingen: su maladie; il cicite François à se venger de Charles, ifc. Est gouverneur de Guienne. 450. Ses succès en Biscaye. 483. Est du rarti de la mère du roi; X, 20. Haine qu'il inspire au connétable. 21 . Il entre en Italie. 2S. A ordre d'accom-
Slir seul reipédition dans le Milanais, 2. Sa belle armée, 35. Inopportunité de l'attaque ; chances de succès que lui donne la mort du pape et la maladie de Colonna, ib. Il passe le Tésin: sa lenteur; est réduit à la défensive; fait assiéger Arona. 3<i à 38. Ses éehecs; secours qui lui arrivent de France et de Suisse; il se replie sur scs derniers renforts, 38, 39. Désastres de sa retraite ; il est blessé ; l’armée repasse les monts, 38, 40. Fait résoudre l'invasion du Milanais, 46. Est seul chargé du soin de l'armée ; opine pour livrer bataille à Pavic, 51. Sa folle valeur: il se fait tuer, 54, 55.
BONNIVET (i.ESTaoisFaÉnEs), partent pour le Piémont; X, 320. L'un d'eui rivalise aux eiercices du saut avec Henri H. 428. Part pour l'Italie. XI, 44.
BONREI’OS; notification qu'il fait au sénat de Gènes; XV, 515.
BONSHOMMES, hérétiques; III. 275.
Hig ueurs contre eux Voy. Albigeoù.
BON8TETTE . colonel suisse de l'armée huguenote, annonce le dessein de se retirer; XII, 280. Députation des siens à Henri lll. 302.
BONTE.MPS, valet de chambre de Louis XIV , témoin de son mariage arec M<°° de Uaintenon ; XV, 303. Fait les logements è Marly, 413.
B(>NZI (lb cxddisal), ambassadeur de Toscane ; ses missions en France et en Espagne; XIII. 267. Accompagne Louis XIII au parlement, 338.
BOONEN (lABBRFXDT) ; Commande les Flamands soulevés; V,ÙI.
BORDON ; dirige le massacre des bu-
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guenots de Lyon ; XI , 426. Félicité par le légat. 427.
BOREI. . marquis de Barcelone; ses rapports avec Hugues Capet; II. 321.
BOREI.. Hollandais; son ambassade h Paris: XV, 31.
— Autre du même nom : scs conférences pour la paix; XVI. 356.
BORGHESE (i.E cabdivai) . soupçonné de l'assass. deFra-PaoloSarpi: XIII.2SS.
UORGIA (efsAR). duc de Valentinois, légat d'Alexandre VI près de l'armée française ; IX. 166. 174. Sa fuite; soupçonné d'avoir eiiifioisouné Gem. 174. Ses intérêts stipulés à l'occasion du mariage de Louis XII, 211. Est porteur de la bulle de divorce : veut se la faire payer: est trahi: sa vengeance. 214, 217. Il dépose le chapeau de cardinal ; épouse Charlotte d'Albret: obtient de Louis XII une armée pour conquérir la Romagne; ses sucre*. 228. D'Allègre retourne à son aide, 258. Scs conquêtes: ses cruautés, 243. Il attaque les Florentins. 246. Est de l'expédition de Naples. 246. 250. Ses crimes; il fait assassiner son beau-frère Biseglia, 254. Ses usurpations; ses meurtres; son atroce politique; menacé d'une attaque de la part de Louis, il se rend
firès de lui; gagne d'Ambnise et fléchit e roi; l'escorte; revient menaçant en Romagne, 273 à 275. Ligue contre lui; il se réconcilie avec ses chefs; les réunit à Sinigaglia : les fait périr; prend è l’égard de Louis un ton plus arrogant. 275 a 277. Sa double négociation avec Gonlalve et Louis ; mort de son père; il est rapporté moribond à Rome; soulèvement de ses rivaux; son activité; crainte qu'il inspire encore, 285. Comment joue d'Amboise. 531. Réconcilié avec Jules H ; le pipe le laisse ruiner, puis le fait arrêter, ml. Effets de sa chute, 282. 314.
BORGIA (lccbIcb) ; ses mariages ; ses amours: IX, 243, 254.
BORGIA ( 1.E caddisal), vice-roi de Naples, remplace d'Ossuna; XIII. 431.
BüRITIUS, compétiteur de Geisa, roi de Hongrie ; ses démarches auprès des croisés: III. 252.
BOBN (BEnTRASDDE),sire de Hautefort, excite les fils de Henri II d’Angleterre h la révolte; III. 354. Allié de Raymond de Toulouse, assiégé par Henri: reçu en grâce; son inimitié contre Richard Cœurde Lion. 386.
BORNA, duc deDalmatie;se metsous la proteetion de l'empereur d'Occident : 11, 19.
BOROSE , capitaine ligueur ; ses sorties au siège de Rouen; XUl, 7.
Gvjugle
SC BOS
BORROUEI (les coites], comblés de richesses par le pape leur oncle ; XI ,
BORROMEI (FnÉoéaic). archevêque de Milan, encourage le complot de Rubustelli dans la Vallelinc; XIII, lt>7.
BOSCAWEN, amiral anglais; scs hostilités contre les Français; XVII, 7S, 80. Forces qu'il conduit en Canada, 135.
ll^agne la bataille du cap Lagos, 147 à
B080N foosrass). combat les Neustriens: I, 194. Tue 'Théodebert, ib. Réfugié à Tours: y attire Mérovéc, 202. En part avec lui, ih. Soupçonné de l'avoir trahi, 204. Fait alliance avec les grands de r.Âuslrasic, 211. Les sert contre Contran; interpellé par lui; ses dénégations, 218 à 220. Abandonne Gondowald , 222.
Qui lui est livré, ib. Prisonnier à Verdun. 220. Sa mort, 228.
BOSUN ; son divorce prononcé par un concile, pourquoi; II. 108. Un autre Boson, père de la reine Tbeulberge. ib.
BOSON (coite), frère de Rodolphe, roi de France ; scs démêlés avec Henri; II, 229. Avec IIu,uos et Héribert. 2Ü0. Assiège Reims, 253. Sa mort, 254.
BOSON l", roi de Provence, beaufrère de Charles le Chauve; H, 132. As- .sistc b la diète de Pavie, 239 Est nommé duc de Lombardie , ib. Empoisonne sa femme et éiwuscErmengarde. 14.3 Soupçon qu'il inspire à Charles, 144. Refuse de reconnaître Louis le llègne; sous quels
fréteites, lîil. tiouterne la Provence, K5. Reçoit le ()ape Jean VIII , ib, .Marie sa fille à Carloinan, lof>. Aecompagiic le pape en Italie: fortune que Jean lui destine, 1Ô7. De la faction d'Hugues, ib. Le papecherchciaineinentà le faire nommer roi d'Italie; il revient en Provence, 158, 159, S'y fait proclamer roi; par qui, 159, KiO. Vaincu par le roi de France , 102. Retiré dans les montagnes de la Provence. 165. Sa mort, 275. Cuiiiiiicnlils'estmaintenu dans son royaume, ib.
BOSREÜOX (iiitis,; armée qu'il commande; VII, 205. Son supplice, 310.
BOSSANGE . jo.iillicr de la couronne; son rOlc daus lalTairc du collier; XVH,
DOSSliET a cru attaquer la réforme en signalant les variations de ce qui doit être aussi varié que la raison humaine; X, 120. Missionnaire à Port-Royal; XV, 112. Tiireiinu lui attribue sa conversion, 155. Moins per.sistaiit i l'égard de Louis XIV que M“« de Maintenon, 277.
Son discours é l'assemblée du clergé; sa fortune; sa doctrine; a été instituteur du
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dauphin ; rédacteur des quatre mopositionsdu clergé de France, 292 à W5. Son adulation b l'égard du roi, 522. Son oraison funèbre de Letellier. 338. Scs propositions condamnées, 399. Rétractation qu'il consent, 424. Sa rivalité avec Fénelon : il intervient dans l'alTaire de 51“' Guyon; la réfute; son triomphe; sa mort. 489 à 499. Son intolérance; XVI, 11, 12.
BOSSUET (l'abbé) poursuit Fénelon:
XV, 494, 49S
BOSSUT (le coite de) attaque le»
gueui de mer; échoue; pille Rotterdam; pousse la Hollande à la révolte; XI,
BOSTON donne le signal de la révolution d'Amérique: XVII, 391.
BOTHWELL (jaieb), accusé du meurtre de Darniey , est acquitté ; épouse Marie Stuart: sa fuite; XI, 308.
BOTSKAI (ÉTiKSSE); ses luttes avec la maison d'Autriche, XÎH, 415.
BOTTA-.4I)ORNO ( le linçus he) , transfuge génois, conduit les .Autrichiens à Gènes; XVI. 547. Sa dureté à l'égard de ses compatriotes; sédition qu'il ne peut vaincre: sa fuite. 551 à 554.
EOTTEREL (mciEs de), chevalier, blesse le comte do Flandre; 111. 15-4.
BOUC.ARD presse Colignyde prendre les armes; XI, 193. Porte plainte à la reine mère contre .Montpensier. 287. Ses hostilités nouvelles ; il est déclaré responsable pour le parti, 310, 314. Sa mort, 554.
BÜUCII.ARD (aiébic) , secrétaire du roi de Navarre; son arrestation ; XI. 144.
BOUCHAVANNES; la reine le rend responsable des hostilités des huguenots; XI, 314. Elle l'appelle aui conférences de Chélons, 325. Il se rend à Longjumeau, y signe la paix, 326, 527. Soupçonné d'intelligence avec la cour, 413.
BOUCHER (JEAv), l'un des orateurs de la ligue; XII, 215. Reproches que lui fait Valois, 305. Eialtatiou qu'il produit dans Paris assiégé, 462. Ses prédications furieuses ; se.s invectives coiilre le Béarnais, 494; XIII, 51. Assemblée qu'il harangue, 65. Son de Paris.7l.
BOUCIIER.VT, chancelier; sa mort ; XV. 519.
BüUCIC.VULT, maréchal de France, négociateur à Brétigny ; VI, 212. Annonce en France la maladie du roi Jean, 254. Est chargé d'attaquer les Hefs normands du roi de Navarre, 238. Surprend Mantes, 239. Ses qualités militaires, 244. Mission qu'il remplit, ib. Négociateur en Bretagne, 247.
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BOUCICAULT, maréchal de France, ■ccnmpagnc en Orient le rnmlc de Nc- >crs; VII, 7S. Sa témérité : U est fait prisonnier, 8(, 8!>. Est racheté, 89, Est nommé maréchal, 90. S'apprête à retourner dans le Levant, ih. Marche contre UenoltXIII; comment vaincu parle pontife . 97. Secourt Constantinople ; amené l'empereur grec en France. 102.
Accueille Benoit XIII é Gènes, lü2. Sa fuite; en qiiellrs circonstances, 102. Il reçoit l'ordre d'arrêter Benoit, 191 Scs csactionsà Gènes: ses projets ambitieui; il marche sur Milan: est chassé en Savoie. 211. 212. Bande qu'il défait, 228. Armée qu'il commande, 288 Ses opérations, 292 Son peu d'inOuencc sur les
f rinces, 291. Son poste à Azincourt, i6. I est prisonnier, ih.
BOUDIN, médecin de la duchesse de Bourgogne; soupçons d'empoisonnement qu'il rétiand ; XVI, lôl.
BOUETTIN, curé de Saint-lïtiennedu-Mont;son zèle moliniste ; XVII, KS.
Il est décrété de prise de corps, S6. Il est cendamné au bannissement perpétuel. 62.
BOUFFLERS; en quel état trouve les places de Picardie; XIV, ISO.
BOUFFLEBS (it XARQns, pcts «»ké- CHAL Dt:| prend part à la bataille d'Ensisheim: XV, 220. Bombarde Luiembourg, 306. Ses opérations en Brabant , 309.
Chargé de convertir militairement les huguenots du Béarn, 332. Ses opérations sur le Rhin, 373. Il investit Mons, 398. Bombarde Liège, 100. Est au siège de Namur. 113. Décide la victoire it Steinkerque, 121. Sa promotion, 123.
Est sous les ordres du roi. 120. Suit le dauphin en Allemagne, 130. Capitule à Namur, 139, 438. Ses opérations; son entrevue avec Portiand: suspension d'armes qu'il signe. 170, 171. son luie au camp de Compiégne. 183. Il est envoyé en Belgique, 321. Ce que témoigne sa Correspondance, ,327. Commande l'armée des Pays Bas, 310, iill. Ses fautes, 312. Sc tient sur la défensive. 313. Est subordonné à Villeroi, 330. 335. Se jette dans Lille, où il capitule, 551. 333, Son dévouement; scs manœuvres à Malplaquet; XVI, 16 etsuiv.
BOUFFLERS (i.s ncc, ms aARfesAL se) est aide de campde Louis XV; XVI, 198. Est envoyé au secours de Gènes, BS3. Ymeuri; XVII, 18.
BOUGAINVILLE (l'aurai) ; débris de la flotte française qu'il rallie ; XVII,
BOUILLÉ (le ■arqus br), gouverneur
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de la Martinique, prend Saint-Domini-
2ue; XVII. 415. Appuyé par de Grasse, 23. Suite de ses succès, ib. Ses négociations en Prusse, 167 et suiv.
BOUILLON (LF. Dcc DE), prisonnier des impériaux; XI. ,54. Gouverneur de Normandie; favorable aux huguenots; 199.
Joint scs forces à l'armée allemande; XII. 291. Par qui rejoint; mort de son frère, 298. Ce qu'il obtient des auxiliaires, 302. Se retire à Genève; époque de sa mort, 303. Sa Pille est sous la tutelle de lanouc, 310.
BOUILLON (bfsri de la tol'r dl’c de); d'abord vicomte de Turenne; dirige le complot des mécontents: XI. 138. Son étourderie, sa jeunesse, 161. Ses eflorts our mettre les princes en liberté, 166, a fuite. 168. Aux prises avec Joyeuse ; embrasse la réforme :Xil, 35. 136. Il rejoint d'Alençon. 10. S'établit i Turenne, 32. Désir du roi d'abaisser sa famille, 103. Est à la cour de Navarre, 123. Ses débats avec Henri ; son eombat avec Duras: ses blessures. 127. Ses amours avec la reine de Navarre dénoncées à Henri; il s'éloigne. 129. Méconlenlcmentde Condé contre lui, 132. Son activité dans la guerre des amoureux. 138. Ce qu'il obtient par la paix de FIcix, Il2. Comment la fait publier, 152. Se met au service de d'Alençon, 162. Est fait prisonnier, 163. Son zèle pour le Navarrais, 197. Son râle dans la guerre des trois Henri. 210. Aux prises avec Slarenne ; licencie son armée, 250. Ses succès. 279. Sa jonction avec le Navarrais, 281,282. Prend part h la victoire de Coutras, 283, 283. Le corps de Joyeuse lui est remis, 287. Ses troupes veulent quitter l'armée, 289. Jalousie qu’il fomente, 201. Ses prétentions, ib. Négocie avec Montmorency, 310. 'Troupes qu'il a amenées su Béarnais, 129. Scs négociations en Angleterre, en Hollande, en Allemagne ; armée qu'il obtient: il épouse l'héritière de Bouillon. 186. 187. Sa jonction avec le roi, 197 ; XIII, 3. Ses forces au siège de Rouen, 5. 6. Tient tête i Farnèse, 12. Les regards du parti protestant se tournent vers lui, 41, l()2, 163. Est au siège de Laon. 86. Ses services; méfiance du roi pour lui, 89. Il réte serment devant le parlement. 92.
CS rapports avec le roi. lUl , 1Ü2. Il veut porter la guerre dans les Pays-Bas, 114. Est repoussé, 120. Secourt le chlteau de Ham, 122. Est vaincu 4 Doulens, 123, 121. Remet le commandement à Nevers.
123. Sa réputation militaire compromise, 131. Est envoyé en Angleterre. 182,
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Comnienl accueilli, l'i.'ict suiv. Traité u*il sigDC avec la lioUaiide, 157. Sujet e mécoiitenlcmcnt que lui donne le roi, 172. Le parti obiient l'édit de Nantes, 185. Sa position féodale* 191. Jalousé par Sully, 195. N'ose sortir de sa cita> delle de^dan,21 1. Son voyage au midi; son entrevue avec le roi ; griefs (|u'il lui expose; dénoncé par Lafin, 221 à ^5. Le roi cherche à l’allircr h la cour; il se rc> lire àGenèie;cclte ville est attaquée par le duc de Savoie: il se rend chez l'électeur palatin ; de quoi accusé, 227 à 229- Par qui recommandé au roi, 229 et suiv. Ce prince veut exclure scs députés de l’assemblée de.s huguenots. 247. Une de scs lettres est interceptée, 248. Il fait ouvrir scs rorleressesauroi:inform.vlions contre ses serviteurs. 240. Apprêts militaires contre lui ; il fait sa souriitssiou; suit Henri à Paris, 250 à 255. Dénoncé comme mécuiUenl. 2til. Est prince sou< verain; charge qu'il vend à Coocini. 299. Avance que lui fait la reine: il n'obtient pas le commandement de rariiiée, 501.
11 va à la rencontre de Coudé. 3(^4. Est du parti anti'cspjgnol, 305. Ne se rend pas au sacre, ib. Prend fait et cause pour Conti, 5ü7. Ses exigences, 508.
Abandonne Sully, 3i-9. Il part pour Sédan, 310. Son réle à l'assemblée des huguenots; il la fait transférer à Saumur; ne réussit pas h on être nommé président, 31 1, 312. 315. S)n ressenliiuenl; sa rivalité avec Sully ; leur réconciliation. 513, 514. Promesses que lui fait CoDciui, 510. Scs menées contre Ruban; son ambassade en Angleterre. 320. Son ambition trompée, 321. Intrigues auxquelles il se mêle, 322. Met la politique avant la religion, 523. S'éloigne de la cour, 328. Rapprochement que désire la reine, 329. Complice de Condé, 5.52 cl suiv., 505. Dirige son armée, 508 Incline pour la paix, 371. Sc rend aux conférences de Loudun, 372. Scs dispositions, 374. Est de la cabale : son projet de tuer Conciiii; il le trompe. 578 à 381 . Évite d’ôlre arrêté. 589. ftratilicalion qu'il a reçue: son mauifcsle, 389. Retiré à Sédan. 412. Se rapproche de la reine mère, 415. Son émissaire près d'elle, 420. Son poste dans leurs confédérations, 427. Encourage l'électeur palatin à accepter la couronne de Rohéme, 431 Son opinion sur l'assemblée de la Rochelle, 4o0. Est nommé par elle commandant général de ses forces: il se borne à intercéder pour elle, 437. 449. Attire Mansfeld sur la frontière, 452. Sa mort, 479.
BOUILLON (CHARLOTTE BC LA lARX,
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iiÿ:RiTiUF. df], rsl sous I* tutelle de la Noue; XII, 3K). Épouse le vicomte da Turenne, 387. Sa mort; XIII, 89.
BOUILLON [frédékic asrMce dlc de); reruse de seconder Roban contre la cour; XIII, 479. Son abjuration , XIV, 18. St mère priHe serment de fidélité, 100. Turenne son frère puîné sert à rarméc d'Allemagne, liti. bonne asile à Soissons, 17li Conspire avec lui ; négocie le traite avec l'Espagne : secours qu'il reçoit : sea boslililés: procédures contre lui, 233 b 239. Son manifeste: sa soumission. à la suite lie la bataille de la Marfcc . iiO à 2t3. Complice de Cinq-Mars. 25U. Sa réserve ; il part pour l'Italie. 259. Il prend le coinmandeinent de l'armée: ses projeta révélés : son arresl.vtion , 2(Mi. 297, iîi. Dénoncé par Gaston , 299. Kclranebé du procès, anandonne Sédan au roi, 275.
Celte place est réclamée pour lui, 300. Engagé dans la fronde , .ill , 419. Son but : ses rapports avec l'Espagne , 420 i 422 II séduit la Trémouille et 'furenne, 423. Son traité avec l'arobiduc Léopold, ib. Se prononce contre la paii de Rucil, 424 et suiv. Apprend la fuite de son frère, 429. Sc rend a la cour; .se rapproche de Coudé, 428 è 431. Il demaiiae (lour $• maison le rang de prince. 435. Il part
fiour l'Autriche. 44. . Sa puissance dans e Limousin, 453. Il vient au-diuanlde la princesse de Condé , 453. Comiiicnce la guerre civile, 459. Est déclaré rebelle, 499. Son zèle dans la guerre, 494. Il mate le parlement de Bordeaui, 199. Il fait la paii, 498 à 470. Sc déclare pour la reine. 495. Engage son frère i attaquer Condé, 523. S, T mort. 529.
BOUILLON' (u DccnEssF df) agite Paris; .XIV, 419. Détuuéc à l'Espagne, 420. I.a reine ordonne de l'arrêter, .Ï48, 449. Entraîne .son mari cl l'urennc dans le parti dcectlc princesse, 495.
BOUILLON (UE DIT. DE) épouse une nièce de Mazarin : XIV, 503: XV, ÎO.
Avertissement qu'il donne h sa bellesœur: sa femme compromise dans le procès de la Voisin, 281 et suiv.
BOUILLON (i.E cARDis.sL de) décide Turciinc à se eonvcrlir: XV, 155. Obtient pour lui carte blarclic, 203. Marie le grand dauphin, 279.8a disgnlce, 354.
BOUILLON (LE DIX de) g'eiiiplo^ à faire confesse r Louis XV; XVI, :8)2: La favorite demande son etil, 617. Il donne esilc à Charles-Édouard Stuart. 534.
BOULE (JEAS). l'un des chefs du pwU populaire à Gaiid; X,71. Accueil que lui fait le duc de Bourgogur, 73. Guerre qu'il fait eux nobles , 79. Sa constance.
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i08. Sa défaite au siège d'Tpres; ta mort. 109.
BÜULOGNK (cm de) , cardinal , fait renonvclcr la trêve entre la France et rAaglelvrre: VI, lïli. Conseil qu'il donne au comte de Naiiiur, 1:27. Négociation à laquelle il s'emploie, 128 à lôO. Sa fuite,
BOULOGNE t jf,a:v de ) est cuntréleur général des linanci's ; XVII, 90.
BOURATTIER est député à Jean sans Peur ; VII, 198. t'rend part à la victoire de Hasbain, 200. En rend compte à Paris, 20.').
BOURBON (avioede de) usurpe l'héritage de son neveu : réduit par Louis le Gros ; parait cependant avoir pris possession de la seigneurie de Bourbon; III,
BOURBONS (ees); leurs débats de famille; III , 132. Prennent la croix avec Louis le J< une. 242. Arehanibaud s'embarque à Satalie. 2(>3 et suiv. Conspiration dans laquelle la comtesse Alix est engagée, 270. Ordonnance que signe Gui de Uaïupierre : IV, 8. Assemblée & laquelle ce seigneur ass ste, 18. Ordon nance que signe Archambaud, 131. Ce seigneur assiste aux derniers moments de Louis 3'lll, lOO II convoque à Reims baronnage , 170. Massacre de bour eois qu'il fait à Orléans, 240. Il assiste la grande cour de Saumur , 284. Leur Qef devieul un apanage de la maison royale. 513. Et la lamilTe se subdivise en Bourbons , La Marche , Montpensier, Vendomej hennfort, Enghien^ C-ond^, CoiUij Soissons, Ut Boche-sur-Yon, Chd~ teUerault, Orléans^ Maine^ Toulouse, Yermandois, Churolais, Clermont, Pen~ thièrre, f.amhnile. V. ces noms.
BOURBON (noBERT coûte de.), d'abord comte de Clermont . quatrième Hls de saint Louis, acquiert le comté de Bourbon: IV, 513. Survit à trois de ses frères; V, 59. Est armé chevalier ; blessé dans un tournoi; sa démence perpétuelle, 01.
Tige de la maison de Bourbon, ib.
BOURBON (larms I»r, rariTK de cied- ■OST ET DEC DE) . fait p4rtie de l'armée de Flandre; V. 180. Echappe à la défaite de Courlrai, 229. Coinmandeune division de l'armée française, 43t, Assiste à la cour plénière de Philippe VI ; serment qu'il prête, 430. Fait partie de l'armée rovale, #12.
BOURBON (fierde I'', dcc de), assiste Charles de Blois contre Montfort; VI, 12, 16, 2#.'Sa mission en Agéaois et en Lan- 1 guedoc, 43. Fait partie de l'armée royale, #4, 82. Rompt le mariage projeté de sa
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fille avec Hombert ; lui fait épouaer Charles de France, 98, 99. Négocie la dix avec PAnglelcrre. sans suecès. 131, 3:2. Tué à U bataille de Poitiers. 138.
nOURBON ( Loiis II LE ao5 , acc de ) , otage du roi Jean 11: VI. 12I3 Comment rachète sa liberté. 2Ü9. Son retour à Londres. Congé que lui accorde Édouard. 205, Veut délivrer sa mère prisonnière des Anglais, êHMi. Accompagne le duc (le Berry, 507, 5:ii, .527, 528. Fait partie de l'armée de Bretagne . 550. Kst nommé cotuteur des enfants du roi. 5Ü.
Entre on Normandie , 538. 8on inaction forcée , 301. Secours que lui porte Duguesclin, 572. Est chargé de prendre osst'ssion de la Bretagne: il échoue, 81. Sa démarche auprès de Üuguesclio, 58fi. Confiance qu'il inspire au roi SOQ beau -frère, 587. Rendez-vous que lui donne le duc de Bourgogne, 590. Assiste aux dernier.s moments et aux obsèques du roi, 591, 59:2 Réclame une partie de l'antorilé: accord auquid il consent, 598, 599. Assiste au sacre de Charles VI. 401. Contribue à apaiser le mécontentement de Paris. 402 Institue un conseil de régence , 405. Ses habitudes de retenue et de déférence dans le conseil. 4.53. Se prononce pour l'expédUion de Flandre, 437, Sa marche sur cette pro>ince , 45S . 439, 440 et suiv. Son Séjour à Arras, 448. Sa vengeance sur Des Marets : fin des supplices à Paris. 452. Domandequ'ilssoieot remplacés par des amendes et confiscations. iV;. Villes dans lesquelles les mêmes scènes se reproduisent. 434. Chargé de conquérir la Guienne. 477 S s opérations: ses auxiliaires génois, tb. Ses plans ne sont poiiitconiinués, 485, Acconi pagne le roi , 487. Appelé au commandement de la guerre d Espagne ; s.) lenteur : son entrevue avec Clément Vil : son arrivée tardive en Castille, 493 et suiv» Est congédié par le roi Jean; son opération n'est qu'arcessoire, 41^8, 499. Charles VI le garde dans son conseil; affection générale qu'il inspire: Vil, 7. Il arcomj>8gae le roi au Midi, 17. Entre avec lui à Avignon. 18. Expédition qu'il commande contre Carthage : il échoue; son retour, 28. Il accompagne le roi. 43. 49. Est écarté des affaires. 54. Nommé tuteur du dauphin, 39. Conférence à laquelle il Msiste,fi7, 84. Sj mission en Agénois. 108* Signe la trêve avec Henri IV, ItO. Son crédit baisse, 154. 133. Conseil dont il fait partie, lÀi. Rdle auquel lise borne, 133. Convoqué fnir Jean sans Peur, 192. Négociateur auprès de d'Orléans. 165.
Médiateur entre les deux ducs, 103. t06«
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Conseil auquel il assiste après le meurtre du dernier, ISi, 185. Se retire dans son duché, 189. Prend parti pour la reine, 197. 202, 20i. Se réconcilie avec le comte de Savoie, puis avec le duc de Bourgogne, SÔ7, 208. Pourquoi réside à Paris , 214.
Ses vains eflbrls pour sauver Montagu; aa retraite, 216. 217. Il entre dans la ligue de Chien, 22ô. Sa mort, 225.
BOURBON ( jEiS !•', iic as) . d'abord comte de Clermont, commence les hostilités enCuienne; VU, 145, 146. Siège au conseil d'Ktat , 157. 184. Se retire avec son père dans le duché de Bourbon, 189. Prend parti pour la reine, 198. Se réconcilie avec la famille de Bourgogne , 208. Ses vains cfTorls pour sauver Montagu; sa retraite, 216. 217. Il entre dans la ligue de Chien, 225. Son avènement; son hostilité contre Jean sans Peur, 225.
Cuerre qu'il commence, 231. Ses stipulations avec Henri IV. 241 à 243. Assiégé dans Bourges, 244. Sa soumission . 246.
Son serment è Auicrre. 247. As.siste aux états . 251. Rassemble des trottes . 264.
Sa colère au siège de Soissons, 275. Bourguignons qu'il défait, i6. Il jure la paix d'Arras, 278. Il assiste au service du dur d'Orléans. 282. Son exil , 285. Il rejoint l'armée royale. 291. Somme Uenri V de choisir le jour et le lieu du combat. 293. Son poste à .Azincourt ; il est prisonnier, M5, 298. Avantage que les Bourguignons tirent de son absence . 299. Congé qu'il demande; il promet è Henri V de faire accepter le traité de Brétigny , 306. Son désir de la paix. 342. Il veut racheter sa liberté en reconnaissant Henri V, 361 , IX. 4SI. Les Anglais refusent de le délivrer. 452. Il offre sa médiation pour la paix; sa mort rompt les négociations. 493.
BOURBON (cDASLEs I>',Bt'c.DE),d'abord comte de Clermont , abandonne les Armagnacs ; VII, 326. Prête son nom aux Bourguignons; préside le conseil, 327.
licndre de Jean sans Peur; prisonnier après sa mort ; se déclare pour le dauphin, 361. Epoque de son mariag.' ; ses efforts auprès de son beau frère pour se rapprocher de Charles VII, 393 Ordoiinance qu'il signe , 406. Se fait donner le duché d'Auvergne, 408. Ses luttes avec la Trémouille , 411 , 417. Son réle aux états , 417. Vaincu è la journée des harengs ; abandonne Orléans , 421 , 422.
Il représente au sacre l'un des pairs laïques. 446 Prend part è l'attaque de Paris. 449. Négociateur avec Philippe le Bon. 450. Son entrevue avec lui , 451 et suiv. Il se retire dans le Bourbonnais, ih. Gouverne cette province au nom de son
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père, 458. Commande les troupes du due d'Alencon , 487. Aux prises avec le due de Bourgogne ; ses échecs, 490. Son avènement; ligue contre lui ; ses états envahis ; suspension d'armes, 493 à 495. Il se rend au congrès de Nevers ; se réconcilie avec Philippe. 497, 498. Représente la France au congrès d'Arras, bOI. Réconcilie les maisons de France et de Bourgogne. 504. Ce qu'il obtient de Lahire et Saintrailles, 505 et suiv. Caution de René d'Anjou ; XIII , 15. S'engage è exclure Vilisndrade. 22 Se rend auxélats d'Orléans. 43. Son mécontentement; il entre dans le complot de la Praijuerie , 47. 48. Se fait amener le dauphin ; veut vainement entraîner le duede Bourgogne; son einbarr.is ; Philippe lui refuse l'entrée de ses domaines, lAl, 51 . Conférences; hostilités ; il fait la paix ; grâce qu'il oc p> ut obtenir, 52 II se tient à l'écart; correspond avec Philippe. 59. Se rend à l'assemblée de Nevers, 63. Ses réclamations personnelles mal fondées, 66.
BOURBON (JF.AS II u: aos, ncc de), connétable de France; conseils auxquels il assiste; VIII, 80 , 90 et suiv. Sièges auxquels il prend part , 120. Marche contre les Anglais ; gagne la bataille de Fourmigny , 121 â 123 Suites de la victoire ; il assiège Caen qui capitule , 124. Est nommé gouverneur de Bordeaux, 131.
Réduit à la défensive, 149. Reprend l'attaque . 151. U'un des conseillers du roi , 199.207. Fait hommage lige à Louis XI, 256. L'escorte, 257. Excité contre lui par le duc de Bretagne, 273. S,;s griefs personnels. 274. Ergagé dans la ligue du bien public, 274. Prétexte dont il couvre scs démarches, 282. Invoqué par le roi ; commence contre lui les hoslilités, 284. Ses demandes ; armistice qu'il signe, 286 et suiv. Il rejoint Charolais, 292. Attaqué par Sforza. 294. Il envahit la Normandie ; Rouen lui est livré, 295, 296.
Ce qu'il obtient par le traité de Contlans, 298. Sa puissance; ses relations: sa famille; comment Louis s'a.ssure de lui, 302, 303. Arbitre entre ce roi et son frère. 306. Faveurs que reçoit sa famille, 307. Désormais dévoué au toi. 312. Invité â signaler les abus, 315. Est chargé de lever les forces du Languedoc, 317.
Sa correspondance avec le comte du Maine. 324. Il accompagne le roi è Féronne. 338. Chevalier de Saint-Michel, 353. Estde l'a.ssemblée des notables. 365. Avis qu'il donne au Téméraire, 369. Ne seconde point le roi . 427. Charges qu'il fournit contre Saint-Pol , 439. Dénoncé par Nemours; ménagements du roi poug
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lui, tëO, 4S2. Leurs luttes judiciaires ; IX, li. Son afTsiblissemcnt : il n's point d'enfants , 30. Eiclu des affaires par ses inOrmités, 41. Ordonnance qu'il signe ; sa présence é la cour , 42. Il est nommé connétable, 43. Il favorise Bené II de Lorraine, ib. Impuissance où le met son état maladif. 44. Se venge de Doyat, 43. Formation d'un ministère qu'il doit présider avec le duc d'Orléans, 30,31. Longs débats sur ce projet, 52 à 53. Crédits qu'il demande pour l'armée, 62. Comment donne prise é la dame de Beaujeu, 68, 69. Disposé é la paii, 75. 'Veut secourir d'Orléans, 81. Scs observations au roi; par qui eicité; leur effet; 82. Ordonnance qu'il signe , 83. Ligue dans laquelle il entre, 8a. Provinces dont il dispose, 86. Scs chagrins de famille: son mariage, 87, Sa mort. 94.
BOURBON (piEMiK II, Dec de), d'abord sire de Beaujeu, négoeiateur é Gravelines ; XIII, 36. Prend Bourges, 284.
Frère du duc de Bourbon , 302. Aecom-
fagne Louis XI à Péronne , 338. Est de assemblée des notables, 363. Le roi lui promet sa Ollc en mariage ; opposé à d'Armagnac; est prisonnier, 389. Comment mis en liberté, 402. Son mariage, 409.11 arrête le duc de Nemours , 446.
L'un de ses juges; a part u'avancc à ses dépouilles, 4W. 481. Lieutenant général du royaume ; IX , 24. Ses rapports avec le roi, 30. Soupçonné par lui,o4. Reçoit Marguerite d'Autriche ; envoyé près du dauphin, 33. Chargé de le diriger à son avènement, 40. N'a aucun droit à l'autorité, 41. Actes de gouvernement eommuns à sa femme cl à lui ,41 é 43. Il assiste aux états généraux, 46. Il présente les députés au roi , 47. Il est du ministère proposé; vtut faire écarter trois de ses collègues, 30, 81. Sa part dans l'administration, 33. Sa résistance aux vœux du peuple; bureau dont il fait partie, 62, 63. Assiste au sacre ; préside le conseil, Traités qu'il signe, 71, 72. Sa condescendance pour sa femme , 86. Il est no.nmé gouverneur de Guienne, 87. Siège au lit de justice, 93. Hérite du duché de Bourbon et autres Gefs, 94, Gouverneur du Languedoc, 99, 110 Pourquoi promène d'Urléans de prison en prison, 100 Sentence qu’il signe , 113. N'intervient plus dans les actes royaux; où réside, 118.
Nantes lui est livré par d'Albrct, 120. 11 se réconcilie avec d'Orléans, 121. Garantit la paix de Sentis, 118. Opposé A l'expédition de Naples, 147. Est nommé vicaire du roi , ISO. Ramène la reine, 182. Engage Charles à rentrer en Italie, 197.
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Ses lieutenants au Midi , 199. Son intimité avec d'Orléans , 202. Son ige à la mort du roi ; il n'a qu'une Glle, 207. Il représente un des pairs laïques au sacre de Louis XII, ib. Entre avec lui à Paris, 216. Gricc que lui accorde le roi. ib. Mariage de sa fille, 246. Il accueille le comte de Flandre, 263.
BOURBON (cBsaLFs II. arc et cosaé- TiBLE DE), d'abord comte de Monlpensicr ; son âge A la mort de son père et A la mort de Charles VIII ; IX, 202, 207. Son mariage avec l'héritière de Bourbon; il obtient qu'elle recueille les liefs paternels, 216, 246. Otage du comte de Flandre, 261. Suit Louis Xll en Italie; 342. Son commandement en Guienne ; sa rivalité avec Dunois, 383, 386. Il sui^ veille l'Aragonais, 402. Joute au couronnement de François I"; est nommé connétable, 427, 429. Fait partie de l'armée royale, 434. Son poste A 3Iarignan, 439. Reste A la tète des troupes du Milanais, 446. Retraite des Français, 447. Le danger se dissipe; Charles revient en France, 448. Il présente le concordat au parlement, 434. Ses griefs contre Louis (le Savoie; jalousie que lui inspire Bonnivet ; magnificence avec laquelle il reçoit le roi; X, 20, 21. Il perd son enfant et sa femme ; désire épouser Repée de France, refuse la main de Louise; procès qu'elle lui intente en restitution (les biens provenant des Bourbons; complot dans lequel il s'enpge contre l'indépendance nationale, 21 A 24. Ses conventions avec Benri VIII et Cbarlcs- Quint ; faste de sa cour 23. Son complot dévoilé; son entrevue avec le roi ; proposition qu'il lui fait faire; sa fuite, 29 A 31. Condamnation de ses complices; doutes du parlement sur sa culpabilité; étrangers que son émissaire introduit dans le royaume, 31 et suiv. Arrive en Lombardie avec 6.0U0 landsknechts, 37, 58. Attaque Bonnivet pendant sa retraite; réponse du chevalier, 39, 40. Il obtient la permission d'envahir la Provence, 41 . Ses lieutenants ; scs plans ; sa marche; ses succès ; animosité de Pescara ; il échoue au siège de Marseille; sa retraite, 42 A 43. Par qui poursuivi, ib. Prévenu par le roi A son retour en Lombardie ; va chercher des secours en Allemagne. 46, 47. Est autorisé A faire des levées, 49. Passe sur les terres neutres des Vénitiens, 30. Rejoint Icsimpériaus; réussit A entraîner l'armée surPavie, 81. Il gagne la bataille de ce nom, 33 A 86. Ses entrevues avec le roi prisonnier, 87. Parti pour lui dans le royaume; ses re-
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lalioDs supposées avocVcnilùmc, fV). Cris de Vir^ Hourhon! 6!. !1 rsl en désaccord tvcc Lannoy el Pescara. ü8. I) veut garder François en llalic, ih. Trompé par Lannoy, 00. François offre de lui rendre ses biens, 71. Son voyage en Kspagne ; comment accueilli par retnporeur el les soldats; mot de Yillena. 72 à 74. Son pardon stipulé par le traité de .Madrid, 70. Son retour en Italie; 1a souveraineté du Milanais lui est promise; ses licutc- Danls:il fait ca|niiiler Sforza. 80, 81. Prévient les confédérés à Gènes, 85. Rallie Frundsberg; prend le corninaitdement de ses landskncchts ; s’attache Morone ; conduit Tannée sur Rome; est tué ; excès de scs troupes, 84 à 80.
BOL'RÜON (CHARLES CARinAL HE), dcpuis proclamé roi; sa promotion; XI, o85. Kst frère du duc de Vendôme, ii4. Kst présent au couronnement de ta reine, 421 . Commission dont il fait partie: X 1, 85. Accompagne le roi de ^'a^arre en Espagne, 120, 121. Kst de rassemblée des notables, 13S. Presse ses frères de se rendre aux états généraux, 141. Est à Touverture de celle assemb ce, Ibl.
Cède le pas à scs frères. 100. Est nommé gouverneur de Paris, 192. Ordre qu'il donne au parlement, 2i7. Assiste au lit de justifc de Rouen, 258. S; s réponses aux renionlraiLTS d I pariemeiit de Paris. 50t. Est du voyage du roi. 27U. Est de rassemblée de Moulins, 294 Célèbre le mariage du Béarnais; 522. Se rend chez l'amiral, 527 Présent à la lecture de Pacte qui donne la régence à Catherine, 470. Conseils auxquels il est appelé. XII, 22 Empêche le culte réformé de s'établir à Rouen, GO. Assiste à Pouverlure des étals de Blois, 08. A une autre séance, 75. Demonde qu'il adresse au clergé, 79, Rt Repouss; pour le culte réformé toute liberté, 88 Siège au eonseil d'étal. 92 Escorte la reine mère dans le Midi : on songe à le faire roi. 125, 120 Fétc qu'il donne à l'occasion du ^iiariage de Joyeuse, 140 el suiv. Candidat de la ligue à la .succcs.sion de Valois; son entretien avec ce dernier; scs mesures: sa qualité reconnue par le traité de Joinville, 207, à 209. Soulève les ligueurs de Normandie et de Picardie, public son manifeste. 218 à 217. Est ù l’armée de Guise. 218. Lettre que lui écrit Gonzague, 220. Vains efforts de U reine mère pour le détacher des Guises. 229. Place desûreté qu'il obtient, 250.
Scs pt. tintes aeiueillies, 295. Valois ordonne à Guise de le rejoindre, 50o. Los Seize s'autorisent de sou nom. 334. Acte
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qu'il souscrit, 5G5. Son parti, 379. 8êS pages aux prises avee ceux des Guisanir^ ib. Son arrestation, 385. Ses reproches à la reine mère, 588, 389. Reste prisonnier. 399. Négocie avec son geôlier; est racheté par Valois, 401. .Mayenne le reconnaît roi, 458,459. Edit pour qu'on lui p«'éie serment ; sa captivité est resserrée ; il donne lui-méme à son neréu le litre de roi, 159. Proposition pour les associer, 440. Sa mort considérée comme prochaine, 450. H meurt, 4G0. Par qui préféré à son neveu, 485.
BOI'RIION (loi is DF.), cardinal évêque de Langres: ses poursuites contre la magic; VII. 1(1.
BOCRBON (Ar.sb de boirgog?ic, »u- CDF-ssE DE), médiatrice entre son frère el son mari; Vil, 494. Son entrevue avec le premier, 497.
BOURBON (ALFXAMinF, BATARD DF.), Uué avec Viliaiidaoe: VIII, 22. ^‘tre ans le complot de la Pragucrie. 47. Ses pillages, 48. E>i du secours d llarfleur, [)3. Le roi le fait noyer, 58.
BOURBON (tous de), évêque de Liège, abandonne cette ville au joug du duc de Bourgogne, Vlll,509. Attaqué parles Liégeois dnns sa résidence; secouru par Charles le Téméraire, 518. S.i retraite, ib. et suiv. Prisumiier des Liégois soulèves. 5(0. et suiv. Tué par le Sangtier des A Tdvuues i IX, 2G, 27.
llnURBON (le batard de), amiral de France, associé de Chabannes; VIII, 48. Il assiste au service de Charles VII, 254. Kst iioiiiiné amiral. 5<>7. Accompagne Warwick, 517. Troupes qu’il commande, 529. Rigueurs auxquelles il SC refuse envers du Lau, 55(). Est chevalier de Sainl-.Michel, 555. Cireonspeclion que le roi lui recommande. d56, 571. Est de rassemblée de Tours, 506.
Scs mesurc.s contre les Anglais en Normandie. 422. Sa victoire sur les lloarguigiions aux portes d'Arras. 427 Saint- Pol, lui St livré, 459. Défend mal les Lorrains, ib 11 envahit le comté d'Avignon, 448. Fait assembler les étals de Savoie, 452. Son ambassade en Suisse, 455. Sa mission en Picardie et en Artois, 4G0. Sauf-conduit qu'il accordeaux bourgeois d'Arras, 4G9. Il commande l'armée do Flandre, 479. Se rend à la cour de Charles VIII; IX. 42. Sa morl. 8G.
BOURBO.N (Lons, cardival de), olfre des subside.s à François X, 94. Assiste au coaroimement de ta reine, 421.
Fait racheter |>ar le clergé la GuiHel^ inim\ 4G9.
BOURBON ( CATBEDISE DE }, SOCUF de
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Benri IV: son âge à U mort de sod père;
XI, 251. Accompagne sa mère, 5Ü. Est catéchisée. 5tô. Rendue è son frère, XII, 65. Projets de mariage pour elle, 227,
^ 292; XIII, 55. Son union convenue avec 'le comte de Soissons est rompue , 77.
Elle épouse le duc de Lorraine ; s& mort, 221, 253, m.
BOURBON (CBAULFS. r.ARIHBAI. BE VEBd6iie, ms dk}, reçoit Henri IV à Tours ;
XII, 440. Son ambition: il prétend au trône, 4S4. et suiv. Edit de Tolérance q^u'il repousse, 480. Il entraîne Biron au siège de Rouen : XIII, 10. Sa faction, 49. Ses intrigues. 33. Sa mort. 7G. Conlidencc qu'il a faite à Sully. 104.
DOURBOULON cabale contre Neeker:
BOURClflER (jF.A!i) , Anglais , est nommé à Gand régent de Flandre; VI.
Son opposition à la paix; son salut stipulé
ItOURDAI OUE (rkiiE/; ses prédications aux huguenots ; XV, 340. Son iotolérance; XVI. 12.
BOL'RDKIULE {bélie dk), archevêque de Tours ; scs remontrances à Louis XI; IX. 31.
BOURBILLON {ibbf.rt df. la putiHf, UARÉciiAi. de), part nuur le Piémont; X, 320. Contribue h la surprise de Metz, 400. Est de l'armée royale; XI, 9.
Echappe au désastre de Saint-Quentin, 80. Anibu.ssadeur prés de IVmpercur, 97. Lieutenant général en Piémont; ordre qu'il reçoit, 142 Sa répugnance à réter des troupes au duc de !^\oie, i03. a résislance au traité de Blois, 2o4, 253. Lieutenant du cunnétable au siège du Havre, 2o7. Assiste au lit de justice deKouen. 238. Est du voyage au roi.
Est de rassoitiblée de Moulins. 2V4. Sa mort
BOURDIN (jACOB ) négocie cl signe avec rAnglclerre le traité de Troves; Xl.iÜO.
Bül'RG (lUBniT Dt); défend le château de Douvres pour Jean sans Terre; IV, 8it. Chef de Justice de llcnri III; est accusé des vices de ce prince, 143. Ses demandes aux barons accordées, 147. Domine le roi. 173. Est gagné par la reine mère de France. iU5. Sa trahison; il reprend Sun empire sur le roi, ib. Circonspection qu'il lui inspire, 212. Est disgracié et prisunnîer, 222. 225.
BOURG (BAiDOi?! Dc): prend la croix:
III, ()<>, Part avec Gndefroi, 73 Bourgogne. Voy. Bourfjniyitousj
puis (ioutran.
BOURGOGNE, roid'arrmsdeCharkS'
Quint ; cartel qu'il porte à François X,99, 100.
BOURGOGNE (lp. dix de), petit-Ols da Louis XV. mort enfant; XVII, 212.
BOURGOIN, supérieur des dominicains: cuiilldt nccs que lui aurait faites Jacques Clément: XII, 425, 445, 449.
BOURGUIGNONS dé\aslenl les Gaules; chassés par Probus jusqu'à l'Oder:
I, ‘‘17. En guerre avec les Allemands; s'allient à Valeiiliiiien; amènent sur le Rhin qua(re-\ingt mille hommes et effrayent renipercur, qui leur manque de foi, 37, 82. Sc mainlienuciil non loin du Rhin. 82. Leurs établissements dans les Gaules. 82. 83. Alliés des Romains, 89. Détails sur leur prise de possession, 93. 94. Battus par Aétius, 98. S'affermissent, 103. Leur respect pour les droits des chefs du sang royal, 107. Leurs progrès dans ta Gaule o'rienlate, ib. Pi ufessent l'arianisme, 113 et suiv. Propriétaires des deux tiers des terres dans les provinces qu'ils occupent, U3. Sc dispersent et perdent leurs habitudes militaires, ib Leur défaite, l23. Leur code, 128. Ont institué les combats judiciaires, aussi abiiurdcs mais moins cruels que la torture qui les a remplacés, 131, 132. Perdent du terrain du côté des Oslrogulhs. 133* Vaincus par les Francs, 130. Vainqueurs à leur tour, 137. Soumis riiialemeiit, 38. Compris dans le lot de Goiilran,qui prend le litre de rut des Bourguignons. 184.
BOURGUIGNONS (les), faction oppf)séc aux Armagnacs; VU, 223. Fréta a combaUre, 250. Le roi sc déclare pour eux. 252. Massacrent leurs adversaires a Saint-Cloud, 238. Dévastent h s domaines des Orléans, ib. Ordonnances tendant à effacer ce nom, 248, 2U8. Leur échec, 273. Leur siçiic de ruliieiiient proscrit par la paix d Arra.s, 278. Leurs prisonnieis pendus par les Armagnacs, 281. Rigueurs contre eux, 282. Se relèvent après la défaite d'Axincouri, 298. L'empereur IcurolTre sa médiation, 302.
Fureurs mutuelles des deux partis, 3U7, 314, 318. Le |>ape s'interpose entre eux, 522. Sont nialires de Pans : Kurs chefs, 325 à 527. Préférés à leurs maux à Paris et dans les provincts voisines; pourquoi, 574.
BOÜRNüN VILLE (exghkrra^d de), géné/al bour^ignun ; scs operations .sous Paris; VII. 272. Défend buissons; (St forcé; son supplice, 273.
BOURNONVIlLe (ROBnrr de): soa poste à Azincourt; VU, 297. Son eutréq a Paris, 524.
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BOCRNONTILLE ; pourquoi condamné k mort ; XIII, i20.
BOCRNONVILLE (lk dcc de) commande l'armée impériale sur le Rhin ; aui prises avec Turenne ; vaincu à Ensisheim. à Turkheim ; scs désastres ; XV , 218.221.
BOURRY.'dec de), capitaine huguenot; rcligioniiaircs fugitils qu'il sauve; XI ,
BOUSSAC (le aLDécDAL de) ; p.'irti qu'il soutient à la cour de Charles VII; Vil, 392 II perd le favori, 310. Ses luttes avec la Trémoille, 311, 3l2. Marche au secours d'Orléans, 420. Prend part à la journée des harengs. 421. Ses elforts pour relever le courage des assiégés. 423. Convoi qu'il introduit dans la place à l'aide de la Pucelle; 43S, 430. Il renforce le comte de Vendôme, 4S2. Secourt Coinpiègne, 404. OITre la bataille au duc de Bourgogne, ib. Tente de remplacer la Pucelle par un faux inspiré : sa défaite, 472. Il surprend Rouen; défection des siens; sa retraite. .18. Il seconde Dunois, 482. Ses succès en Noriiiandie, 308. Il se regarde comme un souverain indépendant: VIII. U. Est au siège de Blontereau, 23. Marche contre le concile do Bâle. 3.3. Est du secours d'Harfleur, 34.
BOUTllILLIER , .surintendant des finances sous Louis XIII , fait partie du conseil; XI V, 190. 280.Est congédié. 302.
BOIITI ËRES (le siEia df) punit une insurrection â Lyon ; X, 175. Est commandant à Turin, 210 Sauve celle place, 217. Ses échecs en Piémont , 315. 310.
Il se relire, 310. Son poste à la bataille de Cérisoles, 321.
BOUTTE VILLE - MONTMORENCY (LE COITE DE); son duel ; son supplice ; XIV. Ï8. 29.
BOUVINES (BATAILLE DE), gagnée par Philippe- Auguste sur l'empereur Olhon IV ; IV, 34. Part qu'y prend la milice des communes, 38.
BOVES (BiciTS de), chef de routiers du parti d'Oihon ; IV, 31. S'enfuit à Bouvines, 37. Conduit des routiers en Angleterre; est naufragé, 85.
BOVILLE (HiGiES); mission que lui donne Louis X ; V , 336. Libéralités envers sa famille révoquées, 308.
BOYER, évéque de Uirepoii; principes qu'il a donnés au dauphin son élève; XVII; 31. Fait nommer Beaumont archevêque de Paris, 37. Observations qu'il présente au roi, 53. Son léle moliniste, ib. Sa mort, 02. 95.
BOYS (LE codiodosk) bloque Dunkerque; XVII, 148.
BRE
BOZINO, ministre du roi de Sardai^e, rejoint son armée: XVI, 393. Préliminaires qu'il signe , 543.
BRABANÇONS, ROUTIERS. COTE- RAUX. soldats aventuriers; III, 227, 346. 348, 355, 382, 383 et suiv-, 455; IV,
BRABANSON, lieutenant de Charles- Quint; sa retraite de Metz ; XI, 11.
BRACCIO de Mootone, assiège Rome; VU. 221.
BRACCIOLINI (rocr.io).Voy.Ciiarin».
BRACIIET, confident de Mazarin; XIV. 481. 494.
BRADLEY (ncsraoi); dessèchements qu'il entreprend en France; XIII, 197,
BR4GNEAU, capitaine rocbellois.
pilote de la flotte anglaise ; XIV, 36.
BRAGUE.UONT (nosEST de) ; renfort qu'il conduit en Castille ; pillage dont il profite; VI. 484. Vainement provoqué par les Anglais, 497.
BR ANC AS (le dic de); son mot sur le régent; XVI, 305. Pourquoi siège comme e de Leblanc, 330.
IRANCIÜN ; part qu'il prend à la bataille de Maii.sourah ; IV, o84.
BRANDIS ( LE coarE de ) rend aux Français Montmélian ; XIII, 215,
BRANDON, duc de SuOolk; ses amours avec Marie d'Angleterre; IX, 42U. Il l'épouse ; François 1" intercède pour lui; Ucuri consent à ce maritge,
BRANTES (alsebt de), duc de Piney- Luiembourg et maréchal, frère de Luynes; XIII, otl. L'aide à circonvenir Je roi, 396, 397. Est nommé maréchal ; épouse l'héritière du duché de Pincy- Luiembourg ; en prend le titre, 425.
BRANTOME ; prétendue confession de Louis XI qu'il rapporte; VIII, 385.
Son jugement sur ce roi; IX, 38. Anecdote qu'il rapporte sur la passion de François U' pour la jeune femme de Louis XII; 421. Son témoignage sur Louis do Savoie : 425. Sur Claude, 458. Sur la maison de François I", 460, 461. Sur l'éiat du .Milanais, 465, Cité, X, 30, 477. Quelle cause il donne à la mort de la reine Claude, 45. Cité, 96. Portrait
au'il fait de Montmorency, 232. Portrait e Hrnii II , 429.
BRAQUE (sicolas) . commissaire de Charles V en Languedoc; VI, 371.
PRAUSE (cni.i.AEXE de), premier gardien d'Arthur , prisonnier ; sa noble conduite ; III, 479.
BREDERODE (BF.sai de): requête qu'il présente à la gouvernante des Pays-Bas an nom des réformés; XI, 301.
Digilized by Ci ' ^
BRE
BREGYD’ATEBNE («adiiie se}, maîtresse du régent; XVI, 39^.
BRENNE (LE COITE se), écuyer de Uarie de Médicis , confident de son éraaion: XII, 483.
DRENNEVILLE [bataille sa), gagnée par Henri I" d'Angleterre sur Louis le Gros; III, 139.
BRESSIEUX avertit Luy nés d'un complot contre lui ; Xlil, 397.
BRETAGNE (jeas se), orateur du tiers état ; esprit novateur que son discours réiclc ; alarmes qu'il répand; XI, 109,
BRETAGNE (le bcc de), petit-fils de Louis XIV, mort enfant; XVI, 133.
BRETECIL (ciTLLACiE DE), Compagnon d'eiil de Robert Courte-Heuse ; III, 21. A part aux dépouilles des bourgeois de Rouen, 33. Sa guerre avec Goel ; prisonnier; par quelle torture est forcé de payer une riche rançon, 37. Comment se venge, 60. Veut vainement défendre les droits de Robert Courte-lleuse au tréne d'Angleterre, 99.
BRËTEUIL (EisTACDE de) ; sa révolte contre Henri !<' d'Angleterre ; par quoi causée; atroce vengeance; III, loi à 130.
BRETËUIL (le sadqi is de) , nommé ministre de la guerre ; source de sa faveur; XVI, 3UO. Rentre aux affaires, iô9. Sa mort, i07, i83.
BRETËUIL (LE BAEOS de) négocie la paix de Te.schcu ; XVII, 413. Direction nu'il veut donner au procès du collier ^ ViG, 487. Fermentation qu'il entretient contre Calonne, 307. Son triomphe, 309, 310. Insulté à Paris, 520. Quitte le ministère, 530.
BRETH, négociateur entre Richelieu et d'OIirarès ; XIV, 193.
BRETIGNY(TBAiTé de), entre la France et l'Angleterre; VI, 212,213.
BRETONS; voy. Armortqiic et H'aroe/i / leur origine ; I, 414. Leurs démêlés avec Charlemagne, 413. Désarmés
arscs ordres, 433. Soumis parLouis;II,
8. Soulevés cl châtiés, 27, 28. Demeurent libres; pourquoi, 34. Encore remuants, 64, 63. Soumis par Rollon,
BREZÉ (riEBBE de), ministre de Charles VII ; VIII, 69. Le représente au congrès de Tours, 73.
BREZÉ (le SIEE de), sénéchal de Normandie, dévoile le complot du connétable de Bourbon; X, 29. Est nommé gouverneur de Normandie, 80. Deuil de sa veuve. 261.
BREZÉ (locise de] épouse le duc d'Aumale ;X, 431; XI, 36.
BRI 6S
BREZÉ (le nsicsAL de aAiLLÉ], beaufrère de Richelieu ; ses négociations en Allemagne; XIV, 100. Victorieux à Avain ; rejoint le prince d'Orange ; leurs opérations, 144 à 146. Ramène ses troupes en Picardie, 134. Reprend le Catelet, 183. Renforce la Meilleraye, 246. Viceroi de Catalogne, 248, 263. Son rappel , 276. Sa mort, 452.
BRËZË (l'ahibal de); son expédition en Italie; il est tué; XIV, 352 à 334. Les Condé rérianient ses emplois. 336.
BItlANDAS, fou de la' cour de François D' ; son dialogue avec ce prince, X, ùlt7 .
BRICHERASCO (le coite de), Piémontais, défcnil victorieuscroent le col de l'AEsiette;XVII,19.
BRIÇONNET, général des finances de Charles VIII; ordonnance qu'il signe; IX, 83. Faveur dont il jouit, 128. Fait résoudre l'expédition de Naples. 146, 147. Son ambassade en Italie, 147, 148.
Prend le parti d'.AIexandre VI ; est promu caroinal, 165. Ce qu'il négocie , 18Ü. Son incapacité, 184. Il empêche Charles de rentrer en Italie, luA L’y invite, 202 et suiv. Chargé de consoler la reine, 4U6.
BRIÇONNET (clillacse), évêque de Meaux, accusé d’hérésie; son abjuration; IX, 483.
BKICOT (TH0SAs),député de Paris aux états généraux, demande le mariage de François !•' et de Claude de France; IX, 507.
BRIDE (jEAs), consul des bouchers i Bruges ; son arrestation excite le soulèvement des Flamands ; V, 224. Introduit des troupes dans Bruges, ib.
BRIENNE (le coitf. de); combat naval qu'il livre; est prisonnier : puis délivré: V, 110.
BRIENNE (RAOi'L DE), connétable de France . envahit la Guienne ; V, 483.
BRIENNE (CAILTIER de), duc d'Athènes, négocie la paix entre Jean et Charles le Mauvais; VI, 134. Stipula ur la noblesse aux états généraux. 136. t tué è la bataille de Poitiers, 157.
BRIENNE (le coste) sert sous le vicc-roi de Naples; IX, 269. Vendôme lui laisse le commandement de la Picardie; X, 60.
BRIENNE (le coote de) renforce Henri 111 ; XII, 403. Mayenne le fait prisonnier, 412. bonne des lettres de recommandation à Jacques Clément, 423.
BRIENNE (LE COITE de) accompagne la reine d'Angleterre ; aspect de la cour de Louis XIII é son retour; XIV, 6, 7,
v-jijogle
Ordre qu'il porte il la reine mire, 89. Est nommé secrétaire d'Ëlal. 300. Propose de promettre cl de ne pas tenir à ■ égard des frondeurs, iOS. Négocie à Ruel, Ses fonctiiins ; XV, iO, il,
BRIKNNE (i.E COITE se); ses fonctions au ministère de Louis XIV , XV, 79.
DRIENNE (BE coiésiE OEj, archevêque de Toulouse , délégué du clergé ; XVII, 352. Son impiété; ses moeurs, ib. Il porte la parole devant le roi. 353. Favorable ù Necker, 385. Candidat au ministère des finances, iS2 et suiv. Est de l'assemblée des notables, 503. Cabale qu'il dirige contre Calonnc , 505. Se prépare à le supplanter, 500. Son avènement au ministère, S09à5tl. Si'S précédents, son portrait. 511 et suiv. Attitude des notables à sou égard, 511, 51i. Inférieur à son prédécesseur en capacité : ses hé.sitalions : ses faus.ses combinaisons; impôts qu'il propose, 5li. 510. Son imprévoyanee, :il7. Il eiile le parlement; se fait nommer premier ministre: ses eipédients; oppositions qu'il provoque, ib. et suiv. Sa mauvaise santé; ses luttes avec la magistrature ; parlementaires qu'il fait arrêter; il institue une cour plénière; scs réformes judiciaires; son seul bienfait, 521. 524 et suiv. Arrêts foudroyants contre lui. 520 et suiv. Mouvements dans les provinces; son imbécile sécurité, 528 , 529. Abandonné par la cour et par l'opinion ; ses avances à Neeker repoussées ; il vide les caisses ; son projet de papier-monnaie ; sa chute, 530 à 5.Ï4, 547. Projets eïlérieurs qu'il a fait échouer, 537 et suiv. Abandon qu'il a fait des insurgés hollandais. 538.
France iiu'il laisse, l'fc. Haine qu'on lui porte. 5v3. Son départ pour l'Italie, 544. Eicés populaires, ib. Hostilité delà noblesse à son égard, 552, 502. Premiers clubs sous son ministère, 550. Traité en ennemi par la magistrature, 502. Vain désir du roi de le garder. 509.
BRIGIER (us lEÈIIES FOLCVULD ET JEAS ne), lieutenaiils d'.Amaury de Monforl ; leurs ejccs: leur puiiilioii : IV. 115.
BRILLACD, controleur de Henri de Coudé . accusé d'empoisonnement; scs aveuE : son accusation : son supplice ; XII.3I1.
BRILLET (de] conspire contre Mazarin : XIV. 30t.
IIRIN'ON (JEAS DE) négocie le traité de Sloore ; X, 11)0.
BRINVILLIERS (i,v dadoitse de) ; ses empoisonnements; son procès; son supplice : XV, 279.
mil
BRION (MULIPéE DE CRABbT, StRE Ml, favori du François I" ; IX, 429. Objetiu ses libéralités, 400. Ordre qu5l donbe 1 Vendéme: X, 28. Scs eiagérations donnent au parlement des doutes sur la cul-
fiabilité du connétable ; 31, Envoyé par e roi pour rassurer Paris ; réponse lui est faite, 34. 35. Défend IMarsuille, 43. Conseille l'invasion du 51ilanais, 45 et suiv. Ses passe-temps avec le roi, 51. Sa folle valeur, 53 et suiv. Il est prisonnier, 56. Plénipotentiaire à Madrid, 74.
Est nommé amiral et gouverneur de Bourgogne, 80. A ordre d'entrer en Savoie. 182. Son armée; ses opérations, 184. Il fait la conquête du Piémont; pourquoi ne prend point Verecil, 186. Position d'ou il revient, 192. Ordres qu'il reçoit; place qu'il fortifie: délai qu'il demande, 103. Rappelé près du roi, 194. Seul indépendant du connétable, 232.
Son arrestation, 257. Sa condamnation ; sa gréce ; sa mort, 264. Sa négociation avec le roi de Danemarck, 283. Epoque de sa mort , 293. Ses créatures jugent Poyet. 354.
BRIQUEMADT presse Coligny de prendre les armes : XI, 193. Est envoyé en Normandie, 205. Négociateur auprès d'Elisabeth: traité qu'il signe, 221L Se ré.sout encore à la guerre civile, 3IÜ. Rejoint le duc de Deui-Punts, 556. Sa valeur à .Arnay-le-Duc, 570. Sa mission A Paris. 382. Intermédiaire entre la cour et Coligny, 397. Son avcugleiiieul , ib.
Son supplice, 421, 422, 425.
BRISA (CHARLES) fait le premier l’emploi de l'arlillerie légère ; XII, 443.
BRISSAC, négociateur de François 1« auprès de Charles Quint; X, 234, 238,
BRISSAC (LE COITE de), lieutenant de Monipensier, bat Mouvaiis; XI, 347.
Force le passage de la Charente. 352. Est tué, 355.
BRISSAC (LE Dic de), volontaire à l'armée des Pays-Bas; XIV, 530. Offre ses services à la fronde. 533. Ne se réconcilie pasavccMazarin,428,43l. Gouvernement qui lui est promis, 442. Pacification qu'il attend; 555. Sou attitudeaprès lapait; XV, 19, 20.
BRISSAC arrête le maître d'hOtel de Madame ; XIV, 261.
BRISS.AC (LE DIX DE], vaincu à Gobfeld; XVII. 144.
BRISSON (bartabé) préside le parlement ligueur: XII, 393. Sun supplice,
BRITTO(dov gregoiiio) défend Lerida contre les Français ; XV, 431, 433.
BRO
I BRODULPHE , beau-frère de CIothaire : sa querelle avec TEzina ; I, 264. JLcve des troupes en faveur de Chariberl, S6S. Est tué, 26<i.
BROGLIE (tr. coxTK or.} accompagne Mazarin dans sa fuite -, XV, 260.
BRUGLIE (i.F. cosTE, ms XAsécnAi. dit.
PEj ; ses rigueurs contre les huguenots:
XVI. 13. Contribue à la prise des lignes de Stolhoffen. 72. A part à la victoire de Denain, 131). Sa disgrâce, 268. Sa mission en Angleterre , 322. Accompagne George l'v à Hanovre. ,334. Sa promotion : son commandement en Italie. 401.
A part au combat de la Secehia et à la victoire de Guastalla, 402 i 403. Reste à la tête de l'armée. 403. Ses succès contre l'Autriche, 437. Il prend le commandement en Bohème: scs manières impérieuses. 460 à 462. Sa mésintelligence avec Frédéric, 462. Son avantagea Salée suivi d'un échec , 4ti3, 464. Renfermé dans Prague ; se relire en Bavière, 471 à 47Î). Se replie en deçà du Rhin, 481 , 483. Est remplacé, 485.
BROGI.IE (le aie, rets UAKècDAL de):
ses opérations en Hesse; Wll, 122. Il remporte la victoire de Berghen. 142 et suiv. Son poste è la bataille de Mindcn ; il commande toute l'année après la défaite, 1 4t. 143. Sa promotion ; .ses forces, IBO. Ses opérations, 152, 153. Perd la bataille de Villingshausen ; est remplacé, 169. 170. Ineidemment nommé, 417.
BRUGLIE (le LovnE de) ; fautes ausquelles il entraîne son frère : il est puni ;
XVII , 169. Si correspondance avec Louis XV. 200. Diplomatie secrète dans laquelle il le seconde, 201, 248. Sonciil,
BROGI.IE (L'Asaè de) dirige la police secrète de Louis XV : XVII, 200, 206.
BROUKES (bobeht) , eicommunié par Thomas Berkct: III, 333.
BRUOKS(Btr.EEs ) commande la place de Uerval : VI, 331.
BROSSAI (le comte de) défend Lille assiégé par Louis XIV : XV, 138.
BROSSE (riEBBE de la), favori de Philippe le llarili . recomrnaiidé par le testament de ce prince : V, 10. Fait seul sa société, 27. Envie qu'il porte à la reine; envie qu'il inspire lui-méme à la noblesse; son LTedit: faveurs qu'il attire sur sa famille, 41, ii. Le comte d'Artois cherche à le perdre, 47. Il accuse la reine d'empoisonnem: nt : enquêtes .sur cette affaire ; il est jugé et pendu, 52. 53. Incertitudes sur sa culpabilité, 56 Comparé è Jllarignv. 335.
BROSSÉ (JEAS DE) , épouse la maltresse
BRU
de Franfois !•' ; est (hit duc d’Etampes ; X, 78.
BRODSSEL, conseiller au parlement; remontrances qu'il fait décider; XIV, 398. Son arrestation ; tumulte qu'elle cause ; la reine refuse de le remettre en liberté, 399. Attitude que prend l'aasemblée, 461. Il est mis en liberté, 403. Fait refuser un héraut de la cour. 419, Et admettre un émissaire de l'Espagne, 420. Accusé d'assas.sinal, 439 et suiv.
Récuse .Molé, 440. Grâces que reçoit sa famille, 445. Vote i|u'il fait passer sur lea plaintes du parlemi nt de Bordeaui. 462, Accuse Mazarin, 473. Propose d'interdire l'entrée des conseils aux cardinaux, 481. Nommé prévôt des marchands. 528. Fait nommer Condé généralissime, i'6. Donne sa démission. 5<i3.
BROWN, (le cèaèBAL) ; tronprs autrichiennes qu'il conduit en Itane ; XV,
BROWN, maréchal autrichien, vaincu à Loeosilz par Frédéric de Prusse; XVII, 103. Perd la bataille de Prague ; est tué,
RRECE (boeebt) prétend â la couronne d'Ecosse; V, 142. Est écarté. 143. Son 61s, du même nom, défend l'indépendance des Ecossais; 263. S'échappe de Londres; tui- Comjng ; soulève toute l'Ecosse ; est excommunié. 265. Défait deux fois; supplices de ses partisans, il». Délivre encore une fois son royaume , 270. Remporta la victoire de ' Bannock-Burns , 349, Jean XXII refuse de le reconnaître et menace de l'eicommunicr, 375. Est enHn reconnu par lui, 374. Longue trêve à laquelle il force le roi d'Angleterre, 408. Est reconnu par la reine, 428. Sa mort, ib.
BBlîf.E (DAVID); ses droits au trône d'Eco.sse reconnus par la reine d'Angleterre; son mariage stipulé; V, 428. Il règne sous la protection de la F rance, 436. Détrôné ; se réfugie auprès de Philippe VI, 449. 4.50. Son parti se relève; Secours qu'il reçoit de la France, 458. Défaite du régent, qui le remplace, 459, Echecs et constance de ses partisans, 468. A rmislice que l'intervention dupspe leur obtient. 469. Philippe négocie en sa faveur : victoire de son parti, 472. Marehe sous les drapeaux français, 503, 512. Passe en Écosse ; est aux prises avec les Anglais; son armistice avec Edouard; VI. 14, S:‘S désastifs; il est fait prisonnier, 76, 77. Sauf-conduit qu'il demande à Édouard . 233. Longue trêve qu'il signe, 293. Sa mort; son successeur,
BRÜ
BRUCTEBES,Frines; I, 78.
BRUGES (itTiiLLE DE} , gagnée par Philippe d'Artcveld sur le comte Louis II de Flandre ; VI, 42^ et suiv.
BRUUL (le cobte de), ministre de Saie ; sa trahison ; XVI, 462. Gagné h Marie-Thérèse, 651. Sa vénalité; XVII, 12.201.
BRULART, secréuire d'Etat, chargé d’interroger Salcéde; XII, 174. Est aui conférences d'Ëpcrnay, 2^. Est congédié. 561.
BRULART (léos); scs négociations pour assurer à la France seule le passage par la Valtcline; XIII, 468. Signe le traité de Ratisbonne ; XIV, 64.
BRULART. ingénieur français; villes qu'il f.iit capituler ; XVI, 640.
BRUN (CILIES le), connétable, conseiller de Jean de Béthune lors de l'eipéJition sur Naples ; IV, sol.
BRUN (ÉTIE.VSE) ; son supplice; X, 270.
BRUNEAU de Saint-Clair est nommé prévôt de Paris ; VII, 226. Quitte cette ville, 271.
BRU.NEAU, secrétaire de la légation espagnole: son arrestation ; XIII, ^0.
BRUNEHAULT épouse Sigebert 1" ;
I. 184. Sa rivalitéarec Frédegonde, li)2. Entre h Paris avec scs enfants et sts trésors, 104. Prisonnière de Chilpéric, 199, Sa captivité à Rouen; son mariage avec Mérovée, 201 . Réclamée par les seigneurs austrasiens et mise en liberté, 202. S'oppose i la faction aristocratique ; sauve le duc Lupus. 211. Accusée de l'assassinat de Chilpéric, 216. Correspond avec Gondowald. 222 Sauve WadJon, un de ses partisans, 225. Empêche de remplacer SVandelinus, maire du palais, 224. Fait périr deui assassins envoyés par Frédegonde. ib. Elève son 61s a la dissimulation, 226. Intervient dans le traité d'Andelot, 228. Cherche i s'attribuer l'autorité i la mort de Childebert. 259. Fait tuer Quintrio, maire du palais, l'ô. Est cillée; se retire en Bourgogne; pouvoir qu'elle prend sur son petit-6ls Thierry II. ib. Ses cruautés; corrompt le jeune roi, 241 . Ses vices; élève son amant Protadius, 242. Perd Berthoalde. 245. Le remplace par Protadius ; eicite Thierry contre Theudebert. 244. Fait renvoyer Ermemberge, épouse de Thierry, 246. Fait périr saint Didier ; persécute saint Colomban, 246, 247. Prisse è Blichilde une entrevue, 247. S'elforcc d« faire reconnaître Sigebert, Ois de Thierry. 262. Haine qu'on lui porte en Austrasie, ib. Elle lève une armée au drld du Rhin, ib. Cherche à se défaire de 'Wiroacbaire, qui lui échappe
BUB
et la trompe, ib. Elle est prisonnière; son supplice, 284. Jugement sur elle, 258 et suiv.
BRUNIQUEL 'le vicohte de) ; chef roteslant dans le Rouergue ; XI, 523.
e retire dans ses terres, 351.
BRUNO (SMST), archevêque de Cologne , envahit la Lorraine è la tète d'une armée ; II, 269. Secours qu'il donne è sa soeur Gcrbcrge, 274. Est maître de la Lorraine ; reconnaît Lothaire, ib. Protège ses deui soeurs ; venge Gcrbcrge do comte de lluinaut, 277. Maintient la paii : partage la Lorraine , 279. Dispose de l'archevéché de Reims, ib. Soupçonné de perfidie , 28U. Sa présence à Cologne, 285. Sa mort, ib.
BRUNO , évêque d'Angers , adopte l'opinion de Bérenger sur l'Eucbaristte ; •
II
BRU.NO.pape sous le nom de Louis IX; fausses reliques qu'on lui présente ; II , 458. Eicommunie Godefroi, 441. Pape désigné par l'empereur, se fait élire par le clergé et le peuple romain , 463. Son zèle pour l'indépendance de l'Église et contre la simonie; il préside le concile de Reims, 464. Sa sévérité ; déposition d'évêques simoniaques ; eicommunication de seigneurs déréglés; par qui secondé, ib. Arme contre Tes Normands de la Pouille : est vaincu et prisonnier. 495. Donne à Robert Guiscard, leur chef, l'investiture des Deui-Siciles à titre de 6efdu saint siège ; meurt, ib.
BRUNO, légat du pape; préside nn concile k Poitiers ; III, 108.
BRUNO. Voy. Guariiio.
BRUSON , évêque de Langres; du parti de Otho-Guillaume , II, 566. Sa mort. 582.
BRUNSWICK (les); leur origine ; II,
BRUNSWICK (ornos de) ; son duel projeté avec le duc de Lancastre ; VI,
BRUNSWICK (le dcc de) ; levée qu’il fait pour la ligue; il est tué; XII, 440, 436. Voy. Ferdinand.
BRU8QUET, fou de François 1", place l'empereur dans son calendrier des fous;
BRUTO (jEAS bicdel), historien Qorentin , écrit en France; signale la tyrannie de Hédicis ; X, 117.
BRUYS (riEEDE de) attaque les enseignements de l'Église; est brûlé vif;
BUC
rat contre Charles le Téméraire ; TIII, 4t9. Prend part à la bataille de ce nom, iSO. Ambassadeur prés de Louis XI, 453, 478.
BUCCELINUS , chef d'aventuriers francs; ses conquêtes; ses succès en Italie ; 1, 168. Serait par Narsès, 169,
BUCtl (jEtS DE CntlLLY ClPTitL DE) ; SOD exploit contre les Jacquet ; VI. 191. Est négociateur du roi de Navarre, 223. Commande ses troupes en Normandie; perd la bataille de Cocberel : est prisonnier, 239 k 241 . Ses négociations, 248. Mis en liberté ; assiste aux étals d'Aquitaine, 264. Part qu'il prend k la bataille de Najarra. 274. Place qu'il défend contre le duc d'Anjou , 307. Il empêche la révolte de la Rochelle, 323. Est chargé • seul de défendre l'Aquitaine , 324. Est fait prisonnier k Soubise: Charles V refuse de le remettre en liberté, 326. Conditions qu'il lui fait , et qu'il refuse ; sa mort, 336.
Bt'CH (tacntiBACB ne ceaiem caftal se) : sa femme hérite du comté de Foix ; VII. 114. Ses démélés avec l'Anglais, 120, 148. Ses hostilités contre d'Armagnac. 238.
BUCII (le caftal be) surprend Pontoise ; VII, 345. Son traité particulier avec la France: il remet scs üefs à son petit, fils ; Vlli; 130.
BUCII.VN (le coûte be), fCcossais, bat les Anglais à Daugé ; VII. 362. Ses compagnons; pourquoi servent la Franco; est connétable du dauphin, 369, 375, 385. Tué à la bataille de Verneuil, 587 à
BUCKINGHAM ( le bcc de ) , du parti de l.ancastrc; vicissitudes auxquelles il a part : VIII. 223.
BUCKINGHAM (ceorges villiers. bec be); son ambassade à Madrid : jalousie qu'il donne à d'ülivarès; rupture qui s'ensuit ; XIII, 386. Désire la guerre avec l'Espagne , 387. Scs amours avec la reine de France . 493. Avec la duchesse de Chcvreu.se, 4(X). Accusé de conspirer contre la religion anglicane ; XIV, 24.
Comment envenime les débats entre Charles I" et la reine ; son projet d'ambassade en France ; refus qu'il essuie : son resseMiment, 24 à 26. Cherche à soulever le parti hugucnol, 27. Il débarque à nie de Ré; ses désastres ; son retour en Angleterre, 29 a 32. A épuisé la Rochelle, o6. Accusé de trahison, 57. Flotte qu'il arme. 37 et suir. Est tué, 40.
BUCKINGHAM (le bcc be), gagné par Louis XIV ; XV, 173.
BUCQUOI (li coite be) ; troupes espa-
BUR
|noIes ^u'il conduit en Bohême , XIII,
BUDÉ ( ceiLLACBE ) apprend le grec de Lascaris; X, 117. Est appelé par Erasme le prodige de la France; est admis dans la familiarité de François I*' : ses fonctions ; sa mort. 120.
BUDES (siLVESTRE) , commandant de la grande compagnie bretonne en Italie; VI. .388.
BUFFON; sa gloire; sa popularité; XVI. 521.
BUHY (riERBE DE MORSAi), chef protestant, s'empare de Mantes : XI , 405. Secourt Cambrai ; XIII, 127, 128.
BUI.G.ARES ; quelques uns suivent les Lombards en Italie ; I. 190. Vicissitudes de ce peuple, 262, 271. 8o retrouvent limitrophes de l'empereur d'Occident; II, 24. Attirés contre Louis le Germanique par Charles le Chauve, 93.
BULLION (CLATBE), ambassadeur de Henri IV près du duc de Savoie, XIII, 273. Commissaire du roi près de l'assemblée des huguenots, 315. Loué par Richelieu. 316. Assoupit l'affaire de Rochefort, 352. Accusé par Condé, 364. Sa disgrâce. 373. Il négocie la paix avec Gaston; XIV, 44, 115. Conseil auquel il a.ssiste, 145.
BULLONDE. lieutenant de Câlinât, échoue au siège de Coni ; est emprisonné; XV, 401.
BUOSO DE DOARA, chef de Gibelins, gagné par le parti du comte d'Anjou; IV, 501.
BURCHARD, connétable , remporta
filusicurs avantages à la tête d'une flotte, a ^cniiérc du régne de Charlemagne ;
BURCHARD, doc d'Allemagne , fondateur de la maison de Souabe , vainqueur de Rodolphe II de Bourgogne ; leur réconciliation ; II , 225. Est tué en Italie. 227.
BURCHARD, favori du roi Robertll; inimitié qu'il lui attire, II, 567, 368, S'est formé è la cour d'Hugues Ca pet;
BURCHARD, archevêque de Lyon, exilé; 11.414.
BURDINO, archevêque de Prague, nommé pape par l'empereur Henri V, sous le nom de Grégoire VIII ; III, 160. Excommunié par le concile de Reims, 161. Condamné è un emprisonnement perpétuel, 169.
BUREAU (jEAx), maître de l'artillerie; son art de battre en brèche ; il l'applique au siège de Meaux ; VIII,4I. Puisa celui de Pontoise, 62. Et k celui d'Harfleur,
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120. Commande l'artillerie à l'armée do Guicnne. Ii8. Néeoriateur avec les Gascons. lôü. Son fre^re Gaspard commando l'ariillrrio à Davoniio, 1^1. Los déni frères décident fa victoire k Chàtillon, Itô , IKO. Font pendre Cadillac , 151. Jean est armé chevalier, 155. Réprime une insurrection à Reims. 101.
BUREAU (LtiacsT), évé-iue do Sisteron . confesseur de Louis XII ; sn mis sion chez les Vaudois ; sa tolérance ; IX, 25».
BURES (ur. coure ne) défend la frontière dos Pays-Bas; X, 215. Assiège et prend Saint-'Pol ; 215. Suite de .ses opérations, ih. Manoeuvre pour rallier le roi d'Angleterre : 3ï". Il assiège Montreuil, ih. Il cesse les hostilités. 550. Marche contre les protestants d'Allemagne, 575.
BURGUV.NE (le oÉsèaiL ) renforce Gage en Amérique ; XVII, 500. Est jiris avec son corps d'armée à Saratoga , .lOS. A27.
BURIE (le SIEE DK) défend Turin contre les impériaui: X.205. Veut surprendre Casai ; est fait prisonnier, 210, Lieutenant général en Guienne , y fait eiéeuter l'édit de tolérance; XI, 214.
Montluc l'entraîne '» se mettre à la tète du parti catholique, 217, 251 .
BURKE, cité; XVII, 2iU. Prend parti pour les Américains; 5114. Dénonce au parlement les constructions de Cherbourg, 491.
BURLEIGll, secrétaire d'État d'Élisabeth ; inquiétude que lui donne Marie Stuart : XI. 272.
BURI.EV (sisos DE), lieutenant du pniicc Xoir ,cst fait prisonnier; VI, 292, Est condamné à mort, 500; Vil, 9.
BURRÉ (hi beet), protestant; son supplice ; X, 421 et suiv.
BUS.ARELLI (dos rnvscisco). gouverneur de Buenos - Ayres ; ses hostilités arec les Anglais ; XVII, 25.5.
BUSEN VAL.ambassadeurdellenrilV en Hollande: traité qu'il négocie; XIII, 157. Nouvelle mission dont il est chargé: ses instructions : politique qu'elles révèlent : 259.
BüSHY. Voy. Srrope.
BUSSV-D'AMBOISE. du parti d'Orléans ; son arrestation ; IX, 85. Est prisonnier à Guinegatte ; 522. Défend Dijon. 409. Surprend Colonna , 450, Tué è Marignan, 444.
BUSSY-D'AMROISE; réaction catholique à laquelle il prend part en Cbam-
E; il surprend le duc de laine- ; XI. 211. Ses amours avec la reine" de Navarre; XII. 42. Il ramène d'Alençon à la cour, 58. Favori de ce prince ; ses r.iillerics contre les mignons du roi ; il est arrêté ; sa querelle avec Graimnont; attaqué par Quélus et autres; envoyé en prison ; arrêté de nouveau ; ta récoiiriliation avec Quélus; il s'enfuit avec Monsieur, 107 à 1 10. L'accompagne en F'Iandre ; signe le traité d'.Anvers,
1 17 et suiv. Joie que son absence donne au roi. 120. Est tué par Monsoreau, 132. BUSSV-D'AMBOISE (nésèE de); à
3uelle condition a épousé Balagni ; loAiatrice entre lui et Henri IV ; XIII, 00., Eicile le courroui des habitants de Cambrai : sa maladie: sa mort. 129 à 130.
BUS$V-D'A.MBOISE. tué en duel; XIV, 28.
BUSSY- LECLERC, ligueur; XII, 211. L'un des seize; soulèvement quHI prépare, 514, 5l'5. Eicité par Guise, 521. Gouverueiir de la Bastille; membres du parlement i|u'il arrête, 595. Emprisonne Brigard. 494. Eiécution qu'il fait faire avec l'assentiment de la Sorbonne, 400.
Agite la populace, 496. Conseil de guerre dont il doit faire partie, 497. 6t fuite ; il devient maître d'armes à Bruxelles, 499.
BUSSY RAIlUTIN ; son échec contre Condé : XV, 28. Sa disgréce ; il aspire à être historiographe du roi. 255. Ce que témoigne sa correspondance, 274. 50.
BUTE (i.oaD), ministre favori de Georges III , refuse des subsides à la Pru-.se; XVII. 168. Ses offres au czar, 171. Ses négociations avec la France, 172. Il remplace Pitt, 173. Ses sucei»
attribués à ce dernier, 177.
BUTTA-FUOCO, négociateur corse; XVII, 205.
BUYS. négociateur hollandais à Gertruidenberg; XVI, 104, I05.
BYNG, amiral anglais , fait échouer l'expédition du prétendant; XVI, 77.
Bloque sa llattillc, 185. Détruit la flotte espagnole à Syracuse, 226, 227. Son fils laisse prendre Port-.Mibon et est fusillé : XVII, 79, 80.
BY'RON (l'aeieal); ses opérations contre les Français en Amérique; XYII, 414. Ne peut sauver la Grenade, 418 et suiv.
GAI CAL
CABOCHE, de la faction des bouchers de Paris: VII, 231. Fait armer la bourceoisie. 260. Donne son nom au parti, §60. Ses fonctions à Paris ; son luie. 263. Sa chute, 266 à 267. Il reparaît, 330.
C.4UOCIIIE.NS {Vf»), faction eitréme du parti bourguignon ; d'où son nom ; son caractère ; cause du pouvoir qu'elle obtient : comme elle l'eierrc ; VII, 259, 260. La bourgeoisie s'éloigne d'eui,263.
Béactinn contre eux, 266. Ils sont proscrits, 270.
CACCHIERE (loasio). Voyez Valperga.
CAUALO, duc de Frioul. paciHc la Liburnic ; I, .(5.1. Ses démêlés avec le duc de Pannonie ; II, 20.
y CADAVAL (i.F. DIX DF.) commande les Portugais contre Philippe V; XVI, 31.
CAUE I itCQiTs ) se prétend John Uortimer: se n nd maître de Londres ; son supplice ; VIII, 126.
CADEiNET (ALBFST de), duc de Cbaulnes et maréchal, frère de Luynes ; XIII, 5AI. L'aidc à circonvenir le roi. 396, 397. Est fait duc et maréchal, 425. Est de l'armée royale; XIV, 224. Complice de Cinq-Mars. 256.
CADETS DE LA CROIX ( les ), croisés contre les camisards ; XVI, 18.
CADOCUS. chef des routiers , lieutenant de Philippe-Auguste ; son eipédi- Uon; 111,488.
CADUOAN , négociateur anglais à Bruielles ; sa disgrâce; XVI, 115. Ses talents. 126. Bal les jacobites. 186.
CADOUDAL (cciLLAUxe de) ; sa belle défense à Rennes; VI. 16. Conseil que donne aux Anglais Garnier de Cadoudal. 81.
CAGLIOSTRO : confiance qu'il inspire au cardinal de Rohan : XVII, 489.
Engouement dont il est l'objet, 490.
Amitié de d'Espréménil pour lui, 550.
CAIIORS , prêtre , chancelier de Louis Vil. conspire contre lui; III,
CAIIORSINS , les premiers chrétiens adonnés à la banque ; IV, 419.
CAHÜSAC est attiré par M“* de Pompadour: XVI. 522.
CAIETAN (sfsoIt), lé»t du pape en France ; V, 134. Ses débats avec le roi de Naples. 158. Réconcilié avec lui ; promesses qu'il lui fait : est élu pape sous le nom dg Boniface VIII. 159.
CAIETAN (hosobé). comte de Fondi ; scs efforts pour rétablir la république i Rome; VIL 102.
CAIETAN (lf cAnDiSAL). légat à Francfort; IX, 474.
CA1LLET(GctLiALiE),chefdes Jacquet/ est pendu: VI, 192.
CAJAZZO (LF COITE DE) appelle les Français en Italie ; IX, 142. Lieutenant de d'Aubigny, 161. Conduit une division milanaise à l'armée vénitienne, 179. A part è la défaite de Fornoro, 189 à 191. Est opposé aux Vénitiens, maintenant ennemis de Sforza. 221 . Shi retraite. 229. Sert les Français contre Naples. 246, 250. Sa mort, 250.
CALAIS; prise mémorable de cette ville ; VI. 84.
CALAS (JFAS) ; son supplice : sa réhabilitation : XVII, 193 à 195.
CALATAGIRONE (GctLLAiiF) ; sa déposition dans le procès de Boniface VIII; V, 302.
CALATAGIRONE (jeas boxavestcre), général des franciscains ; sa mission près de Philippe II; XIII, 159. Succès de scs négociations pour la paix, 177.
Assiste au congrès de Vervins, 181.
CALDOR.A (jACQCEs), condottiere au service de Louis duc d'Anjou; VI, 431.
CALIGNON, chancelier de Navarre , commissaire de Henri IV auprès des huguenots: XIII, 172.
CALIXTE II, pape; son élection ; sa famille; conciles qu'il tient en France; sa conférence avec le roi d'Angleterre; IV, 49 à 52. Fait emprisonner son compétiteur; traite avec l'empereur; abandonne les prétentions d'Ilildebrand, 57, 58. S'oppose au mariage de Guillaume Cliton et de Sibylle d'Anjou, 61.
CALIXTE III, antipape ; son élection; III , 326. Protection que lui accorde l'empereur. Ht.
CALIXTE III (alphosse boegia), pape:
son élection; VIH, 106. Croisade qu'il organise, 145. Bulle autorisant le mariage incestueux de d'Armagnac , arguée de faux, 189. Sa mort, 215. Hostile à Ferdinand, roi de Sicile, 219.
CALLIÈRES (le covrr. de), ambassadeur de France, est reçu i La Haye; XV, 469.
CALONNE (de) perd la Chalotais; XVII, 268. De quoi accuse Necker, 218, 230. Ne dépasse pas la portée des hommes de son temps. 287. Est nommé ministre des finances, 452. 453, 474. Ses précédents ; par qui appuyé, 475. En quelle situation trouve le trésor; déficit; ses propositions en faveur de la cour; 475, 477, 495. 530. Ses expédients ; ses mmurs ; ses familiarités ; illusion qu'il produit ; il établit la caisse d'amortissesement ; il refond les monnaies d'or; ses banques, 477 é 4SI. Sa condesccndancé
CAN
pour la reine. tôO. Embarras qu'il accumule, 49S h 197. Il Tait convoquer les notables, SOO, Ü47. Projet qu'il soumet au roi ; comment compose l'assemblée. SOO i SOI. Il y fait entrer ses adversaires ; y porte la parole, S03. Ses luttes. SOI et suiv. Il s'adresse à l'opinion. SOC et suir. Faitrenvoyer Miromesnil. S07. Sa chute, SOS à SU, SôO. S.33. SU. Comparé à son successeur, SIt, SI 4. Sa mise en jugement demandée. SI7. Sa mauvaise santé, S2I. Scs projets eitérieurs avortés, B37. Sa fuite en Angleterre, S43. Traité en ennemi par la magistrature. 502. Vain dé.sir du roi de le garder. 599 et suiv.
CALVERLEV (nfcir.s de); part qu'il prend à la bataille d'Auray; VI. 2(5. Ordre que lui transmet Edouard III; s’engag.; contre Pierre le Cruel, 254. Récompense qu'il reçoit, 200. Est rappelé arle prince de Galles, 203. Lui amène U renfort, 292. Ses opérations, i/i. Est commandant de Limoges, 307. Ses succès sur mer, 350. Lieutenant du duc de Buckingham, 389. Lieutenantdc l'évéquc de Norwich; conseils qu'il lui donne, 457. Evacue Bergucs ; défend Bruckbourg. 400.
CALVIN (JE*v); sa naissance; ses éludes : ses voyages: s'élève au premier rang entre les réformateurs français par la publication de son institution chrétienne; X, 132. Sa dédicace au roi, 173, 174. Son livre proscrit, 298. Ses doctrines analogues à celles des vaudois ; scs notes de la premi< rc traduction de la Bible, 340. Sa controverse avec Servcl ; supplice de ce dernier, XI, 27. Ses sectaires en France, 05. 91. Il a professé l'obéissance pas.sive, 117, 123. Époque de sa mort. 418. Le clergé qu'il a combattu transformé : XII, 31.
CALVO; .sa défense victorieuse è Maestricht; XV, 247, 248. Il prend Lewe. 201.
CAMBRAI perd ses privilèges de commune; III, )»3. — (Lir.cE de), formée contre la république de Venise; IX. 330,
CAMPEiGIO, légal de Clément VII en Allemagne ; son zèle pour y écraser l'hérésie: X, 134.
CA5IPION conspire contre Richelieu ; XIV, 158. Les deux frères conspirent contre Mazarin, 303. 304.
CAMPO-BASSO trahit Charles le Téméraire; est accusé de sa mort; VIII, 439 à 442. 455 à 458.
CAMPO FI.URIDO (le raiscE de), ambassadeur d'Espagne ; traité qu'il signe avec la France; XVI, 488.
CAMPREOON , ambassadeur de
France en Suède ; subsides qu'il remet à la reine: XVI, 204.
CAMPL'LCS conspire contre Léon III; I. 450. Le saisit, 4SI. Arrêté, 452.
CA.MIIS (LE sine de) défend Bordeaux contre Charles VII ; capitule: IV, 20.
CAMUS DE PONTCARRÉ, conseiller frondeur: scs explications avec Condé ; XIV, 518.
CAN.4YE (jicpcEs), arrêté comme protestant; X, 100.
CAN.4YE (rniLirpE de), sieur de Fresnc . négociateur de Henri IV pré* d'Elisabeth : XII, 440.
C.4ND.4LE (le sinE de) traite avec la France ; VIII, 130. Conspire contre elle, 147. Capitule à Châtillon, 151. Reçu en gréer par Louis XI, 251.
CANUALE (le sinr. de) lieutenant du geuvcrnrurde Guienne; IX, 88. Fait capituler le sire d'.XIbret, 89.
CANDALE (LE COITE, rcis dtc de), fils aîné de d'Ëpernon : gouvernements qui lui sont donnés: XIII. 299. Nouvelles faveurs qu'il reçoit. 333. Embrasse la réforme ; prend parti contre la cour, 308. Se rend aux conférences de Loudun, 372. Passe en Italie. 400. Confédéré avec la reine mère, 427. Seconde son frère le cardinal ; XIV, 172. Intercède pour son autre frère, 195. Sa mort, 203.
CANDALE (LE Dic de) ; son projet de mariage; XIV, 431, 463. Commande l'armée royale en Guienne; XV. 8. Fait la paix, 8. 9. Commande en Catalogne ; sa mort, 37, 46, 48.
CANE (rteiso) ; comment se rend maître du Milanais ; VII, 211,212.
C.4NILL.4C (le sabqlts de), gardien de la reine de Navarre, la met en liberté: XII, 200.
CANILLAC , du parti d'Orléans; XVI, 176. Son habileté ; son zèle à servir ce prince, 185. Entre au conseil de régence, 240. Sa di.sgrlce, 298.
CANISY ; renfort qu'il amène h Henri IV: XIII, 13.
CANNY (le sise de), soupçonné à tort du meurtre du duc d'Orléans; VII, 171.
CANOLLES (le cdevalii n), mis é mort par représailles; XIV, 420.
CANTELMO (dos césAa ) , agent de François l" à Constantinople; X, 237,
CANTELMO (dos asdeI), vaincu par d'Harcourt en Catalogne; XIV, 335.
CANUT (le cbasd), roi d'Angleterre et de Dencmarck , escorte l'empereur Conrad II é son couronnement a Rome ; II, 394. Ses démélés avec Robert le Magnifique, 420.
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CAKUT (itikDi), fils du prtctdeDt ; rappelle en Angleterre son frère utérin £aouard depuis roi: II, i25.
CANUT VI , roi de Danemarrk; mariage cl divorce de sa saur ingeburge ; ses négociations à ce sujet; III, HT. Ses ambassadeurs au concile de Soissons,
CAI’ECE (r.ovaAo) soulève la Sicile en faveur de Conradin; IV, bll.
CAPELLO(auict), belle-soeur de Ferdinand de Médicis, empoisonnée parlui:
XIII, 2S(i.
CAPELUCHE, bourreau de Paris; massacres qu'il dirige ; son supplice ; VII. ÔÔO, 3I>1.
CAPERKL(nt.sai). prévôt du Chètclet:
son supplice: V, l>78.
CAPILL'PI: sa relation de la Saint- Barlbéleiny; XI, ô77, MO.
CAPUUE (riF.BBE, csnoiSAL oc), légat du pape en France; sa mission; III, MO.
CAPPEL (jAcqcu) requiert que Cbarles-Quiiit soit cité au parlement; X,
CAPPIZÜCCIII (cABiLLô); troupes italiennes qu'il met sous les ordres de Mayenne; XII. MO.
CAPPOCCIO (sicoLAs), cardinal, légal du pape , cherehc à prévenir la bataille de Poitiers; VI. l'àü. 'Trêve qu'il négocie,
CAPPOM [eitBBF;, légat du pape, ranime le ^rti ecclésiastique en Allemagne; IV. djI. Ses pouvoirs, 3 j8.
CAPPOM (riEanr.), Florentin ; sa négociation avec Charles VIII ; IX, 100.
CAPRARA (lb comte de), général de rempereur; vaincu par Turenne à Sintsbeim; XV, 218. Prend parlé la bataille d'Ensisheiiu, 2iO. Plaintes du duc du Savoie eonlrc lui.iliô,
CAPUCHONS (associatios des); son origine; son but; III, 384. Son courage; ses (‘iploits, ih.
CARA (dabtis DF. la); lieutenant de Charles de Navarre à l'armée du prince de Galles: VI, 274.
CARACALLA ; son édit d'égalité ; I,
CARACCIOLI (les) sc mettent è la tète du parti angevin à Naples; VI. 471.
CARACCIOI.I (TBoiLo), Napolitain au service de S ilinian II; X, 214. Ville d'Italie qui lui est livrée ; avis qu'il donne au sultan. 2l!>. 220.
CAR.ACCIOLI (sEBCiASSi) veut former une légion d'étudiants pour défendre Paris: X. 331.
CARACCIOLI (jeas-astoise), évéq. de Cbâlons ; embrasse la réforme ; XI, 210.
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CARACCIOLI (le cabdisai.); en quel sens vote au conclave; XVI, 2^.
CARACCIOLI (l'abbI). confident da Philippe V: sa disgrâce; XVI, 340.
CAHACENA (le babqiis oe), gouverneur de la Lombardie, ans prises avec le duc de Modène ; XIV, 303. Scs érhecs, 379,380. Ses succès divers. 430: XV, 13. 30. Scs opérations en Flandre, 33, 34, 32 et suiv.
CARAFFA (raoiAS), prince de Matalona , perd la bataille d'Eboli ; I X , li^.
CARAFFA (le cabdisal), neveu de Paul IV; sa promotion; XI, 30. Il se montre favorable à l'ambition des Guises, 37. Est légal è la cour de France, 58. Trêve qu'il signe avec le duc d'Albe.Ol. Scs efforts pour s'allier Venise, 09. Promesses qu'il a faites à Guise et qu'il ne peut réaliser; récrimination mutuelle, 71, 72. Dépouillé par son oncle, 97. Est étranglé, 1/9. Sa réhabilitation, ib.
CARAFFA (astosio), cardinal, mis en jugement et acquitté; XI, 179.
CARAFFA (le génIbal). lieutenant de Visconti à Naples; son système de défense; XVI. 397.
CARAGLIO (le BAnQLisDE); sa belle défense à Aleiandrie; XVI, 344.
CAR.VMAN (le daboiisde), lieutenant de Doulllers dans les Psvs-Bas; XV,
CAR.AMAN (le cobtf. de), prisonnier i la Sccchia; XVI. 402.
CARARIC . roi franc dcTbérouane, détrôné par Clovis ; 1, 140.
CARAUSL'S détache de l'empire l'Angleterre, dont il SC déclare sauvcrain:.ses alliances avec les Francs ; est assassiné; 1,29.
CARCASSONNE (assebblée des érATS DE LA sIséliiaissIe DE), délibère sur la sortie des blés; IV. 314.
CARCES (rosTivED coite de) refuse de faire massacrer les huguenots de Provence; XI, 421. Les combat et commande les carcis/rs/ XII, 30.
CARDENAS (isico) signe le traité de double mariage entre les familles de France et d'Espagne: XIII, 319.
CARDON défend Uoulognc contre les Anglais; IX, 1.32.
CARDONE (dos bavbosd de), vice-roi de Naples, conduit son armée en Romagne ; IX, 372. Prend le commandement des forces de la ligue contre Louis XIII; sa circonspection: il assiège Bologne: sa retraite, 374. Scs manœuvres pour év iter le combat, 379. Il perd la bataille de Ravciinc, 379, 38U. Prend Brc.scia, Pescbicra, 383. Sun cipédilion en Toscane;
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il seconde Sforza, 389. Il reprend aui troupes pontilicales Panne et Plaisance, 39S. Recule devant l'armée française, 399. Envahit les États Vénitiens, éOl.
Son embarras en présence des armées française et vénitienne. 43A. Sa position pendant la bataille de .Marignan. 437.
CARKîNAN (I.F. raisr.F. df) transporte chez lui le marché des elfets publics:
CARIGNAN (i.A eamcFssK de): attachement du cardinal de Fleury pour elle; XVI, 418. Négociation à laquelle elle s'emploie. S42.
CARILLO D'ALBORNOZ(dos FEDao):
secours qu'il amène eu Brelagne : IX,
CARi.ETON. général anglais en Amérique, négocie: Wll, 30.
CARLI8LE (loss hay rA>ire as): ses ambassades en France: XIII. 380, 470.
CARLUlX (viscesT). secrétaire de la Vieilleville , prend part à la campagne d'Alsace; caractère de ses mémoires; X,
C.ARI.O.MAN , roi de France, épouse la fille de Boson: II, ISO. Voy. f.ouis III. Seul roi, I6ii. Sollicité de s'emparer de la couronne impériale, ih. Scs avantages contre les Normands. Ilifi, Sa mort, I08.
CAHI.OUAN II. fils de Pépin le Bref; partage l'empire avec Charlemagne; quand reçoit le titre de roi ; ses États; ses dissentiments avec son frère; I, 346. 393. 3lHi, 370 à 373. Sa fidélité conjugale; sa mort. 479. 477.
C.AKLOMAN. lils aîné de Charles Martel ; gouverne l'Austrasic ; I, 334.
Ses expéditions communes avec Pépin ; ses réformes religieuses; ses victoires en Germanie; sa retraite, 334 à 339. Sa mission auprès de son frère. 393.
CARI.OM AN, quatrième fils de Charles le Chauve : abbé, puis iniKtaire et chef de brigands: ses désordres: sa condamnation; son supplice; sa mort; 1. 149 à 192.
CARLO .MAN , fils de Louis le Germanique, envoyé en Italie, se retire; II, 138. Bon père lui laisse la Bavière, 14t. Aux prises avec les Venèdes. 142. Maître par UH partage avec ses frères de la région la
F lus orientale et la plus militaire de empire des Francs: il marche sur l'Italie, 144. Couronné à Paris: sa maladie, 133. Rome prise par ses partisans. 199. Sa santé languissante, 196, 197 à 161. Ne laisse qu'un fils illégitime. 164.
CARLOS (SOS) d'Espagne, fils de Philippe Il ; Étals qui lui sont réservés : II, 233. Son marirge négocié, 234, 287, 290.
Reçoit sa belle-mère en Espagne, 311.
Scs rapports avec les Flamands, 919. te
r ssion pour sa belle-mère: il est déféré l'inquisition: sa mort mvstérieusc: III.
CARLOVINGIEN9 ; leur élévation n'est point seulement un changement de dynastie, c'est une révolution sociale; en quoi elle consiste; I. 344. Leur rapide abélardissemcnt: II, 60. Ne tombent que uand ils sont arrivés au dernier degré 'imbécillité, 181. Obscurité qui voile la révolution qui les renverse, 274. Font place a une république féodale, 319.
Leur suppression ne cause aucun bouleversement. 316.
CARMAHTHKN (loxd) débarque à Brest; XV. 444.
CARNAVALET, chef catholique: son commandement indépendant ; XI , 3:^.
Par qui remplacé . ib. Ses remontrances au duc d'Anjou, 3'92. Par qui remplacé à sa mort: XII. 22
CARNAVALET (daif. de), maîtresse de Henri IV; intrigues qu'elle lui révèle: XII. 47.
CARNERO, eonfident d'OIivarès; Fodtraillrs lui est remis: XIV, 261.
C.ARNESECCHI (riEasE) , littérateur florentin, brûlé par l'inquisit. : XI. 293.
CAROLINE, reine d .Ângleterre. favorable à l'empereur: XVI, 489.
CAROLINE -MATHILDE, reine de Danemarck; son exil; XVII, 286.
CAROUGE (TASSEcei de ) arrête la douairière de Roye: XI, 144.
CARPI (le caddisal de), gouverneur de Rome; par qui rassuré sur les projets de B.irberousse; X. 307.
CARPIO (BEasASD DE): vainqueur de Roland, selon les romances espagnoles; 1, 394.
CARREL , bourgeois de Paris ; sa requête a Henri IV en faveur des rentiers; il est emprisonne; XIII. 172.
CARfERET (LoaD);son entrée au ministère; XVI, 477. Accompagne le roi à l'armée, 482.
CARTIER , capitaine catholique ; huucnols qu'il s'apprête è massacrer ; sa éfaile: XI. 399 et suiv.
CARVAJAL prend la fuite k la bataillede Ravenne; IX. 380.
CARVAJAL . ministre d'Espagne :
CASANATI (le cxaBnviL); son influence contre Fénelon; XV, 497.
CASAUBON (le sire de); son démêlé avec le comte d'Armagnac : par qui est appuyé: V. 22. Scs crimes; son supplice,
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CASAULX s'empare du pouvoir i CASTELNAU ne cbaiosse est de la Marseille: XIII, 52. Est nommé consul; conjuralion d'Amboise; XI, 12ti. S'é> 136. Offre cette ville à Philippe II: com- cbappe : est pris. 128. 220. Sa mort, 131. plot contre lui; sa mort, 137 a 136. CASTELNAU (le kasIcbal, babdois
CASILHAC (aeasARD bf. ) dispute é bf), prend part è la bataiile de Nordlin* main armée l'évéché d'AIbi; VIII, 21. gen ; XIV, 333. Assiège Stinl-Mene- CASSEL (BATAiLiFs Bc). gagnées par nould ; XV, 13. Son échec contre Condé, Philippe VI sur les Flamands : V, 3^. 28.
Par ÂloDsiiur, fièrc de Louis Xl>', sur C.ASTIGLIONË(baltbasar) ; son livre Guillaume III: XV. 231. du Cortigiano; XI. 127.
CASTANAGË (lf BABons de). gouvcr- CASTIGLIONE (ff coïts bf), Milaneur des Pays . Bas: assemblées laquelle nais, tué par les gens dcMaraviglia ; XI, il assiste: I. U8. Sa mort. 166. 2l0. 162.
CASTANET , chef des camisards : CASTILLE (rniurrc bf), receveur gé-
XVI. 13. néral du clergé; plaintes de l'ordre con
CASTEL-IIELTRAN (fb pbibck bf). tre lui : XII. 79. lieutenant du duc de Parme : XI. 169. CASTILLON, ambassadeur de France CASTEL DOS KIOS défend Atli; XV, en Angleterre ; X , 235. Ses plans pour 47U. Est ambassadeur en F'rancc,515, délréncr Henri VIII et )>artager son 517. royaume, 239. Est remplacé, 211
CASTEL -MONCAYO (FF lARoFis de). CASTRIES (ff iarocis , pris itaécBAF ambassadeur espagnolen Ilollande;XV, be)j sa victoire à Clostereamp : XVII, 311, 133. Est envoyé en Corse, 2U1. Son mi-
CA8TEL ROOBIGO (ff iaroits de), nislére:.ses luttes, 383, .122, 121, 152, gouverneur espagnol des Pays-Bas, aux 5Ü2. Direction qu'il donne au procès du prises avec Louis XIV ; XV, '156 et suiv. collier, 187, 188. Sa démission, 317. Ses Refuse une suspension d'armes, 116. Né- plans miliiaires. 537. goeie, 119. SuWides qu'il promet aux CASTRO (ivez de): sa mort vengée par aliiésde son maître, 16.3. Pierre le Justicier ; VI, 230.
CASTELLAN (pierbe); ses exhorta- C.ASTRO-PISAGNU iff bcc. de) comtions A François I" mourant; X, 379. mande les troupes napolitaines; sa re- CASTKLLANE (bompace comte de), traite ; XVI. 187. Prend part au combat défend Marseille contre le comte d'An- de Velletri. 307. jou : est chassé de la Provence; IV. 116. C.ATEAU.CAMHRESIS(iBArTÉBE),cn* CASTELLANI (oTTo), dénonciateur et tre Henri II et Elisabeth d'Angleterre, successeur de Jacques Cœur. VIII, 112, puis entre Henri II et Philippe 11; XI, 111. Disgracié et condamné à son tour, 96 à 99.
CATHERINE DE HËDICIS, reine de
CASTELLAR (fe naequs de), favori France ; ses parents: IX, 163. Son made la reine d'Espagne, est à l'armée d'I- riage projeté; X, 143. 117. Promesse que talie; XVI, 311. Coupé du cor|>s pria- fait le pape en faveur de celle union, cipal, lé. 119. Elle est célébrée: dotqu'elle apporte
CASTËLNAU(piEnBEDE).légatdu pape à Henri de France, 136. Pourquoi l'imconlre les Albigeois:sesdisscnsions avec péralricc ii'offre point i son mari le du- Kayipoodde Toulouse; son assassinat; ché de Milan. 182. Se rend au congrès iU, 301, A 30<. dcNice,221.Présentéeàrcmpereur.^0.
CASTEL.N'AU (fe sise de): .sa demande Donne le jour à une Hile. 363. Sa conteanx étals généraux ; IX, 63. nance pendant l'agonie de son beau-père,
CASTELNAU, évéque de Tarbes, né- 381. et suiv. Préseiilque lui fait le pape, gociateur de Français I*' auprès de 381. Elle cède è l'ascendant de la inal- Gfaarles-Quint ; X, 251, 2.38.239. Offre tresse de son mari, 387. Son couronneà ce prince le passage par la France, ment, 121. Est régente ; son indisposi- 217. lion ; son mécontentement. 137, 158.
CASTELNAU est de la maison du Exclue des affaires: n'a aucune inlluence duc d'Ürléans ; X, 260. Envoyé par les sur son époux; XL 56. Sa nombreuse triumvirsè la reine mère : XI, 238. Com- famille ; Age de scs 61s A la mort du roi ; plot qu'il dénonce à Charles IX, 311. 11 son Age; sa longue dissimulation ; afescorte ce prince, 312. Sollicite des se- fronts qu'elle a dévorés; inimitié que cours du duc d'Albe et du duc de Saxe, lui a témoignée Montmorency; ses 32Ü. Encore envoyé près du premier, mœurs; pourquoi portée A s'unir aux 366. Guises, lUl A 106. La retraite de Diane
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lève l'obsUcIc à leur alliance, i07. Cabinet qu'elle compose, tU9. Espoir qu'elle t donné aux rcligionnaires, 110. Dénonciation calomnieuse qu'elle accueille contre eux, lié. Sa correspondance avec le roi d'Espajrne. 119. Appelle Colif^ni é Amboise, itl. Voit avec peine l'élévation de Guise. 129. Prisonniers pour qui elle intercède en vain, 131. Propose de nommer L'Hospital chancelier, 132, 133. Sa tentative pour se former un parti ; s« duplicité, 139. Elle assiste i l'assemblée des notables, 135. 136. Est présente k l'arrestation des Itourbons, léô, Hi.
Alarmes que lui cause l'ascendant des Guises ; elle leur refuse la mort des prisonniers; son entrevue avec le roi de Navarre, liO. Ié7. Sa situation à l'avénement de Charles IX. à l'égard des partis, lis. Elle s'empare de l'autorité: compte se maintenir par l'opposition et l'équilibre des factions ; clic réconcilie le roi de Navarre et les Guises ; obtient de ce prince sa renonciation a la régence ; s'attache au connétable; emploie Saint-André et se concilie les Guises, 150. Comment distribue les hauts emplois, ik.
Elle assiste è l'ouverture des étals, 151. Remerciments que lui fait une partie de la noblesse, 133. Elle clAt la session, 157. Son indiiïérencc en matière de religion; ses conseillers; ses inquiétudes ; ses mesures. 159 k 161. Secrètement accusée par le parlement, 163. Sa tolérance détermine celle du duc de Savoie, 165.
Son accord avec Navarre ratifié par les états, 167. Elle croit la révolution réformatrice accomplie; espère payer la dette de l'État avec les biens du clergé ; sa lettre su pape, 170.EMe réconcilie Guise et Condé ; gouvernoment qu'elle donne à ce dernier, 171. Elle assiste à la conférence de Poissy. 172. Modifie le caractère de ce colloque , 17é. Confession qu'elle fait rédiger et que la Sorbonne rejette, 175ctsuiv. Comment inllue sur l'éducation du roi, 176. Fureuis populaires et complot contre elle. 176 a 178. Scs explications avec Philippe II ; pourquoi. 181 . Son système de tolérance; son édit de janvier ; remontrances ; elle force l'enregistrement de l'édit, 182 à 183. Le renvoi de Cliûtillon lut est demandé, 186. Elle emmène le roi à Monceaux; pourquoi, ib. Scs embarras; elle persiste dans le système de tolérance, 187. Insultée par le connétable: bravée par le triumvirat ; Condé lui offre l'appui des protestants; elle retoit plainte au sujet du massacre de Vassy ; ses ménagements pour Guise, 190, 191. Il entre dans Paris
malgré sa demande; comment pourvoit à la paix de cette ville: elle ramène la cour à Fontainebleau, 193. Est emmenéa k Paris par les triumvirs, 195. Ne se regarde point comme captive ; son caractère; son mobile, 197, 198. Ses entrevues; ses négociations sans fruit avec les cheb protestants, 201 à 203. Compte qu'elle en rend au parlement. 201. Se rend au camp de Bourges. 210. Elle a longtemps préservé de persécutions les huguenots de la Bourgogne, 212. Ses mesures relatives aux provinces du Midi, 213. Elle arrête Condé par des négociations, 23f, 235. Impressions que lui font les alternatives de la bataille de Dreux et la victoire ; elle défère è Guise la lieutenance générale du royaume, 238. Est prête encore à négocier, 239. Prend sous sa protection la famille de Guise; son entrevue avec la princesse de Condé ; clic signe le traité de paix publié sous le nom d'édit d'Amboise, 211 è 211. Opposition qu'elle éprouve de la part des parlements, 216, 217. Alarme que lui donne Coligni,218.
Comment donne le change aux passions des deux partis, 219. Ses dettesen Italie, 291. Son négociateur en Allemagne, 255.
Elle fait déclarer la guerre à l'Angleterre, 236. Pourquoi déclare le roi majeur, 237 à 258. Son discours au lit de justice de Rouen, 259 à 260. Scs lettres a son fils et à l'évêque de Rennes; garda qu'elle organise pour son (ils, 262. Soupçonne d'Andelot de la mort de Charn ; sa dissimulation; ne se fie qu'è L'Uuspital ; intrigues qu'elle mêle aux granoes vues du chancelier; séductions dont elle entoure Condé: son indilTércncc pour les hommes d'Etat qui l'entourent; mécontentement que lui donne le concile de Trente ; congrès de souverains qu'elle propose ; mise en demeure de jurer l'observation du concile ; ré|K>nsc qu'elle dicte il son fils : son désir de sc réconcilier avec Elisabeth ; ses négociateurs signent le traité de Troyes. 261 à 269. Sun voyage ; dans quel but, 269 et suiv. Violences qu'elle ne réprime pas, 271.
Lettre ^'ellc fait écrire par le roi à Condé, 272. Ses plans contre les huguenots , 271. A qui les communique, ^5.
Suite de son v oyage, 279,280. A autorisé le cardinal de Lorraine è avoir des gardes, 280. 281. Son entrevue avec la reine d'Espagne; ses conférences avec le duc d'Aloe, 282 à 281. Parait avoir adopté dès lors un projet d'extermination, 285, 286. Alarmes que ces entretiens causent aux protestants; son retour; son passage à Nérac ; plaintes des réformés qu'eUe
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éronle; lin de son TojSjrc, 287. Instances ' que lui fait le pape, 293. Klle raflcrmit dans ses desseins ; éloigne Aumale et les Chétillon, 296. Ses intrigues; sa promesse éludée: méfiance qu'elle excite; ses projets divulgués; les huguenots
firennent l'alarme, 299 h 501. Scs inlcligences avec Philippe : troupes qu'elle lève, 50i. Accueil qu'elle fait aui ambassadeurs des princes protestants de l'Allemagne. 506. Scs intelligences avec Marie-Stuart. 300. Projet de Coligni do renlcver;3IO. Knvoie Montmorency aux chefs protestants. 511, 312. Ses négociateurs ; cbi fs qu'elle rend responsables de la désobéissance du parti, 315. Secours extérieurs qu'elle demande et obtient, 314 à 320. Comment remplace le connétable, 318. Ses conférences deChft- Ions, 320. Montluc lui envoie des renforts.322. Elle divise le commandement; défend de livrer bataille et négocie, 325. Elle conclut la paix de Lonjumeau, 526 à 528. Sa confidence à l'amba.ssadeur vénitien : ses ordres secrets aux gouverneurs de provinces : places où elle interdit le culte; elle ne fait rien pour réprimer les fureurs populaires contre les nuguenots;elle exclut L'Hospital ; sa réclamation à Condé et Coligni ; obtient du pape une aliénation des biens du clergé; dans quel but, 33:1 à 5(2. Elle pousse à bout les chefs protestants, 5(5. Est prévenue par eux ; leur laisse les premiers succès, 5(5. Fait encore nommer son second fils lieutenant général, 5(7. Se • rend à Metz : demande des renforts au duc d'Albe, 353.356 Se rend A l’armée, 357. Elle arrive à Niort. 566. Méfiance que lui donne le combat d'Arnay-lc-Duc; elle fait la paix. 571. S'en excuse auprès des cours catholiques; elle n'abandonne pas ses plans: sa confiance en elle-même; frivole cruauté de l’époque ; exemples que ses fils ont reçus; sa préférence pour Henri ; caractères de ces princes; doutes si sa résolution d'exterminer le parti a été constamment dans sa pensée, Ô7( A 378. Scs efforts pour attirer A Paris les chefs du parti, 581 et suiv. Ses rapports avec Jeanne d'Albret ; conseil que lui donne Tavannes. 396 et suiv. Scs rapports avec son fils ; motif qu’on attribue a sa résolution d'ordonner la Saint-Barthélemy ; une de ses créatures empoisonne la reine do Navarre , (00 A 402.
Part qu’elle prend A la Saint-Barthélemy et aux délibérations qui la précèdent, 407, 411, 415, 414. 416. Surprise de son isolement en Europe ; son désir de faire monter Henri SUT le tréne de Pologne;
ses négociateurs, 428, 438 A 44-5- Elle se montre encore favorable aux protestants.
445, 444, Elle fait faire la paix. 449,450 A 4’ô2. Son désir de procurer une couronne au duc d’Alençon, iH7 et suiv.
Elle fait partir le roi de Pologne, ses adieux ; elle le destine A défendre la Hollande contre Philippe ; ses émissaires, 459 et suiv. Où se sépare de Henri, 460. Sa surprise aux nouvelles demandes des protestants; elle les élude ; sa vaine tentative pour surprendre la Rochelle, 462.
Elle espère revoir Henri ; scs conférences avec Louis de Nassau ; sa méfiance envers d’Alençon. 463. Elle veut donner la lieutenance générale au duc de Lorraine, 464. Le complot des politiques lui est dénoncé ; elle part pour Pans, 465. Veut faire tuer Lanouc, 466. Comment dirige le procès contre les politiques, 4(i7. Sa résolution de perdre Montgommery,469.
Son fils la nomme régente. 471. Son portrait ; sa politique ; son admiration pour le gouvernement turc ; ses clforts pour extirper toute piiis.sance autre que celle du trône ; XII. 5 A 8. Son dessein d'abaisser les (luises, 8 A 10. S 's ménagements pour tous les partis, 10. Le nouveau roi la confirme dans sa régence; ses actes de gouvernement ; ses instructions à son ambassadeur d'Angleterre ; ses avances aux huguenots soulevés, 1 1 A 15, Sa résolution d’abaisser lis Montmorency et de sc défaire de Damvllle; elle annonce A ce dernier son remplacement, 14, 13. Sa correspondance avec Fénelon; elle fait exécuter sous scs yeux Montgommery, 13 A 17. Emissaire qu’el'c envoie au devant de son fils. 19. Leurs conférences, 20, 21. A qui veut marier son fils ; impression que produit sur elle la mort du cardinal de Lorraine, son amant selon les huguenots, 27. Dequcllisgens entourée, 32. Croit Damville empoisonné; s'apprête A sc défaire de Montmorency, 34. Alarmes que lui donne la défection de d'Alençon, 41. Ses intrigues; elle sa rend en Poitou, ib. Sa trêve avec les mécontents ; scs concessions, (5, 4(. Ses conférences, 45. Comment envisage la fuite du roi de Navarre, 48. Elle cnnclul la paix de .Monsieur, 49, 5ü. Se félicde d'avoirajourné lesdiflirultés. 51 . Trompe les jeunes Bourbons. 56. Elle attire d’Alençon A la cour.58. Plaisirqu’elle prend au tbéAtrc. 62 Elle assiste A l’ouverture des états de Blois. 68. Et aux séances royales, 75, 85. Elle inspire l’orateur de la noblesse. 75. Plans de finances qu'elle propose A l'assemblée. 84 et suiv Elle refuse de faire tpey le roi de Navarre ^
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nberlé. 88. Prrs*n son fils ri les éU'sde ftire U paix. 90, 92. Sa mission près de d’Alencon. 110, iU Ses prétendues conférences avec don Juan, 115. Klle réconcilie sa Hile arec le Réarnaia ; son ▼oyafre au Midi ; ses fêles ; ses ruses ; elle siene le traité de Nérac, 123 à 127. Symptômes de tnierrc qu’elle observe sur sa route -, son entrevue avec le duc de Savoie; soupçonnée de la mort de Belleparde ; a»is qu’elle donne an roi.
130 131. Défiance de Montmorency pour elle, 137. Médiatrice du traité de Fleix. 102. Sa puerre avec Philippe ÏI. 153.
180 D’où ses prétentions à la couronne de Portupal. 155. Veut la faire donner i Antoine de Crato. 1 56 Expéditions désastreuses qu'elle envoie aux Açores. lo8 à 160. Son fils proteste contre toute solidarité avec elle. 15i Assiste aux derniers moments de d’.Alençon ; Cambrai lui est donné . 187 à 189. A qui destine la surcession desV.ilois 207 Ouvre avec Guise les conférences d'Epernay, 218. Elle reçoit l’ullimalum de la lipue. 220, 221.
Est forcée lie traiter, 229. Son opinion sur la manière d'i-xéeiiter le traité, 231 Son entrevue projetée areclcNavarrais, 25i. 260. Ses retards : ses explications avec Guise : par qui aceompapnée ; elle se rend à Il'ois . 261 . 262. Ses cor.férences avec Henri IV. 264à 268. On propose nu prince de la faire prisonnière; son refus 266. Ses fêtes ; ses bals : 268. Obstacles à la p.eificalion, 277. Fin des tonféreners. 278 Elleménape l'entrevue de Meaux entre son fils et Guise, 295. S'efforce de se réconcilier avec Montmorency, 310. Sou mépris pour Poulain, 313. Guise se rend d'abord rhei elle; elle le conduit au Couvre: ses précautions militaires; si^s conférences, .>16 à 321. Ses népoeiations pendant les barricades, 326 à 328. Elle, reste a Paris, 329 Secrets desseins que lui soupçonne son fils. 332. Parait approuver l'inaurreclinu ; promet de ramener le roi, 3o7. Ses népoeiations avec Guise. 310. I.eur entrevue avec le roi, o5l. Par qui sa jalousie excitée, ih. Se rend è Blois. 355. Combat de papes sons son salon; ce qm lie remarque sur l'attitude de Guise. 379 Comment accueille la nouvelle de sa mort . 385. Sou entrevue avec le cardiial de Bourbon: reproches que lui adresse ce prince; sou saisiss'mcnt ; sa mort : ses leps; médiocre attention qu'on pi été è ret événement, 388, 389. Sa prédiction a sou fils prés de .se réaliser. 389 CATHERINE I'», impératrice de Rus-
CAT'
tîe , propose d^unir à Louis XV sa fillé ÉlisaWln ; XVI. 3^. Sa mort, son mari; à quoi attribuée. 549y 577.
Sircours qu'elle a promis à rempernir»
CATHERINE II, impératrice de Russie. détrône et fait périr son marit ses dispositions à l'éfcard de Frédéric ; XVII, 177. Elle place Poniatowski sur le irôoe de Poloftne. 202. Ses crimes: son ambi» tion ; sestSaUeries aui pbilosophi s français ; ses hostilités contre les Turcs, 249^ Elle traite le roi de Poloj^ne en vassal ; comment provoque ça nation. 241. Elle goûte le projet de la partager, !290. Dessein qu'elle annonce de rendre 1a Grèce à la liberté, 295. Ce que valent scs cequetterirs aux penseurs français. 5!2S.
Jalousie qu'elle excite en leur pats, 383, 384 Ses offres à Necker, 346. ^n eatbousiasme pour les insurgés américains, 393 Son vovageen Crimée. 559 CATHERINE 'de France, «le da Charles VI; demandée en mariage par Henri V , VH, 883 cl suiv.. 287. Son entrevue avec ce prince. 342, 343. Est emmenée à Truyes. 546. Son mariage, 335.
355. Elle suit l'armée anglaise, 358. Son entrée h Paris, 360. Passe en Angleterre, ib. Son retour en France, 368. A transmn à son His l'incapacité des Valoi$,432. Son second mariage ; ses 61s ; époque de s* mort. 433.
CATHERINE de Navarre; porte ce royaume dans la maison d'Albret \ vni, 260. Son avènement; IX. 30. Ses 6apçaiiles. 109 Louis XII conteste scs droits au trône, 352. Autres ennemis qui surgissent, 377. Cherche asile en Franee, o86 Ses intérêts stipulés dans le traité de Noyon. 448. Sa mort. 477.
CATHERINE d'Aragon: son mariage avec Henri VIII d'.4nglelcrre; IX, 3M. Projet de divorce de son mari; X.98, 112, 142, 148. Par qui son divorce prononcé, 157. Sa mort. 185, 209.
CATHERINE de Courtenai: son mariage projeté avec Charles de Valois; doit lui apporter en dot la succession au titre d'empereur d Orienl ; V. 209.
CATHERINE de Castille ; négociations au sujet de son mariage ; il est stipulé avec Henri de Castille; VI, 518,
CATHERINE de Bourgogne épousa Louis III d' .Anjou : Vil, ^1. Est renvoyée à son père. 270. Négociations pour la marier à Henri V. 283.
CVTHERINE (sAisTE) de Sienne retirodicau pape Grégoire XI d'abandoniier l'Italie -y VI, 548.
CATH^IKE 4e France <p«use Purirs le Téméraire ; VIII, B6.
CATflO (AasELO), médecin de Louis XI.
le sauve d'uge altaque d'apapicxie ; IX, SO.
CATINAT (LS iiaécBM.) ; son eipMiüon contre les Vaudois ; XV. Contre les Barbets, 385. 391, 393 cl suiv. Il envabil le Piémont, gagne la batailledc StaQardc, 391 à 397. ^s déntélés avec Feuquicecs; scs succès divers, 101, 112.
Son armée est aflaibliet les coalisés envabissent le territoire français ; ses mesures. 120. 121. Sa promotion, 12S.
Reste en Piémont, 125, 111. Scs mouvements; il gagne la bataille de Marsaille. 131 à 135. Se lient sur la défensive. 111 et suiv. Exemple de lui que suit Noaillcs, 115, 111. Mécontentement du roi, 153.
Promesses que lui fait le duc de Savoie. ib. et suiv. Tenu en ecbec par les Anglais, 151. Ses apprêts contre Viclor- Amédéc qui se joint à lui . 102. Scs opérations en Flandre, 170.171. Il commande l'armée d'Italie, 170, 177. Aux prises avec le prince Eugène ; ses opérations ; il fait connaître ses soupçons sur le duc de Savoie; est disgracié, 178, à 182. Est envoyé en Alsace, 189. Ses revers, 512. 51'v. Il se retire à Saiut-Gratien, 511, 515. Consulté par le roi; XVI,
CATTES. Voy. Franct.
CAUCHON (riEnaa), évéque de Beauvais . réclame et aebèle Jeanne d'Arc; est chargé de poursuivre son procès; VII, 105, 100. Scs fureurs, 107 à 109. Piège qu'il lui tend ; il lui lit sa sentence de mort, 109 à .171. Son entrée à Paris, ib. Gouverne cette ville, 192. Conseiller de lord Willougbby, 512.
CAUMARTlN est garde des sceaux sous Louis Xlll ; XIII, 151.
CAU.MONT (lE vicoire ac) , chef protestant dans le Languedoc ; XI, 322. Suit Montgommeri. 357. Échappe à la Saint- Barthélemy. 119.
CAC.\!OiNT DE LA FORCE (ls nsaé- Clài. as) échappe à la Saint-Barthélemy, où périt son père ; XI, 118. Accompagne ücori IV à Saint-Cloud : XII, 120. Se renferme avec lui, 13U Refuse de s'expliquer sur l'opportunité de changer de religion, 131, lo2. Sa position féodale ; Xlll, 191. Le roi veut exclure ses députés de l'assemblée des huguenots, 217. Troupes qu’il met en mouvement, 277.
Est dans la voilure du roi è sa mort, 281. Est gouverneur du Béarn. 299, Se rend i l'assemblée des huguenots. 312. Acte 4'uaion qu'il signe, 323. Prend parti
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pour Coodé, 369. Humilié par le roi ; agite le Béarn. 113, 111. En reste gouverneur, 135. Défie la puissanec royale, 1<>0. Sa défection annoncée, 4.38. Il défend Montauban. 141. Traite avec la cour; est noiiimé maréchal, 150. Refuse de seconder Rohan, 181. Assiste à l'assemblée des notables ; .\IV, 19. Richelieu lui donne l'ordre d'enlever les princes de Savoie, 71. Commande l'armée de Piémont, 70 Par qui renforcé ; ses opérations, 79. Marche au secours de Casai, 81. InconsUince avec laquelle il a éléemployè.81 Fait arrélerMarillac. 80.
Armée qii'il rassemble en Cbsnipague, 100 Poursuit le duc d Orléans. IC». Par qui eoDleuu, 1 12. S'empare de Lunéville, 120 Son coinmaodement en Allemagne ; il bal le duc de Lorraine. 110. Est de l'armée royale. 117. üii reproche au roi de l'employer, t5l. Est sous les ordres des princes. 158. Échoue au siège de Saint-Omer. 182. Est de la nauvidle fronde ; X, 152. 153. 161, 193. Négocie.
CAUMONT DE I-A FORCE ( le arc SB ); sa retraite è Fontarabie; XIV, 185, Est de la fronde, 158.
CAUSSIN, jésuite; ses intrigues contre Richelieu' sa disgrlcc: XIV, 175, 170.
CAVAGNES. du garli huguenot; sa mission à Paris: XI, o82. Intermédiaire entre la cour et Coligny, 397. Son supplice, 12t. 122. 125.
CA VALCANFE ( gcibo ) , négociateur d'Éli.sabeth d'Angleterre; XI,
CA V A LIER ( jEts), chef des ca misarvis; XVI, 15. Traite avec Villars. 27. Devient olficiergénéral en Hollande: époque de sa mort. 28.
CAVENDISU popularise en Angleterre lacausrdes Américains; XVII, .391,
CAYLUS (la HxagcisE dej; sa conversion ; XV. 289 et suiv. Accompagne le roi; XVI, 132.
CÉ (le couxxDEva DE) est de la ligue:
Négociateur pour la paix générale
CÉLESTIN II , pape , réconcilie I.ouis le Jeune avec l'Église; 111.222.
CÉLESTIN III, pape: son entrevue avec Piiilippi:-Auguste : III , 128. Pnuid sous St protection Richard captif, 113.
Ses négociations avec Philippe au sujet de son divorce, 118. Intercédé pour la mise en liberté de l'évêque de Beauvais: réponse de Richard , 155. Sa mort. 150.
CÉLESTIN V, élu papc;soD incapacité;
GER
son abdication; son zèle pour la France; V, i!)8, 159. Son successeur accusé d'usurpation, 2Ô9. Accusé de l'avoir fait périr. 501.
CELLAMARK (i.e pbisce de) est ambassadeur d'Espagne en France: XVI,
199. Ses liaisons avec le duc du Maine, 2Ï3. Sa prétendue conspiration ; scs intrigues avec la cour de Sccaui ; scs papiers sont saisis : il est arrêté, 211 , 212. Sort de scs complices. 285. Faveurs dont ils jouissent à la cour d'Espagne , 287. Ses plans repris, 511. Incidemment nommé. 350.
CEL'TES; leur langue; leurs superstitions disparaissent; I. 22.
CENTAL (i.Es SIRES de): leurs Oefs vaudois; X, 315. 1.a dame de Cental traduit en justiee les auteurs des massacres de Mérindol, 352, 1,31.
CEBBEI.LONI (dosjcvs) défend Perpignan : X, 291.
CERDA (isrsavs ne i.»). Alphonse et Ferdinand, fils de Ferdinand de Castille; k qui recommandés: V, 10. Leurs droits méconnus, 10. 11. Leur mère, leur oncle Philippe le Hardi. Iesdérendenl,15. Leur aïeul Alphonse X leur est favorable, 17. Conduits en Aragon. 18. Indifférence de la nation pour eux , ih. Le nombre de leurs partisans augmente. 50. Vainement protégés par Philippe , 03, 66. (P7. Leur captivité stipulée: leur aïeul projette leur délivrance, 7.3. Il fait en leur fat eue un testament qu'il révoque , 88. Leur parti reste immobile; ce que le roi de France sollicite pour rut ; à quelles conditions i'alné procirimé roi de Castille et de Léon par Alphonse d'Aragon, 88. 112. A la mort de don Sanehc ils font la guerre à son fils, 100. Le pape Ronifaee 3'IH les protège ; Philippi' le Bel 1rs abandonne, 212. Leur renonciation a la couronne,
200. Alphonse commande les Francaisen fiuienne . 110 ' oy, Espagnr (Louis d').
CERI ïRESZO DE); sa iiiisdon à Venise; X, 19. Assiège Aroiia. 38. Renfort de Crisons qu'il ne peut amener, 39. Sa glorieuse défense de Marseille, 13. Il fait élever le rempart des dames^ 11 Son expédition à Naples, 81. Il secourt Genève insurgée: est battu, 180.
CEKI (rtei. DE] indique le point vulnérable de Perpignan; X, 291.
CEHIGISOLA (aATtiELE DE), gagnée par Gonzelve de Cordoue sur d'Armagnac, duc de Nemours: IX, 280.
CERISAIS (ortutiJiE); Louis XI lui confie les domaines séqui strés de la maison d'Anjou; VIII, 119. Saint-Pol luiest livré, 138.
CHA
CERISOI.es (a*TtiLi.E de], gagnée par le comte d'Enghien sur Guasto; X, 320 i321.
OÎRNY fiE BAROS de) ; ses fureurs catholiques; XI, 211.
CERUTTI , défenseur de la noblesse ; ses luttes avec Mirabeau, XVII, 558,
CERVOI.es (absaed de); ses pillages en Provence; il rançonne le pa^ et passe en Bourgogne; A’I, 178. 179 Rentre en Provence ; s'empare d'Aii. 200. Est envoyé contre la grande compagnie d'aventuriers; la reconnaît. 221. L'attaque; est fait prisonnier, ib. Expédition è laquelle rcniploie Charles V; ses échecs, 253.
CER VOLLES, capitaine bourguignon; ses ravages ; l'Ill , 58. Obtient son pardon, ib,
CESAR {jDi.Es) passe les A Ipes avec une aimée formidable: ses victoires achetées par un massacre affreux: 1. 21. Scs coniiscations , 50. Sa desciiption des Gaules avant la conquête, GO. A fait périr le quart de la population, 61.
CESAR D'ARAGON . frère naturel de Ferdinand toi de Sicile ; opéralion.s de guerre auxnurllos il prend part; IX. 18G.
CII.ABAN surveille et poursuit Condé; XL
CIIABANNES (jAcpiFS de) marcheaa secours d'Orléans; VII. là). Défend Creil; puis Compiè^ne; A’II, 150. 456.
Attaque Corbie, 17.v. Ligué avec Villandrade; est au siège de Monlercau; VIII, 22. Scs pillagis . 21. Il réduit le comte de Saint-Pol , OÜ. Il est de l'armée du dauphin, 83. Entre en Guienne, 191.
Victorieux à Clultillon. 119 à 151. Est au siège de Bordeaux, 152. A’ meurt d'épidémie, 153. 3'oy. Uammartin.
CUABANNES (cti.aEBv de); son influence sur Charles de Guienne; VII,
CIIABANNVSïde), éléque d'Agen; rigueurs qu'il provoque contre les huguenots; XVII. C2.
CIIABOD DE JACOB, ambassadeur de Savoie en France; sa réclamation; XIII. 305.
CHABOT CHARNY refuse de faire massacrer les huguenots de Bourgogne; XII, 421.
CHABOT (LEcoïir. de) épouse M"'dc Rohan ; XIV , 312. Est tué à Lérida ,
CH AILLY prête sa maison à l'assassin de fAiligny. XI, 110.
CHALAIS (DESBI DE TAI.LKVDASD PBISCe DE), favori de Louis XIII , son complot contre Richelieu ; scs révélations ; XIV,
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10, 12, 13. Son procès; son supplice, 15, 16. 17, 28.
CHALIGNY (i.E cosTE oc) arcompigne Mayenne à l'bAtcl de ville;XII, 102. Commande en Champa;tnc, 10.3. Rejoint Mayenne à Meaux , l(iU. Confèrence à laquelle il assislc ; XIII, 31.
CH A LLO.N (JEAs BEj, comte d'Auxerre, prisonnier du dauphin; V, 400.
CHALLON (locis de), eomtc de Genève , du parti bourguignon ; ses opérations en Languedoc; Vlî, 236, 237. Voy. Orrtwÿe,
CUAI.ONS ( lATAiLEE DE ) , gagnée par Aelius sur Attila; I, 102.
CH.ALO.NS (Cl'ILLAl'DE COITE DF.) ; ses brigandages: réprimé par l'hilippe-Augustc; lll^ <1/1.
CHALONS tcosTE de); lournoisauqucl il invite U prince Edouard d'Angleterre; V, 26. Scéni s sanglantes de celte fêle, l'b. et suiv.
CHALONS (eoits de), prisonnier è la bataille de Brignais; VI, 221. L'un des capitaines de Charles V, 211.
CIIAMAVE3. de la confédération des Francs . repoussée au delà du Rhin ; I, 31. Encore r< latés. 78.
CHAMULI (piEBBE ET oi'dvbt): libéralités envers eux révoquées; V, 308.
CHAMBRE (LE CO DTE de la), régent de Savoie; VIII. 188. Ses luttes; IX, 13. Son arrestation. 2!i.
CHAMIER, ministre huguenot; scs menac s au gouvernement de la régente; XIII, 310.
CHAMILL.ART; conlidencc que lui fait Louis XIV ; XV, 101. Il est nommé ministre des finances et de la guerre , 519, 520. Soupçon dont l'avertit Catinat, 631 Laisse ce général au dépourvu, 513. Ne garde ime le iiiinislére de la guerre, 550; \ VI, v7. Ses instructions à Villars, 37. Sa légèreté ; son ignorance , 15. Scs ordres à Villeroi.lO. Son rapport contre loi, 19. Son gendre assiège Turin, 53.
Ses expédients financiers, 58 cl suiv. Sa correspondance avec Tessé. 03. Spéculateurs courtisans qui le compronictlent, 71. Envoie l'électeur de Bavière sur le Rhin, 81. Presse les généraux de livrer bataille. 85. Sa chute semble prochaine, 91 . Conseil auquel il assislc, 95. Est destitué. 98.
CHAMILLYj (LE COUTE de) défend Stenay ; XV. 22 Prend part à la conquête de la Franche-Comté, 116. Bloque llaestricht , 191. Capitule à Grave, 215.
CllAMLAY, premier commis dcLouvois , refuse de le remplacer ; XV , 106. Son rapport sur l'armée du Piémont, 135.
CHAMOIS, envoyé par Guise à Paria:
XII, 315. Est tué, 117.
CHAMPAGNE (le sise de); conseil de
Îfuerre dont les ligueurs veulent qu'il asse partie; XII, 197,
CHAMPEAUX (GiiLLAEBE de); professeur d'Abailard; III, 110.
CHAMPEAUX (de); négociateur français è Turin; XVI; 512.
CHAMPKINI, lieutenant des Ëlalsde Flandre, assiège la citadelle d'Anvers; est vaincu; XII, I 11.
CHAMPLATREUX, fils du président Molé; son réle dans la fronde ; XIV, 138,172,181.
CH.ANDIEU sert sous le vice-roi de Naples ; IX, 209. Tué à Ceriguola , 280, CHANDIEU (astoiae de), ministre protestant , prisonnier reléebé par le crédit du roi de Navarre; XI, 91,
CH.ANOOS (JEAV); conseils qu'il donne au prince de Galles: VI, 158, 175. Est gouverneur des proviuccs du Languedoc cédées è l'Angleterre . 221. Est envoyé en Bretagne, 211. Gagne la bataille d'Auray, 215, 210. Ordre qu'Edouard III lui transmet en Guienne, 251. Il met eu liberté Ougucsclin, 255. Son commandement sous le prince de Galles, 272. Part qu'il prend à la v ictoirc de Najarra, 271. Pourquoi quitte la cour, 282. Ses opérations à la rupture de la paix, 290, 297. Il est tué. 303.
CHANTELOUBE (le pf.be); confident de Marie de Médicis; XIV, 105, 123, 129. 130.
CHANTERAC (l'aibé) défend Fénelon à Rome; XV. 191.
CH ANTONN A Y (pfbbesotde), ambassadeur de Philippe H en France ; son zèle catholique; ses dénonciations sur la reine mère ; ses négocialions secrètes avec le roi de Navarre; XI, 82. Uéinarebe qu'il concerte avec ce dernier, 180. Se rend à Paris, 190.
CHANUT (piebbe); son ambassade en Hollande; XV. 31.
CHAN VALLON, amant de la reine de Navarre ; XII, 179. Négociateur avec la cabale; XIII, 380.
CHARBONNIÈRES, lieutenant de Condé ; XII, 213. Son régiment taillé en pièces. 279. Il est tué, 121.
CHARENTON (lio de), ses brigandages; réprimé par Pbilippo-Auguste; III, o73.
CHARIBERT I». fils de Clotbaire I"; I, 179. Obtient par le sortParis, th. Son lot, 180. Sa mort; scs États partagés entre ses frères , 181. Ses nombreux mariages, 183. Obscurité de son règne, 188.
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CH\RIBERT II. nis dr Clotliflirc et de Siebilde ; i. Obiienl de son frère Da);obrrt l'Aqaittine. Meurt. 269.
CHARLES MARTEL; sa naissanee; I. 222. Déshérité et emprisonné par son père : pourquoi, 3H. Rassemble une armée austrasienne, 313. Ses luttes avec les Frisons, les Saions, les Neuslriens ; sa victoire signalée de Tincy : il dépossédé Plectrude ; proclame ClothairelV; vainqueur de Raginfred et d'Eudes ; fait reconnaître rois Chilpéric II , pois Tbierri IV ; ses idées monarchiques, 3li il 317. Soumet les duchés ontre- Rhin, 32(1. 3'2I. Marche contre Ica Sarrasins ; remporte la victoire de Poitiers; reçoit le surnom de 3lartel ; pénétre en Bourgogne, en Provence; bat encore les Frisons; court en Aquitaine ;y reçoit le serment d'IJunold . 524 à 5^1. Envoie son frère en Provence: assiège Narbonne; bat une armée de secours : sa retraite ; ses dévastations. 527 et .suiv. Ne donne
Bjinl de successeur k Tbierri IV, 328.
ataillc avec les Saions; relonrne contre les Sarrasins: secondé par Luitprand .
329. Ses victoires; secondé par les troubles de l'Espagne, ib. Silence des écrivains de son temps sur ses moeurs ; son administration; sa vie toute militaire: ses confiseatinns sur le clergé ; ses largesses envers lui ; haine que lui portent tes prêtres: légendes sur sa damnation. 530 i 352. Ses premières relations avec le pape d'où devait résulter la grandeur de son petit lils, 353. Sa mort : ses fils; ses dernières volontés. 554. Elles ne sont point eiécutées, 355. Les eiploits poétiques de Roland doivent se rapporter à son époque, 595, 594. A renouvelé la population libre. 399. Nouvilles conerslions de terres; bénéflees; 11, 149. A élevé au-dessus des pouvoirs locaui le pouvoir natiniial , 500.
CHARLES ou CHARLEMAGNE, fils de Pépin le Bref; sacré avec lui ; I, 547, 35.5. Le royaume partagé entre lui rt son frère. 300. Sa grandeur; ses lois; certitude dr son histoire; son âge i la mort de son père; quand a reçu le titre de roi: l'Occident lui est assigné ; est couronné à Noyol), 369 à 371. Se montre mauvais (èère; commence son régne par des voyages: marche sur l'Aquitaine; réduit Hunold ; reeormalt Ixvup comme duc des Gascons; maîtrise cc pap. 572. Répndie sa première femme ; épouse Désirée , Mur de Didier: la répudie. 375. Assemble les élats de la nation : son premier capitulaire empreint de l'influence ecclésiastique ; comment il se soustrait k
celle Influenee ; ses mariages ; ses dîvMv^ ces : ses désordres tolérés par le cleégdf se hit reconnaître comme successeur de son frère : rommence la guerre avec les Saxons : â75 k 377. Provoqué par Vni, ravage leur contrée : détruit leur idole, 378. 8e fait livrer des otages. .579. Ses victoires en Lombardie. 580, 382. Bloque Pavie; se rend èRome. 383. Humilité de son entrée dans cette ville. 584. Donation qu'il signe en faveur de l'fÿlise ; revient au siège de Pav‘e, qu'il réduit r t'6. Est maître de Vérone ; silence de l’histoifo sur le sort de sa bclle-soear et de ses neveux. 584. Prend I • titre de roi des Lombards : élenilue de ses États:
grands-duchés presque indépendants qui y sont annexés ou enclavés ; scs alliés èV Angleterre, en Espagne: ses ennemis en Allemagne; irruption des Saxons: il les force â jurer la paix. 384 à 587. Sa préférence pour les contrées de langue ^rmaniqiie ; abat tour k tour l'Italie et la Saxe; tient le champ de mai à Paderbora, 387 à 398. L'émir Ibn-al-Arabi l'engagé k marcher sur l'Espagne: il passe les Pyrénées : ses succès ; son retour ; son désastre dans le val do Roncevaux, 391 à
393. Ses vieloires: ses mesures: ses fondations an delà du Rhin. 394 à 396. L'^ clat de ses vieloires excite l'attention des esprits studieux de son temps; laeonistM de leurs rérils, 397. Absence de Iraeei d'enthousiasme; silence sur la condllIoD intérieure de la nation, 398. L'action de Charlemagne s'exerce hors de ce qui est aujrvurd'bui la France , qui est à peine mentionnée dans son lègne. ifc. Révolutions sociales indiquées par la législation. 399 Disparition des cultivatenrs libres amenés par Pépin l'Ancien et Charles Martel : culture par des rsrlavpé,
394, 400 Capitulaire précieux sur l'administration du domaine royal : ce quTt faut penser de l'économie de Charlemah gne. 400. 401. Confusion des droits de propriété et de souveraineté mii rend incompréhensible le sens de la donaliSU fàitr à l'Église romaine : prétentions du pape à ee sujet. 401 à 405. Négoriatiolit de Charlemagne avec Irène: avec le pape; avec Tassilon : son voyage en Halle; il f fait baptiser son Ris Pépin, qui est sacré roi de Lombardie, son lils Louis est n.v cré roi d'Aquitaine , 405. De retour b Worins, reçoit les serments de Tassilon, 406. Tient le champ de mai su delà du Rhin, y ronduit son armée; reçoit des ambassadeurs de toute la Gerfnanle; impose aux Saxons l'adminisIrMionfrm:.
çaiM, 407. Ses officiers marcbcntèéMlé
DiMÜiZei' ;j Go._“Vle
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It* Sorabes ; leur défaite ; M vcngeaDce, é(W ■ élfl. Il s'enj;age dans la carrière des eièculions saogUnU's : iofluonce sur ton caractère des feninies qui l'entourent^ ton mariage avec Fartrade; son système d'extermination; il sillonne la Saxe en tout sens, le fer et la flamme à la main; reçoit la soumission de Witikiiid ; soumet les Thuringiens; punit leurs chefs ; comparution des chefs bretons, ilO à élé. Nouvelle guerre d'Italie; il accorde la paix à Armse. 4li>, il6. Il dépossède Tassilon, él7 à tlU. Sa grandeur a frappé ses coniem|>orains i:ll. Son portrait par Eginbard; son costume, ib. sobriété; ton régime, 42:2 Son éloquence, 423.
Ses conoaissancc.s, ib. Son goût pour les lettres ; il relève les écoles publiques; tttire des savants de toutes les parties du monde chrétien ; recommande aux évêques et aux couvents l'étude, la culture de l'esprit; sa prédilection pour la musique d'église et pour le chant grégorien; absence de critique des éludes sacrées, 42t a 42t>. Sa domination s'étend sur presque toutes les nations de iangues latine et germanique; son empire vulnérable sur le bas üanube ; invasion des Huns réprimée; il organise la Bavière; en contact avec les (irecs; sa rupture avec Irène, 427. 428. Sa victoire, 42B. Soumet les Wcllsi; a pour froutière orientale l'Uder, 450. Il louche aux frunlières de l'empereur d'Urieut; voisin des Huns; ses coulestalions avec eux ; il les envahit, 432. Ses suce, s ; sa retraite, 431 à 433. Scs apprêts d'une nouvelle campagne; juge des hérétiques, 433.
Conspiration conlie lui . 434. Révolte des Saxons. 433. Revers de fortune, ib. Attaqué par les Sarrasins; son projet de mnction par uu canal du Danube au Bhin, ib. Avant du punir les Sarrasins, veut accabler les Saxons et terniin: r les affaires ecclésiastiques; concile de Francfort; hérésie de Féàx. 437. Sa docte lettre à ce sujet, 438. Culte des images recommandé en Orient : bléiné par le concile de Francfort, 438 à 440. Charles appuie cette dernière opinion , 440.
É|M)usc Luiigarde; accable les Saxons et revient en France, 441 . Les conv oque au champ de mai ; les punit par de nou veaux ravages de n'y avoir point paru, 441. Envoie rrcciwr le serment des Romains, ib. Son séjour à Aix la-CbapcIlc; ses erobellissemenls ; ses désirs de civi- Usalion, 442- Ravage encore la Saxe.
443. Fait attaquer les Huns par son fils; alistribue les richesses qu’il leur enlève; continue à envahir la Saxe, t6. Nom-
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breux cafiïb qu'il enlève ; y établît un camp permanent, iÜ. Villes qu'ii fonder ÎQÛueDces civilisatrices , ib. Ambassa* dcurseï souverains qui l'enloureoldana son camp cnSaitf, Üo.PuDÎt les SaioQsda nouveaux soulèvenieiiis. ü7. Reçoit lea envoyés d'Irène et d'Alpbnase. ib. Troublés en Italie, Où il recrute scsar-* mées, Néglige la Gaule ; Aix est sa capitales i6. Passe le Hhin . 451. Reçoit le pape à Paderbuni , ib. Leurs entre* vues; promet d'amnistier les Romaina révoltés, ib. et suiv. Rétablit Tordra troublé dans ses États; reçoit les présents d'Haroun-al-Raschid; parcourt lea cèles de l'Océan, 452., 453. Remplace sa femme Luitgardc par quatre concubines; préside les comices de Mayence; t asse à Rome ; c>t proclamé empereur d'Occi* dent: adopte le cérémomal de B)zanca$ ses rapports avec Rome, avec le pape, ne sont iM)inl cbaugés ; son séjour a Rome ; son départ, 454 à 45t>. Fait demander U main d'Irène; reçoit une ambassade et de riches présents ou calife de Bagdad, 457, 45iÿ. Complété par le capitulaire de Pa>ic la loi des Lombards; Tère ebré* tienne ou vulgaire (ifinre pour la première fois parmi les dates de cet acte, 458 et suiv. Réforme partout la législation; incübéreuce de ses capitulaires, 459, 4U). Régit menu ecciésiasiiques; électioD.s des évéquis assurée au clergé et au peuple. 4B0, 4B1. Règlement raililaire ; si rviee gratuit imposé aux possesseurs de biftié/ici s ou fiefs y service imposé aux propriétaires de mansvs, 461.
Les grandes expéditions de Charles rendent les servicis ruineux. 462. Dépopulation ; les ofiieiers de l'armée sont des chefs territoriaux ou seigneurs; serment qu'ils préleiil ; députés impériaux ou missi do mi nui y leurs foiutious judiciaires. adniiiiislratives, GscaKs, 463, 464. Lois nationales consenées, 464.
Crimes atroces ; mœurs corrompues révélées par les capiiulaires ; les impèU n'y sont point riietitiounés, 465. Etiiravea au commerce de blé ; au commerce d'armes; tentative de tnuu tmumy Teiupercur conbe à ses fils le soin de eonlinucr la guerre, 466. Leurs succès; Ircue le reconnaît empi-rcur; Nicépborc suit oei exemple: paix entre les deux empirea, ib. Sa deriiiere guerre contre les Saxons, 466. Ses moyens de conversion et de coi^ quête cmpioyésavec les Huns. i6. Souverains qui se rangent d'eux-inéuus soua ses lois; champ de mai de TUionville; partage projeté entre les trois fils da Tempereur, 468. Scs sept biles; leur
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beauté; leur galanterie, éfiS, IHsposiiions qu'il prend en leur faveur. 470. Rrtoil une nouvelle ambassade du calife de Bagdad ; succès de scs lieutenants contre les Sarrasins , ib. SymptAmes d'affaiblissement de l'empire; il marche sur les Danois; reçoit la nouvelle de la mort de son fils Pépin ; consent h une ail générale, 471 à 473. Scs mesures éfensives; fait construire des flottes pour les opposer à celles des Danois, 473. Perd son fils Charles : sa douleur ; sa dévotion monacale , ib. Envoie en Italie le Qls de Pépin : ses traités avec rOricni. l'Espagne, l'Italie, le Danemarck. 474. Investit de ses litres le 61s légitime qui lui reste, ib. et suiv. if veut qu'il ne relève que de Dieu ; lui fait prendre sur l'autel la couronne impériale : lui recommande scs frères naturels ; le renvoie en Aquitaine, 473. Ses eiercices : sa dévotion ; sa maladie ; sa mort, 470. Inhumé è Àit-la-Chapeiie, 470. Coup d'œil sur son règne: II, 3 3 7. Scs mœurs déréglées ; désordre de son palais, 10. Sa gloire défend son 61s , 13. Sa politique en Saxe, Sous lui les béné6ces sont devenus héréditaires, extinction de sa race: chute de son empire, 178. L'éclat de son règne n'a fait que dissimuler, sans l'arrêter, une décadence intérieure, 211. A pour successeurs les Saxons, SIS. Le prestige de ses souvenirs lie entre eux les princes de l'Occident, Son ordonnance relative aux bons artisans. 237. L'ordre social fondé par lui. renversé par scs successeurs ; état de la gropriélé. situation de l'ordre inférieur, oüü. L'empire préparé au régime féodal ; l'esclavage y est universel, 304, 311. Sa toute-puissance, 513. Deux grandes divisions de son empire : deux systèmes de royauté, l'un héréditaire, laulrc électif, 301. Récits brillants de sa cour ; lecture habituelle, dès le onxième siècle, des écrits cbevalercsqucs, 401. lia recueilli les chants des Germains du temps de la grande conquête: nature de ces poésies; III, 43. Chroniques fahu- Icuscs sur son règne, quand recueillies, 210. Prétendues traditions de son règne invoquées au sacre dePhilippc-Auguste, .364. Alliance de sa maison et de celle des Capétiens, 77. Son nom incidemment rappeléc3C8: IV. 9. 428, 443, 479; VIII. 93; XII, 348; XIV, 222; XV, 108.
CHARLES, 6lsalnédc Charlemagne, commande une moitié de son armée: bat les Saxons è Druvcnick ; I, 412. Marche encore contre eux, 441. Passe l'Elbe:
différends qu'il règle; hommage qu'il re-
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çoit, 431, 432. Bat les Bohémiens ; lois que son père lui destine, 448. Continue la guerre contre les Sorabes et les Bobé* mes, 470 Ses mesures contre les Danois, 471, 473. Sa mort, ib. Sans enfants, 474.
CHAR LES llfLE taiive), roi de France, puis empereur; sa naissance; soupçons à ce sujet ; II, 29. Son éducation con&ée à Bernard, 16. Couronné roi d'Allemagne, 33. Est envoyé pour délivrer sa mère, 41. Enfermé dans un couvent, 48, Son lot augmenté aux dépens de Lothaire,
Puis aux dépens de scs trois frères
33. Reçoit le.s armes viriles. 54. Reçoit le serment de 6délité des princes de scs Etals, ib. Sa pan dans le dernier partage de l'empire, 36, 37. Ses apprêts contre Pépin. 61 . Sa jeunesse è la mort de l'cm-
gereur; message que lui envoie Lothaire, 2. Ses négociations: sa résolution de se rendre indépendant: injustice de sa cause; (vourquoi elle triomphe; sa détresse; 6délité de son armée; son traité avec Lothaire; scs luttes avec Bernard, Pépin, les Bretons, son allié Louis; sa victoire de Fonlenav n'en retire aucun fruit; se retire en Alsace; entrevue de Strasbourg, 63 à 7 1 .Charles fait la guerre en Aquitaine. 81 . Négorialions avec Lo- Ihairc ; traité de Verdun ; la part de Charles est la Marche d'Espagne, plus la France limitée par le RhAne, la Saône et la Mi'use, 72, 73. Son mariage, ib. Ne prend aucune mesure contre les Normands, 76. Ses diverses résidences ; il assiège vainement Toulouse; fait tuer Bernard. 77. Echec d'un de scs corps d'armée: sa présence aux étals de Thionville; vains actes de crtic assemblée, Ut. Aux prises avec les Normands ; laisse prendre Paris, dont il paye le rançon, ra. Fait la paix avec Pépin: est réduit à la Neuslrie. 80. Indépendance des feudalaires; faiblesse de l'empire; audace des barbares; Charles reconnaît Noménoé roi des Bretons; ses menaces au roi des Danois; fait la paix arec Abdérame, 80, 8i. Scs intrignes eu Aquitaine; élu roi è la place de Pépin; la guerre entre eux recommence, 82. Intérêt qu'il prend aux querelles théologiques, au moment des ravages des Normands; il leur concède un comté, reconnaît le 61s de Noméoné; n'a d'activité que contre les siens; fait lODSurer Pépin, qui s'échappe et lui disputeencorc l'Aquitaine; est aussi aux
f irises avec Louis, second 61s de Louis c Germanique; sa conférence avec Lotbaire ; son ambassade à sou second frère; l'évasion de Pépin cl de Cbtrlc* ranime la guerre, 87 à 93. Charles le
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Chauve fhit couronner roi d'ÀquiUine ion jeune fila Charles, 9i. Uaric sa fille au roi d'Angleterre, 96. Remontrances que lui font ses seianeurs et ses tvéques; son capitulaire de Kiersj ; dénoncé comme tyran i Louis le Germanique; attaqué par lui; ses vicissitudes; il regagne sa couronne sans combat; récompense ses partisans par des bénéfices ecclésiastiques, 98 é 102. Ce que sont scs capitulaires ; son humilité é l’égard du pouvoir ecclésiastique; sa paix avec Louis et Lolhaire; oppose aux Normands d'autres Normands; à quel prix; quel en est le résultat. lOÂ à 108. Sa conduite dans le procès de Tbeutberge, 109. Son acbariiement contre son neveu; son ingratitude, lit et suiv. Le Torce de reprendre Tbeutberge, 112. Calamités de ses peuples et de sa famille; accroissement de sa domination, 117. Veut s'em- Mrer des Ëtats de Charles de Provence, décédé, 118. Commence la grandeur de Robert le Fort, 119. Faitjuecr Pépin 11; vend un édit de réforme; ordonne de raser les forteresses privées et fait fortifier l'entrée des rivières; inutilité de ses précautions contre les Normands, ll9è 124. Il traite avec eux et achète leur retraite; à quel prix; la Loire livrée aux pirates, 124. 12h. Apprend la mort de Lothaire; prend possession de son héritage, 126, 127. Entre en Alsace, 128. Il partage la Lorraine avec Louis, ié. Veut s'agrandir encore, 129. Son habileté à oppo.ser les uns aux autres les chefs normands; son portrait; scs fils; procès du dernier; intervention du pa^, 150 i 136. Il passe en Italie, 137. La France sous lui est une théocratie, 138. Son entrée à Rome ; il refoit du pape la couronne impériale, ib. Élu par la diète de Pavie roi de Lombardie, 139. Sa lutte avec son frère et scs neveux; proclamé empereur è Saint- Denis: est sans force en Italie comme en France: est défait à Andcrnach; sa fuite; ses pertes, 159 à 142. Ses derniers actes; sa mort, l42â 144. Son édit de Kiersy a consacré et rendu légale, la succession héréditaire dans les comtés; a anéanti les restes de l’autorité royale sur les provinces, 148. AcITacé toute diOTérencc entre les comtes ou magistrats et les xeigneuTS ou propriitaires. Seul fils qu’il laisse; sa défiance envers lui , ISO et suiv. Les seigneurs ne regardent plus la couronne comme héiéditaire, 162. La classe intermédiaire a disparu sous son règne. 300. Llcbcté de la population do son temps, 502.
CHARLES (LE caos), empereur, puis
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roi de France, passe en Italie; Il 137. S'éloigne, 138. Son père lui laisse la Souabe. 14t. Sa conférence avec Louis de Saxe, 142. Convoqué par scs frères, 166. Sommé par le pape de rester dans ses limites, 169. Uarchc sur l'Italie; son entrevue avec ses neveux de France; il leur donne son appui; est couronné empereur, 161, 162. Regardé comme chef de la monarchie carlovingiennc, 163.
Transaction honteuse avec un chef normand, 166. Ses États dévastés: il accepte lacouronnede France, qui lui est offerte: ne prend aucune mesure contre les Normands, 169, 170. Ce qui le préoccupe pendant que Paris est aux abois: éloigne les assiégeants par un traité infâme; sa honte; sa maladie, 172 è 774. N'a point d'enfants; prend en affection les fils des princesses Carlovingienncs; quel accueil il fait à Louis, fils de Uoson, 176. Accuse d'adultère l'impératrice Richarde et l'évéque Luitward, ib. et suiv. Ridicule qui le couvre; affaiblissement de sa raison; couvoque une diète des Francs; veut vainement faire reconnaître son fils naturel, Bernard, 176. Est dépossédé; sa mort, ib, Méprisé de scs sujets; honoré par l’ÉglLse; légende, ib. Sa mort renverse l'édifice de Charlemagne ; signal d'une nouvelle barbarie, l'.7. Rupture du lien social dans l'empire d'Occident; événement heureux pour l'Iiumanité: pourquoi, 181, 182. Accroissement prodigieux de la population, 184, CHARLES lit (LE siarLc), roi de France; sa naissance: pourquoi regardé comme bétard; II, 168, 176, 186. Proclamé roi; son imbécillité, 196. N'est soutenu que par la protection d'ArnolpbcetdcZwentiboId;assiége Laon:soup- (onne son allié; négocie avec son rival, 196, 197. Se réfugie en Lorraine; puis SC livre è Eudes, 198. Est reconnu roi à la mort de ce dernier. 199. Forteresses qu'il fait bâtir; attaqué de taules parts ûr les Normands, 201. Sur quoi il régne, 205. Attaqué par Rollon; lui donne sa fille en mariage; l'investit du duché de Normandie; hommage insultant qu'il reçoit. 204. 206. Serment que lui et ses seigneurs prêtent, 206. N'a fait que lui céder ce qu'il tenait déjà; transaction jugée honteuse mais conformeà l'intérêt de tous. 211. Survit à tous les Carlovingicns,212. Ses vicissitudes en Allemagne et en Lorraine; favori qui le dirige; attaqué par les Hongrois; ses concessions aux seigneurs; attaqué par Robert; est vaincu près de Soissons ; trahi et fait prisonuier par le comte de Ycrmsndois,
OMA
ÜSSO. Remis en liberté, 'HO. Emprisonné encore; délivré déiinilivrmrnl ptr Rodolphe : meurt, ih. et suit. A laissé <e pouvoir royal périr entre ses mains, •slii.
CHARLES, frère do Pépin 11, tonsuré; Il 82. S'échappe et entre en Aquitaine. 91.
CHARLES, fils de Lotbaire, est roi de Provence: 11. 95. Scs frères veulent le tonsurrr, Vi. Les grands du royaume le confirment dans son pouvoir, 95.
Meurt sans enfants: n'a point ru de résidence file; n'a eu qu'une vaine autorité,
CHARLES, fils de Charles le Chauve, couronné à sepi ans roi d'Aquitaine; II, 9A. Chassé par les Aquitains. 102. Révolté contre son père, IIS. Demande son pardon: meurt, 119 et suiv.
CHARLES CONSTANTIN, fils de Louis de Provence; II. 221. Mis en possession du comté de Vienne, 2.50. Accuei le Louis IV. 218. Va le trouver à Micon. il.
CHARLES, second fils de Louis IV, en bas égr à sa mort: II, 2C9 A en apanage le duché de basse Lorraine, 281. Sa rafvacité, 285. Prend parti pour Henri de llavicre. 289. SoILcité de s'interposer pour la pair en France. 295. Relient prisonniers Emma et Adalberoii, 291. Héritii r du tréne à la mort de son neven: entre i Laon; résidence royale; invoque vainement l'appui de l'arrhevéquc de Reims. 291. Considéré comme rebelle, 296 Son droit incontestable, 518. Faibl esse de ses ressources; sa lenteur à faire valoir ses prétentions; ses partisans. ili. Son neveu Arnolphe investi de l’archevéché de Reims, 520. Surprend Laon: est proclamé roi; s'empare de Reims, ih. Fait lever le siège de Laon, 321. Prisonnier avec sa faniille: meurt en captivité; sa postérité; quand elle s'éteiiil. 325. 521.
CH.1RI.es IV (u; iv:l), roi de France, d'abord romle de In Maiche , se rend à l'assemblée de Poitiers: V, 218. Est armé chevalier; prend la croix. 518 Sa femme accusée d'adultère. 527. Il lui feit prendre le voile, 528. Son apanage confirmé par le testament de son père, ib. Son goût pour les plaisirs, 5.52. N'a aucun intérêt h faire reconnaître reine sa nièce Jeanne, 3.58. N'assisic pas au sarre de Philippe le Long. ih. Se rapproche de son frère, 559. Plainte que lui fait le papc,3C2. Serment qu'il confirme. 571.
Son avènement sans npposilinn . 587. Il bit casser son mariage, 588. Epouse
■eHA
Mariedubnémbourgtobseuritéquivaili son caractère, 588. Il adoucit le aort des léprctti et des juifs; il révoque les grUaas de ses |>rédécesseura ; il altère les moi^ naies ; il projette une croisade et obtieot du pape des subsides , 5KU: 5911. Il plan à la téta de cette expédition abandonnés Aimery de Narbonne , 590. Punit las crimes du sire de Casaubon , 591. Fait eiécutei de prétendus sorciers: fait anSter le sire de Partlirnay, 592. 595. H trisite les provinces; fête poétique qu'on lai prépare à Tor.lousc , ,>95. Il ne l'attend pas: il perd sa femme et son enfant, Ô91 Épouse Jeanne d'Ëvreuit marie sa rotssine Blanche au fils du roi de Bohéoiek ih Fait examiner et reconnaître ledraR de Louis, comte de Flandre 596. Réclssas la mise en liberté de ee prince. 598. Menace et intimide les communes de Flaadre, qui se soumettent, ih. Ses rapparll avec l'Espagne , 599. Ses négociatioM avec le dauphin viennois, lOÜ. Plaat avortés pour lui donner ia couronne iop périale , 101 . 102. Rrndee-voos qu'il donne à Bar aux princes allemands; il s'y présente comme candidat à Vimpirej n'esi secondé que par Léo |H>hl d'Autriebe; ses conventions avec ce prince; snbsidM qu'il lui fournil, 105. 401. Progrès et ruine de son parti. 105. H fait passer dà secours en argent à Léopold, 106. La mort de ce prince met fin à ces négocialiaat, ib. Son infiuencc sur les èvénemeaB d'Angleterre , 107. Ses empiétements ra Aquitaine; il n'écoute point les réclamations d'Edouard: plaintes que lui adream sa sœur. 108 , lôù. Edouard demande à lui hire hommage; le sire de Hohtpctal, vassal de ce priiicx- . insulte le lernioite français : réparation qu'il demande; armée qu'il ra.sscmble . 110. Accueil qu'il fait h la reine d'Anglelevrv ; traité quH signe avec elle, 412. Reçoit le jeune Edouard et annonce à Edouard II qu'il refuse de retourner en Angleterre, 4IA Fait attaquer la Guienne . 116 Fait R six avec Edouard IH , 118. A aidé Isaelle k détrOn- r son mari ; n'a psiat Irvmpé dans le meurtre de ce prince, 119. Sa mort: .ses dernières dispositions, M9, 120. H laisse une fille et sa l'csame est esceinte, 121, Question de succession qa'H laisse n déeidi r, 121. Sa mort est le arguai des troubles en Flandre, 129- Lfl.ARLES V (i.K sxsB), roi de Fraoiev est mis (n possession du dauphtnèt épouse Jeanne de Bonrbon : VI, 99, Iw Epoque de son mariage, 105. Il est ari#é chevalier : 109. Invoqué par le pap* contre lea Vairdois, 119. Ueulénani-il*
Dit
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■SB père en NorimuHe ; mèntge le peit avec le roi de Nevarrr ; entre avec lui i Paria. 133, 13i Cauae de son arrestation à Rouen, 148. Réclame en tain contre la violence de son père . -ib. Prétendu pardon que le roi lui accorde, ISO, 1 lit. Part qu’il prend à la bataille de Poitiers. 1S4, 187 et suiv Fuit jusqu i Paris; rieroe l’aulorilè royale i altère les monnaies, im. Eipose aui étals 1rs besoins du royaume, 105. Lassemblé' lui adresse ses demandes: comment les élude, 104, 10Ü. A recours aui étals pruvinciaut ; entend les mêmes doléances ; son entrevue avec l’empereur ; il altère encore les monnaies , 100. Réunit de nouveau les étals généraui. 1011. Préside rassemblée; eati'nd .ses doléances, 171. Consacre scs demandes par une ordonnance de réfarme. ih Ne s'oppose point aux pillages du comte de Longueville, 170. Uoiine le
Kuvemement du Languedoc à son frère ■n; pourquoi; ses démêlés avec les éULs, 18U, 181. Il veut secouer le joug, 18ÎL Les convoque de nouveau, ib. N'ose refuser au roi de Navarre rentrée de Paris. ib. Fait la paix avec lui. t83. Comme il l'obaerve : il veui rallumer la guerre, 184. Il falsiliu les ninnnairs , tli. Mé|iris et bainc de ses conseillers entres les communes; fcrmenlation qu'il augnientc, 183. Son impuissane.' à réprioter lu Navarrais ; deux de ses conseil lers massa erés tous scs yeux par ordre de .Marcel ; il prend les coub'urs nationales , 180.
Prend le titre de régent. 187. Se rend aux états du t:bainpagnc, ib. Sa réconciliation aveu lu Navarrais ; parti qu'il se forme hors de Paris ; il uanvoque les étals à Con^ègne . 188. Promet à l'assemblée la nxilé des mnonaies ; ce qu'il en obtient, ib. Les nobles lui demsndeol le meurtre de Marcel, 180. Négocialiens avec Paris, ib., lOO. Armée qu'il forme: aes opérations sur la Seine cl la Marne, ib. Bloqué à !Uurelié-de-Meaux par lus Jacqun,' par qui secouru. I IM. Traite STtr le roi de Navarre ; demande que doute bourgeois de Paris ii son eboix lui soient livrés, 1V3 Rriilru à Pans; fait arrêter lis parlisansde .Marcel. 190, Est défié par le roi de Navarre , lil". Ses mesures Ùscalrs cl militaires . 198 , ItlU. Prétendu rmiiplol qu'il punit , :iUl. Il son de Paris: assiège Melun; fait la poix avec le Navarrais . iO'J. Fait rejidur par les étals généraux le irailé de l.oiid'es ; se prépare a la guerre avec les Anglais; ahere 1rs niminaies, ilH. .Mollesse de ses apprêts ; faiblesse de sa santé et de son caractère: son système d'iuaclion;
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par qum iBotwé^. S07. Le peuple pttÊâ les ftrmes. âOB. i^e réi^ot oe rassemble poiot d'aroiêe, iMX). Ne songe qu a doiai* oer Paris ; sa rupture avec le roi de Navarre, , 210. Ne veut ni (aire 1a paii ni livrer bataille, 214. Ses négocialioDs; il conclut et jure le traité de UréligUY, 212.213. Se procure le premier Icroie de la rançon de son |>èfe par le mariage de sa sœur arec Jean'tîaU'is YiscoiiU y 2I4| 21 â. Attend sou père ù Boulogoe, 2l6.
£st nommé par lui lieutenant du royaunie, 225 et suiv. Puis récent. 235. Ap- , prend la mort du roi, 2oi. Son avénement, 235. Mépris et aversion pour lui de la noblesse ; de sa famille: des bourgeois: des paysans: d'uù son sunmin; soo panégyriste; son éducation lettrée; ses études astrol«)giqut’S,25ü.Contrasleeotrc .son imniobiliiéel les sucrés de son règne; science mystérieuse dont on lui a tenu compte; il fait inhumer .son perc; quand prend le litre de roi: sa haine pour le rot de Nasarre. 237, 258. 11 le fait aluquer en Normandie , 238. Il fait caéculer des bourgeois de Manies et Meulan* 25Ü. Est sicré à Reims, 2il. Kéeompeiisu qu'il donne à Dugue.solin. vainqueur à Coebe* rel : exécutions nouvelle;*, 242. Continue la douai ion de la Uourgogne faite à son plus jeune frère; donne le gouvernement du Languedoc à sou frère aîné , ib. et s. Celui-ci est vainement réclamé par Édouard III ; Charles est délié par Louis de Novarre ; t-a résolulion de chasser les bandes de brigands. 243. Sescapitainoa; kur Urliqur; iiii.ssion qu'il leur donne, 244. U‘Ufs succès ; exéeulions qu'il leur commande : armée qu'il Tassenible pour combattre en Urelagiic. Se lé&igue à pacifier celle province . 247. 248. Reçoit rhomriiage du duc Jean IV, 248. Il fait la paix avec li' roi de Navarre. 2ül.
Désurdr. s intérieurs qu'ii uc peut réprimer ; révolte de Tournai qu'il feint d approuver. 249. 230 Ses exactions. 251. Scs besoins ; embarras que lui donnent les Couipognits ; sa répugnance pour leur oppOHiT le peuple, 253 11 se décide à Ihs employer au dehors; proposiliuus que lui fait IVinpereur; parti auquel il se doU rniinCy 235. l^uurquoi veut détruner le roi de Castille: son iiiiinilié envers Édouard lll: niariag(‘ qu il^iiipéehe, 2U4. Il paye la rançon de Duguesdiii et le place a la léie de rexpéditiun contre Pierre le Cruel. 235. Marche silencieuse de son administration intérieure, 250. Il rccommenci* à agir en rival d'Édouard Ul. 204. Ln France renaît: les provinces s*effoa*cnt de supprimer le brigandage ^
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Charles convoque les étals pour le seconder ; débilité de eette assemblée ; affaiblissemenl de la population, 2(Ki à 2(i8. Priviléns que le roi accorde à l'université de Paris, 2C8 et suiv. Ses instances vaincs pour retenir le pape en deçà des monts: ses efforts pour maintenir Transtamare sur le tréne de Castille, S70. Ses officiers en Languedoc battus par une compagnie; leur déla)'auté,271. M feinte opposition au recrutement en France des forces de Transtamare,270,Ses rapports avec Édouard III; accueil qu'il fait à l'un de ses fils , 278. Sa vie retirée l'aide à dissimuler ses sentiments , 279. Sa lactique à l'égard des compagnies congédiées par le prince de Ciallos. 280. Il s'attache Clisson; les \lbrcls,les Armagnacs.
ib. Son traité d'alliance contre Édouard avec Transtanisre, 283. il se décide à la guerre; il accueille le recours des seigneurs aquitains au p.-irlement de Paris; il trompe Édouard 111,28.1, 28i. Il s'assure des dispositions du Midi; niarcbe do sa procédure ; il fait ajourner le prince de Galles, 283. 28G II défend au duc d'Anjou de commencer les hostilités. 287. Ses apprêts; ses feintes négociations: avis qu'il donne aui otages en congé ; il envoie son défi à Édouard par un valet de, cuisine ; il fait enlever le Ponthieu. 287, 288. Son alliance étroite avec Transtamarc;il convoque les états généraui; fait ratifier sa procédure, 290 , 291. Est secondé en Quercy par le clergé; ses dévotions à Paris, 292, 291. Succès de ses négociations ; mariage de son frère avec l'héritière de Flandre; ses pourparlers avec le roi de Navarre, 293 , 29i. Sa sagesse ; ses bonnes mesures rinancicres ; son indépendance à l'égard de Rome; sa fermeté a maintenir la hiérarchie judiciaire. 29i. 293. Villes reconquises dont il confirme les privilèges ; il fait porter sa vaisselle à la monnaie; scs lieutenants; son eitrénie circonspection. 293. 293. Son projet de descente en Angleterre ; il l'abandonne, 298. Direction qu'il donne au due de Bourgogne : il ne lui permet pas de livrer bataille, 298, 299. Contraste de son caractère avec celui de la nation; contraste de sa conduite avec les grands r^ullats qu'il obtient ; voile qui couvre ses actions ; pnurquoi le surnom de Sage lui a été conservé, 301 . 302. Sentence de la cour des pairs, qu'il confirme, qui déclare l'Aquitaine confisquée , 502 . 303. Suite de ses négociations avec le Navarrais, 30t. 303. Plan de campagne qu'il concerte avec scs frères , 30G. ^s dispositions défensives au nord , 308. Ce qu'il
fait pour repousser Knolles; conseil que lui donne Clisson; il nomme Duguesclin connétable, 310. Comment considère les résultats de la campagne ; grâces et récompenses qu'il accorde, 311, 312. Abus de pouvoir de ses officiers qu'il réprime^
Son traité avec le roi de Navarre
313. Il ne profite point au midi du départ du prince de Galles; seigneurs qui se donnent à lui , 31t. Son alliince avec Robert , roi d'Écosse , ib. Son désir de s'allier avec le comte de Flandre, 313. Sa popularité en Bretagne: l'alliance du duc lui échappe, 3l6.3l7.il élude la médiation du pape , 32U. Nouvelle ardeur de Translamarc à le seconder, 322. Ses intelligences dans les conseils d'Angletemi il emprunte la flotte de Castille pour combattre celle de son rival , ib. Ordre
u'il donne à ses frères après la victoire
e la Rochelle, 323. 32t. Il refuse au captai de Buch de racheter sa liberté , 326. Villes qui .se rendent et qu'il récompense par des privilèges, ib., 327. il accepte la capitulation de Thouars, ib. et suiv.
Sa détermination de n'attaquer un ennemi nouveau qu'après avoir accablé l'ancien ; il médite la perte du due de Bretagne, 329. Il expose ses griefs contre lui; le fait attaquer par Duguesclin, 33U. Effort d'Édouard pour le forcer de traiter sur les mêmes bases qu'à Brétigny, 332. Attaqué au nord ; il défend a ses générai.i de combattre, ib. Sa tactique ; succès de ses capitaines ; détresse de l'ennemi, 331. Son triomphe, 334. Les merveilleux résultats de sa politique signalent un homme extraordinaire; instruments de son administration mystérieuse ; sentiments de terreur qu'il inspire ; son caractère, 333 à 337. Il nomme des plénipotentiaires pour la paix, 339. Ses ordonnances pendant la trêve ; ordre dans les finances ; application des amendes aux gages des gens de justice ; règlement de la iiiaréchausséc ; fixation du l'âge de majorité des rois, 340, 341. Sa famille; il règle la régence et la tutelle de ses enfants; les apanages: il adoucit le sort du peuple, 342, 343. Il réunit à la couronne l'apanage du due d'Orléans , 343. Le pape lui signale des hérésies à extirper, o43. Sectaires qu'il fait brûl r vifs, ib. Se.s efforts inutiles pour retenir le pape à Avignon, 348. Il débarrasse la France des soldats licenciés. 349. Négociations qui prolongent la trêve, 349 , 330. Prévient la guerre entre son frère Louis et le roi il'Aragon, 331. S'apprête à profiter de l’alfaiblissement de la maison d'Angleterre ; récou-
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cilié 1rs eomlrs de Foii et d’Armignae; Dégocillions qu’il fait suivre à Brugrs et dont il élude la conclusion, 3S2, 3S3.
Apprêts qu'il a faits ; il commence 1rs bostilités après la mort d'Êdouard, 3S3, A quelles conditions offre de délivrer le captai de Buch, 333. Sa résolution d'attaquer i la fois l'Angleterre et le roi de Navarre ; il accuse ce dernier d'empoisonnement et de sortilèges, 330 et suiv. Procès qu'il fait faire k son chambellan; il fait arrêter son Gis ; saisir ses üefs ; exécuter ses officiers ; il le fait attaquer en Navarre,' 337 à 338. Son armée en présenre de l'armée anglaise ; il interdit toute attaque; fruit qu'il retire de cette campagne, 30t. Fermentation générale de l'Europe, 302. Il adoucit les mesures contre les hérétiques, 303 et suiv. Il protège le pape Clément VII ; fomente le grand schisme, 303 à 307. Il s'est vainement appliqué à endormir l'esprit de liberté, 308. Soulèvement contre son frère en Languedoc, ih. et suiv. Commissaires qu'il y envoie; il rappelle le duc d'Anjou ; le remplace par Gaston de Fois , 570, 571. Comment offensé par le comte de Flandre, 37.3. Lui promet assistance contre ses sujets révoltés ; conseil qu'il lui donne, 381. Illusion qu'il se fait sur les sentinienls des Bretons ; il ajourne le duc do Bretagne; il le fait déclarer convaincu de lèse- majesté; il con- Gsque ses Gefs, 382, 383. Il introduit la
f;a belle en Bretagnc;confédération contre ui : résistance de la province . 38i. Son obstination k faire valoir l'arrêt de con- Gseation ; Bretons qu'il envoie au supplice; il mécontente Duçucselin, 583, 58G. Il éloigne des affaires ses deux frères aînés ; sa conGance au troisième , 388 et suiv. Sa conGance au duc de Bourbon ; pourquoi foriiGe l'ascendant du duc de Bourgogne ; grade qu'il lui donne. 387. Capitaines bretons qui le quittent; faveur dont Clis.son jouit auprès de lui ; ses négociations avec les étals de Bretagne, 388 et suiv. Attaqué par les Anglais; persiste dans sa lactique de défensive inerte , 380. Il s'oppose k ce que son frère livre bataille , sUO. Il négocie avec les Bretons pour fermer la retraite aux ennemis, 30o. 8a maladie ; sa mort; ses obsèques . SOI , 302. Sa famille ; ses dispositions k l'égard de ses frères; fruits de son despotisme. 390,307. Contestation cl accord sur ses dernières volontés, 308 à 300. Disposition qu'on lui suppose à l'égard de Clisson et' des impôts établis sur la ville de Paris , 4U2 . 2Ù3. 8a mort apaise la Bretagne, éüO, Son ordonnance
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de suppression des impOts publics, AiO.
Ses serviteurs rappelés au conseil , i3i: VII, 7.
CHARLES VI, roi de France; sa naissance ; séance royale à laquelle il assiste comme dauphin : tuteur que lui donne son père ; VI, Son avènement, 391.
Il est destiné à humilier la majesté royale, 39i. Sa jeunesse è la mort de son père, 306 , 397. Son oncle d'Anjou s'op-
rioscè ce qu'il soit couronné ; lechanceier propose de le sacrer, 397, .398. Incident qui retarde cette cérémonie ; sa haine contre Michel deDormans, 301. Il est armé chevalier ; arme plusieurs jeunes seigneurs . puis est sacré et couronné, 102. Le duc de Bretagne se réconcilie avec lui, 206. Se dispose à partir our le Languedoc ; il prend l'oriflamme Saint-Denis ; le duc de Bourgogne le retient è Paris, é08. Il reçoit rbominage du duc de Bretagne, 426. Marche sur Rouen, puis sur Paris soulevés, 4’28.
Préside les états de Compiègne , 429. A quelles conditions rentre dans Paris, i6. Scs tuteurs sentent que la guerre est engagée entre la nation et eux, 433. Le duc de Bourgogne le décide & marcher contre les Flamands: il prend l'oriflamme à Saint-Denis, 436, 437. I.ettre que lui adresse d'ArtevcId ; son arrivée à Péronne; il reçoit l'hommage du comte de Flandre comme comte d'Artois, 439.
Ses opérations, 410. Il reçoit la soumission de la Flandre maritime, 441. Il gagne la bataille de Kosebccque. 443, 444. Promet a son armée le pillage de Courtrai ; funeste effet sur son caractère de la victoire dont il n'a point partagé les dangers ; n'ambitionne d'autrt
flaire que relie de punir 1rs peuples, 43 , 446. Retenu à Courtrai par les pluies , il veut marcher surGand; on lui insinue de châtier Paris ; il fait mettre à sac et brâler Courtrai ; il refuse la souveraineté de Gand ; demande au comte de reconnaître Clément Vit ; capitaines qu'il nomme en Flandre ; son retour à Tournai puis à Arras, 447, 448. Il marche sur Paris ; ses menaces; la bourgeoisie se porte en armes au-devant de lui ; intention qu'il lui prèle; il la fait retirer ; son entrée dans la ville ; arrestations; exécutions qu'il demande, 449 à 431. Il met lin aux supplices; exactions et conlhscalions jiar lesquelles il les remplace : destination des sommes qui en résultent ; il rétablit les gabelles et aides, 432, 43.3. Traite comme Paris :
Rouen, Reims. Cliâlons. Troyes. Sent et Orléans . 4S4. Evoque la répression des
OVA
TïKhint, 4H5. Son besoin de moHvonent, de nouveaulé, de supplices ; ses garnisons atlaquées en Flandre , Ht. Invoqué par le comte Lonis: se met en mouvement ; seigneurs qui l'accompagnent ; sa nombreuse armée : scs progrès. ébU, MU. Ses fureurs i Bergues.
MO. Kst repoussé à Bruekbourg: sciasse de la guerre. Ml. Fait massacrer les babitanls après la capitulation de cette
Çlaec. é>acue la Flandre, >l>., et suiv.
ré\e générale qui comprend ses alliés, M5. Sa victoire sur la nation ; ses germes de folie ; en déciiiiani la bourgeoisie, il ne l'a point abattue, Mé, Mo. L'esprit de cor^ de la noblesse lui a donné l'impulsion. 47U. Sun pardon sus Languedociens , à quelles eonditions , iTi. Subsides qu'il accorde à sun oncle d ' Bourgogne ; celui-ri l'engage è ne point renouveler la trêve, 473, é7i. il assiste au mariage de son cousin Jean de Bourgogne : son entrevue avec Isabean de Batjerc; son maiiage avec celle princesse , i7i à 476. Ses apprêts contre les Gantois, 477. Il reprend et incendie Danim , scs ravages : sun retour en France, 478, 4711. Épuisement de ses finances; ses expédients, 47'J cl suiv.
Pourquoi refuse les négociations proposées par Kiehsrd. 482. Scs renforts en Castille, 482, 484. Son projet de descente en Angleterre; sa flotte nombreuse ; villcde bois qu'il fait construire par les soins de Clisson ; ses immenses approvisiontiemenls : ses mesures fiscales ; son départ de P..ris. 4844 486 Son arrivée a Lille : princes et seigneurs qui l’accompagnent: terreur qu'il inspire aux Gantois ; son retard à s'embarquer, M7, 488. Il ajourne l'opération ; ruine de sa flotte, 488, 48U. Ses déniélés avec la (àmilie de Navarre, 4H2. 483. Invoqué par le roi de Castille , lui fait passer des secours ; appelle au eomniandemcnt de l’expédition le duc de Bourbon, 463.
Prépare un nouvel armement contre l’Augletcrrc, 488. Inci<lei>t qui l'y fait renoncer; ses négociations avec le duc de Bretagne au sujet de l'arristatioii de Clisson. 803 , 304. Brigandages qu'il laisse impunis ; il est délié par le duc de Gueldre; sa colère; répugnance de ses chevaliers pour celle exiiédition à laquelle al se détermine. ti07 à IKI8. Hiverrions qu'il craint du roi de Navarre et do due de Bretagne , 308. Est rassuré à l'égard de ce dernier; leur entrevue à Paris, üüO à üll. La pseiticalion de la Castille lui est cachée , 313 II part pour la Gueldre ; pourquoi se dirige par U
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Cbampagnc ; veut assurer le service d«a vitres, mais sans succès ; ravagea de com armée, 314. Salisfacliou qu'il obtient et dont il SC contente; sa retraite ; désastres et murmures de l'armée, 313 ii Kl?. Asaeiiiblée dana laquelle il congédie sm oncles et réclame la plénitude du pouvoir ; scs ministres ; l'un d'eux meurt empoisonné ; il se sépare des deux duon. 517. Nullité lies résultats des inimensen eiforts qu’il s faits jusque- U. haine qu'on porte 4 ses oncles ; formation d'un nouveau conseil ; comment le compose ; il rélablil la charge de prévét des marchands; VII, 5 4 7. Zèle de ses niinislri>s; négociateurs qu'ils nomment pour faire la paix avec l'Angleterre, 8. Signature d une trêve générale : ses négociations ; scs bons rapports avec l'empereur et avec le roi de Castille ; son désir de rétablir la paix de l'Église, 10, Il se déclare peur l'immacultt conctflion ; bulle qu'il obtient du pape ; bit réiraclcr les dominicains, 12. Il arme chevaliers scs deux cousins d'Anjou t fêtes et tournois célébrés 4 ccUa «cetsion : obvcqucs de Duguesclin : but da roi dans cette cérémooie: épuisement de son trésor, 13, 1 1. Il ordonne pour la reine une entrée solennelle à Pans ; son déguisement ; mystères joués sur des échafauds: rirbts présculs offerts à la reine. 13, l<i. Mariage de son frère Lonis; nouvelles fêles ; son départ pour le Midi, i7. Bon entrevueavec son onde de Berr^ autres princes qui mirent avec lui à Avignon ; sun désir de mettre lin au .schisme et de fsire couronner Louis H d'Anjou roi de Nspies. 18. Ses létesper. péloelles ; ses Isrgi-sses ; il prend congé de scs oncles : ses goûts lieencienv ; il écoute les plaintes portées contre nos oncles; fait arrêter le trésorier du duc de Berri . 18 à 21. Ses ministres font exécuter cet liuniine , 22. FeudaUirea dont il reçoit l'IiumBiagc ; sa visite au comte de Fuix : il aebèlc sa future succession. 22 4 24. Sun retour par la Bourgogne ; fêles qu'on lui donne ; il roviem a Paris 4 franc étrier: il destitue son oncle de Berri, 23. Entreprend la réforme des Ihiances; srsordooBaiiGCs;ses idées chevaleresques, 27 et suiv. Srcoun qu'il accorde tu doge de (iénra. 27, 88, ^11 goût pour les croisades ; il projette d'en entreprendre une en IlsUe contre.
Buniface : ordres qu'il donne 4 rc sujet: runiiiieiil accueille les observations de l'université : il a'iaiidonnc ce dessein et ne secourt même |ias le duc d'Anjou, 38 4 30. Contrecarré par scs oncles. 32, 33.
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Son ignomc«; son iac«M«it<; u sv- ^rslilioD; Trt^eur que lui cause une trombe ; eiactioii à laquelle sa terreur le fait renoneer ; bruit d’einpoison* Denients ; supplices, 3S. Il dispracia Craon, oti. Son rendez-vous avec le duc de Bretagne ; il remet l'harilage de Fois au neveu du comte, 3b , 57. Aigreur de ses conWrences avec le prince breton ; leur traité, 38. Les idées despotiques qu'il a puisées dans son éducation l'ont disposé à sa maladie mentale, 39. éO. Quand elle commence i se manifester; d'où son ridicule surnom de Bien-Aimé^ il. Son incontinence l'a encore prédisposé k la folie : son premier accès, ib. Se rend à Amiens pour traiter de la paix ; son désir de combattre Amurat, ib. Sa magnificence ; accueil qu'il fait aux princes anglais. i3, Ai. Son accès de délire ; son retour à Paris: événement qui trouble la cour ; assassinai de Clisson : vengeance que le roi promet au connétable; ses mesures contre Craon, 43 à 47. Il le réclame vainement du duc de Bretagne ; sc dispose i la guerre; ordres qu'il donne à scs oncles, 48. Son départ pour la Bretagne; représentations des princes : son irritabilité : scène dans la forêt du Mans ; sa folie furieuse, bO, iil. Soupçons d'em-
EHSonnement : où il est transporté, ib, ègencc qu'on institue; part qui lui est réservée dans le pouvoir, K3è54. Son retour à la santé ; son oncle l'éloigne des aifaires ; fatale ma.carade qui l'y rappelle ; il veut enfin mettre un terme au schisme. lül à 58. Négociations : sa rechute : il a confirmé l'ége de majorité fixé par son père : réglé la tutelle et la régence: ses ilTorls pour rapp . Ier Clisson. Ü8à fit). Son voyagea Abl^vilie. fiO. Sa fureur augmenie: empire que conserve sur lui la ducfaesvr d'Orléans ; impnstenr qui le déclare ensorcelé, fil, (1:2. Les ordonnances sont rendues en son nom ; stagnation des aifaires. ti3. S'interpose entre Clisson et Jean V ; ses voyages ; il remplace les jeux de hasard par le tir à l'arc ; la noblesse fait annuler cette disposition; il exnulse 1rs juifs, 84 k fiti. Ses cruautés religieuses ; bulle que lui adresse Boniface; requête que lui pré.sentr la Sorbonne; moyen de faire cesser le schisme qu'il goAte ; parti que lui fait prendre le duc de Bcrn. 67, 68. Ne SC soumet point à Benoit XIII ; convoque le clergé de Franre, 69. Par qui rappelé B des occupations sérieuses: travaille, de concert avec sa famille, au bien du royaume, 70. Ses efforts pour pactSer
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la Midi, 71. Puiala Bretagne, 72. Aobasrade qu'il envoie pour notifier à Benoit XIII la décision de rassemblée do clergé, 74. Il se fatigue des affaires ; exile son médecin : sa rechute, 73. .Mariage de sa fille Isabelle avec RichardII, stipulé ; prolongation de la trêve, 70, 77. Subsides qu'il accorde au connétable ; pour quelle expédition, 78. Secours qu'il donne au comte d'ttetrevant; son entrevue avec Richard II ; célébration du mariage de sa fille, 79 à 81. La seigneurie de Gènes lui est déférée, 82 et suiv. Ses dispositions à l'égard des Visconti ; son alliance avec les Florentins ; ses projets de guerre rompus, 83. 84. Ses longs accès; causes surnaturelles qu'on leur cherche ; distractions qu'on lui donne ; on le met entre les mains de moines qui sc prétendent sorciers; lenteur que son état imprime aux affaires , 86 et suiv. Contribue à racheter les captifs de Nicopolis : oubli qu'il fait de Clisson. 89. S'oppose au départ de son frère ; célébré de nouveau les noces de sa seconde fille ; fait prendre le voile à la troisietiie ; accueille le roi de Navarre, 90,9I, Sa libéralité envers Derby malgré Richard ; sa folie perpétuelle, 93. mm entrevue avec Wenceslas; dans quel but; ce qui la rend infructueuse , 96 et suiv. Il suspend l'autorité de Benoit XIII eu France, 67. Supplice des moines sorciers qui ont entrepris de le guérir, 98 et suiv. Srs lotigs paroxysmes; il est toujours regardé comme souverain ; pourquoi conserve l'affection du peuple ; la peste éclate; alarmes générales , 100 à IÜ2. Son affection pour Derby , 103 k 106. Sa colère à ls imute de Richard II; vaine tentative de son gouvernement pour saisir la Guienne, 108. 109. Il reconnaît Henri IV. 110. Mobilité de son esprit : comment les princes en tirent parti; leurs prodigalités. 112. Ordonnance de réforme que ses con.seillers lui font signer, 113. Ses largesses recomnienccnt ; ses fils; leurs apanages, ib. Ses nouveaux dons, 115. Ses actes d'administration, 118 et suiv. Largesses qu'il fait au duc de Bourgogne ; pouvoir qu'il donne au duc d'Orléans, 124. Puis au duc de Bourgogne, 126. Comment on le distrait; il assiste aux représentationa des mystères, 126. 127. Ses libéralités envers l'empereur de Constantinople, 127 et suiv. Progrès de la France au milieu d'affreuses calamités. 129 k 131.
Il rend k Benoit XIII robèdicncc du royaume. I3'd à 139. Scs mœurs; in- Ouence que conserve sur lui la reine ;
conseil qu’elle lui fait organiser; pou- voque le secours du conseil contre lea voir qu'elle se fait attribuer, 135, 130. Armagnacs et les Anglais ; se met i la Ses eflbrls pour tenir la balance entre les létc de l'armée royale; assiège Bourges; ducs de Bourgogne et d'Orléans , ib. fait la paii, 243 à 2-iO. Son délire, ^7. Onérations magiques pour sa guérison , Son conseil convoque les étals généraui, lad, 140. Il reçoit rbomioage du duc de 230. Il les préside, 251 . Stérilité de cetlo Bretagne, 141. Puis des fils du duc de assemblée. Il prend le cbaperon blanc Bourgogne, 142. Est gouverné par le des caboehiens ; discours qu'il entend ; duc d'Orléans, ih et suiv. Il fait punir arrestations faites en son nom, 261. Or- Savoisy, 149, 150. Perd encore l'occasion donnancc qui les approuve ; ordonnance de faire cesser le schisme, 151. Il s'op- de réfurniation ; il la révoque ; pourquoi pose à l'altération des monnaies ; aban- ne se croit point lié, i'6. el suiv. Les don dans lequel on le laisse pendant ses princes lui demandent une entrevue, accès; il souffre de la faim, 158. Prédi- 265. Il entend leurs propositions, 266 et cateur dont il approuve les réprimandes, suiv. Les rappelle a Paris, 268. Jean 160. Ses longues crises, 161,162.163. sans Peur tente en vain de l'enlever; Soins hygiéniques qu'on lui donne, 167. il tient un lit de jus'icc et eonsommo Sa compassion pour le peuple, 173 el la réaction en faveur des Armagnacs; suiv. Ses ambassadeurs en Italie pour dénonce les caboehiens au roi d'Angleéleindrc le schisme, 178. Sa trêve avec terre, 269. 270. Il est à la merci du parti l'Angleterre renouvelée partiellement, maître de sa personne , 271. Il marche 180. Ordonnance que rend le roi contre contre les Bourguignons ; villes qu'il le droit de prise, l'b et suiv. Il promet de prend ; il reçoit la soumission du comte venger son oère: il retombe dans sa fré- de Nevers et des Flamands; demande nésie, 189. Remet le pouvoir au duc de que le duc se mette à sa discrétion ; est Bourgogne, 193. Il rappelle à Paris la résolu à le déposséder; assiège Arras; reine et les princes ; se déclare neutre 27.3 à 276. Fait la paix, 277, OT8. Calaentre 1rs deux papes ; est menacé d’ex- mités de son long régne ; incapacité de communication, 194 et suiv. I.a reine sa famille: son retour à Paris, 279à28l, l'enlève à Tours, 202 , 204. Rrçnit h II assiste au service funèbre de son frère, Chartres les excuses de Jean sans Peur 282. RatiGe néanmoins la paix. ib. Ses et lui pardonne, 2U4. Reprend par la négociations avec Henri Y, 283 et suiv.
faix de Chartres un pouvoir absolu ; qui Tournoi dans lequel il joute, 284. Son exerce ; son retour à Paris, 206. Rc- accès laisse le pouvoir à son Gis. ,335. Il nouvelle la trêve avec l'Angleterre et marche contre Henri V, 290, 201. Ses l'alliance avec la Castille, 209. Pourquoi délibérations; il ne suit pas rarmér,292. son gouvernement est le plus vigoureux Son retour à Paris, 299. Il n'a plus de de l'Europe, 210. Il enjoint à ses prélats volonté, 300. Il nomme d'Armagnac coude se rendre au concile de Pise. ib. Il nétable, ib. Il ordonne le supplice de perd Gênes, 211,212. Assiste aux fêles Bosrcdoii, 310. Il n'a plus connaissance données par Montagu, 250. Sa rechute, de ce qui se passe dans son royaume , 215. Félicité de sa guérison par les prin- 31 1 et suiv. Ses négociations avec Henri ces ; apprend et approuve le supplice de V. 317. Est emmené au siège de Senlis, son ministre; convoque les éiats, 218, 320. Pouvoirs qu'il donne pour la paix ; 219. Délègue ie pouvoir au dauphin cl il approuve le projet de traité, 322, 325. en réalité à Jean sans Peur, 1^20. Scs Saisi par les Bourguignons et promené mesures pour empêcher la guerre civile, par eux dons Paris, 324. Invoqué par 224, 225. Par le traité de B.célre, son Rouen assiégé, il prend l'oriflamme; sa conseil est renouvelé; les princes du marche inutile, 5o5. 336. Trêve qu'il sang en sont exclus, 226. Impuissance de signe avec Henri . 338. Entrevue projeses nouveaux ministres pendant ses tée entre tui, 343. Son retour è Saintaccès, l’b. Ses rapports avec les princes Denis, .314 et suiv. Est emmené h et avec la reine; l'université lui refuse Troyes, 316. Dégénération physique et des subsides ; doctrines antinionarchi- morale de sa race, 354. Il la d'épossede ques de ce corps, 227 4 220. Ses négo- par le célèbre traité de Troyes, 355, ciations, 230. Il n'a plus de parti ; son 356. Fait approuver cet acte par les conseil se décide pour les Bourguignons, étals, 357, d!>8. Suit l'armée anglaise, 231 et suiv. Déclare rebelles et cicom- 359. Sa rentrée 4 Paris, 360. Son abanmuniés les princes de la faction d'Or- don; son humiliation, 362. Il se rend au Icans. 2.36 et suiv. Il sévit contre ce siège de Bleaux, 365. Son insensibilité, parti; ses ordonnances, 240 el suiv. In- 368. Sa mort, 369. Uésitalion du pays 4
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rcconiuUre son successeur, 373. Df- 6ancc que sa longue démence a inspirée conlrc sa légilimilé, 374. Ses obsèques, 377. Romans de chevalerie traduits ou écrits sous son règne ; Ylll, lti7. A été associé à la courrérie des mystères de la passion, 173.
C1I.4RLES, fils de Charles VI ; sa naissance ; est mis sous la tutelle de sa mère; sa mort ;VII, 41,89, 113.
CHARLESVII. roi deFrance, d'abord comte de Ponthicu, puis dauphin ; fait partie de l'armée royale; VII, 240. Est investi des fiefs du duc de Derri ; est capitaine général des Parisiens, 308.
Accompagne sa mère, 307. Devient dauphin, 308 et suiv. Honneurs et prérogatives que d'Armagnac lui fait déférer ; pouvoir qu'il donne il ce chef de parti , 300, 310. Il n'est que .son instrument . 306 et suiv. Ses conseillers, 311. Il
à le reconnaître 4 la mort de son père j pourquoi, 373, 374. Provinces qui lui sont fidèles ; composition de ses armées ; époque de sa naissance ; son Age 4 son avènement; sa frivolité; où proclamé roi: ses premières ordonnances, 378, 370. Ses courses, 370 et suiv. Ses partisans à Paris : il sent le be.soin de s'appuyer sur l'alTeclion du peuple; il réforme les tribunaui du Dauphiné, 377, 378. Les Parisiens le nomment le roi de Bourges ; il convoque les états ; secours qu'il en obtient ; feudataires qu'il ae concilie, 378 et suiv. Son inertie ; guerre confuse de s<'S capitaines ; ils perd^enl la bataille de Gravant, 380, 581. Désastres de son parti, 382. 383. Sa mollesse:
naissance de son fils, 388. Renfort qu'il reçoit, ifc. Ses échecs au nord, 380 et suiv. Succès variés des siens: ils perdent la bataille de Verneuil, 387 à 390. L'ar-
soumet Rouen, 314. Projet de traité qu'il approuve et qui est rompu, 322, 923. Duchatel l'cnlcvea la Bastille, 324, et l'envoie 4 Melun, 320. Sa cour ; son entourage ; succès de son parti ; ouverture que lui fait Jean sans Peur ; il repous.se la pais, 3.33. Ses négociations avec Henri V. 334 et suiv. Propositions qu'il lui fait, 337. Trêve qu'il signe avec lui; autre trêve avec Jean, 338 et suiv. Sou entrevue avec ce dernier; paix incomplète de Pouilly, 313 4 348. Il vient 4 Montereau , fait demander au dur une nouvelle conférence, 340. Ses chevaliers assassinent ce prince, 347, 348. Il force le château de Montereau ; interprète le meurtre du duc ; ses compagnons s'en glorifient, 349. Le jeune duc se résout à l'exclure du trône ; trêve dans laquelle il n'est pas compris; ses courses ; son entrevue avec le due de Bretagne, 4SI et suiv. Il .se rend à Toulouse, 382. Approuve la trahison de Penthièvre, 353. Son indignité, 384. Son père, Henri V, et le duc de Bourgogne, s'engagent à ne point traiter avec lui, 350. Scs dispositions ; il s'aliène le comte de Fois, 388. Ajourné au parlement de Paris, il est condamnéau bannissement, 30U. Se-
rogance des Anglais renforce son parti, 390 ô 391. Sa trêve avec Philippe le Bon ; par quelle médiation ; discorde de sa cour, 391. Négociations de sa bellemère, 592. Révolution de cour qui éloigne les assassins de Jean sans Peur et remet à Richemont l'épée de connétable ; légèreté du jeune roi ; son nouveau favori, 302 4 391. Il ne fait rien pour défendre le Maine, 395 et suiv. 11 erre de château en ch4teau ; progrès de sa législation ; ordonnance en faveur de la cour de Rome sur laquelle il revient ; protection qu'il accorde au eommeree, 398 4 391). Son enfance prolongée. 400. ElTorts du connétable pour le gouverner ; son entrevue avec Marguerite de Bourgogne ; brigue pour détruire leur infiuence, 401, 402. A quoi sa cour emploie les fonds réclamés par Richemont, 403. Il fait lever le siège de Montargis, il». Cède 4 l'ascendant du connétable : abandonne le Languedoc au comte de Foix : ses rapports avec Jacques de la Marche ; reproches q^ue lui fait Richemont. 400 4 408. Sa colère 4 la mort de Giac; nouveau favori u'il accepte ; son voyage, 408 et suiv. on favori tué ; il le remplace par la Trémoille, 410 et suiv. Discordes de sa cour;
condé par le comte de Clermont et surtout par le caractère de Henri V, 301 et suiv. Succès et recrutement de son parti, 302. Assiège Chartres ; se retire en Languedoc, i6. Composition de son conseil; scs rapports avec les Anglais sur la frontière de Giiiennc, 508 et suiv. Parait au siège de Cône; son armée; ses auxiliaires ; son connétable , 309. Désir d'indépendance de la nation qui se manifeste sous son règne, 372. Bésitation du pays
ses actes de gouvernement ; il réprime les exactions de Jean comte de Foii ; il rassemble les états ; sur quoi repose la sécurité. 411 4 413. Bedfort s'apprête 4 l'attaquer. 414. Ses prodigalités. 416.
Scs folles inimitiés; il attaque Richemont ; est aux prises avec les princes ; son arrangement avec eux ; il convoque les états. 417. Ce qu'il en obtient. 418. Ses affaires semblent désespérées ; ce qui le sauve, 422, 423. Mouvement littéraire
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«I rcligicni des esprits, ih. Idées popa- Isirrs sur le pouvoir du démon. «28,
439. Pourquoi dans les idées du peuple n'est regardé que comme dauphin ; Jeanne d'Arc se croit appelée à le taire sacrer, 431, 432. Elle lui est présentée, 434. Il la fait armer de toutes pièces, 43B. Sa belle armée après le siège d'Orléans; officiers qui s'y trouvent, 440.
Jeanne veut le réconcilier avec le connélable, 441. Elle le décide è marcher sur Reims ; il refuse l'assistance du connétable, 441 à 441. 8a marche ; son entrée à Troyes, à Cbélons, è Reima ; il est sacrée ; refuse de congédier Jeanne, 443 à
440. Lettre que lui adresse le pape. 447. Desservi par Philippe le Bon ; villes qui SC rendent è lui après le sacre; ses hésitations ; ses manoeuvres en présence de Bedford : il marche sur Paris ; attaque que son indolence fait échouer; WÎ i 4B0. Se retire au deU de la Loire; funestes conséquences de sa mollesse, 430 è 432. Efforts de ses partisans ; complots pour lui à Paris. 413, 492. Il ne reparaît point è l'armée ; son ingratitude envers la Pucelle. mystères de son caractère et de sa vie cachée ; influence funeste de la Trémoille; scs ordonnances; comment il dissipe son peu de ressources. 433, 438. Subside qu'il r^it du Languedoc, 430. Repos dort jou't la province où il réside ; son dégoût de la société de scs capitaines. 430, 431. Pro-
Îrés de son parti. 434. Ce qu'il fait pour eanne et sa famille, 471, 472. Langueur de la guerre, 473. Son partisan Réné d'Anjou pri.vonnier à Bullégneville, 473.
imploré par sa femme : sa passion pour Agnes Sorel, ih. Sentiments qu'elle réveille en lui ; trêve qu'il signe avec le doc de Bourgogne. 477 Tentatives de ses capitaines en Normandie : combats autour de Lagny; prise de Chartres, 479 et suiv. Il négocie. 483. Intrigues qui •réparent et effectuent la chute de son favori ; il l'approuve, 483 à 488. Seigneurs qui font avec lui leurs paix p»rticulières. 490. Son peu d'empressement de terminer la guerre, 493. Le duc d'Orléans propose de le déposséder, ih. Se réconcilie avec le connétable. 493, 493. Ëtata qu'il préside, té. Il est représenté au congrès de Nevers ; stipulations pour la paii génévnle ; il promet au connétable de convoquer les états. 498. Est déjà en paix avec Philippe, 300. Par qui re- Maculé au congrès d'Arras, 301 et suiv. ktigenees de l'Angleterre ; rupture des négociations avec elle ; traité avec le duc de Bourgogne, 302 à 303. Apprend la
mort de sa mère : leur longue niptwn t sa joie à la nouvelle de la paix d'Arras | il jure de l'observer; l'annonce aux états; Wî. Sa paix avec l'Ile-Adam. 308. Villes qui arborent son drapeau, té. Sccouni ûr les Bourgui^ons, 311 . Le connéta-* Ole lui soumet Paris. 312 à 515. Cons^ ifuences de sa réconciliation avec Philippe et de la soumission de la capitale | VIII, 3. Son caractère, son indolence; mettent obstacle au rétabliasement de l'ordre. 8. Esprit d'indépendance de ses capitaines ; leur férocité, 9. Il tient IM états de Languedoc, ne donne point de successeur au comte de Fois ; se rap« proche de Paris soumis ; réorganise len corps judiciaires. 11. Établissement dn parlement de Toulouse ; mariage du dauphin, 12. Intérêt que le roi prend ans affaires de la maison d'Anjou, 13. il intercède pour la mise eu liberté du roi Réoé, 14. Paye une partie de sa rançon, 13. Ne songe plus aux Anglais, l'é. Sa campagne contre Villandrade. 21, 22. O prend goût à la guerre ; assiège et fait capituler Montereau, 23. Son entrée k Paria ; son escorte, 24. Il abandonne cette ville ; misère publique; épidémie.
24, 23. Préside l'assemblée du clergé ; promulgue lu pragmatique sanction, 23.
Excite le ressentiment d'Eugène IV. 32, Ravages des aventuriers dans ses provinces, 33. Vaini'S négociations de urovelines, 33 è 40. Ressources pécuoiairen que lui propose Jacques Cœur ; comment il en dispose, 41. Revient à Paris; convoque les étals à Orléans ; but de celte assemblée ; la question de la paix y eat décidée: importante ordoniisnee d'Orléans qu'il signe pour ramener l'armée sous sa dépendance. 41 à 40. l'ourquoi évite désormais de réunir les états, 47, Méconteolenicnt de la cour, ih Complot de la Pragurric pour mettre son Sis a la télé du gouverormeot. 47 à 49. Son activité pour le déjourr; il fait reculer d'A- Iroçon ; le ménage ; rallie Duiiois : soomet le Poitou; entre en Bourbonnais; succès de srs capitaines; il convoque les états d'Auvergne. 49 è 31. Inutiles négociations ; il pousse srs avantages ; Rit la paix de Cusset. 32. Pouvoirs qu'il donne a son chancelier poor traiter avec Henri VI ; 1rs conférences ne sont point reprises. 33. Jalousie que son énergie nouvelle inspire aux princes, 54. Ils volent le condamner au repos, ih. Il les pénètre ; sa jalousie du pouvoir; assemblée à laquelle il soumet les affaires de l'Eglise ; il se prononce pour Engene IV:
il rappelle Duchalct ; pourquoi ; se toute
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Béeè la l4te d'one armte ; de qoi aecompifné; désordres qu’il réprime ou punit; il rail réduire le comte de Saint Pol; élude les rédainations de la duchesse de Bourgogne : villes qu'il prend et assiège; il est accusé des maux du peuple, 87 k 89. Sa coDslance au siège de Pontoise ; son obstination à refuser la bataille ; il prend la place d'assaut. 60 à 6Ï. Pourquoi quitte Paris ; son entrevue avec le doc de Bretagne: aventuriers qu'il fait réduire ou congédier; il lient la journée do Tarttts ,■ son armée ; sa nombreuse suite de barons ; villes qu'il prend ; il réprime les routiers: tient les états à Béliers; subsides qu'il en obtient, 63,
64. Les prinecs assemblés k Nevers lui exposent leurs doléances ; ses réponses ; publicité qu'il leur donne ; l'opinion se tourne pour lui. 68 i 67. Son plan de délivrer la France de la tyrannie des grands et des soldats; pourquoi nommé Charles la Bien Serti ; habileté de ses ministres,
65. 69. Il .s'interpose entre les feudaiaires du Midi. 70. Fait mettre en liberté la comtesse de Comminges : son traité avec cette famille ; plaintes de d'Armagnac, 70. 71. Ses hostilités contre les Anglais en Guiennc; il secourt Dieppe, 71, 7é.
Confie celte expédition au dauphin, 73.
Surveille Sommerset; envoie son fils contre d'Armagnac, 74. Est maître de ses Étals, 78. Trêve qu'il signe avec l’An- ^lerre, 76. Comment eu use pour le bien du royaume ; par qui secondé ; il ranime le commerce ; il se délerminc à entraîner les gens de guerre hors du royaume ; occasion qui se présente ; l'empereur lui demande des soldats, 77 k SI. Lui-méme prépare une expédition contre Metz. Hü. Il assiège celte ville, traite avec elle, S6. 69. Son but secret d'humilier et d'atténuer les compagnies est atteint: il consomme la réforme de l'armée, 90 à 9d. Mécoulenlemenl de Paris. 9S, 93. Il renouvelle ses traités avec la maison de Bourgwnc ; il remet en liberté d'Armagnac. 93. 94. Persan nages dont il s'éloigne : Lavarenne devient son favori : il renouvelle la trêve avec Henri ; co nvient d'une entrevue, 98. Pas d'armes funeste tenu sous ses yeux ; il s'abstient des jeux chevaleresques. 96. Ses rapports avec le sultan d'Égypte; ses transactions avec les états de Languedoc; il étend la juridiction du prévOl de Paris : son autorité absolue, 97. Son goût pour les plaisirs ; sa faiblesse pour Agnès Sorel ; à quoi attribuer l’heureux choix qu'il fait de ses ministres, 101 à 103. Il institue un corps
<rin&nterie nationale; les francs ar* chers : les élus ; répartition des impôts ; organisation militaire de la noblessei 104. 105. Se méfie du dauphin ; disgracié Lavarenne, 106, 107. S'interpose pour faire cesser le schisme et obtenir l'abdication de Félix V, lOS, 109. Se préoccupe des affaires du Milanais ; les abandonne. 110, 111. La guerre avec l'Angleterre recommence; il fait assiéger et prendre le Mans. III. Ses récia» mations à l'Angleterre. 1 13. Progrès de ses armes. 113. 114. Il ordonne àDunois de conquérir la Normandie ; ses griefs, lf4. Armée qu'il conduit en personne, If 8 et suiv. Renfort qu'il reçoit ; il concentre toutes les troupes ; il fait capituler Rouen et stipule avec Sommerset l'évacuation de taules les places de la
frovince ; il fait son entrée k Rouen, 16, 117. A quoi est due la fortune de ses armes. 119. Son activité s'accroît; villes qu'il fait enlever; il perd Agnès Sorel ; il continue la guerre, 130, 131, Qui oppo.se aux Anglais débarqués, 131, Accourt au siège de Ca< n : accorde uné capitulation aux assié^s : fait son entrés dans celle ville, 134. Il poursuit sa raerre de sièges ; complète la conquéts de la Normandie : marche sur ht Guienne. 138, 136. Sa louable activité; opérations de ses capitaines, 137, 138.
La Guienne est conquive, 138 k 131. Le roi est surnommé le Viciorii-nx ,■ privilèges qu'il accorde ou confirme ; pourquoi aux états généraux préfère les états rovinciaux; étendue de son autorité, 34, 138. Ses rapports avec la Bretagne, 138, 136. Il reçoit l'hommage du dne François ; sert sa haine contre Gilcs, 137. Réclame ce prince après son arrestation ; son alliance avec le duc. 138. Reçoit l'bommage de Pierre II qui lui succède, 141. A quoi condamne son receveur général Xaiocoings, Son ingratitude envers Jacques t>eur, 141 k IM. Ses rapports avec son fils ; il veut s'opposer k son mariage ; leur mécontentement mutuel ; il attaque le duc de Savoie, 145 à 146. Fait la paix avec lui ; comment attiré en Guienne, I46è 147. Sa résolution de conserver cette conquête: ses mesures contre les Anglais, 149. Seigneurs
faseons qui se rendent è sa merci, 180. I assiège Bordeaux ; sa sévérité envers les sujets français; il admet la place è capituler, 153, 153. S'assure de toute la province ; pourquoi ne prend pas Calais. Scs explications avec le duc de Bourgogne. IM. Il promet de ne point protéger les Gantois soulevés, 186. Il offre sa mé-
diation, 1S7, 158. Sasicurilé du cd(é de l'Angleterre, IGl et suir. Sa vie retirée; scs amours, 102. Il détourne Philippe de ses projets de croisade contre les Turcs , maîtres de Constantinople; lui permet de lever des soldats en France, 101.
Style de scs ordonnances, 100. Romans de chevalerie traduits ou écrits sous son règne, 107. Célébré comme religieux par les chroniqueurs contemporains, 175.
Son portrait ; ses dérèglements ; sa facilité a sacrifier ses serviteurs, 177, 178. Ses historiens latins, 178, 171). Pourquoi dépossède d'Armagnac, 188, 190. Ses débats avec son fils, 1110. Il fait arrêter le duc d'A>n(on ; son entrevue avec lui, 101, 195. Fuite du dauphin. 195 et suiv. Le roi prend possess'on du Dauphiné, 197. C'est sa dernière expédition ; il rcrend sa vie retirée et rentre dans l'omre, 198 h 200. Il saisit les revenus de son fils, 300. Conditions inaeceptables qu'il lui fait, ib. Est sollicité de faire la
f:uerre au duc Philippe. 201, 202. Ladisas de Hongrie lui demande sa fille; étrange ambassade qu'il reçoit, 205. Le duc de Bretagne lui rend hommage. 201.
Ses intelligences avec >’arguerite d'Angleterre, 2Ü0. Il convoque les pairs pour juger le duc d'Alençon; refus des dues de Bourgogne et de Bretagne, 200, 207.
Il ouvre la session ; composition de la cour; sa présence au prononcé de l'arrêt; grlce qu'il fait au condamné. 207, 209. Il reçoit l'hommage du duc de Bretagne ; sa répugnance pour ce seigneur, 2U9, 210. Il reçoit l'hommage de son successeur, 210. Ses débats avec Philippe ; pourquoi la rupture n'est point complété; son gouvernement silencieux, 211, 212.
Scs mesures financières ; querelles u'clles lui suscitent avec l'université, 13 h 215. Comment veut faire juger d'Armagnac, 215. Ses ambassadeurs è la diète dè Mantoue ; il ne songe qu'aux intérêts de la maison d'Anjou. 210, 217. Fait prendre possession de Gènes, 218.
N'envéic aucun secours à Jean d'Anjou, 22t. Demande imprudente qu'il fait aux Génois, 223. Intérêt qu'il prend à la reine d'Angleterre; comment il soulève et perd Gènes, 220 à 228. Ses derniers démêlés avec le duc de Bourgogne ; ses soupçons à l'égard de son fils ; sa mort, 229 à 232. obsèques, Ùl. Faiblesse de sa tête ; son dégoût du travail, 238. Sa résistance à la cour de Rome, 217.
CH ARLES, second fils de Charles VII; inquiétudes du dauphin à son sujet; VIII, 190. Siège à la cour des pairs , 207.
Louis Xi lui donne le durbé de Berri,
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210. Excité contre lui par le duc de Bretagne, 273. Engagé dans la ligue du Bien uhtic, 278. Ses intelligences avec l'aniassade de Bretagne: il sc retire dans cette province; sa lettre au duc de Bourgogne; instrument des princes; vues de ceux-ci, 282. Ses demandes, 280. Il manœuvre pour rejoindre Cbarolais, 287.
288. Leur réunion, 291. Il arrive aux portes do Paris: en demande l'entrée, ^5. Il perd son crédit, 291. La Normandie lui est cédée. 297. Il fait hommage au roi, 3UI. Sa rupture avec le duc de Bretagne; son frère lui enlève la Normandie; apanage qui lui est promis; il se retire en Bretagne. 503, 300. Ses réclamations; comment accueillies, 508.
Désir de t.harolais de marcher à son secours, 3o9. Piège qu'il évite; .von mécontentement, 511, 312. Sa correspondance, 510. Il recommence les hostilités. 319. La dame de Villequier lui fournit de l'argent, ib. Concession qu'il obtient, 323. La question d'apanage soumise aux états. 320. Comment résolue, 528. Son traité avec Édouard IV, ib. Réduit et abandonné par le duc de Bretagne, 329.
Comment son apanage réglé
Arrière-pensée de Louis, 314. Propositions que lui fait ce prince. 318. intrigues qui le rendent indécis: il accepte enfin la Guicnne, 348, 319. S.'s dernières trahisons; sa correspondance avec Edouard IV ; il est mis en possession; son entrevue avec son frère; scs craintes; ses précautions: ascendant que Louis
firend sur lui, 351, 352. Son frère veut c marier en Espagne: il rejette les oITres du duc de Bourgogne, 552, Chevalier de Saint-Michel, 553. Dégagé de la garantie du traité de Péronne. 300. Il recommence à intriguer avec les ennemis de son frère; projet du le marier h l'bérilièredc Bourgogne; il propose d'attaquer le Téméraire. 507. Est i l'armée royale, 571. Ses négociations avec le Bourguignon. 377, 578. Conseils que lui donne le roi; il s'évade de la cour; demande des dispenses pour épouser .Marie; rappelle d'Armagnac, 378. 379,LeTéméraire élude scs promesses; on lui propose d'épouser Eléonore de Foix; obstacles qu'y met le roi; duplicité de Louis que le prince dévoile, 379, 380. Il sc ligue avec Edouard IV; le Téméraire l'abandonne.
381. Sa maladie. i6. Ses armements; il somme le Téméraire de tenir scs promesses, 582. Il meurt, non sans soupçon d'empoisonnement, 383, 384. Ses dernières dispositions; pardon qu'il demanda au roi, 385.
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Cn.\RI.ES VIII, roi de France; fermentation de itloirc qui l'entraîne en Italie; VIII. ÔU6. Sa naissance, 57:2. Sa faible santé. 57D. Projet de lui faire épouser Marie de Bourgogne, 5SI, iCO, 4il2. Son |iere le fiance a une princesse d’Angleterre. i7l; IX. 7. I.’éloigne de sa résidence, 10. Le bénit. 2t. Veut lui faire épouser .Atarguerite d'.Autriche, 20 à 28. Instructions et recommandations que lui fait son père, 20. Serment que prêtent les princes à son égard, 50. Scs fiançailles, 55. Son Âge à son aséneincnt, tO.
Son édur.itinn: sa faiblesse physique et moiale: .son incapacité; majeur, légalement regardé comme un enfant, tl. Par qui ses premières ordonnances signées; entouré de princes du sang, tl. 42. Affaiblissement de son gouvernement, tt.
Ses conseillers convoquent les étals généraui; il reçoit les députés: la séance royale est ouverte, 47. Débat sur son éducation et son conseil; sa soeur lui suggère scs discours, !'0 a 54. Les enfants de Nemours lui sont recommandés, 52.
Sa fatigue aux étais, 54. A qui sa garde est confiée; comment le gouvernement de Madame est constitué, .55, 5ti. Demande que lui font les députés du tiers, 5!), fiO. Son chancelier les oITense; leur agitation ; comment calmée, fil à G5.
Tailles qu'ils lui accordent, fi5. Ils demandent leur réunion périodique, 04.
Ix’ursvocui sont éludés par lui; comment il est sacré, OG et suiv. Ascendant que prend sur lui d'Orléans; la dame de Beaujeu les sépare. 7 1 . Parti en Bretagne
riour lui donner la souveraineté; d'Oréans veut le faire passer pour prisonnier de sa seeur, 72. Son retour à Paris; lit de justice qu'il lient é Rouen 75, 70. Ligue que d'Orléans veut former contre lui, 70. Son traité avec Henri VII d'Anlelerrc, ih. Son traité avec le duc de relagne. 80. Il se porte au secours de ses généraux attaqués par Maximilien, 81. Comment accueille les observations du duc de Bourbon; licencie son armée, 82. Il réunit la Provence à la France; signataires de l'ordi nnancc, 85. Son désir de rejoindre d'Orléans, 85. Emmené par sa seeur ou Midi, 80. Soumissions qu'il reçoit. 87. Il se rend en Bretagne, 88. Son retour à Paris, SX). Accueil qu'il fait à Coinniinges, 1)1. Lit de justice qu'il tient, 1)5. Sa sœur rspere le gouverner, 1)5. Soumission qu'il lui témoigne; la France la legaide comme son seul souverain, 09. On évite qu'il voie d'Orléans, 100. Il reçoit les négociateurs bretons; fait avec cui la paix de Sablé, lUl . Il ré-
clame la garde noble des jeunes filles du feu duc; son armée recommence les hostilités. 105. Son traité avec les états de Flandre confirmé, 106. Pourquoi se rend en Touraine, 108. Ce que lui réclame Ferdinand d'Aragon; leurs hostilités confuses. 108 à 110. Ses débats avec le due de Savoie sur l'hommage du marquis de Saluces; accueil qu'il fait au premier de ces princes; sucres de ses troupes au nord. 111. Il perd Saint-Omer: sa la.ssitude de la guerre, 115. Scs négociateurs signent le traité de Francfort; il abandonne les Flamands; pardons qu'il accorde, 113, 114. Arbitre entre Maximilien et ses sujets; condamne ces derniers, 1 1 5. Retire scs troupes de Bretagne et garde les places fortes; commence à gouverner, 117, 118. Visite sa sœur; convoque les étals du Languedoc; grlces qu'il accorde. 118. Son entrée à Nantes, 119.
Son désir de gloire et de conquêtes; par qui excité; il délivre le duc d'Orléans; réhabilite 1rs d'Armagnac; réconcilie sa sœur et d'Orléans. 121. Il achève de subjuguer la Bretagne et épouse la duchesse, 121 à 124. Importance de la réunion de cette provinceèlaFrancc; efforts du roi pour gagner son affection; indépendance fiscale et judiciaire qu'il lui laisse; privilèges qu'il accorde, 126è 127. Scs idées romanesques; noms qu'il donne à son fils; ses favoris, 127, 128. Ambassade de Maximilien: il ne lui rend point sn fille, 128. 120. Obligation que lui a Henri VII, 150. Ses forces militaires; sa belle artillerie, 131. Par qui fait défendre Boulogne, 1 52 Son traité avec Ferdinand d'Aragon; lui rend le Roussillon et la Cerdagne: à quelles conditions; scs propo.-itionsé Henri VII, 155 à 155. Il signe et ratifie avec ce prince le traité d'Éta-
files, 135. 130. Il fait avec Maximilien e traité de Senlis, qui lui restitue, avec sa fille, l'Artois et la Franche- Comté; scs réserves; n'a point mérité le blême que cette transaction lui a attiré, 138, 130. Se dispose é conquérir l’Italie et é renverser l'empire turc. 139. Son ère lui a préparé l'entrée de l'Italie, 40 à 142. Émigrés qui s'adressent ê lui, 142. Invoqué par Louis le Maure, 143.
Comment son zèle stimulé ; par quoi encouragé il conquérir l'Orient ; scs négociations au sujet de Gem ; secours que le Maure attend de lui; leur tiaité secret; comment considère la guerre ; ses prodigalités; ses flatteurs ; opposition de sa sœur, 145 à 147. Ses amba.ssadenrs en Italie; leur peu de succès. 147, 148. D'abord résolu à gagner Naples par mer;
tbtDilonDf ce projet ; donoe le c^nmaD’ deoienl de la flotte tu duc d'Orléans ; refùâc de recevoir une députalioD de Paris; tes dépenses ; sa vie ^ssipée à Lyon ; reoionirances de sa sceor ; il nomme son beau-frère régent. 1411 à 151. Ses emprunts ; son entrée à Grenoble ; sa suite ; comoieot pourvoit è radiniuislratioo intérieure; il SC sépare de la reine; passe les monts, 151, I5i- Discipline de son armée ; son entrée à Turin; il met en gage les bijoui des princesses de Savoie et de Monuerrat ; princes qui le rejoignent à Asti : scs excès ; sa maladie : son rétablissement; son conseil de guerre opine pour la retraite: par qui décidé à pousser en avant : sa marche ; son entrevue avec Je jeune Sfona et sa femme ; il apprend la mort de ce prince ; il passe le col de Pontremoli ; forc« de son armée, 155 è 157. Places que lui livre Médiris; asl accueilli à Pise aux cris de liberté, 157 à 159. Son entrée à Florence: .ses prétentions ; résistance qu'il craint ; son traité; son arrivée devant Rome, 150, 161 . Supériorité de ses forces ; son ignorance brutale déjoue la politique italienne ; rejoint par le Maure, 16Î à 104. Influencé par Julien de La Rovère, 165. Ses négociations avec le pape ; traite avec les Orsini; son entrée a Rome; son traité avec Alexandre ; Gcm lui est livré, 165, 166- Sa marche ; fort qu'il prend et dont la population e t massacrée; son traité avec Tri\ulzio; son entrée à Naples. 167 è 169. Les châteaux, les provinces se soumettent à lui ; épouvante les Turcs; insurrection dc^ Grecs; il ne aonge plus a eux ; ses largesses à ses ol ficiers aux dépens des Aragonais et des Angevins; ses vaines négociations avec la famille détrùnée ; il ne s'occupe que de fetes, que de tournois, 169 à 172. Comment offense Sfoiza ; son ambassadeur à Yenise; ligue qui se forme contre lui, 172 à 174. Son altercation avec l'ambassadeur espagnol ; fuite de Bor^ia ; mon de Géra, 174. Sa sécurité : avertissements ue lui fait parvenir Commines : ligue c Venise ; ne peut obtenir du pape l'in* vesliiure de sa conquête : se fait couronner; commence la retraite, 175 à 176.
Ses liculenaols à Naples ; son passage à Rome, à Sienne ; garnisons qu'il laisse en Toscane; il arrive à Pontremoli. 176 à i75. Excès desSuisses; il passe l'Apennin, 178. Il se trouve en présence de J'arméc vénitienne; fait en vain demander le passage ; gagne la bataille de Fornovü, 179 à l82. Sa retraite, 183.
D'Orléans demaDde son secours ; scs dis-
sipations ; il négocie ; reçoit un renfort de Suisses; fait la paix à Verccil avec la Maure; congédie ses auxiliaires et revient à Lyon, 184. 185 Oublie son armée de Naples, 189. Ci; qui reste de ses conquêtes, 192. Leurs conséquences sur la ^litiquc générale ; elles commencent i'ère de l'aeiion réciproque des nations les unes sur les autres. 195. 194 Son séjour à Lyon ; sa légèreté ; est peu aflligé de la mort de son nls : comment cherebe à consoler la reine ; mort de ses autres enfants; son libertinage effréné, 194, 19‘). Sommations que lui adresse Savonarola .; fidélité de Florence à .«on alliance : sort des forteresses que gardent ses officiers; il fait ravitailler les places napolitaines; par qui pressé de rentrer en Italie ; par qui entravé ; ses amours ; il abandonne l'expédition, 196 à 198. S«'s vacillations ; complot qu'elles font échouer, 199. Ses hostilités au .Midi; U négocie avec Ferdinand le partage do royaume de Sicile. 199. 200 Trêve géo^ raie ; en sécurité du cété de T Angleterre; ses joutes; ses tournois. 201. Ses soupçons à l'égard de scs bi-aux-frères ; il perd son dernier fils ; changement dans son humeur ; sa mort : sa bonté. 202 à 205. Son peu d'égards pour la reine. 205 cl suiv. Ses obsèques, 208. Ses engagements envers les Florentins à l'égard de Pise ; ses promesses inconsidérées aux Pisans, 259. 240.
CHARLES-ROLAND, fils de Charles Vlll : pourquoi son second prénom; IX, 128. Si mort. 195.
CHARI.es IX, roi de France: son précepteur arrêté comme protestant : X, 166. Son avènement è dis ans et dei&i; Xi. 1-18. Il est isolé au milieu dos partis, 149. Par qui salué rui. ib. Défère au chancelier la présidence du conseil, 150. Il fa;t l'ouverture d< s étais. 15! . Préside une seconde séance publique, 156. i.ei députés refusent de voler des subsides sans de nouvelles instructions de leurs commiUanU, 157, 158. li retourne à Fontainebleau. 161. Il défend au connétable de quitter la cour, i6. Il est sacré, 162. 8on roDsoil incline pour la tolérance, 165. Il fait l'ouverture de la reprise des étals. t<i7. Ordonne à Guise et Condé de mettre fin à leur différend. 171. Assiste è la conférence de Poissy. 172 Son goaveroeur, ^76. Il prend la parole devant une députation nu parlrnicni. 185. Sa mèro remmène à Monceaux, 186. Il est insulté par le connélable. 190. Rentre à ForiUinebleau, 193. Est emmené à Paris; ses larmes, 195. Sa délivrance est un des
prétrites drs prot<>(lant!i, 199. 8c rcad an camp de Bourges, 308. 309. Troubles à Toulouse ; amnistie qu'il accorde. 318, 219. 8es ambassadeurs an coucile de Trente; leur conduite, 250. Traita de Blois par lequel il règle ses rapportsarec le duc de Savoie. 251. Son mariage stipulé avec une 6lle de l'Empereur; è quelles conditions. 255. Pourquoi n'enire point au Havre ; est déclaré majeur à Honen: y tient un lit de justice; son di.seours: il conOrme l'édit d'.Vmbnise, 257 k 259. Sa réponse aui remontranera du parlement de Paris ; il force ce corps à se soumetlre, 2111. 252. Lettre que lui adresse sa mère ; il évoque le jugement du différend entre les Guises et les Chatillons ; l'ajourne à trois ans, 2B2. Garde que sa mère organise pour lui. 203. Il aoupcoune d'Andelot du meurtre de Cbarri, ib. Sa réponse 1 une ambassade .solennelle du pape, de l'Empereur, du roi d'Espagne et du duc de Savoie, relalivo au concile de Trente et au meurtre de Guise, 207,268. Son voyage: harangue de Tavanoes, 270. Il destitue le gouverneur de Lyon ; places dont il s'assure ; il donne l'Anjou s son frère en échange d'Orléans: lettre que lui écrit Condé en faveur des protestants; il le rassure.
272. 275. Ses plans contre eux ; à qui il les communique, 275. Suite de son voyage ; son entrée à Toulouse : son escorte : ses fêles; comrarnt accueille les plaintes des huguenots, 279. 280. Son séjour à Bayonne. 282. À Nérac, 287. Fin de son voyage, 288. Etat de l'Europe au aaumeot où le roi d'Espagne lui suggère scs |>laos d'extermination, 289. Préside l'assemblée de Moulins : il y rend compte de son voyage, 291. Réconciliations qu'il fait faire. 2^:6. Comment accui-illc une députation des princes protestants de rAllemagne, 595. 506. 8a sortie contre l'aHiiral. ih. G lui-ci projette de l'enlever, 310. Le complot lut est dé\oilé; il part pour Paris; comment y rentre : haine qu'il conçoit contre les bugucDOts, 211 à 212. A qui donne le commandement de son iiifantorie, 315, 516.
Il donne ù son frère Henri le rummandement général des années. 518. Demande gur lui adressent les états du Languedoc. o2l. Il ne fait la paix que pour écraser le parti, 331. Seconde le duc d'Albe, 356.
Bévoque les privilèges de La Hochelle.
311. Interdit l'exercice du culle réformé. 315. Pourquoi ne prend point le r.'immandctnenl de l'année. .'17. Sa mère rciniiièiie à 5felz. 355. 8cs boutades contre sou frère, 358. Protestauls qu'il force
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la duchesse de Forrarc d'eipulaer da Mootargis. 358. Sa haine violente pour Cotigny. 359.360. Envie que luiinspirent lasnctoiresde Henriiil prend lecommandemeotde l'armée; scs Cavoris; il assiège et prend Saint - Jean d'Angely ; sea pertes. .365 à 367 Son désir de la paix, nU. Scs propositions non agréées, ib.
Traité qu'il conclut. 371. Effets de son édit de Saint-Germain. 373 Exemplet qu'il a reçus : sa dissimulation ; svs ta~ lents ; son esprit ; ses vers à Ronsard, 375 et suiv. Snn inoriage avec Elisabeth d'Autriche. 379. Po'jr,|uoi veut faire tuer Guise ; il se réeoncilie avec lui; à qui projette de inerier sa sœur, 380. Lei princes allemands lui proposent (tout eiemple son beau-père Maximilien : sea promesaes. 380. 381 Ne tient point parole aux huguenots : donne les sceaux 1 Biragur. 382. NégociaU'urs qu'il envoie aux chefs du parti; arbitrage qu'il fait faire, ib. Excès populaire qu'il réprime, 382. 38.3. Srs eirorls; ses offres pour eltirrr 1 la cour 1rs seigneurs hugueuots : accueil qu'il fait à la famille de Navarre ; pourquoi fait tuer Lignerolles, 383 k 385. Il annonce à Nassau le dessein de cornbattre Philippe II et de mettre Coliguy èla tétedesessrmèrs; accueilrt présent qu'il fait è ce dernier; plans qu'il approuve; il l'admet à ses conseils. 386 1 388. Son ardeur à s'emparer des Pay».
Bas : avidité avec laquelle il écoute Nasaau et Coiigny. ,390. Forera qu'il rassemble pour seconder le priuce d'Orange :
srs négociations avec l'Allemagne ei l'Angleterre; il veut inaritr Henri et Ëlia.)bcth ; traité qu'il signe, 392 à .391. Pourquoi n'insiste pas pour rappeler en France Charlotte de Bourbon; ordonne à Coiigny et à Guise de se réconcilier, 397. 398. Ses ciiireliens avec le premier: défianre qu'il témoigne de aa mère : son affection apparente pour quelques chefs protestants : sa haine pour son frère ; .ses can-sses à la reine de Navarre : sis épaucbemenls avec ( j)therine ; douleur qu'il affecte à la mort de Jeanne, 101 à 102. Ses conlidcnccs fausses à Coiigny et Tcligny ; mémoires qu'il demande sur la paix et la guerre. 102 à 101. Places de sûreté que l'amiral lui rend.l.ll. Il fait rceommander au duc d'Albc les prisonuiers français ; le mariage du Béarnais est célébré, 105 à 197. Ce qu'on lui confie des projets de massacre ; ses indécisions, 107. Il trompe eucure Coiigny ; autorise Guise à le luer. 108, lO!) L'aniira! est blessé: visite qu'il lui fait, 111.11 lui donne des gardes ; par qui commandés,
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ib. Il prend, dit-on, la résolution d'ordonner la Saint-Darlbélcmy, ilt, iü.
Fait armer les bourgeois, él3. Prend feu tout à coup et commande le signal, 414. Fait appeler dans sa ebambre 1rs jeunes Bourbons, 4IU 4 418. Son ardeur de massacre ; qui il épargne ; ses ordres dans les provinces ; nombre des victimes; sa déclaration au parlement ; supplices auigucls il assiste, 410, 421,4:24, .Médailles nspiiécs en son honneur; félicitations que lui adresse la cour de Rome : accueil qu'il fait au légat, 420, 427. Félicité par Philippe II : blâmé ouvertement par les souverains du Nord ; ambassadeurs qu'il envoie pour s'eipliquer, 427 â 429, Il veut forcer le Béarnais etCondé à se convertir; ses explications avec Philippe, 451 à ^3. Son entrevue avec Lanoue ; il l'envoie â la Rochelle; étrange position
Jju'il lui fait, 434 â 438. S'occupe de aire monter Henri sur le tréne de Pologne, 438 â 441 . Il renouvelle avec les Nassau les projets de ligue contre l'Es pagne, 443, 444. Son impatience de voir son frère s'éloigner ; son voyage en Lorraine, 444, 44a. Pertes de son armée au siège de la Rochelle, 4411. Il publie l'édit de paix de Boulogne, 430 a 432. Promesses que Moiitluc fait en son nom aux Polonais, et qu'il ne confirme pas ; son goût pour les plaisirs, 433 à 4'àS. Folie qui pense lui coûter la vie chei Nsntouillet , 433. Ordonne d'étrangler la Mole ; ses emportements ; sa haine contre Henri : ses exercices violents; sa maladie. 43ti. S s rapports avec Élisabeth, 488. Il fait partir le roi de Pologne, 439. Le reconduit ; maladie qui l'arrête, 480. Idée que les protestants ont de son incapacité; demandes qu'ils lui font; ses
Êromesses vagues; ses protestations aux lochcllois, 481, 482. Ligue que forme le parti, 483. Intrigues et factions à la cour pour faire nommer un lieutenant général, 463, 464. Querelles en sa présence, 484. Complot des politiques ; il quitte précipitamment Saint Germain, 488. Dépositions qui excitent sa colère contre son frère et contre le Béa~nais, 489. Son indiifércnce en apprenant la capture de Montgommery; scs derniers moments ; il nomme sa mère régente ; sa famille ; sa mort. 489 à 471. Ses entretiens avec Poncet; XII, 12 et suiv.
Ordres transmis en son nom â Damvillc,
CHARLES X, comte d'Artois, frère de Louis XVI: son éducation ; XVII, 324. Est inoculé, 327 et suiv. Se prononce pour le parlement exilé, 337. Op-
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posé â Necker. 343. Se montre au blocus de Gibraltar, 4.32. D'Ormesson refuse de
rver scs dettes. 430. Sa femme hostile klarie-Antoinette, 437. Est de l'intimité de cette reine, 470. Son portrait: sa légèreté ; ses dépenses : son opposition aux réformes, 471 k 473. Énervement de son courage, 474. Son anglomanie , 478.
Il fait nommer ministre de Calonne, ib. Celui-ci paye ses dettes. 476, 493. Libéralité de son bureau â l'assemblée des notables, 304. Srs débats avec laFayette, 306. .Abandonne Briennc, 530. Le fait tomber, 334. Mémoire au roi qu'il signe,
CHARLES, d'abord comte d'Angouléme, puis duc d'Orléans , troisième fils de François I*'; négociations pour lui donner le duché de Milan ; X, 181. Ce
R rince est présenté à l'Empereur, 231.
lariage projeté pour lui. 239. Reçoit l'Empereur k Bjlonne, 248. Anecdote , 230. L'Empereur olfre pour dot k sa future épouse l'héritage de la maison de Bourgogne, 251 , 232. Sa maison ; ses folies, 259 et suiv. Commandement qui lui est destiné ; sa jalousie envers son frère, 286. Son entrée en campagne; par qui est dirigé. 287. Il envahit le Luxembourg; srs progrès ; pourquoi licencie son armée et rejoint celle du dauphin, 288, 289. Escorte son pctràlaRorbcllc,296.
Est au camp de Jaulons, 328. Prétendues trahisons de la duchesse d'Élampes pour le 1 chausser ; son mariage stipulé par le traité de Crespy, 334 k 338. Sa visite â l'Empereur : sentiments qu'il inspire, 342. Son ambition: note qu'il fait aorrsserà son père. ib. Sa mort; plans qu'elle déconcerte, 356 à 582. Sa mémoire poursuivie par les courtisans de Henri II, 588. 389.
CHARLES, petit-fils de Louis XIY, duc de Bcrri; sa naissance; XV, 389. Ce que le testament du roi d'Espagne stipule â son égard. 3.33. Envoyé en Provence; XVI, 64. Puis en Flandre, 80.
Quitte l'armée , 86. Ses égards pour M"* Choin. 118. Son mariage. 121. Blesse le duc de Bourbon, 1.3.3. Scandale que donne sa femme. 134. Renonce à tous droits sur l'Espagne, 141. Sa mort, 138 et suiv.
CHARLES IV, empereur, épouse Blanche de 3'alois; V, ,395. Ést margrave de Brandebourg; est aux prises avec l'empereur Louis de Bavière, 472.
Le roi de Bohême son père forme une ligue en sa faveur, ib. Serment qu'il
grétc â l'Empereur, 498. Est élu roi des .omains, 488. Est expulsé ; cherche un
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asile en Franco, 489. Ses coureurs poursuivent les Anglais. 491. Se met en sAreK à la lialaille de Cricy, 496. La mort de son compétiteur relève scs espérances; il détache Avignon de l'Empire ; VI, 89. Répugnance des Allemands pour lui ; comincnl il écarte ses rivaux, 94 i 93. Ses préoccupations, ISO. Son entrevue arec le dauphin; comment a ruiné l'autorité impériale en Italie ; scs fêtes é Metz, 166. Son entrevue avec le pape ; il promet de seconder la croisade ; se fait couronner roi d'Arles; scs négociations avec Charles le Sage; 233. Le pape l'invoque contre les hérétiques, 319. Sa constante amitié pour le roi de France, 536. Impulsion intellectuelle qu'il a donnée à la Bohême, 546. Le pape l'invite i poursuivre Milicezius, ib. Son pèlerinage en France ; sa mort, 556. Restriction de l'autorité impériale entre scs mains. 564. Son indignité, 595.
CIIARLES-QÜIS'r (premier du nom en Espagne et cinquième en Allemagne), roi d'Espagne et empereur, nallà Gand; son mariage projeté avec Claude de France ; IX, 260. Cette union stipulée par les traités de Blois, 294 à 296. Louis résout de ne pas l'accomplir, 504. Le sire de Chièvres est chargé de son éducation, 508 è 5 1 2. 3Iaiimilien réclame sa tutelle; son droit à être reconnu roi de Castille, 312. Son aieul se prépare i le conduire en ce pays. 522. Sis futurs héritages, 530. Sa tutelle réclamée par ses deux grands-pères , 546. Est fiancé è Marie d'Angleterre, ib. Ferdinand stipule paur lui, 596, 41 'à. Son entrevue avec Henri VIII , 415. Sa fiancée épouse Louis XII, 418, 419. Sa grandeur future contrariée par son aïeul maternel ; préoaréc par la politique des rois de F tance; la main de Rénée lui est offerte, 455, 454. Son avènement à seize ans ; est formé aui affaires; congrès dont il convient avec François I", 446, 447. Traité de Noyon entre eux, 418. Il exhorte Maximilien à y accéder, 449. Scs rapports avec François; leur candidature é l'empire. 465, 464. Ses négociations avec les Médicis, W8. Électeurs engagés à lui donner leurs voix, 471. Ses négociations secrètes avec la cour de Rome ; son portrait ; doutes sur sa capacité ; sa déférence pour Chièvres ; son séjour en Espagne; il disgracie Ximénès: répugnance des cortès à Te reconnaître au préjudice de sa mère. 471. 472. Ses partisans : ses adversaires en Allemagne. 475.474. Motifs allégués pour l'exclure , 485. Il est élu ; accepte malgré les Espagnols, 483,
484. Srs motifs de rupture avec François; il retient la Navarre espagnole; il conteste la possession du duché de Milan : il revendique la Bourgogne ; il hésite à commencer la guerre; fermentation contre lui en Esiugne ; il passe dans les Pays-Bas, 477. 478. Ses entrevues avec Henri VIII : il gagne '\4'olsey ; est couronné h Aix-la-Chapelle, 485. Fermentation qu'il trouve en Allemagne, 485, Diète qu'il convoque 1 Worms et qui condamne Luther . ib. Ses débats avec Robert de La Mark ; il le fait attaquer; ses lieutenants violent le territoire français; il recourt à Henri VIII ; sa négociation secrète avec Léon; son exclamation en apprenant que d'Alençon passe la frontière, 487 é 490. Wolsey lui promet le concours de Henri VIII, 491 é 492. Son désarroi à Valenciennes, 492.
Son lieutenant en Italie, 495. Farces dont il dispose contre son rival; 516, Son ancien précepteurélu pape, X, O.Son alliance avec Henri VIII; il promet d'épouser sa fille ; provinces de la France qu'il convoite, 10. il. Abat le parti des communes en Espagne par la victoire de Villalar et la prise de 'Tolède ; amnistie qu'il accorde. 17, 18. Ses conventions avec le connétable. 25. Il laisse sans argent son armée d'Italie , 56, 49. Mouvement général qu'il lui donne, 56. II autorise Bourbon à envahir la Provence, 41. Subside que lui promet Henri VIII; qui il donne pour lieutenants au connétable, 42. Plans qu'il rejette, 4,5. Ne reçoit plus d'argent de l'Angleterre, 49. On lui annonce la victoire de Pavie ; lettre que lui adresse le roi, 57. Henri cherche ù rompre avec lui. 65, 66. Alarmes d'une ligue générale contre lui, 67. Propositions exorbitantes qu'il fait faire à François, 69. Lannoy conduit ce prince en Espace ; joie qu'il en éprouve ; il évite de le voir : sa correspondance avec la régente; sa prétendue délibération avec deux confidents; ses résolutions; trêves qu'il signe, 70, 71 . Pourquoi se décide à visiter son prisonnier ; leur entrevue, 71. Complot contre lui en Italie; il lui est révélé ; son accueil à la duchesse d'Alençon , 72 à 74. Il signe le traité de Madrid, 75 à 77. Ne peut en obtenir la ratification : comment son rival veut l'intimider, 77. Comment fait ressortir son manque de foi, 79. François négocie avec lui, 80 et suiv. Calamités qu'il fait tomber sur l'Italie, 84. François veut le contraindre k accepter le rachat de la Bonrgogne, 87. il consent à modifier en ce sens le traité : est rc-
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fusé : scs circulaires sur la caplivilé du pape! !I2. L'Ilalie près de lui échapper, S6. Doria passe à son service. 97. Ses concessions à François ; déclaration de auerre que ce prince cl Henri VIH lui fonl nolilicr ; .sa réponse : provocations réciproques que lui et le roi de France s’adri’ssenl. 97 à 100 8a situation critique en .\llrmeguc et en Hongrie ; est aui prises avec Soliman et le parti luthérien ; sa tante signe le traité de Cambrai, lOié lOS. Alarmes que lui donne Soliman: il passe en Italie, 109. Sa pais avec le pape : ovccSforza, avec les Vénitiens. ih. Il récoiieilie le pape et le due de Ferrare : prend sous .sa protcrtioii les
ftrinccsd'Urbin. de Mantoue. de Monterral: s'attache le duc de Savoie: abandonne aui rigueurs du prince d'Oraiige les .\iigeviiis de Naples, ib. Prête au pape scs armées contre Florence, ib. Ses comptes réglés avec Françoi.s: il lui rend ses fils, 1lf .ilU.Soii tyninii Florence; terreur de l’Italie. Ilti. Couronné par le pape comme roi de Loiiibardie et comme empereur: il passe en .Allemagne: entend et fait condamner la Conft tiion d'Aiigsbourg; fait élire .-on frère roi des Romains ; eumment se forme la ligue de Stnalkalde que favorisent François et Henri . CH à 130. Il demande au premier son assi.stance contre Soliman; aide que lui offre le roi ; il transige avec les protestants ; seeondé par eui, il contient les Turcs. 138 à 1-13. Son séjour dans les Pays-Bas ; il donne ce gouvernement à sa sœur iHarie. lil. Son influence dans l'affaire du divorce de Henri VIII, 113, 141. 148. Levée de subsides que lui accorde le pape, 14S. Conseil qu'il donne au pontife; leurenlrevue projetée ifc. Ce qu'il obtient de lui; création d'une ligue italienne ; son mécontentenienl et sa méfiance; son retour en Espagne, 147 é 149. Veut en vain empêcher l'entrevue entre Clément et François. 149. Demande le renvoi de Milan d'un ag' nt de ce roi, ISO. Réparation que François lui demande a"rès la mort de son émissaire, 181. Le dur de Gu Idre lui cède ses États, ISS. Par qui le Wurtemberg lui est donné; il le transmet é son frère Ferdinand. 1S3. Sa haine pour Henri VIH, 189 Alliance qu'il faitoffrir à François, 163. Ses apprêts contre Barberousse.
164. 169. Soupçon qu'il propage contre François, 169. Ses prompts succès en Afrique ; il bat Barberousse; prend Tunis; remet sur le trAne Muley-Hassem; son retour en Sicile. 176, Lerva prend pouenion en son nom du dacM ’de Mi-
lan. l’A. Est l'arbitre de l'Italie: confirme l'autorité d'Alexandre Médieis ; loi donne sa fille en mariage: embarras que lui donne le Milanais. 180. Il le fait offrir i François pour son troisième fils à la condition de rétablir l'unité reli— gicu.se et politique en Europe, de déclarer la guerre à scs alliés. 181, 182. Ré-
rionsedu roi. 183. L'invasion de laSavoia P décide à rassembler ses troupes. 184.
Continue en apparence la né^iciatioD avec François : alliés qu'il cherche : ses ouvertures à Henri VIH: scs mesures de défense dans les Pays-Bas et en Allemagne. ib. Son entrée à Rome: son colloque avec Velly, envoyé français. 187, 188. Son lone discours au consistoire que tient Paul III; son défi personnel àFrançois : son ultimatum ; ses explications à Velly, 188. 189. Rejoint par le cardinal de l.orraine ; ne lui laisse aucun espoir de paix. 192. Scs rapports avec le général que choisit son rival. 194. Il rejoint ses troupes; annonce riiitention de pénétrer en France; scs lieutenants; Saluées prend parti pour lui : villes qu'il assiège et prend, 198. 196. Il pressa toutes les frontières ; ses intelligences k l'intérieur, 201. .Malgré les instances de Leyva et de scs généraux, il envahit la Provence ; ruines au milieu desquelles il s'avance; ses équipages incendiés ; sa seule rencontre militaire ; comment fait des vivras; parvenu i Aix, éprouve U disette, 199 à 2Ü0. Ses prnjelsde rétablir le royaume d'Arles : comment entravés; il fait brûler le palais de justice d'Aii, 201, 202. Les moulins qui l'approvisionnent détruits: Gênes menacée; son armée ravagée par une épidémie, 202. 203. Ses énormes pertes ; altitude menaçante des Français; il cnti nd les conseils de Leyva mourant ; sa retraite : qui place è la tête de son armée; son départ pour l'Espagne, 204, 208. Son épuisement après la première campagne , 206. Accusé d'empoisonnement sur la personne du Dauphin. 208. Ses projets d'allianee avec Henri VIII, avec Jacques V d'Écosse, 209. Son rival le fait citer en parlement, 2l.v. Ses lieutenants sur la frontière des Pays-Bas. ib. Conditions auxquelles il offre la paix, 219. Ses négociateurs, ^3. Se rend au congrès de Nice; trêve qu'il j signe, 223 h 228. Son rival tend à se rapprocher de lui; prix qu'il attache i. son alliance ; leur accord secret k Nice : leur rencontre k Aigues-Mortes.228 i 230. Désir du connélanle de le réconcilier avec le roi, 234. Effet de son invasion , 235, 8e« négodatioiw avec Henri ; miriag*-
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projeté vil y renonce et trtite «vccFrin- cois, iôii à 256. Son désir de le détacher des protestants, 257. Projets de mariage; il perd .sa rvinine; on veut l'unir à la lille de François, 258, 259. Plans contre l'Âiiglais qu'il rejette; ce qu'il propose, 239. Garanties qu'il demande à la France; ses embarras ; ses échecs eu Dalm.itie : liustilité de scs cortés, 245, 2.4t. Révolte des Gaulois, 244. Le roi lui oiïre le passage par la France, 246. Valeur de cette invitation qu'il accepte. 246. 247. Son voyage en France ; zèle du roi pour lui, son entrée à Paris: anecdote: son arrivée à Gand : ses répressions; il refuse de donner l'investiture du duché de Milan, 248 à 261. Ses offres ; ses plans; comment il entend (lartager ses istals, 261 à 253. Sa surprise au rejet de ses propositions; il investit son fils du duché de Milan. 254 à 256. Los secrets de la ligue de Sinalkoldc lui sont livrés. 268 II propose une tolérance religieuse réciproque, m9. 11 dissout la diète de Ratisbonne et établit comme règle de l'Empire la paii du Nuremberg, ^0. MéHance qu'il a inspirée aux ambassadeurs de François près des diverses cours. 272. Son rival cherche à soulever l'opinion contre lui; ses a ppréLs contre les corsaires d'Afrique, 277, 278. Son retour en Italie ; son entrevue avec le pape; il s'embarque pour Alger ; scs désastres ; il revient presque seul à Cartbagène, 278, 279.
François se résout à l'attaquer : il n'est point préparé pour soutenir la guerre, 280,281. Situation critique de sa maison: il ne peut so rendre à lu diète de ^ire. 282. Le roi lui dénonce la guerre, 2w II est pris au dépourvu dans le Luxembourg, 288. Cette province lui est enlevée, 289. Sa soeur la recouvre, ib. La clémence de son rival é La Rochelle op- Mséc à sa .sévérité à Gand, 297. Sa force de tète; intérêts qu'il embrasse; fiançailles de son fils ; son projet de passer en Italie; son alliance avro l'Angleterre, 299 à 500. Il passe en Italie; repousse le plan de pacification du pap - ; se rend en Allemagne : sa résolution de punir le duc de Cléves ; il le réduit et lui fait
Î;rlco ; scs conditions , 502 à 304. Renbreé par les Anglais: il assiège Landrecics, 304. Il lève le siège ; met garnison dans Cambrai, 306. Épuiaement de ses finances. 313. Secours uu'il obtient de la dicte de Spire, 313 à 315. Son plan d'attaque générale, 315. Il rassemble son armée en Lorraine pour marcher sur Paris. 326, 327. Villes qu’il prend ; il assiège Saint-, Diiier; résisUinc« qu'il
éproure ; la place se rend, 328 k 330. Son ‘ dissentiment avec Henri; il est disposé à traiter ; scs négucialcurs ; il s'avance jusqu’àCbàteau-Tbieriy: prend Soi.ssons; fuit la |uii à Crespy. 3.>U à .332. Prétendus dangers auxquels le traité le soustrait ; politique qui l'a dicté ; ses conditions; son but constant de combattre les Turcs et les protrstanla atteint : don < qu'il promet au duc d'Orléans. 334à ,336.
désir de faire la paix avec les Turcs, 556. Il olfre sa médiation entre François et lleuri, 558 Retire scs troupes de l'armée anglaise, 3,39. Ses c-iiitonnemenls ; ses dispositions à l'égard du duc d'Orléans, l'b. Note qu'il adresse au roi en faveur de ce prince: ton désir d'burailier la ligue de Sinalltalde; il eiiruie des ara- * bassadeurs à f mit ', 542. Sun méconteiilemtrit. 545, 544. Lettre hautaine qu'il reçoit du pape, 544. Il accepte la bulle du uuiitife relative à la convocation du concile général : il ratifie le traité de Crespy: 544.546. Il impose aux Pays-Bas la confession de Louvain ; supplice qu'il ordonne. 545. Il se rend à la diète de Worms. 356. Comme il s'y prononce à l'égard des protestants ; ses offres à Soliman, ib Sa politique siucèremeut servie par la France, 3.37. .Uodificalions qu'y apporte la mort du duc d'Orléans, ^5. ^s apprêts de guerre contre les
firolistaols, o63 564. Sa trêve avec Soiiiian, 366. Haine que lui porte le pape; , pourquoi : sou traité avec lui, 367. Il abat la ligue protestante, 368, 370. Il licencie en partie son armée, 373. Sa réponse ii la sommation de Henri 11 d'assister i son sacre ; parti qu'il tire de la ' mort de François; il gagne la batailla de ‘ Sluhlberg, 389, 391. Il fait emprisonner le landgrave de Hesse, 501. L’Empire lui est soumis, 392. Insurreetioii contre lui à Naples, 395. Il la ;'unit. ib. Il aaiorise l'assassinat du duc de Plaisanae, 397. Il convoque la diète d'Augsbourg ; embarras que lui donocle pape; il publie l'intérim et le fait adopter par la diète comme loi de l'Empire , 460 à 403. Il investit blaurice de i'électorat de Saxe ; sesrimeurs; il retourne à Bruxelles ; y appelle son fils . 403etsniv. Il excite le '■ proleekar d'Angleterre contrcla France, 414. Ses plans de monarchie universelle, 417, 418. Sa politique d'oppression k l'é-
Îard de f Italie ; dureté de ses vice-rois, 19. Scs projets de deapoti.sme en Allemagne ; ses précautions, 420. Concoora que lui prête l'Angleterre ; la France ■ seule lui fait obstacle ; il veut obtenir l'abdication do aon frère, té. Il marche
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Ters le pouvoir absolu ; il est résolu II abtilrc la France, éôS, 436. Il jette le masque de la tolérance ; son édit cruel contre les protestants en Belgique ; scs projets sur l'Allemagne ; il convoque une diète à Augsbourg ; sa conrianco en Maurice de Saie; il remplace Granvelle par le lils de cet homme d'Éiat, 43C à 43S. Il obtient du pajte la convocation du concile à Trente, 4o8. Son dessein de réduire Magdebourg, 4.Ï9. Tiche (ju'il réserve à son fils; résistance de sa famille, 4M, 4(1.11 fait attaquer Dragut,441.
Scs prétentions sur Parme et Plaisance, 414. Ses hostilité.^. 444à 447. Il est trahi par Maurice de Saie, 4'il. Ce prince demande l'admission des protestants au concile de Trente , 452, L'Empereur ne soupçonne pas sa fidélité, ib. Séjour de Charles è Inspruek ; ambassade qu'il y reçoit; il est surpris par la levée de boucliers de Maurice; son frère le sauve; sa fuite, 45Ô h 45(1. Le roi de France public son manifeste contre lui, 456. Ses ambassadeurs aui conférenees de Passau:
paii de ce nom. 470 à 471. Ses infirmités ; ses humiliations; IX. 5. Politique de Maurice à son égard, ti. Ses armements; son but est de reprendre les trois évêchés et la Lorraine, 8. Il passe le Rhin ; ses forces ; ses lieutenants. 9. Il s'arrête de .sa personne à Thionvillc ; pourquoi, ib. Sa paix avec Albert de Brandebourg, 10. Il se fait porter au camp qui assiège SIetz; sa retraite, 1 1, 12. Oppression qu'il fait peser sur Sienne. 14,15.0ttcvillesc soulève; mesures u'il prend contre elle, 17. Secours qu'il onncà la république de Gènes, 19. Il fait assiéger Térouenne ; ruine de cette ville; il donne le commandement de son arméeau duc de Savoie, qui envahit l'Artois, 19 à 21. Il défend Cambrai et évite la bataille. 22. Il dirige la conduite de sa nièce Marie Tudor, 2.7. Il conseille l’eiécution de Jane Grey: il fait épouser Marie a son fils. 24. ôü'. Ses embarras ; ses attaques de goutte ; le travail lui est interdit, 28, 29. Vivement attaqué [rar Henri, il se décide à lui tenir tète. o2. Il perd le combat de Rcnty ; se relire è Bruielles, 73. Donne un nouveau gouverneur au Milanais. 37. Scs commissaires pour la paix, 41. Ses prétentions, 41, 42. Don qu'il fait à son fils. 42. Ses troupes mal soldées et victorieuses. 45. 46. Sombre avenir de ses États ; horreur qu'inspire le nom de scs lieutenants en Europe et en Amérique ; épuisement des provinces où il a établi sa domination, 46, 47. Son frère lui apparaît comme un
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riYal; U le laisse présider la diète d'Augsbourg, ttô. Chagrin que lui cause le rcces de celle diète; son dépilc<>ntre flenrill; son impatience contre son fils ; mort de sa mère : il convoque 1rs étals dos Pays- Das ; son abdication. à Son désir de repos pour lui et pour rhumanilé, Trêve qui se négocie et qu'il jure, 53 à 54. Le pape refuse de reconnaître son abdication comme empereur, 57. Il part Mur l'Espagne et mire au couvent de Saint'Just, <!7. Comment juge de la victoire de Saint-Quentin, 80. Sa mort,
CHARLES VI. empereur, d'abord archiduc d'Auirichc; ce que le testament de Charles d'Espagnestipule à son égard ; XV, 535. Son lot selon les projets de partage, 507. Son père et son frère renoocontensa faveuràla couronne d'Esnagne; il part pour l'Angleterre ; entre aans le Tage ; xVf, 31. Sun parti en Catalogne, 53,43. Scs échecs en Portugal, 34etsuiv.
Ses cicès : répugnance contre lui qu'ils inspirent. 43. Il débarque dans le royaume de Valence: est prodamé roi:scrend maître de Barcelone, 44. Défend cette ville ; 51. Son frère lui donne l'invesliturc du Milanais. 01. Son indolence; il quitte rarmée, OG. 07. Son traité de commerce avec l'Angleterre, 75. Reconnu par le pape; ce qu'il cède aux Anglais, 88. Les alliés veulent le faire reconnaître par Louis. 90. 103. Scs opérations en Aragon, 110. Sun entrée à Saraçossc, 111. Sun entrée À Madrid, if*, cl suiv. Sa retraite; il pvrd la bataille de Villa-Vidosa; est appelé par la mort de son frère à rbéril.-ige do l'Autriche, 111 à 115.11 passe en Allem.igne: est élu empereur; fait la paix avec les Ilorrgrois; son parti ruiné en E.spagne, 120, 130.
Son refus de renoncera ccltc monarcbic, 141 Son obstination à no point reconnaître Philippe; il retire scs troupes de la Catalogne; ce que la paix d'Ulrecbl lui réserve; il ne la signe pas, 142 à 145, 194. 11 souscrit le traité de Rasladl. 147. Prolonge la guerre ni Catalogne. elsuiv.
N'a que des filles: ses dispositions à leur égard, 102, 103. Sa froideur pour les
fniissaoces mariiiincs: sa guerre avec es Turcs, 190, 215. Ses rapports avec George ; il offense le roi d'Espagne ; ses victoires en Hongrie ; Philippe V lui enlève la Sardaigne, 201 à 204. Haine que lui porte ce prince, 210. Scs levées espagnoles employées contre lui, 219. Ce que la quadruple alliance lui destine. 220 et suiv. Il fait la paix avec la Turquie ; revient sur scs promesses, 222, 225. Com-
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ment irrite Alberoni, 223. Ennemis ({ue celui-ci lui cherche, 225. Il adhère à la quadruple alliance, 228. S'applique à brouiller la France et l'Espagne ; sa domination en Italie, 240 et suiv. Il s'emploie à Taire nommer Dubois cardinal , 280. Diflleultès qu'il Tait naître sur la succession de Slèdicis, 310. 311. Son traité avec l’Espagne, 310, 320. Rinerda révèle leurs négociations. 345. Il donne son agrément à la promotion du cardinal Fleury, 380. Peu d'sposé à la guerre ; menacé par le ministre français, il négocie, 350 à 300. La reine d'Espague l'abandonne, 373. Sa politique se borne à faire accepter par l'Europe la pragmatique sanction^ 582. Aide .Augustede Saie a monter sur le trône de Pologne, 383.
Menacé par l'alliancedcTurin.arccours aui puissances maritimes; espère encore la paix, 389. Est attaqué, o9ü et suiv. Scs place.s en Italie capitulent, 594. Sa détresse, 407, 408. Il signe une suspension d'armes ; négocie et signe les préliminaires de Vienne, 409 à 415. Rompt avec les Turcs; est battu ; fait la paii, 441. Secourt les Corses insurgés, 442.
Pacifie l'Ilc, ib. et suiv. Son résident en Toscane se fait proclamer roi de Corse, 444. Convention que signe son ambassadeur à Paris, 440, 447. Sa mort: sa politique,appui qu'ila trouvé en Angleterre, 448 à 4.i0. A sauvé du supplice le prince de Prusse, 431 cl suiv. Philippe V prétend à son héritage, 478. A vendu Finale aul Génois. 508.
CHARLES A'II, empereur, d'abord CHARLES-ALBERT, électeur de Bavière; ses prétentions h l'héritage de Charles VI: XVI. 433. Son traité avec la France, 455, 490. Par qui secondé : scs succès, 457, 458, Est couronné roi de Bohême, archiduc d'Autriche; est élu empereur. 4(’0. Inquiétudes qu’il donne au roi de Prusse ; sa convention avec lui, 401 , 402. Scs désastres. 473 et suiv. 475, 480, 481. Les alliés manoeuvrent pour l'enlever, 483. Il doit intervenir au traité de Fontainebleau, 489. Marie- Thérèse veut faire annuler son élection. 491. Offres que lui fait l'Angleterre; offre que lui fait Louis \Y: 492. Union confédérale en sa faveur ; 490. II rentre en Bavière; sa mort. 512, 532. Son fils écarté de l’empire, 525.
CHARLES d’Autriche soutient les prétentions de sa femme à l'héritage de Clèves; XIII, 272 et suiv.
CHARLES I"', roi d'Angleterre; son mariage négocié en Espagne ; XIII, 451 et suiv. Son séjour it Madrid ; il épouse
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Henriette de France, 470. 471, 477. Son avènement, 477. Sa froideur avec Louis
XIII, .183. Garant des conditions accordées aui Rochelois, 488. Ses luttes avec le parlement ; ses brouilicries avec sa femme; ses démêlés avec la France;
XIV, 25, 20. Ses hostilités; son manifeste, 29. Flottes qu’il envoie au secours de la Rochelle, 30, 37. Scs promesses ; embarras qui l'empéchcnl de les remplir, 40. Invoqué par Rohan, 40. Envoie une nouvelle Oolle, 4t. Conditions de paix qu'on lui transmet, 42. Le traité est signé, 01, 02. Ses préoccupations intérieures, 142. Il donne asile a Marie de Médicis ; s’oppose à l'agrandissement de la France en Belgique ; Richelieu axeitc contre lui les puritains, 104. Ses instances pour la rentrée en gr.lcc de la reine mère, 190. Subside qu'il donne à l'électeur palatin. 198. Scs débats avec le covenant, 230. Avec le parlement, 231.
Vaincu par l'armée parlementaire & Marston-Moor, 230. Se livre aux Écossais, 357. Qui le remettent aux commissaires du parlement ; époque de sa mort,
CH.ARLES II, roi d'Angleterre, d'abord prince de Galles; son voyage en France; XIV, 337. Abandonné par Maiarin; se réfugie en Espagne ; XV, 32, 44. Cherche Â intervenir au traité des Pyrénées, 03. Remonte sur le trône; à qui sa mère veut le marier ; marie sa sœur, 08, 09. Son alliance avec le Portugal: subsides qu'il reçoit de Louis XIV, 83. Son traité avec ce prince ; il lui rend Dunkerque, 91. 92. Sa parenté avec le prince d'Orange, 124. Il déclare la guerre à la Hollande, 120. Offre 5 Louis XIV les Pays-Bas espagnols pour prix de sa coopération, 120. Ne seconde pas l'évéque de Munster. 129. Incendie de Londres; ouvertures de paix que lui font les états généraux. 131. Il signe le traité de Broda ; son accord secret avec Louis, 132 5 131. Ligue dans laquelle il entre; sa déloyauté, 102, 103, 180. Gagné à prix d'argent par le roi de France, ICO. Son entrevue avec sa sœur, 109. Sa correspondance avee elle ; il refuse la lettre que lui écrit le duc, 171. Son traité avec Louis, 173. Il trompe son ambassadeur en Hollande, 178. Comment de AVitt espère le ramener ; il commence les hostilités et déclare la guerre, 191, 192.
Fermentation contre lui dans le royaume et le parlement, 20S, 2Ü8. Forcé de faire la paix, 211. Sa médiation, 249, 258, à 20O. Se déclare prêt k s’allier à la Hollande, 202. Son mécontentement contre
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I.ouis ^8?}. Politique qu'il suit, ô08. trùnc d'Espagne. 16i. Ses disposit'ons à Arbitrage qui lui cal couÜé, 311. Sa Tégard de la suceesaion de Naples; U mort. 317. France le pacte de famille,
CHARLES roi d’Espagne. Voy. 1u3àl({7. Déclare la ^erre à l'Angle- Charles-Quint. terre; envahit le Portugal. 173, I7i. Sa
CHARLES 11, roi d'Espagne: sa dé^ correspondance avec l4>uis XV, âüü. Ses bililé; son avènement : XV, 113. Inca* rap(>oris avec Choiseul: son ressentimeot pacilé de sa mère . 136. Ligue pour contre les Anglais, 205. 5i2. Scs prégarantir scs États. 162. Entre dans la tentions à la pnilosopliie; ses ministres; coalition contre Louis XIV. 153, 157. insurrection qui l'engage à quitter Ma- Qui prétend à le gouverner, 23$. Mes- drid; il supprime les jésuites, 232 à 234, sine se soulève contre lui, 242. Il est 256. Ses apprêts de guerre, 24.3. La déclaré majeur ; disgracie sa mère, 244, Louisiane lui est cédée ; il la ruiné, ib, 253. Fait la paix à Nimègue. 265. Son et suiv. Ses débats avec l'Angleterre au ntariagf': 2T^^ Sa faiblesse, 285. Son .sujet des lies Falkland, 24f 245. Ses indignation contre le duc de .Mantouc. projets de guerre entravés par Louis XV, 2t)8. Déclare la guerre à Louis. 306. à z55. li se propose de secourir la Po- 308. Trêve qu'il signe. 31 1 à 332. Il signe logne, 193. Inquiétude que lui doDoe la ligue d’Augsbourg, 346. Prétcniiona l'iiistirrection américaine, 416. d'étiquette du pape auxquelles il s" CH.4RLES IV. roi d’Espagne, estproaounict. 358. 3!enaces que lui fait Louis, clamé princ * dca Asturies; XVII. 165.
372, Il lui déel.ire la guerre, 377. Il perd CHARLES d’Anjou , roi des Deuxsa femme. 382. Sou contingent dans la Siciles : donne le goût des tournois aux coalition. 309 Son impopularité eu Ca- Nopolitinns; II, 496. Dispositions testa*talugne, 418 Sujets de pl.iinte qu'il a mentairca de son pèro Louis VIII en sa donnés au duc de Savoie, 440. 462. faveur: IV, 150. Son mariage .stipulé, Obstacles qu'il met à la paix, 470. Son 176. Autre union que son frère négocie; dépérissement: sa mélancolie, 47t, 472. 333. Sun mariage avec Uéatrix de Pro- 11 perd Bareelunc et Cariliagène, 473. veitce: sa joie ; son ambition. 354. 335. Signe Ib poix de Ryswirk, 474 Sa mort; Apanage que lui donne son frère, 336. son te.stariient. 500. Sa longue agonie; sa Croisé avec lui, 359. L'accompagne. .360. dépendance perpéluetlo dans sa fatnilL* ; Son poste au camp de .Mansourah, 377. comment cireonvenu et délenniné ; son Son trouble à la vue du feu grégeois, testament in faveur du prince de Ba- 580. Sa valeur; ses |>érUs à la bataille de vière : mort de ce prince, 505 à 508. Ses Mansourah, 384. Sauve un avant-poste, anxiétés, ses méfiances; il consulte le 386 Est remis en liberté. 393. Opine pape ; mort de ce pontife. 515. Sa déci- pour le retour en Europe, 598. 399. Sa sioii. 514. Son successeur accepte et est légèreté; niéconlentcmcnt qu'il donne au proclamé M5 à 518. L'Einnereur pro> roi : son départ. 400 Négociation qu'il teste contre son Icstamrnt. .525. entrave, 41 1. Conseiller de sa mère;son
CHARLES III, roi d'Espagne, d'abord accord arec son frère Alphonse pour roi de Naples ; sa naissance; \VI, 194. enlever aux villes du Midi leurs libertés, Son mariage stipulé avec Mademoiselle ib. Villes qu'il réduit: par quoi son de Beaujolais. Ce que sa mère lui di-s- ambition détournéf^412 Intervient en tine, 21/. 218. 315. Sa future renvoyée Flandre et reçoit le Hainaul, 415. Quand en France, 325. L'Kmpemir lui manque il le restitue. 415. Est encore occupé à de parole, 326. Nouveaux projets d'al- ces débats à la mort de sa mère, 4^. * liance pour lui. i7> 327, 334. 544. Sou Sollicite la couronne des Dcux-Siciles, vcrainelé qui lui est réservée. 372 573. 425. Détourne son frère de se faire Son établissement en Italie, 586. Il moine, 455. Aux prises avec lu comte prend possession de Parme ; marche sur de Hollande, 436. Il renonce au Hai* Naples; y est proclamé roi. 396 à 3't8. naul ; à quel prix, 457. Époque de son Son armée victorieuse o Bilonto s'em'- traité avec Innocent. 438. Scs débats barque cl Vmparc de la Sicile, 399. avec sa belle-mère : pacifiés, 446. 11 Reconnu roi par le traité de Vienne, réduit Marseille; ses vcng<ance.s. ib, 4IOà4l5 Se ligue contre Marie-Thérèse, Manque à ses engagements avec ses trois 455. 479. Forcé de retirer ses troupes, bellcs-!«œurs ; longs démêlés qui en 486, 487, 506. Il reprnd tes armes; résultent, 446. Fuit taire ses prétenprend part au combat de Vcllelri, 507. lions sur les Diux-Sidlcs pendant la Conditions auxquelles il signe la paix pontifical d'Alexandre IV^ 449. Étend d'Aix-la-tbapelle. 25. Son avènement au son influence en Piémont pillcs qutM
CRÂ
CBA
donnent à lai, ib. Ses négociations avec Urbain IV; comme il tes conduit,
496. l.eur traité, 496. Pourquoi ralentit tes apprêts; ses relations avec Leicester,
497. Accueille les Cls fugitifs de ce dernier, 499. Son arri\ée à Rome, où il a été nommé sénateur, 601. Le pape lui donne Tinvestiture des Deux-Sienes et U prend le titre de roi, ib. Son gendre commande les croisés qui marchent à son aide; seigneurs qui l’accompagnent.
501. Est couronné au Vatican: part pour Naples . ih. Ses progrès : il gagne la bataille de Grandella • qui lut livre tout le royaume ; son entrée à Naples, ih. Ses conOscations dont il graliüe les croisés, 500. Ses proniesst's à l'égard de la terre sainte, 507. Par qui menacé et desservi, 508. Irritation contre lui dans son royaume, 511. Assiège 1rs Sarrasins de Nocera: attaqué par Conradin ; se heurte contre lui h Tagliaeozzo. 51:2. Gagne la bataille ; fait prisonnier Con radin et ses
friuduaux partisans, les fait périr sur échaiaud. sauf Henri de Castille ; conseils que lui a donnés le pape, 51:2, 515. Son inimitié envers Michel Patéologue, 517. Envers les Pisans,t7>. Annonce à son frère sa prochaine arrivée à Carthage, 52^. Les Grecs invoquent contre lui saint Louis mourant, 525. Son arrivée en Afrique ; V, 10. Sa contenance: sa douleur: préside aui obsèiiues du roi, ib. cl suiv. Son inertie au camp de Carthage. 10. Accusations et mécontentement contre lui, H. Ses avantages contre les Mores, Il , 12 Ses négociations cl traité avec le roi de Tunis; il médite iBltaquc de Consianiinople, 12 à 14.
Son arrivée en Sicile, 14. Naufrage qui le force de renoncer à ses projets, ib. Témoin du meurtre du prince Henri d’Angli-lcrre ; accusé d'y avoir pris part; sa juslibcalion, 16. Lflurts du pape pour le réconcilier avec .sa belle-sœur de France, 29 et suiv. Son airibiiioii contenue par Grégoire X , 45, 50. Haine que lui porte Nicolas 111 . 50. Desseins de ce pontife et de rempercur Rodolphe contre lui ; scs projets sur Constantinople; ses acquisitions en Orient; ses drapeaux arborés en terre sainte, 51. Survit seul 4 son frère, 59. D'où ses débats avec sa belle-sœur de France. 60. Son inquiétude aux interventions qu’elle invoque; il envoie son fils aîné en Provence, ih. Sa domination en Italie; jalousie de la cour de Rome , G2. Son refus d'unir un de scs fili> à la famille de Nicolas, ih. Ce pontife lui enlève ses prérogatives sur VUalie septentrionale ; sa longani-
mité, ih. Parti que le roi d'Aragon ranime contre lui; son alliance avec les Grecs schi.smaliques : ennemis que lui cherche Procida, 65. Traité que ménage le pape avec Rodolphe. 66. Comment influence le conclave .v la mort de Nicolas: partialité du nouveau pape pour lui. 69. Nommé encore sénateur romain, 7ü et suiv. .\rmée que convoque contre lui la reine mère de France ; barons uui prennent p^rti pour elle, 7t. Parquelles médiations il termine ces débats. 72.
Fait excommunier l'empereur de Conslanliiiople ; .se prépare à transporter en Grèce une armée, 74. Son imprévoyance 4 l'égard du roi d'Aragon, 75. Le peuple commence les hostilités contre Iui;véprc8 siciliennes, 76 Pourquoi la France embrasse sa cause avec ardeur; il assiège .M essine ; refuse 4 cette ville une capitulation» 77. Est forcé de lever le siège : perd une partie de ses vaisseaux ; sa fureur , 78. Convient de combattre en champ clos son rival: passe en Franco, ih. 79. Revers qu'il apprend en roule, 80. Son entrevue ovec Philippe; ses apprêts de combat. 81 , 82. Son arrivée au rendez-vous, 85. Son retour en Provence: armée qu'il y lève, ih. Il rentre en Italie. 87. Sa flotte battue à ^lalte, 88. Son fils battu cl prisonnier A Naples; son arrivée en celte ville ; scs projets de vengeance : exécution qu'il commande ; son activité, 89, 9Ü. Scs désappointements : .sa mort, 97.
CHARLES [ir. BOfTF.ixj. roi des Deux- Siciles. d'abord prince oe Salerne. envové en Provence : se rend 4 la cour de France: V, 60. Tournoi fatal donné à celte occasion . 61 Médiateur entre la France cl la Castille. 67. Barons qui s'opposent 4 sa prise de possession de la Prov**nce, 71 cl suiv. Par quelles médiations ces débats se tcnnineni,72. .Marche au secours de son père. 78. t.elui-ci lui confie le royaume, 79. Rébellion contre lui. 85. Vaincu cl prisonnier. 88. Condamné à mort, 89. Sa captivité : sf'cours ue .ses fils invoquent, 108 Projet e traité oui stipule sa liberlc: pourquoi retardée, 109. Les négociations sont reprises ; ses prom. sses , 1 (0 . 1 11 . Il est délivré et se rend 4 la cour de Philippe le Bel. 115, 114 Ce prince ne reconnaît pas les conditions onéreuses du traité {\uï le délivre ; le pape le dégage de scs serments, ili et suiv. Son couronnement : son dégoût de la guerre: sa trêve avec le roi de Sicile; il est abandonné par les chevaliers français ; il fait couronner son fils roi de Hongrie, 114, 115.
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Son retour en France; formalités qu'il accomplit pour éluder scs obligations envers l'Aragon, IIG. 117. S'interpose pour la paix générale; traité qu'il ménage ; il s'engage pour l'Eglise et pour Charles de Valois; cession qu'il fait à ce dernier; compensation qu'il reçoit ; stiiile pour Philippe le Bel et pour acques de lllinorque, lôô. 15.{. Amitié d'Édouard pour lui, 1 17 et suiv. S.i présence au conclave ; ses débats avec Caietan : se réconcilie avec lui apres avoir profilé de l’incapacité de Célestin V et le fait élire pape, l'jS. 139. Zèle du pape pour lui, 101. Il assiste au congrès d'Anagni ; traité qu'il conclut, lliü. La Sicile lui est abandonnée, mais il ne peut s'en tendre maître, th. Il fait massacrer les Sarrasins de Lueeria, 100. ElTorts du ape pour lui donner la Sicile, 171.
ubsides qu'il reçoit du pontife ; ISi. Sa mollesse; le pape prend sur lui le fardeau de la guerre, 2Ü8. Son fils vaincu à Trapani,)'/'. et suiv N'aspire qu'à renoncer à la Sicile, 256. Philippe de Dampierre lui remet scs fiefs italiens, 217. Convié à l’assemblée de Poitiers. 271.
Faveurs que Clément V accumule sur sa famille, 2T7. Remise à lui fiite de sa dette envers l'Église, ià. Il fait arrêter les templiers de Provence, 285. Époque de sa mort; comparé à son père. ,515.
Amour du peuple pour lui; scs profusions; ses désordres, ib.
CI1.ARI.es 5IARTEL, prince de Naples; couronné à la cour de son père roi de Hongrie; effet de cette vainc cérémonie; V, lie. Honneurs qu'il rend au pape Célestin. i’»8. Prétend au royaume île Hongrie. 107. Porte le titre de roi ; 211. Sa mort, 277, Louis le Uutin épouse sa fille. 350.
CHARLES d'.Anjou n'u point d'appui à la mort de son père ; VI, 172 Est armé chevalier avec son frère Louis, VII. 13. Entre avec le roi à Avignon, 18, Assiégé à Naples, 115.
CH.ARLES II (i.r. avivais), roi de Navarre; Sun mariage projeté et refusé avec Jeanne de Penthievre: V, 178. Son avènement à onre ans. VI, 30. La mort de sa mère lui laisse la couronne, 97, IM. Son portrait, 123. Son entrevue avec Pierre de Castille ; son couronnement, complut qu'il punit cruellement; d'où son surnom, ib. A qui projette de marier sa sœur; avances que lui fait Jean ; pourquoi , 123. Dégoûts dont l'abreuve ce roi lorsqu'il a épousé Jeanne sa fille ; jalousie que lui inspire Charles d'Espagne, 121, 123. Il le fait assassiner.
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127, 128. Son traité avec le roi , 128. Sa comparution devant lui en lit de justice, 120, 130. Sa fuite, 130 Négocie avec Jean, 131 Se met en défense; s'allie avec Édouard III, 133. Fait enfin sa paix; entreà Parisavee le dauphin , 131. Sa résistance à l'établissement de la gabelle ; réveille la haine du roi de France, 117 et suiv. Est arrêté par lui, 118. Sa captivité au Louvre ; complot dont l'accuse le roi, 149, 150. Son supplice est ajourné ; vexations qu'il endure ; sa patience ; ses fiefs attaqués, 151, 155. Les états généraux demandent sa mise en liberté, lot. Est délivré ; est accueilli à Amiens comme le sauveur du royaume, 182. Entre à Paris; si harangue au peuple assemblé ; son éloquence; sa paix avec le dauphin ; ib. Son entrée à Rouen; envie qu'il inspire au prince ; inexécution de leurs conventions; il recommence les hostilités, 183. 181. Ravages de ses compagnies , 185 . 180. Sou retour à Paris; sa réconciliation avec le dauphin, 187. Avis qu'il donne à Marcel, 189. Celui-ci le fait nommer capitaine général, 100. 191. Il contribue à écraser les Jacques, 192. Il trahit les bourgeois; est destitué: traiteavcc le dauphin, 192. 193. Ses conférences avec Marcel ; ses droits à la couronne; il stipule que la porte Saint-Denis lui soit livrée, 191.
Envoie son trésorier en prendre possession; ce projet échoue. 195. Il défie le dauphin: s’empare de Melun, 197.
Troupes qu'il lève; est secondé par son frère; bloque Paris. 197, 198. Il fait la paix avec le dauphin . 201, 202. Rompt encore avec lui, 20J. 210. S.-s hostilités en Normandie, 21 1 . Nouveau traité, 215.
Ses droits à la succesion de Bourgogne ; il les fait vainement réclamer au roi Jean: il se prépare à la guerre, 221, 223, 229 et suiv. Ses hostilités perpétuelles avec Charles V , 230. Ses alliances ; ses combats en Espagne ; son dé.sir de ne point rompre avec la France, 238. Ses fiefs de Normandie sont attaqués ; échec de son parti, 239 à 211.
Charles déjoue ses espérances sur la Bourgogne. 212 II fait la paix avec lui, 218. 219. Promesses que lui a faites Henri de Transtamare, 200 et suiv. Il traite à la fois en sens opposé avec lui et avec son rival, 203. H s'avance à la rencontre du prince de Galles ; traite avec lui; sa seigneurie de Montpellier est saisie ; il accompagne rarinéc d'Aquitaine, 272. Est fait prisonnier: soupçons à ce sujet. 273. Part que prend son lieutenant à la victoire de Najarra, 271.
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Il livre passade à l'armie anglaise en retraite, nS.Villcs de Castille qui se donnent à lui, Parti qu'il veut tirer de la chute de Pierre le Cruel, 270. Son voyage en France; ses négociations avec Charles Y. 294. Et en rndme temps avec Édouard, !104, 30îi. Attaqué en Navarre Mr le roi de Castille: il traite avec Charles V ; se réconcilie avec le duc d'Anjou : rentre dans Montpellier ; offre sa médiation aux deux rois rivaux , 313. Accusé d'empoisonnement par Charles V; attaqué de toutes parts , 597 à 3B8. 11 se réfugie à Saint-Jean-Pied-dc-Port ; son alliance avec Richard II , 399. Secouru Mr les généraux anglais ; obtient la paix de l'infant de Castille, 3UI. Poison qu'il aurait donné à Charles V dans sa jeunesse. 391. Survit aux rois ses contemporains, 399. Droits qu'il a perdus, 492. Époque de sa mort, 399. Encore accusé d'empoisonnement , ib. Sa mort annoncée en France k sa sœur Blanche ; procès qu'elle interrompt. 393.
CHARLES III (lf. SOII.F), roi de Navarre ; laissé comme otage à Paris avec son frère Pierre ; VI , 3lo. Son mariage en Castille; sou retour à Paris; son chambellan accusé d'empoisonnement, 337 , 398. Assiste au sacre de Charles VI; est armé par lui chevalier , 398. Date de sa mise en liberté ; ses démêlés avec la France ; il est reconnu roi ; 408, 409. Inquiétudes qu'il donne à Charles VI, 429.
Ses négociations avec l'Angleterre; VU, 93. Sa présence; .sesinutiles réclamations à la cour de France. 91, Il assiste à l'entrevue de Reims et à l'assemblée du clergé, 99, 97. Son accord avec la France
Îiour faire cesser le schisme, 97. Son aliance avec le duc de Bourgogne et la famille de Bretagne, 121, 122. Son traité avec la France : il est créé pair du royaume , 144. Siège au conseil d'Etat ; sa résidence à la cour ; prolit qu'il en retire, 199, 199. Convoqué par Jean sans Peur, 192. .Médiateur entre lui et d'Orléans, 193, 199. Est du parti de la reine, 202. 2Ü4, 203. Son traité avec le duc de Bourgogne. 208. L'amour des plaisirs le retient à Paris, 297. Son traité avec la reine cl outres, 301. Ses conférences à Gicn, 509. A qui a laissé sa couronne, IX. 344.
CHARLES de Navarre, prince de Viane; se révolte contreson père ; sa proscription; il meurt empoisonné; insurrection è cette occasion; VIII , 92, 93.
CHARLES (LE BOX) (s.vtsT). comte de Flandre ; sa naissance : appelé à la succession de Baudouin VII; III, 171. Ser-
vice féodal qu'il fait sous Louis le Gros, 187. Ligué en faveur de Guillaume Cliton, 189. Est assassiné , t'6. Prétendants 4 sa succession, 190. A prétendu k la couronne impériale, 193.
CH.4RLES (le vlvÉasiBE) , comte de Cbarolais, puis duc de Bourgogne ; né k Dijon ; titre qui lui est donné à sa naissance; VII, 491. Son entrée à Paris. 499. Arrêté avec sa mère par les Brugeois ; YHI, 19. Son mariage, 39. Il fait ses premières armes contre les Gantois; sa cruaulé, 197. Il épouse Isabelle de Bourbon. 19i. Prend pour règle unique de sa conduite les romans de chevalerie, 198.
Célébré comme religieux par les chroniqueurs contemporains; son portrait, 179, 179 et suiv. Louis XI est parrain de sa fille , 200. Son mécontentement contre son père, 201. Leur violent débat, ib.
Son irritation, 229. 11 assiste au service de Charles VII. 234. Son voyage en Bourgogne, 241. 11 est appelé à la cour, 242. Il négocie avec le duc de Bretagne; affection que lui témoigne Louis XI ; il s'égare à la chasse: inquiétude du roi; poste et pension qu'il reçoit . 243. Comment mis en opposition avec le prince breton, 244. Protecteur do Marguerite d'Anjou; recouvre la faveur de son père ; usage qu'il en fait ; supplice de Toustain, 291, ;ÿi2. Sa jalousie réveillée contre les favoris de son père, 293. Il sc relire en Hollande, ib. Sa haine envers Louis XI; if SC croit entouW ; scs négociations contre le roi, 297. Précautions que prend celui-ci. 299. Réconcilié avec son père, 271. Négociation qu'il entrave; pourquoi fait arrêter Rubempré , 273. Entend la harangue de Slorvillicrs: sa colère, 279, 277. Sc déclare frère d'armes du duc breton, 277. S'empare du pouvoir ; expulse les de Croy, 279, 281. Se présente pour chef aux princes français mécontents. ib Mesures défensives contre lui, 283. Armée qu'il conduit en Fronce; scs lieutenants. 289. Sa marche; sa méHance de ses alliés ; par qui rassuré. 289, 287. Position qu'il prend , 288. Il gagne la bataille de Mont Ihéry, 289, 291. Apprend qu'il est victorieux: influence de ce preniirr'succès sur son caractère ; il rejoint le duc de Bretagne, 291. Il épuise ses trésors, 294. Ses entrevues avec le roi; il signe le traité de ConOans, 299 à 298.
Pourquoi fait hommage au roi ; prend congé de lui, 301. Marche sur les Liégeois, 301. Injure qu'il veut venger, ib. Son envoyé à Louis : les Liégeois lui offrent de traiter, 308. Ils le nomment leur mambour et lui promettent un Iri- (.
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but : querellas entre ses troupes et les bonrfreois: ss résolution >le punir Dinsnt: il détruit celle rille de fond en comble, Soi» à 311. Rançonne encore Liéije. li.
Ses négociations avec les Bretons, ib. Son désespoir à la mon de son père; m.içnifiques obsèques qu'il fait célébrer, 313. Comment rend aui Gantois leurs privilèges; sa terreur; il sort de cette ville; sa modération ; l'bérilage du Brabant lui est disputé ; les états prononcent en sa faveur. 313 à 31S. Arrêts que le roi obtient contre lui, 3IU Sa correspondance avec le duc breton ; il demande en mariage Marguerite d'Angleterre. 3lti.3l7.
Sk'court I cvéque de Liège, 518. Sa colère contre lui , ollL Ses négoeialions , son traité avec le roi ; il remet en liberté les otages liégeois ; gagne la b'iaille de Bruestein; soumet Liège. 5i0 à. 521. Les villes des Pays-Bas renoncent à leurs privilèges . 325. Ses rapports avec le comte du Maine et les Bourbons. 52t.
Ambassade que lui envoient les états de Tours. 328. Son mariage. 329 Armée qu'il rassemble; projets qu’il annonce.
MO. Sa colère à la nouvelle du traité d'Ancenis; fermentation dans ses États; cruauté de son prévôt des niaréeliaui; sa dureté, 332, 35o. Son entrevue avec Louis t Péroniic ; offres que lui fait le roi, il apprend les massacres de Liège; il fait le roi |irisonnier; scs menaces; par qui calmé, 337, ôtü. Conseil qu'il écoule; à quoi se détermine; traité qu'il impose au captif, 5tl, 5t2. Slarche sur Liège, emmené avec lui le roi; entre d'assaut dans cette ville; eiigenees que Li iiis élude; promesse qu'il surprend; Charles continue à ravager le pays liégeois, 5t2à 3tt. Sa correspondance avec di ui coiilidenls de I ouis découverte, 3t8, 5t9. I.e duc deCiuienne rejette ses olTres.3o2. Il porte l'ordre de la Jarretière d'Angleterre: son pouvoir ; il prend en gage I Alsace et le Brisgau , 535. ,5oî. Son alliance avec Édouard IV , 353. Ses hostilités contre Wariick: ambassade que lui envoie Louis. 550 à .538. .Avertissement qu'il donne au roi anglais. 339. Son désir de prendre la eouroniic royale , 500. Louis eipose scs griefs contre lui à l'assemblée des notables et est dégagé des oblige lions du traité de Péronne,5li0. Politique de Saint-Pol à son égard ; les princes veuli ni le forcer à donner sa lille au duc de Guieiiiie : ses ménagements pour les disii (lartis anglais; accueil quul fait à Édouard, 307, 308. Il licencie ses troupes: Hoiniiié par un huissier du parleiiient: sa colere: est averti de l'attaque qui le me-
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nace , 568. Défection de son frère Baudoin: pprt(‘ de Saint'Queniin. d'Amiens; truu|»es qu'* rassemble Charles, 569. Ses reproches à Dammarltn ; réponse de celui-ci: accusations odieuses entre le rni et lui ; récriminations de sun frère Baudoin, 569, 570. Sos opérations de guerre; ouvertures que lui fait t,e parti des princes: son mécoatcnteinenl ; son billet au roi ; trêve d'Amieus, 571, 372. Sos avances au |Kir(i de Laiicaslrc; pourquoi SC rafinrodie d'Édouard : faible secours qu'il lui prête. 375. Olfrcs que lui fait le prince après ses victoires. 377. Prétendants è <|ui il fait espérer la main de sa fille, .578. o79. ObsUcle.s que croient mettrrèses desseins Louis et Édouard IV; il trompe Charles de (luicnne ; s'ouvre à Commims. 379. Sc ligue avec Edouard; traite avec Louis. 579, 580. Sa mauvaise foi , 581. Sommé par le duc de (>iricnne d'evéciilcr ses promesses. 58^. Jure le traité avec le roi, 384. N'cnicnd point l'exécuter; sa fureur à la mort du duc de Guienne : ses accusations contre Louis, ib. Passe la Somme ; preud Mesle ; fait massacrer les habitants; fait capituler Roye: échoue devant Beauvais : envahit la Normandie, 585 A 589. Ses lieutenants; ses alliés, ib. Défections dos Bretons; de Coimitiiu's; il fait retraite, .589 à 595. Rompt avec le duc de ('.alobre; désire se vonifer de Saint- Bol: signe une trêve, 594 595. Vassal à la fois de Louis et de l'Empemir; las de la lutte avec le premier . se tourne contre le second , 397, .598. Comment réunit la Gueidre à ses États: demande à l'Knipereur une entrevue, .598 à 599. Comment leurre la maison de Lorraine, 407. Fait rnUvcr le nmneau duc, René II : le rcUebe, 408.
Seul des ennemis de Louis \l cucore iimuiétaiit . 409. Le roi lui propose de réduire Saini-Pol ; son entrevue avec Frédéric : son luxe ; il demande comme condition du mariage de Maximilien et de sa ntic que ses Etals .suicnl érigés en royaume: l'Empereur élude de le couronuer; son voyage en Lorraine, en Alsace; plaintes eunlre sun landvoglil; amba>'«>aae qu'il reçoit des Suiâsrs; son < nlrée à Dijon; son désir de délier l'Empvrrur, 410 à 415. Il embras.se la cause de l'arelievéque dépossédé de Cologne; soupçonné de vouloir faire périr Louis; ses négoeialions avec lui, 41 1 . Projet de perdre Saint-Pol, 414. Son parlement à Maiines; son dessein de conquérir la Suisse; il renvoie les ambassadeurs de reUc contrée; la fait parcourir |var des éiu'ssaires ; encourage la tyrannie de
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-Hanmbachj 416 . Insurrection contre 13 II renrend les hostilités ; princes qui ce aernîer; sa mort: fureur de Charles ; le seeonuent: il assié^re et prend Rennes, son armée, 417. Il assiège Neuss, ib. 16. 17. 11 assiège dans HeoDcbon la corn- Médiation du pa{>e, 418. Il cherche à tesse de Mnnlfort : échec et progrès de acquérir la succession de Ret;é d'A.njou. son parti. 17 Il assiège encore lien- 419. Ligue qu'il forme avec KMouard ; nebon: don qu'il octroie à Louis d'Es> ses stipulations. 4^. 4^1. Résistance pagne; son échec, 2U, ^1. Fait la petite qu'il éprouve à Neuss; ses tieuienanls guerre, fé. Est assiégé dans Nantes. 24. sont battus en Alsace ; son armée se Délivré par Je duc de Nonnandie, 25. fond: le duc de Lorraine le fait défier. Trêve, ih. Il conrinue les hostilités, 422. 423. Il lève le siège: son léger avan- 34. 11 surprend Quimper^ qui est le lage contre l'Empt reur; il reioini théâtre d’alTreui massacres , 5b. 57. Ses Édouard à Calais sans troupes, 42o. Il opérations: il est fait prisonnier, 80, 8t. lui donne rendez>vous h Reims , t7>. et Mariage de sa tille. 125. Ksi mis en li> suiv. Sa détresse : sa méfiance de l'An- berlé; préside le banc de la noblo.ssc
§lais. 428. Saint-Pol lui refuse rentrée aux étals généraux , 163. Fait avec dèse Saint-Quentin . 429. Pourquoi quitte avantage la guerre en Bretagne, 77. Édouard. if>. Ses alarmes : son cnirevue Villes qui lui sont fidèles, ib. .Acbarncavec lui^ comment irrité contre Saint- ment de la lutte qu'il soutient , 208. Ce Pol, 4.33. 434. Son traité signé â Soleure que l ‘ traité Ce Breiigiiy stipule pour avec le roi. 43:>, 4.36. Il fait arrêter lui, 213. Politique des deux rois à son Saint-Pol; le livre à Louis à la condition égard. 216. Il signe le traité d'Angrand de se Tcnger de René II de Lorraine, et ne l'observe pas; est secouru parDu- 457 , 4.38. Ce qu'il retire de la confisca- guesclin. 244. Il perd la bataille d'Auray tion de Saint Pol : aventuriers qui l'en- et est tué: sa canonisation. 245 à 247. Sa tounmt : trahi par Campo-Basso : il fait famille. .332, 496, 316. 517. laconquétede la Lorraine:marchcroD(re CHARLES, duc de Savoie; son avéla Suisse , 439. 410. Ligue contre lui nement ; VIII, 319 Est dans la dépenentre l'Empereur et Louis : son armée : dance de la France ; IX, 29. Scs débats ses Lombards; son dégoût des Flamands; avec Louis de Salures cl Charles Vlil ; crédit de Campo-Basso; scs négociations son voyage en France ; sa mort, 111. avec le vieux René : son impatience de CH ARLES III (lx ao^}, duede Savoie, ceindre la couronne r<nalc: il entre en invité à accédera la ligue de Cambrai; Sui.sse; massacre de Grandson, 44l à IX, 550. Se réconcilie avec la sainleli- 443. Il perd la bataille de ce nom. 44,3 à giie. 585. Neutre entre François 1*' et 44-i. Son message à Louis; sa douleur; Charles-Quinl ; X, 5. Sa neutralité couarmée qu'il rassemble de nouveau; me- vre la frontière française, 15. Prend parti nace d'intervenir dans la querelle du pour l'Ktnpereur : don qui! reçoit de pape cl du roi. 447 , 448. Il assiège le lui, 84. Entre dans la ligue italienne, château de Moral, 449. Perd la bataille 148. Scs rapportsavec François. 149. Ce de ce nom ; sa fureur : il fait arrêter la prince veut le déposséder; sous quel duchesse de Savoie: convoque les états prétexte, 176 à 178. Insurreciiou de Gcde ses provinces!, 449. 450. Refus qu'il neve secondée par b* roi. ib. Genève seessuie; «a solitude; ses emportements, condé par le roi, 178 à 18tJ. Il évacueses 451. Son réveil: il marche au secours de Étals. 186 et suiv. Est rejoint par rfcim- Nancy; trouve celle ville au pouvoir des pereur. 195. Représailles qu i* exerce à Lorrains; fassié^'c, 454, 455. t'ampo- Aix. 202. Il prétend au commandrmeot Basso lui est dénoncé par Louis: sa con- de l'armée impériale. 2ü5 Seule ville qui fiance redouble : il o/donne le supplice lui reste, 225. Sitcrifié par la trêve de de Basthi, .453,456. II p<*rd la iMiiaille de Nice. 224. 225. Échange que lui propose Nancy rsa mort; son portrait. 4.5ti à 458. Françoiseï qu'il n fuse. 274 Saderiiiérc CHARLES de Blois, neveu de Phi- ville prise iiijusiem ni, 3U9. La re.siitulippe VI : son mariage avec Jeanne de lion ac ses Étals stipulée parle traiié de Penihièvre ; V, 478: VI. 9. Parti qui le Crespy. 356. Sa mort; XI, 19. rcconnutt duc de Bretagne, iâ llsep'ace f'HARL^ KM.MANUKL !«', duc de sous la protection de Philipjie, 10 11 Savoie ; épouse une fille de Philippe 11 invoque crmtre son compétiteur 3Iont- d'Espagne ; XII. 223, Favorise la Lguc, fort les cootumes du duché: le parlement 375. Ses opérations. 419. 420. Scs pré« prononce en sa faveur, i6. Armée qu'il tentions sur la France, 438, 451. Ses rassemble, 10. 11. Ses progrès: il entre écheesen Dauphiné, 481. Hcçoitdessubè Nantes; son rival est pri.sonnier , 12 . sides de l'Espagne. 490. Chassé de U
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Provence : Xlll, 20. Ce que lui écrit son envoyé, 27. Aui prises avec Lesdiguièrcs, aü. Ses conquêtes sur les Vaunois, 95. Renforce le duc de Nemours, 107.
Scs villes de Provence lui échappent, 135. Sa position ; il négocie et signe la paix de Vervins, 179, 181. l8o. Sa guerre avec Ilenri IV, 205 à2l7. Ses intrigues, 219. Sa tentative sur Genève, 228. 2iffl. Pourquoi entre dans l’alliance française, 273. 305. Son rôle dans la guerre iirojetée contre l'Espagne. 278.
Secret ue ses négociations, 305. Licencie ses troupes, 310, 311. Ses démêlés avec la famille autrichienne ausujetde Montferrat; son espion surpris à la cour de France. 329 à 331. 402 à 404. Négocie avec l’Empereur, 419. D'Ossuna compte sur son appui, 4W. S’interpose pour l’indépendance de la Valteline, 401. Son entrevue è ce sujet avec Louis XIII, 402, Stipule le partage de la république de Gènes. 475, Ses succès, 480. Sa retraite, 480. Scs intrigues contre Richelieu ; XIV, 11. 27, 40. Il convoite le Montferrat, 38, 49. Il bat le marquis d Uxelles, 50. Sa tentative contre Gènes, .50 à 57. Aux prises avec l’année royale, 58. Il signe le traité de Susc, 59. Chi rchc à s'y soustraire, 73. Il le rompt ; ses échecs , 74 à 77. Encore attaqué: sa mort, 78 à 79.
CIIARLES-E.UMANITEL II, duc de Savoie; son avènement; XIV, 180. L'Empereur nomme administrateur du duché le cardinal Maurice, 200. Sa mère l’envoie en Savoie, 205. Il tient tète aux Espagnols, 430. Allié aux Français ; XV, oO. Ses persécutions contre les Vaudois, 33, 34. Ses opérations inililairee, 30, 4ii, 58. Se lasse de la guerre, 50. Son voyage en France, 57 et suiv. Ses intérêts stipulés, 59 à 63. Mort de sa mère et de sa femme, 202. Sa mort. 295.
CflARLES-ESniAMEL III, roi de Sardaigne; son père abdique en sa faveur; il le fait arrêter ; XVI. 573. Son traité avec la France et l'F^spagne. signé k Turin, 387. Ses opérations militaires, 392, 393. Il achève la conquête du Milanais; ses adieux à Villars. 399. 400. A part au combat de la S.cchia et à la victoire de Guastalla. 402 è 405. Retourne dans ses Étals, 405. Par qui renforcé ; ses débats avec la reine d'Espagne, 407, 408. Il entrave les opérations de Montetnar, 408 à 400. Ce que les négociations et le traité de Vienne stipulent pour lui, 411. 415. Scs prétentions à la succession de l'Empereur, 455. S:'s traités en sens contraire avec l'Espagne, avec l'Autri-
che , 478, 470. Aux prises avec Montemar, puis avec l’infant don Philippe : la France lui déclare la guerre, 480, 490. Bâties Espagnols sur le Paoaro; cession qu’il obtient; son alliance avec l’Autriche et l’Angleterre, 487 i 489. Scs inuiétudes, 507. Il convoite Gênes, 508, 39. Ses mesures défensives. 509. D’abord repoussé; il fait lever le siège de Cuneo,5ll. Scs Étals envahis; sa défaite à Busignana, 5.39 à 540. Sa détresse, 540. Préliminaires qu'il signeavec la France, 542. Il reprend les hostilités: promesses que jui font l’Autriche et l'Angleterre ; succès de scs armes. 544, 518. Il poursirll Maillebois. 548. Villes dont il s'emarc , 547. Envahit la Provence, 550.
ubsides qu’il reçoit de l’Angleterre ; XVII, 17. Signe le traité d'Aix-la-Chapelle, 24 Ses prétentions , 25. Projets de Maric-Tbéresc contre lui, 70. 11 écrit contre les jésuites, 182.
CHARLES IX, roi de Suède , chasse de ce pays son neveu Sigismond; y maintient la réforme ; XIII, 207.
CHARLES XI, roi de Suède; décadence de son royaume pendant sa minorité; XV, 204. Én guerre avec le grand électeur ; ses échecs, 248, 287. Il fait la paix. 289, 275, Politique qu'il suit. 303. Il signe la ligue d'Augsbourg. 348. Médiateur pour la paix générale ; sa mort, 455. 489, 470.
CII.XRLES XII, roi de Suède; son avènement; médiateur pour la paix générale ; XV, 470. Ce qu'il obtient par le traité de Rysvtick 476 Ses exploits, 488, 506, Ses démêlés avec le roi d'Angleterre; XVI, 197, 198. Ses prmets en faveur des Stuarts; sa mort. 223, 224. Elle anéantit la Suède, 240. 249. Sort du roi de Pologne son protégé. 324.
CH.^LES-GUSTAVE, roi de Suède; Christine abdique en sa faveur: XV, 141 . Son traité avec la France. 44. En guerre avec le Danemark , 56. Signe le traité d'Oliva,69.
CHARLES, duc de Lorraine, aux prises avec le roi de France; VII, 172. Allié Je Jean sans Peur, 190, 191, 318.
Audience à laquelle il assiste, 338. Marche sur Paris; assiste au sacre de Charles VII; 448. Sun héritier, 474.
CHARLES III duc de Lorraine; son avènement ; X, 431. Henri 11 occupe ses Étals et l'envoie en France. 401, 462.
Le roi lui destine une de ses filles : XI, 54. Son entrevue avec sa mère, 9il. Il épouse Claude de France, 99. Pourquoi appelé à Paris, 461 et suiv. Son armée arrête les auxiliaires allemands des bu-
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gueDOts;XII, 297.11 refuse de suivre Guise en France, 298, Celui-ci se retire à sa cour, 308, Ses hostilités dans le duché de Bouillon, 3IÜ. Ce que lui écrit Guise , 320. Ses prétentions sur la France, 350; XIII, 22. Renfurls qu'il envoie k Mayenne; XII, 4it . S 's projets; il fait escorter le légat, 450. Jalous des Guises, 48i. Congrès qu'il tient: XIII, 81. Il se prononce pour la paix, 82. A portée de troubler le siège de Laon. 80. Traités qu'il signe avec Henri IV,90,U9.
CHARLES IV. duc de Lorraine: coalition contre Richelieu è laquelle il promet .son appui; XIV, 27. Donne asile au duc d'Orléans, 00. Surveillé par Marillac. 80. Secours qu'il conduit en Allemagne; son retour ; son traité avec la France, 100, Promesses que lui fait l'Empereur; il s'apprête k le seconder; sa correspondance interceptée; il est attaqué et réduitpar Louis XIII, 100, 107. Griefs de Rirhclieu contre lui : ses offres ; il livre sa capitale, 121, 122. Son abdication; .scs projets, 125. Son bannissement décrété par le parlement, ib. Se distingue à la bataille de Nordlingen. 134.
Battu à Montbéliard, HO Prend Saint- Mibiel, H7. Entre en Bourgogne, 150, Échoue au siéuedeSainl-Jean-de-Losnc, sa retraité, 1 50. Est repoussé par Wey ma r, 171. Correspond avec la reine Anms 177, 178. Veut secourir Brisach ; est battu, 182. Court au secours d'Arras, 225, 226. Ses rapports avec Olivarèset le cardinal-infant; ses mœurs; son second mariage du vivant de sa fi'inme; son traité avec le roi de France. 235 à ^5 Sa trahison. 2.38 et suiv., 249. Ses États repris, 250. Ses opérations en Allemagne, éil2. 515. Traite avec Mazarin, 321. Ses ministres exclus du congrès de .Munster, 347. Il commande l'armée impériale en Flandre ; ses opérations, 547, 548. Prétexte qu'il donne pour rompre les négociations avec l'Espagne, 582. Intervient dans la guerre de la fronde, 510, 529, 552: XV. 10. Est mis sous les ordres de Condé, 12. Qui commande son armée, 15. Son arrestation; sa captivité en Espagne, 22 Son traité, 32, 33. Sa mise en liberté stipulée, 50. Ses intrigues retardent la signature de la paix, 05. Réconcilié avec la France, 00. Â qui veut marier son héritier ; ses amours avec Marianne Pajot;il se brouille avec sa sœur: négocie avec Louis XI V la vente de ses Étals, 80, 90 Lui remet .Marsal, 90. Sa guerre avec l'électeur palatin, 151, Chassé par le roi, 179. Ligué contre lui,
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Envahit l'électorat de Trêves; prend celte ville et meurt, 239 i 241.
CHARLES V,duc de Lorraine; scs amours avec Marguerite d'Orléans; XV, 81. Refusé par HO* de Montpensier:
brouillé avec son oncle ; s'enfuit î Florence. 89, 00. Prétend au Irène de Pologne. 149. Son avènement. 241. Il prend Philipsbourg. 247, 248. Commande l'armée impériale, 251. Aux prises avec Créqui-, ses échecs, 251, 254, 267. Plie devant Kara-Mustapha, 505. Ses perles au siège de Rude, 316. Il prend cette ville, .v4I. Est chargé d'envahir l'AI.sace, 377. Passe le Rhin; prend .Mayence, 385.
CHARLES de Lorraine (u; pniscr. ) commande les troupesde Marie-Thérèse; XVI. 459. Marche au secours de Prague, 460. Sesopéralions en Bohème, t{>. Battu k Cholusilz par Frédéric, 463. Assiège les Français dans Prague, 471. S'avance jusqu'au Rhin. 480. Bat Minucci près de Braunau, ib. Il passe le Rhin ; ses roureurs en l.orraine, 400, 500. Diversion qui le rappelle, SOI. Par quoi sauvé ; il repasse le Ocuve, 503, 504. Si retraite; son arrivée opportune en Bohème. 504, 505. Il a évacué la Bavière, 512. Il perd la bataille de Friedberg, 512. Envoyé dans les Pays-Bas : vaincu à Rauroui, 549. Aux prises avec Frédéric; est bloqué dans Prague et délivré; XVII, 105.
CHARLES-LOUIS, électeur Palatin, veut prendre à sa solde l'armée de 3Veyniar ; est arrêté; XIV, 98. Ce que la Suède réclame pour lui, 383. En guerre avec le duc de Lorraine ; XV, 84. Le duc d'Orléans épouse sa fille , 180. Ses désastres; incendie du Palatinat, 218, 310. Sa mort, 345,
CIIARLF.S- ALEXANDRE, duc do '\Vui temberg , commande l'avant garde desalliés; XV, 440. Ce qu'il obtient à la paix, 476. Ne peut forcer les lignes de Wissembourg; XVI, 136.
CHARLES; son ascension en aérostat; XVII, 91.
CH.VRLOTTE de Savoie épouse le dauphin (Louis XI); VIII, 140. Il offre de l’envoyer à la cour de son père, 200. Son arrivée en Brabant, 20t. Il l'éloigne de sa résidence; IX. 19. Elle lui survit k peine : leurs rapports , 40 et suiv. Sa mort. 44.
CHARNACË (lf. itaox de), négociateur de Richelieu en Àllemagne ; XIV, 72. Signe avec la Suède le traité do Bernwald, 95. Sa mission en Hollande, 120. Il est tué, 139.
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CHARNY (sEorfRoi ie) l«ote de snrprendrc Calais ; est prisunnicr: sa vengeance ; VI. lOÜ.
CHARNY (lias bkI fait périr Marcel ; VI. lil.’i Mesures «ju'il prend, l!'6.
CIIAKNV (le coite de); troupes espagnoles qu'il conduit en Toscane : AVI, o87.
CIIAROBERT fr.iiEaLa.s-aoBF.aT). roi de Hongrie : le pape prépare son avènement ; V. i’Il . Il dispute le Irôneà Weiiceslas: huile ponlilicaie qui reconnaît ses droits, 23G. Clément V lui accorde délinitivciiient le royaume, Ü77. Son jeune frère Robert s'empare à son préjudice de la couronne de Naples, 51 S.
Reconnu par les Hongrois. 557. Sa fidélité à la maison de France, iôU.
CM VROLAIS fsE Boi naos cosBÉ. coite lE), poursuit la dégradation des légitimés; XVI, 250. Sa campagne en Hongrie : inquiétude qu'il donne au régent, 28C, Pourquoi n'est point envoyé en Esnc. 328. Ses mœurs féroces, 352, . Querelle d'étiqur-tte qu'il renouvelle : tuteur de son neveu; ordre et fierté qu'il montre; XVI, 315.
CHAROLAIS (U eaiacEssF. de); ses agaceries à Louis XV; XVI, 552, 422.
CHAROST (LE DrcDE) est nommé gouverneur de Louis XV ; XVI, 21)7. Initie le roi aui alTaires. 291). Remet au duc de Bourbon l'ordre de s'eiiler. 538.
CHAROST (i.E DEC Di); principes libéraiia auxquels il adhère ; XVII, 525.
CHARRI ! jEiajirn enEvoT de) commande la garde de Charles IX ; ses bravades à l'égard de d'Andelot, il est assassiné par Chastelier; XI, 21)2 à 2IH,
CHARRO.X. prévôt des marchands de Paris; Guise lui ordonne d'armer une partie des bourgeois; XI, 415.
CHARTIER (JEts), historiographe de Charles VII, appelé à rarinée ; VIII, 120. Son Jiigemeni sur Agnes Sorel, l'ô. et suit. Caractère de son panégv tique,
CHARTIER (EUis), secrétaire' de Charles VII; platitude de ses œuvres; baiser que lui a donné la daupliine.
VIII
CHARTIER (cciLLEtiE) , évéque de Paris ; ses négoriatioiis avec le parti des princes; VIII. 293.
CHARTON, président au parlement; son arrestation ; XIV. 598.
CHARTRES ^ectob de), Armagnac ; son supplice ; VII, ,331.
('.HARTRES(acr.sECLT de), archevêque de Reims, chancelier de France, principal ministre de Charles VII: VII, 305.
Il croit la Pucelle alliée du démon ; épreuves qui le détrompent, 451, ASS.
Convoi qu'il prépare pour Orléans. 436.
Ses hésitations a Troyes: son entrée ii Reims ; il sacre le roi, 445. 446. Négociateur avec Philippe le Long. 450. ^n entrevue avec lui, 451. Communications qu'il fait aux états, 488. il se rend au congrès de Nevers. 498. Puis au congrès d'Arras, 502. Il marie le dauphin; VIII, 12. Négociateur à t ravelincs, 36. Ouvra les états d'Orléans. 52. Est caution da duc d'Orléans ; .se rend au-devant de lui, 56. Assiste aui étals de Béziers. 64.
Envoyé ii l'assemblée de Nevers, 65.
CU'ARTRES (le viDtiE DE) part pour le Piémont; X. 320. Son zèle à Metz;
XI, 8. Ses intrigues contre les Guises découvertes: son arrestation, 139. 142.
Sa mort, 147. Il est déclaré innocent.
CHASSA (jEzs de), accusé de complot par Charles le Téméraire, public sa justiliealion ; VIII, 370.
CHASS.AGNE (de l*). présideut du parlement do Bordeaui : insorreclion ju'il fait avorter dans cette ville; X,
CHASSAN'ÉE, présidentdu parlement d'Aix: pourquoi suspend les rigueurs prononcéis contre 1rs Vaudois: X, 547.
CHASSINCOL'RT, envoyé de Henri de Navarre près de Valois; XII, 189, 21».
CH ASTEL(jEzn), assassin de Henri IV; son supplice; XIII, 98. Sa tentative est l'occasion de rigueurs contre les jésuites : son père est exilé. 99. lOÜ.
CH AST EI.LIER- POL' RTACT assassine Charri; .XI. 263. Sollicite des secours en Allemagne pour le parti protestant. Est tué, '268.
CHAS'I'El.LüX (lEswEDE': sonentrée à Paris: Vjl. 324. Conseil dont il fait partie, 327. Ses extorsions, ib. Est nommé maréchal, 329. Prend part à la vietoiie de Cravaiit. 581.
CHASTES (ATita de): expédition qii il conduit aux Açores ; scs désastres ;
XII. 160 Livre Dieppe à Henri IV
CHATAIliNERA YE (raAVçois de vi-
voasE siEia de la): son duel avec Jaroac; sa mort : X. 389.
CHA1 KACDUCBLE, conseiller an parlement de Grenoble . aux prises avec les huguenots: XV. 3.33.
CHATEAU-GÜYON (LF, SIEE de), du parti de Cb tries lu Téméraire; S'ill, 280. Tué à Grandson , 444. Mission qu'il dorait remplir, 445.
CHATEAUNEUF (ODOS de), légat du
DI
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Mge, prêche la croisade en France : IV, 34.), 344. Est évêque de Tusculum ; ordre qu'il reçoit du pape , 333. Approuve l'arbitrage de saint Louis dans les affaires de Flandre, 334. Accompagne le roi, 3<i0. Chargé de recueillir le butin de Damiette: à quel prix le rachète, 373. Opine pour le retour en Europe,
CUATEAUNEUF est garde des sceaux de la régence de .Ifariede Médicis; xni, 278. Elle lui confie les 0nances, 3U9 Négociateur eu Allemagne, 433. Richelieu lui donne les sceaux du royaume; XIV, 87. Réprimande qu'il reçoit, 9U. Commission qu'il préside, 94. Il préside le parlement de Toulouse; pourquoi, il3. D'où sa disgréee, 117. ^ captivité, 119. .M“' de Chevreuse le propose à la reine pour ministre, 133.
Pourquoi écarté. 134. Son exil, 403, 404 , 40U. Les sceaux lui sont rendus.
439. Trompé par Mazarin, 471. Annonce la mise en liberté des princes : i quelles conditions. 470. Mission que lui donne Gaston, ib. Trahit la reine, 478. Est remplacé, 483. 304. Rentre en fonctions, 494. Presse la régente de commencer les hostilités. 497. Sa mort ; XV, 40.
CHATKAUNEOP, huguenot . prend parti pour Condé ; XIII. 309. Sa déclaration au duc de Rohan et autres 430.
Il les entraîne dans la guerre civile, ib. Se vend à Luynes, 441.
CHATEAUNEUF , parrain de Voltaire: sociétés où il l'introduit ; XVI,
CHATEAC-RENACD (te itaQiis de); flotte française qu il commande : son échccà Vigo: XV, 348. 649.
CUATEACROUX ; son combat avec d'Aumoiit; XIII, 317.
CUATEAORUUX (de sesee, mve de LA TOtasEiLE, Dtc.BFssE DE), maîtresse de
Louis XV; XVI, 469. 470. Sentiments qu'elle lui inspire, 491,493,497 Elle lait disgracier Anielot. 490. Le roi lui refuse de raccompagner à l’armée : elle le rejoint. 497 et suiv. Sun expul-ion, 603. Le roi songe à la rappeler ; leur t ntrevuc; ses exigences ; sa mort. 610 à 618. Rivale qui lui succède, 318. Incidemment nommée, 631. Son désintéressement : XVII, 39.
CHATEAU VIEUX est de la conju ration d'Amboisc : XI. 130.
CHATEAUVIEUX assiste aux derniers moments de Henri 111, salue Henri IV : XII, 433.430.
CHATEL-.MORANT (jeas de); renfurls qu'il conduit en Castille; pillage
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dont il proflte ; VI, 484. Défend Constantinople contre Bajazet ; VII, 103.Eseorte l'empereur Uanuel. 138.
CHATELAIN (geosce); scs poésies lyriques ; VIH, 173.
CHATEXAV (le sise de) opine pour que saint Louis demeure en terre sainte ;
IV
CHATILLON (eesacd de], aventurier; s'établit près d’Antioche; scs brigandages ; III, 400. Pri.sonnierù Tibériade, 408. Tué parSaladin. ib.
CHATII.LO.N (SAITBIEE de), sa belle contenance à la bataille de Mansourah ;
V, .384. Défend avec vaillance une tête de pont qui couvre le camp, _580. Son dévouement (tour saint Louis, 388.
CHATILLON (bilos de), évêque ds Beauvais : secours qu’il amène au pape; ses dettes : IV, 318. Obtient un gouvernement en Italie; ses exactions; tst pillé et dépouillé sur la route de France, ib. Sédition à Beauvais dont il est victime, 319 Eicominunicalion qu’il fulmine ; il est rappelé à Rome. 33U.
CHATILLON (jacoies dei, gouverneur de Flandre, nommé par Philippe le Bel; sa rapacité; plaintes qu’elle excite ; V, 200 Sa tyrannie; il fait arrêter à Bruges les chefs des corporations, 33^ Entre dans cette ville soulevée, ^23. ËcbapM au massacre général des Français, 3zo.
Tué à la défense de Courtrai, 339. Voy. Crècp.
CHATILLON (jacoies de); commandement que lui donne Charles V; VI, 288. Négociateur à Bruges, 36.3^ Se déclare pour le duc de Bretagne, 38IL Est nommé amiral de France ; Vil. 19o.
CHAI II.LON (LE SIEE de), forcé d’ouvrir les portes de Reims à Charles VH ; VII, .4433 Est gouverneur du Dauphiné ; III. 199. Assiste aux états de Tours, 343. Va chercher en Lorraine Marguerite d'Anjou, 338.
CHATILLON (odei de) est promu cardinal ; X,73. Il assiste au couronnement de la reine. 421. Commission inquisitoriale dontil fait partie; .XI. 83. Ses vertus ; sa mère lui ius(>ire des idées de réforme. 197. 11 combat les conjurés d'Amboisc, 139. Assiste à l'assemblée des noUihIcs. 133. Avis qu'il l'ait donner à Condé, 139 Assiste è l'ouverture des étals, 139. Faveur de sa famille; il insiste pour la tolérance. t31. Il cède 1«
fas au prince de la Roehe-sur-Yon , Ü9. Confession qu'il fait dresser à Poi.ssy, 176. Avances que lui fait le cardinal de Ferrare, 183. Il rejoint Coligny, 193. Met un terme aux fureurs de
CHÂ
Des Adrets, 224. Cité à l'inquisition, 2B2. Assiste au lit de justice de Rouen, 258 Proteste contre le renvoi de sou frère devant le parlement, 203. Projet du roi à l'égard de sa rauiillc. 275. Est de rassemblée de Moulins, 294. Efforts de la reine pour se rallacbcr, 500. Elle le déclare responsable de la prise d'armes du parti, 514. Vains efforts de son oncle pour le ramener, if/. Ses négociations; son habileté, 520,523 11 se rend à Lonjumeau ; y signe la paix, 320, 327. Il se réfugie en Angleterre, 3tt. Secours qu’il obtient d'Élisabeth; brigandage maritime qu'il avoue, 318, 319. Sa mort, 581. Ses bénéfices transférés à Coligny. 387.
CIIATILLON (te costi-: de) ; conliancc qu'il inspire aui huguenots; XII, 95.
Le roi veut l'abaissement de sa famille, 103. Aux prises avec son oncle Montmorency, 150. Ses opérations. 150.
Est rejoint par Condé , 139. Assiste i l'assemblée de Montauban , 200.
Rejoint les auxiliaires allemands, 213. Scs opérations, 210, 218. 221, Se retire en Vivarais, 222, 220 et suiv Rejoint Henri III, 219. Son succès contre Saveuse, 231. Est à l'avant-garde de l'armée royale , 421 , 129. Se joint à Henri IV, 432. 408. Son poste à l'assaut des faubourgs de Paris, 415. Sa mort ;
xm,ü.
CIIATILLON (iiEsni de), petit-fils de Coligni, est tué; XIII, 227. Les députés de sa famille exclus de l'assemblée des huguenots, 247.
CH.VTILLO.N (i.F. mnQiisDE), maréchal, prend parti pour Conti; XIII. 507. Se rend à l’assemblée de Chatellcraut, 312. S'efforce de calmer le Slidi, 309. Entraîné i la guerre civile, 450. Sa défection annoncée, 438. Sa soumission, 430. Refuse de seconder Rohan, 481. Il entre en Savoie; XIV, 70. Inconstance avec laquelle il a été employé, 83. Son commandement au Nord: est victorieux à Avain; rejoint le prince d'Orange ; leurs opérations, 141 à 140. Il prend ses quartiers d'hiver en Hollande. 147. Est sous les ordres des princes, 138 Entre i Luxembourg, 100. Échoue au siège de Sain'-Omer, 182 et suiv. Marche sur le Hainaut; ne secourt point Feuquièrrs 208. Place qu'il prend. 209. Est sous les ordres du roi; prend Arras, 224 à 220.
Marche contre les insurgés de Sedan; est trompé par le duc de Lorraine: 239. PiTd la bataille delà Marfée; apprend la mort de Soissons. 210 k 212.
CHAflLLOS (le r.ojirE de) épouse M"' de Boutevillc: XVI, 342.
CHATILLON (lx diciesse de) ; soD rOle dans la fronde; XIV, 451, 458, 470, 494, 238. Entraîne la défection d'Hocquincourt; XV, 29.
CHATILLON ( le dix de ); assemblée de la noblesse chex lui; XVI, 230.
CHATILLON (le codte de); son poste é la bataille de Guastalla; XVI, 401. Conduit le dauphin près du roi malade, 503.
favorite demande son exil, 517. Principes sévères qu'il a donnés au jeune prince; XVII, 31.
CHATILLON (bataille de) gagnée par Jacques de Chabannes sur Talbot; Vlll,
CHAUCES. Voy. Francs.
CHAULIEU (le DABÉr.nAL dlc de) défend la frontière de Picardie; XIV, 147. Renforcé par Brezé, 154.
CHAULIEU; scs relations avec Voltaire; XVI, 208.
CHAULNES(ciiAaLES d' ÂLBEftT DlC DE), gouverneur de Dreta^c ; soulèvemeDt qu'il combat; XV, 234. Est ambassadeur 4 Rome; 387, 40Ü, 423. Voy. Cadenct.
CHAULNES (le dix de) a part à la victoire de Fontenoi; XVI, 529.
CHAUMONT, de la faction des bouch.-'rs , fait armer la bourgeoisie; VU, 205. Scs fonctions à Paris; son luxe, 282. Il accompage Jean sans Peur, 281.
CHAUVELIN (de), président au parlement de Paris, est nommé garde des sceaux; XVI, 358. Lettre que lui adresse le comte de Plélo, 384 et suiv. Négocie le traité de Turin, 387. A réussi à isoler l'Autriche, 388, 389. Son portrait, 436, 437. Son exil, 438.
CHAUVELIN (L'ABsi de), conseiller an
CHAUVELIN (le svBqris de); troupes qu'il conduit en Corse, XVII, 237. Son rappel, 239. Sa mort subite; alarme quelle cause au roi, 299.
CHAUVIN, chancelier et négociateur du duc de Bretagne; V1II,30C, 329. Arbitre du prince Charles de France, 329.
Pourquoi arrêté par Louis XI, 483. Sa disgrAce; sa mort; IX, 221,222.
CH.A VAGNAC conspire contre Richelieu; son supplice; XIV, 123. Autre du même nom; complice de Cinq-Mars,
CHAVAGNAC refuse de tuer Gondi; XIV, 488. Accompagne Condé, 512.
CHAVIGNY (neevEs de), nommé gouverneur de la Oastillc; VIU, 307.
CHAVIGNY se rend au siège de la
Bochclle; XI, Gardien du cardinal de Bourbnn; XII, 5S7.
CHAVI ilSY (aoiTiiiLurn de), secrétaire d'Ëlat sous Louis XIII; conseil au-
?uel il assiste; XIV, 106. Envoyé en iémonl, 2fli. 306. Communication qu'il fait au roi, 266. Sa mission prés de Gaston, 268 et suir. Propositions qu'il fait au roi delà part du cardinal. 277 Jaloux de Mazarin, 281. Grâces qu'il obtient du roi, 282. Incline pour donner la régence à la reine; sa circonspection, 284. 283. Est appelé à faire partie du conseil, 286. Est conOrmé dans ses fonctions, 207.
Est congédié. 301. Son emprisonnement, 403, 401 Est mis en liberté , 406. 407. Rentre au ministère, 482. Avis qu’il donne à Condé, 483. Son renvoi. 494. Il propose rcnièvement de Gondi, 301 . Pécide le prince à quitter l'armée, 312.
Négocie. 317. Sa mort: XV, 40.
CHAVIGNY (leïvboüis de), négociateur français en Allemagne:X VI, 492,493.
CHEGERET EDDÜR. mère du Soudan d'Egypte Touran Chah, lui conserve le Irène: Vil. 237. Est en butte â sa haine. 273. Conjurés qui gouvernent en son nom, 273.
CHE.M.INS (ebr.uxt de), garde des sceaux de François I", négocie la paix avec l'empereur: X. 361.
CIIEN. VILLE expose aux états de Blois la situation llnanrière; XII, 366. Insulté I>ar Rnnneval; XIII, 338.
CHEXVY (noDEBT de), capitaine de partisans : victoire à laquelle il prend part; VI. 271.
CHENEVI ÉRES.dépulé de la noblesse aux états généraux de Paris; XIII; 24.
CHERL'SOl'ES, voy. Francs.
CHES l'ER (cojtTF. de), rebelle contre Henri II, vaincu et prisonnier; 111,347. Emmené en Angleterre, 348. Ramené en Normandie, o3l. Epouse Constance de Bretagne. 393.
CH ESTER [i.E coXTE de), lieutenant au roi d'Angleterre en Bretagne; IV, 214.
Bâties Français, ib. Jure la paix. .372.
ClIESTERFIELD (le cobte df.) dirige l'opposition anglaise; XVI. 493.
CHEVALERIE: son origine; en quoi e.Ilc consiste; 11.401 et suie. Voy. France.
CHEVERGNV signe la quadruple alliance; XVI, 222.
CHÉVERT (LE cÉsÉBii'; capitulation qu’il obtient è Prague; XVI. 473, 474.
Est de l'armée d'Allemagne; XVII, 103.
Contribue à la victoire d'Hastcnbeck, 1D9. Expédition contre l’Angleterre qu’il doit commander, 147,
CHEVREUSE (piebbe de), commis-
saire du roi en Languedoc; VI, 33. Sa mort: comment est remplacé. 63,
CHEVREUSE (de lobb.vise oiise, dcC or.) d’abord prince de Joinville ; chassé de Troyes par les royalistes; XIII, 80 à 82. Son arrestation; il est relâché, 227, 261. Souvent rival du roi. 279. Est de l’inlimilé de la régente. 294. Est nommé duc de Chevreuse. 299. Est du parti antiespagnol, 303. Ses exigences, 309. Se rend à Boissons. 384. Son retour à Paris, 396. Jalousie qu'il inspire à Louis XIII, 443. Il épouse la veuve de Luynes, ib. Sa dévotion, 450. Représente Charles I" d’Angleterre à son mariage, 477. OflTre ses services à la fronde, XIV, 420. Réunions chez lui, 433 et suiv. Sa mort; XV. (2.
CHEVREUSE (jubie de xovratzov , DiT.HissE DF. ) épousc Luvncs ; XIII, 411. Ses agaceries au roi, 413. Conimenl gagne les grâces de la reine, pimphicts contre elle, 426. Suit l'armée royale.
437. Jalousie qu’elle inspire au roi, 443. Son second mariage, 413, 447. Favorise les galanteries de Ta reine, 477. Négociation â laquelle l'emploie Richelieu , 483. Intrigues auxquelles elle se mêle contre lui; XIV, 12. Scs intrigues en Lorraine. 27. Son retour à U cour, 87.
Elle perd Chûleauneuf, 1 17. Comment compromise encore; s’enfuit en Es|iagne, 178 a 180. Puis en Angleterre. 193. Ses rapports avec de Thou, 237. Son rappel; clic veut renverser Jlazarin; il transige avec elle, 216 à 217. Elle complote contre lui ; demi-conndencc qu'elle fait & d'Epernon qui fait avorter ses projets, 303, 504. Son exil, 503. 306. Reçue par la reine, 431. Intermédiaire entre elle et les frondeurs; 449. Mission que lui donne Gondi, 471. CoDti refuse sa tille, 82. Repousse l’idée de tuer Condé, 84. Conseils qu’elle donne au coadjuteur, 94.
CHEVREUSE («'■' de): passion qu’elle inspire au cardinal de Retz; XIV, 432.
Promise à Richelieu, 441. Projet de la marier au prince de Conti; 449, tô2. Son réle dans la fronde, 478, 484. 486, 501,
CHEVREUSE (le dlc de), gendre de Colbert, ami du duc de Bourgogne et de Fénelon: XVI. 78; XVII, 361, 372. 408.
CHIARAMON’TE (rniSCEsco) défend Uonlméliant pour le duc de Savoie; capitule; X, 168.
CHIGI (FABio). nonce du pape ; comment qualifle Servien; XIV, 328. Est élevé au saint-siége; XV, 382. 'Voy.
Ale.randre Vil.
CHIGI (axBio); son réledans le débat
HI
■Btre le pape et Louis XIT; XV, 94 et suiv., loi. RAlc de ses deux frères t le cardinal et don A^ostino. ib.
CHILDEBERT I•^ roi des Francs, I, 145. Sa part dans l'héritage paternel, 147. Scs succès contre les Visigolhs. 155. Prend part a la auerrc bourguignonne, 156 et suiv. Ne défend pas l'Auvergne soulevée en sa faveur, 159. Ses querelles avec Thierry, 1W>. Réside à Paris; y attire son neveu Théodebert. |6t. Sa malheureuse expédition en Espagne. 166.
Excite Chramne i la révolte, 17E Entre lui-méine en Cba npagne : il meurt i Paris, 172.
C.niLDEBERT 11, roi des Francs, enlevé et conduit k Metz; reconnu par les Austrasiens sous un maire du palais: I, 198, 199. Survit seul aux petits lils de Clothaire, 2IU. On lui (lorte les trésors de Chilpéric mort : il marche sur Paris, qui lui refuse ses portes.216. 217. Guerre entre ses provinces aquitaines et celles de Contran, 218. Se rend en personne aux plaids du royaume : accueil et pro messes que lui fait Contran, 221 . Sa popularité; son mariage, 224 S(« vices: sa perlidie: fait tuer Magnovsld. 226. Conjuration contre lui: il Ta punit: son traité avec Contran, 227. Accueille les avances de Récaréde; ses vaines expéditions en Italie, 228. But de ces incursions; complot contre lui: sa réaction contre les grands, ib. Nouvelles tentatives contre sa vie; sa mésintelligence avec Contran, ib. et suiv. A la mon do ce prince
rend possession de ses Étals. 2ô0. Veut
éposséder Clothaire: est vaincu, ib. Ne commande jamais ses armées; ses persécutions contre les grands; sa mort, 2.'v7. Soupçons à ce sujet, 2Ô8.
CHILDEBERT, fils de Thierry II; I, 252. Disparaît après la défaite de son aïeule. 255.
CHILDEBERT III, roi des Francs, est proclamé; 1.508.8a mort, 510.
CHILDEBRAND, frere de Charles- Martel. reprend aux Sarrasins Avignon; I. 327. Seul nommé, par les annalistes, des généraux de son fière, 550. Accompagne Peprn. 554.
CHILDERIC I". roi des Francs; son exil en Thuringe; I, 1 12. Son retour, ib.
CHILDERIC II, troisième fils de Clovis II; 1.278. Reconnu roi. 2S7. Règne en Austrasie, 288 Proclamé par les grands roi de Neustric et de Bourgogne, 289. Ses débauches: disgrècie Saint-Léger, 290. Outrage Bodillon, 291. Est massacré avec s> famille, ib.
CHILDERIC III , proclamé par Pépin
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le Bref; n'est point reconnu en Aostrasie ; 1. 556. Est déposé , tonsuré ; meurt et met fin à la dynastie mérovingienne , 342.355.
CHILPERIC, roi des Bourguignons, chef de la milice romaine ; 1, 106. Sa mort. 109.
CHILPERIC l<r, roi des Francs ; I, 179. Ses démarches; son lot après la mort de son père. 175. Sa luxure ; ses cruautés; il épouse Galswinthe; 'a fait étrangler; épou.se Frédégonde. 184, 185.
Ses luttes avec Sigebert, 187 à 194. Reconnu par les Neustriens; marche sur Paris, 196. Y rentre, 198. Fait conduire Brunehiull .1 Rouen, 199. Pardonne è Mérovée; réduit Godinus, 202. Désarme Mérovée ; ib. Et le poursuit eu Lorraine, puis en Champagne. 205. Envoie en Aquitaine sou troisième Bis Clovis, 204. Ne tient pas compte des réclamations de son frère et de son neveu, 205. Empioie des milices romaines; sa guerre avec W'aroch en Bretagne, 206 Fait faire le recensement dans son royaume, et établit un impét territorial, ib. S 'S remords causés par la peste, 207. Défend de lever de nouveaux impéts . 208. Fait poignarder Clovis ; persécute les amis de son fils, cl fsit périr Audovére, ib. Le Néron de la France; ses prétentions littéraires, 209. Ses recherches Ihéologiques ; il invente une explication de la Trinité, 210. Traite avec les Austrasiens; sa guerre avec Contran, 211. Se renferme dans Cambrai . 213. Est assassiné , 216 , 217.
CHILPERIC II, caché dans un couvent sous le nom de frère Daniel; 1,291. Proclamé roi à quarante-deux ans ; son incapacité. 514. Parait à l'année, tb.
Emmené par Eudes en Aquitaine; est proclamé roi de tous les royaumes par Charles Martel. 516. A quoi se réduit sa royauté. 517. Il meurt, 519.
CIllLTRL'DE. fille de Charles Martel, s'enfuit en Bavière ; épouse le duc Odilon: I. 554. Mère de Tassilon, 341.
CHI.MAI (IF. PMSCK ns) trahit les états de Flandre : XII, 187. Lienlenant du due de Panne. 222. Son povie au combat de Doulens; XlII, 124.
CHLMAt (le raiscc se) capitule A Luxembourg: XV, 510.
CHIRAC, médecin du régcnt;ce qu'il lui prédit ; XVI, 501.
CHLOCHILAICH , roi danois, débarque avec des Saxons en Armorique ; I, 149. Est tué, ib.
CULODOALD ou SAINT-CLOUD, fils de Clodomire , échappé A ses oncles , sa fiait religieux ; I, 157.
CRO CHR
CHLODULPBE. érèque d« MeU, fils ‘d'Arnolphc ; I, 39».
CHOIN ses rapports arec le
dauphin fils de Louis XIV ; XV , 4»3, XVI. 18.
CHOISECL (ta «a^xasi, coure ae) ; sa promotion ; XV , ^3». Ses opérations sur le Rbio, 430 et suiv. , 4^, 4tf7. Est envoyé en Normandie, 534.
CllOISEUL (|.K COUTE DE STA1STULB, depuis Di'C DE), néffocie avec Krautois de Lorraine; XVI, 4/3. Est de l'intimité de M"* de Pompadour. Fabre lui doit sa liberté ; XVII, 08. Il est nommé ministre des affaires étrangères, 89. Passe au ministère de la guerre , ib. Et prend celui de la marine, 90. Comment su|>plante Demis et le fait exiler : son portrait, 140 à 143 II conclut le second traité de Vcrsailles.il/. Il s'appuie sur le parlement : est hostile aiii jésuites, 154, 159, KiO. Ses motifs , 102. Il obtient du roi leur sécularisation . ib. Pourquoi continue la guerre, 105. Il signe avec rEs|>agnc le pacte de famille, fliO, 107. Ses négociations générales , 173. Il fait envahir le Portugal : 175. Signe avec l'Angleterre le traité de Paris, 177, 179. N'est point aimé du roi, 183 et suiv. Ses efforts pour restaurer la marine , ib.
Amitié de Voltaire pour lui, 191. Son aigreur contre Lally. 198, 199. Diplomatie secrète du roi qui lui est révélée. 301. Son influence en Espagne ; son ressentiment contre les Anglais. 305. Son influence en Italie ; son traité avec Gènes; il fait céder la Corse à la France , 305 à 309. Espionné par le roi , 300. Est regardé comme chef du parti progressif, 91^. Sa popularité : son portrait : scs réformes; ses profusions, 210, 31 1. Accusé d'empoisonnement, 310. Son portrait.
319, Intrigues contre lui, 230. Ses négo ciations avec Rome : sa résolution de faire supprimer les jésuites ; il fait prendre possession du comlat Venaissin et de la Corse. 351 i 340. Para qu'il fait élire ; il obtient de lui l'abolition de l'ordre; ses projeta belliqucui; ses réformes dans l'armée : son accord avec l'Espagne, 340 à 345. Il lui cède la Louisiane. 314. Scs eiplicationsavec l'Angleterre, 248. Ses apprêts qu'il cache au roi, «il. Son dessein dedisputer la Pologne 4 l'influence ru.sse ; sa chute préparée, 248. Opposé à la Dubarry, 350. Négocie le inariagc du dauphin, 353. Ses projets de guerre entravés par le roi , 335, 350, Ligue contre lui, 350. Accusé d'avoir proposé une guerre maritime à l'insu du roi { son exil , 303 , 270. Affluence 4 son
bétel et au lieu de son exil ; époque de sa mort , 373 , 374. Ses prodigalités lui sont reprochées, 279. Ses alliances maintenues par son successeur, 383, 7^, Appui qu'il a donné au roi de Suède, 28o. Ses négociations à l'égard de la Pologne, 287. V a envoyé Dumouriez, 389.
Regret que lui donne le roi, 391, 393, Succès de sa négociation avec le pape, 297. Réaction de sa faction contre ses adversaires, 298 , 399. Vains efforts de scs partisans pour le faire rentrer aux affaires; ses actes et son nom incidemment rappelés: 534, 526, 327, 330, 3.56, 347 , 569, 379, 394 , 403, 406. 456, 4îf7,
CIIOLI.ART (le ctriTAisE) Iivrc4 Guise le chAteau d'Auneau ; XIV, 303.
CHOLLET ( JEAS), cardinal , légat du pape en France; V. 84. Compte qu'il rend de sa inissicn,85. Prêche la croisade contre les Siciliens et les Aragonais, 87. Sa présence à l'armée royale , 91 . Ordre qu'il donne à l'assaut d'Elna, 93. Traité qu'il négocie entre la France et la Castille, Il3.
CHÜTECK, commissaire impérial 4 Gènes ; contribution qu'il lève ; XVI, 548. Ses eiigences, 551 et suiv.
CHOUPE8 (DE), négociateur des huguenots avec le roi; XIII, 170.
CHRA5INE, fils de Clotaire, soumet pour lui l'Auvergne ; 1, 170. Sa révolte,
171. Ses progrès en Bourgogne; 4 la mort de Childeberl, fuit en Bretagne,
Est vaincu ; est brûlé vif, tb
CHRÉTIEN (raAvçois ), chancelier de
Bretagne . contribue 4 la ehute de Landais ; IX. 79.
CHRISTIAN IV, roi de Danemark, reçoit le corainandement des troupes de la ligue protestante; XIII. 474. Désire placer la France à la tète des défenseurs de la liberté en Europe ; XIV, 61. Battu 4 Lutter par Tilly; ses désastres, 68, 69. Il fait la paix , 70 , 71 . Offre sa médiation. 191.
CHRISTIAN !•'. électeur de Saxe, est de l'ossemblée de Lunebourg, XII, 393.
CHRISTIAN de Brunswick, seconde Ernest de Mansfeld: XIII, 4SI, 452.
Guerroie en Allemagne, 465. Sa mort; XIV, 69
CHRISTIAN, l'un des orateurs de la ligue; XII. 315. Annonce en chaire la perte de la bataille d’Ivry, 458.
CHRISTIANISME; s'^établit dans jes Gaules; I. 68. Adapté par Constantin, 69. Scs progrès, 7 1 . Ses transformations; d'abord purement moral; puis consistant surtout dans l'orthodoxie ; réduit enfin
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i la bienfaisance envers les couvents,
CHRISTlF.RJi !•% roi de Danemsrk ; le duc de Bretagne recherche son alliance: VIII, 313.
CHRISTIERN Ul. roi de BanemarU ; François l«' recherche son alliance ; X, 283. Il y renonce; pourquoi. 314.
CHRISTIERS VII, roi de Danemark:
révolution à sa cour ; XVII, 380, 287.
CHRISTINE de Danemark; .son mariage avec Sforaa : X. ISO. I7i>. .Nouveau projet de mariage pour elle, 2.3S.
CHRISTINE de Lorraine: projet de mariage pour elle: XII, 201. Elle épouse le grand duc de Toscane, 381. Légataire de son aïeule , 389. Sun passage à Marseille. XM. 137.
CHRISTINE de France : son mariage avec Victor-Amédée de Savoie, XIII, 413, 423. Est tutrice du duc son fils et régente; XIV , 174. Trahison qu’elle prévient , 175. Scs galanteries ; mesures que prend son amant pour lui assurer le pouvoir: son confident, il/. 31onud lui est dénoncé; elle éconduit scs heauifrères. 177. Scs institutions ; elle se rattache h ralliance française ; mort de son fils aîné ; elle fait proclamer le second, 180, 187. Scs vicissitudes: scs heauifrércs, les Espagnols, la France, l'altaquent à la fois: se jolie dans les bras du roi son frère, 199 à 20fi. Richelieu secoue sou alliance; sa rentrée à Turin; elle y est sans pouvoir; arrestation de son amant, 228 a 230. Elle accuse Richelieu de scs malheurs, 230. Rompt encore avec ses booiu frères , 250. Traite avec cm , 274, 275. Elle traite avec Slazarin. 325. Se lasse de l'alliance française ; XV, 5(i. Trompée par la cour d'Anne d'Autriche, 57, 58. Sa mort, 102.
CHRISTINE, reine deSuède ; son avènement; XIV, 120. Congrès auquel on l'invite h envoyer des députés , 192 Sou abdication; son voyage en France; son abjuration ; XV, 41 , 42. Elle fait assassiner Monaldeschi , 49 cl suiv. Sa médiation entre le pape et Louis XIV refusée. 90.
CHRISTOPHE, duc de Wurtemberg; parti pour le rétablir dans les Etats de son perc; X, 153. Secouas qu'il amène aux Français en Piémont, 217. Est présenté à l’l•mpercur, 222.
CHRODEDERT, duc des Allemands , auxiliaire de Dagobert dans la guerre contre Samo ; I, 271.
CHRODOALD , seigneur austrasicn,
ersécuté par les autres grands ; mis
mort ; I, 203.
CHRODOGANG , évéque de Metz ; se.
rend en Italie pour recueillir des reliques: I, 308.
CHRVSOGONE (ricaav de sxist-) , légat du pape en Languedoc; prélats qui raccompagnent; III, 360. Informe contre le chevallier de Mauran; pénitence qu'il lui impose. 301, 3U2. Excommunie le vicomte de Réziers, ïé.
CHUMBERT, évéque de Cologne, oonseillerde Dagobert; I, 207, puis de Sigi'bert, 272.
CHYPRE (i.E CADDisiL DE ) représente le concile de Bâle au congrès a'Arras; VIII, 501. Ses efforts pour réconcilier les maisons de France et de Bourgogne,
CIACCALDI , chef des Corses insurgés contre Gênes; son arrestation: XVI,
CIBO (jt LEs), partisan des Français â Gènes; X, 390. Son complot contre Doria: son supplice, 405.
CIBO (le caddi.v.vl) dénonce les doctrines de Molinos; XV. 325.
CICÈ (de), archevêque de Bordeaux; son esprit philosophique: XVII, 352, 253. Favorable à Necker. 385.
CINQ âl.ARS (bevei d'effiat, «abqcis de), devient favori de Louis XIII ; sa beauté; son arrogance; scs démêlés avec Nemours; il est grand écuyer: recherche Marie de Gonzague; son ennui: XIV, 215 à 215. Nom que lui donne Richelieu. 231. Distrait seul Louis de sa tristesse ; est humilié par le cardinal ; conspire la mort de ce dernier: ses complices. 255 â 201. Suit le roi au midi ; a d'abord seul son oreille ; renonce à tuer le cardinal ; sa défaveur commence, 263 à 205. Signal que les Espagnols attendent de lui; Fontraille lui conseille de fuir; scs projets dévoilés au roi; son arrestation , 205 à 207. Dénoncé par Gaston, 269. Ses aveux ; son jugement ; sa mort, 271 â 273. A compromis Beaufort, l'b.
Comment sa proposition de tuer le cardinal accueillie par le roi, 274.
CIPIERRE (harciilv de), gouverneur de Charles IX ; son zèle catholi((ue : XI, 176. Est chargé de s'assurer d'Orléaos et prévenu; XII, 287. Prisonnier à Coutras; 190
Cl VI LIS ; sa révolte dans les Gaules, I. 24. Part qu'y prennent les cités, 52. Tournure romaine des noms de son armée, 66.
CLAWECY (cilles DE), prévét de Paris; VII, 346. Ses mesures après le meurtre de Jean sans Peur, 350.
CLARENCE (thoias, dix de), frère da
CLE
Henri V ; ses hostilités en France ; VII, Son succès contre d'Armagnac, 30d. Lieutenant de son frère en Normandie et au siège de Rouen, 322, 333.
L’accompagne aux entrevues de Meulan et de Troyes, 3i3, ôoti. Est nommé capitaine général de Paris ; met garnison dans les chltcaux , 339. Perd la bataille de Beaugé; est tué, 3(i2.
CLARENDON, chancelier d'Angleterre ; menacé par la clameur publique ; XV, 131. Sa petite fille élevée dans la foi protestante, 239.
CLARIS (BsaTHÉiEaT). pasteur protestant; son arrestation: son évasion; XVI, 31)9.
CLAUDE accorde le droit de cité à la Gaule chevelue; 1,22. Prohibe les sacrifices humains, ib.
CL.4ÜDE de France, fille de Louis XII: sa naissance ; X, 22i. Son mariage projeté avec Charles-Quint, 2tiü, 2S2.
Cette union stipulée par le traité de Blois, 29i à 299. Son père sc détermine à la marier à François l", 30t. Leurs fiançailles, 30G à 3U9. Pourquoi le mariage retardé, 311, 532. Il est enfin célébré, 332, 333. Surveillance qu elle exerce sur sa belle-mère, 330. Son mari lui achète le Milanais, 317. Attend le roi è Lyon, 302. Son peu de crédit, 371. Elle désire que sa soeur épouse le connétable; X, 22. Sa mort, 13. Sun testament, 59.
CLAUDE de France, fille de Henri II, épouse Charles III de Lorraine; XV, 318.
CLAUDE de Lorraine ; son mariage avec le cardinal François: XIV, 123,
CLAUDE, ministre protestant , traité de séditieux; XV, 310.
CL.AUDIUS, romain , maire du palais de Bourgogne; I, 213. Son administration. ib.
CLAUSONNE (i.r. siita de), envoyé par les protestants à Toulouse, jeté en prison: XI, 271. Ferme Nîmes aux catholiques. 430. Député près de Damville, XII, 13, 13.
CL.VUSSE, secrétaire d'Élat sous Henri II; sa subordination au connétable : XI, 107.
CLAUZF.L . émissaire de Rohan en Espagne; XIV, lu. Traité qu'il signe, C2.
CLÉMENCE de Hongrie , reine de France; Louis X la recherche en mariage; Ÿ, 537. Son naufrage ; elle perd ses trésors ; son mariage ; elle est sacrée è Reims, ib. Est veuve et enceinte, 330, 331. Intérêts de son enfant è naître sti-
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pulés, 332. Donne le jour à un fils qui meurt aussitôt et que l'on nomme Jean Dr, 351. Prend le voile à Aix, 338.
CLEMENGIS (sicolas ie), présente au roi Charles VI au nom de la Sorbonne un moyen de faire cesser le schisme ; le traité est envoyé è Clément VU; VIL 97, 68.
CLÉMENT 11, élu pape; II, 132.
Meurt, 153.
CLÉMENT III, pape. Voy. Guibert.
CLÉMENT IV, pape ; son élection ; IV, loi, 497. Scs lettres encycliques; sa situation à l'égard de l'Angleterre ; son dévouement au pouvoir absolu et à saint Louis, ib. Ses vertus ; sa modestie ; son désintéressement ; légat qu'il envoie en Angleterre, 198. Son mécontentement contre Charles d'Anjou , 300. Il lui donne toutefois l'investiture des Deux- Siciles et prêche la croisade contre Manfred ; motifs qu'il allègue, ib. Décision remarquable qu'il rend dans une question de fief contesté entre l'Église et saint Louis, 3Ü3. A quoi sacrifie les intérêts de la terre sainte ; sa correspondance; son éloquence, seul secours qu'il
réte è la Palestine, 301, 303. Ses ex-
urtalions aux princes français. 301. Il tente de détourner saint Louis de partir pour une nouvelle croisade; il accepte ses VŒUX, 3IHi. Subsides qu'il impose au clergé de France, malgré ses réclamations, 308. Il frappe Londres d'interdit, 509. Défend i Jacques d'Aragon de prendre la croix ; par quel motif, 3i0. Charles lui annonce la victoire de Tagliaeozzo, 312. Conseils qu'on lui attribue; sa mort, 313. Ses débats avec saint Louis. 313.
CLÉMENT V, pape ; sa promotion ; il convoque les cardinaux pour se faire couronner à Lyon ; souverains qu'il invite à s’y trouver ; V, 292. Hommage que lui fait le roi d'Aragon; les rois de Majorque et de France le rejoignent à Lyon ; il relève Edouard d'Angleterre de scs serments envers ses sujets. 291 , 298. Faveurs qu'il accorde à Philippe lu Bel ; il retourne è Bordeaux apres son couronnement, 261. Il excommunie Robert Bruce , 293. S'interpose entre Édouard et Philippe, 270. Ce que ce dernier veut arracher de lui, 273. Il se rend à Poitiers; y est en quelque sorte prisonnier, 271. Le roi tient surtout è obtenir la condamnation de Buniface; comment il tente de le désarmer, 273.
Cherche à gagner du temps; par qui conseillé ; il demande la convocation d'un concile œcuménique; il absout
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MogiretclSupino; il veut élever Charles de Valois au Irène de Conslantinople , 27S, 276. Comme il favorise l'entrée A Pampeliine de Louis le Hulin . 276. Grâces qu'il accuinulo sur la famille des Capétiens ; comiiicui envisage la demande d'abolition de l'ordre des templiers, 278. Renvoie la décision de celte affaire au futur concile, 279. Son opposition à leur arrestation ; il n'y persiste pas, 28i. Le roi d'Angleterre les lui recommande, 28t. Il renonce à les défendre et convoque le concile de Vienne pour les juger, 28S. Sollicilé par Philippe de faire élire empereur Charles de Valois; UC SC prèle point à ci; projel, 288. Sa nouvelle conférence avec Philippe, 291.
Son consentement aui premières eiécutioos des Icmplicrs, ih. Il se fixe à Avignon : veut conserver les biens et réclame le jugement des dignitaires de l'ordre, 291, 292. Ses commissaires interrogent le grand maître. 293 et suiv.
Il ajourne le concile de Vienne, 296.
Sollicité de nouveau par Philippe de condamner la mémoire de Uoniface. 297.
Comment cherche à éluder ce procès scandaleux : contrainte qu'exerce sur lui le roi : il admet les témoins A se présenter devant lui, 297 A 299. Ses mœurs dissolues, 30t. Admet en plein consistoire les accusateurs ; incidents de la procédure ; bulle évasive qui termine le prceès. 306 A 308. S'occupe de celui des templiers; convoqueleconcilede Vienne, 309. isnquélc qu'il fait faire en tous lieux, ih. Il fait l'ouverture du concile, 310. Public l'abolition de l'ordre, 511. Sa sentence citée ; A qui transmet les biens des condamnés. i6. Comment dot le concile, 312. Abandonne lacilcmenl Lyon A la France, 31t. Sanclionuc l'usurpalion de Robert, roi de Naples; grtcc qu'il lui accorde, 313. Fait couronner A Rome l'empereur Henri VII. 316. S'oppose A ce qu'il envahisse le royaume des Deux- Siciies. ib. Sa médiation repoussée en Angleterre, 317, Cité par Jacques Molay au tribunal de Dieu ; sa maladie ; il publie la septicmedécrétale, 328. Sa mort; pillafio de son trésor ; son calalalque incendié 1 scandale de ses amours . v'A.
Bulle de lui invoquée contre les Flamands, 345. Long interrègne A sa mort , 3t9.
CLÉMENT VI, pape; son élection; est une créature du roi de France : sa médiation entre ce prince et le roi d'Angleterre; son légat en Flandre; VI, 15.
Il fait anatbématiser les Flamands , 15 , 16« S'interpose pour la continuation de
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la trêve entre la France et l'Angleterre, 22. Protège vainement le roi de Major(|ur, 30 et suiv. Ce qu'il accorde A Philippe VI, 35 Dispo.se en faveur de Louis d'Espagne des Iles Fortunées, 37.
Confirme les explications de Philippe A Édouard, 38. Ce dernier lui aiinoneeson dessein de reprendre les hoslililés, 41. Sa bulle pour justifier Philippe, 42. Ses rapports avec le dauphin Viennois; croisade dont il le nomme généralissime, 51, 52. Pourquoi excommunie encore l'empercur, 60. Fait élire roi des Koniains le fils du roi de Bohème, 61 . Médiateur entre Philippe elEdouard. 87. Il évoque la poursuite du meurtre d'André roi de Naples : achète Avignon de la reine Jeanne, 89. La déclare innocente; la fait rentrer A Naples ih. Subvient aux dépenses du roi de Majonjue, 97. Nomme Humbert patriarche d'Alexandrie, 100.
Condamne les flagellants, ih. Accueille le roi Jean, 112. Ses efforts pour le maintien de la paix, 1 18. Sa partialité pour la France; cardinaux français qu'il nomme; extension qu'il obtient de la juridiction ecclésiastique; ses rigueurs contre les vaudois ; son luxe ; ses mœurs scandaleuses: sa mort. 18. 19.
CLÉMENT VII (ni.es ne uéaicis ), pape; son élection; son désir d'affranchir riialie; ses efforts pour prévenir l'invasion de la France; X, 42. Comment apaise le mécontenlenient de Wolsey, ib. Disposé A se rapprocher de François l*r, 47. Négociateur qu'il lui envoie: sa convention dcnrulralilé, 50. Il insisleponr la paix, 52. Sa position critique apres la bataille de Pavie; il sc tourne vers' Henri VIII; .ses hésitations; trompé par Lanni^; s'adresse A Louise de Savoie, 65 A 67. Ses intrigues contre l'empereur; avis qu'il lui donne, 71, 72. Scs ambassadeurs A François; promesses trompeuses que le roi leur fait. 77. Ligue qu'il forme par le traité de Cognac,^.
Ses terreurs; il est assailli et asiégé par les Colonna ; se met sous la protection des impériaux ; se retire de la ligue, 81 ; 82. Son ambassadeur A Paris, ib. Sa flotte A Gènes, 83. Prise et désastre* de Rome; Clément trompé par François etabandonné par Henri, 85 A 87. Sa lenteur A donner des juges A l'évéque de- Paris, 00. Sa captivité; indignation do la chrétienté, 91. Charles-Quint en décline la responsabilité; ses circulaires,' 92. Le Mpe s'échappe, 95. Abandonné par la France; son traité avec l'empereur. 105. Réconcilié par lui avéc le doc de Ferrare, 109, Assouvit sa baine dé-
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naturée contre Florrnco, lit. Ses Msitationsdans l'affaire dn dirorcedc Henri Tlll : il évoque la cause à Rome, 113.
Tyran qu’il aonne à la Toscane. 116.
Son inOuence religieuse sur François, 153. Il couronne Charles-Quint. 13Î. Sa querelle avec Henri VIII s'envenime ; ce prince nie sa suprématie, lil, 142.
Griefs de François rentre loi j levée de subsides qu'il accorde à Charles. 143.
Ses négociations avec le roi de France: ce prince lui propose le mariage de Henri avec Catherine oc Médicis;.son entrevue projetée avec l'empereur, 145. Cardinaux que François lui envoie, ih. Ses conressions ; ses ménagements pour les deux rivaux; sa fainille ; alliances que l'un et l'autre lui proposent ; ses négociations ambiguës; ligue fletive qu'il forme: mécontentementet raélianrequ'il inspire à Charles, 147. 148. Promesses qu'il fait en faveur du mariage de Catherine ; convient de venir trouver le roi 4 Marseille, 149. François se plaint à lui de la mort de Maraviglia, 151. Son entrevue avec ce prince; il célèbre le mariage de Catherine de Médicis: cardinaux qu'il nomme ; son départ ; époque de sa mort. 154 & 156. Son consistoire frappe d'anathème U( nri VIII. 157. Apprêts que suspend sa mort, lOi. Conseil qu'il a donné h François l<', 177.
CLÉMENT VII (aoBEBT DECtstvr.). anti -pape : son élection après la déposition d'Ürbain VI ; il établit le saint-siège 4 Avignon ; VI, 548, 349 Pourquoi abandonne i'italie, 365. Protégé parChariesV.
366. Il fait adopter le duc d'Anjou par Jeanne de Naples ; souverains qui le reconnaissent. 366. 367, 598. Il s'interpose entre le duc d'Anjou et les Languedociens révoltés, 360, 371. Scandales qu’il ajoute au scandale idu schisme. 595, .'194, 400. Médiateur entre le duc de Berry et le comte deFoix, 400. (^position qui se manifeste contre lui. 4lz. Il donne l'investiture de Naples au duc d'Anjou ; l'exhorte 4 expulser Urbain VI; 430. Le rot veut le faire reconnaître par le comte de Flandre, 448. Son compétiteur prêche la croisade contre ses adhérents, 456.
Ëpo<|ue de sa mort. 490. Embarras que lui donoc raOàire de l’immaculée conception f son opinion à cet égard ; il la sacrifie à la politique ; la condamne par ono bulle; VII, 11, 12. Ses efforts 4 la mort d'Urbain pour rallier les cardinaux de son parti, 18. Accueille Charles VI ; couronne Louis II d'Anjou roi de Naples, 18, 19. Projet que scs partisans inspirent BU roi de Frtncei 29, w. Son légal àNa*
pies, 31. Il appuie la faction des princes, 49. Protégé ^r le duc de Berry; cherche 4 agir sur l'esprit du roi, 59. Scandale de ses rapports d'intérêt avec le duc de Berry, 66, 67. Inquiétude que loi donne l'intervention de la Sorbonne ; il meurt, 68. Résolution que prennent les cardinaux, ib.
CLÉIIENT VIII (BirroLTTT. ÀLaoBBAS- Bisi), [vape : son élection : XII, 492. Ouverture que lui fait Henri IV : XIII, 16. Ses négociations avec lui, 19. ^s secrètes intentions favorables 4 ee prince ; sa politique italienne ; émissaires secrets et ambas.sade solennelle qu'il reçoit ; il refuse l'absolution; pourquoi. 45. 47. Se réjouit des succès de Henri, 101. Condition qu'il met 4 son absolution. 103. Il la lui donne, 109 à 112. Heureux choix de son légat en France ; son désir de la paix générale, 190 4 191. Prononce le divorce du roi, 205. Le marquisat de Saluées lui est remis en séquestre. 208, 209. Dispenses qu'il accorde pour le mariage de la soeur du roi, 220, 221 .
CLÉMENT VIH (cnrs icnox), antipape espagnol ; son élection ; sou abdication : VII. 486.
CIÉ.MENT IX ( jctcs aosricLiosi ) , pape ; son élection ; XV, 143. Il rend la paix 4 l'Église. 113, 143. 144. Intervient dans le traité d'Aix-la-Chapelle, 151. ^ mort. 168.
CLÉ.MKNT X (iLTiERi), pape; son élection: XV. 168. Sa mort. 218.
CLÉMENT XI (»iB.iso) ; son élection ; XV, 523. Son hésitation 4 lever 1rs trou-
fies contre les coalisés. 530. Décision de a Sorbonne qu'il condamne. XVI, 11.
Croisés qu'il oppose aux Camisards, 18.
Ses débats ; son traité avec l'empereur ; il reconnaît le prétendant d'Espagne. 87, 88. Sa bulle uniÿenitue, 154 et suiv.
Alarmas que lui donnent les Turcs; secours qu'il reçoit de l'Espagne; il nomme Alberoni cardinal , 200, Son bref contre lui et le roi d'Espagne, 204. Se plaint de Tellier ; explications qno loi demande le régi-ntsur la bulle contre les jansénistes ; son nonce 4 Paris ; ses hostilités contre l'Église de France. 208 4 210. Contre Albéroni, 223. 254. 255.
Pourquoi rappelle aon nonce, 242. Secourt Marseille pestiférée, 278. Intrigues pour qu'il donne à Dubois le cbtpcau de cardinal, ib. et suiv. Il le trompe, 281. Sa mort, 282. Intrigues pour le rempla-^ ccr, ib. et suiv. Titre qu’il a donné 4 d’Enlraigues, 302.
CLÉMENT XII, pape; ses prétentioaa' sorFarm etPlaiMoce; XVJi 986,"lfe<
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forts du cardinal Fleury pour lui plaire.
Sa mort.iol. Singulière dispense ^u'il a accordée au prince de Clermont,
CLÉMENT XIII (rezzosico), pape ; son élection: XVII, H1 Scs efforts pour sauver les jésuites ; 231, 233, 234. Ressentiment de Choiscul contre lui è leur sujet ; sa mort, 233, 236, 240.
CLÉMENT XIV (GtsesRELu), pape; son élection ; ses efforts pour sauver les jésuites ; il abolit leur ordre ; XVII, 240, 241, 297. Le comtat Venaissin lui est rendu, 297.
CLÉMENT (ROBERT), maréchal du palais de Philippe Auguste , son favori ; sur qui il s'appuie ; III, 375. Se prête i la réconciliation de la famille royale ; par quelle influence, 576.
CLÉMENT (uFSRi), maréchal de Philippe-Auguste ; son expédition ; III, 488.
CLÉMENT (jacucEs), dominicain , assassine Henri III; XII, 422,424. Par qui son crime exalté, 435.
CLÉMENT de Bavière, évéque de Ratisbonne ; parti pour le nommer électeur de Cologne ; XV, 302. Rejeté par Louis XIV, 578. La capitale de l'éleclorat se déclare pour lui, 385. Le traité de Ryswlckle confirme dans sa dignité, 476. Prend parti pour la France, 521, .522.
Défendu par les garnisons françaises, 540. Léopold veut le mettre au ban de l’empire ; XVI, 55. Ne prend point part à l'élection de Charles VI. 129. Regardé par lui comme rebelle, 142.
CLÈRAMBAULT (PALLCtc, aARécn.cL BE) , appelé au siège d'Ypres; XIV, 378. Combat les princes, 498.
CLERIEL'X ( GiiLiAcaR de romER.s, SIRE de), négociateur de Charles VIII ; IX. 200.
CLERISIuecces de) , envoyé de Foulques V auprès de Louis le Gros , a laissé le récit de son ambassade ; 111, 153.
CLER.MONT (jeas de), maréchal de France , accompagne le roi Jean en Normandie; VI, 152. Part qu'il prend A la bataille de Poitiers, 156. Est tué, 157.
CLERMONT (robert db), maiéchal de Normandie , massacré par ordre de Marcel ; VI, 186. Irritation que ce meurtre produit chez la noblesse, 187 A 189.
CLERMONT (le coite de) est de la fronde : XIV, 455.
CLERMONT;sesamoursavec la princesse de Conli ; XV, 482.
CLERMONT (de docrboii cosdA, Asié, COITE DF.) ; scs moeurs ; XVI, 352. Sa bravoure A Dettingeii, 484. Sièges qu'il commande; dispense qu'il a obtenue, 499.
S'introduit auprès du roi malade, 502.
Ses désordres; XVII, 33. Est mis A la tête de l'armée contre le Hanovre; ses désastres; il perd la bataille de Crcfeld ; son rappel, 120, 121, 124. Sa protestation contre le parlement de Maupcou, 275.
CLERMONT-TONNERRE, évéque de CbAlons ; principes libéraux auxquels il adhère; XVII. 523.
CLERMONT-TONNERRE (le doc de) ; troubles contre lesquels il lutte à Grenoble; XVII, 529.
CLERVANT (le siecr de), envoyé par Henri IV au roi ; XII, 189. Lettres qu'il siçnc, ib. Assurances qui lui donne Valois, 119. Sa mission en Allemagne; marche avec les levées de ce pays, 293, 294. Dessein que lui annoncent les Suisses. 301 . Sa mort. 305.
CLÉVES(les rniscEs de), alliés de Jean sans Peur; VII, 164, 190, 497; VIII, 234, 236. 461. Les Flamands désirent que la fille de Charles le Téméraire se marie A un prince de cette maison, 4M, 465, 466. Elle rejette ce prétendant, 476. Voy. A'erer».
ÉLÈVES (r.i'iLLArïE de), allié de la France: projet de lui faire épouser Jeanne d’Albret : X, 268. Succession qu'il recueille; 285. Défaite de scs troupes, 301. Réduit par Charles Quint, 303, o04.
CLÈVES (iiEVRiETTE de) fpousc Louis de Gonzague ; XI, 297.
CLÈVES (DARiE de), marquise de Lille; son mariage avec le prince de Condé, XI, 384. 465. Son abjuration, 432.
CLÈVES (siBvi.LE de) épouse Charles d'Autriche ; réclame la succession du duc Jean Guillaume ; XIll, 272.
CLIGNET de Brabant, amiral de France; son mariage; VII, 170. Son échec en mer, 174. Poursuit le duc de Bourgogne, 185. Est destitué, 193 Ses hostilités, 231. Armée qu'il commande, 265. Il reprend ses fonctions, 270. Est opposé aux Anglais en Picardie. 288, 291 . Son poste A Azincourt, 294, 296.
CLINCHAMP, du parti de Condé, prend part au combat de BIcneau ; XIV, 510. Blessé au combat de Saint- Antoine,
CLISSON (adairy de), envoyé parla comtesse de Monlfort au roi il'Anglcterre; VI, 16. Débarque près d’Hcnncbon assiégé, 19. Chevaliers qu'il délivre, 26. Son attaehement au parti de Montfort, 34.
CLISSON (oEiviER de) commande A Vannes, qui est pris ; VI, 23. Reprend cette place, 24. Sa captivité ; il est délivré, 54. Est attiré A Paris et mis à mort
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•TFC quatorze seigneurs bretons, âS.Vengeancc que sa veuve lire de sa mort, ih. Courroux du roi d'Angleterre, 37.
CUSSON (oLiviEn as), connétable de France; sa mère le présente à la comtesse de Mantfort ; VI, 33. Est élevé avec le jeune comte dont il doit être un jour l'ennemi, 3G. Part qu'il prend h la victoire d'Auray, U6. A celle de Najarra, 374.
Charles V se l'atlache ; mission qu'il lui coniie, 280. Il combat le projet de descendre en Angleterre, 298. Conseille de ne point combattre Knolles ; accompagne à sa poursuite Duguesclin, 310. Faveur dont il jouit à la cour de France, 31tt. Il assiste a la reddition de Tbouars, 328.
Injonction qu'il fait au duc de Bretagne, <6. Scs cruautés dans celle province, ^0. Trace avec le roi les plans qu'il est chargé d'exécuter, 337. Assiégé dans Quimperlé; est sauvé par la trêve de Bruges, 340. Sentiment iiui l'a attiré dans les armées françaises, 583. Ne témoigne point d'op- TOsilion é la réunion de la Bretagne au domaine de la couronne ; conseil qu'il donne aux Nantais. 384. 38S. Pourquoi reste sous les drapeaux de Charles V, 583. Part qu'il a eue à la conquête de la Cuienne ; faveur dont il jouit auprès du roi, 388. Reçoit l'épée de connétable, 402. Son amitié sauve Bureau de la Rivière. 404 llostilité de sa famille envers les Anglais, 400. Sa réconciliation avec le duc de Bretagne, 426. Force le passage de la Lys, 4,39, 440. Gagne la bataille de Rosebecque, 442 à 444. Reconnaît l'armée parisienne; explication qu'il obtient; ordres qu'il donne, 4.49, 430. Sa part dans les confiscations de Paris, 453. Aux
I irises avec les Anglais en Flandre ; ne eor fait point de quartier. 466. Construction qu'il dirige en Bretagne ; ses retards, 484, 488. Autre armement qu'il prépare; il rachète Jean de Blois; est arrêté en trahison, puis libéré par le dur de Bretagnr;conséauencrs de cctincident, 499, B(m. Issue de ses débats avec le duc, 50.3, 304, SU. Il conduit le deuil aux obsèques de Duguesclin ; VII, 14. Fermeté qu'il imprime à l'administration ; haine que lui portent les frères du feu roi; moyens qu'ils emploient pour tenter de le faire tomber ; leur échec, 32, 33. Sa guerre avec le duc de Bretagne ; pour-
âuoi Craon et les princes la font cesser, 3. S'oppose en vain è la restitution du comté de Foix, 37. Motifs de baine qu'il a donnés au duc de Bretagne et è Craon j est assassiné par celui-ci, 46, 47. Le roi promet de le venger, 47. Son testament; aea trésors ; sa guérison, 48. Sa disgrâce
quand Charles perd la raison, 82. 56. Il quille Paris ; est condamné è l'exil : reprend les hostilités en Bretagne. 36. Ne répond point au rappel que prononce le roi ; par qui secondé contre le duc Jean, 60. Par qui pacifié, 64, 72. Son entrevue arec .son ennemi ; nouveau traité, 73, Remplacé comme connétable, 78. Ne reprend point ses fonctions, 89. lolrigua dans laquelle il seconde le duc d'Urléans, III. Il fait attaquer une flotte anglaise, 1^. Sa mort, Int.
CLISSON (■Aacir.aiTC de); son mariage avec Jean de Blois; VI, 504. A part à l'arrestation du duc de Bretagne ; le remet en liberté ; VII. 340 et suiv.
CLINTON (le cLséiial); troupes qu'il conduit contre les Américains insurgés; XVII, 390. Son commandement; son échec à Montmouth. 413. Ne peut déposter Rochambeau, 423. Ni secourir Cornwailis, 427. Remplacé, 429.
CLIVE ; scs succès dans les Indes, contre les Français ; XVII , 76.
CLODERIC assassine son père Sigebert et est assassiné par ordre de Clone; 1, 39. Comment poignardé, 148.
CI.ODION, roi des F rancs; incertitudes sur l'histoire de ce prince; 1, 112.
CLODOMIR , roi des Francs ; 1, 145.
Sa part dans l'héritage paternel. 14'7. Dirige la guerre contre les Bourguignons ; victoire des Francs, 136. Fait périr Sigismond; vaincu à son tour, est tué, 157. Srs fils massacrés par leurs oncles, té. Son royaume partagé entre les meurtriers, ib. Orléans était sa résidence, 180.
CLOTUAIBE !•', roi des Francs ; I , 143. Sa part dans l'héritage paternel, 147. Seconde son frère Thierry contre les Thuringiens, 131. Son mariage avec sainte Radegonde; retraite de cette reine, •6. Échappe aux embdehes de Thierry, 132. Prend part à la guerre contre les Bourguignons, 136 et suiv. Tue les deux fils de Clodomir, 137. Allié de Thierry ; envoie son fils Gonthier contre les Visigoths, mais retire scs troupes, 160, Réside à Soissons, 161. Sa malheureuse expédition en Espagne , 166 et suiv, É^use Wultrade, veuve deTbéodcbald; ses femmes nombreuses, 170. Remontrances du clergé sur ce dernier mariage; Clotbaire fait épouser Wultrade par le duc des Bavarois, ib. Il s'empare du royaume de Théodcbald sans en faire part è Charibert; fait prendre l'Auvergne par son fiIsChramne; ravage la Tburinge; effraye les Saxons insoumis, 171. Les comMt malgré lui; est vaincu; première guerre civile à son retour, ib. et suiv, •
CLO
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Marche eo personne contre son fils révolté et soutenu par les Bretons: sa victoire: supplice de son fils, 172. Sa mort, 175. Ayant survéni à ses frères et neveu i . s'est trouvé à la télé de l’un des Ëlats les plus puissants qu'ait vu Punivers, 174. Ses armée s nombreuses recrutées au delà du Rhin : il n’a poirt fait usa^e de sa puissance. I7i. 175.
CLOTHA^RE M. fil» de Chilpéric ; sa naissance; 1, 215. Proié;:é par Gonlran ; eal proclamé roi, 217 Sa légitimité aflîrmée par senn«*ni, 225. l es ducs gouvernent en son nofii , 22S. Tenu sur les fonts dr baptême par Gonlran. 22ÎI Eiclii de rhéritagi* deGontran; si's luttes avec Clibb bi'il et ses nev< ux, 25Ü, 257, 240. Son nllianee. puis sa lutte avec Thierry. 248, 252 Ga«ne l’armée de Bru* neh')uU:la fait prisonn ère; ordonne son supplice : réunit les trois cuuronnr.s. 255 à 2fdi. Survit seul à la race de Clovis: alléijre.S'f unixrrsHIeà son «véneuient: son caractère: s< coudé par les trois maires du palais. 250 à 258. Il réprime l’aristocratie: ri'slnihl l’auforilé royale; modère les impôts : s’associe Dagobert : ce qu’il lui cède, 259. 2CU. Autorité qu’il conserve sur lui : veut vainement sauver Cbrodoald : rend à rAiislrasie scs provinces rontigués: railnussairerGodiiius, 202 à 204. s moriirs rangées: apaise la querelle di* Rrodulplie et d’Ægina , 264 Sa mort. 205.
CI.OTnA IRK III. filsalné de Clovis U; 1,278; âgé de quatre à cinq ans à la mort de son père: rr connu roi, 2^ Meurt sans enfants 288.
CLOTfl AIRE IV. prétendu prince mé*»
rovingien. pn>rlamé roi eu Australie: I. 8|5. Sa mort. 510.
CLOTILDK. prisonnière de son oncle Gondebaud: 1. 109 Exilée par lui; épouse Clovis. 114, Son orthodoxie: sn piété; ses efforts pour convertir Clovis. 115. Excite la haine de scs fils contre sa propre famillfr 150. Trompée par Cb»thaire et Chilüchcrt: b iir livre ses petits fiU qu'ils iminoh-nt, 157.
(!LOTIIDE, fille de la précérleiHc, épouse AmaUric (votez ce nom); 1, IW.
CLOrDKSlEY SnOM’EL (sia) débarque l'arrhiduc Churlcs à Valence; X^ I. 45. Chargé d'attaquer Toulon , 63.
CIOVlS roi des Francs: I. 78, 112 Succède à son père, 112. Fait alliance avec R.ig» acairc : bal Syagrius et le fait périr, ib. Soumet les Tongrien.s • 114 KpouSf Clulildt* , fô. I ui pernu't dt^ faire baptiser scs fils. 115. Bat les Ailemuds à Tolbiac \ fait Toet» d'embrasaer
le chriitiaDisme) 116. Reconnu roi par les vaincus; sc trouve tout u coup à U tète d'une grande armée: sa conversion; son baptême : il est .seul roi orihodoie; joie il féliciutioos du pape et du clergé gaulois. 117 à 118. Ksi chef des Ro»
mains: étendue de sa domination; oelure de son pouvoir; scs forces: li'urs cantoancfsents : leur évalualioiu terres qu'elles obtiennent, 118 et suiv. Il réside d'abord à Sois.sons^ puis à Paris. 12^4. Donne aui cités un gouverneur, et leur laisse leur administration; scs luîtes avec les antrea barbares : il abat Goudcbaiid. puis A la» rk , 125, 127, 154 à 156. 8cs conquête* au midi : reçoit de l’empereur d’Orieot et revêt 1rs ornements consulaires: re* vient à Paris: fait périr tous l>s prince* de sa race, 157 à 142. Miracles de son règne mérités par son orthodoxie et sea larg^se» pour le clergé. 142. Immunités de l'Eglise, 143. Mort de Clovis, ib- 8e* suites, ih. et suiv. A fondé sa monarchie parce qu’il s'est montré digne d’étre la premier entre scs égaux. 146. Perma* ncncc d’opinions accréditées de son temps. 256.
CLOVIS, troisième fils de Chilpéric ei d'Audovère ; continue la suerre d'outre Loire ; I, 204. Reste seul fils du roi : sea imprudences: est accusé de maléficea* 208. Sa inart. ib.
CLOVIS II. fil.< de Da^bert et de Nante< bilde : 1. 272. Son pcrc lui assura la Ni ustric et U Bourgogne , 273. Rot A quatre ans, 276. Obscurité qui envelopM son règne: son mariage; scs fHs: légend*. sur sa fin, 278. Fait ;^rirGrifnoa}d,^2S9<
CLOVIS 111 , fils de Tliicrri IIV; proclamé roi ; 1 , 507. Meurt. 308.
Cl UGNY' , intendant de Bordeaia/, remplace Turgot au ministère : réagil contre son système de réforme ; il institue la caisse d'escompte, la loterie; comparé à Terray; sa mort: XVII, 66 à 70at suiv., 75. Comparé à Fb ury^ 446.
CLUNY ( 1.E pROToaoTAiiF. at: ) , ambassadeur de Marie de Bourgogne près d* Louis XI ; VIII, 465. 4^. Son suppliae-
COBIIAM (reg^xclt pe) sauve la via du roi Jean: VI, 159. Conseil qu'il donna au prince de Galles. 195.
COBHAM (#.LéovoRF. ). mallres.se, miU femme du duc de Gioccsler ; VII , 599, 506. 413. Accusée d'etuoxUer Henri VI; VIII. 64. Son rmprisonncrncnl. 65.
COBH.AM (Lono): accueil qu’il fait aux^ (nvoyès do Henri IV à Elibabetb; XUI, 155 et suiv\
COCH£RRL4a4T4JU* m.)9 gagDé*>p«r-
COi
SM^escUo conlrc k» troupes de Cbarlet
Mauvais ; Vl.240.2il.
COCUKRY. complice des seize; soa Nasion : Xlll, 21.
COCONAS, conlkti‘otded'Alcnçon:ses oriiues; XJ . Son procès; sou supplice. 4G8.4ÜII; XII. Ô5, 38.
COCQUELAY, député du clergé aus^ élocs de Ülois ; ses cumumaicoiions au tiers : XII, 368.
COCQUKVILLE osl de la coujuralioD d*Aiiibois4* ; XI. 126. Il attaque ct-Uc pleKc , 126. Seconde les insurgés Ha- DMnds: r.si pris à Saini-Valery et eiécuté . .Viü.
COKIlüRN envahit la Flandre inaritime:XV,uot .St condc Marlborougb.567
COËTIVY ( Lt SIRS DR), amiral de Franer ; cuiilribue à la vbuie de la Treinouilie ; Yli , 488. A< l'oruitagDC le roi contre la Praguerio: VIIL 46. Sun poste au ÿiége de Potitoist , 60. F>t éloigné de la cour, 69. Assiège le Mans, Ml. K>t tué au siège de Cherbourg, 123. A arrêté GUlc» de Bretagne , 137. L'a vainement réclamé au nom do (^larlcs Vil, 130.
COETJvY (ouvirn dr), sénéchal de Guicnne : yill,l31. Prisonnier des Anglais. 155.
COETI.OGON (le làiiQiis os); soulèvement qu'il cumhalen Bretagne; XV, 254.
CüETLOSQÜET (dk), précepteur de Louis XVI ; : on incapacité ; XVll, 324.
COETMEN (oLiviFJv de) • négociateur du traité d'Arras ; IX. 28.
COETQLKN (la MAaocisi as), aimée de Tureonc, divulgue les secrets quelle lui arrache ; XV, 172.
COËGR (jàCQiE»} dirige It^ lirunccs do- Churlis VII; VIII, 4l. Assiste aux étais de Béziers, 64. Con6ance que lui accorde le roi, 78. U rétablit le haut commerce; ses relations avec rOrient, 97. Sa faveur ; sa fortune ; ordonnance qu'oB peut lui attribuer, 104. Négocia- U'ur peur faire cesser le schisme, MO. Comment conliibuc au succès des armes franvaises, 1 19. Son procès; accusé d'empoisonnement; reconnu innocent; condamné coninic coupable de lèse>maiestè; grâce qu'il obtient; il meurt à Chio, 142 é iib. Sa famille recouvre scs biens,
rOCLVRES (iSMBAL, SARéenAL d’es- Toéis. nAROtis de), chargé d'enlever la princesse de Condé ; XJll, 277. Fait dis* gracier Sully, 5Ü9. Négocie ralliaDro entre Soissons et Concioi , 516. Manquo être assassiné par le chevalier de Guise. 3l7. Réconcilie les princes du sang, 318. Intrigues dont il est le nceud, 321, 323,
OOL \S7
328. Pacifie Veméûme. 337. Océuro la^ Valteline. 474 Sa négociation avee la S»* voie, 475. Scs opérations contre les bugurnots : XIV, 03. S'enfuit de .Maniooe, /7. Sa mission près des deux rtin> s. 88 À 91. S( 6 succès en Allentagne: pourquoi se croit disgracié, 117. £>s démêlés à Rome 213. Iko retonr, 282.
COFFIN, principal du collège de Beauvais, persécuté cemmr janséniste: XVII>
COGNÉE . victime de la Sainte fiartbéUmy ; XI, 418.
COIGNEUX (LS PRÉsiDF.irr le), ronstnU 1er de Gaston d'Anjou , se vend à Richelieu: XIV, 12. 13, 86. 1 17- Ikclaré coupable de lèse- majesté, 90. Ne suit pas le rince en Brabant. 103 Sa charge consquée. 117. 11 combat l'étiit du tarif, 38/. Ouvre le parkmint de Pontoise.
COIGNY (le nAR<>Gis, rvis dec et iaré- CBAL DE), lieulciianl de Villars en Jlalk ;
XVI, 393. Prend le coiiiiiiandcmfnl de l’arméi ; remporte la victoire de Psrma, 402. Surpris sur la S.^^cebia ; il K^gne la bataille de Guastalla, 402 à 405 Son retour à Paris, 405. Commande l'armée du Rhin ; scs opérations . 408 . 485. Ses forci's, 498. Il laisse rennciiii pasaer te fleuve; se retire sur Strasbourg, 499, 500. Il assiège et prend Fribourg , 404,
COIGNY (le comte de), tué en Corse ;
COLATO (lecohic jacoees de), levées qu'il fait en Allemagne pour la ligue; XII, 440. Est auxiliaire du Maycnae, 476. Peste que ses troupes ont propagée ; XIV, 58, 71. F orc« rentrée des Grisoiw, ti, 71, 73. Ses lalonls; sa Krociié, 69. Ses propositions à Richelieu, 73, Brigsndages de ses troupes , 74. Appelé à Turin par le duo de Savoie, 75 A8siége^ Casai, ib. Fait ravager le Mantouan; se, lieutenants détruisent Mantoue . 77, Vaincu par Montmorency , 79 Émulation qu’il donne à.Spinola, ib. Sa mort.
COLBERT, recommandé an roi par Maxarin mouraol ; XV, 71. Ses travaux avec ce prince. 75. Son portrait: sa rivalité avec Fouquet; service qu'il rend au roi; son zèle pour ce prince, 75 à 78. L'aide à perdre le surinlendani, 85. Hérite de son pouvoir , 86. Il forme uuei marine; il centralise l’administration, 98. Développement qu'il donne su commerce. aux colonies, à la uavigalion intérieure; il entreprend le canal de Languedoc, 104, iU6. Son acharnemenl'
OiQllized bv Coog[e
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contre Touquel, 107, 100. Manufactures Butin qui lui est réserté. Mi. II aceomqu’il établit ; ses soins i la marine, aux pagne le roi; XI, 0. Est aux prises avec bltimcnts, i la justice, 115. Prospérité le prince d'Orange , 40. Il signe la trêve publique due à son actitilé, lÜO. Traité de Vaucclles, 5,3, 54. Il reçoit le serment qu'il a fait faire avec la Hollande. 123. de l'empereur cl de Philippe, 55. Il pro- Piégocie la paix d'Aix-la-Cbapell'-, ISO tége en secret les protestants: son projet ctsuiv. Réuuit b s rentes. 154. Protège de les coloniser au Brésil ; l'exécution les huguenots, 158 Ses expédients fis- échoue, 07. Il cherche à surprendre eaux, 100, 185. Son code forestier, 108. Douai; s'empare de Lens, ih. Il défend Ses armements maritimes, 179, 284. Il la frontière du Nord, 75. Se jette dans ramène la Vallière h Versailles: XV, Saint-Quentin; mauvais état de la place, 184. Sa rivalité avec Louvois. 185. Presse 70, 77. Son activité; secours que lui le roi d'accepter le titre de protecteur de amène son frère, 77 à 79. Sa longue rél'académie, ih. S'oppose au rétablisse- sistance ; il est prisonnier, 80, et oublié ment du commerce avec la Hollande, du roi. ii>. Ses vertus ; quand s'attache è 250. Embarras que lui suscite Louvois, la réforme, 107. Il veut céder à Coudé 275. Son zèle pour la grandeur du roi, le gouvernement de la Picardie, 109. 283. Sa mort, Ml5. 304. Désordres Gnan- C'est è Brissac qu'on le donne, 110. ciers qui en résultent, 347. Il a créé la Provoque un édit d'amnistie, 127. Il science de l'administration, 30’’. Quand quille la cour apres le complot d'Amson crédit a baissé, ih. boise, 153. Conseille l'assemblée des no-
COLIIERT DE CROISSY, négociateur tables. 135. V assiste, ib. Pétition qu’il è .4ii la-Chapelle ; X V. 151. Anibassa- préscntcrnfavrurdesrrligionnains,136. «leur en Angleterre. 103, 175. Est nommé Mesures qu'il propose , 137, Confession ministre desaffair, s étrangères. 282 Ses catholique que les Guises espèrent lui menaces au nonce. 300. Sa science di- voir refuser, 1 42. Sc rend aux états géplomatiquc, 392. Son portrait ; sa mort, néraux ; sa résolution ; ses périls, 145, 2:14. 140 Salue roi Charles IX . 149. Assista
COLBERT DE TÜRCY est ministre è l'ouvcrluic des étals, loi. Incriminé «les alT.iires étrangères ; XV, 478. Son par l'orateur du clergé , qui se rétracte, «sserlion sur les alTaires d'Espagne, 476. 156. Il fait entrevoir à la reine mère le Se prononce pour l'acceptation du testa- triomphe prochain de la réforme, 160. ment de Charles II, 517. Son opinion Assiste è la réunion du conseil et du justifiée, 518. Tout le poids des aifaires parlement; scs plaintes. 165, 166. Il fait lui reste. 519. Scs rapports avec la piin- voter des subsides à condition que la tocesse des Ursins; XVi, 30 Scs négocia- léranec religieuse soit établie, 170. Il se lions en Holhindc. 90. Il ouvre, par retire de la cour, 195. Est pressé de rintermédiairc de l'abbé Gautier, celles monter à cheval ; ses hésitations ; il requi amènent la paix d'Utrecht, 127. Son joint Condé. 193. 194 II signe l'associa- ■ndignation contre la prince.s.se des Ur lion protestante, 199. Entrevues auxsins, t44 Ses mémoires, 149. Ses dé- quelles il assiste, 201 , 21 ‘3 , 235. Il bats avec lord Stairs. 163. Mémoire sur coDseille d'agir avec vigueur , 202. Scs la régence à lui attribué, 173. Entre au scrupules au sujet des auxiliaires, 203. conseil, 181. Exclut le prétendant, 185. Attaque qu'il décide . ib. Secours étran- Se prononce pour la quadruple alliance, gers qu'il invoque, 228. Manoeuvre qu'il 122. Poste que lui enlève Dubois, 300. empêche, 235. Part qu'il prend h la bail fréiiiienle \q club de l’eniretel, i36. taille de Dreux, 2.30. Est reconnu chef COLBERT, marquis de Scignclai, mi- du parti , 239. Charge son frère de détaistre de la marine, dirige l'expédition fendre Orléans; ses opérations en Norcontre Gènes; XV, 312. â mort, 406. mandie, 240. A quoi a employé Poltrol;
COLBERT , évêque de Rhodez; son accusé par lui d'être son complice, 241. e.sprit philosophique; XVII, 352. Favo- Mécontentement que lui cause la paix rabic à Nerker, 85. d'Amboise; ses reproches à Condé, 245.
COI.IGNY (c vspiao de), sert sous le Comment repousse la déposition de Polvlce-roi de Naples; IX, 209. Son expé- trot; cortège avec lequel il veut répondre dition sur Cérignola, 270. Il est cxcom- à la requête des Guises de le mettre en niunié. 556. jugement , 247 , 248. Ne parait point au
COLIGNY (cASPtaD he), amiral de ai^c du Havre, 257. Les Guises deman- France, part pour le Piémont; X, 320. dent sa mise en jugement; le roi évoqua Fort qu'il bêtit près de Boulogne, 414. la décision de ce ailTérena et l'ajourne, Soacommandemcntàrarméeio}alr,457. 262. Apprend le meurtre de Cbarri,263,
COL
Est de rassemblée de Moulins: serment qu'il y prête; sa réconciliation avec les Guises. ?.:ti. Aumale accusé d'avoir tenté de le faire assassiner; il s'éloigne de la cour, S!t7. Conseils auiqurls il est appelé: sa défiance éveillée, Députés allemands qui se concertent avec lui.
309 et suie. Sortie du roi contre lui, ô06. Il fait résoudre une seconde prise d'armes; son projet est d'enlever le roi et la reine mère. 3i0. Appelle Montbrun en Brie. 311. La reine le déclare responsable, 31 i. Vains efforts de son oncle pour le ramener, ih. Son poste à la bataille de Saint-De nis. 317. Se porte au-devant das Allemands. 3Ï0. Comment relève le courage de i'arméc , 323. Il la conduit sur la Loire; ses succès; il assiège Chartres; sa victoire à Iloudan, 3^, 329.
Paii qui met lin h ses opérations, 326, 327. il se relire à Clièiillon, 531 Réclamation que lui fait la reine , 342. Est poussé a bout ; se rend à la Rochelle, m2 à 544. Cruautés de sis soldats qu'il ne peut réprimer : son emportement contre Piiy-Viaud, 546 Deviné par Tavannes. 3ik). Il défend en vain le passage de la Charente; appelle le secours de Condé; il perd la bataille de Jarnne, 391 il 393. Il se relire à Saiolis. 393 Les jeunes princes sont placés sous si direction; il est le vrai chef du parti; mort de son frère , 394. Les négociateurs qu'il envoie i la reine soat arrêtés, 398 II assiège Poitiers; s'en éloigne pour secourir Ch&lellerault , 398, 590. Sa position critique ; haine que lui porte le roi; il est condamné par le parlenfent ; sa tête est mise à prix; ses manœuvres pour éviter le combat, 360 h 362. Il perd la bataille de Moniconlour, 362 à 363. Sa retraite sur la Rochelle : ses mesures défensives; sa constance. 364. Intrigues dans le parti victorieux qui sauvent sa cause. 366. Il se rend au midi ; sa jonction avec Mongommery : leurs succès, 366 è 368. Sa résolution de remonter à Paris par la vallée du Rhône ; sa maladie; négoeialcurs que la cour lui envoie, 368 è 370. Il continue sa marche ; sa bonne conli nancc au combat d'Arnayle-Duc: il fait la paix cl obtient des places de sûreté. 370. 571. Se relire à la Rochelle, 374. Respect du duc d'Alencon pour lui, 376. S;s envoyés à Paris. 382. Sa méfiance de la cour; il sc remarie; donne sa fille à Téligni , 389 , 386. Est enfin attiré i la cour; sous quels prétextes: faveur dont il est l'objet; son crédit, KI6. 387. Sa malheureuse entreprise sur les Antilles, 388. Ses conférences avec le
roi. 390. Troupes qu'il lève pour attaquer les Pays-Bas, 392. Il réside à Chàtillon; est rappelé à Paris; se réconcilie avec Guise, 307. 398. Mission ipi'il a données Genlis, 400. Subjugué par le roi ; avertissements cgu'il reçoit; épanchements de Charles; mémoire qu'il lui fait remettre. 400 à 404. Placesde sûreté qu'il lui restitue. 404. Ses ordres è Genlis, 409. Il recommande les prisonniers de l'armée de ce capitaine: est à la cour, iô. Assiste au mariiige du Déarnais, 406. La reine s'apprête à le faire périr, 407. Le roi le trompe et autori.se Guise i lo tuer. 408. 409. Il est blessé : visite que lui fait Charles , 4|0. 411. Ce prince le relient à Paris: lui donne des gardes,41 i . Conseil tenu près de lui, 412. Les médecins le déclarent non transportable, 412. Sa mort. 419. Ce que deviennent ses restes, 419. 420. Arrêt qui le flétrit, 421. 429.
COLIGNV (LECBFVti.iF.R aF):ses amours avec mademoiselle de Longueville; XIV, 302. Son duel avec le duc de Guise ; sa mort. 506. 372.
COLIGNV ixscoaTE sr.), accompagne dans sa fuite la princesse de Condé; XIV, 499. 469. Prenn part au combat de Dléneau, 910. Prisonnier aux Dunes, 294.
Troupe qu'il conduit au secours de l'empereur, 106.
COLMENERO (lf. csxvAUF.a dk), tué i la bataille de Guastalla: XVI. 409.
COLOGNE ( l'f.lxcti.i a ) . allié de Louis XIV. Voycx Furiiernherg (let frères)
COLOMO(caaisToraF:). Propagation du fléau qu'il a apporté du nouveau monde; IX, 194. 199. 192.
C0L03IBAN (sxist), Irlandais: I, 246.
Courent qu'il fonde ; ses austérités : scs prédiralions.ih. Chassé par Thierry. 247.
COLOMBIER soulève les huguenots normands; XI. 344. Est tué. 469.
COLOiMBIER; renfort qu'il amèneb Henri IV; XIII. 13.
COLUNNA (I.ES). gibelins de Rome ; rigui'iirs de Bonifacc VIII contre eux ; V, 174. Deviennent l'objet des faveurs de Philippe le Bel, 239, 243. Part que prend Sciara Colonoa k l'arrestation du pape, 244, 249. Il est chassé d'Anagni par le peuple, 249. Soupçonné de l'einpoisonuemenl de Benoit XI, 293. Leurs partisans au conclave, 299. Les deux cardinaux de ce nom sont réintégrés, 264.
COLONNA (us) SC soulèvent contre Alexandre VI; IX, 161, 169. Se réconcilient avec lui, 166. Passent sous les drapeaux d'Aragon, 188. Hostilités des
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Fronçais contre eux, 3i8. Prenntnl l'as- «endanl sur les liorgia. Ü8IS. Protégis l>ar Ferdinand le Catholique , 389.
COLONNA ( raosaea ) , ambassadeur près du pape, arrêté par lui ; IX, 165. Passe au servicedea Aragnnaist ronlienl les Français, vainqueurs k Ëboli. 189.
Benfuroe le roi Ferdinand , I9Ü. San poste sous Frédéric, 2i8. Il reprend Capoue.Sü.). Déirnd les passages des Alpes; est surpris cl (ail. prisonnier, 435 et s. Commande l'armée impériale, 493. Reprend le Sfilauais, 494. Le défend contre Laulrec; gagne la bataille de la Dicocoue; est maître de l'Italie; X. 12 à 15. En fortifie les entrées. S8. Urnacé par Bonivet: sa maladie: l'empereur le laisse sans argent ; il marche au-devant des Français: sa retraite; scforlifiei Milan; sa mort, 3U. 37.
COI.O.^^'A (tssatca). son poste à l'armée de Charles VIII ; IX, 167. Ses succès, 169. Il sert sous le drapeaux de Ferdinand, I9U. Son poste sous Frédéric, 248 et suie. Est prisonnier. 249. Il soumet rAbbruxze, 283. Sa témérité à la bataille de Ravenne ; il est prisonnier ;
COLONNA (ocisvies) renforce Gonaalve: IX. 280.
COLONNA (Nsac-sTtonK), général de Jules II : son attaque infructueuse sur Gènes: IX. 353. Marche au secours de Ravenne, 379.
CO LONNA (LE CS BsiSAi roaréa) envahit Rome: assiège Cléinrnl VU dans le château Saint Ange; X, 81.
COLONNA (riaao) défend Carignan, contre le comte d'Enghien ; X, 316. Capitule, 326.
COLONNA (ixae-ASTOiSE); sa famille dépouillée par Paul IV; XI, 56. Ville qu il prend d'assaut, 7,3. Ses intérêts stipulés par la paix. 74. Prend part à la victoire de Lépante, 405.
COLONNA (■iac,,AaTORia), cardinal , s'oppose â l'absolution de lieuri IV; XIII,
COLONNA (LE cossérASiE) épouse Marie Maocini; XV. 70, 79.
COMBALE'r. Voyei Aiguillon (ducAesaeiT).
COMBAULT . négociateur de Catherine de Médicis ; XI, 327.
COMBRONDE (lesiue|: commandement que lui confie Louis XI ; il bat les Banrguignuua à Guipy ; VUI,427.
COMjlKNDON.(i.ECAasinAL), légal de Pie V prés de l'impcreur; XI, 29o. Ses négociaiiona pouriM saecessioD.de Po- 'l•gae,4S2.
COM.MERCV (i.E rames be); son poste à la .MarBaillr; XV. 4.33. Plaintes du duc de Savoie contre lui. 453. Sert A l'armée im|êriale, 522
C0MMINE8 (raiurpE nsi, son jugement sur Louis XI: VIII. 266. Part qu'il prend A la bataille de Hontlbéry,29l. A quoi attribue la présonipliou de Ch tries le Téméiaire. 291. Contribue A PéroncM A calmer sa colere ; est d'avis de ne point délivrer Louis XI, prisonnier. 340, 341. Présent A l'entrevue des deux princes, 342. Portrait qu'il bit d'Édouard IT, 350. Est envoyé A Calais. 368. Charles lui dévoile sespiojels sur la France, 379. Il passe au service de Louis, 392. Cunseil qu'il lui donne, 415, Portrait qu'il (ait de ce prince. 431. 432. Conversation qu'il entend raché, 432 Présent A l'en- Irevue avec Édouard . 4-35. Envoyé en Picardie , 460. Pourquoi envoyé en Poitou, 462, Fruit que le roi retire de ses pratiques, 469. L'un des juges de Nemours ; a part A scs dépouilles, 480. Son ambassade en Italie. 488. 489. Entend seul le roi âpre; sa première attaque d'apoplexie: IX, 20. Le vouoA saint Claude, 23. Comment s'exprime sur Collier, 24.
Effrayé du dé|>érissement du roi, 25.
Commcal rappoTteses derniers momenta, 36. Comment l'apprécie , 38. Klinislre proposé. 51. Il excite le duc de Dourbou centre la dame de Beiujeu, 82. Est diagracié. ili. Sun emprisonnement, 85. 86. ^ condamnation . 93, 98. Ses négooiatiens en Italie, 140. Son jugement sur la ducbesie de Milan, 142. 146, 148. Part avant I armée de Naples, loi. Ce qu'il y observe; scs avertissements au duc d'Orléans cl au roi, 174. 175. Ce qu'il Dégacic, 179 et suir., 183, 185. Frappé de l'incapacité du roi; sentiments qu'il lui attribue, 194. 195; cité, 195, 196,209, 201.203. 204.
COMMINGÉS (cours ns] aecoodo le comte de Foii co faveur de Itaymuad de Toulouse; excoiimiunié comme lui ; VV, 54, 58, 65 et suiv. Vaincu A Muret. 08, 69. Réconcilié avec l'Église, 74. Remis en poaseosion provisoirede ses États: 80. Renforce l'armée du comte de Touluuae,
COMMINGES (le coûte ax) attaque éa Guiconc ; V. 410.
COMMINGES (uatuiec ax roix, couve SX) réconcilié avec Charles VII ; Vâl, 379. Ordottuancc qu'il signe, 406. Il défend le Béarn, 407. Partage avec .>oa frère les rorenus du Languedoc. 459. 8e rend A la journée de Tartas: VIII, iM.
Reliant sa femme an «aptivilé, 7B.elie
«OW €0«
«eaU de Coaminges lui estgtFiDti, 70, Pi. Il (ssitee Mauléon, 418.
COMMUEES (■iRSsenrre ae), héri- Uère du comte de ce nom ; ses maris ; aes déscrdres; sa captitild; Vltl, 70.
Charles VII la fait mettre eu liberté; sa
COMMINGES (te coûte ue), favori de Louis XI ;est nommé comte et maréchal; VIII, 310, 356; assiste à l'entrevue arec le roi d'Espa^e, 357. Troupes qu'il commande, 363. Rcfuit l'ordre de Saint-.Michcl ; 553.
COM.MINGE8 (le vicohte de), chef protestant . suit Moutgommery ; XI, 357.
CO.UMI>'GES(le COUTE sEjcsl de l’intimité d'Anne d'Autriche ; XIV, 507.
Parleincntaires qu'il arrête, 508. Il est décrété de prise de corps, 401 . Arrête les princes, 444.
COMMOLET, jésuite, prédicateur de la ligue , demande la mondes politiques; XII, 404. Sun zele pour Henri IV converti. XIII, 76.
COM.VtDNES (ÉTLBLissEUEaT era] ; la première au Mans; II, 500 et suiv. ; symptôme d'un elfort général dont le résultat est apparent pendant deux siècles, III, 5. Ce qu'était unecommune, 7 Dispositions de celle de Boissons, 11. De celles de Koyan et de Raye, 13. Droit
u'cllcs acquièrent des croisés à prix
'argent, 18. Ferincnlation générale qui les affranchit; part de l'autorité royale et des seigneurs dans eetto révolution, 145 à liiü.
COMOR on CONOBRE , roi de Bretagne ; prend parti pour Chramne ; est vaincu et lué ; I, 173.
CU.YIPANS (JExn), l'un des seize, excité par Guise ; XIV, 316. Nommé échcvin de Paris, 336. Député aux états de Blois, 360. Sou arrestation, 303. Par qui substitué, 500. Relictié sur parole; investit le palais. 503.
COMYNG (JEss DE) est nommé rénnt d'Ecosse; V.315. Sessuecès. 357. ABandonné et trompé par Philippe le Bel, iO. 8a mort 365.
CU.MVNG, lieutenant d'Édouard Baillol , vaincu à Kilbiane ; V, 473.
CON AN l" (LE fonT), comte de Rennes et de Nantes; ses guerres; scs alliances avec les oomlea d'Anjou ; tué é la bataille de Conquéreui ; 11, 333, 3oo.
CON'AN II. duc de Bretagne, à trois ans succède à san père: II, 423. Ses démêlés avec ses voisins, 474. Réclame de Cnillaume le Conquérant la Normandie; attire ce prince en Drelagne ; meurt empoisonné, 477, 478.
CON.ANTH, duede Biétagne, épousa une Iule naturelle de Henri I*' d'Angleterre ; Il , 140. Seconde Louis le Gras contre le comte d'Auvergne, 168. Service féodal qu'il fuit encore. 187. Déclare en mourant que le lils de sa femme ne lui appartient pas. 3uU.
CONAN IV (LE rv.TiT), élu due de Bretagne , prend possession du comté de Nantes ; scs deiiiéics avec Henri II : III, 391. Menaces de celui-ci ; eu quelle qualité, iô. Il lui restitue Nantes, 394. Ses
§ucrres civiles ; est secouru par Henri, 17.Abandunne la Breiagiieà son gendre, fils de ce roi, 331 , 533.
CONAN . bourgeois de Rouen, livre l'entrée de la Mlle aux soldais de Guillaume le Roux ; III. 54. Sa mort, 55.
CUNCIM (c.osciso), maréchal d Ancre,, accompagne .Itarie de Mcdicis en France; XII!, 316. Passe puur son amani, 318.
Épouse Galigui, 340. Haï du roi, 360. Ses intrigues, 367, 368. Il est du conseil secret de la régente, 390. Sa faveur; ses rffurts pour en dévoiler la nature; comment accueille les affres de Sully, 399, Nom qu'il duniic aux gcTiliIsboniines empressés de lui ulfrir leur é;iée, 397. Tilres qu'il aclièle, 3UU et suiv. 1^ querelle avec bellegarde. 307. Ses exigences, 309. Fait renvoyer Sully, ffc. Mésintelligences qu'il entretient. 310. Sa faveur croissjiile ; ses rapports avec Suissuiis, avec Itouillon ; ses projets d'alliance avec la lamille royale. 316. Il veut faire tomber le ministère ; cominiTit cherche à perdre Bellegarde, 331 , 323. Ses complots avec Lue, 334 è 3'36 ^ faction battue, 336 à 337.
Sun huiiiilialioii ; ses reproches ; sa réconciliation avec la reine; il est nommé maréchal, 33.8, 339 Compromis dans le procès rie .Maignat; scs terreurs ; comment récompense la complaisance de Mangot, 331,3.)3. Recommence scs menées contre les ministres. 533. Sa frayeur à la levée de boucliers des princes, m3, 533,336 Accompagne Louis XIII au parlement, 538. Favorise l'entrée de Luynes h la cour, 341. Accusé par Coudé, qui exploite son impopularité et sa rivalité avec Longueville, 364, 565. Pourquoi la reine ne lui donne pas le commandem nt de l'armée. 366. Il se retire en Picardie, 367. Favorable i la paix, 370. Sacriffea qu’il fait pour y arriver, 373 à 375. Déchaînement contre lui ; insulte que lui fait Picard ; scs rapports avec Condé, avec les princts ; la cabale veut le faire
Sérir ; il quitte Paris, 378 i 580. Ses avis la reine, 3SI. Son hôtel pillé, 384. Son retour; il fait entrer Hiehelieu anminis-
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1ère ; perd sa fille ; scs pressentiments ; il Tfut quitter la France, 587. Accusé par 2a cabale des malheurs publics, 589. Est assassiné, 590 à 594. Licenciement des troupes qu'il a le>ées, 395. Sort de sa fa> mille, 598 À 401.
CONCINI, comte de Pêne; comment traité à la mort de son père; XIII, 598. bien qu'il recouvre co Toscane ; sa mort,
CONCR ESS AU LT (le sise ie) : insl rue* lions que lui donne Louis XI: VIII, o58. Ambassadeur en Angleterre, 5C4.
CONDK (piF.dSE de), chapelain de saint Louis : son opinion sur le débarquement à Tunis; IV. 5'iO. Sa relation citée, 5:21.
CONDÉ (louis 1*' DR BOURBOS pancK DE)c.st frère du duc de VendOmc; X, 4l4. Part pour l'Italie, 447; XI, 4L Est de l'année royale, 0. 11 se jette dans Metz; Ses sortit. s, 11. Corps qu'il commando, i5. lisccouri Saint-Quentin. 78. Echappe à la défa te, 80. Il professe le calvinisme, Pi . Son ardeur, sa \aiilance, son peu de fortune, 108. Son entrevue avec son frère aîné ; éléments d'opposition qu'il veut réunir contre les Guises: Coligny veut lui céder le gouvernement de Picardie, 109, IfO. Sa mission près de Philippe II, i io. il est sollicité de .se mettre à la létc des mécontents: sis conditions, 121. La 'Renaudic l'annonce aui conjurés protrs> tanU comme leur chef, 125. Son entrer Tue avec lui. 120. Il se rend à Aiobnise après la découverte du complot. 128.
Combat les conjurés, 129. Est forcé d'as* aister à leur supplice, 130 Chargé par eui; sc présente au roi et provoque quiconque oserait l'accuser; Guise se déclare son second, 131. Se pose comme chef départi: se rend à la cour de Navarre, lo5. Ne paraît pas à l'assemblée des notables, ib. Sa correspondance avec le connétable saisie: est invité à assister aui états généraux: avis que lui font donner les Chélillons, 159. Son embarras; mesures de précaution qu'on lut conseille; il obéit au roi, 140, 140 Son arrestation; commission pour le juaer; ses apucis. 142 à 113. Est sauvé par la mort au roi. 147, Sa croyance le rend suspect ù la majorité des citoyens. 149. Reste en captivité; pourquoi, 150. Est déchargé de toute accusation, 161. 162.
Son frère le cardinal lui cède le pas, 169. Sa réconciliation avec Guise; il reçoit le
Souvernement de Picardie. 171. Jalousie e son frère contre lui. IS2. Sa force organisée dans Paris. 185, 186. Il offre à la reine mère l'appui des protestants. 191. Son infériorité a Paris; il co sort: pour-
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quoi, 192, 193. Est rrjoint par Coligny; SFS Torces; il manœuvre pour enlcrcr le roi: e.sl prévenu; s'em^re d'Orléans, 19i il 197 Son manifeste, ib. Est hors d'état d'agir: violence des huguenots d'Orléans qu'il ne peut empêcher: acte d'association qu'il signe, 19S. 199. Il est maître de la Normandie et des places de la Loire ; il fait battre monnaie: il entre en campagne, 200. Ses négociations avec la reine mère ; leur entrevue : suite de pourparlers sans résultat. 201 i 203. Ses opérations de guerre; scs mesures; il sc borne à défendre Orléans. 20i à 207. Il fait atloqurr Bourges. 208. Mouvement général dont la prise d'Orléans a donné le signal. 210. Mission qu'il avait reçue de la reine en Guienne. 2li II donne h Soubise le commandement de Lyon, 22{.
Chances diverses de la guerre dans tout le royaume; contagion i Orléans; il lève des troupes h l'étranger: il entre en négociations avec Élisabeth, 227 à 229 Son traité avec celle reine, ^29. Il charge Montgnmmery de défendre Rouen, 2â0.
Cotte ville est prise: le parti reçoit des coups accablants, 231 Envoyé qui le représente à la diète de Francfort. 235.
Kenforts allemands qu'il reçoit ; Coudé sort d'Orléans. 233. 2.7^. Ses opérations autour de Paris; ses négociations sans fruit. 23t. 2.35. Il part pour le Havre; perd la bataille de Drcui et est prisonnier; caresses que lui fait Guise, 235 à 2.38. Son entrevue avec le connétable: il signe le traité d'Amboisc. 2tl A 213.
Reproches que lui fait Coligny, 2i5. Ses landslinechis suidés par une vente de biens ecriésiasliqnes, 247. Il empêcha Coligny de se présenter à la cour; sc déclare son garatil. 218. Il se signale au siège du lièvre, 257 Réclame Fa lieutcuance générale, ib. Ses mœurs désordonnées: sa passion pour mademoiselle de Limeuil; mort de sa femme: partis
3u'on lui propose: il épouse Françoise 'Orléans, 2t>5. Plaintes qu'il reçoit des protestants; il les porte au roi, qui le rassure. 272. Projets de ce prince h son égard. 275. Est à l'assemblée de Moulins. 294. Trompé par Catherine, 2fl9.
300. Conseils auiquels elle rappelle: sa raériance éveillée, 304. Députés allemands qui se concertent avec lui 305, 306 II se résout à prendre les armes, 309. 310. Fait cAloyer le duc d'Albe par Monlbrun. 511. Appelle ce dernier en Brie. ib. Escarmouche avec l'rscorle du roi. 312. Ses manœuvres pour alliimer Paris: ses négociations 313. Le connétable sort pour l'attaquer; faiblesse de
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son armée; il livre la bataille indécise de Saint Denis, 316 i 317. Ses partis; il insulte Paris ; se retire à Montereau, 318. Marche au devant des auiiliaires allemands, 320. Avis qu'il a donnés aux religionnaircs du Midi. ib. Son lieutenant reçu à la Rochelle, 332. Ses embarras; comment entretient le courage de l'armée; son entrevue avec Jean Casimir; comment paye les auxiliaires; il n'a pas encore l'avantage du nombre, 323. 324.
Ses opérations. 523, 326. Paix qui les termine, 326, 327. Affaiblissement du parti; il ne df mande plus qu'une sécurité dont il n'est pas assuré; Condése retire en Bourgogne, 320 à ë31. Il est renforcé par le prince d'Orange, 337. Réclamation que lui fait la reine, 342. Est oussé 4 bout; se rend à la Rocbclle; y onne rendez-vous à tout le parti, 342a 34.4. Emportement de Coligny, qu'il modère; force qu'il fait organiser en Dauphiné, 342. Son mot sur la reprise d'armes; besoins du parti; scs ressources, 348 , 340. Ses opérations d'biver , ib.
Lève ses cantonnemenlsj^ renfort qu'il attend et qu'il appelle, otiü. Il perd la bataille dciarnac et est tué, 332.
CONDË (BESM 1°' DF. aoiaaos, paisce DF), est reconnu chef du parti protestant; XI , 334. N'assiste point 4 la bataille de Montcontour, 362 Sa valeur 4 Arnayle-Duc, 371. Se retire à la Rochelle, 374. Est séduit par les offres de la cour; son mariage négocié, 383 4 38'3. Et célébré, 465. Pourquoi l'pargMé 4 la Saint-Barthélemy, 413, 4134 418. Sa conversion forcée, 432 et suis. Il se rend au siège de la Rochelle, 443. Son intimité, son comloi avec d'Alençon, 438, 451). Son lourderie; sa jeunesse, 464. Il se réfu-
S'e 4 Strasbourg, 467. Son maniftste;
II, 13. Troupes qu'il lève; son alliance avec Damville, 32. Leurs députés au roi, 53, 34. Il SC met sous les ordres de d'Alençon, 41. Ses levées arrêtées par une trêve et soldées par la cour, 43, 44. Recommande au parti de se méfier des catholiques; il entre en campagne; sa belle armée, ses opérations en Bourgogne, 45,46. Sa jonction avec Alençon, 49.
Leurs forces, ib. Il annonce le de.ssein de s'établir 4 Péronne, 32. Pourquoi refuse d'entrer 4 Bourges; réclame le gouvernement de Picardie, 53. Apprend l'opposition de cette province; ce qu'il obtient en échange, 54. Son entrée 4 la Bochclle; accueil qu'il y reçoit; son entrevue avec le Béarnais: la cour les joue, 56 II se fait reconnaître de vive force dans les villes 4 lui cédées, 57 et suiv.
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Sa rivalité avec le Béarnais ; ses rapports avec le parti, 58, 59. Ses frère* aux états de Blois, 68. Sa protestation contre les résolutions de l'assemblée, 78. Elle lui envoie une députation, 79. Accueil qu'il lui fait, 87. Sa jalousie envers le Béarnais; sa défiance de Damville, 92. Il commande en Poitou; son talent médiocre, 94. Stipulations du traité de Bergerac en sa faveur, 97, 98. Dissensions que la reine mère sème entre lui et son cousin, 127. Son mécontentement contre ce dernier, contre Turenne; il s'empare de La Père; traite avec le roi, 132. Dissuade le Béarnais de faire I* guerre, 133. Passe en Allemagne pour y lever des troupes, 136. Revieutseul en Dauphiné, puis en Languedoc , 138, 139.
Ce qu'il obtient par la paix de FIcix, 142. Ce qu'est pour lui la religion, 144 et suiv. Son pouvoir en Poitou, 149. Son désir de faire rompre la paix , 152. Son humeur contre le Navarrais. 197. Son alliance avec Montmorency ; leur déclaration. 237. Excommunié par Sixte V, 238.
Son rélc dans la guerre des trois Henri, 240. Est le premier aux prises ; ses succès ; il repousse Mercoeur ; investit Brouage. 24z 4 243. Est appelé 4 prendre possession d'Angers ; divise ses forces : passe la Loire; attaque les places qu'il croit surprendre ; son échec; sa retraite, 244 4 247. Sa situation critique ; son armée se disperse ; il passe 4 (îuernesey, 247, 249. Revient à la Rochelle; y épouse Charlotte de la Trémouille ; y est rejoint par le Navarrais. 233. Ses avantages sur Mint-Luc , i4. Ses succès; sa retraite, 279. Ses frères prennent les armes , 281. Sa jonction avec le Navarrais , 281, 282. Prend |iarl 4 la victoire de Coutras. 283, 286 et suiv. Sollicité de se rendre indé-
fiendanl de son cousin, 291. Sa mort ; s* emme accusée d'empoisonnement ,311.
CONDE(aEsai 11 df aoraaos, fbiscedeJ; sa naissance; doute sur sa légitimité; est élevé dans la foi calholiq.; Xfl,3tl;XIII, 103, i04. III. Présenté au légal, 138. Est amené 4 la cour, 171. Dénoncé comme mécontent. 176. Il épouse Charlotte d* Montmorency; l'cmmcnc de la cour; passion du roi pour elle, 181. 182. Henri IT
Prétend être son père, 290. Il quitte ta rance, 291, 293, 294. Est gouverneur de Guirnne , 213. Son absence se prolonge, l'fr. La cour d'Espagne l'engage 4 disputer la couronne de France : son retour 4 Paris: sa rupture avec .sa femme; sa nombreuse escorte; son accommodement avec la régente, 218 4 220. I^t de la fiictiou aniicspagnole, 221. Sa querelle pour la S.
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z23. Ses exi^ncc6.22^t !257. Abandonne Sully, 224. II pari pour la Guicone» 229. 2^2. Son retour : sa réconciliation avec Soissons, 254. Donne son asscDtimentau luariaffedu roi. 255. S'éloigne au moment où 00 le publie, 257. lnlrigur«aux«|uclU's il SC mêle; son retour à la cour» 258. Attitude qu'il y prend, ib. Manque l'occaaion de s'emparer du gouveriH'[nent,242 à 244. S'éloigne de Paris, i6. Ropprorbement que désire la reine, 52^1. I^evée de boucliers de son parti: ses négociations^ défaite de la faction, 555 à 357 11 accomagne le roi au parlen]eni,557,558. OITrc la reine de renoncer à la con\ocalioD des états généraux, 542. Invite le tiers à s'expliquer au roi . 548. Impunité qu'il assure à Rochefort, 559. Brigue qu'il forme avec une partie du parlement. 5(>3. Il quitte la cour: se pose en chef de faction ; repousse les avances de la reine; son manifeste; pourquoi accuse Concini, 505 à 3GG. Coiidaiiiné par le parlement : guerroie avec Bois-Dauphin: déclaré par le roi criminel de lèse niajesté; scs 0|>érations. 366 à 569. Renfurcé par des reiires, 370. Ses ouvertures pour la paix; pourquoi se rend aux conférences de Lüudun; prétentions générales du parti, 371 à 375. Sa maladie; il signe la |iaix» 374 Ce qu’il obtient, 37S. Comment ciéculc le traité : son entrée à Paris; sa populHrilé;s('s rapports avec la reine mere, avec Concini; sa cabale; .ses menées; son arn'station» r»77 a 585 Graiilicalions qu'il a reçues . 589 l^icep ë du {cardon général; zèle de su ftininc; leur ncon« ciliation . 396. Par qui remplacé co Guicnne, 412. Jugement des conjurés our sa délivrance. 420. Il est mis en iierté, 424. Abandonne son rôle de chef de parti » 426. Combat les huguenots.
440 Son einpresseiiient auprès du roi à la mort de Luynts, 4i7. Juluuaé par les minislrs» 448. Fait résoudre la guerre; y emmène le roi ; son inhabileté : sa dévotion. 448 à 490. Comment éloigne Lesdiguières de l'armée; ses écbec.s devant Montpellier : il se relire. 452 à 454. Scs iiitrigurs pour le mariage de Gaston; >ilV, H. Sbumilie devant le cardinal, 13. Armée qu'il lève cniilre les buguenoLs. 32. Aux prisées avec Rohan; son échec à Montpellier, 40, 41. Son entrevue avec le roi cl le cardinal : obtient ta permission d'entrer è Paris. Ù, Ses opérations contre les bugurnots ,64 11 accompagne le roi au parlcoient, Ut, 129.
Envahit la Franche-Comté; est appelé en Picardie. 134,199.. Son commande^
ment sur U Biduso. ; s«s .premiers succès i échec de Fonursbie ; sa rctraiM, 183 à 18h. Gourerne la Guieonc, IM.
Chargé d'attaquer le Housailleo. 1941.. Si campague insignidante, ÜU9 è 21 1 , 218.
Sc soumet à la protection du cartiiual , 239. Entre en Catalogne , 218 Kefoil lu commandement de Paris , 282. Est appelé à présider le conseil, 283 , 2»4>. -Son parti; naine que lui porte sa remme, 29t. Ses promesses à la reine; oITensé par liesuforl; origine de sa cabale , ::93. Ne réclame aucune part du pouvoir, 293. Se contente d'étre iléclaré eberdu conseil, 297. Son assidmtc cher la reine, 3(fT.
Transaction avec le parlement à laquelle il se prèle, 321 . Son discours à ce corps, 338 8a cupidité;ses nouvelles dciaaodcs; sa mort, 338 et suiv.
C0NI)É(cHAi\i.0TrE-i4ietEam. as aosT- BosescT , rniscEssF. ic j parait a la cour de Henri IV; passion qu elle inspire au roi; Bassompierre reuonce à sa lu»^; elle épousi’ le prince de Condé; Xlli.ïÂI?. Scandale de l'amour du roi ; suii inairi rcnlève:sa corn spouda lire avccHouri I V; il veut la faire enlever; se décide à l'aller reprendre à liruielles , 273 à 278 Son mari refuse de la voir, 303. Leur réeouciliation , 31t. Elle sort de prison avec lui, i2t. intrigues auxquelles elle sn niéic contre Kichelieu; XIV, 12. Intercède en vain pour UoutteviUe. 28. Pois pour son propre frere, 115. Marraine de Louis XIV, 280. Sou dévouement pour la reine: sa haine pour sou mai i, 291. Son ressentiment contre Châleaui euf, 301.
Ses dèiiiélés avec de Motiihazon, 302. 303. Exils qu'clla demande, iU, Sa dernière entrevue avec son liU. i-14. Son exil. iiil. Sa cour de Chantilly, 43i. Hequéle quelle présente en persuimc an parlement ; elle s'cloignc, 438 h 400.
CONDE {sons as socaio.s. me a'eseaiES , POIS raiscE se J ; son alliance avae Richelieu; XIV, 209. Il se signale au siège d'Arras, 220. Fêles de son mariage, 230. Commande en chef l'arniée de Picardie, 280. Comment venge sa stcur, 509 , 300. Son assiduité chez la reine, 307.
Promesses qu'elle lui a faite», 3(M. Ses opérations militaires; il gagne la bataille de Roeroy , 508 à 310. Il prend Thionville et ri urorceGuébrianl,511. Il gagne la bataille de Fribourg , 3;^ à 323. Puis celle de Nordliiigcn , .330 , 332 à 554. Sa maladie, 333. Il est adjoint au duc d'Orléans ; ses upéralious dans les Pays-Bas; il commande seule l'armée : il prend Dunkerque ; ses sévérités à l'égard de Gaston f son retour à la cour, 34. à 331.
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on^noil àaaaoàts -, aon'«T4Dcment ; il est chef des ptHls-matirti ; ses débsu avec d'Orléatu, Stid<S!i7. Il est envoyé en Cslalo«nc, 3117. Ecbeuc à Lérida , 337 à 3S8. Est appriéen Flandre ; ses opérations; il gagne la bataille de Lens , 377 à 3HO. Son absence laisse sa faction sans chef, 394.. Est appelé é la conr, 404. Sa bsuteur è l'égard des parlementaires ; scs conférences avec eus, 404 4 400. 6c brouille avec d'Orléans, 406.
Ses coofcrences avec (iondi; circonstance qui le rattache à la cour, 406 , 411. Ses hostilités autour de Paris; il prend Charenton , 410. 417. Négocie , 421 . 422. Il protège le comte d'Alais et le parlement de Normandie . 427. Alal accueilli à Paris ; son dédain pour Mazarin ; son départ pour la Hourgogne, 428. Ses réconciliations; il ramène la cour à Paris; ses eiigenccs : il insulte le cardinal ; ses entrevues avec les frondeurs ; son traité .avec la reine; rivalité qu'il prévoit de la
fiart de d'Orléans; ses mesures: il gagne a Kiviere et Jarzay, 431 , 433! Sc pose comme chef de la noblesse ; son ci^ractére ; son portrait ; comment heurte le parti qu'il veut conduire ; députation qu'il nieiiace du béton; hostile à d'Ëpernon, 434. 437. Prétendue tentative d’assassinat sur lui , 430 et suiv. Comment marie Richelieu : il offense la reine ; son arrestation résolue; trompé par.Uaiarin; il cstcun luità Viiicrnues: partage de ses dépouilles, 441 à 447. Suites de ce coup d'Etat ; dispersion de ses amis ; les prin. cesses sont à la tête du parti, 44U à 4M. Les fomiiies lui rattachent la noblesse. 430, 431. Ses adhérents au [tarlrment, 461. Ses officiers agitent Paris, 463. Il est transféré, 463 , 471. Sa liberté, demandée et promise; à quelles conditions; par quels obstacles retardée , 406 , 466 , 472. 474 à 477. Son départ du HAvre;soo retour à Paris ; ses partisans parlent de l'élevér au trOnc , 479. Ses rivalités ; la reine lui donne le gouverneraont de Guienne. 462. La régente songe à le faire arrêter ou_ tuer ; ses dangers ; il quitte Paris, 463 à 466. Il fait renvoyer les sous-ministres; siège au parlement; lutte avec Gondi , 466 à 493. Scs apprêts de guerre rivilc , 467 à 494. Déclaration du roi en sa faveur, 402. La roine veut le perdre ; ouverture qu'il repousse; il se rond en Guienne ; accueil qu'il y nxoil; scs partisans, 466. 497. Scs échecs, 406. Ses offres à Cromwell, ib. et suiv. Déclaré rebelle, 490. Son projet d'enlever Gondi; il échoue, ÜÜO, üül. Il tente de se récooeilier avec le parlement , 304 et g. Livre
le combat de Bléiictu , 309. Faarquaiii quitté la Guienne. MO et auiv. Il se rend é Paris ; comment y est admis ; attitude du parlement: reprurhes que lui adresse Affleiot ; échec de ses troupes ; conspire contre l'sssemblée. 814, Blo. Ses opérations militaires autour de Paris, 316, 320. Ses demandes é la cour, 617. Son arrogance à l'égard des magistrats, té.
Froideur que lui témoigne le duc de Lorraine, MO. Perd la bataille du faubourg Saint-Antoine. 323. Il fait attaquer l'bétel de ville et se rend maître de Paris, 323 é 328. Négocie avec la cour; scs prétentions: il est nommé généralissime par le parlement; dé.sorganisstion de son parti ; ses voies de fsil avec Rieux , 320 a 329 Son dégoût . 330. Il refuse l'amnistie de la cour, 331. il rentre en campagne ; se jette dans les brss des Espa-
?:ools . 332 , 333. Mesures du roi contre ui . 333. Abandonné par la Rochefoucsuld: XV,7. Son parti ruiné cnGuienne, 8, 9. Est rejoint par sa femme et son lUs; scs ressources; ses opérations; il sort de France, lU. Le roi d'Espagne le nomme généralissime : .sa csmpsgne contre 'furenne, tU à 14. Son procès ; sa condamnation , 17, 18 Scs démêlés avec le duc de Lorraine, 22. 23. Il rentre en campagne; vaincu à Arras. 23. Aui prises en Hainaulavi’cTureune;ss correspondance avec lui et avec le roi, 26, 20. Emissaire que veut lui envoyer le cardinal, 30. Par qui remplacé coinnie grand-maître do la maison du roi , 34. Sa défection ne rétablit pas Ira affain s de l Espagne , té. Ce que Haro stipule pour lui, ,>4. 61. Sauve Valenciennes . 33 , 36. Prend Saiut-Guilain;se jette dans Cambrai; ses échecs en Flandre, 44. 43. Sa correspondance avec mademiiiselle, 47. Uesdiii lui est livré, 31. Vaincu aux Dunes. 32 à 34. Son pa^ don promis, 30. Ce qu'il obtient, 62. Ses intrigues retardent lasignaturedu traité, 63. Sc présente au roi, 64. Ne suit pas la cour, 67. Projet de le fairo roi de Pologne, 120, 163. Fait la conquête de la Franche- Comté, 146. Comment récompensé. 148.
Edits qu'il fait enregistrer, 167. Présent é la défense que le roi fait à Lauzun d'épouser Mademoiselle . 176. Reçoit Louis XIV k Chantilly, 169 et auiv. Il fait enfermer sa femme , 164. Son commandement k l'armée de Hollande, 193, 203. Ses opérations, 104, 193. 11 passe l« Rhin, 193 Propose de démolir les placés prises . 201. Est envoyé en Alsace , 202. Le roi lui préfère Louvois, 204 Sun inaction , 208. Sa campagne de Flandre ; 11 gagne la bataille de Senef; ses opéra*
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lions, 2U, 2IS. Empêche la disgrtce de Louvois. 222. Remplace Turenne, 227, 228, 258. Ne prend plus de coromandemcnl, 248, 248. Alliance qu'il recherche pour son neveu, 275 Sa mort;sa rancune contre sa Temme, 279. Sa liaison avec Luiembour^ 45G. Mariage qu'il lui a fait faire. 4^. Le roi lui survit, 476.
CON DÉ (r.LÉiESCF. de atii xê saEzê rsiscissc DE), promise à d'Engliien; X IV, 209. Fêtes de ce mariage, 23U. Est eiilèe, 449. Femmes qui lui sont attachées. 451. Elle fuit en Berri : ses protestations à la reine, 452 . 453. Elle se rend au Midi et commence la guerre civile. 455 , 456. Entre h Bordeaui, 456 et suiv. Emissaire du ministre qu'elle épargne ; elle .se met sous la protection du parlement; le peuple se déclare pour elle, 456, 459. Son peu de ressources: secours qu'elle repoit de l'Espagne , 464 à 466. Arrêt de protection <^ue le parlement rend en sa faveur,46b Fureurscontre Mazarin qu'elle escile. 467. Elle fait la paii ; son entrevue avec la reine: sa retraite. 468 4 470. Sa requête au parlement. 472. Sun retour à Paris . .4/9. Est à Bordeaui , 487.
Rejoint son mari , 488. Elle est enfermée; XV. 184.
CO.NDE(iirsai rrees de aoiasos. raiscE net, Monsieur le t*rinee ; amour que lui porte sa mère; XIV, 450 Son enlèvement . 452 et .‘uiv. Il est présenté aui seigneurs de la fronde, 455. Entre à Bordeaui, 456 Sa incre le présente au parlement, 457. Fureurs contre Mazarin qu'il eicite. 467. Il rejoint son père; XV, 10. Combat aui Dunes, 54. Ses intérêts stipulés, 62. Mot que lui adresse Louis XIV. 148. Son empressement à dépouiller sa mère, 188. Alliance qu'il recherche pour sou cousin , 275. .Mariage de son fils . 409. Est de l'armée rovale , 415,425. Son portrait; sa famille': sa mort; XVI. 121, 122. Sun testament. 123.
Ses rapports avec Voltaire. 223.
CON'DÉ (loiis III DE aouiBos, rniscK lEj, Monsieur te due; son mariage ; XV, 409. Est au siège de Namur, 415. A la bataille de Steinkerque, 421. A celle de Neer«inde.428. Il continue à la mort de son père 4 être appelé Monsieur le Duc; son portrait; ses rappoits avec sa famille ; sa mort : XVI, 122, 123.
CONDÉ ( lotisE rsESçoisE de aotnaov,
H'tr DE VESTES , miSCISSE DE) épOUSC Ic duC
de Bourbon; XV. 4t>9. Passion qu'elle in^ire au prince de Conti, 484; XVI, 12i>. Demande vainement à Louis XV le retour 4 la cour de son 61s , 352 et suiv. Ses entrevues avec Vintimillc, 568.
CONDÉ (LOcis-aEEEi de aocaaov, raiacc de). Monsieur le Due,- son jeune âge 4 In mort de son père; XVI, 123. Il perd un œil, 133. Assiste au parlement, 160 Est du conseil de régence, 175. Le duc d'Orléans l'cn déclare chef. 178. 181. Opposé 4 la quadruple alliance, 221 et suiv. U poursuit la dégradation des légitimés, 229. Il réclame la surintendancr de l'éducation du roi. 234, 2.37. Coupd'Ëtat qu'il approuve , 236. Concourt 4 l'arrestation du duc et de la ducbes.se du Maine, 245, Le régent lui communique l'édit fondant la banque, 256, 257. Son agiotage. 274. Il remet un passe- port 4 Law. ib. Ses reproches au régent , 283 . 284. Inquiétudes qu'il lui donne, 286. Il presse le roi de consentir 4 se marier. 290 Sa maîtresse ; pourquoi attaque I.eblanr et Bellis'e, 298. Initie le roi aux affaires . 298, 299. Est du conseil d'Ëlat, 299. Fleury lui destine le ministère. 301. Est informé de la mort du régent . 302. I.e remplace comme princ'pal ministre, 303. Ne peut lui être comparé; sa grossièreté; ses vices. 304. Déplaît au roi. 308. Apprécié par Fleury : sa passion du pouvoir ; dominé par M"' de Prve; ses intrigues contre le duc d'Orléans , 310. S'oppose au voyage de Philippe V en France, 513. N'c mpéehe pas la réclusion de la reine d'Espagne, ib. Voit avec joie Philippe remonter sur le trêne , 315 Sa politique extérieure ; par quoi iiiflueneée: son incapacité de fermer les plaies intérieures, 316. Il promulgue le code noirci la déclaration contre les calvinistes , 317.
Soins qu'il donne 4 la santé du roi; il lui inspire le goût de la chasse: veut rompre son mariage projeté avec l'infanlc; songe 4 lui faire épouser sa sœur; puis une princesse d'Angleterre; ouvertures que lui fait rcinpereur de Russie; sesalarroes; il se résout 4 renvoyer riiiranlc;4 qui marie le roi , 320 4 324. Courroux de la cour d'Es|iagne contre lui , 325. Ses négociations , 328. Désastres de son administration, 329. Ses profusions ; expédients de Duverney ; opposition qu ils soulèvent; ass; niblée du clergé; il la dissout ; signe le traité de Hanovre avec la Prusse et l'Angleterre; son ambassadeur 4 Vienne, 231 4 234. Il institue la milice , 235. Sa lutte avec Fleury ; il succombe ; sa disgrâce; époque de sa mort, 238 4 238. 240.
CONDË (Lotis- JOSEPH DE aocaaos, rniHca de): époque de sa naissance ; son tuteur;
XVI, 500. Sa victoire 4 Juhannisberg;
XVII, 176, 177. Il proteste contre lo parlement -Maupcou ; son accommodcmcDl,
CON
îïi el snÎY. S’enferme «rec le roi mourant, 303. Scs idées ibsolutisles, 336, rapports avec Nerkcr, 38S. Le visite dans sa retraite. 387. ^n peu d'importance: son opposition aux réformes, ih.
Mémoire au roi qu'il signe, 331.
CONDÉ(i.ocis-BF.sai josf.fb DEiot Baos, BEaaiFR PRiscE DE), proteste contre le parlement 3faupeou: son accommodement ; XVII. 273, 276. Reste avec le dauphin , 303 Ses idees absolutistes; 3^. Se montre au blocus de Gibraltar. i32. Son duel avec le eomte d'Artois. i7l el suiv. Son |i;u d'importance: son opposition aux réformes, i72. Mémoire au roi qu'il signe. 332.
CONDORCET, capitaine protestant en Dauphiné; XI, 2!â.
CONKLANS ( jEiS de), gouverne la Navarre : VI. 123.
CONFLANS (iF. SIEE de), maréchal de Chanmagne , massacré par ordre de Marcel. VI. 186. Irritation que ce meurtre produit chez la noblesse. 187. 189.
CONFLANS. du parti du dauphin, fait prisonnier h Mons en Viracu ; se rachète: VII. 303. ÔIH.
CONFLAN.s (TEsiTÉ de) entre Louis XI et la ligne du bien public; VII 1.297. M8.
CONFLANS (iF. BvEOi'is de): troupes impériales qu'il commande en Francbc- Comté ; XIV. tïl.
CONFL.ANS (t'iBiExi df) ; flotte qu'il commande contre l'Angleterre; XVII, li8. Est vaineue dans la baie de Quiberon. IL9'
CONINGIIAM. capitaine de la garde écossaise de Charles Vil, accusé de complot; VIII. 107.
CONNECTE (THOviAs). carme breton ; ses prédications ; il est brûlé à Rome ; 420. 4,30.
CONRAD, comte de Paris, gouverne laNeuslrie; II. 134. Est de la faction de Gauzelin, 137. Prend les armes, 138.
CONRAD , meurtrier d'Hubert ; sa grandeur ; sa famille; II, 186.
CONRAD !•', empereur, d'abord duc de Franconie ; son élection ; II, 213. Si s guerres perpétuelles; la rivalité de Henri de Saxe le force h renoncerè la Lorraine, ib. Sa mort ; qui il désigne pour lui succéder, 213.
CONRAD (le SAI.IQI e), empereur, d'abord duc de Franconie ; son élection ; II, 390. Couronné, son activité; intimide Robert. 39t. Deau-neveu de Rodolphe le Fainéant; renouvelle avec lui le traité ui assure le royaume d'Arles à l'empire, 92. Y afl'ermit son autorité ; subjugue l'Italie ; couronné à Rome par le pape ;
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escorté de deux rois, 294. Est l'appui de Rodolphe, 414. Entre après sa mort dans son royaume ; est salué roi ; sa guerre avec Eudes, ib. Envahit la Champagne ; reconnu par Eudes ; soumet scs feudataires; exile l’archevêque do Lyon.fb.
Puissance que lui donne l'accession du royaume d'Arles ; fermeté de son caractère ; révolte k Milan . par quoi causée, ib. et suiv. Ses expéditions en Italie ; son administration régulière en Bourgogne ; sa législation sur Tes 6efs, 417. S'associe son fils Henri III ; meurt. 419. Pourquoi son histoire est connue, ih. el suiv. Pourquoi s'est foit appeler le SaJii/ue, iUTl.
CONRAD III , empereur, d'ahord duc de Souabe , fait triompher le parti gibelin ; III, 2:^. Son intervention dans les royaumes français relevant de l'empire, 229, 230. Sollicité par Bernard de prendre la croix. 243. Refuse d'abord et se décide soudain, 246. Louis le Jeune lui demande des vivres el le libre transit, ib, Ses ambassadeurs à Cbélons, 449. Puis k Élampes ; insistent jMur que l'expédition s'emborque ; 430. Son départ ; sa marche ; ses portes : son arrivée à Constantinople, 4314 433. Son armée est détruite, 436, 437. Il rallie Louis VII, 458. Retourne en Europe, 439. Débarque 4 Saint-Jean d'Acre, 463. Assiège Asealon ; s'embarque pour l'Europe. 467. Sa mort ; il recommande son neveu Frédéric aux électeurs. ,vU2.
CONRAD IV, empereur ; mesuresque son père Frédéric 11 lui fait prendre contre les Mogols ; V, 263. Projet de lui faire épouser une nièce d'innocent IV, 322. Est roi des Romains et gouverne r.Allemagne, 347. Le pape fait prêcher une croisade contre lui en faveur du landgrave de Thuringe, 348. Il perd son armée, ib. Bat 4 son tour son rival. 330. Il saisit les subsides que le pape fait
Passer 4 ce dernier, 331. Se retire devant armée des préirrs: passe en Italie, ib. A la mort de son i>ère, le pope prêche contre lui la croisade. 334. Où il porte la guerre, 424. Prend Naples el Capoue; ses vengeances, ib. Sa mort ; il laisse un fils 4gé de trois ans, 42.3.
CONRAD (le rACiFioi'E) , roi d'Arles; son élection ; il est dépouillé par Olhon le Grand ; II, 243. Gouverne sous sa tutelle, 230. Secours qu'il amène 4 Louisl V, 260. Son règne ignoré ; sa déférence pour Otboii, 279. Pourquoi surnommé le Pacifique , 282. .Aceueillc l'impératrice sa soeur. 284. Accompagne l'empereur son neveu en Italie, Ï89. Epoque de sa mort, 534,
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CONRAD, comte de Worms, du 4«rti d'Olhoo ; sa victoire ; il. 247. Reçoit le duché de Lorraine et épouse la fille d'Otbon , ib. Mission que lui donne son beau-père, 2(i4. Négocie la paix. 2tifi. Sa médiation, ib. Fait la guerre à son beaupère ; scs rengeanees a Metz ; attire les Hongrois, 2U9. Est réduit, 27S.
CUNRÀD, duc de Carinthie, compétiteur à l'empire de Conrad le Salique ; H, ÔÜO.
CONRAD, fils de l'empereur Henri IT; reçoit en apanage le duoné de basse Lorraine ; III, 28. Séduit par le parti ecclésiastique, 48. Passe sous les drapeaux de l'Eglise ; accuse son pere devant un concile de l'avoir excité à l'incrsle, 4il. Dépossédé de son apanage , ib. Mesures pour lui assurer l'Italie, fi4. Déshérité de l'empire ; sa pauvreté en Italie; sa mort. IU9.
CONRAD, cardinal-légat dans l'Albigeois; appel qu'il bit aux évéques français; IV , 120. Convoque un concile k Sens, ib. Dénonce un prétendu pape et un légat rélormés, ib. Espère ébranler Philipi^Auguste et obtenir une armée, ib. Ullicie k scs obsèques, 24.
CONRADIN, dernier rejeton des HohenstaulTcn ; son âge à la mort de son père; scs droits oubliés ; IV, 42U. Anathème fuliuiné contre scs partisans, 438. Scrupules de Saint-Louis à usurper ses dre ils, 4Ü2. S'apprête à les disputer, SUS. Entre en llalie , SU. Entre à Rome : se heurte contre Charles d'Anjou à Tagliacozio, S12. Perd la bataille ; est prisonnier et mis à mort, ib., SI3. Comment les Siciliens veulent le venger ; V, b.
CONSTANCE (ciLoas), empereur romain ; réduit l'Angleterre : I. 211. Son règne glorieux dans les üaules. ib. Rat les Allemands à Langres ; lait une multitude de prisonniers ; les distribue aux propriétaires des terres, ib. Abandonne les districts déserts des Gaules aux Sarmates et aux Bastarnes. 30. Remplacé par son fils Conslaotiu, ib. Favorableaux chrétiens. (>9.
CONSTANCE, empereur romain ; ses victoires ; il invoque le secours des Germains et leur ouvre les Gaules; I, 51, 32. Veut ensuite les chasser et confie cette téche à Julien, 33. Ses désastres en Perse ; sa mort, 3S.
CONSTANCE , seconde femme du roi Robert II ; sa beauté ; son caractère ; II, 332. Anecdote à ce sujet , tfc. S'oppo.se aux charitésde son mari ; anecdotes, 332 k 334. Ses démêlés avec lui, 368. Fait assassiner Iluguc.s, son favori ; introduit
le luxe é sa cour, ib. Assiste.-M proièo de son confesseur Étienne , lui_srraK2M un œil après sa condamnaGon. 376. In-
âuiéludes que lui donne le p^rinsigédn obertàRomc, 382. Chagrins que. lui donne son fils Hugues , 387. Trakit Foulques-Nerra ; alléchée par l'offre de la couronne de Lorraine pour son mari ou ses lils. 392, 393. Veut écarter du tréne son lils Henri, 395. Cède à la volonté de son mari ; par quels motifs. 396. Son inimitié contre Henri; ses efforts pour élever sur le tréne Robert ; parti qui l'appuie, 408. Fait la paix ib. Sa mort, ib.
CONSTANCE de Bourgogne , fille du duc Robert de France , épouse Alphonse VI de Castille ; III, 31.
CONSTANCE de France é|iouse Eustaclie d'Angleterre ; 111, 282. Sun second mariage avec le comte de Toulouse, 288, CONSTANCE , fille d'Alphonse VII, de Castille, épouse Louis VU: meurt; III. 288. Epoque de sa mort, 309.
CONSTANCE de Bretagne , épouse Geoffroi d'Angleterre , III. 321. Sa grossesse à la mort de son mari, 392. Donne le jourà Arthur ; se remarie au comte de Chester. 393. Jalousie qu'elle inspire k Eléonore; elle reçoit le serment de fidélité de plusieurs provinces. 463. Confie son fils à Pliilippe-.Vuguste et reçoit des garni.soiis françaises , .464. Kemariéc à Gui de Ttiuuars. 463. Sa mort. 477.
CONSTANCE de Sicile épouse Pierre d'Aragon ; IV , 433. Droits qu elle lui Iramsinet ; V, Gü. La couronne de Sicile offerte a .son époux en son nom, 76. Son entrée dans .Vlessine , 79. Sauve la vie du prince de Salerne, 9U. Son fils don Jayiue lui laisse l'adniinislration de le Sicile. 133. Scrupules que le pape cherche k réveiller chez elle. 182.
CONSTANCE du Castille épouse le duc de Lancaslre; VI. 521. Il veut faire valoir ses droits sur l'hérilsge de son père ,*403. Est couronné en Galice, 411.
CONSTANT a les Caules dans son aptnage ; I. 31. Bal les Francs ; fait périr Cuusianliii II : est assassiné. tl>.
CONSTAN"! ( iCGisTiii de ) ; son zèle pour Henri IV ; Xll, 197. Sa mission près de Montmorency , 237. Sauve le prince k Coulras, 287.
CONSTANTIN , empereur, assiège dans Alarseille , puis dépouille et bit massacrer Maximien son beau-père; I, 31. Bal 1rs Francs et 1rs Allemands ; soumet tout l'empire ; ne s'occupe plus des Gaules, ib. Ote au préfet de cette province l'eutorilé militaire, 46. Concède
CON
das terrci du 6k, S7. Attire. Us Ugions des Gaules de leurs camps ; les établit dans 1rs villes, StI. Sa conversion au Ibristianisme, 69. Son édit en sa faveur; ses pieuse.s libéralités pour expier ks meurlrKs, 7U. Petit nombre de cbrétieBs dans les Gaules sous son régne, 72.
CONSTAtVTIN 11 a dans son apanage les Gaules ; I, 51. Constant le fait périr,
CON9TASTIN proclamé empereur dans 1rs Gaules après l'invasion ; 1, 67. Conquiert l'Espagne ; en guerre avec Uonorius. ib. elsuiv.
CONSTANTIN (cornosTis), empereur d'Orient; encore repré.senlé à Rome par des officiers : 1, 331 . Ne la protège cintre les Lombards que pardesanibassadeurs.
it. Zèle iconoclaste de sa famille; séditions sous son régné, éU3.
CONSTANMN V, empereur d'Orient; son contrat de mariage avec Roihrude, 6lle de Charlemagne ; i, 4{Hi. Sa mère rompt ce mariage et lui fait épouser une Arménienne, Ambas.sade qu'il envoie à Charles, ii6. Ses démélés avec sa mère, ih. Sa mort, éi7.
CONSTAN TIN, élu pape par la faction romaine ; ses lettres é Pépin ; dépossédé et aveuglé par la faction lombarde ; I, 364. Mis en jugement; traitement qu'il subit. 36.’!.
CONSTANTIN (dicas), empereur d'Orient ; accueil qiTil fait à un imposant pèlerinage ; II, 471.
CONS'TANTIN (rAiéoLOCCE), dernier empereur de Constantinople ; sa mort ; VIII. 162.
CONSTANTIN , soldat de Daiidelot, complire du meurtre de Cbavri ; XI ,
CONSTANTICS. général des Romains dans les Gaules; l,Ul .Assiège Narbonne, 94. Traite avec Wallia, Ut. Ëpoui de Placidir, 96.
CON TARES laisse échapper le prétendam: XVI. 163.
CONTAilES ils lAKlccaAL ns) est de l'armée d'Allemagne; XVII, 105. En reçoit le commandement, 121, 122. Il laisse échapper le prince de Brunswick, 122. Il perd la bataille de Minden ; est remplacé. 132 à l!5.
CONTARINI (LK cASDisAi) présente au pape les projets de Loyola ; X,27l.
CONTARINI, amba.ssadi'ur vénitien au congres de Munster ; .XIV, 326.
CONTAY (LE sien ox), prend part la bataille de Montihéry ; VIII, 269. 291.
Conseil qu'il donne a Charles le 'Témé- .raire, 291. Inquiétude que lui donne ce
prince, 297. Il opine pour la mort dea otages liégeois , 321 . Prisonnier, 427.
Conversation que Louis lai fait entendra avec l'émissaire de Saint-Pol, 433. Intermédiaire entre Charles et le roi, 436.
Envoyé prés de re dernier, 447. Tué àUt hatsille de Nancy. 457.
CO.NTI (DE aocaaos, riimtn raisca >i), prend les armes pour le roi de Navarre ; XI 1,261. Persiste dans ce parti, 346, 379. Rejoint Tarméc allemande, 565. Puis Tarniéc royale, 466. Est envoyé eu Tourraine, 464. Ses succès, 483. Ses iutirniités, 464. Son éeliec à Craoo ; Xlll , 21. Ses intrigues, 53. Représente un pair laïque au sacre de Ueiiri IV, 62. Le remplace à Paris , 1U6. Est gouverneur du Dauphiné, 133. Agit dans l'inlérét dt son beau-frère, 266. Assiste au lit de justice, 269 Sa nullité, 290. Représente un pair laïque au sacre de Louis XIII. 306. Sa faction, 306, 317. Largesses qu'il a reçues, 389.
CON'Tl (DE CeiSE, PDISCESSE DE| SCtt
l'ambition de son frère; Xlll. 266,326, Est de Tiiitiiiiilé de la régente, 294. L'eieile contre Richelieu ; XIV, 35, 84. Son eiil; sa mort, 66.
CUN'TI (ADiASD DEiocaaoa, patsr.eDEl, attaché au parti de MaEariu: XIV, 291.
Ses cuiirrreiiees avec les parleinentairea, 406. Sud l'rerc veut le faire cardinal, 44)7, 406. Goiidi veut le mettre à la tète de la fronde, 411. Il est nommé généralissime, 415 et suiv. Héraut que lui envoie la cour, 419. Il annonce l'approche de '1 ureiine , 423. Se plaint de la paix de Kuel; 424. Se rend à la cour, 426. Rceonriiié avec son frère, 431. Reçoit le gouvernement de Champagne, 431. Ce qu i! i.eniaode pour les la Rochefoueauld, 435. Siège au parlement, 4tü. Sun arrestation, 441 a 444. Suitea de ce coup d'Eial, 446 à 446. Projet de le marier à .M"' de Cbevreuse , 457. Vain espoir de soulever la Cbarapagiic en sa faveur , 459. Il est traosICré , 4H!3 è 471, Les deux frondes demandent sa délivrance; elle est promise au parlement, 466, 466. 467,477. Est effectuée, 461. U rompt avec les Lbevreuses, 463. Il est gouverneur de Provence, ib. Quille Pans, 465. .'.ceoiiipagne le roi au parlement, 491. Se résout à la guerre ciTile, 495. Suiiimes que lui laisse son frère, fb. Il SC léjouit, 496. Déclaré rebelle , 499. Excite les OrmâUt , jaloux de sa sœur; rompt avec elle ; par qui dirigé à Bordeaux. 511. .Mesures du roi contre lui, 535. Il fait la paix; XV, 7, 6. Sa retraite, 9, Sou mariage, H, 29, 46, 71. Sesopé-
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rations militaires aux Pyrénées, 50.
£o IlaHe,40. Sa mort. 61.
CONTl ( tons- ARiAno sf. aoiason , raiRCE DR); son mariage; XV, 275. Fa* veurs qu’il ambitionne en vain. 500. Son expédition contre les Turcs , 3Ü. Son retour: accueil que lui fait le roi; sa mort. 55i, 355.
CONTl ( FRANÇOIS * LOUIS DE aOCRBOR , rnmcF. de } , d'aburd prince de La Roche* sur-Yon; sonexpédition contre lesTurcs; XV, 3-ü. Son retour ; accueil que lui fait le roi ; il hérite de son frère, 55^, 355. Est de l'arniéc de Luxembourg, il 5 i21 à i28. Sa candidature au Irène de Pologne. i81, i8i. Ëchoue. i8i. Époque de sa mort: XV|, 121. Sa passion l^ur la duchesse de Bourbon. 125.
CONTl (LOl'IS'FRARCOIS FBIRCE OE): SOD ^ jeune Age À la mort de son père ; XVI, 12i- Assiste au parlement. 160. Poursuit la dégiadaiion dts légitimés, 229.
Coup d'Étal qu’il approuve, 256. Commande l'armée d’Espagne, 2i9 et suiv.
Son a\idité ; coup funeste qu’il porte à la banque de Law. 268. Procès qu’il fait foireaudiirile La Force, 270 Sts mœurs féroces , i22. Commande l’année de Piémont, i98. Est associé a l’infint don Philinpc ; victorieux à Vilia-Franca ; prend Beinonte: assiège Cuneo : sa rc* traite. 509 <1511. Est à la télé de l’armée du_^Rhin, 526. Son impuissance, 550 à 553. Scs conquêtes dan.s les Pays-Bas, 5i9. Son rappel; \V||, U. Mariage de sa tille; scs désordres; ses dettes: scandale de la conduite de sa femme, 55. Di-
filomalie secrète dans laquelle il seconde e roi, 199 11 recherche l'amitié du parlement. 222. Il proteste contre le parlement Maupeou : son accommodement, 3(X1. Exilé de la cour, 505.
CONTl (la princesse de) fait la cour à M«* de Pompadour ; XVI, 520. Ses désordres. XVII, 55.
(^ONT! (LOnS-FRASCOIS-JOSEPU DE los, PRIRCF. de) prend purii pour 1rs parlements; XVII, 357. Son alliance avec CCS corps, 5it. Mémoire au roi qu'il signe, 551.
COOK: SFS grandes eiploralions marilimes: XVII, 4HI.
COOPER { Astii Eï ) csl gagné par Louis XIV; XV, I7ô.
tOOTE (sia Kiar.) aux prises avec Tippoo Sacb I XVII, 4ô(i.
tOP (r,iiLi IME), médecin de François l<r. encourage scs goéis lilléraircs : X. IIH.
COPE (I.E oésÉaii.), ballu à Preslon par Cbark's-Ëdouard Sluarl ; XVI, S3S,
CORA8MIEN8 (lis), poussés par les Mogols, se jellent sur la Syrie ; remnor- (enl sur les cbréliens et les musulmans réunis la victoire de Gaza; IV, 319. Massacrent la populalion de Jérusalem, 520.
Détruits et chassés de la Syrie, 325.
CORBARAN (aos jcxa), général navarrais; envahit î'Aragon; sa défaite: V,
CORBE, eis de Thierri II ; I, 252. S« mort. 25é.
CORBIE (assus de), premier président du parlement, porte la parole aux étals généraux ; VI, À29. Paix qu'il négocies Paris, ib. Assemblée à laquelle il propose la guerre de Flandre. i37. Est noninié chancelier; VU. 7. Négociateur avec l'Angleterre. 8. Notification qu'il fait à la Sorbonne, 68. Conseil dont U fait partir. 136.
CORUINELLI (jACOi), lecteur de Henri III; XII, 103.
CÜRBINELLI , exilé de la cour de Louis XIV; XV, 114. Son enthousiasme pour ce prince. 255.
CüRDUUE (lABTis de); sa défense dans Cariiiona; VI, 250.
COROUUE (ai'cvEs se) ; danger qu'il court à Séininara: IX, 187.
COROUL'E (FEIISASB COSSALVF. DE): SF-
méc qu'il anicnc en Sicile; IX, 185. Perd la bataille de Séminara, 187. Reprend l'ascendant en Calabre, 188. Défend la Sicile contre les Turcs, 246. Sa trahison envers Frédéric, 247, 24S. Il refuse de tourner scs forces contre les Turcs, 252. Il épie la discordequi se manifc.ste entre les capitaines français, 255. Sa dignité de yraiiil capitaine; scs talents; scs conquêtes; scs perfidies envers le piince Ferdinand, ib. Scs discussions avec les Français pour les limites ; son acte d'hostilité ; sa conférence avec le vice-roi, 255. La guerre éclate entre eux ; il se rinfcriur dans les places. 268 h 270. Position qu'il prend, 271,272. Avance que lui fait Borgia ; son immobilité dans Batlcllc, 278. Rat et fait prisonnier La Palisse, 278,279. Reçoit du renfort; rentre en campagne : gagne la bataille de Cérignola, 280. Son refus de suspendre scs opéra tions. 282. 11 entre à Naples, 283. Borgia lui offre son armée, 285. Est en présence des Français sur le Garigliano; sa mauvaise position; sa constance ; par qui renforcé ; passe le fleure; détruit l'armée ennemie. Fait capituler Gacle, 287 à 291. Pourquoi licencie scs troupes; il réduit d'Ars, 292. Inquiétude qu'il donne à Ferdinand, 3tO. Est ramené par lui en Espagne, 313. Ad-
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miralion qae lui témoigne le roi de Fronce. 221.
CORDOl'E(ruiiiioA!iD be), duc deSrssa; gouverneur du Milonais ; scs succès contre Urissoc ; XI, 9i.
CORDOl'E (GosztiÈs be) batMonsreld àFIcurus; XIII. éS2. Envahit le Montfcrrat ; XI V, 49. Son échec à Casai ; sa soumission au duc de Savoie. KO. K2 Défend le Pas de Suse. K8. Consent à ec que son allié traite ; enzagemenls qu'il prend pour sa cour, K9, 60. Armée qu'il rassemble pour secourir reiiipereur, lOK, lOH.Troupes qu'il prête au dued'Orléans, 106. Sa défaile, 107.
COR DOVA(loeisbe). amiral espagnol; ses opérations de concert avec les Français ; XVII 417.
CORMONS, huguenot français . marche avec l'armée allemande; XII, 204.
CORNAC (l'abbé), prisonnier à Blois ; XII, .■>99.
CORNEILLE (viebbe). pensionné par Richelieu, fait représenter h Cid; XlV,
CORN'ETO (le cabbisal) ; son empoisonnement ; IX. 28S.
CORNU (GIIII.LAI1F.). amiral de Charles d'Anjou, battu à .Malte; V, 97.
CORNWALLIS (lobs) bat les Américains: reprend Charles-Town: XVII. 421.
Son plan d'opéralion.s. 426. Sa capitulation a York •'Town, 426 à 428.
CORSO (JEAS BarrisTE) se charge d'assassiner Léon Stroui :sesaveui ; X, 40K.
CORVARRE (piebbe be), antipape op-
fiosé à Jean XXII sous le nom de N'icoas I V ; Y, 440. Se soumet au pape ; est emprisonné. 446.
CORZANA (le ■abolis be) commande les Portugais contre Philippe V ; XVI ,
COSENZA (BÉATBix or), veuve du comte de Canlecroit, épouse le duc de Lorraine du viiant de sa première femme ; XlV, 234, ‘i,->S.
t'OSSA 'JEAS be). amiral des princes d'Anjou ; son expédition à Naples ; VIII, 22Ü
COSSÉ(bebé be), favoi i de CharlesVIlI; son empire sur lui ;IX. 121.
COSSÉ-BRISSAC (CBABLES be); troupes qu'il conduit i l'armée du dauphin : X, 290. Il commande à Vilry , 329. Est nommé gouverneur du Piémont, 446.
Comment fait passer des troupes k Parme, ib. Il commence la guerre, 447. Gentilshommes qui le rejoignent, ib. Ses opérations ; armistice qu'il signe avec Goniague ; 46S k 467. Le roi le laisse sans secours, 468. Il reprend les hostilités et
l’ofTensive : XI, 13. Nouvelle trêve, IK. Il surprend Verceil. 19. Suite de ses succès ; le connétable ne lui permet pas da quitter le Piémont, 37.38. Scs nouveaux avantages, 43. Aux prises avec le duc d'Albe ; le bat. 44 it suiv. Sa pénurie Bnancière. 62, 68. Le duc de Parme lui annonce sa neutralité, 69. Est d'avis de conquérir la Lombardie ; diversion qu'il y opère. 70. Ses opérations, 73. Reste encore une fois seul en Italie, 7S Conseille la convocation des états généraux, 87. Il perd l'ascendant en Piémont. 94. Le parti des Guises résout de se l'attacher, 109. Est gouverneur de Picardie.
110. Assiste à l'a.ssemblée des notables, 13K. Il sslu ‘ Charles IX, 1K6 Est présent k l'ouverture des états. 1KI. A la réunion du conseil et du parlement, 166, 167. Il résigne son gouvernement en faveur de Conrié, 171 II repousse toute idée de tolérance. 183. Son entrée k Parfs. 192. Lieutenant connétable au siège du Havre. 2S7 et suiv Assiste au lit de justice de Rouen. 2K8. Sa mort ; il n'est point regretté de la reine mère, 266.
COSSE-BRISSAC (TixoLÉos. ■abécbal BE), d'abord sire de Gonnor, est nommé gouverneur de Meli ; défend cette ville ; X, 46l, 444. Part pour le Piémont ; XI, 8. Négociateur entre les catholiques et les huguenots , 234. Fait enregistrer l'édit d'Ambeise, 247. Conhance de la reine mère pour lui, 266. Sa promotion, 300. Son commandement, 3IK, 52K et suiv. Il bat et faitpérirCocqurville,336. Livre le combat d'Arnay-lc-Duc. 370 et suiv. Trait de cruauté oc lui , 37K. Ses niissionsk laRorbelle,382,38K. Défiance que le roi témoigne de lui, 403. Se rend chez l'amiral . 411. Se rend au siège de la Rochelle. 44K. Est du parti des politiques, 464. Est cmpri.sonné, 468. Est remplacé comme maréchal; XII, 24. Est mis en liberté, 41. Siège au conseil d'État, 92. Réconcilie Bussy et Grammont. 107. Négociateur k Fleix. 142
COSSÉ-BRISSAC (chables , ■abécbal BE),fait partie de l'expédition aux Açores; en ramène les débris; XII,lK8k160.
Est de la ligue , 210. Angers lui est enlevé, 244. RAIe que lui destine Guise, 31K. Il fait tirer sur les troupes royales, 324. Préside la noblesse aux états de Blois. 334, 3S7. Son discours passionné, 360 k 362 Requête qu'il présente au roi, 368. Ses oITres au tiers , 371. Son arrestation , 384. Sa mise en liberté, ib. Son discours de clAture , 399. Reçoit le gouvernement de Normandie. 403. Insurrection qu'ii fomente k Angers réprimée.
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i06. BtUa par Ifoolptuier, 41iw Est sominé martcbali^outcraeur du Poitou; irs<ch:cs; XIII, !)S. Est iiomuié gouverneur de Paris; liv re celle v illeà Heuri I V, 64 à 7 1 . ( onsCquenccs de sa trahison, 7i. Son traité porté au parlement, 73 et suiv. Fait renouveler la Iréve en Uretagne, tUU. Sa position féodale, 191. Il est du conseil de régente, 193. Entraîne l'armée en faveur de Marie de Aiédicis, 903. Ses débats avec le duc de Rtlz, 310. Sa communication à l'assemblée du tiers, SS3. Négocie la paix avec Coudé, 371.
Conseil qu'il préside ; ses démélés pour la préséance, 3Si, 38!i. Inquiétudes qu'il donne au roi, 4:i7.
CUSSEINS commande les gardes donnés à Coligiiy ; XI, 411. Est un de ses ineurtriers, 414. Est tué. 4vS.
CttSSEINS refuse de livrer aux Navarrais le pont de Cé; XII, 44.
COSTA ( asasAssiso ns ) commande gur Sforxa le chéteau de JHilan; IX ,
COTTE-BLANCHE, écbevin de Parts, arrêté à Blois ; Xil , 384. Par qui substitué, 391. Bclécbé sur parole, 303.
COT1 1ER ( jACOi'ts ) , médecin de Louis XI ; son empire sur ce roi ; largesses qu'il riçoit ; ses remèdes cruels ; IX , 14 , 93. Il annonce à Louis sa mort prochaine, 30. Est exilé, 40.
CUTTUN (LS pÉasJ, jésuite, confesseur de Henri IV, l'exhorte à répiinier les duels ; XIU , 907. Est du conseil secret de la régente , 9',.0. Révélation que lui aurait uile la demoiselle d'Escomao ,
COUCY (lss); leur origine; U, Z73.
COCCY (EsiinsasAss asj. eomte d'Amiens , s'oppose à rélablisseiiient de la commune en cette ville; III, 131. En uerre avec son fils; leur réconciliation, 39. Sou lieutenant forcé à Amiens, 133.
COUCY (sscasiinASD bi.j, pelit-Ols du précédent ; scs brigandages ; est assiégé par Louis le Gros; se réconcilie avec lui; son mariage; III, 139.
COUCY (ESGBsaaAsa et lss autxs as) assistent é la mort de Louis VIII ; IV, 160, 171. Au sacre de son bis. 173. Du parti des seigneurs ; attaquent le comte de Champagne, 199, 9lo. Assiatc à la cour pléniere de Saumur, 984. Raoul tué à Mansourab ; colère de saint Louis contre Engherrand ; par quoi motivée ; gréce qu'il lui accorde, 307.
COUCY (ESCBESEASD VII. COUTF. DS); SOO
expédition en Suisse ; VI, 349. Négociateur pour la France avec Edouard lll, 393. Attaque le roi do Navarre, 398.Dé-
4end Arras. 360. Médiateur avec la due d'Anjou, 430. Est de l'armée de Flaudie, 439. Marche sur Paris , 490. Passe en Castille. 484. Quitte l'armée d'UarOeur, 903. Envoyé en Bretagne , SIU. Avantgarde qu il commande , 9i4. Jean sans Peur lui est recommandé; VU, 78. Négociateur avec le duc de Milan, 89. Prisonnier à Nieopolis, 86.
COULON (sEiLLAtne) , viccHtmiral de Louis XI; capture qu'il fait; IX, 6 et suiv.
COURAULT Ile nvaocis asj eat de Ja fronde; XIV, 439.
COUKÇON , légat du pape en France; blême la croisade cootre les Albigeois;
IV, 09. Y coiiduituoe année, 79. F'raude pieuse qui lut est attribuée, ré.
COURUIEU (Aasi as), vice-légat du pape au siège de Lavaur; IV, 93.
COUR.UEN1N ; favori de Gaston d'Orleaus; sou complice; XIV, 114.
COURT (s'AiiaAL os); son combat dans la rade de 'Toulon; sa disgrécc; XVI, 506.
COURT (astoiss) , pasteur des huguenots; scs prédications ou dererl/ XVI, 9M,508: Wll, 04.
COURTEHEU8E (tbobas aij , complice du meurtre du duc d'Orléans; VU, 189. Hécoiiipcnse que lui et son frère re(oivcnl, 187.
ÇOURTENAV ( josssu.v as), coBMe d'Ëdessc ; scs démêles avec le Bultnn d'Alep ; perd Ëdessc ; lU , 938 et suiv. Co-régeul de Baudoin V; de Jérusaleoi; 409. Prisonnier à la bataille de Tibériade, 407.
COUHTEN A Y (ROi.ar as), archevêque de Reims ; son temporel saisi ne lui est point restitué ; V, lu9. Autorise l'arrestation (te l'evèque de Cbélons.353. Sacre Louis X et la reine, 558 Sommé parle duc de Bourgogne de ne point sacrer Philippe V, 3u8.
COURTIN, ambassadeurde Louis XIY en Angleterre ; sommes qu'il y répand ; XV, 958.
COUUTRAI (BATAILLE Bs); gagnée par les Flamands soulevés contre Robert d'Arlois cousin de Philippe le Bel ; V, 298, 999.
COUSAX (cuAALes), bourgeois de Paris; sou zelc pour la liberté; VI, 181. Sao supplice, 130.
COUSINO r (riExas), procureur général de Charles V II ; déland les libertte de l'église gallicane; VII, 369.
COUSSIN est député de Dijon aux états de Blois; Xil, 3S7.Pré>enaocoada roi pour lui , 303. Aadienccs auxquellas il eat admis, 306, 371.
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CRB
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COUTRAS (uTUui! >e), «Muée >par .flcsri IV sur Joyeusr; III,
CRASIÀIL [le COUTE M|, eoDspire contre Richelieu; XIV, 238. Mis en liberté, 282
CRA>'MER(nonàs) dirige Henri Yill dans la cause de son divorce; X, 113. Hdclare nul le mariage duToi et de Catherine d'Aragon. iS7.
CRAON (JEAS de), archevêque de Reims ; stipule j>our le clergé aui états généraui: VI, i%6.
CRAON (pimaE de), favori du duc d'Orléans: son infidélité é l'égard du feu duc d'Anjou ; sa disgrâce ; secrets qu'il divulgue; il se réfugie en Bretagne; promesses qu'il fait au due; Vil, 3S, 36.
Mépris que lui a témoigné Clisson ; son complot contre lui; il lassassine; se retire dans le ftfaine , 36, 37. Son procès; ses biens confisqués; le duc de Bretagne le cache, 37, 38. Les princes le protégrnt, 39. Son retour â Paris; asile que lui donne la duchesse de Bourgogne; la duchesse d'Anjou le fait emprisonner , 73.
Est gracié et mis en liberté, 81. Sa dévotion; sa disposition en faveur des suppliciés. 86. Accompagne Derby, 1U7.
CRAON (LE .SUE DE), favoride IxiuisXI; VIII. 2110. Négocialaur auprès de Charles Je Téméraire : 382, 383. Troupes quiil rassemble. 308. Annonce à Louis la bataille de Nancy. 360. Le roi lui ordoune de saisir la Bourgogne, l'é. Entre en celte province, 361. 8es concussions, 162. Gouverneur des deut Bourgogiies; insurrection contre lui ; si s opérations militaires; il perd la Franche-Comté, 373, 375. Son insolence à l'égard des ambassadeurs suisses, 378.
CRAVANT [EATiiLLE SE), gagnée par les Anglo-Bourguignons sur les partisans de Charles VII; VII, 381.
CRECV (iDGi:ES:nE), .fils du comte de Bochefort: comment Bertradc veut le marier; tll , 123 ligué contre louis k Gros. 123. 127, 138.
CRECV (CALTiEa DE), sire de Cfaâlillon, lieutenant de Philippe le Bel en Champagne , défend celle province ; envahit le comté de Bar; V. IM. Est connétable; «ssistc à rassemblée de Paris. 239. Accompagne en Navarre Louis le Hutin, 276. Attaqué par le comte de Beaumont, 363 Conseille à Philippe VI de faire la , guerre aui Flamands, 330.
CRECV ( SATAILLE DE), gagnée par Edouard III contre Philippe de Valeia ; VI, 63 à 70.
CBEFELD (lATAiixE ai) , gagnée par ieprinco FenUnaïuideBtuoa.'wick contre
le comte de Ckrment ; XTII , 120.
CREH ILLES est dans le secret du siège de Maestrichl ; XVII , 23. Son entrée au ministère; sa mort, 89.
CRËNAN (DE) capitule â Casai ; XV, 353. Tué à Crémone, 536.
CRËQCI (learsAsa ai) ravage plusieurs provinces i la léle d'une compagnie d’aventuriers: VI, 217.
CRËQL’I (AUToisE DE) défend Terrouenne; IX, 305. Reconnaît l'armée milanaise; X, 13. Sa bravoureè défendre la Picardie. 31.
CRËQDI (le HAEpris de), maréchal ; ses hostilités en Savoie ; XIII , 215. Est de l'intimité de Marie de Médicis, 293. Charge qu'il vend à Concini , 299. Contribue â l'arrestation de Condé, 382. Est nommé duc et pair, 383. Porte à Lesdiuières Us insignes de conuélablc , 350.
'oppose en vain à la démolition des forteres.ves de l’intérieur; XIV, 23. Contrarie l'cipédilionded'Uielles,3!).Eslde l'armée dTlalie, 58. Réduit Pigoerol, 75. Entre en Savoie, 76. Inconstance avec laquelle il a été employé, 83. Ils'bumilie devant Richelieu , 89. Appui que Slontmorency attend de lui, tU9. Sa fidélité au roi, 111. Son commandement; ses mauvais succès en Italie, luO. Suite de ses opérations, I6U â 161. Sa:.pton« contre lui au sujet de la mort du duc dé Sav oie, 173. Trahison qu'il eotrrprendi eu vain, 175. Est tué au secours de de Brème, 185.
CRËQUI (LE ciEVAUu DE) SC jettc dtns Arras assiégé; XV, 23.
CRËQUI (LE Dic tE); ses rapporta avec Maiarin; XIV, 317; XV, 16. Sonambaesade àRouie, lü etsniv., 16.
CRËQUI (LEiAalcnti-, nASovis ai); son comniaudemenl i l'armée des Pavs Bas; XV. 136. Ses opérations , 139. Il fait la conquête de la Lorraiue, 179. Sa disgrâce, 193. Ses opérations; sa longue résistance à Trêves, 230, 231 . Il seconde le roi en Flandre , 236. Est opposé au duc de Lorraine; ses belles campagnes, 169, 253. 267. Il force le grand électeur 1 Caire la paix, 270. S'empare de LuECflibourg, 299. Son eipéditian contre Trêves, 316. Expédition de ses fils contre les Turcs, 333. Sa mari, 376.
QRËQUI (:i.EDic ar.) contribue à sauver Crémone : XV, 5^.
CRE.SCENTIUS, consul; ses efforts pour faire revivre la république romaine; il , 529. Ses luttes avec lc pape, 333.
CRESPIN (aowELis ) , baron rebello, réduit par Henri Plantaganet ; 111 ,
CRO
CRESPY (imn# de), entre Charles- Quitil cl François I"; X, 532.
CREUTZ (LE COITE de) : le roi de Suède lui annonce le dessein d'imiter Necker; XVII. 378.
CRËVECOECR (rniLirpE de), partisan de l'alliance entre le duc de Bourgogne et le roi de France ; Vit. SIO. Son poste à l'attaque de Liège; VIII, 311. Vient è la rencontre de Louis XI, à l'entrevue de Péronne. 338.
CBËVECOKUR (le lAaotis de) accueille en Uainaut Marie dcMèdicis; XIV. 91.
t REVILLE (le SIEE de) . émissaire de Sainl l'ol; sa conversation avec Louis XI; Vin. «5.
LRII.LON (le COETE de) ne rend pas à Guise son salut ; XII . 318. II combat dans Paris. 32i Suit le roi hors de la ville, .329. Ses boutades contre le capucin Joyeuse. 333. Combattants qu'il sé|>arcà Blois, 370. Refu.se d'assassiner Guise,
Fait former la porte du château
383. Est du parti politique. i8i. Sa lassitude de la guerre, XIII, 33.
GRILLON (LF. coEEvsDEiE de) rend Honneur à Henri IV : XIII, 81.
GRILLON (le Dec, de); .sa valeur (i la
rise du fort Saint- Philippe: XVII, L36.
on attaque à Gibraltar, ^33.
CROISADES; prédication et événeinents de la première croisade : III, üi à 76. Eipédilions qui s'y rattachent. S9, 107. Circonstances qui déterminent la seconde croisade. 237. Marche, désastres et retour des croisés . 252 à 267. Troisième croisade; 403 à 431. Conséquences matérielles et morales de ces etpédilions. 432 i 456. Oualrième croisade ; conquête de Constantinople, 473. Première croi.sadc contre les Albigeois, 497 h 524 ; IV, 31 i 79, 97 è 106.
Cinquième croisade en Orient, prise de Daniielte; désastres des croisés, 109 à III. Dcuiiémc croisade contre les Albigeois, III i 120, 131 i 134. 145. Troisième eroi.sade contre 1rs mêmes. 149.
160, 179, 195, 236. Siiième croisade en Orient; 134, 183. Septième croisade en Orient, 244, 265 à 273. Légitimité des croisades, ^4. Ravage de la terre sainte par les C.orasniiens . 3l9 et suiv. Dernière eipédition en Orient et en Afrique conduite par saint Louis, 323, 342. Iî60. 395 et suiv., 408 A 410. 420 à 422, 503 A 511, 515 à 524;V, 10 A 14, 21.
CROISSV (roiQCET de), frondeur, excepté de l'amnistie ; son procès : XV, 6.
CROMOT cabale contre Necker ; XTil, 385.
CROMWELL (oLiviEs); offres que lui faitCondé ; XIV, 499: XV, 9. Son traité avec Maiarin, 32, 44 et suiv. Ses menaces au duc de Savoie, 34. Satisfaction que lui donne le cardinal, 46. Dunkerque lui est remis, 54. Sa mort, 56 Cette conquête vendue A la France. 01. Guerre coloniale qu'il a faite aux Hollandais, 124.
CRONÉ, complice «les seixe ; son évasion ; XII, 500.
CRONSTROM ( le iaeos de ) commande A Berg-op-Zoom ; la place est prise d'assaut; XVII, 17.
CROOCART, bandit breton ; sa fortune : VI, 93.
CROSAT ( DEEOiSELiE ) épousc le duc de Cboiseul ; XVII, 142. Fortune qu'elle lui a apportée. 211.
CROY (JEAS DE), prisonnier, est mis à la torture par 1rs d'Orléans: VII, 227. Troupes qu'il rassemble, 395, 396. Il part pour les Pays-Bas , 463. Accompagne Philippe le Bon, 490. Serment qu'il reçoit Ue Charles VU, 508. Désire la guerre avec les Anglais , 510. Faveur dont jouit sa famille A la cour de Bourgogne; VIII, 35. Irritation du comte de Charolais contre lui, 229. Il assiste an servi ce de Charles VIL 234. Ses fils armés chevaliers. 236. Réconcilié avec Saint- Pol, 241. Son ambas.sadc auprès de Louis XI; sa fermeté; gagné par lui, 262, 263. Quitte la cour de Philippe, 271. Négociateur entre les deux princes, 274. Lutte contre Charles le Téméraire ; se réfugie en France, 279 A 281. Est nommé grand maître de l'hAtel, 307. Ses réclamations aux états généraux; IX.
CROY (astoise de); faveurs dont le comble Louis XI; VIII, 263. Lutte contre Charles le Téméraire ; se réfugie en France. 280.
CROY (ciTLLAiiE DK), sirc de Chièrres, gouverneur des Pays-^s ; I-cuis XII lui annonce la rupture des traités de Blois ; il se prépare à la guerre ; IX. 309, 310. La mort de Philippe le laisse au dépourvu ; ses alliés lui échappent ; le duc de Gueldre l'attaque, 310. 511. Est chaigé de l'éducation de Cfaarlcs-Quint, 508 . 312. Son désir de la paix, 4^2. A formé son élève aux affaires, 446. Jaloux de Ximénès; plénipotentiaire de Charles pour traiter avec la France . 447 à 449. Son empire sur Charles ; il fait disgracier Ximénès. 472. Sa conférence avec Boissy; ses regrets A la mort de ce négociateur, 476. Il retient pour Charles la Navarre espagnole; A quel titre, 4'77. Sa mort, 491.
CROY (ASTOisE DE), prince de Porcien;
CUL
signe rtssocialion protestante; X(, 199.
8m entrevue avec la reine mère, SOI. Est envoyé en Champagne , SOé. Conduit scs levées à Orléans , Sil. Prend part à la bataille de Dreux, 230, 237. Combat dans Paris. 201. Sa mort, 30t.
CRUSSOL (le sise de) . envoyé par Louis XI à Philippe de Bresse; Ylll, 272. Son emprisonni meiit, 28i.
CRUSSOL (jAcpEFs DE), envové par Louis XII contre les Suisses; IX, ^3.
CRUSSOL (LE COITE de) ; mission que lui donne François II près des Bourbons; 21,131). Il fait enregistrer en Provence l'édit de tolérance. 180. IS7, 2lé. Il accepte des états de lainguedoc le gouvernement de cette province, 221.
CRUS.SOL (jxa^cES de) , sire do Bcaudioé, chef protestant ; scs combats en Languedoc avec Joyeuse ; XI, 220. Il refuse de poser les armes, 27 1. Prend le nom de d'Acier; se rend maître de Montpellier , 321. Se réunit é l'armée des vicomtes; est aux prises avec Jnyeusc. 331. Il 80 retire en Languedoc , 3:^. Il commande l'année de Dauphiné : ses o|iérarations, 347. Culigny appelle son secours. 3S1. Il SC retire è Saintes, 333. Est prisonnier à Montcontour , 304. Est créé duc d'Usex et pair ; se rend au siège de la Rochelle, 449. Lieutenant du dauphin d'Auvergne, aux prises avec Dam ■ ville: XII. 13 cl suiv.
CRüSSOL-BEAUDINÉ se retire à Saintes; XII, 309. Rejoint Coligny, 321.
Yielimc de la Sdint-Barlhélcmy , oC7.
CUEVA (lEDTDASD DE la). uivori de Henri IV de Castille , père présumé des enfants de ce roi; entrevue a laquelle il l'accompagne ; VIII, 2b7.
CUGMËRES (riEaaE de) , avocat du roi à l'assemblée de 1329 ; V, 438. Négocie la cession à la France du Dauphiné. VI. 28.
CULANT (LE SIEE de), amiral de France, marche au secours d'Orléans ; VII . 421.
Ses opérations en remontant la Loire ; 442. Sa retraite, 490. Opérations auxquelles il prend part, VIII, 99,74, 83,
DÂG
DAFFIS , avocat général i Toulouse , résiste à la populace ; XII. 299.
DAGOBERT !<', roi des Francs ; son père lui cède l'AusIrasic. I, 299, 260. Comment s'agrandit ; son mariage ; il protège Godinus, 263, 264. Veut s'emparer de tout le royaume; cède à Cbaribcrt
CZE 145
CULDOE (JEAS), prévétdes marchands de Paris ; obtient la suppn ssion des aides, gabelles et autres impôts établis sur celte ville ; VI, 402.
CULDOE (r.DAELEs). prévAt des marchands de Paris , chassé de celte ville ; VIL 231.
CULENT (le SIEE DE), chancelier du duc d'Orléans : a entrée au conseil ; IX, 91, Excite le dur de Bourbon contre la dame de Beaujeu, 82. Est disgracié , ib.
CU.MBERLAND ( ctiLLAiaE de dasovDE Dic SE ) , accompagne son père Georges II: XVI, 482. Sa bravoure A Dettingen, 489. Il perd la bataille de Fonicnoi . 926 A 928. Ses opérations contre Charles- Édouard Stuart; son échec è Pcnrilh ; sa victoire décisive de Culloden ; ses cruautés. 936 A 938. Il perd la bataille de Lawfeld ; XVII , 19, 16. Négociation que Louis XV lui propose , 21. Pourquoi veut la guerre, 22, Marche au secours de Maeslricbl, 23, Faible renfort que lui a amené le sladhoudrr, 29. Son armée en Allemagne, 109 Recule devant hs Français. 108.
Perd la bataille d'IIastenbeck, 100 et suiv. Il capitule à Closler-Seven. 110 et suiv. Est forcé de se retirer des affaires, 116. Son droit de traiter mis en question,
CUNÉGONDE, impératrice ; son voeu de chasteté ; 11, 364.
CURÉE (oiLGEET DE la). gouvcmcurdc Vendôme ; est assassiné; XI, 271.
CliREUIL ( CACTIEE de), chevalier croisé avec saint Louis : impression que produit sur lui le feu grégeois ; IV. 380.
CURTON , chassé de Saint-Quentin par Saint-Pol , négocie contre lui ; VIII, 409 4 414.
CURTON, du parti de Henri IV ; sa victoire è Issoire: X, 123.
CZARTORISKI (les) ; leur faction en Pologne: XVII, 201.
CZÉRNfCHEFF, général russe; occupe Berlin; XVII, 191. E.st mis sous les ordres de Frédéric, 171. Rappelé par Catherine II, 177.
DÂG
l'Aquitaine ; son administration ; ses vices , ses femmes, 269 Change de conseillers; s'empare de l'héritage de Charibert; son empire, son influence sur scs voisins ; ses guerres avec Samo ; avec les Bulgares ; avec les Vénèdes, 269 A 271.
Lot qu'il destine A son second flis , 272,
DAH
DA
273. Soumet les GasooM. I«s Bretons, 3^, 374. Son smitié poar saint Ëloi et saint Ourn, 374, 373. Il meurt ; coup d'œil sur son rCKne, 273. 276. Ses libéralités ensers l'é)(lisn de Saint-Denis. 21S.
DAGOBERT 11, fils de Sigebrrt III , tonsuré et jeté dans un inonaslère par Grimnald : I, 3SO. Rapp. lé au irAne par le parti des bommes libres; son ignolanee, 292. Ses rites, 293. Sa déposition: sa mort. 2!*6.
DAGOBERT III. proclamé roi; 1. 310.
Emmené à l'armée par les Neustriens, 312. Sa mort. 313.
DAIM. ON (js»s or.), sire de l.nde; commandement que Louis lui coolie; TIII. 403. Ravage le Rnussilli n. 42(1. En (bit la eonqiHlIe, 434. Fait assembler les états de Sotoie. 432. Négociation qu'il suit. 469. Sa rapacité. 470.
DAILLON : son influence sur la conversion de Henri IV ; XIII. 36.
D.AMAS II est élu twpc et meurt : IV,
DAMIEN (pirnse. saist) : son récit de la rupture du mariage de Robert de France, controuvé : II, 331. Son bol, 333. Seconde les elTorls réformateurs dn pape Léon IX, 434. Attaque le clergé marié ou nico/aJrq»e^ 438. ^ mission en France ; son succès ; p.issc en Germanie ; paur(|nai, 498.Son inflexibilité à l'égard de l'empereur Henri IV. 489.
DAVHENS assassine Louis XV; son arrestation; son supplice; XVII. 98.
Accusation contre les jésuites dont il est le prétexte, 133 à 139 et suiv.
DAM.HARTIN (Asxnrse bf. coxassaits, ■laég'.iiii, ae). chef d'aventuriers ; ses expéditiona; gloire de son nom ; VII, 463, 473. 489. ^ regarde comme un sonverain indépendant : VIII, 8. Marche contre le concile de Bêle, 33. Assiège Avrancbesi son insubordinalior., 47. Il entre dans le complot de la Praguerie ; ravage le Berri; enlève l'antillcrie do rai. 47 à 64. Gagne la bataille de Saint-Jacob sur laBirse, 84e(suiv. Dénonce le dauphin, 106. Négociateur arec les Gascons. 130, Dénonciateur de Jacques Cœur; a part k ses dépouilles, t43 Haï du daupbin, 145. Il excite le roi contre d'Ariuagnac, puis contre le prince. 190. Armée qu'il rassemble pour attaquer Louis, 192. Arrive sur les frontières du Dauphiné, 196. Entre dans cette province. 197. Ne peut décider le roi à la guerre, 202. 212. S'effOTee do perdre le prince ; signe la lettre ai le rappelle. 230. Est voué k la haine U Douvc.'ii! roi ; se caebc. 233, 234. Son éaHEsaire auprès de ce prince ; comment
aeeneiili, 2^.11 n'bseseprésentordevaBa lui, 239. Poursuivi judiciairement. 240.
Exilé et emprisonné ; ses biens conSsqués, 265, 266. Délivré de prison par le rti des princes ; il s'enfuit en Beurnnais, 283. Il prend Bourges. 284. Ses biens loi sont restitués, 298 Ses imitateurs, 301. Le roi l'cmfdoie désormais ; pourquoi. 306. Faveurs qu'il reçoit. 307. Son zèle k servir le roi, 312. Il eiirourage les soulèvements des Liégeois, 315. Reçoit l'ordre de rester neutre. 321. N6gorialion dont il est chargé. 323 Corv- •seille la guerre avec le Boargoignotr, 334. Son mol sur la Balue. .335. Il fait périr Charles do Melun. 537. Il dissuade le roi de se rendre è Péronne. 3.38. Instances de ce prinre pour qu'il n'entreprenne point de le délisn r. 343. Il refuse de désarmer; est envoyé au ' idi, 346, 346. A mission de soumettre les d'Arnugnacs: ses succès; son traité arec le duc de Nemours, 350. Il est de l'assemblée des notables. 363. Ses intelligences k Auxerre : ses hostilités en Picardie ; sa correspondance avec le Téméraire, 3< 9.
Scs opérations de guerre, 370. 371 . Chagrin <|ue lui donne la Iréve. 575. Son retour a Paris. 579 Le roi lui annonce la maladie de Charles de Guienne. .383.
Ordres qu'il reçoit, 393. Négociateur auprès ilu Bourguignon. 394. 3'ainemeiit invoqué par Saini Pol, 4M Le roi lui commande de se tenir prêt k la guerre.
Ses conquêtes en Hainaut
L'armée reste sous ses ordres, 479.
Soupçonné par Louis : dana qmdle circonstance, 480. Dénoncé par Nemours; ménagements du roi pour lui. 480, 482.
Est mis è la retraite. 480. Fonctions que lui donne la dame de Beaujeu; IX; 73.
DAMPIERRE (cvixucaE ne) épouse .Marguerite de Flandre : V, 517. Ses fils. Gui et Jean : la Flandre leur est atlribuèe, 364. Leurs débats avec les d'Avesnes, 413. Le prince de France Charles d'Anjou les seconde, 426. Saint Louis leur aasure la possession da lot k eux alloué dans l’héritage maternel, 457'. Voy. Jean el Gui.
DAMPIERRE est de la maison du daupbin ; X, 239. Se rend en Piémont,
Banni de la cour
DAMPIF^RRE quitte Paris avec
Henri 111; XII, 329. Salue Henri IT, 426. Proclame la résolution de ne poiat obéir à un hérétique, 430.
DAMPIERRE (le couve se) : troupes espagnoles qu'il conduit en Bohême ; est battu; XIII, 419, 432.
DAN DAT f4T
DAî^DKT-OT (mANcms de chatuuin) ; troupes qu’il conduft rn Écnsse : X , AlO. Il secourt son frère dans Saint- Ooeotin ; XI, 77 h 70. Est prisonnier, S'échappe et contribtie à la prise de Célftis. 82 II embrasse le caltinisme : sa réponse au roi : il est arrêté pois reîAché. 94 et Ruir. Ses vertus : quand s'attache k la réforme, 107. Réconcilié avec la Boche-siir-Ynn. 109 Qiilfte la cour après le complot d’Amboise. lUi. Pourquoi les ftüis{‘s ne le font point arrêter. 1 il. Confession catholique qu'ils espèrenl lui voir refuser. 142. Subsi fes nu'il fait voler: è quelle condition, 176. Troupes qui! auïéne à Paris : son entrée au conseil d'Étal. 186. Protection qu'il donne aux protestants bretons, 187 I! presse Coltimy de monter à cheval, !9il II combat à Orléans. 106. Son entrevue avec la reine mère. Il est envové en Allemagne. 29f, 2‘29. Levées qiiM v fait ; il les amène à Orléans. 23". ^i Part qu'il
firend à la bataille de Dreux : fièvre qui e mîne,2î57, 2ô8 Se rharjte de défentire Orléans: ses forces: se.s mesures. 239, 240. Son frère espère le dégager. 2iîS. Il proteste contre la déposiiion de Poltrot, 248. Ne parait point su .siège du Havre, 2S7. Soupçonné du meurtre de Charri, 2tî\ 264 Est de t'assemblée de Moulins, 296. Tentative d'assassinat A son égard : n s'éloigne de la cour. 297. îfosl point mumné maréchal, 300 Se résout à prendre 1rs armes. 310. l a reine le déc'are responsable. 314. Vains efforts de son oncle pour le ramener, ih N’est point remplacé comme colonel général de l’infanterie, 3f6 Ses manœuvres hors de Paris, ib. Rejoint l'armée, 318. Se porte *n-rfe\‘Bnt des Allemands. 320. 1! se re- Ihx^cn Bretagne, 331. Son échec sur la le%*ée de la Loire, 344. 343. Cruautés de ses soldats qo’il ne peut réprimer: ib. Son poste à la bataille de Jarnac. 332. Il se retire à Saintes. 333. Les jeunes princes sont placés sous &a direction ; il meifrt,35i.
RANDELOT(aiAmi.oN), fîts de ColigST : confiance qu’il inspire aux buguenot.s: XIII.93.
D.ANDOLO (bevriï. doge de Venise; son traité avec Vifirhardoîn ; III . 473.
DANDONE; capitaine armagnac: ses expéditions: Vîï. 47.
DANES f pierre) apprend le grec de Lascaris : X. 117. lînscigne le premier celle langue au collège de France : son amhsssndi.* ; son mot à l'évéque d’Orvietlo ; ses fbnctiôns. 149.
BANGEAü (Li MXRquis esi dû jei»
du roi ; XV, 228. 8c& mémoires ; XVI,
DANTE fLE) fait descendre Huguea Opel d’un boucher; II. 317. Place en enfer le sire de Born : Uî. 331. Son jugement sur Charles de Valois, frère de Philippe le Bel: V, 203 Sa présence à Rome au jtibilé de l'an 1300. 207.
DARIEZ. ligueur marseillais; son supplice: XII. 217.
DARMSTADT ( i.f. princf. df. ) défend Barcelone; XV, 471 à 473. S'osl rendu odieux nui Kvpajfuols. 309, QuitO^ la Péninsule. .314 Kipédition dont il fait partie, 347, 548. Proposa de débarquer en Catalogne: \VI. 32. Il prend Gibraltar; 33. Esprit qu'il a nourri h Ra''celone, 43. Il s'embanjue avec Parchiduc, 44.
Est tué. ib.
DARNI.EY (urMu). époux de Marie Stuart, réfugié en Angleterre: XI. 186.
f'poque de son mariage, 274. I! tue David Rîrzin ; sa mort, 307. 308
p.AüBENTON fi.K perf), confesseur de Philippe V. contribue à la chute d'Alberoni; XVI, 234. Dominé par Dubois; lui ramène le roi. 287, 308.
DAIÎN (i.E corre), gouverneur de Milan pour Pempereur, prend possession de rtrme et Plaisance ; XVI. 386. Fournit des blés au Piémont. 389. Attaqué par les Franç-ns et Charles Emmanuel ; .son système de défense, 393. Ses opérations contre Frédéric: il gagne la batailla de Kolin , 486 à 487. Puis celle de IliTslaw: est vaincu k Louthen ou Lissa, 496. Prévenu par Frédéric en Mora>ie, 306. Ses opérations en Saxe : vainqueur à Hochkirchen; sa retraite, 307. Cbnlenu par le prince Henri : il fait capitu* 1er Finch:, 327. Il sauve Dresde; perd U bataille deTorgau. 532,334. Ses progrès en Saxe. 349. Vaincu à Burkersdorff.
DAUPHIN ( ROBERT ) dispute à maîn armée l’évéehé d’AIbi ; Vil. 203. Pour Guichard Dauphin, voy. Jaligny.
DA'UVET (jf.an). négociateur de Louis XI ; IV. !65. Nommé président du parlement de Paris, 173. Est de la commission des réformateurs. 186.
DAVID, roi d*Écosse , prête serment k Mathilde d’Angleterre: UI, 184. At taque son compécileur Étienne, 203. Ravage les comtés septentrionaux de l’Angleterre, 223. Arme chevalier Henri Planlagenet, 278. Pour David II, voy.
Bnice (DanVf).
DAVID, frère de Guiltaujae roi d’Écosse , envahit l’Angleterre ; III, 543.
DAVID, prince de Galles, combat
, r ' I-. Vjc
DEL
Édouard I*'; tni est livré ; son procès ; son supplice; V, lOti.
DAVID, avocat au parlement; son mémoire au pape tendant à réclamer pour les Guises la succession de Charlema^oe ; XII, 63. 6i.
DAVILA (siscse) bal Louis de Nassau il Mooeber; XII, 1 13. Prend Anvers, 1U.
DAVIL.A (ions) avertit Henri III de l'entrée de Guise i Paria; XII, 317. Ce qu'il observe dans cette ville et k l'hôtel de Guise. 323, 323.
DA VINET, député aui états de Blois ; l^rquoi l'asscmDlée veut l'exclure; XII,
DÉAGEANT conspire contre Concini; XIII, 391 et suiv. Émissaire de Luyiies prés d'Ossuna, ô3U. Circonvient Lesdiguières , Ô!K). Son arrestation ; XIV. 12.
DEANE (sius], envoyé du congrès américain en France; ses rapports avec la Fayette ; XVI I, 397. Ses négociations ; traité qu'il signe, 3'.'8, 399.
DE LA HAYE(jEts). chefcatbolit^e, sert les protestants ; son supplice : XII,
DE LAISTRE (ecstacbe) , chancelier nommé par les Bourguignons ; sa fuite; VIL 268 II accompagne Jean sans Peur, S8I. Rentre dans ses fonctions. 329. Seconde le jeune comte de Saint-Pol, 3J6.
Ses mesures après le meurtre du duc, 5Ô9. Sa participation au traité de Troyes; assemblée par laquelle il le fait approuver. 386.
DELAMARRE (riBaae), orateur du bon parlement ,- VI, 364.
DE LA PIERRE (jeas) attire en France les premiers imprimeurs; IX,
DE LA VIGNE tient un journal de l'expédition de Charles VIII : IX, 172.
DEL BENE (nAssiao], ingénieur; reconnaissance qu'il fait dans Calais; XI, SI.
DEL BENE (asccio). évéque d'AIbi , lecteur de Henri III ; XII, l(u. Conseille la paix avec les huguenots; 231. Confldences auxquelles l'admet le roi, 277, 281. Lui conseille de tuer Guise. 317.
Son avis pendant les barricades, 327. Sa mission près de d'Ëpernon, 3Û. Compromis par le complot d'Angouléme; XIII, 393. Intermédiaire entre la reine mèreet Monlmorency;XIV, 108 et suiv. Vendu à Richelieu; chassé par Gaston,
DEL BENE arrête le prince de Condé; XUI, 382, 383.
DELICIEUX (raèsE aeasAXs), réformateur franciscain ; .sa condamnation ;
DE L'ISLE. l'un des juges de Nemours, a part k ses dépouilles; VIII. 480 Ordonnance qu'il signe ; IX, 83. Compris dans un traité de réconciliation. 121.
DE L'ISLE , ambassadeur français k Rome ; ce qu'il annonce à Catherine de Uédicis; XI. 178.
DEL MONTE (JEAS -sArnsvE) , neveu de Jules Iil, commande scs troupes; XI, 383. Rst tué, 376.
DELOR (jAr.Qncs), accusé de magie, se donne la mort; V, 358, 336.
DELOR ( CACcaiES ) . négociateur de Charles le Mauvais auprès de Jean de France: VI, 131.
DE LORUE (raiLiBEav) bètit le chiteau d'.Anet: X, 387.
DE LOR3IE (lAaiosJ, maîtresse de Cinq-Mats: XIV, 255.
DE METZ (jeas), chevalier, s'offre è escorter Jeanne d'Arc; VI. 131.
DEMOCHARËS. Voy. Mouchy.
DENAIN (sATAiLLs DF.), gagnée par Villars sur le prince Eugène; XVI, 139.
DF^NBIGH ; flotte qu'il conduit au secours de la Rochelle; son insuccès; XIV, 30,37.
DEN ENDEN (vas) conspire contra Louis XIV; XV, 217.
DENIS (SAisT). évéque de Paris; I, 69.
DENIS (gésadd), doyen des tisserands de Gand:son inimitié enversd'Artevelde;
VI , 48 II le lue, 80.
DEMSELLE , prétendue hérétique
brûlée k Arras; III, 162 è 164.
DEODOIN , évéque de Liège ; hérétitmes qu'il veut faire punir; II, 449.
DERBY iHEsai ne uscAsvaa. conaac); sa vict. k Cadsand; V, 483. Édouard III le laisse en Flandre, BU6. Il s'oppose an supplice du sire de Léon ; VI, 37. Force qu'il commande en Guienne ; ses opérations; ses succès; sa victoire è Autero'èhe; son humanité : il p'rcnd Angouléme, 42 k 46. Il recule dev ant le duc de Normandie ; places qu'il met en défense ; il ne peut tenir la campagne, 83, 84. Reprend l’offeDsive ; ses succès ; scs rigueurs, 78, 76. Il prend Poitiers et revient en Angleterre . 76. Voy. Laneattre [duc de).
DERBY (Basai, coira sa) , depuis duc de Lancastre. puis roi d'Angleterre, seconde l'administration du duc de Glocester; VI, 109. Ricliard II l'envoie en Prusse; négociateur è Amiens, 144. Est créé duc d'Hcreford . 194. Est du parti royal ; son exil en France, 198, 197. Y apprend la mort de son père; la haine de
DES DEV
Richard l'jr poursuit; SOS projets de ma< damnaliou ; son supplice , 263 , 264. riage ; comment rompus ; a la faveur du DES ESS.VRTS(riimrrE) , envoyé par
{ peuple anglais. 20iJ à 2U7. Secondé par le duc de Urclagne à Louis XI , se vend es ducs d’Orléans et de Bretagne ; il au roi ; VIII. 5!)0, 391. Sa frayeur, 394. passe on Angleterre ; détrAne Richard et DES ESSARTS (i.s df.boisellf.; , malprend le nom de Henri IV. Voy. ce iiom, tresse de Henri IV : XIII, 2U0. Aimée ^é2IO. de Joinville. 2KO.
DES ADRETS (roASCois de beacioit, DES ESSARTS se montre prêt à tuer SADOS), chef des protistantsen Dauphiné; Richelieu ; XIV, 276. ses débuts; XI. 221, 222. Est aui prises DES KOSSIîlS négocie la paii entre avec Maugiron, 222. Lutte à la fuis contre Louis XIII et son frère; XIV, 114. lui et 1rs troupes pontilicalcs; scs cruau- DES GALLARDS , l'un des chefh tés ; prisonnier à qui il fait gréce, 223, protestants ; confession qu'il signe &
Scs fureurs réprimées; il bat le Poissy ; XI
comte de Saie, 224, 225. Attaqué par DES HAVES , négociateur de Riche-
Nemours, 226. Négocie avec lui ; est ar- lieu en Allemagne ; XIII, 474.
télé par son parti, ib. Sert dans l'armée DÉSIRÉE, rèmme de Charlemagne,
catholique, 349. Son 61s tué à la Saint- ré^diée ; I. 375, 376, 381.
Barthélemy, 415. DES LANDES, rapporteur du procès
DES AGUIS, député du roi de Navarre de Léonora Galigal : ses conclusions; aux états de Blois ; XII. 78. XIII, 4011.
DES ARCS (viLLEnECvE, baso.v) ; assas- DES LANDES-PA VEN, conseiller au sine te comte de Cipierre ; XI. 342. parlement ; sa charge conOsquée ; XIV, DESBÜRDES ; réaction catholique è , 117. Son rélc dans la fronde, 458, 472, laquelle il prend part en Champagne ; 486.
XI. 211 DESM ARETS: sa tragédie de. Mirame
DES BORDES , commandant du ebè- attribuée è Richelieu ; XIV, 231. teau d'Angouléme ;son rèledansic com- DESMARETS est nommé directeur plot de cette ville ; XII, 347 è 349. des 6nanccs sous Louis XIV ; XV. 550.
DES BORIES, colonel hu^enot ; son Ses expédients ; XVI, 39, 77, 92 et suir. régiment taillé en pièces: XIL 279. GratiQcation qu'il obtient, 183. A rc- D'ESCARS est de la maison du dau- connu les talents des frères Péris, 187, phin ; X, 259. Se rend en Piémont, 320. Sa liaison avec Law, 190.
Banni de la cour, 358. Confident du roi DESPENCE défend la cause cathode Navarre ; est vendu aux Guises ; XI, liqueà la conférence de Poisse ; XI, 174.
118, 135,141, 182. Député de la noblesse DESPENSER ncr.ies), favori d'Éaux états de Blois ; XII, 357. douard II, l'accompagne en France : V,
DESCARTES est sorti de l'école jan- 318. Sa faveur; est exilé avec .son père, sénislei XV, 324* 372 4391. Tous deux juges de I.ancastre,
DESCHAMPS. ciLuts), théologien;son 407. Envie qu'ils inspirent à la reine, sermon au pape ; Vil. 75. 409. Leur mort, 417, 420.
DES CHAMPS, du complot d'Am- DESBEAUX, négociateurdcIIenrilV boise . attaque cette place ; XI, 129. en Angleterre ; XII, 486.
DESCU A PELLES (LE coBTE), exécuté DESTOUCHES commande la Ootte comme duelliste ; XIV, 28. française en Amérique; détachements
DESCOUTURES, syndic des rentiers qu'il fait dans la Chesapeake ; XVII, 425. de Paris ; son arrestation ; XIV, 443. DES VIGNES (riEaaeJ , secrétaire de DES ESSARTS (rÉris) fait périr Mar- l’empereur Ferdinand II; IV, 253. Sa cel ; VI, 204. Mesures qu'il prend, ib. négociation à Rome, 321. Ses écrits en DES ESSARTS (heedb) , capitaine faveur de fempereur, 329. français en Écosse , fait prisonnier é la DETTINGEN (bataille de), garaée défaite de Bomeldon ; VI I, 120. Est par Geor^s II sur le maréchal de nommé prévét de Paris , 193. Arrête Moaillcs ; XVI, 484.
Uonlagu,2l6 Est remplacé. 226. Rentre DEUX-PONTS (le sic de); renforts
en fonctions; dirige les Parisiens, 231. qu'il amène aux huguenots ; XI, 350.
Sa circonspection, th. Avis qu'il donne à DEUX-PONTS (le peisce de); comd'Orléans. 251. Soupçonné par le duc de mande l’armée des Cercles ; scs opéra- Bourgogne; enquête qu'il redoute ; sa tiens en Saxe; XVII, 127, 147. fuite; il est nommé gouverneur da la DE VACX(aoBiHET); ermite; pourquoi Bastille, 254 , 255. Se livre au duc brûlé vif; VIII, 183.
Jean ; est emprisonné, 255, 256. Sa con- DETEBEUX, capitaine aoglais,Tainci4 * WUI. î
ISO DID ’
et prisonnier h Chiiey; VI, 329. Ass'égé par Clisson. .T59.
BEVIU.IERS I)EGROSLAYE8(jtAN).
abbé de Saint-Denis , préside les états gérérou» : IX. iS Délibération importante qu'il ouvre. !iO II est du parti d'Oréniis lé.. i>l. Rumeur qu'il eicite dans l'assemblée. 61.
DE VINS veut s'emparer de Marseille
Sour la ligue; éeboue : XII, 217. 218.
. Iceomnisndemenldes troupes royales:
ses opérations; sa défaite. 2!ii k 237.
Beeonnaissanec dont le eharge Guise.
300. Ses combats en Provence, 597. Se donne au duc de S.ivoie, éSI .
DE VINS ; soulèvement qu'il combat en Bretagne ; XV. 25.5 DEVOXSIIIRE (cofBTF.s.vY, coirre ai:) ; ses prétentions à épouser Marie Tudor ; XI. iM
DIA.SE DF, POITIERS . maîtresse de François I" : eond.nninntion de son père; IX. 4SI. ELst niuliresse du dauphin ; son inimitié envers la duchesse d'Ëtampes ; X. 2S9, 2Ü0. 2KB, 534, 374. Sa joie pendant l'agonie de François. 381. Sa puissance; elh est créée duchesse deValentinois : largesses du roi en sa faveur. 383, 384. Elle reçoit ce (irince h son chéteau d'Anet, 387. 1.esdiamantsde la duchesse d'Ëlaiiipcs lui sont donnés, 388. Son zèle catholique. 405. Hérétiques qu'elle fait périr. 421. Appui qu'elle prêle aui Guises , 45tl, 431 : puis à Cossé Brissac, 44.5 Ses iriquiétiides. 457. Dans quel intérêt elle fait brdlrr des protestants : XI, 25. Elle tient la balance entre les Guises et les Jlontiiiorency. Hti. Décide le roi k la guerre. 58. Montmorency recherche son alliance. 01. Son influence employée dans le- affaires de la guerre. 70 Pourquoi disfiosée à la pais, 95. Et k la perséciitiuii, 100 Ménagements de la reine pour elle. 105. Sa retraite. 107. Tolérance de Catherine opposée à son fanatisme HÜ Pourquoi .s’emploie à réconcilier les Guises et Montmorency, 161.
1G2 Sa iiiori : XII. 115 DIANE DE POITIKKS. fille naturelle de Heiiii H ; sa naissance: X 383. Son mariage avec Horaee Farnèse, 39B. 462.
Est veuve: le ronnctable lui destine un de SiS lils: XI, 56, 61.
DIDEROT : ses sectateurs; XVII, 57.
Il se met il 1.1 lélo rie la coalition des encyclopédistes. 91 . Flatté par Catherine II, 246.
DIDIER, duc de Toulouse, commande dans l'.Aiiiiilaine pour Chilpéric; est vaincu près de Limoges; 1,204. Attaque * rAquiluiue bourguignonne, ié.'Ses auc-
eès. 21 1 . Prend parti pour Gondowald, 218. L'abandonne, 222. Se réftigie dam ses chlleaut forts, 223.
DIDIEiR (suas) , èvéque de Vienne ; tué par ordre de Bruneliault; I, 246.
DIDIER, roi des Lombards; ses luîtes avec Rome ; I, 363, 364. Donne asile à Hunold, 372. Veut mainl"hir la pais, 373, Alliances qu'il propose, 374. Donne asile k la veuve de Carloman, 377. Conséquences de cet événement ; ses hostilités avec le pape ; attaqué par Charles , est livré au vainqueur, et enfermé dans une abbaye, 380. 383, 384.
DIDIER USTmea). émis.sairedu clergé près de Philippe II; son arrestation; son évasion ; XI. 180.
DIDON, eomplice de Grimoald ; I, 288 , 287. Oncle de Saint Léger, 288-,
OIESBACH (incoLts os), négociateur suisse auprès de Louis Xl; VIII, 415, 416. 453. 454
DIESBACH (jzts as) dispose les Suisses k traiter avec François I" ; IX, 436. Son départ, 438. TuéàPavie :X,54.
DIETSIgi'illacse de), èvéque de Strasbourg , lève une armée d'aventuriers contre le concile de B4de ; VIII. 33.
DILLON. archevêque de Narbonne ; ses reproches à Terray ; XVII, 280.
DILI.ON contribue k la prise de la Grenade ; XVII, 418.
DINAN (I.E stsE DF.) : son hostilité envers les Anglais en Bretagne; ses négociations k la tour de Charles VI ; VI, 406.
DINAN (FBvsçoisF. DE FOU DE), héritière de Chateaubrialit , enlevée par Giles de Bretagne ; VIII, 156 Comtesse de I.aval ; ligne dans laquelle elle entre; IX, 85. Promes.se qu'elle signe, 89. Tutrice des enfants du duc François 11, 102. Seconde les prétentions de d’Albret, 106. Maîtresse de François I", 465,4^. Son parti k la cour : X, 20 Souvenir que le roi lui donne, 141 .
DINAN (CHABi.rs de dai.lwix. eodte de); est luéi Duulens; XIII, 125, 151.
DIOCLÉTIEN . empe reur reconnu par l'Occident : I, 29. S'associe Constance- Chlore. Xlaiimien et Galère, i6. Sa grande persécution contre les chrétiens rappelée. 69. 70.
DIVION (LA DEDOtsELLc) , soupçonnéc de faux: k quelle occasion : mise à la torture ; brûlée vive ; V, 444.
DIZEMIEU, conCdenl du duc de Nemours à Lyon ; est prisonnier ; XIII, 52. Livre Vienne aux royalistes, III.
DODON;scs démêlés avec saint Lambert ; I, 72.
DOR
DODUN. contrAleur général ; sa disgrâce ; XVI.âlig.
DOllMA (rAiiss de): son ripédilion en France au secours des huguenots; XV. 89. 72 à 79.^
DOHXA (le co«te) ; Orange lui est enlevé; X V, 07. Négociateur à Aii-la-Chapelle. ih.
DOilXA fiE co«TE) ; prisonnier à Almanza ; XVI, 89.
DOI.TÏ est du conseil secret du Marie de Médicis; XIII, 290. Intrigues auxquelles il se mêle, 522. 520. Ses relations avec âlaignat, 5.51. Accusé par Condé, 364, Sa mort. 574.
DOLGOROUKI (iea) renversent MenziltulT; font monter sur le trône de Russie Anne de Courlande ; XVI, 577. Leur eiil.fô. •
DO.MISiQl'E(s*isT); ses prédications; scs coiilroverscs contre les Albigeois ;
III , .'iüt Est placé â la tête des frères prêcheurs, qui deviennent les inquisiteurs. ÎSIO. Art cruel qu'il a enseigné;
IV, 41 Sa moi l; sa chasteté, 259. Sa canonisation, 2t0.
DORIA (aitoise), amiral génois au service de Philippe VI ; sa mi.ssion ; V, 498. Son coniuiandement à Crécy; VI, 6«.
DORIA (asdbé) défend les côtes de Provence : X, 44. Rat la [lotte espagnole. 45. Va chercher les Français cétaebés sur Naples, 145. Sa sup riorilé sur la Méditerranée, 89. Il bloque tiénes, 95.
Passe au service de Charles-Quint, 98.
Ses motifs; il reconstitue la république de Gènes, lüO, 101 Reconduit l'empereur en Espagne, 1 48, 205 Reconduit le pape de .5i,irs' i.lc en Italie, 158. .Amiral que le sultan lui oppose, 165. Commande la lloit'' imp riale contre Rarberousse, 175. Côtoie 1 armée qui envahit la Provence. 20.i. Di-niande à se porter sur Gènes. 2(.I2 11 rallie l'cseadre française; est nrèsrniè au roi. 229. Il approvisionne le Piémont. 275. Fait [lartie de l’exiiédilion d'.AIger; ses désastres. 279 Secourt Je Roussillon. 250 Sc dispo.se à transorter rciiip rcur en llalie 299. Le dé arque à Gènes, 502. Conspiration de Ficschi eonirc lui. 572, 594, 595. Complot de JuUs (hho, 150. Ses galères transpo^li lit en llalie i’infant don Philippe, *17. Sa l'aciion domine à Gines et obéit AUX voioiués de l'einp‘'reur, 418. Est cha'-gè d aiiaquer Dragut, 441. Défend Naples: est vaincu par les Turcs: XI, 14, Griefs de la France contre lui, 18. 11 reprend la Corse, 19.
DORIA (PuiLippiao) bloque le port de
DOY iîH
Naples; bat lallottillc espagnole dcMoncade;X,96, 97
DORIA (GiAs^ETTiso; ; piège qu’il tend au duc d'Eiighien ; X. 306 Sa mort, 509.
DORIOLE (piERBE). ehancelier, est emprisonné; VIII. 284. Négociateur auprès de Charles le Téméraire. 382. 384, 398. Suit le proeè.s du duc d'Alençon.
4<M. Interroge Saint-Pol. 4.59 Soupçonné à ce sujet par Louis, 4MI. Sa disgrâce; I \«
DOR>IANS{crii.uciE de), chancelier, communique aux étals généraux le projet du traité de Londres ; VI. 204, Sa négociation en Angleterre, 274. L'un des instruments de la politique de Charles V, 357. Négociateur ù Rruge.s, 353.
DOR.MANS (JEAS de), chancelier, négociateur à Brcligny ; VI, 211.
DOR.MANS («icDEi DE) dirige les nuances de Charles V; VI. .'37. Il n'assiste point au sacre de Charles VI : haine que lui porte ce prince. 400 II .s'enfuit à Avignon. 401. .Mission que lui donne 1* pape, 409.
DORMAN'S (diles de), chancelier; contribue â apaiser le mécontentement de Paris ; VI, 402 Négociation dont il est chargé auprès de d'Arlevcld. 438.
DORSET (le comte de) ; son snecès contre d'Armagnac; VII, 305. Son poste au siège de Rouen? Assiège Honfleur; VIII. 249.
DORSET (tdomas craï. marqcis de), débajupe un corps anglais en Guipuscoa ; I.X, o85. .Menace la Navarre, W. Pourquoi sc rembarque, 386.
DOUCE de Provence et do Gévaudan épouse le comte de Barcelone; sa soeur I qu'cllc lui apporlo ;
DOUGLAS (archirald). régeut d'Écosse, vaincu et tué a Rerwick ; V, 459.
UOUGI.AS ( LE COMTE de) chasse les .Anglajs de l'Êeosse ; nasse la frontière; X' les driipeaux français;
A'I, 152. Envahit encore l'Angleterre:
est tué: VII, 9.
DOUGL.AS (LECOMTE DEj. aii service de Charles VII ; VU, 388. Renforl qu'il ^ui amène ; est créé duc de Touraine, 386. Tué à la bataille de Vcrncuil, 587 â
DOUGLAS, chargé d'arrêter le prétendant ; le manque ; XVI, 186.
DOÜJAT (commission indiciaire dont il fait partie; XV, 7.
DO* AT (JEAR), favori de Louis XT; service qu’il lui rend ; IX, 14. Recom-
DUB
mand< au dauphin, 30. Objet de la vengeance du duc de Bourbon,
DRAGUT, corsaire turc; Hrnri II lui donne asile dans les ports de Provence ; l’empereur l'y Tait attaquer; X,4il. Opération dont lui-méme doit être chargé, H3. Il attaque la Sicile et Jlalte; il prend Tripoli, Son expédition sur Naples; XI. 14. Son retour; scs ravages; rfTroi ^'il répand en Italie, 17. Ses pillages en Corse; il abandonne les Frencais.
Prend part au siège de Halte; XI
DRAKE(sia rasscis). l'un des destructeurs de r.Armada ; XII, 343 à 344.
DRAPER (LF. ctsÉaAL siaj prend Manille; XVII, 173.
DREUX , conseiller au Mrlement , donne lecture du testain. de Louis XIV;
DREUX (BtTtiiLE ae), gagnée sur les catholiques par les protestants; XI, 235
DROGON, fils de Pépin , nommé duc de Champagne; I, 304 Son mariage ; va puissance; sa mort; ses Bis. 308, 310,
DROGON, Gis de Carloman, dépossédé ; I. 53».
DROGON, bitnrd de Charlemagne; I, 475, Évêque de Metz ; II, <8. Du parti de Louis; va délivrer Judith, 41. A.ssiste Louis dans ses derniers moments. .57.
DROGON (COITE as vexis), transporte au duc de Normandie son hommage; II,
DROST ( LE axaos de ) secourt les Corses insurgés ; XVI, 410 et suiv.
DROUART, suppléant du prévêt des marchands de Pans; XII, 390. Déclaration de déchéance contre Henri qu'il provoque, 591.
DROUET, agent conGdenticI de Louis XV: XVII. 298.
DRUIDES; leur pouvoir d'abord progressif puis stationnaire; 1, 19, 20. Leur «spritde domination; leur religion qui faussa l'esprit plus qu'elle ne 1 éclaira,
20, Leur influence détruite parles empereurs Auguste et Claude, 22. Seuls en crédit avec les chevaliers avant la conquête. 60.
DRU.MMOND (loeb); secours qu'il amène à Charles-Edouard Stuart ; XVI,
DU BARRT (les coites jexs et eiaexeue); leurs rapports avec la fille Lange ;
XVII, 250. Leur prétendue généalogie, 258. 257.
DU BARBY (la coutesse) ou demoiselle Lange ; passion qu'elle inspire à
DUB
Louis XV ; XVII, 249 et suiv. Maupeou réclame sa parenté. 251. Sa présentation i la cour, 251 à 254. Excite le roi contre les parlements, 256, 257. Elle exalte d'Aigiiillon. 2/8. Avis qu'elle lui donne, 298. Ses alarmes, 299 Comment domine le roi, ih. Veut le relentràTrianon, 300. Ses dernières entrevues avec lui ; elle quitte Vers.iilles. 300 à 304. A humilié la dauphine ; 337. Hommages que lui rend Joseph II, 403. Le cullier lui a été destiné, 48.5.
DU BELLAY ( jeav ) , évêque de Bayonne, puis de Paris, puis cardinal archevêque de Bordeaux ; amba.ssadeur de François I" en Angleterre; trête 4 laquelle il accède ; X, 103. Sa célébrité ; ses fonctions; sa fortune, 117. 118. Son vain cITort pour réconcilier Henri VIII et le pape, 157. Dispose le roi 4 la tolé ■ rance, 160, Procession 4 laquelle il assiste, 166. Mission que lui donne le roi , 304. Ambassadeur près de la diète de Spire: ne peut s'y rendre; son manifeste, 314. 315. Négociateur avec Henri VIII, 537. Il invite l'Université de Paris 4 envoyer des députés à Trente, 356. Est envoyé 4 Rome, 385. Négociation qu’il continue, 3!>7. Complot qu'il encourage, 405. 4ü6. Sa disgrêcc, 416.
DU BELLAY (iastis) : scs talents militaires; historien de François 1": X, 117. Ordres qu'il porte 4 Brion, 192.
Discours qu'il prête au roi, 193. 194.
Convoi qu'il reprend sur les impériaux, 213. Dangers qu'il court 4 l'assaut de Saint-Pol, 214, 215 Son récit des offres des Gantois et des procédés du roi, 246. Hostile 4 Cbarles-(}uint, 272. S‘ s conseils au siège de Landrccies. 301. Il ravitaille cette place, 305. Subsides qu'il reçoit pour l'armée de Piémont, 328.
Prend part 4 la victoire de Cérisolcs, 322. Est lieutenant du roi en Champagne. 365.
DUBOIS (riEREE) ; l'un des chefs du parti populaire 4 Gand ; VI, 378. Guerre
2u'il fait aux nobles, 382. Sa constance, 14. Sa position pendant la bataille de Nivelles; sa retraite après la défaite, 417. Il fait nommer 4 Gand un capitaine général, ib. Repousse leur capitulation qui l'eût sacrifié; tue l'un des négociateurs, 419, 420. ^ conduite 4 Bruges, 422. Reconnaissance des Gantois pour lui, 423. Défend le pont de Comines sur la Lys; est forcé, 439, 440. Blessé; se fait transporter 4 Gand, 444 Ranime les Gantois; résolution qu'ils prennent. 446, 455. Il renforce les assiégeants devant Ypres, 458. Question qu'il aurait adres-
DÜB DUC 155
séc i Arlevcide, MC. Petite guerre qu'il soutient, V7%. Son apposition à la paix; son salut stipulé. 4~i), iSO. Il se retire en Angleterre, Ml.
_ DUUUIS, jugea Périgueui; confiscations qu'il s'oCrc à réali.ser : X, 422.
DUBOIS (i.E r.AaoiSAi.); ses débuts; XV, 4|Ü Ses arguments pour entraîner l'ambassadeur d'Angleterre au parti d'Orléans; XVI, I7ü. Son habileté; le régent promet de ne point l'einplojcr, 182. Il est son confident, 184. .Mission que ce prince lui confie ; son entrevue arec Stanhope. ICI et suiv. Il négocie la triple alliance, IÜ8 et suiv. Il aspire au chapeau de cardinal, 210, 211. Sa mission en Angli terre, 2lü, 220 et suiv. Il signe la ijuudrup'c alliance. 222 et .suit . Sa contrnlion secréte avec Stanhope, ib. Comparé à Alberoni; dupé par l'enipcrr ur, 228. Son retour à Paris, 253. Hésolulion qu'il inspire au régent, 234. Parlementaires (iii'ii fait arrêter, 2!0. Est nommé ministre des affaires étrangères, ib. Ses tuts personnelles, mobiles de sa politique, ib. et suit . Kiploile la prétendue conspiration de Cellamare, 2(1 et suiv. -Arrestations qu'il fait faire, 2(4 et suiv. Liste de conjurés qu'il feint de vouloir lire, 2iü et suiv. Son triomphe com-
flet, 2(C. Il fait déclarer la guerre à Espagne, 247. Veut faire tomber Alberoni, 2'iô. Philippe V demande en vain son renvoi, 234. Fait catéchiser La» p.ir le frère de sa maitrc.sse, 208. .Mesures qu'il provoque pour la sûreté dis agioteurs, 270. Fait exécuter Horn. 271. Le régent lui laisse le pouvoir; il se fait donner l'archetéebé de Cambrai; par qui sacré; aspire au chapeau de cardinal; chasse les jacobites pour plaire à Georges l'f, 271, i72, 2/8. Veut faire arrêter un secours destiné é Marseille pestiféré, 278. Ses intrigues pour obtenir le cardinalat. ib. et suit, frompé par le pape ; se lésout à acheter le conclave; ses agents; son désappointement. 280 à 283. Est enfin promu, 283 Les désastres dus}slèmelui survivent, 283 Domine Daubenton et ramène le roi d'Espagne ; ses traités; il sacrifie le commerce de la France aux intérêts de l'.Angleti rre ; mariage qu'il négocie, 287 à 282. Ses intrigues ; il décompose le conseil de régence; exile ses rivaux; fait disgracier Villeroi ; est nommé principal ministre, 291 à 2Ü7 Rivaux qu'il écarte ou comromet ; il forme le roi aux affaires; scs ernières intrigues; son insatiable ambition ; sa mort, 298 à 300. Serv ices qu'il a rendus au régent ; sa volonté énergi-
que; il a isolé le roi. 308 i 308. Sa pension anglaise transmise A de Prye, old, A secondé l'ambition de Tressan, 317 et suiv. Son économie. 331. Son admmistration éhontée, 340. 3S0. Rente qu'il a créée, 352. Son nom incidemment rappelé, 301, 308. 429, 43», 401 ; XVII. 29, 53.
DU DOUCUAGE (te siac), confident de l ouis XI ; instruction qu'il reçoit; VIII. 580. Chargé de punir une insurrection i Bourges. 419. Mission atroce dont il esl chargé. 424. Saiiil-Pol lui est livré, 438. 11 voue le roi à saint Claude; IX, 23. I ouis le recommande à son fils, 30. Sert la dame de Beaujru. 81. Compris dans un traité de réconciliation, 121 Sa négociation en Espagne. 200. Conseiller de la reine Anne. 341, 342.
_l)C BOURG (AsioisE), chancelier; X, I7( Lit de justice auquel il assiste, 213. Sa mort. 230.
DU BOURG (axas), conseiller au parlement ; disciiurs hardi qu’il prononce dctaiil Henri II : son arrestation: XI, 102. Son procès ; son supplice. US, 1 16.
DU BOUKG, cammaiidant ligueur do la Bastille ; se rend à Henri IV ; XIII, 71. Défend Laon. 81. 80, Capitule, 88.
DU BOUKG (i.E avafciiAi.) bat -Alcrcv k la Hart ; XVI.8S.
_DU BREUIL (l'irRaE); prédicateur calviniste A Tournai; son supplice; X,
DU BUEIL (le sire), neveu do la Trémoille ; contribue A sa chute ; est avoué par Charles Vil; Vil. 487, 488. Seconde le connétable, 190. Prend Sainte Suxanne; VIH, 42. Est dr l'armée du dauphin, 83. Est au sié.'e de Bordeaux, 132.
DUCH AFF.iUl.T(tEr.o»TE commande l'avant-garde française A Ouessant; XVII, 4IU. Son dovoueiiieiit. ib.
DU CII.AIL.A (DE EAxcLADE); ses cruautés contre les huguenots des Céveuncs; XVI, 14 et suiv. .Sa mort, 15.
DUCHAïEL (taxaeoei), du parti des Anglais en Bretagne; expédition qu'il concerte avec eux; VI, 80.
DUCHA7 EL (GCiLiArie) attaque une llotle anglaise : VII, 137. Son échec près de Darmouth, 148.
DUCHATEL (tabxecii); son expédition en Angleterre; VI 1,148. Prend part A la pri.se de Rome, 221. Est prévAt de Paris; désarme celle ville, 281. Srs rigueurs contre les Bourguignons, ib. Est l'un des conseillers du dauphin, 311. Ses efforts pour contenir Paris, 514. Dirige le siège de Senlis, 321. Projet de traité qu'il repousse, 323. Ses excès contre la
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bourgroUif. 5:25. Il enlève le dauphin à la Haslillc, Sa sonie; il es( vaincu:
eoToie le dauphin i Melun; sort de Paris par capitulation, 528,5126. Son influence sur le jeune prince ; traité qu'il l'empêche de conclure. 552 à 53t. Trêve.s qu'il l'eimge k signer, 538. Réconciliation qu'il offre à Jean, 5t5. Il demande une nouvelle conférence k ce prince. 5t6. K part é son assassinat, 547, 5t8. S'en disculpe, 5t‘l, Conduit le dauphin à Toulouse, 352. Ëicite les Penlhicvres contre le duc Jean VI, 533. Est l'un des conseillers du dauphin, 361. Le domine, 37t. Courses qu'il lui fait faire, 576. Il tue un nouveau favori; .son crédit décline; ses négociations, 5HI, 592. Il est éloigné de la cour. 592. 595. Son rappel ; Tlll, 57. Assiste aui états de Béziers. 6t. Installe le parlement de Tou'ouse,78.
OUCIIATEL (TtsseoLi) est ciilé par Lonis XI; VIII, 2tll. Assemblée dont il tait partie. 282. Réfugié à la cour de Bretagne, 283. Rentre en grâce; est fait rand écuyer, 298 à 301. Brouillé avec le UC de Bretagne, 319. Nommé gouverneur de Roussillon, 520. Sa mission près du duc do Bourgogne , 538. Intermédiaire entre le roi et son frère, 3t9. Chevalier de Saint Michel, 355. Ambassadeur près de Henri VI. 36t. Vend le gouvernement de Roussillon, 583. Alarmes qu'il donne à l'envoyé de Bretagne, 593. 'Tué au siège de Bouchain, t73.
SL'CHATEL (piEaaE), helléniste, lecteur de François l", puis évêque et grand tumôoier de France ; X, 119.
DC CHATELET (LE nicj; son attitude “sà l'assemblée des notables; XVII, 506.
DUDLEY (ciiLFoaT) épouse Jeanne Grey ; son supplice; XI, 2t.
DU DÜGXON (le HABtr.HLL coite) est de la nouvelle fronde; XIV , t52. 453, 468, 495. Refuse de recevoir Czindé â la Rochelle, 498 , 490, Sa soumission; sa promotion: XV, 9.
DUEILLY. chef protestant , rejoint le duc de Deuz-Ponts ; XI, 356.
DU FARCIS ( c:BAaLEs d'acsesses COUTE); traités qu'il signe avec l'Espagne; XIII, 486 et suiv. XIV, 26. 27. Sa captivité, 125. Il conspire avec Soissons, «8.
DUFACR, conseiller au parlement; .discours hardi qu'il prononce devant Henri II: son arrestation ; XI, 102.
DU FAY , envoyé |ur Henri IV en Angleterre ; XII, olO.
DU FAY défond et rend Pbilipsbonrg:
DU F£RRlER.(AaMi:a),amhass«deur
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k Venise , dissuade Henri IV de se convertir; XII, 198.
DU GUA^T (LoiTs-BÉaESGEB), favori da Henri III; sa mission en Lorraine; XII, 28. Il est assassiné, 42.
DU GU.AST (le capitaiive) tue le cardinal de Guise; XII. 384. Nommé gouverneur d'Aniboise , 599. Sa Odélité ap- (varente ; sa trahison; il transige avec le roi, 400 401.
DU GDESCLIN (aEaTEASD), connétable ; ses commencements ; son portrait; VI. 176, 258, 239. Gagne la bataille de Cocherel : sa récompense. 240 à 242. Ses opérations en Bretagne; il perd la bataille d'Auray, 245 k 246. Ses pillages, 249. Son eipédilion contre Pierre lo Cruel. 255. 257. 259. Est nommé connélabledcCastille, 260. Revient en France, 264. Entre en Espagne par l'Aragon ; fait prisoni ier le roi de Navarre ; est prisé la bataille de Najarra. 274. Est délivré. 276. Troisième expédition qu'il dirige: il contribue a la victoiredeMontiel et à la mort du vaincu ; récompensa qu'il reçoit, 280, 282. 283. 289. Ses opérations en France ; est envoyé à l'arméa du duc de Berry, 306. 308 Est nommé connétable: sessueecs contre les Anglais, 310. 311. Il escorte le roi de Navarre,
Pctitegucrre qu'il fait en Auvergne
314. Faveur dont il jouit é la cour de France, 316. Il dirige l'armée du duc de Berry;sesconquél' S en Poitou et contre le duc de Bretagne. 325, 328. Il suit le duc de I aiicastre. .535. Est un des instruments de la politique du rui. 535.
N'attaque point les Anglais. 558. Rendez-vous auquel il se trouve. i6. Ses opérations de guerre à rarinée ou < uc d'Anjou , 5.i4 et suiv. Sis opérations c« Normandie luntre le Navarrais, 338, 559. Sa joiieli 'Il arec le duc d'Anjou; son retour en Normandie. 31X1. Son inaction foreée, 561. Son expédition au âlidi; sa mort: sa grande renommée, 572. Sentiment qui l'a attiré dans les armées fraiiçaisis 582 Ne s'est point opposé à la réunion de la Bret igne à la France, 384. Pourquoi est resté sons les drapeaui de Charles V. 385. Lui .1 renvoyé l'épée de connétable ; époque de sa mort, Ü>.
Part qu'il a eue à la conquête de is Guirnne, 588. .Ses tardives et msgviiflquesobseqin s; Vit. 14.
DU GUESCLIN (OLivien), frère du CODnélsble, érhuue au .siège de Cherbourg; est fait prisonnier; VI. 560. Succèdeè son frère dans la charge de eoRnélablo de Castille ; aecuiille les renforU français; ses opérations, 4U0, 401. S'opposa
QUM
i «e qu'oD livre Ixtwlle , ilS, 413. Ses insuirardonoés compagaons , ib. Petit nombre qu'il conserve ; il reconquiert U Galice. 414.
DU HALDE accompagne Henri III hors de la Pologne: Xll, i8. Le botte au mament où il senfuit de Paris, 3^.
DU HAL1.IER conspire contre Coneini; XIII, 31)2. Est chevalier du Saint- Esprit, 42Ü. Arrête Ornano ; XIV, lü.
Est au siège d'Arras, 216. Conseiller de d'Enghicn. 283.
DU UALUT surprend Angers . sa mort: Xll. 2U.
DL'UAN indique i Louis XIV le droit de dévolution en Brabant : XV, 122.
DU JARDIN (risasE); ses révélations sur Ravaillac ; XIII. 293.
DU LAIT ILE sisEj; ce qu'il dépose contre la dame de Beaujeu : IX. 73.
DU LAU ( L.VTOISE DE CatTELlSECP , stu), couriLsan <le Louis XI , présent à son entrevue avec le roi de Castille; VIII, 237. A celle avec Cbarulvis, 29u. Est emprisonné , 3CI7 . 320. Le roi veut le faire enfermer dans une rage de fer ; il s'échappe, 336. 337. Se présente devant Louis a Péronne, 338. Fait sa pais avec lui ; achète le gouvernement du Roussillon, 383. Est prisonnier, 4ÜS. Alinistre proposé; IX. Dl.
DU LAURENT (aosoal/ ; sa réponse au discours d'ouverture des états de Paris ; XII, 272.
DU LION (CASTOVJ; eommandamant Mc lui coolie Louis XI; VIII, 382, 401, M2. Lieutenant de la Trémoille; IX,
OULIS (mssE); nom d'une prétendue Paceliede France; VII, 472.
DU LUC (LOiris. COUTE); sa naissance ; pourquoi appelé Demi-Louis; XIII, 374.
DU LUOE(le COUTE), gouverneur du Poitou; son zele catholique; XI, 207.
Fermentation qui le force à la retraite ; aas menaces, lo. Ses succès . 279. Il assiège vainement Niort , 367. Il défend Poitiers, 368. Tente de surprendre la Rochelle. 463.
DULUDBE (atasuE) ; inclination de' Louis XIV pour elle ; XV, 278.
DU UESNIL (0EA8) : son arrestation ; sa mort: VII, 267, 262.
DU ÛESNIL est de la conjuration d'Amboise ; XI, 334.
DU HESNIL (LE lAsqcis) a missioo de réprimer le parloment de Grenoble ; XVII, 187 et suiv. Décret de prise de corps contre lui , 196, 198. Son rappel ,
'DU MONTAL (le coars) ; sa belle rè-
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sislance à Charleroi ; XV , 203. Ses opérations en Brabant : 309.
DU MURTIEK (A.vsal gi'Illaes), du conseil privé de François 11, assiste i l'assemblée des notables ; XI, 136.
DU MOULIN (CHAELE.S) ; sa consultation contre le concile de 'Trente ; est emprisonné ; sa mise en liberté ; à quelle conditiou; XI, 267, 268.
DUMOURIEZ : ses opérations militaires eu Corse ; XVII , 239. Envoyé en Pologne ; battu par Suwarow , son retour, 289. Est nus à la Bastille, 298.
DU .11 U Y (LE HAskaAL) est nommé mimstre de la guerre; XVIII, 532. 8« prononce contre le rappel du parlement, 337. Sa mort, 348.
DUNES ( lATAiLLE ses); gagnée par Tureiine sur don Juan ü Aulriehe :
DUNOIS (aATABD d’oblIass) , otage en Bretagne; VII, 395. Viciorieui à Mootargis, 405 Se ji Ue dans Orléans, 418. Battu et blessé a la journée des Harengs, 421, 422. Heleve le courage des assièges, 423. Secondé par la Pucelie; 426. Ses sorties victorieuses, 437. Conseils qu'il doouc au roi, 448, 4 19. 11 surprend Chartres , 481. SieourI Lagny. 482,483.
Se porte vers Coiiipicgue, 496. Evacué Saint-Denis, U08 Ses aueees contre les Anglai.s, 312. Euiiedaus I mis 3)3. Est ausiégede .Moiitereau: VIII. 23. Se rend caution du duc son l'rcre ; dons que lui fait ce prince, 36. Aiiibassadi ur au congres de Gravehnes, 36. Se rend a«i étals d'Orléans, 43. Il entre dans le complot de la Praguerie, 47. Fait sa paii avec le roi, 60. Secourt et ne peut sauver Uar- Qeur, 6.7, 64. Se rend au-devant du duc d'OilCaus, 36. Il se lient a l'écart, 69, Se rend à l'assemblée de Nerers, 63. Rsvitaillc Dieppe, 71. Seconde le dauphin, 72, 73. Conseil auquel il assiste, 81, 90. Négociateur pour faire ccasi-r le schisme, 110. Assiège le -Maus, ib. Fait la conquête de la Noriiiaiidie, 114, 124. Prend lecommaudciiieiilde I arinéedeGuienne; vill-s dont il s'empare; sièges que lait Taruiéc. 128, 153. À part aux dépouilles de Xaïueuings , 141. liai du dauphin, 146. Il arrête le duc d'Aieiicoii. 194. 193. Sou iuflueuce sur le roi , 2o:l. Il siege à la cour des pairs, 2U7. Prête serment de réeoucrlieT le roi et le dauphin , 2% Résolu i se réunir à i'iieriticr du irOne, 233. Sou mol a de Croy, 262. Engagé dans la ligue du bien public, 283- Ses demaudes, 286. Négoeiateur du parti, 294. Ce qu'il obtient par le traita de Cooflans, 298. Aatoié cbéTalier Tristan
DUP
l’Ermito. 209. Son peu de scrupule comme homme de parti, 301. Reçu en grAee. 300. Préside la commission des r^fortnalfiirs ,311. Assiste aux états de Tours, 32’i. Accompagne la reine d'Angleterre, 303. Est de l'assemblée des DoOsbles. ih. Epoque de sa mort, 566.
DL'NOIS { riiAsçois b'obikass. comte bc). soupçonné par Louis XI : IX, 3A. Ordonnance qu’il signe; sa présence à la cour. i2. Est noniiiié gouverneur du Dauphiné, .{3. Quel parti suit aux états énéraux, 10. Comment influe sur les ébats: 30, SI et suiv. Vaincu en habileté par la dame de Reaujeu, S3. Sa résistance aux vœux du peuple : bureau dont il fait partie, ti'2 à lit. Faveurs qui lui sont areordées, 70. Seconde les démarches de d'Orléar.s . fuit avec lui; destitué ; se soumet . 73 A 7li. Exilé à Asti, 81. Forme une nouvelle ligue contre la dame de Deaujeu : ses confédérés ; ses mouvements ; ses échecs ; ses succès divers. 83 i 00. Condaniiié au parlement; ses biens confisqués, 93. Il renoue les négociations. 05. lOl. Entrave le mariage d'Albrel, 107. Ses voyages avec la jeune duelie.sse, i/>. Auxiliaires qu'il attire, 208. 209. Son pardnn stipulé. 21i. Ce u’il obtient de Charles. 217. Compris ans le traité de réconciliation entre les d'Orléans et les Bourbons: dénoûmciit qu'il prépareà ces troubles. 221. Pré.sent aux lisnçailles du roi, 223, 22i. Sa mort,
DLFNOtS fjE.xs ne), duc de Longueville. entre avec Louis XII A Paris_; IX, 211». Envoyé contre les Suisses. 263. Escorte le comte de Flandre, 261. Son amour pour Anne de Foix . 266. Son Cominandeinent en Guienne. 3S.5. Sa rivalité avec Alontpensier, 386. Défend la Picardie, lot, lfl3. Perd la Iralaillcde Guinegate: est prisonnier, lOti Négocie le mariage de Louis XII et de Alarie d'Angleterre; traité qu'il signe, 118, 119. Vov. Loiigiterilte.
DU PASSAGE : la ligue lui enlève In forteresse de Lyon : XII. 118.
DUPATY cherche A dépopulariser le parlement: XVII. 518. Ses idées de réforme judiciaire, 525.
DUPORT, conseiller au parlement; son opposition A la cour ; sa popularité ; XVII. 516. Arrestations contre lesquelles il proteste, 518. Clubs chez lui, 522. 556.
DUPORTAIL . chef du génie français en Amérique, dirige le siège d'Vork- Town: XVII. 127.
DUPERRON (PATibj, cardinal, favtri
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du cardinal de Bourbon ; Ame du tiers parti ; son but ;scs intrigues ; XII, 181, 185. S'insinue dans la faveur de Henri IV; XIII, 29. Influence qu'il a sur sa conversion, 35, 36. Entre avec lui A Paris ; est envoyé au légat. 71. Négociateur pour l'absolution du roi, III. Sa discussion avec Duplessis, 211. Est du conseil de régence. 278. Accompagne Louis XIII au parlement, 358 Son discoursau tiers état. 333 et suiv.
DUPLEIX ; ses succès dans l'Inde ; sa jalousie A l'égard de I.abourdonnais: il le fait arrêter ; XVII, 21. Scs revers; son rappel ; sa mort. 75. 76.
DU PLESSIS aouiaé), secrétaire de Louis XI ; instructions que lui donne ce roi: VIII, 58.
DUPLESSIS- liELLIÈRE, forcé de capituler A Armentieres ; XIV. 360. Scs combats en Catalogne: XV, 15.
DUPLESSIS. BES.ANÇON, envoyé par Richelieu aux Catalans révoltés ; XlV, 221 Défend Rarci Inné. 217.
DU PLESSIS (iUÉNÉGAUD est secrétaire d'Élat sous Vazarin, XV, 20.
DUPLF^SSIS - .MORNAV : iiiénioirc qu'il remet A Charbs IX ; XI, 40.3. Se met au service de d'Alciiçon ; XII , U 2. Son mémoire pour réfut.-r les prétentions di’s Guises A la couronne, i/1. 200. Sa mission auprès de Henri III, 179. Scs rapports avec le Dèan ais , 182, 183.
Complot qu'il révèle, 187. Avertit Henri de Navarre du dépérissement ded'Alcuçon; dèclaratii.n qu'il signe, 188. Son zelc pour le Navarrais, 197. Il s'oppose au changement de religion qu'on lui propose , H>. Sa plume employée par ce prince, 219. 2.53 Son mémuire A la reine d’Angleterre. 227, 228. Sa lettre A ses inin.str.'s. 233, Ses instructions A ^'orlas. 289. Est d'avis de se rapprocher de Valois; manifeste qu'il rédige. 109 et suiv. Sa mi.ssioD près de ce prince. 111. Sauinur lui est remis. v'A. Sa maladie, 132. Il se fait livrer le cardinal, 459. ProU-sialions que lui fait le roi, 444>. Son poste à Ivry. 4.‘ii Ses oi^gociatioDS en Angleterre . 486. Sa rédaction de l'édit de tolérance, 488, Scs ouvertures à Vii- Kroi ; XIII, 16. 17. A la conversion de Henri, il s'éloigne de la cour ; y est rappelé; son mémoire ; ses rapports avec le roi, 41 à 44. Il négocie avec Mercoeur, 119 et ICO. Mis-sion que lui donnent les huguenots : 105. Compte qu'il rend de leurs négociations avec le roi, 169 et suiv Ce prince ne lui donne aucune satisfaction, 17:2. Saumur qu'il commande donné comme place de sûreté aux hu*>
DUR
ncnots, 186. St position féodale, 191.
Jalousé par Sully , 195. Humilié par le roi , 203. Sécheresse de ce prince à son égard ; il perd son (ils unique, 2i5, 246. Le roi veut eiclure ses députés de l'assemblée des huguenots , 247. Intérêt qu'il prend à Bouillon, 251. Sa correspondance avec Venise , 255. Dénoncé comme mécontent, 2(il. .Avances que lui fait la régente, 30t. Comment voudrait com^'oser l'assemblée de Chatclieraut, 311. Elle est transférée à Saumur; il en est nommé président, 312, 313. Réconcilie Sully et Bouillon, 31 4. Acte d'union qu'il signe, 323. Sa modération comme homme de parti : son Ipreté comme écrivain : son livre Mytlére d’initiuité, 325. Imprudence de son parti qui l'aHlige, 367. Soulèvement qu'il empêche, 3W.
Son iiiDuonce sur rassemblée des réformés, 426. Il veut en vain prévenir celle de la Rochelle, 436. Assurances que lui donne le roi, 4.39. Il est trompé; ses places lui sont enlevées ; sa retraite; époque de sa mort. 439. 479.
DU PON'f (sAsos], victime de la Saint- Barthélemy : curiosité dont il est l'objet; XI. 416.
DüPRAT (astoisf. ) est nommé chancelier ; s'est attaché à Louise de Savoie; cause de sa fortune ; considère la justice comme un instrument politique ; noble résistance qu'il trouve chez les magistrats : éludes et vie sévères de ceux-ci ; scs premières ordonnances contre les gens d'armes; sur XacnqtMewrs ; sur la chasse : il fait enregistrer celles-ci sur des lettres de jussion; IX, 429 à 431.
Fait abolir la pragmatique sanction, 444 à 446. Concordat par lequel il veut la faire remplac.'r, 452. 11 se présente au parlement ; réfute les arguments de ce corps. 433 à 435. Il flatte les penchants voliiplucui du roi , 458. Il gouverne Il justice et les linances , 476. Charges qu'il rend vénales, 478, 479. Sommes qu'il extorque; à quoi les prodigue, 480. Sc rend à la conférence de Calais . 490. Sert la vengeance de Louise de Savoie contre Semblançay : est du parti de cclto princesse ; X , “0. .Moyen de vengeance qu'cite lui suggère contre le connétable, 22. Le complot de ce prince lui est dénoncé, 28. Ressentiments contre lui dans le royaume, 60.61. Opposé aux agrandis.scments du côté de l'Italie, 83. Entre dans les ordres ; pourquoi se venge du parlement et des Poncher, 87 à 91. Serment qu'il fait prêter aux notables, 93, Fait battre de la fausse monnaie pour parer les Espagnols, sa supercherie dé-
couverte, 114. Sa jalousie i l’égard de Bndé, 119. Il préside le concile provincial de Paris, qui condamne les doctrines de Luther, 131, 132. Scs rigueurs contre les protestants, 133. S'emploie à la réunion de la Bretagne, 140. Sa mort,
DU PRAT, envoyé de Charlcs-Quint en Allemagne ; X. 185.
DUPR A'T. évêque de Mende, conlident du roi de Navarre ; vendu aux Guises ; XI. Il 8.
DUPUIS (i.Ai'aEfrr). gardien de la reine Isabeau ; se noie ; VII, 315.
DUPUV.consulde Montauban: défend cette ville contre Louis XIII, XIII; 441.
DUQUESNE (l’Aiiatt); son commandement en Sicile; il est nommé lieutenant général ; il livre contre Riiytcr la bataille de 3Iont-Gibcl ; XV, 241 à 244. Il cbétic les Barbare.sques, 298. Bombarde A^cr. 313 , 306. Puis Gênes, 307 et suiv. Est huguenot : sa mort. 476.
DUQUESNE (lk aAaQns), gouverneur du Canada ; scs débats avec les autorités des colonies anglaises ; XVII, 74.
DURAND, charpentier auvergnat, fonde l'association des Cupuchont III
DURANTE premier président du parlement de Toulouse ; son arrestation ; pourquoi ; XII, 395.
DURAS ou DUKRAZO (CBAnies se), roi de Naples et de Hongrie, se dispose à détrêner Jeanne; VI, 366. Se met en marche, 399. Son entrée à Naples : est couronné roi sous le nom de Ciuhles III; fait étouffer la reine déchue. 424. Son parti en Provence ; il est attaqué par le duc d'Anjou ; son système de petite uerre, 430 , 431. Légitimité de ses roits: sa constance à suivre sa prudente tactique, 470. 471. Sa maladie ; mort de son rival , 472. La Provence se déclare pour lui, ib. Il sc fait couronner roi de Hongrie ; est assassiné; funestes conséquences de .sa mort pour sa maison k Naples et eu Provence, 491 , 492 ; VII, 18 et suiv.
DURAS (ciiLuaa ee Diaroar, sise be) se soumet à la France ; VIII, 1^. Conspire contre clic, 147. Exclu de la capitulation de Bordeaux, 153. Secours qu'il reçoit du duc d'York, 161. Anglais qu'il amène en France. 422.
DURAS, chef protestant, est envoyé en Guienne ; XI , 204. Agitation qu'il entretient k Poitiers. 207. 226. Aux prises avec Moulluc, 226. Sa défaite, 231.
Renfort qu'il amène i Orléans , 233.
Blessé à mort, 241.
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DURAS , catholique atlacbé i Henri IV; mission que ce prince lui donne; VII, M. SS. Désir du roi d'abaisser ocUe famille, 103. ProvoqueTurenne, 127. Suit U reine mère, ih.
DURAS (u BK10UEU.E ra); son arrestation ; XII. 179.
DURAS (le «taicEAL Dcc be); est de la fronde; XIV, iSS. Combat aui Dunes; XV, SA. Est envoyé en Alsace ; sa prouiotian, 228. Ses opérations. 239. Il dévaste le Palalinat, 382 et suiv. Il ne défend pas le passaje du Rhin ; ne peut sauver Mayence, 381 à 391.
DURAS (Loae); sa mission en France;
DURAS (la babécbale se) présente les incesses à l'archcvéquc de Paris ; VII. 37.
DURAS (le DEC be), commandant en Brelaane , donne sa démission ; XVII,
DU RESNEL, victime de la Saint- Barlbélemy ; X1,AIS.
DURET, député aux états de Blois ; sa communication A l'ordre du clergé;
XVI, 3A
DURET, médecin de Marie de Hédicis , est de son conseil secret; XIII, 290.
DURFORT (AYBEaic de) , vassal d'Édouard III en Agénois, expulsé par les clbeiers du roi de France; V. A73.
DURFORT forme des compagnies d'infanterie française ; XIII, 1 13.
DU ROSIER (rigles-sl'eeal), ministre protestant converti . catéchise Henri de Navarre; retourne au calvinisme; XI, «50. iôl.
OU ROURE t.M°'v) , compromise par la Voisin: XV, 281.
DURUE (jACODES), chambellan du roi de Navarre ; missions i^ue lui donne ce prince ; Charles V le fait accuser d'einpoisoiineniciiLs , de complicité avec son maître; VI, 3l>(i, 338. Sun supplice, 338 et suiv.
DU SAULZAY; conseil de guerre dont les ligueurs veulent qu'il fasse partie ; Xll, 197.
EBE
EDDON (saistI, repousse de Sens les Sarrasins; 1, 327.
EBBON . archevêque de Reims, concourt à la déposition de Louis I"; II, «8. Se déclare indigne de l'épiscopat, 32.
Son successeur, 87.
EBERll ARD, duc de Franconie, porte
DD 8AUZAI; maladiedont il guérit Louis XIV; XV, 55.
DUSSEN (VAE BER), négociateur hollandais à G rti'uydenberg ; XVI, 10«.
OU TERRVIL: son complot pour livrer Genève au duc de Savoie ; son supplice ; XIII 310.
OU TERTRE , capitaine du roi da Navarre ; son arrestation; son supplice ; VI. 530 4 358.
DU TiLLEr, grelBcr du parlement, cause indirecte de la disgréce de Poyet ;
X, 293. Justifie les Guises : Xll, 27. Son procès avec la Renaudie, 32. Il est de la commission qui doit juger Condé, 32.
DU TILLOT (GciLiAtXE), ministre de Panne, supprime les jésuites; XV II. 235.
DU VAIK. député aux étals de Paris; XIII, 2«. S'entend avec Henri IV: sa récompense. fit). Est nommé garde des sceaux 373 Sa disgréce,38(v. Rentre au ministère : lellresqu il refuse de signer, iUO à A02. Sa qu.'relle d'étiquette avec d'Épernon. AI2. Sa mort. «il.
DU VAL, cunseillcr au parlement ; son arrestation ordonnée ; il s'enfuit ;
DUVAL cause la disgréce de 1a princesse de Uoiidé : XV. I8i.
DU VERGIER DE IIAURAN.NE, abbé deSaint-Cyran,fuadaleurde Port-Ruyal; XV, 2«, 27.
DUVERNEV (PAEisj; confiance que lui accorde .M"' de Pryc; XVI, 310. Ses mesures financières et administratives, 313 et suiv. Craint la guerre, 521. Ses projets inexéculables; son obstination à les accomplir. 329. Ses nouveaux impôts; il propose d'établir la dime rivale, impose les biens du clergé, 551. 5, >2. Donne l'idée de la milice, 3.i3. Son poste dans la maison oe la reine, 330. Il est mis à la Bastille. 3.58. Ses violences, 3iü. 330. Eniicbil Voltaire, 577. .M"* dcCbéteauruui se retire dans sa maison de eainpagiic. «1)8. Est dans le secret du siège de .Maesiricht ; XVII, 25. Procès de Beaumarchais contre ses héritiers, ib.
DU VERZIER , député aux états de Blois, exclu comme hérétique; Xll, 263.
EBE
A Henri de Saxe les ornemenls royaux; II. 213. Ligué eoiilre Othoii 1e Grand, 243. Partisan de son frère Henri, ib. Est tué, 2«7.
EUERH.ARD, duc de Bavière, ligué contre ülUon le Grand ; H, 243.
EBER5V1N, lieutenant de Cbarlcma-
ses Tic^ires sur les Sirrftsias ; I,
£BLES ; sa luUe avec Eudes ; esi tué:
ir, m.
EBOtN. comte d'JÊvreux, scs réclama* tioDs au concile de Reims ; 111> 11)3.
EBROIM. maire du palais» fait tuer son rival; gouverne la Neustric; veut l'autorité royale ; place Tbierri 111 sur le tréne ; est surpris et renfermé à Luieuil ; I. 33. Y est rejoint par son ri* val Saint Léger» 5i Sort de captivité; ses ressources ; ses mesures ; ses succès» son pouvoir absolu, ses vcnKcances » 53 à 58. Vainqueur du parti des Pépias; ftiit périr le duc Martin; meurt assassiné, 60à 03.
ECCEUN DE ROMAiNO protège les religionnaires en Lombardie; IV, 318.
ECDICIUS gouverne l'Auvergne ; I»
1^. Dépossédé par Euric, t07.
ECKENFORT , général de rEmpire , cause la défaite de Rhinfeld ; XIV» L82.
ECLUSE (BVTAILLF. SiLVALS DE L ) . ga> gnéc par Edouard 111 sur ta Outte fran* çaise ; V, 501K 510.
ECORCHEUKS (les), nom des aventuriers sous Charles VII ; VIII, fiO.
ECQUENXOÜRT se jette dans Arras assiégé: XIV, 112.
EDELINE(ciii.LAiiE), prieur de Saint- Germain -en - Laye, condamné comme ayant fait hommage au diable; VIII, 188.
EDGAR -ATIIELINÜ ne peut faire valoir scs droits à la succession d'Édouard le Confesseur; 11, 478, 480. Emmené eu Normandie comme otage, 488.
EDDOND, üls de Henri III d Angleterre; son père sollicite pour lui la couronne des Deui'Siciles ; IV, 350. Le pape la lui concède ; il y renonce. 3(30, 371. Le pape ranime scs espérances, puis rabandüiine: par qui défendu, 380 et s. Combat .Manired. 383. Le pape l'engage à abdiquer, 424. Charles d'Anjou s apprête a le supplanter, 42(3. Son titre de comte de Champagne; secours qu'il prèle à la re.n mère de Franco; VI, 9, 10 Négociation dont son frère le charge. 88 à OO. Sa maladie, 9t. Son retour en Gascogne ; sa mort, 104
EDMOND, comte de Kent, frère d'Edouard Il ; mission que lui donne le roi: V, 410. Commande en Aquitaine : trêve qu'il signe, ih. Inquiétudes qu’il donne à sa bclli-sœur, 428. S’) niorl, 4.34, 435,
EDMOND . d'abord comte de (^mbridge, puis duc d'York; troisième üls d'Édouard lll ; mariage que son père projette pour lui ; VI, 254, 290, Seconde
le prince de Gailea, 292. Enlève 1a du* cfaesse de Bourbon, 300. Concourt au siège de Limoges ; .son combat corps à corps, 307, 308. Epouse Isabelle de Castille, 321. S'embarque avec son père, 328. Ses opérations en Bretagne, ^9, 340. Sur\it à son frère aloé. 351. Re-> pousse les Français, 35i. Seconde iedue de Lancastre, 3t>0» 301 . Son expéditioD en Portugal. 4(Hi. 412, 413. 450. 11 est créé duc, 482 à 483. Svs conseils repoussés par le roi, 454. Alfaires dans lesquelles il marche d'accord avec son frère Thomas, 505,501). Négociatcurà Amiens; VII, 43, 44. Prolonge la trêve, (30. S’éloigne de la cour. 92. Ses craintes à la mort de Gloci sicr, 93. 94. Son neveu lui laisse la régence, 10<3. Ksi abandonné de ses troupes. 107, 108. Tué à Aziucourt, 2ü8.
ÉDOUARD, vainqueur d’KtbcIwald;
ÉDOUARD LE C0NF1*:SSEUR , roi d'Angleterre, élevé h la cour de Rome; II, 420. Rappelé dans sa patrie, 424 Fait de la langue française la langue de la cour, 430. Accueille (luiltaume ; son voeu de chasteté ; scs favoris normands , 4Ü.
Tenu en lulclle par (loodwin ; sa baioe pour lui» 470- 8a mort; prétendants à son héritage» 478 cl suiv.
ÉDOUARD pf» roi d'Angleterre; son père l'enxoie pour réprimer la Guienne soulevée : IV. 414, 415 Scs luttes avec les barons, 452, 488. 491 cl suiv. 498, 508. Prend la croix. 51 1 . Fait voile de )t Sicile pour Acre; V, 14. Amitié qu'il y contracte avec le légal, 20. Son retour, 21» 25. Son cnlmue avec le pape, avec Icseoinlcs de Sivoie. le sire deTuurnon fl le comte de Chulons, 25 à 'z.T. Fait hommage è Philippe le Hardi; .son traité avec le roi de .Navarre, 27. 28. Couronné à Wt-slrninslcr. “O. Élude de secourir le roi de Castille. 10. S'interpose entre lui et le roi de Fraiiee, 413. Étranger aux affaires du continent; ses luttes avec le prince de t ailes. 51 . Intervient dans le démêlé entre 3fargueritect Cbarlesd’Anjüu, 00. Fiefs dont il hérite en France; son traité avec Philippe. 02. 03. Sa médiation entre ce prince et le roi de Castille éludée, 00,(37. Lettre de la reine mère de France. 71 cl suiv. Arbitre dans .ses débats. 72. Ne peut connaître le but des armements de Pierre d'Aragon, 75.
Duel projeté dans .sou duché d'Aquitaine, 79. Son opposition, 80, 83. Comment considère Püiiippc le Del, 104. But de son séjour en France, éclat de son règne; ses talents, sa modération, son respect
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pour les droits de scs sujets: si guerre de Galles ; inquiétudes qui rutirent en Aquitaine ; il fait hommage à Philippe le Bel; son traité avec lui, lOC à 108. M médiation entre la famille de France et celle d'Aragon : trêve qu'il ménage ; rcmerelinents que lui adresse le conclave; il fait mettre en liberté Charles de Salerne ; ses ronvenlions niéeonnu( S par Philippe le Bd. 108 i 114. Acte que lui envoie Charles: protestations d'Alphonse d'Aragon , llti. Sun influence accrue en Bretagne. 117. Le |iauc le presse de passer en terre sainte. 120. Il exile les juifs deses États. 129. Sa médiation entre 1rs rois de Minorque et d'Aragon, 1112. Envie qu'il inspire à Philippe; son joug impatiemment supporté en Aquitaine, lo3, 134. Ses projets sur l'Écosse; fait donner le trêne à Jean Baillol; Philippe se détermine à l'attaquer. 140 k 144. Citation qu'il reçoit de lui, 143. 146, Comment motivée: il négocie; la Guicnne est saisie ; il est accusé de contumace ; sa colère ; ses mesures, ses alliés : difficultés qui l'arrêtent: révolte dcsGalloi.s; ses vengeances, 147 à Iü7. Le pape évoque le jugement de .son dilTérend avec Philippe ; scs armements retardés ; progrès de son parti. 160. Diversion qu'il veut produire, IGI. Trêve qu'il consent; comment change de disposition, 163, 104. Sis plans d'ailaque. sa lenteur; 166. Prières qu'il ordonne pour la veuve de saint Louis ; congrès qu'il convoque, 167.Sa faiblesse dans cette guerre, I7Qb Ses succès contre les Écossais ; scs fureurs ; il remporte la victoire de Dunibar: il presse la conclusion d'une trêve avec la France, I/O, 171. Scs exactions sur le clergé anglais, 171 et suiv. Philippe protège l;s Écossais contre lui; ses échecs en Aquitaine ; immobilité de .scs alliés: 180. Son mariage stipulé avec Lsabelle de Flandre; ligue qu'il forme; ses i lTels. 183. 184. Il ne défend point les Flandres, 183. Mauvaise volonté de son pailement; il l'apaise par des pleurs; amène aux Flamands un faible secours; sa lutte avec Philippe jusqu'au traité de Montreuil ; il épouse Marguerite de France, 188 h 198. Il abandonne les Flamands; écrase les Écossais et met en liberté Jean Baillol, 201, 202. Pousse è bout les vaincus. 2l3. Repousse les prétentions du pape sur l'Écosse ; accorde au pays une trêve, ib. Change d'attitude è l'égard de Philippe : dans quelles circonstances , 229 , 230. Ses échecs en Écosse, ouvertures que lui fait Philippe; négociations et traité définitif entre eux,
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237. En de ses sujets élu pape, 259 et suiv. Il est invité à son couronnement ; relevé de son serment envers scs sujets, 261 et suiv. Aux prisesavcc les Écossais; secondé par le pape; scs rigueurs; débats et négociations avec Philippe : sa mort; scs vaines mesures contre la faiblesse dè son fils. M.S. 206, 270 à 272. Ses amba.ssadeurs à l'assemblée de Poitiers. 274.
Sa veuve en France, 287.
ÉDOU.VRD II. roi d'Angleterre; son mariage avec Isabelle de France; V. 195,
Fait hommage de l'Aquitaine à
Philippe le Bel au nom de. son père, 263. Son mariage. 270, 287. Sa niollesse; son ftvori Gaves/on; il renonce à la guerre d'Écosse dès sonavénement. 271.272. Sollicité par Philippe le Bel, faitarrêti r les Templiers de son rovaume après s'être montré favorable à l'ordre, 283 è 283.
Forcé d'exiler Gavestoo ; compte sur le secours de Philippe pour le rappeler, 287. Pouvoir qu'il laisse en Aquitaine au roi de France, , >08. Sen/age à passer en terre sainte, 31 1 . Soulèvement contre lui; mort de son favori; convention et amnistie qu'il jure; son voyage en France; il prend la croix; ses échecs en Angleterre et en Ecosse. 310 è 320. Son inconséquence; scs vices, 3,32. Il recommande k .son bjau -frère Enghcrrand de Jlarigny, 333,334. Expulse Tes Flamands de l'Angleterre,346. Env ahit l'Ecosse: estvaincu; mépris de son peuple pour lui. 349. ReeonnaltPhilippc V.3S9. Est dispensé de lui faire homniage: pourquoi; sa guerre avec l'Ecosse; sédition en Angleterre; il exile Despenser, .372 à 374. Saisit les fiefs en Guienne du sire de Casaubon. les restitue, 391. Invoque les secours du roi de France contre Lancasire; fait ce dernier prisonnier; le fait périr; sa cruauté; scs échecs; trêve qu'il signe avec Bruce; ses réclamations auprès de Charles le Bel, 4Ü7 è 409. Demande k lui prêter hommage et rassemble des troupes, 410. Leurs différends; leurs négociations; leurs hostili- * lés; leurs conventions; leur correspondance; soulèvement contre lui; il est prisonnier; son supplice; indignation du peuple contre lui, 4i0 k 419.
^ ÉDOUARD III, roi d'Angleterre; origine de ses prétentions sur le trône de France: V, 287. Son père l'envoie sur la continent; son refus oe retourner en Angleterre, 412. 413. Son mariage stipulé, 416. Est proclamé roi; fait la paix avec Charles le Bcl,4l8. N'est point en mesure de réclamer le trône de France, 424 à 429. Son hommage è Philippe de Valois; son retour en Angleterre, 4o4, 433, 447,
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iiS. Il fait arrftcr Mortimer et la reine; ponr comte le prince de Galles, son 81s, révolution qu'il opère en Ecosse, 4{8 à i9. I,a morld'Artevelde le détermine iSO. Ses rapporlsavec Baillul; avec le roi à retourner en Ansicterre, 80. Les Flade France; sa guerre en Ecosse, 488, 459, mands demeurent fidèles à son alliance; 487 i 489. Donne asile i Robertd'Artois; il perd .son beau-rrère.Guillaume déliai* ses projeLspour ce prince; il reçoit l'bum- naut, ih. Grande armée qu'il rassemblée! mage du duc de Bretagne; hostilités de veut conduire en Gascogne; pourquoi dé- Philippe. 461. 467. Leurs nég;ocialions; barqué en Normandie; ses progrès, 56 à leurs contestations: ses dispositiiuis: ses 58 Sa position critique; il marche sur le rapports avec les Flamands: il refuse de Ponthicu: gagne la batailledeCrécy; por- Jiirer le comte d'Artois, 472 à 477. Ligue téc de cette victoire, 82473. Prend Caqu'il forme: proposai l'empcriiir de se lais, 74, 81 à 87. Ses projets sur la Flanligueravcc lui; il prend le titre de roi de dre. 79,80. Sonépuisement;sa lassitude; France: victoire de sa flotte i Cadsand, trêve qu'il signe, 87,88. Scs négociations 478 à 484. Conséquence de la guerre qu'il en Espagne; fa couronne im|>èriale lui est commence, 485 et suiv. A la di m.inde du oITcrte; il la refuse et reconnaît Charles pape, il consent à une trêve: il sollicite IV, 94. 95. Parifle la Flandre, 95. Il rerailiaiicc du dauphin Viennois; il oITre la nouvelle la trêve; sauve Calais; combat paix à l'Ecosse, 389, 490. ElTorts de son corps i corps, 100 i 101. Il délivre le rival pour le prévenir en Guicnne, 490. comte de Guines: 108. Rompt et renou- Son voyage dans les Pays-Bas: la Flandre vcllc avec Jean II la trêve stipulée avec lui échappe; il la reconnaît neutre, 491, son père, 118, 125. Sa négociation pour 493. Ajourne ses opérationt militaires; la paix. 133. Son traité avec le toi de Nacomment secondé par l'empereur et par varre; il s'embarque, t'fc. Ses vaines hostiles princes ses subordontiés: échecs de lités, 134. Dément le complot attribuéà ses lieutenants au 3lidi; scs démarches Charles le Mauvais. 149. Accueille les rainées; son rival: intervi ntion du pape; comtes de Longueville et d'ilarcourt; il commence les hostilités; se retire 4 donne ordre de défendre les possessions Bruielles;s’estattiré lecouirorêxdu pape; en Normandie du roi de Navarre, 150. échecs des siens en Guicnne; il est rc- Comment annonce à son royaume la vieconnu roi de France par les Flamands; toirc de Poitiers, 182. Met en liberté son traité avec eux, 494. 508 Le comte Charles de Blois, I8>. Accueille en de Hainaut le rejoint en Angleterre: me- Angleterre le roi Jean prisonnier; sures de son riv.il pour l'y retenir.507. Il ordonne de cesser les bostilitésen Bretabrave l'interdit dont la Flandre est gne. 177. Signe avec Jean le, traité de frappée. 508. Il gagne la bataille navale Londres. 202. 203. Le soupçonne de Fade FEcIuse; suites de sa victoire; son voir fait rejeter; resserre sa captivité; échec 4 Tournai; est abandonné par les se prépare 4 la guerre, 205 4 x(ï!. Sa Flamands: son désir de la paix, 509 4 514. campagne en France jusqu'au traité de Trêve qu'il signe: son retour en Angle- Brétigny, 208 4 214. Son séjour 4 Calais; terre, 515. Scs motifs pour désirer un il ratifie avec Jean le traité; serments traité définitif; VI. 5 et suiv. Se met en dont le pape le dégage; est médiateur défense du cété de la Guienne; prolonge pour le roi de Navarre, 215. Il reconnaît la trêve, 8, 9. Prend sous sa protection les privilèges de ses nouveaux feuda- Montfort de Bretagne, 1 1 . Ses opérations taires du Midi, 217 Réprime les com- , contre les Ecossais: armistice, 14. Est in- pagnies d'aveoturirrs,22U.Donncl'Aquivoqué par la comtesse de Jlontfort; se- laine 4 son fils Edouard, 228. Traité cours qu'il lui envoie, 16, 17. Sa résolu- qu'il fait avec les princes du sang, otation de conduire en France une armée, ges du roi, 229ct suiv. Il refuse depren- 22 II fait débarquer en Bretagne le comte dre part 4 la croisade, 231. 11 accueille d'Artois, ib. Ses opérations en ce pays; il le roi de France; leurs fréquentes entresigne une trêve générale, 24428. Seconde vues; sauf-conduit qu'il accorde, 233. l'expédition en Espagne du roi de Na- Otages qu'il réclame. 210. Sa part dans varre, 30. Metcn liberté Olivier Clisson, la pacification de la Bretagne. 248 Les 34, 35. Son courroux 4 la mort de ce che- chefs des compagnies feignent d'agir en valier, 37, 38. Parquai déridé 4 la trêve; son nom. 252. Comment se manifeste le pourquoi reprend les hostilités; griefs ressentiment de Charles V ; comment qu'il public contre son rival; ses parti- Edouard défend son allié le roi deCassans; son plan d'attaque; succès divers de tille; le mariage de son fils avec Margueses officiers en Bretagne: il débarque 4 rite de Flandre échoue, 254. Sa longani l'Ecluse, 40, 47. Il propose aux Flamands mité; sa générosité envers les otages, 23
II tppronTC le projet de son Sis de reslaarer Kerre le Cruel, Ses rapports Mec Charles; avec les princes otages; mariage de son Qls Lionel; son désir de repos, ML, Mi. Bieo-étredoBt il
a fait jouir l'Aquitaine, 289. Prétexte qu'il donne à la rupture du traité de Bré- Ugn]'. 289. Ses négociations; Charles le bit défier; par qui sa lettre lui est remise: il est attaqué dans le Ponthieu; il permet aux otages de se racheter, 288. 28U. Il projette de marier ses fils aux filles de Pierre le Cruel, 21H) Son alliance avec le roi d'Aragon, 292. Il convoque son parleinent; reprend le titre de roi de France; sa trêve avec le roi d'Ecosse; scs négociations extérieures ; ascendant de son rival: ses alarines, 2tl.'i. 29i. Forces qu'il fait passer à Calais, 298. Attention qu'il prête aux plaintes des tiascoos; sa vieillesse prématurée; situation de sa bniille; disparition de ses vieux capitaines; ses alliés lui échappent; scs négociations avec Charles le .Mauvais. 303,309.
Par qui fait attaquer le nord de la France, 300. Il renouvelle les traités avee la Flandre, 315, ôlti. Son alliance avec la Bretagne, 3lt>é 321. Il accueille la médiation du pape, 320. Mariage de ses fils, 321 II fait prendre au duc de Laocastre le titre de roi de Castille, ib. Comment il perd la Rochelle, 327. Scs efforts pour sauver Thouars; il s'embaruc; les vents le rejettent en Angleterre, 38. Il projette d'attaquer la France par Calais; il donne au duc dcLancastre le commandement de son armée, 332. Désastres de cette expédition ; son épuisement, 33i. Déclin de sa santé; il nomme des plénipotentiaires pour la paix, 339. Fait rccooualtrr son petit-fils comme fiitur roi, 391. Pleins pouvoirs qu'il donne à scs négociateurs pour la paix, 393. 8a mort, ib. La trêve expire trois jours apres, S.^i. Son jiouvoir contenu par le parlement, .3tit. Ses favoris, sa maîtresse ont été expulsés, ib. Négociations auxqu. Iles il a emploi é Wicklelf.
liDOUARD , prince de Ualles , ou le prince Noir, accompagne sou père en Flandre; VI, L7. lut proposé par hii pour comte aux Flamands, iS. Ses premières armes, üii. Part qu'il prend à la bataille de CrCcy, (ü, 99. Accum|>agne son père àOlais, lUI. Son heureuse expédition dans le .Midi, 1.34. i39. Seconde invasion : gagne la bataille de Poitiers, 192h 192. Enimenc son captif en Angleterre ; leur ariivée à Londres. 174 à 177. Il entre en Franco avec son père, 209. Il
jure le traité de BréligDT.212.JI conduit Jean à Calais, 213.214. L'accompagne jusqu'à Boulogne à pied. 216. Est smiveram de l'Aquitaine ; en prend possesaion ; jr rétablit la paix et l'ordre. 228. Accueille le roi de Chypre. 243 II accuse le duc d'Anjou de manque de foi, ib. Il envoie Cbaiidos en Bretagne. 244. il fait alliance avec le due Jean IT. 248. Sa vigueur à repousser les compagnies, 2.32. Capitaines à son service enr6lés contre son allié le roi de Castille, 294, 299. Ce prince se réfugie anprès de loi, 299. Sa résolution de le défendre ; il convoque les états ; sur leur avis, soumet la projet à son père ; les convoque de nouveau : promesse que lui fait Pierre , 261 à 203. Comment provoqué par le duc d'Anjou, 209. Ses effurls pour renverser Translamare, 270. Compagnies qu'il convoque en Aquitaine, ib. Forces qu'il tassemble ; ses démêlés avec le sire d'AIbret ; naissance de son fils : .son déport, 270, 271. Son expédition en Espagne; sa victoire de Najara; suites de ce surcêo; sa maladie; il délivre Duguesclin; son retour; il découvre l'aulmosité du duc d'Anjou. 272 à 278. Il épuise son épargne pour enireu-nir les compagnies, ét enfin les envoie en France , 279, 280. Il soulevé cuiitre lui la noblesse d'Aquitaine, 280 à 282. Urage qui éclate ; bienbilsda sonadiiiinistraiion : sa cour de Bordeaux, 283 9 285. Il est cité au parlement; sa surprise ; sa ficre réponse; son hydropisie ; il est attaqué le premier, 286, 287. Conséquence de son expédition inique en 4'sstille, 289. Renfnrls qu'il reçoit , 292. Son parti l'exhorlc à reconquérir la Fraiire, 293. Opérations qu'il dirige, 2. 6. Son affaissement physique, 303 II refuse son assentiment au traité entre son père el le roi de Navarre. 309. Se mel à la tète de son armée; ses opérations; ses souffrances ; il perd son fils aillé : il relouriie en .Anglelorre. 306 à ^)8. La çuerre languit après son déurt. 513. Il s eiiiborquc avec son pere. 3z8. Il lui remet tous ses liofs de France. 332. Déclin de ses forces. 339. A laissé en Espagne don Jayine de Majorque, 350.
Sa mort; sa famille, 391. 392.
ÉÜOCaRI) IV. roi d'Angleterre, d'abord comte de la Marche ; ses victoire* sur le parti de Lancastre ; est proclamé; Vlll. 224. Est couronné à Londres ;sopnlicesqu'il ordonne, 260. Son rival lui est livré, 261. Ses trêves : ses négociations avec Philippe le Bon, 261, 267. Ses négociations avec le duo de nretagne. 268, M9. Son mariage; ses projets d’alliaoc*
EDO
•T«e Charles de BoarROKne; avances que loi bit Lonis XI, 316, âI7. Mariage de sa sœur ; son traité avec Charles de France et avec le dnc de Bretagne, 329. Sa correspondance avec les d'Arniagnacs, Xt6. Avec le duc de Guienne, 3ol. Sa légèreté ; ses relations avec les ennemis de Louis : ennemi que Ini suscite Warvrick ; il le bat. 3»5, 3S6. Ses vicissitades ; sa fuite , 339, 360. Louis XI lui interdit l'entrée de la France, 364. Accueil que lui fait Charles le Téméraire, 36S. Secondé par lui , il débarque en Angleterre ; ses forces ; son frère se joint à Int : il reutre à Londres : naissance de son 61s, 373 à 374. Ses victoires ; son tréne affermi ; ses offres au Téméraire , 374 è 376. Scs conditions , 379. Ligue qo'il forme contre la France. 3S0. Son traité avec le duc de Bretagne ; secours qu’il lui envoie, 390. Sa correspondance avec Landois, 407, 462. Ligue que lui proptrae le Bourguignon, 418. Il la signe; ses stipnlations ; ses sommations è Louis, 420, 421. Débarque à Calais; ce que Louis annonce à son héraut ; ce qu'il observe lui-niéme ; Charles le rejoint sans troupes, 424. 423. Lui donne rendea-vous à Reims ; son mécontentement, 426. Échecs qu'il apprend en ronte ; mé- Sauce du Bourguignon ; ce qu'il attend de cette guerre ; son peu d'ardeur; Saint- Pol lui refuse l'entrée de Saint-Quentin; il ne croit pas aut explications de Charles; il signe une trêve de neuf ans, 428 i 430. Titres qu'il donne au roi ; désir de ce prince dé gagner son amitié ; son entrevue avec Charles , 432 à 433. Puis avec Louis; paix de Perquignj : son départ pour l'Angleterre, 434 a 436. Charges qu'il a fournies contre Saint -Pol, 437 à 439. Il rentre dans l'inaction, 467. Son inimitié contre son frère Clarence, 476. Les Anglais le pressent de recommencer la guerre, 484. Son goAt pour les plaisirs l'emporte ; inOuence de Louis XI sur lui : il fait périr son frère Clarence; renouvelle sa trêve. 489, 490. Avertissements de sa sœur; rumeurs de son peuple; son traité avec la France; disposé a rompre; IX, 7 à 10. Son accord secret avec Uaxitnilicn et le duc de Bretagne, 20. il annonce qu'il va recommencer le guerre; sa mort, 29.
EDOUARD V, roi d’Angleterre; sa naissance; VIII, 573. Son avènement à douze ans , 443. DétrOné: IX, 29. Sa mort. 76.
EDOUARD VI, roi d’Angleterre; sa naissance: X, 235. Projet de lui faire épouser Marie Stuart, 300, 372. Son
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avènement, 373 à 377. Son mariage stipulé avec Elisabeth de France, 436. U reeouflaH pour bérUiére deanos Grw ; sa mort, XI, 22 a 24. Uérétiques brAléa sous son règne, 26.
EDOUARD, prince de Galles, 61s da Henri VI, sa aaisaanee; Vill, 139. St fuite, 223. Sa mère le couUe à un brigand qui le sauve, 261. Epouse la litlada Warwick; sou traité avec lui et avec Clarence ; V, 558, 359. Procession h 4aqnelte il assiste , 39ü. Son retour en Angleterre; prisonnier à Tewksburf ; il est massacié 374, à 376.
ËDOCARD, comte de Warwick, le dernier des Plaulagenels; son supplice ; IX, 78.
ÉDOUARD , comte de Ssvoie; sa guerre avec le dauphin de Viennois; sa défaite ; V, 399, 400. Réconcilié avec lui, 430. Sa mort; comment sa succession est r^iée, 440, 441.
ÉPFIAÏ tLE niatcuxL a), surintendant des buaucesde Louis Xlil; son discours à rassemblée des notables; XIV, 20 et suiv. Scs nombreux collègues dans la guerre de .Rantoue, 83. Réduit le duc de Lorraine, 106 a 108. Ses accusatioas contre .Uootniureucy, 109. Sa mort, 117. Les troupes lorraines lui out été livréas, 121. A rétabli l'ordre dans les linancas, 155. Vuy. Cimi-Mart.
EFFiAT (aese a'j, accusé de la mort de .Madame; XV, 171.
EFFIAT (a'); sa bdélité à la constitution; XV. 336. Upposé à la quadruple alliance, 377.
EGl.NUARD , secrétaire et historien de Charlemagne ; I, 579. Portrait qu'il trace de ce héros , 421 et suiv. Ses amours avec Emma, 469.
EG.MUNT (cHiaLts o'j, duc de Gueldre: sa lutte avec Philippe d'Autriche; leur trêve; IX. 304. Il recommence la guerre. 310, 311, .323, 323. Trêves dans laquelle il est compris, 330,531, 360.
Il reprend les hostilités. 396. Est le seul allié de la France, 393. Est de l'armée du .'Milanais, 434. Retourne dans ses Etals, 4 >7 .ibandonné par la France; X, lüS, 225. Cede la nue-propriété de sa souveraineté à Charles-Quinl, 238. Sa mort, 285.
EG.MOMT(ie coaia s'); son ambassade en Anglete.re; XI, 30. Est lieutenant du duc de Savoie, 75. Son poste 4 la bataille de Sainl-Quciilin,78. Il gagne la bataille de Gravelines, 93, 94. Est otage pour l’exécution du traité deCatean-Cambrésis, lOU. Scs représentations hardies à Philippe U, 2S4. PaciScation qu'il négo- »
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de, 301 . Il refuse de se joindre à la confédération des gucui, 3(m. Son supplice, 33é.
EGSIONT (le coite »') ; renfort qu'il imèoc i la ligue; XII, iS3, ÜSi. Sa valeurè Irry: il est tué, 4SS, iSil.
EGMONT (LE COUTE a') est de l'armée d'Allemagne; XVII, llü.
ELIUJCÉF(DELonEAiaE<;itsE.aAnQTisD']; X,4'2. Part pour l'Italie. 4i7. S'enferme dans Metz, XI, 8. Est de l'armée de son frère, C8. Accompagne Marie Stuart en Ecosse, 70,71.11 agite Paris, 202. Sa mort. ôUO.
ELBÜEÜF (de gusk, uARpois, rris ave a'); part qu'il prend à la ^int-Barthèleniy; XI. 409. Son dévouement pour le Balafré, 20S. Aui prises avec Joyeuse, 234. Est de l'armée de son frère, 5W). Son arrestation, 383, 399. Conférence à laquelle il assisie. XIII, 31. Engagement qu'il signe. 30. te gouvernement de Poitou est donné, 04. Se soumet à Henri IV; 80, 81. Représente un des pairs au sacre de Louis XIII, 300. Accompagne ce
E rince au parlement, 30S Déclaré coupale de lèse-majesié; remplaeé dans son gouvernement: XIV, 00, 92. Sa condamnation, loi. Complice de .Vlontmoreney, 1 12. Abandonné par Gaston. 133.
ELBQEL'F (DE LonnAtSE ciiSE Dic d'), volontaire à l'armée de Flandre: XIV, 330. Est nommé général de la fronde; s'empare de la Bastille. 413. 410. Emissaire espagnol accrédité auprès de lui, 420. Son mobile, 422. Siège au parlement, 439. Dénonce le projet de retour de .Mazarin, îiOl . Sa mort: XV, 42.
ELEONORE d'Aquitaine épouse Louis le Jeune; III. 203 ctsuiv. I.aissèc sous la garde de l'étéquc de Chartres. 213. Couronnée è Bourges, 2 14. Prend la croix, 242. Sa brouilleric avec son époui, 204. Donne le jour à une fille, 277. Son divorce; scs prétendants; son deuxième mariage; naissance de son fils. 279 à 281, 282, Ne prend aucune part au gouvernement. 290. Sa fidélité envers lleiiri; sa jalousie, .342, 343. Sa captivité. 344, 333. Mise en liberté. 387. Son fils Richard lui confie uneaularitéabsuluc.413. Appelée en Sicile, 422. Arrive à Messine, iO. X l'administration de l'Angleterre, de la Normandie et de l'Aquitaine, 410. Son activité contre son fils Jean: déjoue ses entreprises; négocie le rachat dcRichard, 441. A sa mort prend parti pour Jean sans Terre, 463. Va chercher en Castille sa petite-fille Blanche; se relire à Fonteyrault ; époque de sa mort, 406. Assiégée par aon petit-fils, 478. Meurt, 488.
ELEONORE de Provence; son mariage avec le roi d'Angleterre; IV, 217. Son entrevue avec sa mère et ses soeurs, 434. Accompagne son mari en France, 489.
Prolonge son séjour à la cour de sa soeur; dilTércod qu'elle lui soumet, 491. Elle rassemble des soldats sur les cAtes de France, 493. Les disperse, 403, 497. Réclame le partage de la Provence; V. 00. Presse son fils de seconder scs prétentions, GO.
ÉLÉONORE d'Autriche, sœur de Charles-Quint; projet de la marier à Louis XII ; IX, 417. Puis au connétable de Bourbon, 431, 448. François !•' la demande en mariage ; X,7I. Leurs fiançailles, 77. Elle l'épouse. 1 13. Négocie et fait signer la trêve de Monçon, Kl. Se rend au congrès de Nice, 224. Sa joie de réunir son époux et son frère ; est présente à leurs entretiens ; elle se retire k Bruxelles, 387. Duel à .sou occasion. 389. Est présente k l'abdication de son frère; XI. lût.
ËLËUNORE d'Aragon, comtesse de Foii ; comment recueille la succession de Navarre ; VIH, 230 h 233. Sun avènement; courte durée de sou règne, 489.
Sa mort; IX, 30.
ËLIE, seigneur de Gerberoi. donne asile à Robert Courte-Hcuse; III, 22.
ËLIE, seigneur de la Flèche, achète le Maine ;se fait proclamer comte ; III, 33. Ses guerres à cc sujet; il prend la croix, 78 à 80. Ëpnque de sa mort, 136.
ÉLIPAND. évêque de Tolède; sou hérésie ; I, 434, 438.
ÉLISABETH de Flandre, femme de Philippe-Auguste; descend des Carlovirtgicns; II, .323.
ELISABETH de Vermandois, comtesse de Flandre ; sa mort ; III, 519.
Elisabeth de Jérusalem ; scs mariages; III. 412,4^.
ELISABETH (saiste), sœur de saint Louis : scs austérités ; sa mort ; IV, 513.
ÉLISABETH , reine douairière de Hongrie . fait assassiner Charles Durazzo ; est emprisonnée et noyée ; VI,
ÉLISABETH d'York épouse le comte de Richcniond, Henri VII; IX, 77, 78.
ËLISABETli, reine d'Angleterre, déclarée bâtarde par le parlement ; X , 209. Parti pour elle ; elle est emprisonnée; XI, 31. Sou avènement; dangers qu'elle a courus ; pourquoi sauvée par Philippe II; il la reconnaît; elle est couronnée; scs rivales. 96, ib. Démarches de Philippe pour l'épouser; clic rétablit le culte réformé ; elle fût la paix avec
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la France et l'Écosse, 90, 97. Intervient lippe; congrès de Bourbourg, 341, 342. dons ce dernier pajrs; su: succès, 122, Départ de l'invincible Armada; bulle 12.3. Sa méfiance de Marie Smart, 170. d'excommunication contre la reine, 342. Elle refuse de recevoir les nonces du Est sauvée par la destruction de l'Arpapc, 180. Ses négociations; son traité niada; secours que les huguenots attenavec Condé, 228, 229. Secours qu'elle dent d'elle, 34a, 3{9. Henri IV lui deenvoie en France, 230. Subsides qu'elle mandesona.de, 439 , 480. Ses renforts fait passeri d'.\ndelot, 233. El à Coudé, retardés jiar les vents contraires, 443, 233. Comment espère recouvrer Calais ; 444. Presse le roi de se rendre maître de la reine mère lui déclare la guerre, 233, la Normandie; XIII, 13, Envoie des se- 236. Elle désire une réconciliation. 268. cours à ses lieutenants en Bretagne ; scs Ses négociateurs signent le traité de exigences ; scs reproches. 93. Ses rap- Troyc.s, 269. Réconciliée avec Marie ports , ses négociations avec le roi con- Sluarl, 273,274. Scs explications avec la verli, 149 à 132. Elle ne sauve point Ca- France nu sujet de Calais; inquiétudes lais, 153. Son alliance avec la France, que lui .1011110 la reine d'Écosse, 306. 135 à 137. L'aide h recouvrer Amiens,
Elle accueille Chétillon, 314. Envoie des 176. Retard de ses ambassadeurs pour subsides au parti, 348. Son rovaume en- la paix générale, 180 à 182. Ses inquiériebi par l'émigration flimande ; convoi ludes ; ses dangers, 207. Pourquoi sc qu’eOc fait saisir, 391. Son mariage né- rapproche d'Ostende ; ambassadeur que gocié avec Henri d'.Vnjou ; elle no sou- lui envoie Henri ; son accueil à IJiron ; baile |ias cette union ; clic retient Marie elle l'entrclicnt du supplice de d'E.ssex, Sluart en captivité; fait exécuter Nor- 220. Elle recommande Bouillon au roi; folk ; son traité avec la France, 393, .sa mélancolie, sa mort. 230. Où Henri 394. Horreur et clfroi que lui cause la apprend cet événement, 254. Saint-üartbélemy, .42.8, 429. Négocia- ËI.ISAltEfil de Pologne épouse lo tiens pour lui faire épouser le duc d'A- roi de Hongrie : X, 269. Elle règne en Icnçon, 413, 447. 457 ; XII, 53. Refuse Transylvanie, 442. XI, 47. Réconciliéo de secourir les Rochclois, 34, 35. Scs avec sa noblesse cl Ferdinand ; X. 434. rapports avecCbarles IX cl Philippe 11 ; Él.lS.iUE'fU de France, fille de
XI, 458. Avec la régente de France; Henri II; .son mariage stipulé avec
XII, 12. Invoquée par les états de Flan- Ëdouard VI; X, 430. Puis avec don dre, 104. Son alliance avec eux; par Carlos d'Espagne; XI, 42, 96. Elle quoi motivée. 1 17. Envoie des subsides épouse Philippe II. 98, 1)9. Est escortée à Jean Casimir ; l'ans quel but. 118. Elle nar le roi de .Navarre ; son mariage céléreliciit .Marie Stuart en captivité, 134. bré, llO, 120, 121. Son entrevue avec sa Élude l'iilliüiiee av.'C la France et son mère, 282 et suiv. Passion de don Carmariage avec d'Alençon, 166. S< s négo- los pour elle, 332. Sa mon. 334. cialioiis avec le N'avarrais. 200._2ül. ÉUS.AIiETII d'Autriche; son mariage Parry lente de l'assassiner, 202, 293. S. s avecCbarles IX;XI,379. Douleur que lois crm Iles cunlre les catlioliqucs, 212. lui cause la Saint- Rarthélemy; ce qu elle Valois lui recommande les Pays Bas, obtient du roi, 451. Est veuve cl mère 215. Considérée par Pliili|ipe comme son d'une (ille, 472.
ennemie pL-rsoimcIle, 222. Nouvelles né- ÉLISABETH de France ; son mariage gocialions avec Henri, 226 a 228. Elle stipulé avec Philippe IV d'Espagne; fbarge Eiiccstcr de secourir Us Fia- Xlll, 264, 319. Sa maladie, 367. Son manils, 269. Son roy aume est le centre mariage p.ir procuration. 369. Son entrée d'action du proK slanlisme ; il n'est pas en Espagne, 16. Elle n'a plus de rapports i l'abri d'une révolution intérieure ; con- avec la France; XIV, 230. Elle presse séquence du principe d'autorité adopté la di^^éce de d'OIivarès ; ses conseils par l'église anglicane; facilité avec la- au roi, 313, 314. Sa mort, 526. quelle le pays a changé de religion; in- ÉLISABETH - CHARLOTTE , prinquiétudes que donne .Marie Stuart aux cesse palatine, épouse le duc d'Orléans; ministres d Élisabeth; vœux du pape, XV, 18 1. Ses grélentions à la succession de Philippe, du prince de Parme, pour de son frère ; o4S, 3//, 474. Confidence la mort Je cette dernière, 270 à 272. que lui fait le roi, 406. Mariage de son L’armée allemande qu'elle a levée entre fils; anecdotes è ce sujet, 410 cl suiv. en France. 288. Ses elTorts pour sauver Son opinion sur Dubois ; XVI, 182.
1rs huguenots de ce royaume, 293. Rc- ÉLISABETH, impératrice de Russie ; (oit un envoyé du Navarrais, 310, 311. projet de lui faire épouser Louis XV; Propositions de paix que lui fait Phi- XVI, 322. Bévolulion qui la place sut le
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lr6ne, 47S, 476. Troupes qu'elle nuaeuiblc ; XVII, ïi. Entre dans la ligue centre Fréd4ric, 71, 8i, 102, 118. 8a mon, 170.
ËLISABETH ( madame ^ , sœur de Louis XVI ; par qui sa maison gouvernée; XVII, 400. Pureté de sa réputation. 404.
ELNHAM (fimi.Ltiiie) ; lieutenant de l’éïéque de Norwich en Flandre : VI.
ELOI (sirrr) ; amitié de Dagobert pour lui ; I, !À4, 279. Ses travaux d'orfévrerie. 283.
ELPHINSTONE(L'xaiaAL), au serviee des Russes , eunlribue k la victoire de Teheeraé; X Vll, 2«1, 289.
ËMEBI (d'), commissaire deLouis XIII ani étals de Languedoc ; son arrestation; XIV, 110. Ambassadeur en Savoie; trahison qu'il fait en vain entreprendre, 174. Sis mesures pour assurer le pouvoir à la régente, 179, 179. Traduit Hoolgaillard devant un conseil de merre. 180. Rattache la régente k l'alliance française, ib. Est nommé contrôleur des finances, 302. Ëdit de confiscation qu'il exhume ; débats qu'il soulève, 318. Sa subtilité ; sa dureté fiscale, 341, Taxe nouvelle dont il fr^pe Paris, 387 et suiv. Est remplacé, 3ü0. Puis rappelé, 437. Sa mort. 401.
E.UMA , fille de Charlemagne ; ses amouis avec Eginhard ; I. 409.
EM3IA, femme de Rodolphe, roi de France ; sa mort ; II, 234.
EMMA, fille de l'impératrice Adélaïde ; épouse Lolhaire ; Il , 284. Sa haine envers son beau-frère Charles, 289. Ses galanteries, 290. Reçoit le serment de fidélité des princes francs ; accusée d'inconduite. 292. Invoque le secours de sa mère, 293. Combat dans le Rémois , ih. Prisonnière du prince Charles, 294.
EM.MA, fille de Hugues de France; son mariage projeté ; II, 200. Femme de Richard sans Peur, 330.
EM.MA de Sicile, demandée par le roi de France; comment épouse le comte d'Auvergne : III, 119.
EMMANUEL PHILIBERT.duc de Savoie, d'abord prince de Piémont ; scs remières armes en Italie ; puis au siège e Metz; XI, 13. Il commando l'arioee impériale; prend Hesdin, 20, 21. Ses ravages en Artois ; il perd le combat de Renty, 33. Est aux prises avec le duc de Nemours, 39. Son mariage négocié, 42.
Il donne lecture de labdication de Cbarles-Quinl, 91. Est encore général en
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chef des impériaux; trompe les Fiwçais : investit Saint-Quentin, 79. U gagne fa bataille de ce nom et propose de marcher sur Paris, 79, 80. Preou Saint- Quentin, 80. Rassemble son armée à Maubeuge, 92. Pouri|uoi désire la paû, 99. Son mariage stipulé, ib. Est célébré, 99. Hérétiques qu'il se charge d'extarminer, 142. Guerre qu'il fait aux Vaadois; édit de tolérance qij'il leur aecorde, 163 à 169. Il réclame ses places séquestrées par la France; traité de Blois qui régla ce différend, 293, 294. Ses créances sur la cour, ib. Sommation qu'il fait faire à Catherine. 2177. Plans qu'elle lui communique, 274, 279. S'oppose au mariage de Coligny, 384. Annonce k Damville la mort du roi ; XU, 14. Le fait évader; obtient de Henri lit la restitution de scs places, 20,21. Prend Bcllegarde à son service, 20. Médiateur entre Damville et la cour, 99, 99. Ses intrigues avec Catherine de Médicis, 31. D'où ses prétentions à la couronne de Portugal, 199. Reconnaît Philippe II.
Son complot pour s'emparer du Danphiné révélé au roi, 187, 188.
EM.MELINE, femme de GtrilUame Fier à Bras ; sa jalousie contre la vicomtesse de Tbouars ; sa vengeance ; II, 333. Guerre qu'elle soutient contre son mari : leur réconciliation, 334.
EMPSER[jtcoaJ, capitaine de rinCinterie allemande de Louis XII ; l'empereur lui ordonne de quitter l'arniM ; IX, 379. A qui se confie ; sa mort. ib.
ËNGËLBÊRGE, impératrice, recommande Lothairc au pape Adrien ; U, 114. Cause remprisonnciiicut de Louis If son époux ; scs négociations avec ses oncles, 129. Assiste è la diète de Parie.
ENGHIEN («xemER staE n'), lieultnant du comte de Flandre ; ses expéditions; sa mort; VI, 417.
ENGHIEN (ra.tsçois de eocebos-vib- DOKE, COMTE d') cst de l'armée du duc d'Orléans ; X, 288. Envo^ en Provence pour recevoir les Turcs, 299. Piège auquel il échappe. 306, 307. Il prend Nice, 308, 309. Levé le siège du chAteau, 309 à 319. Commande en Piémont, scs opérations ; sa brillante victoire de Cmsoles. 3IG A 324. Pourquoi perd le fruit de la bataille, 324, 329. Armislice^quil conclut. 326. Témoin de la protestation du dauphin contre le traité de Crespf, 337. Rejoint le roi, 342. Est gouverneur du Languedoc, 369. Aecideut qui cauM sa mort. 379.
ENGHIEN (lEAS SE. lOiMoa , comtx «t
EPE EPB 167
totuo!», PIM ■') part Dour l'Ilâlie; X, Mi, iO ; XI, ii. Est te l'trmte rojtle, 9. SéjettetlausMeU; sessorlies, 11. Est tué à Saict-Queniia, 79.
ENGILBÙIX (SÀisT) , envoyé k Rome par CtMrleaisÿne ; I, U%. Porte au pape Léon III une part des dépouilles des Bons, éé3 Ses amours avec Bertha, fille de Charles ; leur lils, 4U9.
ENMERV (le coïts o') ; projet de le nommer mioislre ; XVII, 347.
ENSENXDX (LB isaocis as le) , mi~ nistre de Fcrdinaud VI d'Espagne; XVII, 10, 104.
ENTRAGUE8 (a'), commandant franfais, vend aux Pi.sans la citadelle de Pise: IX, 190.
E?iTHAGUES (raASfOis as sxuac a') ; •vis qu'il dunue à Guise : XI, 38Ü. Lieutenant du chancelier a Orléans: XII, 332. Méfiance qu'il inspire au Balafré, 337.
Défend la citadelle, ib. Témoin des derniers moments du roi, 420. Promesse do mariage que fait Henri IV à sa fille ; XIII. 204. Ses intrigues; son arrestation ; sa captivité, 241 à 244. Sa trahison, -Ut).
ENTRAGUES (ciasub se sauac a’^ dit Aniraguol , insulte Quélus ; leur dhel; XII, 120, 121. Est de la ligue, 210. Lieutenant du chancelier à Orléans, S32. Méfiance qu'il inspire au Balafré,
EKTRAGUES (la asnoissLLs as sauac •'), duchesse de Vemeuil , maltresse de Henri IV ; promesse qu'il lui fait de l'épouser ; XIII, 2U4. 203. Désir du roi de se rapprocher d’elle ; il la fait présenter à la reine, 217. Obtient la gréce du comte «TAngoulénie, 223. Exactions qu'elle obtient. Elle attaque Sully, 230. Ses inlrigues avee l'Espagne ; elle rend au roi sa promesse de mariage ; son procès ; sa condamnation ; sa grâce, 241, 243, 2S7.
Embarras qu'elle donne au roi , 234.
Leurs relations renouées, 290. Menaces qu'il lui lait, ib. Sa réconciliation avec la régente ; a quel prix, 300.
KMTRAIGUE8 (lb coïts a') ; ses déelainatioos contre la noblesse; XVII,
ENTREHO^'T (jAoqcEinix n’) épouse Coligni; XI, 584 8c réfugie en Suisse, 42».
ÉON DE L'ËTOILE sc croit appelé à venir juger la terre ; ses disciples condamnés au feu; III, 279.
ÉON ( iK cnEVAUSS a') : secrétaire d'amtwasade en Angleterre ; XVII, 177.
ÉPERNON (Asasé). prévAl des mar- . chands de Paris ; les Muebers lui de-
mandent d'armer la bourgeoisie; VII, 293. Ses efforts pour calmer la fonle, U>.
ËPERNON; jxAs-Lovu .vocaset ai la va- I.BTTS, asFCis UC o'j est appelé à la fhvaur de Henri III ; XII , 122, 143. Le roi toi destine sa belle- soeur; lui donne d'avance la dot ; le fait duc et pair ; il gouverne ce prince, 149, 147. Le Béarnais recherebe son amitié, 193. Est envoyé prés de ce prince, pour l'engager à chan-
Ser de religion, 197 et suiv. Conserva letx au roi, 218, 221. Lui propose de s'allier aux proleslaots,218. Ses succès contre les ligueurs, ib. Sa mission près de la reine mère, 2M. Il conseille la pais avec les huguenots, 231. Son commandement, 242. Il marche contre Condé,247.
Est nommé gouverneur de Provence, 233. Scs opérations en ce pays, 239, 237, 238. Limites à la confiance que lui accorde le roi. 278. Son mariage avec Marguerite de Fois; il fait mal accueillir Joyeuse, 28U. Son commandement à l'armée royale ; ses opérations , 209 , 340.
Négocie avec les Allemands, 303. Haine que lui portent les ligueurs ; surnommé barejton,' libelle contre lui ; sa réponse, 311. Efforts de Guise contre lui -.faveurs dont il est comblé ; indignation de la bourgeoisie, 312. Complot des seixa pour l'enlever, 314. Part pour Rouen, 313. Ses démêlés avec Villeroi, 332. Il commence à être à charge è Valois , ib. Accusé par les Boise , 354. Résigne le gouvernemenl de Normandie ; s'éloigne de la cour,
Ses relations avec le Navarrais, 347.
Complot d'Angoulème dont il manque d'étre victime, ib. à 33Ü. Renfort qu’il envoie au roi. 403. Il n’ose conUer sa personne à ce prince, 411. Uceupe Blois, 4l3. Réconcilié avec Aumonl, 419. Son commandement è l'armée royale, 421.
Assiste aux derniers momenta du roi, 423. Ses troupes sont toutes catholiques, 429. Il abandonne le camp de ^at- Cloud; ses motifs; ses prétextes , 434.
Est de la journée des farines, 479. Est du tiers parti , 484. Ses succès en Provence; Klll, 2Ü. Sas upérationa; acseicés en ce pays ; tous se réunissent contre loi et se soumettent à l'auloiilé royale, 90, 91 . Ligue- contre son pouvoir, 94 à 97, 133. Ses menaces au roi ; son traité avec Philippe. 134. La soumission de Marseille entraîne la sienne propre, IMi, 139. -Ce qu'il obtient du roi, 140. Est de l'assemblée de Rouen, IM. Rancune que lui garde Henri , 183. Sa position Kodale, 191. Aversion qu’il témoigne pour le roi, 211. Élude de se compromettre dans le cemplol de Biron, 214.
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Son entrevue evec le roi. 221, 222. Déposition de Latin sur son compte, 222. li accueille Biron, 225. Scs dérèglements, 253. Le roi veut soustraire Metz à son autorité , 234 Sa position À la cour ; il s'attache à la reine. 2^iO. Est dans la voilure du roi à sa mort; le couvre de son manteau. 281. S*em[iare de l'autorité.
282 k 284, il fait nommer la reine ré-
fente, 285. Sa position poliiiqne. 280.
es bonnes paroles à Sully . Est du conseil secret, 21M). A empêché de tuer Ravaillac, 291. Scs prétendus rapports avec lui, 295 Ses gouvenumnils. 299.
Position que la reine fait à son HIs, î6, S'esl élevé par lefavoriji.sme, il>. Se rend au-devant de Coudé. 504. Penche pour l'alliance c.spngnolc. 505. Keprésentc un des pairs laïques ou sacre. 500. Prend
Earti pour Soissons ; entre en carrosse au ouvre, 307. Ses ciigcnces, oü8 II pari pour Angouléiue ; démonstration que lui Fait la reine, 509, 3lü. 310. Sun retour; bon accueil qu'il reçoit , 319,_^ t roideur que lui témoigne la régenle, 521 Complice de l'assassinal de Liu, 525.j>20.
Triomphe de sa fiction ^^320, 527. La reine >t ul s'en dégager , 532. 11 se renferme à Metz, ib. Son rappel, i/y. I Accompagne Louis XIII MU parlement, 358.
Comment brave la justice, 558. Gouserne la reine, 500. 571. S'elo]giie de la cour; après quel accident. 575. Scs rapports avec la cabale, 378. Prend les armes oSi, Gralilîcalions qu'il a reçues, 380. Sa querelle d’étiquette avec le gardi’ des sceaux; il quitte encore la cour. 412. So rapproche de la reine mère , 415. La fait évader: le roi lui fait la guerre ; leur uccummodcinent . 421 , 422. ConL'dêré de nouveau , 427. Accueille le roi à Cadillac, 459. Attaque la Rochelli*. 440. Est nommé gouverneur de Guienne, 451.
Aux prises avec Roliaii, 482. Suite de scs opérations; X!V. 04. Il s humilie devant Rich.dieu, 80. Appui que Montmorenev ollend de lui. IIO Sii Odélilé au roi. 11) 11 dcir.andc en vain la grâce de îlfontmorcmy, 115. Son attitude à l'égard du cardinal. IIO. Ses débats avec Sourdis ; sa mortification. 124, 125, 161. Puissance qu'il a conservée, 160. Refuse de faire la guerre au cardinal, ib. Ses démêlés avccCondé, t85. Son abaissement, 187, 103, 203, Sa mort, 253.
Vov. Laraft'fte.
ÊPERNON (le ®of. d‘). d'aberd marquis. puis duc de l.avalctte ; son grade, XIII, 290. Confédéré avec la reine mère. 427. RéxoUés qu'il écrase en Guienne; XIV, 1G2. Conspire contre Richelieu,
166. Son échec à Fontarabie ; il se retire CD Angleterre, 184, 183. S'y réunit à U reine mère; son procès; son exécution en efllgie, 105 , 263. Est du complot de Sedan, 230. La Guienne demandée pour lui, 300. Complot contre Mazarin qu'il fait avorter, 529. 330. Volontaire à l'arrnéc des Pays-Bas, 330. Il prétend an rang de prince ; ses démêlés avec Condé et avec le parlement de Bordeaux; il le fait casser; remontrances à ce sujet, 435, 457. Aux prises avec les frondeurs. 457, 458. Sa tyrannie dénoncée au parlement de Paris, 402 et suiv. Faiblesse de Maztirin pour lui. ib Pourquoi ses crimes ; ses vices ; haine que lui porte la bourgeoisie, 462, 463, 497 Sa destitution olfiTie par Gaston, 467. 11 est révoqué, 169. Nommé gouverneur de Bourgogne, 482. Ses succe.s contre le parti des princes. 500; XV, 7. Veut se récuser dans le procès de Condé. 17, 18. 31ort de son iils.48. Sa mort. 02.
EPEIINON (le hcc d') son mémoire contre Flniry ; son exil ; XVI. 370, 571.
ÉPUÉMENIi- (duval d'); combat au parlement rempruiil proposé par Necker; Wll, 576 et suiv. ^ popularité, 516, 517. Sa véhémence, 517. Il propose' de publier les principes constitutifs de la monarchie ; son arrestation, 522 0 524.
ERASME (dioieaJ. le savant le plus universel de son siècle : scs amis en France: son influence en ce pays où il refuse de se rendre ; date de sa mort ; X, 118 ài20. L*i.n.seignemcnt du grec, de son temps, sc naturalise en France^ en .Allemagne, en Angleterre; il est in- \ilé à diriger le collège de France, 120, 121. Son édition du Nouveau Testament en grec, 127. Sou incrédulité sous le loilc du catholicisme, 128. Procès que lui fait Bédn, 1.50.
ERCllINUALD, maire do Neuslric; I, 27d. Cumtueol il domine Clovis. 278. Gouicnie les trois royaumes: est favorable aux hommes libres; fait recoimil- Ire par chacun des royaumes les trois fils de Clovis .sans faire entre eux le partage, 287. ^ mort. 288.
ÉRE.MUURGE, héritière du Maine, assure ce coiiiié à son époux Foulques d'Anjou ; ül. 156.
EKGÜERY (le sire »'), capitaine de Philippe VI , commence les hostilités dans i'Agénois ; V. 490.
ÉRIC, roi de Non^ége : sa fille est héritière de l'Écosse : V, 141. Il stipule le mariage de la jeune reine avec un prince d'Angleterre, 142.
ERLACIl (li coïte &'), major-général
C'iJUgI
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de rarmfe de Wejmar; son traiU avec la France: XIV, 11)8. Prend |>arl à la Tictoire de Fribourg, 1122. Renforce Condé. 378. Marche sur Paris insurgé, dü3, 404. RafTermit la fidélité des TVeymariens, 423, 420.
ERME.MBËRGE femme de Thierry II, répudiée ; I. 240.
ERMENFROI, menacé de la justice d'Ebroln; I, 208. L'assassine ; honneurs dont le comble Pépin, ib.
ER.UENGARDE. femme de Louis le Débonnaire : il, 7. L'eicite i dépouiller son neveu Bernard, 14. Sa trahison envers ce dernier j le fait périr; meurt ellemême, 18
ERMENGARDE, fille unique de l'cmpercur Louis II ; exclue par les lois de son héritage ; II, 1.77. Épouse Boson, 143. Sun ambition, 147. Est assiégée dans Vienne, 102, 103. Prisonnière, 103. Tutrice de son fils. 100.
ERMENGARDE, femme d'Eudes de Blois , découvre son cadavre ; II, 410.
ERMENGARDE. vicomtesse de Narbonne , livre au comte de Barcelone l'entrée de Languedoc; III. 203. Sa cour rendez-vous des troubadours, 431. Ses cours d'amours : sa mort, ib.
ËRMENGEAUO, comte de Rouerguc, ne reconnaît point Rodolphe; II, 221.
ER.UESINDE, comtesse de Bircelone; comment elle force les Sarrasins k la paix; II, 381.
ER.NEST, duc d'Autriche , offre passage aux croisés de Nicopolis ; VII, 78. Mariage de son fils, 142 Renforce i Paris les Bourguignons, 164.
ERNEST d'Autriche prétend i la couronne de Pologne; XI, iii. Défiance des Polonais k son égard 452. Projet de mariage pour lui; XIII, 23, 32. Gouverneur des Pays-Bas , 82. Refuse d'arrêter Mienne. 85. Sa mort, 119. 120.
ERRERA (tacts de) renforce Gonsalvc; IX, 280.
ESCUAUFFOU (xasxca s'), compagnon de Guillaume le Bâtard , révolté contre lui ; II. 474
ESCLAVOLLE (cccaos, sir.cn d'), envoyé par Guise à Paris; XI, 313.
ESOLAT (riESHK de t'), conseiller du duc de Berry, arrêté avec Montagu; VU,
ESC031 AN (lx DEioisELLE d') ; ses révélations sur Ravaillac; XIII, 293.
ESCORNAY (ta sine d'J viole la trêve en Flandre; VI, 474.
ESMEAIIX (d'); pourquoi condamné A mort en Provence; XIV, 436.
ESPAGNE (tocis a') ou de la Cerda,
seconde Charles de Blois : commande son année ; VI, 12, 16. Lève le siège d'Hennebon, 20. Ses progrès ; sa défaite à Quimperlé; don qu'il demande à Charles ; vengeance qu'il projette ; comment einpèehée, 20, 21. Commande la flotte française; bataille indécise qu'il livre, 22. Est déclaré par le pape roi des Iles Fortunées, 37. Flotte que lui promet le Dauphin viennois. 31.
ESPAGNE (ciuntEsa') ou delà Cerda, est nommé connétable de France ; VI, 111. Accompagne le roi en Saintonge, 118. Faveursdontilesl comblé; il épouse ïlarguerite de Blois ; excite la jalousie du loi de Navarre, 125. Est assassiné, 127, 128.
ESPARRE (txisviLLK, sire de l'), chargé de défendre la Gascogne contre le roi de Navarre; IV, 317.
ESPARRE (LE SIRE DF. t'), prisonnier de Charles VII; VII, 221. Conspire contre la France, 239. Excepté de l'amnistie. 245. Est exécuté. 234.
ESPENAN (d') défend Salces pour les Français; capitule; XIV, 210. 'Troupes qu'il conduit en Catalogne, 246. Sa retraite, ib. 247. Sa querelle avec Fontrailles, 236. Prend (lart à la victoire de Fribourg. 323.
ESPESSE (i.e sirtaD'), envoyé par Henri III à sa mère ; XII. 1 1.
ESPINAC (FiERRE d'), archevêque de Lyon, préside leelergéauxétalsde Blois; XII, 70. Porte au roi, au nom des trois ordres , la proposition d'adjoindre au conseil d'État trente-six députés nommés par eux, 73. Sa réponse au président de la chambre des comptes, 79. L'ordre le charge de demander la guerre sans donner les moyens de la soutenir, 83.
Sun discours de ciêturc, ib. Il signe le cahier de Tordre et le présente au roi, 88. Est de la ligue , 210. Libelle à lui attribué contre d'Épernon; accusé d'inceste, 311. Ses conférences avec Guise, 320. Est du conseil secret, 339. Confiance que lui témoigne le roi, 351. Ce qu'il lui demande, 339. Audience k laquelle il est présent; est envoyé au tiers état, 369. Son mot à plusieurs députés, 373. Conseil auquel il assiste ; il est prisonnier, 383. Le roi le rassure, 388. Il reste prisonnier ; ses interrogatoires ; sa fermeté, 399. Se rachète ; est garde des sceaux de .l'Union, 451. Communication que lui fait Mayenne, 459. Envoyé à Urnri IV, 469. Procession qu'il conduit à Notre-Dame, 472. Conférences aux- ^elles il représente les ligueurs ; XIII, w et suiv. Assemblée à laquelle il as-
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liste. 31. S'empare da pooyoir è Lyon ; bit le duc de Nemours prisoniiier ; U ville se déclare pour Henri IV, 32 i 34. Il persiste dans le parti de la ligue; époque de sa mort, 132.
ESPINKVI I.LE (■>'). corsaire français:
ses eiploils: sa mort: XI. 47.
ËSOUERDKS (LcasatcHM. o') défend Abbeville pour Charles le Téméraire; VIII. ôtiU. Traite de la remise d'Arras. 43i. Commande l'armée de Ix>uis XI ; perd la bataille de Guinenatr, 403 4493. Belle armée sous ses ordres: IX, 26. Né-
Î:ocialeur du traité d'Arras, 28. Leroi e recommande à son fils. 30. Ministre proposé. Kl. Envoyé en Flandre. 76. Il contient Maiiinilien, 81 Sessurcès, 103.
Il secourt le prince de Clèves, 106. Ses succès, sa blessure, ill. 112. Senteuee qu'il siene, IIK. Défend la frontière du Nord. 133. Négociateur avec Henri VII, 133. Tente vainement de reprendre Arras: ses échecs. 158. Villes que le traité de Seolis lai.ssc k sa garde. 138.8a mort. 182,
ESSË («SOHÉ DK nOSTAllUIBPaT , lASOS »’) ; sa belle défense à Landrecies; X.
302 . 305. Troupes qu'il conduit en Écosse; sa harangue, 418. Ses opérations: violences de ses soldats à Édimbourg 4lli. iI7.Son rappel, 417. Il défend Térouenne; XI, 20. Est tué. ib.
ES8EX (te COÛTE d'J, négociateur à rir.rw iioes; Vil, 127.
ES EX (iK covTE d') ; secours anglais qu'il conduit à Henri IV : Xl.48<i. Ses forces au siège de Koueii ; XIII. 8. Il ne prend point Calais: 153. Son supplice,
KST.AINCi (i.'Anin«L d') : sa flotte .sort de Toulon; XVII. 4tNi. 4tl8. Son arrivée en Anicrique: ses précédents ; son confident; son caractère: retardé par les vents. 412 , 41.3. Si s opérations. 414. Scs dis sentimenu avec les Américains; ses succès dons les Antilles. 4l4 à 419. Son échec il Savatinah: son retour en France; sa disgrâce, 419. Remplacé par Ouichen, 420. A inani|ué d'inspiration, 42.3. Entravé par .son état-major, ib. Siiffren a servi sous lui. 435.
KSTAIN VILLE ( d* ), coup de pistolet qu'il lire sur fiiiy-Joly ; XIV, 439.
ESTE (ttiorrs a'); appelé par les habitants il gouverner le Maine; II, 300.
Par qui dirigé , ib. Retourne en Italie, 310. Rappelé dans le Maine révolté; sa noblesse ; vend ses droits et rentre en Lombardie, 53. lit.
ESTE (atcoi.vs d') ; son usurpation à Ferrarc; sa mort; VIH, 479.
EST
ESTE (nEacn-E i*', d'), doc de Fer rare; accueille Charles VIII à Asti ; IX, 183. Forteresse qui lui est consignée.
183. Il oO're ses services à la France, 196. Sommes que Louis XII eiige de lui, 227. Il rejoint ce prince . 268. Ligué enntre Borgia. 273. Renforts qu'il apromiaà la Trémoille, 283.
ESTE (itraossE i*' d'). duc de Ferrare: il est de la ligue de Cambrai ; combat les Vénitiens: IX. 334. 337, 341 . Est excommunié . 332. Aux prises avec les troupes jiontificales. 384. 386. Son artillerie à la bataille de Ravenne, 379. U fait prisonnier Colonna , 3S0. Son abaolution, 384. Sentiment du nouveau pape k son égard. 398. Ce qu'il écrit aux Hédicis. 468. Réconcilié arec le saint.siége; X, 18. Pourquoi a pris parti pour Ici Allemands,^. Ranfonné par l'attnte impériale , 66. Clause qui le concerne dans le traité de Madrid , 107. Son alliance avec la famille de France, 109.
Ligué avec l'empereur, 148. Va è sa rencontre. 278.
ESTE (HEaa'LE ii. d'). duc de Ferrare; son mariage; X.tOO. Sa 6lle Anne épouse le duc d'.Aumale. depuis Guise, 406, 413. Il entre dans l'alliance française: XI.69. Refu.se de suivre son gendre à Naples, 70. Ses opérations: scs dé.sastres. 73, 73. Son entrev UC avec Catherine de Médicis,
ESTE (rB.ivcois i" d'), duc de Modène, entre dans l'alliance française; XIV, .362. Ses hostilités contre les Espagnols, 379, 380. Sa détresse, 430. Allié à Mazarin; XV. 29. 48. 70. II commande en chef l'armée alliée ; prend Valence, 36. Son séjour à la cour de Francs. 42. Assiège Alexandrie, 46 Sa mort, 33. 36.
E.STE (fbvvçois II d’;. duedeXIodéne:
restitution qu'il réclame: XV, 220. Territoire qu'il vend. 261. Achète sa neutralité, 4(i3. Reçoit garnison française.
ESTE (raAsçoisiii o ). duc de Modène, gendre du duc d'Orléans, désire s'allier aux Bourbons; XVI. 480. Se rend à Na-
files. 807. Prend part au rombat de Veletri. ill. Expulsé de ses États. 811, 880. En reprenil possession. 841. Son séjour à Venise, 544 Son désespoir à la retraite des Français. 847. Signe la paix d'Aixla-Chapelle; XVII, 24.
EiSTÉ (HirroiTTE o'). cardinal de Ferrare : ses actes administratifs en Italie ; XI, 34etsuiv., il2. Légat en France, 174 et suiv., 182 et suiv. Pécore aoa états de Blois: Xll, 85.
ESTE (tE CÀBDiiuL d'J éprouTC l'arro-
ETH
EST
giDC« drs Espagnols ; XIV, 562. Ce que fon frère stipule pour lui, CIO.
ESTE («AaiK »■). reine d'Angleterre; sa grossesse; XV. 100. Naissance de son fils, 117. Sa fuite à la cour de France, 121, 121 et suiv. Louis XIV lui promet de reconnaître son fils, 107,
ESTE ( nrsaiFTTF. n'), duchesse de Parme; sa feinte grossesse ; XVI , 386 , 587. Dépossédée, 590.
ESTERNAV ( i.r. arinsF.ra a’) signe l’association proleslanlc: XI. 199. Entrevue à laquelle il assiste, 231. I.a reine mère le rend responsable des hostilités du parti .314. Rejoint le duc de Dcui- Ponls. 3!>0.
ESTISS.VC fiF. BAHos n') commande les royalistes contre la fronde: XIV, 497 Secourt les Rochelois, 499.
ESTIVET. chanoine de Beauvais, accusateur public dans le procès de Jeanne d’Arc: VII. 4fi<l.
ESTOBl ON (rADof.K dks »asc.bi, sibf.
>'), commande les rasais en Provence; est auA prises avec Carees ; XII, 36.
ESTOüRVEL (viciiEi. a'), ligueur, arbore l'étendard de Henri IV dans son gouvernement; XIII. S7.
ESTOÜTEVII.I.E (LE SISE n’;. déf. nd Harllcur contre Henri V : VII, 290. Capitule et en rend compte au roi . ib. Seconde Dunois; 481. Defend Harfleur contre B aiifort de Soinmersel. j'uis se rend; Vni, S.î. Est prévftt de Pans ; eitension de sa juridiction . 97. Destitué par Louis XI , 2411. Replacé, ôOô.
ESTOC TEVII.I.E (lf. cabdisal d ). légat du pape, sollicite en fanur de Jacques Ctrur; VIII, 142 S'interpose entre Charles VII et le duc de Savoie. 146 Réformateur de Tuniversité de Paris. 178.
ESTR.\DES (LF. coWE, ms nABÉr.iiAL d’), commande en Catalogne : XV. 37.
Prend le pas sur l'ambassadeur d Espagne.. 83, 84. Sa mission en Hollande.
123 et suiv.. 128 à 131. 135, 138, 143. Coniniande h t-aestricht , 207. Sa promotion, 228. Négociateur à Nimègue.
ESTRÉES (gabbif.i.i.e d'), maîtresse de Henri IV: son inlliience sur sa conversion ; XIII, 33 Elle conseille la déclaration de guerre à l'Espagne ; son mariage : son fils reconnu par le roi, I05, 106. Balagni est son protégé, 127, 128. Ses fêles a Lyon, 131. Dons qu’elle reçoit, 143, l7o. Sauve Belin traduit en jugement, 133. Ses rapports avec Zamet,
Elle fait entrer Sully aux finances
162. Son opinion sur le discours du roi i rassemblée de Rouen, réponse de ce
f rince, 163. Publicité de ses amours, 73. Se dispose à le suivre i Tarmée , 174. Ses infidélités ; le roi se refuse à la surprendre: il songe it l'épouser; sa mort ; soupçons d'empoisouneiucnt, 201 à 203. Voy Cceutres,
ESinËES (DiABE a’) épouse Balagni i XIII, 129.
ESTREES [le babqcis d') se noie au combat de Valenciennes; XV, 33.
ESTRÉES (EF. BABÉcBAi n'); llolte qu'il commande contre les Hollandais; XV, 195, 208. Ses succès ou Amérique , 234.
Il bombarde Alger , 570. Est envoyé en Bretagne . .378. Vogue pour rejoindre Tourville, 417. Menace Barcelone, 419,
ESTRÉES (le DEC d'}, ambassadeur à Rome: sa mort; XV, 325, 358.
ESTRÉES (LF. CABDiBAi.o'J Brcusc Molinos: XV, 362. Ses missions à Rome. 424. Ses intrigues en Espagne; il est supplanté par son neveu du même nom; XVI, 32 et suiv., 41 .
ESTRÉES (le coûte, peis iabfxbald'), réside le conseil de la marine; XVI, 82. Vote contre le duc du Maine, 256.
ESTRÉES (le lABlcaAL d'; commande l'arméed'Alleiiiagiie;XVlI, 104, lUii.Ses précédents; ses succès, ItiC, 107. Il gagne la bataille d'IIastenbeck ; est remplacé par Richelieu . 108 à llü. Rôle de son armée, 113. Rappeléà le létc des troupes: ses échecs. 176. 177.
ÉTALLONDE ( d') . coaccusé de la Barre; accueilli en Prusse: XVII, 193.
ÉTANGES (la dicuesse d'J, maîtresse de Henri IV: XIII, S.
ÉTATS - GÉNÉRAUX de botaedf. üe
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réunion ou convocation; V. 18.3. 290.
163. 165. 169, 182, 187, 188. 204, 2.32, i68, 270 . 429 ; VII, 230, 320. 379. 412. 417 ; VIH . 21 , 42. 37. 212, 324: IX, 44 à 66 , 306 : XI , 87 , 151, 167 ; XII. 66 è 91.331 è 384; XI 11. 18. 342 à 361; XVri,
ÉT.VUGE8(FRABÇ01SD'AAe,LtBF. VTCOÛTE d’), défend Luxembourg: X. 327.Gundiiit des troupes en Écosse. 415.
ÉTUELBALD , roi d'Angleterre : son mariage: II, 108.
ÉTUELRED H, roi d'Angleterre ; ses luttes avec les Danois et les Suédois; II, 342. Dépossédé et réfugié en Normandie,
ÉTTHELWALD dispute le trône d'Angleterre à Édouard; II. 20l .
ÉTHELWOLF , roi d'Angleterre ,
ETI
épouse Judith, flilc de Charles le Chauve; 11, 9«.
ÉTIENNE, roi d’Angleterre: introduit les tournoi.s dans son royaume; 11, i'JÜ. Fidèle à la cause de Henri I" ; récomense qu'il en reçoit; III, tSi. Son échec, !>3. Sur quoi fonde ses prétentions au trône, 182. Prête serment à la fille de Henri I•^ 183. Aut prises dans son comté de Boulogne avec Guillaume Cliton, ISO, HH. S’empare du trône d’Angleterre, SOS. Jalousie qu’il excite , S03. Retient Geoffroy dans l'Anjou; favorisé par Louis le Gros et le pape; attaqué par le roi d’Ë. cosse, lô. Prend possession de la Normandie; en fait nommage à Louis le Gros ; transige avec son frère Thibaud, 206. Sur quoi fonde son droit; comment l'appuie; scs mercenaires brabançons, 223, 224. Nature de sa guerre en Normandie, lô. N’y trouve pointd’obéissance; sa trêve avccGeoCTroy ,223. sa vaillance; scs succès contre les Écossai.s, 220. Prisonnier de Mathilde; offre de renoncer à la couronne, 227. Remis en liberté; s'affermit sur le trône, «6. Perd la Normandie; l’Angleterre lui reste, ib. Surveille avec soin Henri Plantagenet, 278. Son autorité nulle, ià. Parti contre lui. 281. Ligué avec Louis le Jeune contre Henri; t'ô. Attaqué en Angleterre ; décision que les seigneurs proposent, 282. Cause de ses hésitations, iO. Perd son fils aîné; reconnaît Henri pour son successeur, 283, 284. Convient avec lui de raser les chftteaui forts des particuliers; n’exécute point cette convention, 284. Sa mort, iô.
ÉTIENNE II , pape ; 1 , 346. Implore en vain la protection de l’empereur d’Orient contre les Lombards; passe en France, 351. Y est reçu comme un messager de la Divinité; renouvelle pour Pépin et sa famille fonction sacrée, o53. Sar.clionne par la menace d'excommunication l’élévation du nouveau roi et celle de sa race ; protection que la nation lui promet, iô. Accompagne leur armée; sollicite et fait conclure la paix, 359. Retourne à Rome ; attaqué de nouvean; rappelle les Francs, 355 4358. Scs lettres à Pépin: sa mort, 363.
ÉTIENNE III, pape .installé par la faction lombarde ; 1 . 364. Fait juger Constantin, son prédécesseur, 365 S’oppose aux mariages proposés entre les princes francs et la famille de Didier, 974. Sa mort, 381.
ÉTIENNE IV, pape, élu par le clergé et le peuple romain sans l'assentiment de Louis I*'; II, 14. Son inquiétude; son voyage en France ; réception qu’on lui
EU
fait ; il sacre l’empereur, i'j. Heurt, 16.
ÉTIENNE V, pape; ses transactions avec Charles le Gros ; II. 170. A couronné empereurs Guido et Lambert, 202.
ÉTIENNE VIII, pape,intervient dans les affaires de France; III, 138. Vit dans la dépendance d’AIbéric, patrice de Rome, tô
ÉTIENNE IX, pape, meurt; II, 497.
ÉTIENNE, comte d’.Auvergne; son mariage cassé par un concile ; pourquoi;
II, 108. Tué dans un combat, lit).
ÉTIENNE, évêque de Clermont, va
trouver à Hàcon Louis IV ; III, 154.
ÉTIENNE, prêtre d’ürléans , confesseur de la reine Constance , renouvelle avec Li.sois la doctrine des gnostiques; sa condamnation;son supplice; III, 263,
ÉTIENNE, comte de Champagne ; II, 416. Fait la guerre au roi Henri I"'; vaincu et mis en fuite, 410.
ÉTIENNE, comte de Blois , prend la croix ; III, 60. Part avec Robert Courte- Heuse, 74. Son retour en France, 80.
Etendue des domaines de sa maison, 87.
Part de nouveau pour la terre sainte, 95. 97. Son retour a Constantinople, 98.
ÉTIENNE, comte d’Aumale, prend la croix ; III, 66. Ligué avec Louis le Gros,
ÉTIENNE, comte de Bourgoguc ,part pour la croisade ; III. 97.
ÉTIENNE hérite du comte de Sancerre; III, 273. Henri II d'Angleterre recherche son alliance, 292. Leur réconciliation. 294. Partage avec la reine sa sœur et ses trois frères le gouvernement de la France, 375. Offensé par le jeune roi, tô. Ligue dont il fait jiarlie ; comment y engage le comte de Flandre, 377, 378. Ri'çu en gréce, 379. Désigné par Philippe de Flandre comme son allié; dans quelle circonstance, 388. Sa mort en terre sainte, 429.
ÉTIENNE de Bavière, père de la reine IsabeauiVI, 475. Fait reconnaître en France l’empereur élu ; VII, 112.
ÉTIENNE (BATnoiii), roi de Pologne; son élection; XII, 38.
ÉTRËES (d’I est prévenu il Orléans par Condé; XI, 197.
EC (CBiSLES n’asTOis, coite n'Jest reçu en grôce et armé chevalier par le roi Jean ; VI, 109. Reçoit le comté d’Eu,
III. Èst présent ô l’exécution du comte d'Harcourt, 148. Prisonnier à la bataille de Poitiers. 158 à 161. Ses violences à Péronne, 218. Il accompagne le roi en Bourgo^e , 223. Assiste a ses funérailles, lB7.
-rU
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EC (rniLirrE D'AnTois, covtf. o‘), connétable: tumulte qu'il apaise: VII, Ô7. Retoil l'épée de coniRiable.bti. Etpédition qu'il dirige en Uongric ; ses molirs ; à quoi scs armes sont etuplujées , 78. Il accompagne le comte de ,Nevers, ib. Est prisonnier à fiicopolis, S5. Sa mort, SS.
EU (cHAni.es D *«Tois, COÛTE »') , du parti Arniaijiiar; VII. i«i, it'oi. Prisonnier à Azineourt, 21U, iyS. Opérations de guerre et événements politiques auiquels il prend itart ; Vlll. :2S, 82, SD, lit». 120, UK). Hepréseiite un des pairs laïques au sacre de Louis XI, 2Ô7. Assemblée à laquelle il assiste, Z7(i. Son ambassade à Lille. 277. Chargé de défendre Paris. 2D2. Le roi dispose de sa succession. Ô07. Il assiste aux états de Tours, 32.5. Accompagne la reine d'Angleterre, 3M. Sa mort. W.).
ErOES, roi de l'ranee, d'abord comte de Paris; présumé lils de Robert le Fort; dérend Paris a.ssiégé par Us Normands ;
II, 171 à 173. Assemble une diète; est couronné roi ; lutte avec les Normands ; fait hommage à l’empereur ; couronné à Reims : à quoi se réduit son royaume , IS7 à 1110. Comment éloigne les Normands, 192. Recommence la guerre; est vaincu ; se fait reeonnoltrc au midi de la Loire ; conjuration contre lui en Neustric ; sa guerre avec Charles le Simple ; il SC conlie h Arnulphe;est trahi par Zncntibold; abandonne la campagne , négocie avec Chattes; se réconcilie avec Baudoin ; se débarrasse à prix d’argent des Normands; meurt. 197 a 2IX).
FiCDLS , duc d'Aiiuilaine: étendue de sa domination: sa prétendue généalogie; I, 308. .Marche au secours de Uaginfred; est vaincu avec lui; se réfugicaudeli de la Loire ; traite avec le vainqueur . 510, 317. Ses alliances; scs luttes avec les Sarrasins; il invoque le secours de Charles Martel, 322, 323. Délivré par la victoire de Poitiers. 528. Parait avoir possédé eji partie la Provence, ib. Sa ntorl,52l),527.
ECDES 1", duc de Itourgogne; n'a laissé aucun souvenir; expéditions d'aventuriers bourguignons pendant son règne: III, 31. Étendue de .ses domaines, S7. Aleurl en pèlerinageà la terre sainte. DL
EUDES III, duc de Bourgogne, assentiment iiu'il donne é la guerre de Philippe-.\ugusle i outre Jean sans Terre;
III, iSi. S engage dans la croisade contre les .Albigeois, 810. Refuse les dépouilles de Raynioiid-Roger , 522. Quand quitte la croisade. 823. Assemblée à laquelle il assiste; IV, 18, Prend part à la victoire
de Bouvines. 3'i. A paru dans la guerre du Nord rt dans celle du Jlidi, 71.
EUDES IV. duc de Bouigognc, protège sa nièce Jeanne de France; scs conventions avec Philippe V ; V, 331, 353, 358. 3tiO. Commande une division do l'armée française, 431. Ses prétentions à j'.Arlois, .442. Est mis en possession; son influence sur le procès ducomtc Robert, 41t. Ses débats avec ses vassaux ; ils lui prêtent hommage , 450. Cour plénière à laquelle il essiste: serment qu'il prèle, 450. Opérations magiques du Robert d'.Vrtois contre lui, 400 et suiv. Scs débats en Franche-Comté avec le comte de Cbélons, .472, Réconcilié avec lui, 477. Bat le eomlc d'Artois, 512, 513. Assiste Charles de Blois contre .Montforl; VI, 12, 10. Renfort qu'il amèneà raimée royalCj 6t. Il perd son lils unique, 7t. Le roi lui rend l'oriflamme , 79. Vlarehc au secours de Calais. 82. Sa mort, 00, 07.
EUDES (r.oïTi; DE), battu par les Normands: II, 12t.
EUDES, lils d'Héribert, reçoit le comté de Vienne; II, 228 à 220. Dépossédé, 230.
EUDES I", comte de Blois et de Chartres: son mariage: sa mort; II, 349.
ECDES II, lits du précédent; aux prises avec Foulqucs-.N. rra; II. 307. Cumment Robert excite son ressentiment, 308. Il secourt le comte de Sens, 370. Ses démélés avec l'empertur llenti U, 585. Comment s'est élevé malgré ses défaites; son habileté 5 sc relever de ses revers; est maître de presque toute la Champagne, ravagée par les Normands; réconcilié avec le duc Rtehard: sa querelle avec le comte de Toui ; il donne asile k Hugues, fils de Robert, 380, 387. Appui qu'il donne au comte de Poitiers; ses motifs. 392. Ses prélenlionsau rojaumes d'Arles, nouvelles luttes; il fait la paix avec Robert, lé-crsuiv. Fait la paix avec Foulques, mais trop tard pour prévenir Conrad dans le royaume d'Arles, 594. Part qu'il prend au couronnemeut de Henri I" de France, 595. Parait avoir servi dans la maison du roi Robert, .iüU, Ligué avec Constance contre Henri, 408.
Part qu'il prend à leur guerre, ib. Fait la paix avec le roi, 409. S'ébranle pour réclamer l'héritage de Rodolphe, 414.
N'ose prendre la couronne: aux prises avec Conrad de Saliqiic, ib. Le reconnaît: scs regrets; scs intrigues, ib. La couronne de Lombardie lut est oITcrtc; envahit la Lorraine: vaincu près de Bar- Ic-Duc: disparaît, 415. Comment son cadavre est découvert, 410,
EÜG
KUDES dp Franrr: son îmbMIilé: 11.
59îi. Parti rn sa favnir. -(19. Enferm^^. ib. Mis on liborli^: mission qur lui donno son frèn*, i!^9. Sa di'failc* dans la "uorre entre Henri et Ouilbiunie. iiîi. LYpoque de sa mort n'est point roiimie, itJO.
EUDES, évéqiie. de Biyeux gouverne TAntrlrterre en l'abscnre de son Trère Guillaume le ('onquArant: 11, 48'i Générosîlé de celui-ci à son éfrard: III. 19. Pourquoi emprisonné: quand remis en liberté, ô7. Se met en Angleterre à la tête du parti de son neveu Robert, !îl. Marie Philippe et Rertrade. ÎI9. Accompagne son neveu À la croisade. 73.
EUDES, comte de Corbeil. arrêté et emprisonné: pourquoi: III. 12i. Délivré par Louis le Gros. 123. Meurt sans enfants. I2tl.
EUDON, élu duc do Rennes: 111.290.
Cède la place A Conan IV. 291. Fait la guerre à Henri Plantatjenel: pourquoi:
ses alliés. 323. Forcé de se réfugier en France. 339.
EUDOXIE. femme divorcée du czar Pierre 1*»^. sort de prifon; XVI, 377.
EU ÈNE. proclamé empereur: I, 42.
8a mort ih.
EUGÈNE H. pape: donne satisfaction aux partisans d»’S Francs: IL 26.
Etr.èNK III, papn rf'lcnii ù Rome par IVlablis^rmpnl de la répiibliqup; fait pr#rbiT la sacondp croisade: III, 2il, «2. Se rend en France. 2W Scs cnlreracs nsec Louis VII, 2îil. 21)2. Secours que lui demande Suffi r. 270. Prilside le concile de Reims; condamne les réformateurs. 276.
EfOÊNE IV, pape (gabmi:l coskol- ■lEiti); prédicateur ascétique brûlé sous son pontincat; VII 450. Il iiiterrieol dans les affaires de France. 477. Représenté au confrres d'.4rras. îiOl . Il réclame le royaume de Naples: sotilévemi nt contre lui en Italie; VIII. 15. Quand introduit dans le .sacré collège; sa conduite à l'égard des bussites. 27. Cité 4 comparaître devant le concile de Bâle: il résiste; est déclaré contumace, 28. 29. Convoque un autre concile a Ferrare; l'assemblée de Bâle nomme un autre pape. 29, 50.
Son ressentiment contre Cbarles VII, 32.
Ses instances pour la paix générale. 3S. La France se déclare pour lui, 37. Sa trahison envers Sforra, 76. Veut employer l’armée du Dauphin contre le concile de Bâle. 85. Sa mort. 105. Semble avoir considéré la religion comme un moyen de gouvernement. 180.
EUGÈNE de Savoie, comte de SoisaoDs; son mariage; XV, 54, 48, 70. Il
EOS
souffre les assiduités de Louis XIV près de sa femme, 37. Son exil, 114.
EUGENE de Savoie fir. I’bi.vce): époque de sa naissance: XV. 5t. Pourquoi quille la France. 281 Son expédition ronlre les Turcs. 544. Sa disgrâce, 534. Il marche au secours du duc de Savoie. 593. 420. .Son poste à Slaffarde, 597. Il trompe Dallande. 401. Envahit la vallée de Barcelbnnelle. 420. S m poste à la Marsaille. 454. L'empereur lui destine la Savoie. 430. Il assiège (j.sal, 430. .4ux prises avec Catinat: ses opérations, '330, 351. Il bat Villeroi à Cliiari : suites, 5.52. 3.55. Fait ce général [irisonnier dans Crémone. 353 à 357. .Vux prises avec Vendôme. 3,58. Livre la bataille de Luixara; évacue le Séraglio. 359. Soupçons dont il se disculpe, 540. Pourquoi quitte l’arniée, 356. Commande en .âllemagne; XVI. 18. Sa jonction avec .Malborough, 19. Tient Villeroi en échec. 19, 20. Remporte la virloire de lîleiiheim ou Ilochstell. 21 à 25. Suites de la victoire: 24, 23. Il perd la bataille de Cassanol 4t. Retourne à Vienne, 'iO. Il amené des renforts sur l'Adige, ib. Passe rcUc rivière, 35. Sa marche sur Turin: il gagne la bataille de ce nom. 35 à 83. Est I un des trois directeurs de la grande alliance; sa convention avec les vaincus. 60 à 61. Envahit la Provence. 61, 62 â 63. Termine glnrieu.soment cette expédition mtlenconlreuse. 63. Il renforce Marlborough en Flandre; leur succès à Oudenarde. 82. Ses opérations après la prise de Lille. 83 86. Son projet de marcher sur Paris, 91. S'oppose à la paix. 94. 96 et suiv. Prend Tournai; livre la bataille de âlalplaquel: prend âlons. 99 100.
N’ose refuser de négocier, ib. Plénipotentiaire à Geriruydenberg, 104 et suit.
^ guerre de sièges, 103 et suiv. Son inaction en Allemagne, 129. Son voyage â Londres: il refuse de déposer les armes: il prend le Quesnoy; assiège Landrecies: perd la bataille de Denain. 137 è 1.59. Villars prend l'ascendant sur lui; il signe le traité de Rasladt, 143 à 149, Bat les Turcs â Peter-Waradin, 149.
Puis à Belgrade, 218. Aux prises avec Berwick et d'Asfeld; ne peut sauver Philipsbourg. 192. Se tient sur la défensive, 408, Son affaiblissement, sa mort, 448.
EURE5VYN (bocer be); pacificateur de Gand; VI. 480.
EURIC. roi des Visigolhs, tue et remplace son frère Théodoric II: I, 106. Afpire â régner sur les Gaules entières; ses conquêtes; sa mort, 167.
EUSTACHE, comte de Boologne; les
EVR
EXI
Anglo Saxons recourent à lui: il, 0O6.
Prend iâ croix; il!, (îli. 73,
ECSTACIIE. (ils d'Ktienne. roi d*An-
Îleterre: surveille Henri Plantafren* l: V, 16. Vient de combHtlre sur le conlinent. 1 19. Sa mort, 1^0.
EVRARD, arcbevtS|ue deSens, résiste aux Nonnonds: sa mort; 11. 172.
EVRErX fions, LOXTt û). frère de Philippe l<* bi I: fait parlic de l'armée de Flandre; V, IS6. Son (éinui^'najfe à i’asacttibléc de Paris. 259. Requête qu'il présente au roi contre le pnp<*, 210. Assiste à l'assemblée de Poitiers, 27A. Sinalé par Clémi ni V comme accusateur e Boiiiface, 299. pédare s‘en rapporter i la prudence du imiuife. ib Conseiller de son neveu, 314. Pacifique l AiiKleUTre, 317. Fêle qu'il donne: il prend la croix. 319. Ju^e de Jeanne de Rourgogne. 52^.
Confiance que le roi son frère a eue en lui, 3Ô2. L'Artois lui r.sl consigné, ôSli.
FAL
KABKRT (lk nAiiécHAi.). est gouverneur de S.'ilan: XIV, 273. Y accueille Mazariu, t/9. Assiège Slcnay, XV, 22.
Refuse l'ordre du Sainl-Ksprit: sa mort, 8(>. Son fils unique lué a Caudie, l(>3.
FABRE (JF.AS). proli'slanl; son arrestation; sa |iiété Ùlialc: XVII. (i7.
FABRI (JMS), l'un des juges delà Pucclle: VII, i07.
FABRI iJACAjiFs): a|i6lrede la réforme i .Me.sui; IX, 3Sa. Comment sauté du bûcUer; X, 6.’i.
FABRI (FF. r.aevAUF.n ne), marin français: son heureuse croisière; XVII, 412.
FAitRICIUS. secrétaire du conseil en Bohême; violence dont U est l'objet; XIII, 419.
FAGEL. grand pensionnaire de IIollande annonce la paii au urince d'Orange: XV. 2«t.
FAGEL. lieutenant de l'archiduc Charles; XVI, 31, 42.
F’AGON, médecin de Louis XIV; consulté par Guillaume III; XV. 322. Son étrange jtrécaulion pendant la maladie dn Dauphin; XVI, 124.
FAKHR EDDYN. chef des mameluks; IV, 369. Est défait par saint Louis: sa retraite, 370. Il craint la colère du sultan; établit avec lui l'armée à Manaourah, 373. Ses escarmouebra autour dé Damiette, 374. Il dissimule la mort da sultan et harcèle les ehréticos; est re^ussé. 379 i 377. est tué. 381.
FALANDRE, ligueur; défend Drtux; XU,4M.
X'a aucun inléiét à faire couronner reine sa petite-nièce Jeanne, 3S8. Assisie de mauvaise gricc au sacre de Philippe V, ih. Transige avec lui. 360. Veut marier sa fille à l'hérilicrdc Flandre. 369. Éjpoquede sa_m(irl. 371. Mariage de sa fille Jeanne. 399.
EVREl'X (ions»'), comte d'ivlampes; complot dont il est accusé et puni; VI
EX ETKR ( i.K arc. o'): .son poste au siège de Rouen; VII, .339, Capitaine de Paris; il fait arrêter Lih-Adam, 362. Fait tirer sur le peuple, ih,
EXETER ( FF Dtr, se ), général de la Rose rouge ; réfugié èDruielIcs; VIII, 568. Avaiires que lui fait Charles le Téméraire, .373. Il renforce 3Vamick;cst tué. 374. 579.
EXILI, complice de la Brinvilliers; XV, 279 et suiv.
FAR
FALÀRI (la arcDsssE ar.); est témoin delà mort du régent; X3'l, 302.
FALSTAFF (sis joaa), vainqueur à la journée des Harengs; VII. 421, 422.
Opine pour lever le siège d'Orléans, 4.39. Conduit les débris de l'armée anglaise,
FAMAR8 surprend Valenciennes; XI, 400.
FAMECHON (rissas de); du parti d'Orléans: son supplice; VII. 206.
FARUUI.FE. lombard; découvre une conspiration contre Charlemagne; L 434.
Reçoit en récompense l'abbaye de Saint- Denis. 439,
FAREL (gcillache), ap6lre de la réforme à Meaux; XI, 6. S'enfuit à Genève,
FARINELLI, chanteur italien; son crédit à la cour d'Espagne; noble usagé qu'il en fait; Oatté par .Marie-Thérèse; XVII, 9. 10. 71. 164. Son exil, 169.
FARJAUX défend Maestricht contre les Français: XV, 209, Il capitule.:^.
FARNÈSE ( nEEEE-Lons ) , duc de Parme et de Plaisance, reçoit l'empereur à Gènes; X, 302. Amour que lui porte son père Paul III, 34<3. Il reçoit de lui ses nefs. 367. 396. 444. Complice de Fieschi, 374, 5B4. Il est assassiné. 590,
FABNËSE (ottatio), duc de Parme, reçoit Cbarirs-Quint ji Trente; X. 278.
Projet de lui donner le Milanais, 302. II comnaande les troupes du pape, 369.
Son miriage, ib. Echange que lui pr»-
FAR
pose son aïeul» 42G. Confirmé dans son duché. M. Se met sous la protection de Henri II, Son traité o\ec la France et le pape, itIH Subsides i)ii'il a reçus de renipcreur, 4119. ^70. Se réconcilie avec ce prince: Xî, îi9. Alarmes que lui donnent 1rs Français. 00. Scs hoslililés contre le duc.de Fcrrare, 7ü.
FARNÊSE (HOR^ft), duc de Castro; épouH* Diane, tille de Henri II: X, 500. Conjure contre Gonzojça. -WMl. Ses enrorts pour sauver sa famille» •tii- 4-iO. Il est prisonnier et relâché, ilO. Sa mort. XI, 3!l.
FAUNiîSK (Ai-fcXAvoRe) ; sa faction au conclave:. X. 427.
FAUNÈ8E{.ii.K\A*sDnF).ducde Parme, est élevé à la cour de Philippe 11 ; XI, 09. Troupes qu'il conduit eu Flandre ; XII, 17. Don Juan le désigne t our lui succéder, 1 18. Ses succès, 120 D'uù ses prétentions à la couronne de Portugal, 155. Ht'connaU Philippe 11. 157. Assiège Cambrai ; sa retraite. lOi. Comment dis* ose son année, 105. Scs opérations.
08. Sa connivence avec Salcède, 172, 105, Ses succès, 180. 187. Prête sans .scrupules son niinistcrcain complots de Philippe, 2'02. Kucourage l'assassin de Nassau, 205. Prend Amers, ih. A l'asccndonl , 208, 209. Ses acpu\ pour la mort d'Klisobeth. 292. Renforts qu'il envoie à Guise . 297. Promesses qu'il lui fait. 540. S s envoyés au congrè.s de Bjurbourg, 541, 512. Troujies d*( mbarqui ment qu'il nssemble . 3î2. Leur insuboidination. 544. Lmoic des rcnfort.s à Maveniie, 445. 454. Son entrcAue au'c lui ; ordre qu'ii a reçu de soutenir ù tout prix la Ligue : sa faiblesse dans les Pa\s- Ras ; scs embarras : scs objections' à Pliilipne; il s'apprête à entrer en France, 404 à 40Ô. I! rassure les Parisiens î se met en marche : son armée ; scs lieutenants ; d'seipiiiie qu'il établit ; sa jonction avec Xlaycnne, 408. 470. Son désir d'eludiT In b'ataille, 470. Il trompe le Réarnais par ses itinnceuxres et surprend l,agny, 472a 474. EnfreàParis; assiège et prend Corbcil : retourne en Flandre.
.47‘5, 470. Appuie .Mayem.e, .491), 491. Le jeune Guise lui »sl emoyé, 4V9. Sa conférence avec^laycnnc pour sauver Rouen; place qu'il se fait ii>rer; sa niarcbe: scs escarmouches avec le IL'arnais ; comment futprécie la témérité de ce prince; XIII- 7 A 10. Sa sortie \îctorieuse; scs opérations autour do Rouen ; puis au delà de la Somme; puis enfin sur la Seine : il fait lever b* si.'gc ; sa blessure: jiiaUdie morldlo qu’elle lui cause, 10 à
PAS
13. Il sauve l'aritK^e de la Ligue; sa re- Irailc. 13 à 13. Sa mort, 19.
FARNKSK (nvsrccio) rassemble l'armie de son père; XIII. 8. Aui prises arec Henri IV, H.
KARNKSK (ÉaniAB»), duc de Parme, s’engage dans l’alltance française ; XIV, 113. 131, el suiv. Son voyage à Paris, 153, KK). Sa guerre avec les Oarberini, 313 Sa morl, 505.
FAIINKSK ( KI.ISVBKTH) épouse Philippe V d'Kspagne; fait disgracier la prinersse des L'rsins: XVI. 158, ICI. cl suiv. Son portrait ; naissance de son fili; elle lui destine la couronne de France; son ambition ; son CQiilident, 193 à t!)7. Négociations la cijnccrnanl, ::!Od. Sa politique à l'égard de l'Italie, t^l7, zl8, ^51. Faction contre elie.:2l9 et suiv.
L'empereur lui est hostile , 222. Elle nomme Alberoni archevêque de Séville, 223. Riimeuis qu'rllc répand contre le régent, 232, 202. 287. Rentre avec le roi à Madrid. 231. S.i nourrice lui inspire de la méliaiice contre Alberoni, 231. Sa retraite, 511 fl suiv. Son ressentiment au renvoi de l'iiirante, 521 et suiv. Favori qui s'insinue près d'elle ; mariage de sou liis stipulé, 52C, 527. Négociations de son confesseur. 528. Trompée par Rinprda, 511. Son zèle pour l'Autriche. 310 Cl suiv. Son impatience de commencer la guerre; scs hoslilités, 331, 533. Elfurls de Fleury pour l'apaiser, 33C. Naissance de son .second fils ; espoir que lui donne la morl de George I" ; comment accueille renvoyé de Louis XV; son oplniiiirelé vaincue; préliminaires qu'elle signe : prend part au congres de Suissons. 537 a 330 S; réconcilie, parle traité de .Séville, avec la France cl l'Angleterre, 571 à 57.>. Établi .si meiit de son fils eu Italie, 58li, et suiv. Signe le traité de Turin, 3K7 et suiv. Envoie une cocarde à Villars, 31I5. Ses préieulimis, 393. Scs forces, 393 Ses exigences, 107.410. 413. Ses débats avec rAnglelcrre, 431. Scs prétentions à la succession de Charles VI, 435, 478. Qui met à la tête de l'armée d'Italie : ses instructions, 483, 509, 538, 341. l ait obslaele à la paix , 489 , 345. Sou favori en Italie, 3(4. Ses projets bouleversés par la mort du roi , 517. Pourquoi insensible aux calamllés de la guerre; XVII , 9. .4ppcléeà la régence, 101. Elle exilc Fariiielli, 135.
FARNÉSE (AvroMO) ; sa famille s’éteint en sa personne; XVI, 132, 193, 572. 581, 580.
FAS'l R.VDE, femme de Charlemagne; son caractère hautain et cruel; 1,412.
FÉN
Son influctaco sur les actes de son^jioui, il 3, ili. Udk'use aux grands, iûli. Sa mort. (il.
FAUIIOIRG SAINT-ANTOINF. (ai- TAU.I.E DI ) gagnée parTurcnnc sur Coudé; XIV. Ü2.').
FAUCON (r.LiiDE), seigneur de Ris , premier président du parlement de Rennes ; son arrestatian ; XII, i<>3.
FAURE DE DIE (joaois), abbé de Saint-Jean-d'Angi ly, accusé d'empoisonnement sur le duc de Guienne; VIII, 382, 585. Sun procès ; sa disparition ; fortune de scs juges, 385.
FAV.VS (JEis), huguenot ; ses lioslililés ; XII. 78. Ses aiis i Uenri IV, 127,
FAVIER , agent confidentiel de Louis XV; XV11.2S8.
FAY .GODLMAR ui) Commande une che~ raurAirauliiur deCourlrai; V, -iTÎ). Ileçoii le commandement de Tournai, UlO.
l)éfend le gué de nianchelaehe . sur la Somme, contre Ivdouard 111; VI, 03.
Est forcé ; se retire à Abbeville, 05.
FAYK (BARTiiKLEîiï), Fuii dos juges de Condé; XI, [ii.
FAYK. avocat du roi sous Henri 111 :
sa servilité: XII. 512.
FELIX,évé(}Ued‘lJrgel,jugé par Charlemagne comme hérciique ; son abjuration : I, 45i. Se rétracte, i58.
FÉLIX. V (ax/.dlk Mil be savoik). pane élu par ic concile de Bâle; VIII , 50. La France se déclare contre lui , Ii7. Il nVst reconnu qu’en Suisse, 107. Charles VU rengage à abdiquer, 109 11 se résigne, 110. Le dauphin Lou's XI épouse sa petite fille, U3.
FELIX, chirurgien de l.ouis XIV, Topére de la fistule; XV, 3u5. 5-10.
FECTÜN ( THon.vs DF.) et son frère, vaincus par les frères de Henri Transtamare; VI , 27i. I hoinas défend la cause aogl >ise en (juienne; est fait prisonnier; se racheté , 355.
FELTON assassine le duc de Buckingham; XIV,
FÉNELON; erreurs qu’on lui n reprochées; comment punies sous Philippe le Bel ; V , 324. D’où sa di.sgràcc ; XV, 321. Ses rapports avec M“« tjuyon,325, 4S8. Ksi précepteur du duc de Bourgo-
inc;osl nommé arche\éque de Cambrai, 89. Admis aux conférences d’Issy, 4iM>.
Orage contre lui ; .sa lutte avec Bossuet, 491 et suiv. Se soumet au jugement du pape, 494. Sa condamnation , 499. Son exil en son archcuVhé ; XVI, 9. Son intolérance, 12. Sa prédilection pour le duc de Bourgogne, 80. Abandonné par
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jjmo (Je Mainlenon , 151. Commeot persécuté. 153. Propjse la création d'un conseil de régence. 162 . 172. Scs plans d'administration. 180. Sa soumission a fait taire scs disciples . 2C6. Sa liaison avec le régent, 208. Sa mort, ib. Sa chaire donnée à Duhois. 272. 281).
FENELON ( i.tiiiiTHE j ; mission que Charles IX lui donne en Angleterre :
Xl,i28,i29. Instructions que lui fait passer la régeiile: XII. 12, 16.
FENWK'K (jobs) conspire contre Guillaume III: XV ffi'J.
FEOD.VI.ITÉ. Voy. Charles te Chaure i t Charles le Gros ^ II, 181 à iS3. 271 à 2T4, En quoi elle consiste . 2SH) cl suiv. Scs cllcls sur l'accroissenicnt de la population ; sur le courage individuel : sur les meeurs nationales. MJl cl suiv. Echelle féodale, 505. Subordination nouvelle.
306 et suiv. Oblations de licfs, 5o7. L.i couronne rcgiirdéc runimc un grand fief d'où les autres relèvent, 308. Uours de justice pour les gcnlilstiummes: pénalité arbitraire pour la partie inferieure de la société , 510 et suiv. Régime de liberté pendant la vigueur de l'institution ; d'oppression apres le rélablisscmeni de l'autorité royale , 312. Son effel sur la constitution civile du clergé, 3i3et suiv.
FERDI.NAND I", empereur; frère de Charles-Quint ; royaumes que son aïeul lui destine ; IX, ^.>2 Est institué grand maître des ordres iinlilaircs d'E.spagne, 4't6. l’ossossionsquc lui laisse son frère; X, 6. Ligué contre la France, II). Bourbon lui deinaniu des secours, R). Il lui permet de faire des levées. iO. La couronne de Hongrie lui est refusée, 104. II est élu roi des Romains, 155. Sun frère lui confie la déf nsc d'Allemagne, 147. Guerroie avec les Turcs; est âoiialaire du Wiitemberg, l'55. Consent au rétablissement du duc Ulric; fait la paix avec la ligue de Snialkaidc ;son élection n'est plusconlrstée.lbl. Récriminations de François contre lui ; avances que lui fait la ligue de Smalkalde , 1611, 170. Sa fille olfetle au duc d'Orléans. 222. Il perd eoiitre Soliman la balaillc d'Esseek, ib. Son accord secret avec le roi de Hongrie, 2.37. Sa politique en AlU mague, 244. H réclame la couronne de Hongrie , est vaincu par b s Turcs à Bude ; ses ménagements pour les proleslaiils , 261) , 271), 281. Ville lui appartenant livrée aux Français, 275. Il préside la diète de Spire. 282. Sa fille épouse le duc de Clèves, 504. Ses défaites, 306. Il assistera diète de Spire, 313. Il prévide celle de Worms,356. Sa trêve avec Soliman, 366.
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II rmahil la Saxo, 370. Fermmlalion dans Si s Kiats, 574- Son irioiiiphe ; sa dureté, 3y3. L'einpt n ur cherehe âoble* nir son abdication en faveur de Philippe, 4:20. Son refus. 440, 441. Ses négociations avec Martinuzzi , 442. 11 le fait assassiner. ib5. 4*>i II réclame la liberté du duc de Hesse, 4'iü. Il sauve son frère en retardant Miiuricc de Saxe. 4îiîi, 4aü. Sh’s coufén uccs avec ce prince à Passau: engagements qu'il prend par la paix de ce nom, 470. 471. K»i devenu le rival de son frère: XI, 48 II préside la dicte d'.Vugsbourg, 49. Sa modération : Il arrête les bas< s fundaiinMiiales du recez, 49. 30. t liarles lui résigne renijdre, 32, 07. Le pape d'abord refuse de le reconnaître. et ne cède qu'à la mort de son frère , 30 . o7, 97 Ses négoriations avec la France, 97, 98. Sa faibb*sse. 179. Il fait rcronnallre son lils roi des Runiaiiis, 233 . S. s ambassadeurs au concile de Trente ; leur ligne de conduite : son désir de contenter les iuiherieiis : son entre\ ue avec le cardinal de Lorraine, 230, 231. A quelles conditions renonce à réelaiiKT les trois évéchès , 233. Sommation qu'il fait faire à ('.aiborine. 208. Sa mort. 273.
FEKDINA.NÜ II . empereur, d'abord duc de Stvrie, dispute la couronne a Malhia.s ; illI,4IO. 417. Ksi couronné roi di‘ lloliéme et de Hongrie: commence l'attaque contre la réforme et la guerre civile, 4lH, '4|9. Sa détresse; il se fait proclamer empereur, 231. Par qui .secouru : SOS i égocia lions avec Louis XIII; scs succi^s ; sis rigueurs. 432. ioo U réduit Gabor : soumet la Hongrie ; donne la disnité électorale au duc de Ravière ; son svsieriie de guerre: armé’ que lui olfrc SVallenstein, 4(m, 40i. liMptiélud 's (lue son fanatisme donne à Kiebelieu, iC)H. Si puissance , 409. Il refuse au duc de Nevers l inve.slilure de Manloue ; XIV, 48. 49. Sa iK>Iilit|ut* inllt xible et cruelle : pays qu'il dépeuple ; su:cès de ses entreprises; il force le parti proleslanl à la paix ; habileté de scs généraux; faveurs qu'il accorde à Wallcnsieiii . 08 à 70 S s perséimtioûs religieiis('s : exécutions dont il charge ce général ; il irrite même 1 1 ligue catholique ; sommation que lui fait le duc de Ila\ière,70, 71. Si s concessions à la diète: propositions que lui fait Kichcliiu. 72. 73. Retarde la paix. 80 Son accord avec le duc de Manloue. 81 , 82. Sun traité avec lu France ,94. Trompé par Richelieu: attaqué par Gustave* Adolphe , 03, ib. Il destitue Walb'Dslein et réduit son ar-
mée, ib. Son fanniisinefunesteàsa cause, 07. Le duc de Ravière lui reste fidèle; celui de Lorraine renonce à son alliance, 100. Par qui secondé, 103. Il rappelle XVailenstein , ib. Ses promesses au duc de Lorraine , 100. Concessions que lui consinüc son général et (ju'il refuse. 120. Son obstination clause des longues calainilé.s de l'Kuropc . 121. Ordres qu'il donne à Wallensleiii ; ses soupçons ; U le fait assassiner. 131. Electeurs ijui lui demandent la paix, 155 II sitfiie le traité de Prague. 133. 134. Il fait élire son 61s roi des Rofinlns: déclin de sa santé, 102 A quoi d sline Werih . 171 Sa mort ; comparé a Philippe II, 172. 173.
FERDINAND III. eiiqM*rcur; dabord roi de Hongrie : son pere ne peut le faire élire roi d s Romains: XIV, 72 11 comiiiande rarmée ; gagne la bataille de Nordliri-en. 152, 133. Menace r.Usacc, 133. .Marche sur la Rnurgogne, 130. Est eiiOn nommé roi dos Romains. 102. Son a>én imnl: sa luléranee ; comparé à Maximilien Ihsim désir de la naix. 173. Son peu de scrupule à l'égard tie Venise, llKi. Sa puriu qwiiion au congres de Cologne, 192 U nomme régent de Savoie le canliiiul .3faurice, 2t*0. Son traité avec Bouillon. 238. Son cnvnjé en Lorraine, ;m9. Assiégé avec la dicte dans Ratishoniie par Bonnier, 231. Presse la chute de d'Onvares, 3i3. Envoie Piccolomini en Espagne. 314. Ses négociateurs au congres d** .Munster. 328. Remet en liberté l éUcteiir d Trêves, 333. Prél.ntions que simti<nl contre lui la Frnace, 347. Son désir de la paix : mort de l'iinpéralricct éi h es de ses armes. 331, 332. Il est abanduimé par le Bavarois . 301. S('s conces.s.ons.382. .4Tariage de ko IHIe, 45(1. Il rap t'Ih- son frère des Pays-Bas; XV, 53. Sa mort, 42. Élection de .son fils. 43. Renforts <;u‘il fait passer en liaiic, 40.
I EKDIN VNDin, roi de Castille, entre dans liii ' ligue contre saint Louis :V, 291. Ne prèle aucun secours aux confédérés. 3t>0 Époqui* de sa mort, iiU.
FKRD!N'.VND IV. roi dcM astillc, sous la tut lie d> sa iiièr--: guerre civiU* dans son royaume : ¥.100,212 K'^l légitimé par le pape, 212 Troubles de son règne, 200. Ses roiiquéti s .sur les Alores de Grenade; sa mort. 510.
FERDINAND V. roi do C.aslille: son mariage avec Béatrix de Portugal ; VI,
FERDINAND, prince de Castille; épouse Blam he, OHe de .saint Louis; IV, 315. S'apprête à combattre les Sarrasins;
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meurt: à qui recommande ses fits, V, 40. Les droits de ces princes méconnus, tT;.
FERDINAND 11 (u catiiouoih)^ roi d'Ara^uii; sa naissance* Ylll:, Est assiégé dans Giroue . Son mariage avec Isabelle de Castille : il marche au secours de sou pén* assiégé dans Ferpi gnaa, 40->. Obtient une suspension d'armes, ib. Pourquoi abandonne le Roussillon. Sa fomiiie reconnui* reine de Castiil 40/ à iO'J. Son a\éuciuenl au tr6ne d'Aragon; sa paii avec la France. 4S8. 4S‘J, Vil: li. Engagé dans la guerre avec les iWores. Ôü. Rigueurs de sou inqui:)itjun, ib. Scs hostilités avec la France: secours <iu‘iJ envoie en Üreiagne,
109, llU. Scsiüécs de politique général ;.
110. Opposé à la paciticaliuu de la Bro lagne. H.'). Ne retire pas ses troupes, 117. Prend Grenade; reçoit le titre de roi Catholique: se fait restituer par Charles VIII le Roussillon et la Cerda* gne; renonce aux alliances anglaise et autrichienne, 155 à lôli. Sis ambassadeurs a Venise, 175. Ligne qu'il signe 177. Et qu'il ne renforce pas, tS7. Il envoie en Sicile (ionsalve de Curdoue. 1H5. Son a>aricfc le rend peu redoutable. 197. Ses hostilités en Languedoc; il négocie avec Charles le partage du royaume de Sicile; pourquoi scs projets suspendus; mort do son lils, liHd a :iOl. Ses conventions avec Louis Xli, 11 reprend et signe avec ce prince le traité ébauché avec Charles. :245 à Üj. Est sur la dé fensive en Sicile; plan houleux qu'il concerte contre Frédéric, 245 a 248. S’est engagé à employer ses forces contre les Turcs. 252 Douuc à Guiisaive la dignité de grand caiiiluim ., 255. Imite son gendre a se rendre en Espagne, 205. i.e parti aragonais à Naples se rattache alui. 209. Sa jalousie contre Piulippe, 281. Cou vemion de Ljoii que sou geudresigue en son nom, 281, 282. Pourquoi refuse de la ralili< r ; ses coulre projets. 285 Sou avarice atténue les succès de Gonsalve; 292 Trêve de trois aus qu'd signe U jure, ih. Suivie du traité de Blois, 291 à 290. Isabelle iiicurl et lui laisse l'aJiiiinistration du royaume, 299. Se luci en posse.ssîon du gouvernement ; se.s rapports avec sou gendre; il épouse (iennaine de Fuix; ses conventions avec Louis, 302, 504. CüUimcniservi par Heuri Vh, 305. 500. N'ose s'opposer au débarquement de son gendre; (>asse à Naples. 509, 51u. Ne s'eiiiprcsse pas d’en revenir; ramène Gonsalve, 51o. Evite le paue; sa conférence à Savone avec Louis XII, 521.
Invité à envoyer ses amba.ssadcurs à
Cambrai : sa querelle avec Maximilien pour la régence déférée à celle entrevue, o51. Part qu'on lui otfre dans les dépouilles de Venise, 535 Ce qu'il prend, 559. Sa haine pour Maximilieo. 545, 540. Mariage de sa tille avec Henri Vlll: sou traité avec ce prince, ib. Jules U lut donne l'investiture de Nuples. 551 . Scs ambassadeurs au congres de .Mantoue, 500. .Ménagements de Louis pour lui, 50'. il entre dans la ligue sainte* 57t, 572. Plan d'aitaquc dont il convient avec Henri VIH; son but réel; bulle qu'il obtient du pape pour s'emparer de la .Navarre, 57'/. 8a irOveavec .Maximilien,
579. K expulse Us d'.VIbrels: ufuse sa coopération aux troupes anglaises, 585,
580. Position qii'il pn ud a 1 égard de la ligue : il se rapproche de Louis, 589. 11 veut eu vain réconcilier .Maxiiiiiiieu et Venise, 591. 8a négociation auprès de la reine Anne. 590. Trêve qu'il .signe; souverains dont il se porte fort. ib. 8a mauvaise fui ; coalition qu'il propose contre la France à Hinri Vlll; il trompe les deux rois . 590 a 598. Reproches qu'il reçoit de Henri, iui. 8e.s projets d'attaque, 412. Il négocie a la fois avec les confédérés elavcc i.ouis:ii renouvelle le traite d'Orlhtz, 41 4. Trêve générait- que son alllba^^adcul tait signer. 415. .Mariage qu'il propose a Louis, 41/. 8a jalousie t nvers CUarles-Quiut ; à qui des* tine les royaumes du Midi, «45.:. Rompt avec François proiiusses que lui fait le pane, 4-5 8a mon: ses dcmieres dispositions, 440 .A «jui laisse la ré* geuce, CO. S.s subsides à .Maximilieo,
FERDINAND VI, roi d Espagne; ce que l'acte l'abdicaiiun de son pere sli* pule pour lui : .W1 , 315. Sun mariage , o‘i8. Ce que sa billc-inere lui destine, 572. Son avciieuieiil: ses ordres à l'armée d ltdlic , Ü47. 8on indilférciice pour son frère don Philippe; WH, 7. 8a mélancolie: iutluciice du chanteur Faniielli; position qu'il fait a su belle-mere ; ses iiégociaiions. 10. Signe le traité d'.Vixla-Cl.apelle, 24.25. 8a in^rl, 105, 104.
FEUDIN.AND d'.Autriche ripiésenie rempereurson freicau mariage de Charles l.V; XL 579.
FERDLN.VND d'Autriche , cardinal infant d'Espagne, est noiiimé gouverneur des Pays-Bas; son armée en Allemagne; XIV, 132. 155. H envüh l la Picardie; ses progrès, loi à 150. 8a retraite, 157. Arrête le succès de Lavalelie* 172. Correspond avec la reine Anne, I77elsuiv, Laisse prendre llcsdui, 20d. Puis Arras,
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228, 220. Il veut réformer les mœurs du duc de Lorraine, 233. Son traité avec Bouillon. 238. Si s opérations en Artois; sa mort. 2i3. 2(ti.
FERDINANO-CHVRLES. archiduc d'Autriche : son traité avec la France; XV. (i9.
FERDîNANO I", roi de Sicile, fils légitimé d'.Vlphonse le .Magnanime; son père lui laisse l'Italie ; son compétiteur; ses partisans; sa défaite: constance de sa femme: VIII. 219 à 222. Triomphe de son parti, 'iiS, 239. Ses cruautés : ses
fierfidies ; Charles VIII invoqué contre ui; IX, I W. Ses négociations avec la cour de Milan, H2, U3. Ses avances nu pape, à Sforra: sa mort: sa famille, I IS.
FERDINAND II, roi de Sicile; d'abord duc de Calahrc; commande l'armée de son itère; IX. tI9. Sa retraite, Itil, 163. Son père abdique en sa faveur. IU7. Postes qii il défend; défection des soldats de sa capitale: il s'emharque. 108. 109. Places qui lui restent. 109 Scs vaincs négociations avec Charles VIII. 171 . Son entrevue avec fionsalvc de Cordnue:il débarque en Calabre, 180. Perd la bataille de Seminara : débarque prés de Naples: est reçu dans cette ville, 187, 188. Signe avec. le vice-roi français une convention que celui-ci n'exécutc pas.
189. Continue la lutte; réduit son adversaire; sa mort, 189 à 192,
FERDINAND, dur de Calabre: sa résistance à Aîonsalve de Cardoue; sa captivité; sa mort: IX. 233.
FERDINAND 1". roi de Naples; son avènement; XVII. 103. Est compris dans le pacte de famille, 107. Son mariage, 20o. Il supprime les jésuites, 2,34. 2.30.
FERDINAND, roi de Portugal : son alliance avec Transtamare; VI, 239. Il reconnaît Urbain VI. 307. Epoque de son avènement. 395. Son traité avec le duc de Lancastre, KM). Son alliance avec la Castille; mariage de sa fille avec l'infant. 437. A eu pour but de réunir le Portugal a la Castille; sa mort. 482.
FERDINAND SANCIIE d'Aragon; son eipédition en terre sainte; IV, 310 Sa lutte avec son frère; sa mort; V. 2t.
FERDIN.VND de Bourbon , duc de Parme ; son mariage ; XVII, 203. Il expulse les jésuites, 233.
FERDINAND, évéque de Ceuta, l'un desjugesdudivorce de Louis XII; meurt empoisonné; pourquoi; IX, 211 à 213.
FERDINAND, prince de Rrunsvick; ses opérations contre Richelieu: XVII, 111. Est mis à la tête de rorinée bano- Trientic; bat le comte de Clermont; rem-
porte la victoire de Crefeldt, 119 à 121. Repasse le Rhin. 122. 123. Enthousiasme en France pour lui, I2t, 147. Il perd la bataille de Berghcn , 143 et suiv. Gagne celle deAliiiden. 143 à 143. Ce que lui annonce Frédéric. 117. Est aux prises avec de Broglie. 130, 152. Gagne la bataille de Filiii'gsbauson , 1C9, 170. Victorieux i Wilhenistadt , à Luitemberg; il prend Cassel. 17li, 177.
FERDINAND, d'abord prince héréditaire; puis duc de Bruns» ick; son poste à la bataille d'Haslcnbeck ; XVII, 109.
Est attaché à rarmée banovricnne, 119.
Contribue à la victoire de Cerf, Idt, lïO. Puis à celle de Minden, 144 Scs succès divers à C.orhack. à Empsdorf. h Frilziar; son échec J Clostirramp, 132. 133. A
fart à la victoire de Fillingsbausen, 169, 70. Battu à Jubannisberg. 176, 177.
Son expédition en Hollande, 338 et suiv.
FERIA (toarvio st vncs os riGii.tvoA, DIT. DF.), envoyé par Philippe II prés des états généraux de Paris: XIII. 22. Intrigue qu'il dirige. 23. 29. Assemblée à laquelle il proiwsc d'élire reine de France l'infante d'Esp.igne . opposition qu'il éprouve, 31. Par qui fait soutenir son opinion devant les états, 52 Propose le mariage de Guise cl de l'infante: son désappointouient . 33 . 34. Vent faire assassiner Mayenne. 30, 31. Engagements qu'il .signe, 56. Trompé par Brissac, 06. Ses soupçons; ses mesures, 68. 69. Sort de Paris, 71. S'obstine à vouloir faire proclamer l'infante reine de France, 83. Préveiilioiis qu’il inspire contre Mayenne, 84. Sa corrcsponclancc; il propose de l’arréli r, 84. 83 Son ambassade près de Marie de Médicis ; double mariage nu'il propose,303. Massacre qu'il fait faire dans la Valleline, 437. Son but; importance de ce pays pour les communications entre i'EsJvagiie et l'Autriche, 438. Il le fait occuper militairement, i{>. N’ciécutc pas le traité de Madrid ; est aux prises avec les Grisons, 461. Sauve la Ligurie; entre en Piémont. 486.
FERMOR. général russe, battu à ZoindorlT: XVII. 123. 126.
FERNA.MONT (i.e dados de) ; combat les Griroiis ; XIV, 149.
FERN.4ND de Portugal, comte de Flandre ; scs rapports avec Louis de France ; IV, 19 Scs luttes ; richesses de scs domaines, 23 à 26. Ligué avec Olbon, 31. Prisonnier, 33. Est enfermé à Paris, 58. Époque de sa délivrance, 72, 130, 172. 173. Sa mort, 229.
FERRAROIS (JACiyiEs) approvisionne Paris; XII, 472.
FEY
FERRER (SMST viscett); supplices qu'il commande ; VII, 152.
FERRERS ( aATMOSD de), négociateur anglais à la cour de France ; Y, 139.
FERRIER , conseiller au parlement ; son arrestation ordonnée : il s'enfuit ; XI. 202.
FERRIER (le plke), confesseur de Louis XIV : scs complaisances ; XV,
FERRIERE MALIGNV est dclacon-
i'uration d'Amboise ; XI , 126. Condé le ait échapper, 151. Sa tentative sur Lyon, léO. Il néritc du vidame de Chartres, 162. Négociateurauprcsd'Élisabeth,220.
U reine-mère le rend responsable des hostilités du parti, 251. II soulève les huguenots de Picardie, 50t. Sa tête mise à prii . 5ii. Presse le massacre de son parti. il2. Y échappe, flO.
FERRONIÈRE (la beiie); X. 251.
FERRY DE VACDEMOM épouse Yolande d'Anjou ; VII , 'ISi ; VIII , 13, 77. Sa femme hérite de la Lorraine; il la cède à leurs fils, ‘iUS.
FERVAQCES (le SAafcHAL) reçoit les adieux de Monigominery ; XII , 17. Accompagne Guise, il. Confident de la liiite de Henri de Navarre : le trahit, 17, iS. Son pouvoir sur lui , 93. Son rôle à l'armée de Flandre , 168 et suis. Est de la ligue. 210. Est du conseil de régence; XIII, 223. Entraîne l'arinéc en faveur de Jllarie de Médieis , 288. Est lieutenant général de Normandie, 209. Comment cause la mort du comte de Soissons, 522. Sa mort, 52t).
FESTIGNY (JEAV de), évéque de Chartres, tué à la surprise de cette ville: VU, i82.
FEUQL'IÈRES, chef protestant . rejoint le duc de Deux-Ponts; XI, 536.
FECQUIÈRES (LE svEons de), envoyé
Îar Richelieu on .MIemagne ; XIV, 12t), 50. Est chargé d'envahir le Luxembourg; défait au siège de l'hionville : sa mort.
FECQUIERES ( le «abocis de); prend rt à la bataille de Saint-Denis ; XV, 1 Compromis par la Voisin, 281. Contribution qu'il lève en Allemagne, 578.
Ses opérations ; ses rigueurs ; ses mémoires, 58-1, 595 , 393. Son échec a Veillanc : ses démêlés avec Catinat, 401.
FEVRIER ; diplomatie secrète dans laquelle il seconde le roi ; XVII , 200 et suiv.
FEYDEAU (le raLsiDEST) ; son exil ;
FEYDEAU DE DROU est garde des sceaux ; XI, 538.
FIT
FICHET (cnLLAriE);appeIle en France les premiers imprimeurs ; X, 18.
FIENNES (le LoviirrABLE de) , médiateur entre le roi et le dauphin ; VI, 193. Repousse les N'avarrois , 198. Donne sa démission, 510.
FIE.N'NES ( LE coxTE de ) , gouverneur de Flandre pour Charles-Quint , aux prises avec Vendémo ; danger auquel il échappe : X. 28, 29.
FIERE (vvisotx de) commande IcsFIamands soulevés; V, 151.
FIESCllI (niBLETTODE) passe au servicc de Charles VIII; I.X, 177. Luttes de cette famille pour la cause française; 518 535, 598. 599.
FIESCIII (JEAS-LOCIS DE); sa conspiration h Gènes; X, 371, 391, 393.
FIESCIII (le coxte de); comment traite le fils de Coricinr; XIII, 598.
FIESQUE; pourquoi s'éloigne des ministres : XIV, 285. Est de la cabale des importants, 298. Ne se réconcilie pas avec 5lazarin, 128.
FIGUENIERES (le babos de); pourquoi condamné à mort en Provence ■ XIV, 136. ’
FIGUEROA ( si AREz de ) , est nommé gouverneur du Milanais ; ascendaut que prend sur lui Brissac; .\l, 57.
FILELFO (rBAve.nis). Vov. Guarini
FILLING8HAUSEN ( aATAiiiE de ) , gagnée pir le prince de Brunswick sur le maréchal de Broglie ; XVII, 169
FILO.MARINI (le cabdiv^l), archevéuede Naples; son rAle dans la révolution e cette ville ; XIV, 568 et suiv.
FINCK , lieutenant de Frédéric: capitule n .Maxen ; XVII. 117.
FITZ-IIERBKRX, ambassadeur anglais en Russie ; négociation qui lui échappe; XVII, 553.
FITZ- JAMES, évéque de Soi.ssons ; auniftnicr de Louis XV; sa sévérité à la maladie de ce prince ; il fait expulser la maîtresse; XV’l, 5Ü2 et suiv. Sun exil, 317 et suiv. Son nom incidemment rappelé: XVII, 561.
FITZ-JA5IES (le dcc de) a mission de réprimer le parlement de Languedoc; XVII , 187 cl suiv. Decret de prise de cori« contre lui, 187, 198. Déféré à la cour des pairs ; son rappel, 22Ü, 221. Il ist nommé commandant général de la province , 221. Principes libéraux auxquels il adhère, 323.
FiTZ-URSE ( RECISALD ). Vov. Traey ; 111,533. •
FITZ-WALTER (bobert) offre, au nom des barons anglais, la couronne d'Angleterre à Louis de France ; IV, 89.
Lui reste fidèle: son échec à Lincoln, 93.
FITZ-WALTER . lieutenant de Giocestereii Hollande; ses défaites: Vll,40i.
FLAGEAC (eu. s df.) ; missimi que lui donne la reine Blanche: IV.2ÔI.
FLAGKLLAMS (les), .secte enlhou siaslc; leur condamnation ; VI. KX).
FLAOCHAT, maire du palais en Bourgogne: sa mort: I. 27(1.
FLASSAN (po>TivEZ de), maire d’Aix:
ses fureurs calholique.s : XI, 18(i, 187. Il seconde Sonimerive. 22().
FLA VACOUHT (hadamf. de): comment obtient un logement à Versailles; XVI, ifi9. Refuse d éir^ inaliresse du roi, 517, !)|8.
FI.AVY (r.ui.i.Ai«), nomme coinniandant de r.oniplegne: VII. iliO. IL.fusc de livrer celle place au duc de Bourgogne, i5l. Soupçonné de trahison à l'égard de la Pucelle. Aoô, Gloire de son nom. -tbl. Il est secouru et dégagé , 4(>i. Il menace Paris. M)l. Se regarde comme un souverain indépendant: VIH. 8. Sa guerre pri- >éeavec le connétable, 10 li arrête le maréchal de Rieux. o2. Prend part au siège de Pontoise, 01.
FLKCHIER; son éloge de de
Moutausicr peu mérité: XV, KM). Son éloge de Turenne . 220. Son adulation à l'égard du roi , 322. Son oraison funebre de Letellier, 322 . 539. Son intolérance ;
Fi.EURANGES (le «aréchai.); caclul de scî. mémoires: IX. 327. Brigandages dont il est témoin . 331. Est de l'arniée du >lilaiiais, 398. Villes qu'il somuel, Blessé à Xovare, i02. Est eii\oyé en Picardie , ib.» -tOo. Ralfermil l'année après la défaite de (iuinegaU*. iOO, -i07. Pourquoi la reine veut remployer. il7.
Cité. 4*27, i28. Sa recoiinnissance sur Milaii. i37. Est armé chevalier par le roi. il2. Son perc rompt otcc la Fronce; il reste attaché à la cour. 470 Ambassadeur en Allemagne, 474. Cité, 470. 4^1.
Fiinbuscüde ou il est employé ; X . 37.
Prisonnier à Pavie, al . 00. Ksi nommé maréchal, 80. Défind victorieusement Pérenne. 2tMi.
FLEFRUS (BATULi.E DF.j, gagnée par Luxembourg sur le prince de Waldeek; XV, 391.
FLEURY (l’abbé;, sous préci pleur des enfants de France; compromis dans l afr.ire du quiéli-me; XV. 494.^Est confesseuc d Louis XV; sa mort. 308.
FLEURY (LE CARDINAL Dfcj.évèquc de Fréjus , est nommé précepteur de Louis XV; XVI. 175, Le presse de consentir à se marier, 290. direction qui!
donne à son éducation, 29t. Associe sa faviuràcellc de Vilicroi: abandonne celui-ci, 297. lailic le roi aux affaires, 299. Son influence .sur lui. 300. 308. Fait numimT Montivnr le thiv ministre, 501 à 503. Scs prérédrttts; son ambition»
3ü8, 3(H). Le nouveau ministre ne s'attaque pas d'abord à lui. 510. .Mémoire que lui remet Tressan , 324. Compromet Dua ci'ti y, 33 1 . Associé aux cuiistitulionnaircs , 552. Sa lutte avec .Monsieur le Duc; .sa retraite: le roi le rappelle: sa victoire, 355 à 338. Son arrivée au pouvoir saluée avec joie , 310. Son influence sur le roi: son portrait: sa politiqu ' de ménagi-ra< nt, de silence et de |>aix : il ne prend point le litre de premier ministre; sa ramune à l'égard de la reine: ses collègues; ses rapports avec Walpole , 341 à .343. Si s avances n la cour d'Espagne , 340. K^t nommé cardinal ; son affu lion pour les légitimés. 550. S s opérations linanciéres . 552 cl suiv. Envoyé du roi d Espagne qu'il pénètre, 355, 350. Scs efforts pour apaiser celle cour; ses menaces à l'eiiippreur; il négocie, 357 à 559. Se.s runtidents intimes ; son zèle pour l’acceptation de la bulle Vmijvnitus , il la fait enregistrer en lit de justice ; ses débats avec le parlement ; scs négociations avec ce corps. 30v‘îi 303. Cmtiment se trouve entraîné à persécuter. .'508 et suiv. Lejouc la conspiration di.s .Marmouz' ts , 370,371. Ses efforts pour le maintien du la paix; U sacriiic rOaiie: se réconcilie par le traité deSuse avec l'Espagne. 371 à 373 Eulreprend du rétablir Stanislas .^iir l.' Ii6ne de Bologne , .379 à 582. Faible secours qu'il lui donne. 584 à 580. Scs armées sur le Rhin et en Italie, 580. Son alliance avec l'Espagne et la Sardaigne, 587. L’empereur compte sur sa faiblesse: il déclare la guerre, 389. Embarras que lui ilonuc la reine d'Espagne, 395. S) confiance en B lle-Islc, 4 8 Seconde Munlcinar : suspend les hostilités, 408. 409. Négocie et signe les preiiminaire.s de Vienne, 410, 4il. 11 gouverne sans partage; son gruud âge; .sa modération; sa galunicric; son aversion pour l'hypocrisie ; son ingratitude ; il ii'a puiiii les qualités d'un grand uiiiiislre; comment maiiiiicut son empire sur le roi; craint la reine, 417 à 420. f^oigne les princes du sang des afl'aires; sa longue domination importune aoK courtisans, 420 à 423. Ferme les yeux sur les premières amours du roi: lui fait de vaines représt nlatious:sc sert de leur fureur, 425 , 428. Comment veut plaire au pape, 429. Esprit des hommes u Etat
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qui forment son conseil , 435. Club quM proléffo: ses collègues, 45G el suiv. Sa médiation en S isse. à Conslantinople, h Gènes. i41 et suiv. Propose la réunion de la Corse à la France . iiô à 44(). Se ligue contre Marie-Tbérése d’Autriche, 454 et suiv. Par qui remplace Brlie-lsle à farinée, 462. Ses négociations avec la reine de Hongrie, 462. 40j. Sa mort. düO, 467. Regretté du roi, 168 et suiv. Intrigues de Richelieu contre lui , 470. Étal des années, <71. Scs négociations a>cc l’Espagne , 477. Ses successeurs suivent fimpuUion qu’il a donnée, 480. Ce qu’il a fait pour Tencin. 491.
FLEURY (bovskt, DIT. OK) ; source de sa fortune: XVI, 426.
FLKURY (JOI.Y ar) remplace Necker :
abandoniin ses traditions: XVU, 440. 11 augmente les inipùts, docilité du {variement de Paris; résistance de celui de Besançon. 447 et suiv. Ses emprunts, 448, 4M. Sa subordination a f égard de Yergennes, 449. Sa chute, ih. Affaires confijscs que laisse son succe.sseur, 4'îl. Délicii. 476. Témoignage qu il porte en faveur de Ncrker, o()7.
FLORAUX {JMx; de Toulouse : leur origine; V, .595.
FLOTTE (piKnRE), ehaiieelier; V, 214.
Dresse facrusaiion de févéque de Pa- Diiers. 216. Sa lutte avec Roniface VIII, 219 à 224. Tué à la défaite de Couitrai, 229. A quoi adil sa fortune. 553.
FLOTTE (liui.iMMK.) ; libéralités envers lu: révoquées; V. 368. Il négocie la cession du Daujihiné: >’1,28.
FLOTTE, abbé de Véïciay, conseiller de Loui.s de Flandre ; V. 396.
FLOTTE, conlident du duc d'Orléans; scs intrigues en Espagne: XVI, 1K> et s., 119.164.
FOIX (RAY10M>-ROfUR, COMTi: DE) , 8UX prises avec Simon de Monfori ; fait la paix; 111, 624. Que Simon rompt; IV, o2. Ligué avec le comte de Toulouse: bal les croisés alh'mands, 34. 35. Assiège CasLeliiaudnry, 58. Bat un corps de secours : est à foi» tour défait, ih. Exclu des bienfaits de la paeiliculion, 63. Excommunié. 06. Vaincu à Muret. 68. 69.
Réconcilié avec l'Eglise. 74. Remis en posses.sion pr ivisoire de scs Étals. 80. Lutte aveeSunon de .Monfori, 102 Renforce l'année du vieux comte de Toulouse, 104. Bal Simon, 103. Aux prises avec les liculrnanis d’Anioury . sauvé par Ka^rnonti VII, 1 12. Sa mort, 1 iO
FOI}^ (noOER-BEnSABD 111, COXTK de) ; querelle féodale dans laquelle il inlervient; sa lutte avec Philippe le Hardi;
Y, 22 à 24. Marche avec les troupes royales sur la Navarre, 45. Prisounier du roi d'Aragon, 75. Gendre du vicomte de Béarn ; scs débats sur cetu* succès» sion : n ul recourir aux armes ; sa sou» mission à Philippe le Bi 1, Refuse de SC liguer comre lui. 156 Est sollicité de le seconder, 168^ Sa guerre privée avec d'A rmagnac. 195.
FOl.X (biuxissexivv ük), femme de Hélie Talleyrand de Périgord : scandale de .scs amours avec le pape Ulémeul V ; V,
FOIX (oASTOs II, COITE DE), fait emprisonner sa mère : V, 430. Philippe VI le prend à sa solde. 478. Mission que lui donne ce prince, 496. Edouard 111 se met en defrnse contre lui; VI, 8. Son expédition en Es|»agnp; sa mort, 50.
FulX ^oASTOv III, cotirE DE) ; d'où son surnom de Fhu.*bus; son avcucinenl; VI, 50. Fait partie de l'armée royale, 82. Attaque le comte d'Ariiiaguac. 128. Secourt le dauphin contre lu Jacquerie, l9l. Position que lui fait le traité de Bréligny, 212. Réconcilié avec d'Arinagnac, 228.
Promisses qu'il fuit à Henri de Traosiainare, 264. Il l accutiile apres sa défaite. 277. Fuit homiuage à la France, 558. Su paix définitive avec le comte d'.Ariuaguac. 352. Est nommé gouverneur du Languedoc. 372. Dispute à main armée ce poste au duc de Berry : le lui cède, 407 a 409. Accueille le roi Charles VI: lui vend sa suteession : Vil, 23, 24. Sa mort; son héritage remis à son neveu, 57.
FOIX (JEAv. r.oîiiEDE), sc déclare pour le dauphin; Vil. .332, 355. Olfense par ce prince ; passe au .service de l'Augleterre. 539. Se réconcilie avec le prince devenu Charles Vtl. 379. La souveraineté du Languedoc lui est presque abandonnée; il défend le Béarn, 4(>6 à 408.
Sa jalousie envers Uich^ iiiond; U l'évite. 408 Ses exactions réprimées, 412. Il euntréie les prodigalités du roi, 416, 4l7. Suinmjlion que lui udrcsscut les étals, 418. Sen pouvoir absolu en Languedoc ; suhstd' quil fait accorder au roi, 439. Fait ia guerre aux routiers, ih. Sa mort ; Vlll. 1 1 .
FOIX (CASTOV IV, co*TE de), fuii dcs conseillers el généraux de Cburks VH ; opérations de guerre cl évéDcnn-iils poliiiqucs auxquels il prend part ; Vlll, 64, 81. 118, 129, 130. 131. 132, 190. Intrigues dont il est cuundenl: il aigrit le roi contre le dauphin : quand fait serment de les réconcilier, 229, 250. Résolu à se réunir à fbériiier du tronc, 2>5 N'ose
FON FOR
SC présenter devant Louis XI, S-IO. Est appelé à la cour: son lits épouse la soeur du roi, 2Î2. D'où le désir de Louis XI de se ratlacher; ils resserrent leur alliance; crimes par lesquels il assure à sa femme la succession de Navarre, 251 h 255. Procure au roi d'Aragon le secours do Louis XI, 25i. Escorte le roi. 258. Indemnité qu'il reçoit de lui, rfc. Sa fidélité; il maintient le Midi dans l'obéissance, ^5. Est chargé de défendre la Guienne, 317. Assiste aux étals de Tours^32i). Est gagné par le duc de Bretagne. 378. Projet de mariage de sa fille et du duc de Guienne : lettre que lui écrit Louis XI ; ligue dans laquclfe il entre, 580. 581. Sa mort, iOi. Voy. Ètf^onore d'Aratjon.
FOIX (de), d'abord vicomte de Castelbon; épouse Madeleine de France: VIII, 2i2. Prend le titre de prince de Viane ; escorte Louis XI, 258. Sa mort, 40i.
FOIX (FRANÇOIS PHOEBIS , FOlITF. DF.) , sous la tutelle de sa mère; YllI, -lOi. Sa mort; IX, 30.
FOIX (cF,f\H\nK de) épouse Ferdinand le Catholique: IX. 505. Le suit à Naples, 310. Son droit d'hérédité à ce royaume déféré au congrès de Cambrai , 5ol.
Louis XII, en son nom, a disputé la Navarre aux d'Albrels, 277. Fiefs de son frère que son mari réclame pour elle, 415. ^'ortde son enfant, 452. Scs prétendus droits a la Na\arrc espagnole, -478.
FOIX (r..i5T0?i DK?, vicomte de Narbonne, puis duc de Nemours; Louis XII veut le porter au trône de Navarre: IX, 332, 370. Suif le roi en Italie, 512. Est excommunié, 350. Est opposé aux Suisses: leur retraite, 575. 574. Prend Iccommandoment de rarmcc; fait lever le siège de Bologne, 574. Marche sur Brescia; écrase l'armée vénitienne; reprend la ville insurgée, 374, 575. La punit: excès de son armée ; son alTaiblissrnient. 570. Louis le presse d'anéantir l'armée de la ligue; scs manœuvres : il apprend que l'cnipercur veut lui enlever i'infanlcrie allemande et brusque les événements, 578. 370. Il gagne la bataille de Ravenne et est tué, 37ü et suiv.
FOIX (PAU. de), conseiller au parlement: son arrestation; XI, 102. Dis<'Ours que l'historien de Thou met dans sa bouche; XII, 22.
FOIX (XI ARca EDITE de) épouse d'Épernon; XI, 230. Dangers qu'elle court à Àngouléme. 548. 549.
FOLARD {LE cnEVALiER), traducteur de Polybc; miracles qu'il atteste ; XVI,
FONSECA (oov asto^io de), ambassa-
deur espagnol , proteste contre les conquêtes de Charles VIII; déchire le traité entre ce prince et ses maîtres : IX, 174.
FONSECA (le baror de), ambassadeur de l'empereur à Paris ; menaces que lui fait Fleury: XVI. 356. il négocie, ib.
ïüNTAINES PIERRE DF.), légiste sous saint Louis, Pa.ssiste dans scs jugemenU sous le chêne de Vincennes: IV, 468.
FONTANGES (M*** de), maîtresse de Louis XIV; XV, 278. Sa mort, ib,
FONTANGES. marin français, blessé h Sa\annab: XVII. 419.
FONTKNAILLES (le side de) secourt Bcauvftis: VIII. 388.
FONTENAY (bataille de), gagnée par Charles Je Chauve et Louis le Germanique sur Loibaire et Pépin: 11, 67.
FONTENAV-MAREUIL: mission que lui donne Ricljelicu ; XIV, 14, 156, 158.
FüNTENELLE (le bahor de); son supplice sous Henri IV: XIII, 225.
FONTENEM E, est attiré par M“* de Ponipadour: XVI. 522.
FONTENOY (bataiue de) gagnée par le maiét hal de Saxe sur le duc de Cumberland; XVI, 527.
FONTRAILLES, capitaine de Louis XII; rst cicomniunié : IX . 5ü0. Est à l'armée de Picardie, iUS. Son poste à la bataille deGuinegatc, 40ti.
FONTRAILLES , chef protestant , conseiller de Damville; XII, l!i.
FONTRAILLES {lotis D'.STAnsc. vir.OïTf, DE), bai de Richelieu; excite Cinq- Mars à conspirer; XIV, 238 et suiv. Sa mission en Espagne, 2CO et suiv. Se réfugie en Angleterre; scs conseils à Cinq- Mars, 2t>6 cl suiv. Dénoncé par Gaston, 269. Est de la cabale des importants, 298. Sa liaison avec Gondi, ■ilO. Ne se réconcilie pas avec Mazarin , i28. 131, 458. Est excepté de l'amnistie, K33.
FOUBIX DES SOLLIERS (ions de), négociateur de Louis XI ; IX, II.
FORBIN (PALsakDE), favori du roi René d'Anjou, gagné par Louis XI; IX, 13. Sa disgrflee. 3Ï.
FORBIN' ; soulèvement qu'il combat en Bretagne; XV, 23B.
FORBIN; son expédition sur TÉcosse; XVI, 76, 77.
FORNOVO (bataiue de), gagnée par Charles VIII sur la ligue italienne ; IX, 180 et suiv.
FORSTER , commande les jacobiles; est défait k Preslon; XV, 3i2.
FORTUNIO, vice-roi do Navarre; son ambition déjouée; VIII, 430.
F0RTE.au, capitaine huguenot; plaça qu'il prend d'assaut; XI, 349.
I l ! ,1 Coogle
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I^)SSEU8E (le SIEE be) , ofllcicr de Jean sans Peur: ses hostilités: Vil, 3Ü7. Sa mission, 514. Délivre la reine, 515. Secourt Senlis, 5il. Laisse massacrer d'Arniaftnac , 5i28. Epidémie dont il meurt. 552.
FOLXAL'O (jAr.OCEs): scs filles Lrdiécs vives comme bufrucrates : XI. 554.
FOlCALi-D DU SIKRLE, chevalier; son cri à la bataille de Hansourah ; IV,
FOUCAULT (jeas), capitaine de Charles VU ; défend Lagny ; VU, 480. 482.
Surprend Saint-Denis,'501 .
FOUCAULT, greffier du parlement ; sollicite contre Fouquet: XV, 10!).
FOUCAULT (le césébal); tué à Turkheim: XV, 222.
FOUCAULT , intendant de Béarn ; chargé de convertir les huguenots ; XV, 322 et suiv.
FOUGÈRKSfEAOCi be). rebelle breton .
réduit par Henri d'Angleterre: III, 521.
FOULON : candidat au ministère des finances ; WH, 452.
FOULfJUES, archevêque de Reims; appelle en France le due de Spolète: II,
Prend parti pour Arnolphe
Couronne Eudes, 188. Conjuré contre lui ; fait reconnaître et sacre Charles le Simple. 195. Le reçoit à Reims; sa lettre h Arnolphe , 19b. Forcé a l'obéissance par Eudes. 1118. Assassiné, 200,
FOULQUES pr, comte d'.Anjou ; scs luttes glorieuses contre les Bretons et les Normands ; reconnaît Eudes : Il ,
FOULQUES II (sebba), comte d'Anjou; ses luttes avec Conaii le Fort: son audace; ses violences; ses eipiations; 11, 357. Aux prises avec Eudes de Blois. 307. Secours qu'il donne à sa nièce Constance, 5CU. Excite le fanatisme du calife llakem, 577. Remporte sur Eudes la victoire de Punticroi, 58b. Leur rivalité; sang i|u'clle fait répandre, 592, 393. Il fait la paix. 594. Ligué avec Constance contre Henri, 408. L'exhorte à faire la paix, ib. Pourquoi l'histoire a recueilli ses actions ; sa mort, 418 et suiv.
FOULQUES III (le EÉcms). comte d'Anjou ; son récit de la fin de Geotfroi- Martcl ; II, 475,474. S'empare de tout l'héritage de ce dernier; ses luttes avec son frère, 374. Sa célébrité; scs dérèglements ; consent à servir Robert : épouse Bertrade; III, 52, 53. Philippe 1" la lui enlève ; il fait la guerre au roi, GO. Protège Élie. comte du Maine. 79. Étendue de ses domaines, 87. Réconcilié avec
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Bertrade ; la reçoit à Angers avec Philippe. 90. Secouit le comte du Maine, lOU. Sa tyrannie ; accu.sé de s'étre associé avec des brigands, 103. Époque de sa mort. 15b.
FOULQUES IV. comte d’Anjou, puis roi de Jérusalem ; II, 205. Prisonnier chez le comte de Poitiers, ib. Ligué contre Louis le Gros, 23b. Son alliance avec lui: il acquiert le Maine ; malveillance de Henri d'Angleterre. 249. Gagné à sa cause, 253. Insurrection contre lui à Angers, 2bi. Ligué arec Louis le Gros contre le roi Henri, 2115, 2bb. Réconcilié avec Henri, 271. Perd sa fille dans un naufrage, 278. Part pour la terre sainte. 279. A secondé Louis contre le coiute d'Auvergne ; III, IC8. De retour en Europe; favorise Guillaume Clilon, 171. Ses négociations; mariage de son fils; il lui abandSnne scs Etats . son mariage en terre sainte ; époque de son avènement au tréne de Jérusalem, 184.
Service féudal qu'il a fait sous Louis le Gros. 187. Sa mort, 257.
FOULQUES, fils d'Albert Azzo ; souche des niaisiius de Ferrarc et de Modene ; 11. 509
FOULQUES, curé de Neuilly : ses prédications; 111.472. Mot de Richard Coeur de Lion sur scs exhortations : il prêche la croi.sade, 473. Dans quelles circonstances. 47G.
FOULQUES (de saisi ceoeces), grand inquisiteur de Toulouse; réprimé par Philippe le IL 1 ; V, 232.
FOULQUES (BE laval), chef d'aventuriers : ses ravages ; VI, 190.
FOUQUET, lieutenant de Frédéric; battu et tué à Uandshut; XVII, 151.
FOUQUET, évêque de Toulouse; donne les rcglenunls de l'ordre des inquisiteurs : lil, 510, Scs projets d'extirpation de l'hérésie ; IV, 5. Ses prédications en France; fanatisme qu'il excite, 52 à 54. Sort de Toulouse assiégée, 51. Prend possession du palais des comtes, 78. Accusations contre lui au concile de Saint-Jean de Lalran, 80. Sa férocité ; sa
eilidie à l'égard des Toulousains, 100,
Ol. Demande en vain des secours en France, 103. Ce qu'il espère de Philippe- Auguste, 121, 122. Est le seul prélat de TAlhigeois au concile de Sens, 123. Accueil qu'il fait II Louis VIII, 158. 159. Assiste au siège de Béziers ; exécutions qu'il commande, 180. Il fait dévaster les environs de Toulouse, 196. Scs vains efforts pour alimenter les bûchers de Tinquisition, 20b. Persécute encore Raymond ; époque de sa mort, 207.
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FOl'QUET est nommé surintendant des finances; XV. I(i. Taies qu’il invente, Üb, il. Slazarin mourant éveille les soupçons du roi contre lui, 71. Méfiance tfe ce prince. 74. Ses travaux avec lui, 7;i Origine de sa disgréce. 75 i 77. Son arrestation ; son procès, Sb, bfi. Sa condamnation, 107 à 109.
FOUKMIGXY (BATsiiir. nr.) gagnée par Jean de Bourbon contre Thomas Kiriel; Mil. 1-22, l-Jô.
FüURQOIiROL (j;.c(,>VEs de) passe du
rti de Maiiniilien au parti fiamand ;
FULRyi'KOX est nommé contrôleur général de France ; XVII, 508.
FOUROÜEVAUX ; renfort quil amène à .Monlluc ; XI, 218. Association catholique qu’il signe, i8ll. Lieutenant du dauphin d’Auvergne,: XII, 15.
FOX (eavni.ra; est ministre ; sa chute ; XVII, llü. Popularise en Angleterre la cause des Américains, 594. Rentre au cabinet : se retire, 4WI. Sa faute politique. Ul. Repousse toute alliance avec la France ; ses attaques contre Pitl, 492 et suiv.
FRADIX (àsioiivE), prédicateur expulsé du royaume par Louis XI ; MU, 485. „ , .
FR.4NÇA1S. distincts des Gaulois;
I, 19. L’nité de leur vie nationale dès le cinquième siècle, 20. Leçons qu ils peuvent tirer de leur histoire : elle ne commence qu’au cinquième siècle. 22. Diversité de l'origine de ceux qui portent ce nom. 50. Us descendent des peuples de toutes les contrées, 75. Quand commencent à former un corps de nation ;
II, 59. Opprimés sous Lharleiiiagne ; leur aversion pour son fils, ib. Leurs efforts pour recouvier leur indépendance ; rendus vains par la trahisuii des princes qu’ils prennent pour chefs, 42, 113. Quand s couent le joug germanique, 05. 04. Extinction des familles nobles, 81. Extension du pouvoir .sacerdotal ; les champs de mai sont des conciles. 80. Ne sont plus appelés aux armes que pour s’entr'égorger au nom de la royauté; supportent avec impatience le joug du petit-fils de Charlemagne, 95. Misère cl ruine des cités; esclavage, désolation des habitants de la campagne. 90. .Modifications rapides dans leur gouvernement. 140. Long travail de leur reconstitution, 147- Dù à l'anéantis.sement complet de la puissance nationale, des éléments d'ordre social, 148. A cette anarchie succè Je le système féodal, ib. Les seigneuries sont nérédi-
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tatres. 148 à 150. La couronne élective, 157, La valeur militaire renaît chez eux, 190. Esprit aventureux que leur donne rétablissement des Normands en Neustrie, 209. Ne forment plus une nation , 255. Quand commencent à concevoir les jouissances intellectuelles, 515. Fixation de la langue, 429. Histoire de sa formation cl de scs dialectes, 450 à 43b. Réputation supérieure de bravoure et de chevalerie des Français. 494. Ne doivent leur liberté qu’à leur propre valeur; III, b. Neuf périodes dans leur histoire; neuf fois ils apparaissent comme un peuple nouveau ; IV, 103. Caractères généraux des dernières périodes. 105 à 107. Leur histoire faiblement éclairée i dater du retour de saint Louis de la terre sainte jusqu’à ravénemeiit des Valois, 424. Quand se mélangent avec les Italiens, 502. Infériorité de leurs historiens sur les contemporains du treizième siècle ; témoignage de leur langueur ; V, 9. Ne comprennent point encore la liberté à la fin du lô” siecle, 180. La couronne reconnaît leur droit de se taxer, 369 Ils applaudissent aux avanies contre les étrangers, ib. S'accoutument à applaudir aux supplices, 391. Au quatorzième siècle, les nobles seuls ont le sentiment ()u'ils sont Frençais ; VI, 140. Leur brillante valeur; associée à leurs amours: leur étourderie; leur présomption. 500 et suiv. Leur ignorance de la guerre : VII, 340 et suiv. Superstition populaire: penchant du peuple à la dévotion, 428 à 430. Quand la pensée prend un libre essor; l.\. 40. Progrès de l'in.struction, de la connaissance de l’univers ; du goût pour les lettres; résultat de leurs expéditions en Italie, 238 Sont toujours captivés par la vertu inilitairr: XII. 477. Epoque de la eentralisalioii du pouvoir : XIII, 189 à 191.
Comment profitent de la diuiinulion du prix de l'argent. 198, 199.
FRANCK ; où la voient les Francs ; I, 179 S’étend du Rhin .i la Loire, ib. Divisée en Auslrasie et Neustrie, ISO. En dépendaient : au sud-est. la Bourgogne; oulrc-Loire. l'Aquilaine. 180, 181. Les provinces germaniques regardées comme annexes de l'.Austrasic, 18U. Ravagée par une maladie eonlagieusc, ‘207. Se couvre de nioiiunicnts religieux, 279. Est à peine luenlionnée sous le règne de Charlemagne, 398. Est devenue le patrimoiae des seigneurs et des prélats, 400. Perdue dans les États de Charlemagne : à l’abri des invasions; n'a plus de citoyens belliqueux, 449, Déterminée par le traité de
Verdan ; H. 73. Plus de moitié du territoire appartient à l'Église; le courage national s'éteint; la défense commune est conliée è des reliques, à des sanctuaires. 87. Ksi devenue une république tbéocralique ; le clergé dispose de la force militaire; il s'est arrogé le droit de veiller sur les moeurs publiques. 107 à loi). Scs soulfrances excessives. 165.
Détruite par le premier siècle des CarlovingicDs ; recréée par le second. 178.
Pusillanimité des Occidentaux attaqués par les pirates. 17Ü. Causée par l'cilinctioD de la population rurale, 181. Commcocemenls de la succession des sei-
Î:Deurs suzerains; attenlion que méritent eurs dynasties, 188. Divisée en cinq royaumes outre tes grandes seigneuries; son extrême faiblesse, 203. Devenue une fédération de princes indépendants , 222. N'est plus qu'un assemblage d'États de grandeurs differentes, bizarrement constitués, 233. Los rois ne protègent aucun des ordres de l'Etat : n'ont plus de rapports avec le peuple; détresse des villes; il n'y a plus de capitale, de métropoles. iif. Rois, prélats, seigneurs habitent des châteaux; plus d’industrie; le commerçant n’est que voyageur, 257 .
Chaque couvent, chaque château a sous son ombre un village d'artisans dont le travail est nécessaire au maître ; progrès de ces villages bâtant la ruine des villes, t/>. Elles perdent leurs privilèges. 257, 258. Villages dont tous les habitons sont copropriétaires; disparition de l'ordre des bourgeois : accroissement du nombre des serrs:238.Classo d'bommes qui ne connaissent que le soigneur du château et n’ont aucune idée générale: titres que prennent les seigneurs, 2511. Dispersion des Hefs .sous plusieurs souverainetés ; complication d’inléréts qui augmente la conlu.sion de l'bisloire. th. Rrigandages nés du droit de guerre pr.véc, z45. Silence des conciles: le pouvoir militaire a remplacé le pouvoir sacerdotal, 205. Cniforniité de la population malgré U diversité d'origines. 270 La langue française naît avec l'identité de la nation : le pays sc repeuple : est forlilié; sc couvre de soldats, 273. Le système féodal est pteineiiiont établi : son inllucnce bienfaisante, 272. Les noms propres ne sont pas encore en usage : on y supplée par des surnoms ou par l'hérédité des prénoms, Ht. Le nom de la seigneurie joint à celui de l'homme ramène l'usage des noms propres, 275. Gouvernée par une confédération de princes rarement soumis à une volonté commune, 297.
Nombre de ces princes, 298. Prétendues pairies, 503. Développement rapidedelt confédération féodale, 552. Fondation de maisons feudataires, 553, 556. Pesta en Limousin et en Aquitaine ; première origrinc de la frère de />ieM^556, 557. Isolement des feudataires ; cause de silence de rhistüire sur leurs actions, 540.lndifférenc ’ des chroni(|ueurs pour leurs pe« lilcs guerres; seconde cause de ce silence, 5il. Croyance générale de la tin prochaine du monde, 5i2. Eléments d'une révolution dans le pouvoir de l'Eglise^ 545. Violence des seigneurs; foi superstitieuse qui la contient. 536. Fréquence des miracles annonces en chaire; frein aux passions de l’époque, 537. Le clergé multiplie ses conciles ; conserve sou esprits de corps: rend des décisions civiles, 571. Construction des caibé «raies gothiques ; découverte de nouvelles reliques, o72. 575. Feniienlalion religieuse; intolérance du clergé, 575. Premières tentatives de réforme, ih., et suiv. Supplice des hérétiques, 576. Explosion de fureur coulre les juifs : par quoi motivée, ib. et suiv. Les bouigeois de villes commencèrent à stipuler pour eux des conditions; pacte entre les villes d'Amiens et de Corhie ,'587. Coalition d’évéques pour le niainlicii de la paix et de la justice. 588 et suiv. Progrès graduel de la nation ; décadence simultanée de l'autorité royale; devient l’école d'héroisniede tout 1 Occident, 400. Incertitude sur l'origine et les progrès de la chevalerie, 40l. Époque de son éclat, 402. Engagimcnt religieux autant que militaire, ih. Détail sur la réception: apprentis.^age sous un chevalier : la domesticité anoblie : moeurs élégantes des châteaux ; hiérarchie de ces écoles de courtoisie; la cour occupe le premier échelon ; circoiisiancc qui remet en honneur le pouvoir royal. 402 à 4ü6.
Horrible funiinc. 410 a 415. Eiablissenienl de la frère de I)U’u_, 424 à 428. Pourquoi plus d'assemblées nationales, ■468. -âspt’cl héroïque et chevaleresque de la France : ce qu'est la nation ; c'est la nohlo-s.se seule qui attire les regards, 489. Barrière qu elle élève entre elle et les parvenu.^: distinction de naissancei 489, 490. Établissemeol des tournois, 491. Leur inventeur et législateur; règles et description de ces jeux , ib. et suiv. Invention toute française; réputation quelle donne h la France, 494.
Quand passent dans les autres contrées, 493 et suiv. Sympl6me d'une grande révolution dans les moeurs et la «.oodition
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du peuple, révélée par rélablissemeut de la commune du Mans« 111 » î>. Révolution qui crée en Franco le tiers étal et la liberté, 51 Ü. Quelle était antériouronicnt la situation des citées, 8 et suiv. Corporations et privilèges, 15, M. Esprit d association en Flandre cl en Uclgiquc, H.
Permanence des privilèges des villes du Midi, ib. R61c important qu'y jouent la bourgeoisie et les hommes libres, 13 cl suiv. La monarchie française n'a point d'histoire pendant le onzième siècle, M. C'est loulcfois une époque de vie cl de création : progrès de la langue, du commerce ; amour de la liberté : commencements de la poésie, 40, 41 . Quelle est l'écolc de la rcnais^ancc des beaux-arts, 45 et suiv. Trobadors ou tioubadoiirs, 40. Circonscriptions féodales de la France à la lin du onzième siècle, 80 et suiv. Ses proçrè-s sous le règne de Philippe , 1 13 et suiv. Circonstances qui l'affraiidissent au sud, h l'ouest et à l'est, 2il. Est regardée cutnme le centre de la chrétienté, L'activité de la pensée y renaît et produit dans les idées religieuses un mouvement précurseur de la grande réromiaiion. :i73. Circonscriptions à l'avéncmenl de Philippe-Auguste, 501) c l suiv. Ruinée par les soldats d'aventure; sauvée par des associations populaires, 585. Soumise pcmlatil l'époque féodale à quatre rovaulés, 407.
Désolée par le départ d'une croisade d'enfants qui périssent dans les Üuts, IV . 27 et suiv. Comment gouvernée pendant la minorité de saint Louis, 181) et suiv. Se cumpese de d*^ux nations : la noblesse cl la bourgeoisie : esprit républicain dos villes, surtout dans le Midi , 248 et suiv. Transition de lo confédération féodale au régime absolu, -135. Par qui est reconstitué l'ordre public, 456. Süulfrances de la France sous le régime absolu; avantages qu'elle en a retirés, 457. Le peuple s’associe à la révolution qui .s'opère dans l'Etat, ib. La France applaudit à la destruction des libertés féodales , 458. Le luxe et les arts y sont introduits par suite des conquêtes de Charksd'Anjouen Italie, 502. Obscurité de son histoire après saint Louis , V , 6. Comment courbée sous le despotisme. 7.
Assemblées de ses états généraux, 8(i.
Ses transformations lentes sont inaperçues des contemporains , 00. Devient de plus en plus monarchique, OD, 100. Elle n'a plus que l'apparence de sa constitution féodale ; les gentilshommes ne font plus usage de leurs forteresses que pour opprimer leurs vassaux; guerre sourde
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que leur font les juges royaux ; ilatde la bourgeoisie ; faiblesse des villes ; absence de toute notabilité nationale ; influence extérieure, 100 à 102, 117. La nation disparaît devant le monarque; les
Phases de sa vie sont des phases de histoire nationale, 12i. Douleur publique à la perte de la terre sainte, 138. Absence de princincs chez ses gouvernants pendant les nuit premiers siècles de son histoire, d'où e.sl résulté l'avilissemcntde tous, 179. Vices de l'ordre religieux pendant cette période ; le pouvoir de i'isgliseeniplojé à troubler les notions du juste et de l'iiijustc, à anéantir la morale, ib, La nation n'est i>as prèle encore i entrer suris scène de l'bisloire. ■'&. La liberté de longtemps ne doit pas lui être garantie , ib. Lllc lui est tellement étrangère que son souverain peut oser la protéger chez les peuples voisins, 180.
L'hérédité à la couronne n'est réglée par aucune loi ; les tilles ne sont point légalement eiclues, 3S(i et suiv. Comment leur exclusion devient loi fondamentale de l'fvlal, 338. Terreur que causent de prétend us sortilèges. 392. Comment l'autorité, au lieu de la sanclioD delà force, a aci|uis la sanction du droit, ^21. Circonstances qui rendent suspect le corps appelé à prononcer sur le uroit , ^22 et SUIV. Hésitation de l'opinion sur la préférence donnée è la ligue masculine, 42Î. Innuencc extérieure de rclégancc de la cour de France , 430 , 432. Rapports de la nation avec l'.Viigleterrc avant la rupture de Philippe VI cl d'Ëdouard III ; pourquoi n'a point été passionnée dans cetleluttc; assoupissement dans lequel le despotisme l'avait plongée ; c'est aux Anglais qu'il fout emprunter les documents de celle guerre ; pourquoi , 483 à 489. La France obéissait et ne pensait pas. 489. Comment la guerre devient nationale , VI , 73. Ravages de la peste de 1348, IM) et suiv. Recouvre scsasseniblces périodiques : 1.38. N'a point assez de vigueur pour faire tourner il son avantage celte révolution, 139. Comparée à l'Italie, 141. Idées et besoins que développent son contact avec celle contrée, 142, 143. Ce qu'est la nation, 144, 143 SoulTrances cruelles dont elle commence à se remettre , 2(>(i. Causes de prospérité indépendantes du gouvernement; l'ordre public renali ; association des villes et des villages, 2(iG, 2U8. Les grandes maisons féodales sont éteinics . 39<i. Ce qu'est dcvccuc l'autorité royale, il. État et fermentation des grandes villes; la guerre est engagée entre la nation et les
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Drinces, 432 à -t3’J. Rendions sur la défaile de la nation. 4üi, 403. Causes du désavantage de ta bourgeoisie dans sa lutte contre ta noblesse . dintciles à ap« précier : pourquoi, 400, 407. Orthodoxie de toutes les classes. 408. Ser\ilité de renseignement, 40S, 44i9. Progrès de la France au niitieu des calamités du règne de Charles VI : à quoi sont dus; VU, 429 h 131. Entourée d'Etats troublés et impuissants ; désire elle même la paix, 152. Sommeil et indifTéronce politique du peuple, ib. Frivolité; amour des plaU sirs cher tes grands; lo séjour de Paris satisfait leurs goûlsdissipés. cl la France est sauvée d’un déincnibreincni , 213, 215. Une nation nouvelle s'est formée ; progrès du langage . 238 et suiv. Sa littérature arriérée. 2îi0 et iuiv. Le homnn de la Rosc^ 201. Ses poêles. 202. 200. Ses historiens. 207 à 209. Ses historiens latins. 271, 272. Esprit d'exanten. 272et suiv. Comment b'sinquisiteurs raniment les supplices, 274, 275. L’opinion publique n'est pas encore éveillée ; IX , 502. Quand passe du moyen âge aux temps modi rues; quand comnicnccnt les éludes sérieuses et la double série d'écrivains oui mot en évidence la vie du pays. 425, 424. La nation est de moins eti moins belliqueuse; XI. 75. Elle o perdu tout souvenir de liberté, toute pensée d'opposition . 87. Quand s'accoutume à ce <|uc rien ne se fasse dans les provinces; XIII, 189 à 191. Institution d'une nouvelle féodalité; sur quoi fondée, 191 et suiv. Les calamités de la guerre de trente ans se répandent dans quelques provinces françaises, 571. Provincesque la France acquiert; XIV. 385. 384. Progrès des lumières et plaies du pays; XV, 505.
377 392, 421. 448. 449, Préparée pour une révolution ; XVII, 517, 509.
FR.\NXK.SCUI (lf. r.oLosEt) défend pour Mavenne la citadelle de Dijon; XIII. 107'. 108.
FR.\NCO (tiifob.vloo) lente d'assassiner l'empereur Frédéric: aveux que ce prince luinllribue: IV, 347.
FRANÇOIS empereur, dobord duc de Lorraine, puis grand-duc de Toscane; XVI, 412 et suiv. Son mariage, 415. .4 quel prix Frédéric lui otfre son suffrage, 452. Il marché au secours de Prague, 400. Négocie: 472. Neutralise la Toscane. 479. Sa concurrence a l'crnpire, 525, 33U et suiv. U est élu. 532. Sa jonction avec d'Arcniberg, 533. Signe le traité d'Aix la-Chapelle, XVII , 24. Attachement que lui porte Choiscui, 89. Son désir de la paix, 117. Sa mort, 117 à 119.
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FRANÇOIS l'f, roi de France; ses vers sur Agnès Sorcl ; VIII. 41. Son Age à la mort de son père comte d'Angouléme ; IX, 202. Son âge à la mort de Charles V!ll. 207. Il accueille le comte de Flandre, 205. Précautions que prend Gié pour que la reine ne l'enlève pas , 298. Louis Xlt sedéterrninc à lui donner en mariage sa tille Claude ; tendresse que le_roi lui témoigne : haine de îa reine, 305, 301. Ses liaiiçailles avec la princesse. 505 à 309. II va au-devant du roi, 342. Est envoyé à Karniée de Béarn; renforts qu’il reçoit. 580. Pourquoi son mariage r: tardé. 395. Prend le commandement de l'armée de Piiordie, 407. Trêve générale qu’il signe n Orléans, 415. Son mariage célébré. 417. Comment rornpromcl sa future royauté, ^20. 421. Son avènement signale le pa.ssage du moyen Age aux temps mudernos, 425. Ses goûts littéraires ; idées nu'il a puisées dans les romans de chevalerie; sa beauté : son adresse; pouvoir de sa mère sur lui; son école de galanterie ; son idolûtric pour lui ; modèle qu’il se propose ; son absolutisme, 42i h 427. S>s avertissements a Brandon ; sa colère en apprenant son mariage avec la veuve de Louis XI! : il pardonne ; pompe de scs fêtes ; son sacre n Reims: son couronnement à Saint- Denis; son entrée à Paris, 427, 428.
Initié par I.ouisXII aux affaires; emplois qu’il distribue, 429. Ordonnance sur la chasse qu’il fait cnrcfi.slrcr malgré ta résistance du parlement, 451. Son projet de conquérir le Milanais ; il l’achète h la reine; ses négociations pour dissoudre la ligue ; il promet à Charles (Quint) la main de sa bjlle-sœur, 431 à 433. Il renouvelle la paix avec Henri VHI; l’alliance avec Venise ; sa convention avec Frégose. avec Léon : sa rupture avec Ferdinand , 453, 434. Armée qu'il rassemble: il laisse la rég« nccà sa mère: ses troupes passent les Alpes ; ses premiers succès; le pape se déclare neutre; les Suisses négocient, commissaires qu'il nomme, 454à 457. Il gagne la bataille do Marignati, 457 à 440. Se fait armer chevalier par Bayard : arme lui-méruc Fleuranges: est maître du Milanais et de Gènes. 441. Sa fausse politique ; son traité avec le pape; ses promesses aux Médicis, 442.443.Soo alliance avec les Suisses. 444. Son entrevue avTC le {^pe: il inodilie la pragmatiquesnnclion,445. 446.11 ajourne la conquéicde Naples; revient en France, ib. Congrès dont il convient avec Charles (Quint), 447. Traité de Noyon entre eux, 448 Son traité de Cambrai avec Maxi-
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milicn; son traili! d'alliance pcrpéluellc avec les Suisses; sa ligue a\cc Venise, 41i) à iSI Son traité oc Londres avec Henri VIII, 4SI. Sun concordat avec Léon; il le fait présenter au parlement ; résistance de ce corps; enrcgislremcni forcé et après protestation; résistance de l’uuiversité, {'ai à t'J7. Luxe du roi ; sa di >sipalion ; par qui encouragé dans ses goûts voluptueux; son autorité sans bor* nés, -iSH, iîill Süu activité; son désir de paraître seul maître. itiO. Sa vie de château t : coiimienl enlcml la royauté: sa prodigalité: Vivonne la lui reproche, 400, ♦61. Ses édits bursaux: son projet de croisade; adressedeses négociationsavec le pape, 40:2. Avec les ambassadeurs anglais: avec Cltorles. qu'il nomme son gendre ; il aniionc ‘ au souverain pontife sa candidniureà l'empire; lui eoiiseille d'appeler Maximilien en Italie, 403 à 46'i. Se.s amours avec la dame de Cbateaubiinnd. 403. Faveur qu'il accorde à Visconti;sa dureléà l'égard deTrivuIzîo; sa conduite imprudente on Italie; alliés qu'il ssicrific aux Médicis. <0Üà40t*. Sou imprudence dans les Pays-lJas; il refuse de ncumiiitre Us privilèges de Tournoi; il otTense la famille de La Mark, 401) à 471. Il demande la couronne impériale, 47.3. Ses ambassadeurs en Allemagoe; leurs moyens de corruption: motifs allégués pour l'exclure, t7.> à 473. Socrilices auxquels sou élection eût eiUraliié la France, 47(5. Rapports entre son caractère et celui de Honnivel; celui-ci l'excite à In guerre contre ( harles ; leurs griefs réciproques; il hésite à commencer la guerre, 477, 478. Ses expédients financiers; vénal.lé des charges, 47S. 479. Son entrevue du camp du Drap d'or avec Henri VIII; ist dupe de Wolsev. 4SO Comment blessé chez Sainl-Vol. {St. Ne rotile point des embarras ou il sait harles: fait envahir la Navarre: reçoit en grâce l-a ^!ark : lui permet de délier l’emper ur , pui.s l'arrête , 480 à 488. Sa négociation avec Léon X: trompé par lui, 4^1). Averti de se méfier de ce pontife, 41)0. Accuse Charles de violation de territoire. recourt à Henri VUI , ih. Met la France en état de défense, ib. Marche de Reims .sur Valenciennes; rem ontre l'ar* méc impériale: la laisse échapper; prend lle.sdin, 49^. N'csl |>oinl préparé à la guerre qu'il a provoquée: a contre lui quatre puissances dont chacune est â peu près égale à la France : X. 3. Il est sans alliés. 0- (iomrnent remplit le Iré.sur; vente de charges: création d’une quatrième cbanibrc dans le parlement de
Paris; résistance de ce corps ; il le force à obéir; il crée des rentes sur l'hûtel de ville, 6 à 9. Autorise Tournai à se ren* dre: rompt avec Henri VIII, reçoit sâ déclaration de guerre: fait arrêter les marchands anglais, 0. 10. Fait lever des Suisses pour reprendre le Milanais ; se rend a Lyon, 1 1 . fait passer de l'argent à Laulrcc. 12, 15. Il perd l'Italie : neutralilé.s qui couvrent ses frontières, sauf le nord de la Champagne et la Picardie: sca mesures défensives, 13. iO. La fin des troubles de l'I’Ispagne le rend \ulnérable de ce côté; t'Ilalie entière sc tourne contre lui: ligue générale: scs cxplicaiions avec Lautrec; il découvre les concussions de sa mère : sa cour d visée entre celle princes.se et la dame do Chateaubriand, id. 20. Sa nonchalance; il abandonne les affaires â I^uise: jalousie du connétable; le roi est parrain de son fils: magnificence avec laquelle il est r çu, 20.21. Fiefsde Bourbon que lui adjuge le parlement, 22.23. 8cs prodigalités; désastres publics; ravages dos gens de guerre ; peste à Paris et désordres: lit de justice qu'il tient au parlement ; sa fermeté, 23, 26. Son proji'l d'envahir le Milanâis;Cümbi* naisous au nord qu'il fait échouer par sa vanité puérile. 27. 28. Il part pour rila* lie; a connaissance du complot du connétable: son entrevue avec lui : il le fait surveiller ; le fait assiéger ; fait arrêter ses partisans ; le force à fuir, 28 â 31. Relenu en France par ces évéuoiuenls; garde auprès de lui les princes du sang; confie à Ronnivet l'expédition d'Italie, 32. Fait rassurer Paris : ses efforts pour reconquérir le Milanais. 3ii. Secours qu'il envoie i\ Ronnivet. 38. Ses mesures administratives et financières, 4t), 41. Ses mesures pour défendre la Provence; mort de sa femme; son incontinence : trait de vertu d'une jeune Provençale, 43. Il eovobit le Milanais ; avis qu'il néglige ; il nomme sa mere régente; ses opérations; son incapacité miliiaireises idées fausses de la dignité royale: il assiège Pavie,43 à 48. Fait marcher un détachement sur Naples: atraiblissemcnl de son armée: scs embarras, 30, «31. Se concentre et réunit son conseil de guerre à l'approche des Impériaux: se résout à livrer bataille, 31, 32. Échec de scs détai hemcuts: les Grisons le quittent . 32. Il perd la bataille de Pavie et e.st prisonnier. 35 à 36. SoQ entrevue avec Ruurbon: sa captivité: ses lettres ù Charles-Quinl et à sa mère, 37. Son heureuse précaution de l'avoir nommée régente, 39. Expédition de Guise dont U le félicite, 62. Comment gardé,
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craintes que donne aux alliés la possibilité de son évasion. 68. Propositions exorbitantes que lui fait Tentpcreur; Lannoy lui insinue de passer en Espagne; comment s'y rend: cstconduil à 3fadrii, 68 à 70.Ses ronlre-proposilions à Charles; sa maladie; son entrevue avec l'empereur, 7t. Sou édit d'abdication; il le relire: signe le traité de Madrid, contre lequel il |)rotesle: cèd ’ la Bourgogne; est fiancé à Eléonore d'Auirit he : livre ses fils en otage; est remis en liberté. à 77. Il refuse de ratifitr le traité; renouvelle ceux avec l'Anglelerre: négocie avec les principautés italiennes; son but: sa passion pour Aimedo Pisseleu; fortune qu'il fait au mari qu'il lui trouve. 77, 78. Assemblée sur laquelleil rejette la violation de ses engageinonls , 79. Se place par le traité de Cognac à la tête de la ligue italienne ; la sert mollement ; se livre tout aux plaisirs ^0 Négocie avec l'empereur, 8t. Inquiétude qu'il inspir< aux confédérés: ambassadeurqu'il reçoit: llolte qu'il ébranle, 82. 85. Comptsble des maux qui acrablent Rome: nature défensive de son alliance avec l'Anglais: espère forcer Charles à accepter le rachat de la Rourgogne: il visite Paris, 86, 87. I.it de justice qu'il lient pour venger Duprat ; ses injonctions au parlement; financiers qu'il fait poursuivre: met en jugement l'évéque de Paris: son impatience contre le pafn-, 87 , 00. Invoqué au secours du pontife captif; ses traités avec Henri VIII ; son mariage stipulé avec ^larie d'Angleterre: son entrevue avec Wolsey : armée qu'il prépare à cnlreren Italie; assemblée par laquelle il se fais relever des obligations du traité de -Madrid, 9l à Oi. Subside.s qu'on lui ofire; il donne à l.auirec le comman lemcnt; le laissesans argent, 04 à 06. Repousse les concessions de Charles; le fait défier: leurs provocations réciproques. 08 à KK). Langueur de .ses elTurls en Italie; il perd ratnilié de Doria, puis Gènes, puis l'arniée de Saint Pot, lOI. Épuisement de son trésor et de scs peuples : neutralité des princes voisins: y veut ensuit.' ramener lo guerre en Flandre; eulrcvue projetée de sa mère cl de Marguerite d'Autriche . 102 à UH. Ces deux princesses signent le traité de Cambrai, lOi, 10Î). Celte paix honteuse le laisse sans alliés; conimenl apprécié par les historiens: il proteste contre le traité; son parlenn nt proteste contre l'enregistrement. 106, IÜ>. Excite la résistance des Florentins assiégés ,111. Paiements qu'il règle ; il transige avec Henri VIII : solde lo compte de l'empereur ; ses fils
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lui sont rendus: son mariage avec Étéonore. 111 à 115. Comment acquiert la gloire de protecteur et d^' père des lettret; SC plail à s'entourerdesavanls; livre sur lequel l'a con>u)té Casliglione: proscrita lettrés qu’il piuisionne, 115 et suiv. Précepteur qu'il donne à ses enfants . 117.
Suite de ses protégés, 1 17 à 120 llfonde le collège des trais (tnujms ou collège de France; se refroidit pour cet éiabtisscmenl : pourquoi : prédications contre U fjrec: son mépris pour ces déclamations; inquiétudes que lut donne la réforme, 120àl22. Disposé d'abord à réprimer rintnlérance: met un frein au zèle de Réda ; profanation d'une image qui change ses dispositions : il la remplace soiennellemenl par une statue d'argmt; il fait brûler vit Berquin et réveille les rxérulions en Fnince, 129 à 131. Parqui influencé tour à tour dans .scs sentiments r iigieui:il hérite de sa nière;emploi qu’il fait de ses trésors. 135, 134. Il seconde la ligue de Smalk ilde, 135 à 136. Scs rapports avec Jean Zapolsky , roi de Hongrie, et avec Soliman: l'empereur lui demande assistance contre ce Jernier. il olTre de garder l'Iialie, 137, 158. Justice prévûlale qu'il fait exercer dans les provinces: il réunît ta Un-lugne à la France; dons qu'il fait à Françoise de Foix; son fils aillé est proclamé duc de cette province réunie dont il confirme les privilèges, HO, 141. A quelle occasiuu signe avec Henri un traité de défense mu> tuelle, Ht. Il lui conseille d'épouser Anne de Boleyn: son entrevue avec lui; sous quel prélexleilsconvicnnenlde réunir une année. H3. Ses motifs pour reeherelier celle alliance ; il convoite les biens du clergé: .ses griefs contre Clément : pour((uoi négocie avec lui : il lui fait proposer le nianage de son fils Henri avec Olhcrine de Médicis; inquiétude que lui donne l'entrevue projetée du pontife et de l'empiprur; cardinaux qu'il charge d’y assister; son retour à Paris: subsides qu'il obtient du clergé, 144 à H6. Dmeessions que lui faille pape ; le pontife convient de le venir trouver à Marseille , 146 à 1 19. S $ rapports avec le due de Savoie, 147 Son agent .Marav glia à Milan: pourquoi misé mort: réparation qu'il demande; ses menaces h l'empereur; explications que lui donne Sforza. 149 à 151. Pourquoi intervient dans les affaires d'Allemagne; en quoi lui était utile l'alliance qu'il a perdue du duc de Gucldre : la remplace
Ï»ar cell^ de la ligue de Sinalkaldc ; mélance que ses rigueurs envers les pro-
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testants inspirent à In ligue; il la seconde dans le rdlablissement du duc L'Iric de Wirtemberg, lui à 15t.. Son entrevue avec le pape : honneurs (ju'il lui rend, oubli qu'il fait de scs pruiiicsscs au roi d'Angleterre: fuit célébrer le mariage de son fils avec Catherine de Médicis : faveur qu’il obtient du saint-père, lot à lût). Sa vaine tentative pour rattacher Henri à la courde Uuiiie. 157. Son désir de la guerre : étal prospère de scs finances ; alliés sur lcs<|uels il compte ; il organise la force publique . crée une infanterie nationale, discipline qu'il veut y établir par la terreur ; son peu de constance ; sa vigueur extrême dans la punition des délits : supplices atrocctf qu'il ordonne pour les voleurs de grands cheinins. 15fi à Itil. Il demande passage au duc de Savoie: fait 1rs l.andskticchls; ne peut avoir de Suisses, ICI . KU.Iat mort de Clément VII ; la guerre que Charles porte en Afrique suspendenlscsappréts; alliance que lui oiïrece prince, lllià Ifiô. Son soin, pendant l'expédition de son rival. de gagner l'atrcclion des dévots; .ses dispositions précédentes en faveur des protestants : induence de sa soeur cl de du Bellay ; il incline a appeler en Franco Mélanchton: par qui niaintenanl dirigé; grande procession à laquelle il a.sslste: il fait brûler six réformé.s; met lui même le feu au bûcher ; monte en chaire et promet la persécution; son édit dans ce sens; SS ferveur alarme la ligue de Smalkalde, 165 à IG9 Son re,ssrntinicnt contre les princes d'Autriche à cause de leurs révélations sur ses relations avec les Turcs; ses récriminations: il s'explique avec la ligue; signale les suppliciés comme in- Dcmis de l'Eglise d'Allemagne; appel'c en France Mélanchton. 170. Conférence qu'il propose; son édit de tolérance: il oublie le réformateur allemand, 170, 171. Calvin lui dédie son InstiliiUan chitlùtine, 173. Par qui remplace I)uprat; s'cni|)arc du trésor de ce dernier: fait réprimer une insurrection à Lyon.
171. 175. Scs projets de vengeance contre Sfurza; à la mort de ce prince, il se décide à dépouiller le duc de Savoie: ses motifs, scs prétextes: ses réclamations, sur quoi fondées ; langage impératif de son envoyé: ses actes d'hostilité, 176 il 179. Il favorise l'iiisurreclion deGcnève, Ibmcniée par des hommes qu'il a proscrits: échec de ses troupes: son dépit, Ï79à ISO. L'empereur lui olfre le .Milanais pour son troisième fils; i quelles conditions: ses mesures, sa réponse; son traité avec Soliman, 181 à 183. 11 insiste
pour que le duché de Milan soit remis, sinon à lui-méme, au duc d'Orléans; sa facilité à abandonner scs alliés, 183 à 185. Scs lieulenauls font la conquête du Piémont, 186. Son étrange résedution de désarmer, 191, 11V2. Il apprend la sortie de l'empereur contre lui dans le consistoire; ordres qu'il donne. 192, 193, 19i. Demande au commandant de Fossano de tenir trente jours. 19'o. Ne peut recruter son armée; pourquoi, 196. Menacé sur toutes les frontières; se trouve sans troupes. 197, S'établit il Lyon, nomme Montmorency son lieutenant général, 197 à 263 Itcjnint l'armée, 20t. Protecteur du comte do la Jlirandole, 205. Succès de la campagne. 206. Il perd son fils aîné; accuse d'empoisonnement .son rival: ne lionne point suite à celle accusat'on, 207, 208. Confirme les privilèges d'.Vrlis et de .Marseille; r fuse d'alléger les tailles de la Provence; revient à Paris: est rejoint par le roi d'Ecosse, 209. Son désir de s'allier à ce prince; il lui olîrc Marie de Bourbon, 209, 21U. Il fait citer Charles en parlement comme détenteur de la Flandre et de l'Artois. 212,213. il porte la guerre au nord; scs opérations dans les Pays-Bas; il licencieson armée. 215. Upéralions qu'il conblne avec Soliman sur l'Italie, 211. Hostilités confuses en celte contrée; il est sur le point de perdre le. Piémont: ses dispositions, 216 à 219. Son armée d'Italie; il manque à ses engagements avec le Turc; quand s'ébranle; suspend le combat; évite de se trouver en contact avec Soliman; accède à la trêve de .Monçon; licencie son année; reçoit les conditions de la paix de l'empereur : négocie; donne à Monlinorency l'épée de connétable: nomme deux maréchaux; avoue son alliance avec le Turc; promet de se tourner contre lui à la paix, 219 a 225. Se rend au congrès de Nice; lr,lve qu'il y signe. 221, 225. Sa vieillesse préinaturév; son dégoût de ses alliés infidèles. hérétiques ou républicains; sa confiance en Montmorency; scs projets d'allier sa politique à celle de Charles- Quinl: il lui propose une entrevue 226, 229. Prix que l’empereur attache è son alliance; leur accord secret à Nice; leur rencontre à .Aigues-SIorles, 229, 230. U redouble de rigueur contre leshérétiques; sa maladie honteuse, 251, 252. Désir du connétable de le réeoncilier avec son rival, 231. Ses subsides à Henri, 255.
Ses négociations avec lui; son traité avec l'empereur, ifi, .Alliance qui doit lui être à charge: ses rapports avec Soliman. 236 i 239. Projet de mariage avec la famille
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dd enipprcur. 230. Lettre que lui odrc.sso Henri. 230. Mécontentement contre lui en Allemagne. 241. Gar.inties que lui demamle l'empereur, 213. Les Gantois lui demandent sa protection. 241. llolTre à Charles le passage par la France. 2-43. Va au devant de lui. 247. Son zèle; ses fêtes; anecdotes, 248 à 2'àO. Proposition qu'il reçoit de l'empereur et qu'il rejette; il insiste pourobtenir le duché de .llilan, 253. Les négociations sont rompues, 255 à 25t>. Hivaliléà sa cour, 250. .'-es plaintes sur la froideur du dauphin, 2li0. Son humeur contre scs courtisons, contre le connétable: il fait arrêter les linaiiciers et revendique les domaines de la couronne, 21)1 à 2()3 Son intervention dans le jugement de ürion-t.habot 204 205.
Son ressentiment contre Venise, 207.
Persécution et supplice des protestants; arrêt du parlement contre les Vaudois; clémenee du roi; parquai motivée, 270, 271. Ses ambassadeurs n'ont [tas cru à sa réconciliation avec l'empi rcur, 272. Kchange qu'il propose nu duc de Savoie, 274. Parti qu'il se dispose à tirer de l'assassinat de son ambassadeur à Constantinople, 277. il faitarrêter unnis naturel de Charles yutnt. ifc. Joie que lui donnent le.s désastres de son rival à Alger, i*. .Sa résolution de recommencer la guerre, 280 . 281. Insuflisances de ses apprêts. '281. Lnvoie un ambassadeur à la diète de Spire; ses ciplieations, 282. Plans fiu'il concerte avec Soliman; son alliance avec le roi de Danemark. 283.
Avec II- roi de Suède: ses négociations en Angleterre et en ICcosse; Henri repousse scs avances; ib. Le duc de Giicldreest son allié le plus actif; sesezplicationsà la gouvernante des Pavs-I!as,283, 280. Il coniineucc les hostilités, et dénonce la guerre à l'empereur. 280. Se décide à l'attaque du Kou.ssillon; sa lenteur , 287. .Vècontentement que lui dotiue le duc d'Orléans, 28!l. Il fait échouer |>ar sa lenteur reipédrtion du Roussillon, 280 è 201. Faibles résultats qu'il relire de scs ruineux armements, zM. 202. Son humeur; faveur qu'il accorde à Annebvul; courtisans qu'il disgracie; arrestation de Poyct: sa jiénurie; ses expédicni.s liscaui. 21t2à 20.). Insurrection de laUochel le: grdcc qu'il accorde, 205 à 207. Sa sévérité envers les hérétiques: son allianre avec les Turcs; il attire ccui-ci en Provence; inconstance de ses projets, 207 à 200. Colère qu'il inspirea Henri VIH: allianccde ce prince avec Charles-Quint contre lui. 3tK). Il porte la guerre au nord; scs opérations,
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301 à 802. Son inaction à Reims, 28. Il reprend le Luieinbourg ; luinpt avec la duc de Clèves. 304. Ses plans, sa retraite, .'04, 305. Il marche au secours de Lundrecics, 305. Joie que lui donne la vieloirc des Turcs, 3i't). Failtles ressources dont il dispose au midi, 300, 307. Méeontentenicnl de Haihcrousse; secours qu'il lui envoie. 308. 300. Sommes énormr.s que col allié lui roùte: indignation de l'iùiropc. 300. Ses linanees. ses troupe.s ; il crée de nouvelles charges do judicatiirc. 300, 313, Ses lettres produites à la diète de Spire; amhassadcurs qu'il envoie cl qui ne p uvciil remplir leur mù.sion, 314,315. .Alliésqu'il perd; lidèlité des Suisses: dispusitiens de la dicte pour qu'il ne puisse faire do levées en .\IIemapne, ib. .lhandon où il laisse son lieutenant en Piémont: il le remplace par le comte d Knghien, 510. Kenforts qu'il envoie au prince, ib. L'autorise à livrer bataille , 318 et suiv. Subsides qu'il envoie à son armée, 320. Ne permet |ias qn'eiie envahisse le 3!ilanais; lui emprunte des troupes d'élite, 524, 32S.
lis! abandonné an nord à ses seules forri's. 320. Insuflivancc de ses apprêts de défense. 327, 328. Répit que lui donne la résistance de S.iiiil - Dizier, 330. II négocie et signe le traité de Cresny, 330 à 332. Cnnilitions de celle paix là plus honorable du siècle, 333 à 537. Désir que Henri VU! lui suppose de traiter avec lui; leur négociation, 557. Est rejoint par son fils, 3(1. Note que le duc d'Orléans lui fait adresser, 342. Prédilection du pape pour lui; par quoi motivée. 343. Il le sollicite de convoquer un roneilé général. 344 Ses rigueurs contre les protestants; eoinm 'iil a suspendu l'arrél contre les Vaudois; pourquoi ordonne de le mettre ix exécution, 345 à 548. .Hassaen s qu'il approuve, 352. Scs exactions:,soulèvemenls qu'cllcsexcilenl; raniment il les punit, 352 à 354. H fait juger Poyel: il dépose en personne contre lui et l'aecusc de faux, ,>Si. Il lui fait grâce; par qui le remplace, 355. Il fait proposer les queslioiis à résoudre au coiicilc, 550. Sincérité et motifs de scs clforts pour s'altaclier l'empereur, 357. Son dialogue avec le fou Rriandas: sa colère, 557, 358, Scs plans d'attaque contre l'.Vnglcterrc. 358 II secourt le parti intolérant en Ecosse. 350. Incendie de son vaisseau au Havre: départ de sa flotte, 3lX>. H marche par Boulogne, 301. Il perd son second lils: négociateurs qu’il envoie à l'empereur, 302. 11 est excité à l'ai laquer; changement dans sa polili-
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que; mortalité dans son armée, 363. 11 «gnela paii avec Henri Vlll: espérance
?[u'il lui donne de réformer le clergé rancais. 364, 365 Ses avances à ce
Prince: ses apprêts de défense contre emperi'ur,ô6li.onicii rsqu'il supprime; défend l’usage des arquebuses et pistolets: dans quel but: elf. is de ses précédentes négociations. 366. Kst trompé |iar Henri de Brunswick, 368. Persécutions atroces qu'il coinnu nce contre les protestants: supplices de Mcaui et autres.
371 i 373. Ses bésitations; sa mélancolie; sa maladie; intrigues de sa cour; son^ffection pour le comte d'Engbien, <>74.
375. ( hagrin que lui cause la mort de Henri VIII: activité de ses ambassadeurs; ses apprêts contre Cbarles; alliés qu’il recherche. 376. 377. Sa mort, ses dernières recommandations: jugement sur lui, 378, 379. Comment a gagné le cœur des Français, 380, 381. Ses dispositions testamentaires, 381. 582. Ses obsèques.
FRANÇOIS II, roi de France; projet de lui faire épouser Marie Stuart: X, 399. Son mariage célébré; XI, 89. Il prend le litre de Dauphin roi, 90. Son avènement à quinze ans et demi: sa faiblesse de corps et d'esprit: sa tendresse pour sa femme. 104, 105. Est conduit au Louvre, I08. Congédie le connétable; est sacré. 1 10. Edit qu’il rend contre les héréiiques. 113. Il fait recommencer le procès de Du Bourg, 115. Edit et proclamation sur les gréers et les dettes.
117. Sa soumission auiGuises manifeste, 118. Philippe lui promet son appui, 120. Son mariage a uni intimement la France et l'Ecosse: analogie entre la situation des deux rovaumes, 121. Amnistie qu’il accorde en Écosse, 123. Rassemblement
Îui s'ébranle pour venir le trouver à dois. 126. Il se rend i Araboise, 127.
Son édit d’amnistie, ib. Scs alarmes; il nomme Guise son lieutenant général, ib.
Est témoin du supplice des conjurés, 130. Déclaration que lui faitCondé, 131. Comment représente le com;dot, 133.
Pressé d’introduire en France l'inquisition d'Espagne, 134. Sa santé cbanceünte, 135. Assemblée de notables qu'il convoque, ib. Il y assiste, ib. Son discours, 136. Il convoque les états généraux, 138. Il su^end les supplices, ib.
Fait inviter les Bourbons b se rendre i rassemblée, 139. Il va la présider; sa nombreuse escorte, 141. Set mesures pour l’extermination des hérétiques; il signe l'ordre d'arrêter les Bourbons; ses remontrances à Coudé; il le bit empri-
sonner et nomme une commission pour le juger, 142 à 144. Les Guises ménagent une qm relle entre lui et le roi de Navarre: sa maladie: sa mort. 147. Il laisse la France sans gouvernement, 14l. Scs obsèques. 148.
FRANÇOIS, fils de François I". Dauphin ; son mariage stipulé avec Marie d’Angleterre; IX. 431, 482. Édit en sa faveur, révoqué : X, 74. 73. Otage de son père, 77. Mis en liberté. 114. La Bretagne lui est léguée pour sa mère, 140. Est proclamé duc, 141. Son ardeur de plaisirs : sa mort : accusation d'empoisonnement. 207,208.
FRANÇOIS DE VALOIS, duc d'Alençon ; son portrait: XL 376. Négociations pour lui faire épouser Élisabeth d'Angleterre, 444. i*7, 458. Est au siège de la Rocliclle, 445. Les mécontents veulent le mettre à I ur tête ; haine du roi contre son favori : affection que lui portent le Béarnais. Cundé et Turenne, 449, 456 à 459. Les protestants se croient assurés de lui, 461. Objet de la méfiance de sa mère; parti pour le faire nommer lieutenantgénéral du royaume; le roi lui donne le commandement des troupes, 463, 464.
Il trahit les protestants; est pri.sonnier, 464 à 466. Marche que .sa mere lui indique pour faire tomber la punition sor des subalternes, 467 et suiv. Colère de son frère; tentative de la reine de Navarre pour le faire échapper. 469. Lecture qu'il entend. 470. Bienveillance que lui témoigne la régente ; XII, 10. Sa circulaire aux gouverneurs des provinces, 11. Projet de lui donner le tréne de Pologne, 17. Il se rend au-devant de son fr»e, 21. Sa délivrance stipulée par Condé, 32. Ses rapports avec Turenne, avec Uinoue, 35. ^n caractère méprisable; il s'échappe ; son manifeste : est accueilli par les chefs huguenots; se trouve è la léte d'une armée ; alarmes de sa mère ; le parti le reconnaît pour chef ; se rend en Poitou, 38, 41. Est rejoint par Tboré. puis par Vi'taux, 41,42. Trêve qu'il signe avec sa mère ; places de sûreté que lui sont livrées, 4.'). 45. Se plaint d'une tentative d'empoisonnement, 45.
Son armée en Poitou, 46. Sa jonction avec Condé, 49. Leurs forces ; avantau que lui assure la paix de .Monsieur, iS., Il prend le titre de duc d'Anjou. 51.
Sa cour de Bourges, 82. Entrée qu'il fait en cette ville ; pourquoi Condé ne l'aecompagne pas. 53, Il abandonne les huguenots et revient à la coor, 58. Remontrances qui lui sont adressées sur les élections aux étals généraux, 68. Assiste
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à l'ouverlure do la sossion, 08. Est aui “séancos royales. 7î>. Signe la ligue. 88. *" ftégo au consril d'Eial ; armée qu'il commande, 92. Ses sueeè.s : ses eruaulés. 93. Il aspire au trône. 102 Spécule sur le mépris dont se rouvre son frère ; querelles entre leurs mignons; leur rupture; sa ftjite, 107. 1 lo. Assurance qu'il donne i son frère; il ambitionne un trône en Flandre, 111. Les Étals invoquent son secours, lli. Il leur envoie une armée t^'il suit : esf proclamé protecteur de la liberté belge, 117 à 118. Dillicullés qu'il éprouve, 119. Ses opérations de guerre; son inimitié pour Jean Casimir; il passe en .Angleterre, ift. Sa mauvaise santé, 127. Son retour à la cour, 131 II cause la mort de Bussy. 132. Ne renonce point é son projet sur les Pavs-Bas, 1.39. Rappelé par les Étals; fait faire la paii de Fleii. 140 à 142. Ce qu'est pour lui la religion. 144. Élpoque de sa mort. IS3. Sa nouvelle espédition en Flandre, 133.
162etsuiv. Il s'empare de Cambrai: il art pour l'.Angleterre. Itîo, 1IÎ6. Élisaetb ajourne leur mariage projeté ; son retour h Anvers; il est proclamé duc de Brabant; ses démonstrations calholii|ues: il est soupçonné de l'assassinat du prince (TOrange. Itlti. 1f>7. Ses opérations de guerre ; son armée débarque à Diinker-
ue, 168. Il conçoit le projet de se ren-
re maître des villes de Flandre où il a garnison ; échoue en nersonne à Anvers, ICO, 170. Places qu'il prend : places qui lui échappent ; sa réconciliation avec les États: son retour en France, 171, 172.
Accueille Salcède: découvre et signale ses intrigues. 172 à 174. S'emploie à réconcilier le roi et la reine de Navarre, 180. EflTetque produit son dépérissement, 184. Ses dernières tentatives sur les Pays-Bas; .sa réconciliation avec son frère: sa maladie.183, 186. Sa mort, 189. Cet événement change la situation des partis. 190 et sniv.
FRANÇOIS l'c, duc de Bretagne ; son mariage avec Yolande de France ; VII, 458. Son avènement : ses réclamations en Angleterre ; récriminations contre lui ; sa naine contre son frère ; VIII. 1 12. Ses drapcaui déployés par le connétable, 114. Ses opérations. 118. Sa jalousie contre son oncle, 122. Son Igeà son avènement ; sa position équivoque à l’égard de la France et de l'Angleterre; ses vices ; sa faiblesse ; par qui gouverné : sa Intte avec son frère Giles : ses remords ; il meurt. 135 è 140.
FRANÇOIS 11, comte d'Étampes.puis duc . de Bretagne ; son avènement ; il
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réle hommage à Charles VII; VIII, 2lo.
es rajpports avec Louis XI etCharolais 242 è 244, 25(1, 26/. Débats dans lesquels il reconnaît les juges du roi de France ■ ses offres à Édouard IV, 208. Il évité les princes du sang à la révolte- Louis XI eiposc ses griefs contre lui, et met dfs troupes sur pied. 273, 274, 277 à 279. Son ambassade à Louis détermine l'eiplosioii, 282. Conjurés réunis à sa cour ; le duc de Berry les y rejoint, 283. Par qui surveillé , 286. Forces qu’ii ébranle. 286. Il manoeuvre pour rejoindre Charolais. 287. 288. Leur réunion, 291. Ce qu'il obtient par le traité deConllans. 298. Il accom|iagne en Normandie Charles de France, oül. Sa rupture avec ce prince ; son traité avec Louis ; arbitre entre les deux frères. 305 à 500. Cbarolais veut marcher à son secours. 510. Ses protestations de soumission au roi ; son mécontentement; ses négociations. 311 à 313. Invité h signaler les abus. 315. ga corrosgondancc avec Charles le Téméraire, .)I6. Il recommence les hostilitésest rWuit ; signe le traité d'Aiicenis’ 319, 323, 328, 3.30. Par qui gouverné 348. Pourquoi refuse l'ordre de Saint- Michel: porte celui de la Toison d'or; continue scs intrigues. 353. CoiiGriue g Angers le traités d'.Anccnis. 357. Veut 4 peine reconnaître le roi comme sou suzerain. 371. Dégagé de la garantie du traité de Péronne, o66. Son inconstance ; ses négociations .secrètes: son mariage, 377, 3/8. Ligué avec le roi d'Angleterre,
Confidence que lui bit le Téméraire
381. 384. Rendez -vous pris en Normandie avec le Bourguignon, 389. Son traité avec Édouard IV; attaqué par Louis; leur lutte; leurs négociations, 3904 ,393, 405, 420, 422, 426. Ce qu'Édouard attend de lui, 428. Il signe le traité de Scnlis, 4Ô6, 437. Charges qu'il fournit contre Saint-Pol. 438. Louis lui envoie Commincs. 463. Intrigue que le roi surprend : serments mutuels qu'ils se prêtent,482. 483 Il entraveses négociations:
IX, i, 8. Son accord secret avec Édouara et .Vaiimilien, 20, 21. Il fait arrêter Chauvin, 22. Scs serments inutiles, 29, Son alliance avec le duc d’Orléans ; conspiration contre son favori ; parti pour donner la Bretagne 4 Charles VIII ;il ge rapproche de ce prince, 70 4 74, 76. 79, 80. Lutte avec la dame de Beaujeu, 84, 85. Sa noblesse soulevée contre lui. 88, 89. A qui promet sa fille, 89 4 91 . Il pardonne a Rieux ; son pactise relève, 91, 92. Sommé 4 comparaître au lit de justice ; il u'est point prononcé de sentence
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contre lui, 0". Est tombé en enfance, loi. Son traité avec la France: son Icstanu’iil ; sa mort, 101, 102.
FRA^ÇÜIS, (lue de lorraine; son avéucnit'iii : sa mort : X, 'iôl .
FRANÇOIS, cardinal, duede Lorraine; son frère offre d'alidii|uer en sa faveur; il fait évader sa nièce; XIV, 122, 125. Son avènement ; son mariage ; sa fuite ; son bannissement décrété par le parlement, 125, 120. Il prend le commandement des troupes de son frère ; XV, 22. Jalnui de Condé, ih. Se réfugie en France avec son armée, 55. Proteste contre la cession de la l orraine à Louis XIV, !'0.
FRANÇOIS-JACINTHE, duc de Savoie: son avènement; XIV.I71.Sa mort,
FR.VNÇOIS, marquis de Saluées; François P' lui donne Iccommandement on Piémont ; ses négociations avec I cmpereur et Leyva ; scs idées superstitieuses; méfiances qu'il excite; il passe 4 l'ennemi; X, 191, 195. Il prétend au commandement de Farinée impériale, 20t. Il est tué. 217.
FRANÇOIS Ü ASSISE (saixt); milice dévouée qu'il donne au saint-siége ; IV,
FRANÇOiS DE PAULE (s.vistJ. Robert Ri tortillo: son ermitage au Plessislia-ïours: IX, 55
FRANÇOISE de Lorraine, duchesse d'Elatnpes cl de -Mereccur ; son mariage avec le duc de Vendôme; XIII, 179; XV, <71.
FRANÇOISE-.MARIE de Bourbon, épouse le duc de Uiarires (le régent); XV, 109 et suiv. Ses rapports avec son mari: XVI, 121, 151, Réunion chez elle, 522 '
FRANCON, archevêque de Rouen; négociateur aujirès de Rolloii: II, 205. Le baptise. 20/.
FRANCOURT (ccaviis) porte plainte du massacre de À'assy; XI, 191, 192.
Sollieile des secours en Allemagne, 519.
FRANCS, ou hommes libres; confédération des Chauccs, des Chcriisqucs, des Caltes et autres Ras Germains; passent Rhin; traversent les Gaules; franchissent les Pyrénées; 1, 25. Saccagent la Catalogne: ravagent les côtes de la Maiirilainc, 2G. Dévastent les Gaules; sont repoussés par Probus. 27. Reçoivent des tories surlo Danube et dans le Pont, ifc. Ces derniers, naviguent à travers la Jlédilerranée; en pillent les côtes: puis, en tournant l'Fispagne et la Gaule, reviennent dans la Frise, 29. S'alliintè Carauniis, 29, Vaincus par Constantin; leurs rois livrés aux bétes
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féroces, 51. Battus par Constant, ib. S'étaü blisscnl dans l'de des Baiavcs et le Brabant ou Toiandrie , 55. Ces derniers s'allient aux Romains; les autres sont repoussés par Julien au delà du Rhin, 5.1. S'affermissent dans les Gaules par les services qu'ils rendent aux Romains, 59. Leur fournissent une excellente infanterie, 10. Ne sont point seuls l'origine de la nation française , 75. Leurs Mérovingiens, 77. Leurs cantonnements au quatrième .siècle , éléments de leur confédération ; leurs rois tous de la famille de .Hérovée,79. Apparaissent dans l'histoire vers 211 , 79. Arrêtent d'abord les Vandales , mais sont enfin vaincus, 86.
Battus à Reims par Aétiiis. 98. Prennent parti les uns pour l'empire, les autres pour Attila, ICO, lül. S'afferinisent, 105. Leur respect pour les droits des chefs du sang royal, 106 Les derniers venus dans les limites de l'empire ; leur fidélité à l'alliance des Romains; leur affection pourJeur pays compris entre la rive droite du Rhin et l'ücéan, 110.
Leurs incursions; leurs établissements sur la rive g.vuebe du fleuve ; leur rôle dans les Gaules. III. Leur atlaeheinent à leurancien culte, 115. Leur conversion les unit aux Gaulois. Il7, 118. Leurs champs de mars, 121. l eurs familles ne les. ont pas suivis: ils restent en corps d'armée , 125. Conservent les habitudes guerrières que les autres barbares ont perdues , ib. Leur code , ib. l eur besoin de victoires , 125.
Leur force vitale ; leur unité; leur souveraineté réside dans l'armée, IM.
Leur lien soci;il res.serré plutôt que détendu par la mort de Clovis; leurs habitudes (lémocratiques, 145. Leur tendance à affaiblir la puissance royale, 146. Manière dont ils envisagèrent les crimes de Clovis, 146, 147. Etrange partage de l'héritage du rni;inoiitrc qu'ils ne comptent point sur leurs rois pour gouverner la monarchie, 147. A quoi se réduit la royauté des fils de Clovis; le peuple, abandonné à lui même, est gouverné le moins (.ossible, 148 Essor que sous eux prend la nation des Francs, ib. Leur association s'étend des bouches do la Jleuse à celles de l'Elbe, ib. Répriment les Saxons, 149. Soumettent les 'l'huringiens, 152. Ont sous leur dépendance les Allemands et 1rs Bavarois; transmettent à la Germanie la civilisation gauloise, ib. Perdent du terrain au midi, 153.
Battent les Visigolhs, mais sans fruit, 154, 155. Battent les Bourguignons. 150. Sont vaincus, 157. Évacuent la Bour-
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gogne, ih, La soumellCDt finalement, 15S. G>mmont commenccnl leurs guerres en Italie: accroissement de leur population, i64. Leurs nombrcuâcsariiiécs;secüitdent d'une maniéré délournc^e Viiigcs, il/.
Passent les Alpes, ih. Leurs victoires; leurs désordres; leur retraite. Itiii. Viligés leur cède la Provence et Justinien les droits de l'empereur sur les Gaules, KiG. Continuent, sans leurs rois et malgré les maladies contagieuses, à passer en Italie, 167. Parlqu'ils prennent aux révolutions de ce pays, 168. Chefs d'aventuriers célèbres, ib. Les Flancs forcent Clolbairc de livrer bataille aux Saxons insoumis; vaincus, ils demandent la paix. 170,171. Commencent ù perdre leur caractère de soldats sou>erains pour prendre celui de sujets, 171. Prospérité : étendue de leur empire, 174. Leur lien social relâché: ne SC sont point soumis à payer des impôts, 175. Trésor ci domaine royaux, 176.
Adroiiiistraiiun de la justice ; émanant du peuple; confiée au peuple: ses formes, ih. Sans centralité; aggravation de la pé< nalilé , 177. ludépindance du clergé, 178. Le pouvoir rojal réduit au cummon* dement des années, ih. Anéantissement de l'ordre civil, 170. Voient la France dans le rayon de leurs quatre capitales : Paris, Orléans, Soissons, Reims, ih.
Composition de leur empire, 180. Dégénèrent sous les Gis de Clolhaire; la monarchie et non la dignité royale est maintenant partagée, 181. Déjà ils adoptent les mœurs des vaincus; mœurs elTrénées de leurs rois, ih. Crédit du clergé , 18:2. Part que prend la nation aux guerres de ses princes, UM. Malheureuses expéditions eu Italie, 225 à 228. Us sont victimes de leur indiscipline; de leur intempérance, 228. Gloire du premier siècle de leur monarchie, 231. Commencent à déchoir depuis Clovis, 252, 255.
Moins durs que les Romains jiour la race esclave oui se multiplie plus que sous I empire. tu6. Leurs expéilitious lointaines ; malheurs co Sepiiinanie, eu Italie, en Drctagne; iis aneaiilisscnt les Warnes, 258 Gouvernés h la mort de Childebert II par des enfants, ih. La vigueur de leur empire renouvelée, 256.
Ont perdu leur esprit d'égalité, ,258. Progrès de Tarislocralie; eii>icquc lui porte îc peuple , 250. Leur crédit s'étend jusqu'à l'empire d'Orient ; ils ont remplacé celui d'Occident, 261. Survivent à tous les royaumes barbares, 261, 262. Zèle religieux des grands; ignorance du peuple, 279. Décadence littéraire. 279 à 282. Passion nationale pour la vie mooastixTin-
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que, 285. Leur indifrérencc pour les af-^ faires publUpics , due à l'absence de vio politique, 28L Leur enthousiasme pour les voyages, les miracles, les fondations religieuses des saints, 285. Importance de la population monacale, ih. Leur opposition à l'hérédité des fonctions publiques autres que la royauté, 502. Pro-^ grès du système d'hérediié, ^1. Kspril d'indépendance des princes de la confédération dis Francs, 5U5. Ancien esprit de la nation réveillé en Austrasie, 503, 50i. Décomposition du pouvoir ; associations entre voisins; force de la richesse territoriale, 30i. Anéantissement des forces de la monarchie; veuknlles relevcr)505, TDO Rétablissent les comices nationaux, ih. Importance de leurs guerres contre les Sarrasins et les Saxons, .)in. Silence des annalistes sur le dévc«< loppcmeiit de leurs institutions pendant le huitième siècle, ih. Epoque toute militaire, 320. Sauvent la France des Sarrasins, 525. Gloire qu'ils tirent de leurs négociations avec le pape, 333, 33( Rajeunis parruvciiemeiitüesCdrlovingieiis, oi3, 54i. S'éiuient éteints eu Neusifie> en Bourgogne; font de ces provinces comme une nouvelle conquête, 345. Ce que deviennent leurs assemblées nationales; les priHris y dominent ; les guerriers les abandonnent; questions qui s'y agitent, 54G à 5i8. La réforme dont leurs mœurs avaient besoin est empreinte do l'esprit monarchique, 5i7, 348. ModiUcation dans leur législation crirnineUe ; les délits poursuivis non comme olfeuse privée, mais comme contraires aux lois de Dieu, 348. FérocUé; corruption de la nation; prouvée perses lois criininclles; citation 550. Sanction de l'excommunication donnée à la loi, 551. Elfet quo produit sur eux la venue du pape, 555. Protection qu'ils lui promelient , Plusgcrmaniqucs à ravenemctii des Carloviogiens, 560. Origine de l'inégalité des partages , quoique contraire à leurs sentiments, 571, 572. La nation composée des seuls propriétaires d'hommes et de terres ; leur petit nombre ; cause do ralTaisscmcnt du pays, 401. Exclusivement appelés aux commandements par Charles, 449. Épuisés par ses guerres ; presque anéantis ; 11, 55. Kepreunent la nom de Germains, 59.
FRA>GIPAM ( Léox ) fait élire papa Innocent 11 ; lll, 167-
FRANGIPAMl (riEaxE), excité par l'empereur Frédéric 11 à soulever les Romains; IV, 251.
FRAMGlPARl(uiàBQnsJ, sa révolta
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fonln* 1>mî>«*reiir î son supplice : ^V.
FRNNKÎIN: son rAle ru congrès anu'rioBin : XVH. "Oi pt siiiv. l 'un dt*s do la d^olarafîon d'inili'pondanrr*. ôîl'?. S • mîss'on on Franco; rccîioîI nM*il V reçoit . ô!M». <Di . <1)5. Rps ciations. traili' iin’il siirne. 51)7 à <00 L'^ntours dont il , <01. Contre-
balanro rinflnenre «lo Fomperpur. i05.
Voltaire bénit son fils: son séjour h Paris SP prolonsT ’. <0(» Sf»n hfurpiix asppndant sur )p roi, i*>2. Si nohlessp i» Tésrard dp la France. t5‘>. Foui iir anslaisp qu*Ü a COnsRcféo à la cour. i7i.
FR VNOFKT d'Arras . rbef davpntiiriers bnurfrnijirnons ; son supplice ; VII. 4K5.
FR \N7-FST (lîirrio ft iisrurrn. nui »F f.nno). inan hands Horentins établis en France: fnve»irs dont iU jonissrnt auprès de Philinpp le R I r V 12^ Avanie contre leurs compalrioi. s qu'ils lui Mjjfpèrenl. ih Conseils habiles qu'ils lui donnent: nriviléjjes qu'ils oblirnneni de lui. 107 Part ntic nrrmi >fi:sciRllo au complot contre Rnnifaee VIII, 2<5. 2i(.
Il est soupçonné de IVnipoisonnemeiil de R noM »l. 2!>5.
FR ANZI’RKS (i.f. suif df.) . harcèle Fermée du diiedc Rurkintrliam: VI. 5t>0.
FRATTA fTHoms), Albanais de Formée de Giti.se . reconnaît Formée allemande: X II. 500.
FRÊDrCf AIHK . cité comme ebroniqu' ur : I. 115 il 277. Obscurité où sa mort laisse rhi-foire. 277.
FRÉPKGONDK ; lunllresse . puis femme deChilpêric: |. J8i. 185. Sa haine pour Brunehaiild . 191. Fait assassiner Si^rebert. 195 Cherche è foire périr Mérovée. 202. 205. Ses remords : elle fait suspendre la levée des impôts: perd tous ses enfants: accuse Clovis et 5fummolus de maiéfici s: sa veni^eance: son huitième enfant, 207 etsuiv..2ll elsuiv. F.nvoie sa fille en Kspagne, 215. SU. goupçon> née do la mort de Chilpérie; prolépée par Gontran , 2IH, 217. Exilée par lui , 225. Fait alTirmer par serment la légitimité de son fils. 225. 22i. Ses assassinais. 224. 225. 228. Part qu'on lui prête dons la guerre contre les Austrasiens, 250. Cherche à s'attribuer l'autorité à la mort de Childebert; bat les Austrasiens: meurt. 259. Comment jufçée, ib.
FRÉDEl.ON, premier comte de Toulouse: IV, 404.
FRÉDÉRIC l'^(B4RmocME). empereur ; se croise avec l'empereur Conrad aoD onde; Ul,24d. Rend compte à Louis
le Jeune des désa^.lres des Allemands, 250. Continue son eut reprise. 258 Assiste à riiss«‘mhlée de Sainl-Jean-d'Acre. 265.
Fouisrerh-rche son alliance. 292. Élu roi des Romains : reçoit la couronne itnpérialr;sonmariatte: .sn réconciliation avec les Z(i‘brin?rent reçoit Fhommnfc'edes sei- Kto'urs du royaume d'Arl**»: sa puissance va s'épuiser contre les communes d'Italie. 502 à 505. Dî ^^seni par l'Eglise: il protég»- Fanlipape Victor: scs progrès en Italie : son enlrcvue projetée avec Fouis le Jeune . ^06 et suiv., 5l I h 513, Reconnaît et favoris* l'antipape Pasquai lîC 519. FeudHiaires du midi de la France qui recbercheui son alliance, 521 . Son ambassade et ses offres à Henri Plantagencl. 526. Sanctionne la liberté des républiques d'Italie: reeoiinalt le pape Alexandre TI!, 5j>t». Couronné à -Arles: à quoi se réduit son autorité. 303, Son ambassade à la cour plénière du roi d'Angleterre. 587. Il prend la croix; négocie avec Snladin: son départ : il gagne la bataille de Konièli: sa mort. 595. 409 A4I4
FRÉDÉRIC IF empereur, d'abord roi des Deiix-Sieiles : entouré d'eunuques musulmans: III, 44. Son avènement. 456.
Est réduit à l’Italie, 495. Sa lutte avec Oihon : IV. 14. 15 II Femporle, 50. 72. Reçoit la couronne impériale, 108. Son mariage: ses projets de croisade: ses représentations an ïwpe, 154. Retard qu'il met h partir. 157. Pourquoi retenu en Kuropp. 145. Ses recommandations sauvent la vie des habitants d'Avignon. 158. A hérité du royaume des Deux-Siciles et acquis celui de Jérusalem: son septicisme; il est exeommiinié: part pour la terre sainte : recouvre Jérusalem , 181 h 186.
Attaqué en Italie par son beau-père : j revient, dégage ses États. 186. 218. Fait la paix avec le pape. 218. Reçoit Fbommagp de Raymond VII: pour quels fiefs.
^3. Son mariage avec Isabelle d'.Angleterre.254. Son édit contre les hérétiques, 257. Met obstacle au prosélytisme du pape . 259. Quels reproches U encourt, 245, 244. Sa trêve en terre sainte expire, 244. Son dessein de roetlre une barrière aux empiétements de la cour de Rome, 230 A 233. Assemblée de rois qu'il provoque : pournuoi l'ajourne , z36. Est rappelé en Ilalie, tô. Probabilité de ses hostilités avec le pape. 237. Comment desservi et désobéi en terre sainte: grief de Grégoire contre lui. 238. Pourquoi influe sur la marche de Farméc de Baudouin . 260. Sa lettre aux souverains dn l'Eorope sur Finvnsion des Jttogols; me-
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sures qu'il prend contre eux. 26d. Est excommunié en ce moment, ih. Le roi de France est excité rontre lui , Proteste devant ses ambassadeurs de son orthodoxie : les désarme , 2t>7. Défend aux croisades d«* traverser ses Citais sans sauf-conduit. 270. Son lieutenant h Jérusalem n'esl point obéi . il>. Ce qu'il faut conclure de son zele pour h s crois ades. 275. Ses vuis, eu les secoaidant, r4»nf<»rmes aux lois fondainenialosde l'humanilé, 27Üetsuiv. Kaymond VM ri ehereh;^ son amitié .2S0 11 ma t au ban de IVmire le comte de Proaenee: lief qu il onne au coinU* de Toulouse, ih. Devient plus favorable au premier: par quelle intervention, 2SI. Le comte de Toulouse abandonne son parti. Le pape coii' voque un concile pour le déposer: il fait arrêter en mer p!ii.s de c- nt prélats, 2SS. Annonc'* cette victoire à son beau-frcre Henri lll ; Louis réelnmr de lui ses sujets. 25Het suiv. Sa réponse, 2îK) l.i tlre que lui adresse le roi d’Anglet: rre,r>(/7. Comnn nt qualifie le sacré collège. 512. Ce qu’il nlUnd du nouveau pape jadis son ami. 515. O lui ci d'abord modéré lui déclare la guerre . 51.7. 51i !Uédialion de Raymond, 515. De Baudoin de Constantinople, 510. LVmpereur a toujours un lieutenant à Jérusalem: lors de rîDvasion des Corasmiens, ih .Accuse les ti mpliers des désastres de la terre sainte et fait appel aux princes de l’Occident. ih. Son dé.sir de réconciliation; ses négoeinieurs ; pnqei d'nccomiiiodement: piège que lui tend le pape: comme il l'élude . 521 , 522. Exrummunié de nouveau : dmilcs d’un curé de Paris sur la ju-stice de e«le pun tion. 526. Il le récompense. 527. Sun ambassadeur pro- Donce sa justification au concile de Lyon. 328. Le pape élude sa présence et fulmine contre lui rexcumniunicalion. ih.
L'opinion publique lu défend; soin qu’il prend de la réviilkr; écrits de Pierre besv ignés , 529. Le roi d'Angleterre fournit au |>ape des subsides contre lui, 345. Son inimitié avec Innocf^nt désastreuse pour saint Louis. 546. Est l'objet d'une tentative d'as.sassinal ; en accuse le pape. 3i7. Scs revers; son recours à la médiation de saint Louis : ses offres de partir eu terre sainte, 548. Il ramène la victoire, 550. Il tente de surprendre le
ne à Lyon,t6. Comment retenu en ie, 552. Bulles du pape contre lui et ses partisans. 558. Ses magasius àChy> pre pour les croisés. 563. Il leur est représenté comme ennemi , 564. Secours généreux qu’il leur fait passer, 567.
Sfioux apprécié par eux, 596. Sa mort; son ainb.issadeà saint l.ouispour lu féliciter de sa délivrance. 405 Sa mort donn<* an pap^ une audace nouvelle. 424. Sesrnfunts. 425. Son souvenir cher aux pt upb^s. 426.
FRÉDÉRIC ni d’Autrirhe, empereur élu. deuotiide <b‘S soldais à Cliarles V||: VIII. 81. Son d'.'ssuin d'écraser les.Suiss»*s. ih. Parti pour lui dans le canton de /iirkh : gnri rc civiiu entre les eniitons. S5 et sniv. .Ses explications avec lu dauphin . 87. LN inpiru iiirl un terme aux expéditions des Français. 89. Fêtes que donne à rempcn iir Philippe d ‘ Bour* gogne. 96. Son serrétaire. 105 Réformes religii USPS fju'il opère. Ilr.t. 110, Étude la rencontre du duc l‘hilippe; pourquoi, 164 II tient prisonnier le roi de Bohème. 205. (.harl“.s le Téméraire tourne ses eflorts contre lui. 598. Leur entrevue. 599, 408 à 411. Désir de Charles de le défier. 412 Sun armée au siège de Ncuss, 422 Son alliance avec René II, 425. Son érhec . 425. Son traité avec Louis XI. 441. Son indolence. 467. Son fils épouse Marie de Bunrgogne; son avarice, 476, 477. Se dispose à secourir Maximilien, 485. Embarrn.s dans lequel il ne k; seconde pas: I.V.25. Son fils élu roi des Romains. 81 M amène à ce prince une armée. 106. Ses idé‘S de politique générale. 110. Dicte qu’il convoque pour faire secourir son ilis par l'Allemagne; est lui-inéme aux prises avec Matthias Corviii. 115. Sa mort, 158.
FRÉDÉRIC, duc de Souabe, fils de l'empereur Frédéric, part avec lui pour la croisade: lll. 412. Prend lecommandeiii' n( de l'armée: meurt, 4 14.
FRÉDÉRIC d’Autriche , prisonnier avec Conradin : IV. 515.
FRÉDÉRIC d'Autriche , prélendaDt à l'empire . est écarté ; V, 288 Rechercha encore les suffrages des électeurs ; ses qualités. 548. Il est proclamé par la minorité du corps électoral; guerre civile, 549. Ruine de son parti, 575. Armée u'il forme; il perd la bataille de Muhlorf et est fait prisonnier, 400. Démarches de son frère Léopold pour le mettre en liberté, 405. Son rival le délivre; sa loyauté envers lui malgré les instances du pape , 405 et suiv. Ses traités avec Louis de Bavière, 406. Obscurité de ses dernières années, époque de sa mort, 407,
FRÉDÉIRIC 9 roi de Sicile , d'abord lieutenant de son frère Alphonse II, commande sa flotte ; VIII. Ses
opérations ; ses troupes de terre battues à Rapallo , S24. Sa retraite , 232. Be*
vji
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cueille le roi son neyeu j brûle sa llolte et s’ûloignc. tlôf), i40. Scs cnlrevursavec Charles VIII , 24'2. Est maître de Brindes. 2i7. Rejoint la flotte vénitienne, 257. Son arénement ; ses succès: sa modération. 2(i5. Son imi'Uissanee à défendre Sforra , 289. Sa bile refuse Bor^a, 298. Grief sur lequel Ferdinand le Catholique et Louis fondent sa dé|iossession, 51 i. Trahison que ces prinees concertent, 513. Il offre au roi de France un tribut et l'hommage féodal, ib. Sa déposition prononcée par le pape; il invoque le secours de Gonzolve; reconnaît l'hoslililé de celui-ci; ses mesures de défense. 515, 5ll>. Sa .soumission. 519. Il sc rend eu France. Ô2Ü. Y meurt, ih.
FRÉDÉRIC d’Aragon, vicaire de son frère en Sicile; V, lôo. Sa position pendant le congres d'Anagni, lli3. Est couronné roi, il). Dans quel moment, 182.
Réduit aux abois par son frere. 208.
Y^ainqueur du prince Philippe de Tarente, ifc. Riçu en grâce par le pape ;
Êrend le titre de roi de Trinacrie. 25(i.
loiine asile à Arnaud de Y'illencuve,
FRÉDÉRIC-GUII.I.AI'.YIE , électeur de Brandebourg: ligué avec les étals généraux: XV, lôl Offre sa médiation, ih. Marche contre Louis XIV, 202. Turenne le force â la paix. 203, 201. Il sc déclare de nouveau contre la France, 211. Ses dé.Si.slres en Alsace. 220. 222. Il fait la paix, 218, 207. A le premier emplové les mortiers incendiairi s, 399.
FRÉDÉRIC I". premier roi de Prusse, d'abord électeur de Brandebourg, prête scs troupes â Guillaume I II ; XV, 373.
Son commandement contre les Fiançais.
377. Ses opérations dans l'électorot de Cologne. o85. Assemblée à laquelle il assiste, 31‘8. L'unperiur lui donne le titre de roi . 523. Ligué contre Louis XIV, 525. La principauté de Xeuehàtel se donne à lui; XVI, 75. Ix's alliés le font reeonnallrr par Louis, 90, 1 L3.
FRÉDÉHIC-(.L1ILLAC.YIE , roi de Prusse: son traité avec la France et l'Angleterre; XV1,533 et soiv. Sa chute préparée par Ripcrda.ôiô. Scs mœurs brutales ; son portrait ; ses épargnes ; ses géants, 511. Se détache de la ligue de Hanovre, 551. Ses vices; ses eniporlemenls à l'egard de son lils,382. Sa mort, 151,
FRÉDÉRIC II [LS r.Rxsa), roi de Prusse , victime des emportements de son père: son goût pour les lettres et les arts; XVI, 382. Son aiénenienl: scs précédents; sa liaison avec Y'oilaire: il cii-
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vahil la Silésie: â quel prix offre son suffrage à Ylarie-Tliérése, 151 â 153. 11 gagne la bataille de Molvvilz ; alliés que lui donne la vieloire, 151 et suiv. Son entrevue avec Belle-lsle ; sa convention avec la France, 150. Se réconcilie avec Marie-Thérèse, 101 et suiv. Son engagrinent opposé avec le nouvel empereur, 103. Entre en Moravie ; renoue avec l’Autriche: remporte la victoire de Chotusilz. 102 à 401. Signe le tr.ùtéde Breslaw , 401 et suiv. S'interpose pour la paix générale, 480. Se rapproche de la France; rompt la négociation, 192. 193. Scs conditions; ligue dans laquelle il entre, Il'O. Ses projets, ih. Son envoyé en France, ib. Il marche sur Prague et fait envahir la âloravie, 500, 501. Il prend Prague ; ses embarras ; sa retraite, 501. 505. Ses laiiites contre la France: sa lutte pénile, 512. Comment Argenson entend l'appuyer. 525. Sobriquet qu'il donne à Louis: 527. Il invoque son intervention, 530. Ses sarcasme contre Bruhl, 531. Seul contre l’Autriche, la Saxe et l'Angleterre: sa victoire de Fricdberg ; son traité avec George II: scs victoires de Suhr et de N. sseidoif: il signe la paix de Dresde, 532 il 531. S s rapports avec ( harles Stuart : XVII. 2(i. Ligue qui sc forme contre lui, 70. Offres que lui fait Louis XY’; son traité avec l’Angleterre; irritation qu'il cause à Y’ersailles, 83. Il commence la guetre; ;ircnd Dresde, remporte sur les Autrichiens la victoire de Luwositz ; fait capituler les Saxons à Pirna ; scs dangers; les Français marchent contre lui; il leur oppose Cumberland; bat les Aulriehicnsà Prague: perd la bataille de Kolin ; évacue la Bohême, 102 â loti. Son seul allié capitule, 110. Coups aceahlanls qu’il reçoit de toutes parts ; sa résolution; il gagne la bataille de Rusbach : marthe aux .Autrichiens; les bat à Li ulhcn ou Lissa: les chasse de la Silésie: puis.sancc que lui donnent scs victoires; il ri çoit dis subsides de l'Angleterre: souffrances de ses troupes. 1 1 1. Haines qui le poursuivent; enthousiasme qu'il inspire au futur czar; ménagements de la Russie pour lui, 117, 118. Généraux qu’il piréle à l'armée hanov rienne, 119. Enthousiasme en France pour lui, 121. 117. Il pénètre en Moravie; se retourne contre les Russes: les bat à Zorndorff; accourt en Saxe; dégage son frère; vaincu à Bochkirchen; force l'ennemi de lâcher prise, 121 â 127. Projet de partager scs déMuilIcs, 112. Il perd les batailles de Zullichcn et de kunersdorff ; fait évacuer Dresde; perd un corps d'ar-
■ .Ocr^^Ic;
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mée h Maxcn: désastres de scs cantonnements d'hiuT, Wii h 147. Suite doses opérations: SOS succès divers;il remporte les Tirloires de Lirgnit?; et de Torgau, ItMJ à lt>^. Il se tient sur la défonsive ; r.\ngloliTrc l'abandonne : sa détresse, ilTT à 109. Il estsainé par ravénonicnt do Pierre lîl, 170 Menacé par Cdiherine II: sa victoire de Burkersdorff. succès do ses lieutenants , 177. 11 signe le traité d'Huberlsbourg . 178. Il donne asile à d Ktallonde, 19G. Il seconde l'a- \énenient de Joseph II, 205. Sa tactique introduite en France, 245. Il ne cherche que le repos, 245. Pourquoi propose le
Îarlage de h Pologne: son entrevue jn ce usrph II, 21tO. 291. Il convoite Thorn et Ddiiizick. i9‘2. Sa philosophie renfermé** d.ins .son palais. 522. Jalousie qiéil excite en France, 525, 524. CotiinKnl ap,»récie Saint Germain. 5t>2. Puis Tur* got. 5l)5. A écrit en riionneiir des insurgés américains , 595. JÉnmlalion qu'il donne à Joseph 11, 402. il entrave l'ambiiion de cc prince. 442 <t suiv. Pourquoi décrie Marie-Antoinette. 435. Son projet d'alliance avec h Fronce. 407.
Son gortt pour les vers. 470. Pifi est son ri\'il en diplomatie: sa froideur à l'égard du stathouder : sa politique abandonnée après lui. 353 Kpoque de sa mort. 359.
FRKIiKKIC-GtlI-LAUMK II, roi de Prusse: son intervention en Hollande ; XVII. 557.
FRKDÉRIC I", roi de Danemark, accorde la liberté de conscience à scs peuples : X, 144.
FRKDf^UK! Il, roi de Danemark, est de rassemblée de I.iinebnurg : XI. 295.
Fltl^DhJUC III, roi de Danemark, assiégé dans Copenhague; serouru par les Hollandais : XV. bli. Révolution qui le reud absolu , 99. Ligué avec Louis XIV , 102 PiraliTie que l'Anglelerrc l'engage à imiter. I2G. Il s'allie aux étals généraux, 251 .
FRFD^:RICI*f. roi de Suède; son a>énemenl: XVI, 2f>i. atîS. Affaiblissement de son pouvoir, i7;i Fait la paii avec la Kussie. ih. Entre dans runion fédérale.
FRÉDÉRIC (le sfivkaE), mar;;rave de Wisnie; son posle au siège deTournay ; V, 511. L'empire lui est offert: son désistement : VI, 1 1.
FRÉDÉRIC Ill.èleelciir de palatin: sa correspondance avec Mavimiiicn II ; XI, 373. Secours qu’il donne aui protestants français. 3l0. Alliance que lui propose Charles IX, 393. Asile qu'il donne àCbarlolte de Montprnsicr, 397. Il seconde Condé, illi.
FRÉDÉiRIC V. èleclour palatin, prend parti pour les llohèmiens ; XIII, 2lij. Ils lui defereut la couronne, 431 . Appuis sur lesquels il compte et <|ui lui ècbappent, 452. Sa défaite. 433. Il est mis au ban de Fempire, -134. Son beau père le regarde comme un rebelle : par son con.scil il licencie ses armées, tfü, 451. Est dépuuilléde sa dignité électorale. 453. Richelieu enlreprind de le relever, 459, 4S5, Lsii. Il entre dans .Munich; XIV, 57. Ne prend point part à l'élection de Ferdinand III, Iü2.
FRÉDÉRIC (le svce), duc de Saïc ; protecteur de Luther ; la cour de Rome songe .1 l'élcviT à l’empire : IX. 471 Les électeurs lui offrent la couronne; il la refuse, 475. Prend sous sa protection l'université de AVitlenbcrg, 485. Fait enlever et cacher LuiIut, Ui. Fait rédiger la confession d'Aug.sbourg. et forme la ligue de Smalkalde : X. 51. Reconnaît Ferdinand comme roi des Koinains. 154.
Ne permet point à Jlelanchton de .se rendre en France, 171 . Ses désastres. 359, .37(1. Ses succès contre .Maurice, 375. Sa puissance. 374. Vaincu à .Mulilberg: sa soumission: sa captivité. 3'JI, 42ü. 4U). Sa renonciation à l'électorat stipulée , 451. Il refuse sa liberté, 4.55.
FRÉDÉRIC, évéque de Mavcncc, du parti de Louis IV; II, 2(5. Éiilé puis gracié par Ollion, 247.
FRÉDÉRIC, premier duc do la Lorraine supérieure: II. 279 B au frère de Hugues Capet, ib.
FRÉDÉRIC de Caslille. frère d'.Alphonse X; son ciil ; IV, 508, 519. Rentré en Espagne ; est étranglé ; V, 48.
FREDERIC de Bavière seconde Charles VI contre les Flamands; VI, 459. Conduit en France sa niecc Isabcau.
FRÉDÉRIC de Brunswick, empereur élu. meurt aussitiH ; VIL III.
F'RF.DOL (BÉavacEn), évéque de Magueloiic, vend à Philippe le Bel sesdroils sur Montpellier: V, 143.
FREGOSE (CÉSLE) , accompagne Ainron en Italie; est as.sassiné; X, 275,
FREGOSO (rirnnE), doge de Gènes, soumet celte ville h la France; VIII, 218. Se .soulève; est tué, 220. Sa faction, réunie k la faction rivale des Adorni, chasse les Français, 227, 228. Leurs luttes; IX, 14. Le cardinal de ce nom passe BU service de Charles VIII, 173.
FREGO.SO (ocTvvtES), son attaque infructueuse sur Gènes; IX, 353. Est élu doge, 401. Veut refuser passage à des
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pr<^ials français; injnncJîon fju’iJ reçoit du pa;-:'. 41 1. S(scon'r!rii»ns François 4.13. U lui livre iil. Sa
faction reniât cette ville sous la protection de la France ; X, 9îi.
FREKON (Ri^4rD). médecin de (Charles VI ; son innueiicesur lui; VII .6-*. Il le rapp'-lle à des occupaiions sérieuses. 70. Est eiile. 7*i.
FRESSE(jf.*?ï oc},évéque de Rayonne, négociateur de Meiiri II avec les protestants: X. 4ol. Assiste à la conférence de Passau.
FRETEAU. conseiller au parlement ; son up{H)siiion li In cour : ^a popularité : XVn, iitO. Son arrestation. î>l7. tiiS.
Son exil. ViiS).
FRONIiE (la): son origine; d'où ce nom ; X! V. 3‘.li
FUEVDANK. médecin, empoisonne l'empereur élu fîoiilliicr; meurt du même poison ; VI. Pa.
FRIBOL-RG (le aiVTK d»1> lieutenant de Philippe le Bon en Hourgogne ; ses exécutions sommoins: VJII, II.
FRIBOURG (KvTAïu.F. ni:), gagnée par Condé sur .Merej : XIV, 5:^2.
FRISU.NS: secouent l'aulorilé des Francs: I, ôOo. Vaiociis, .700. Encore soulevés et vaincus, 510. Soumis |>ar Charic.s .Martel , .115. Eucore eii\aliis, 520. <(unfédérés avec 1rs Saxons, .litl. !..<• droit d'iiérédité leur est rendu par Fouis le Débonnaire: II, 12 Ne sont point assimilés aux Francs. 5F
FROEFICII (GLiLLAiar.): son poste à la bataille de Uénsules: IX. 5.15.
FRONSAG (lk üi r, pr.) . se tient auprès de Fouis XV mourant; WH, 551
FRüTH.AIRE. arebevéque de Bordeaux , transféré à Bourges; pourquoi ; II, 145.
FRüTTIER(piKRaR),ruii desn.ssassins de Jean .san% Peur ; Vil, 5i*l.
FHUEF.A. roi des Asturies, ligué contre Charicinngiio ; F 592.
FRUNâBERG. capitaine atiemand , décide ses compatriotes à marcher sur Pavic; X, 51, Armée d aventuriers qu'il amène en lUlie : Bourbon le rallie; frappé d'apoplexie , il lui laisse le cornroaudemcDi; sa haïuc pour les prêtres, 84 à 80.
FLENSAFDAGNE (le cobîf. de); ses négociations avec Bouillon: Xl\, 420.
8üu traite avec Silicrv, ^95. Abandonné par La Rochofoucuula; XV, 7. Scs succès en Flandre, U. Mst mis sous les ordres de Coudé. 12. Leur mésinlclligence, i6.
Ses désastres à Arras. 25. Flvt envoyé en Lombardie, 55. Scs opérations, 50. Rcn-
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fort qu'il reçoit. 40. Se concerte aveePimcntel, 58
FL'ENTÈS (le coite de) réconcilie Ica niinistre.s d'F^spogne avec les princes lorrains: XIII. 51. S'obstine à vouloir faire proclamer en France rinfanle, 85.
Gunmande Farmér des Pojs-Bas: ses qualités : ses lieutenants : ses o)>éralions, 120, 121 . Il entre en Picardie ; son échec à Ifani : sa cniaiilé envers Gomeron ; ses progrès; sa victoire à Douions, 121 à !2i- Il prend celle ville: ses mouvements; il s'c(ii{tare dcFambrai. 125à 150 Pousse le duc de Savoie à la guerre, 2ülF Qui négocie près de lui au nom de Biroo, 220 â 222 I orl qu'il fait bâtir à l'entrée des Grisims. 257. Donne asile h Con 'é, 277. FVngage à rexendiquer la couronne de France. 02. Tué à la bataille de Uocroy ; XIV. 5oH à 510.
FULBERT, éxêquc de Chartres, prêche la doctrine de la trarisubstantiation; II. 574. .lu-tilie l'occupalioii de Sens, sous prétexte de l'Iiérésicdu comte, 579. Réconcilia Rolh rt d son lits aîné. 587. Favorise l'élévaiion de Henri !•'. 395.
FUI.BER'I . .sa vengeance contre Abailard; m. 110.
FULCOAFI). Franc, fait périr Salomon. roi de Brelagii' : II. 151.
FUFCODI (rai). archevêque de Narbonne, promu au cardinalat ; IV. Ü9.
Légal en AnglcliTrc: .Mont'orl lui défend d'y dêbar(|ii r: cxcummunicaiion qu'il fulmine. 4-‘5. Elu |>apc sous le nom de Clément IV. 2lt4. Voy. ce nom.
FU.MÉE (AsnaÉ), médecin de Cliurics Vil ; (Muirquoi vDiprisonnê; VIII, 229.
FF^MEK (auvb): sa mission prés du parieincni de Paris: X.(i5.
FU.MEE ' At'DRÉ'., conseiller au parlenu iit : son arrestation ; XI. 202.
FUMKI. (i.r siacsEi R ok); son zèle catholique : il est massacré par ses vassaux; XI. 217. Comment vengé. tV/.
FURSTE.MBERG (LES coBirs péux et ciu.lahe de), landsknecbls qu'ils conduise ni m France : X.52. 1.^‘ur retraite, 5.1. Fevé< s()u.‘ (iui)laume fait |>our François l'f. SOI. Il fait le dégât en Provence, 198. Cutiiiuande les ]and>kiH*cbls, 220. Pas>e au service de l'empereur ; assiège Fuieinbourg, 504,520 Si s cruautés à Vilry. 529. Il indique h Pemp reur les passades de la .Marne : il est fait prisonnier. o5l .
FURS l'EM BERG (le comte DEj.cnvoyé par Femporcur à Fouis XUl ; XIII. 452.
FURSTK.MBER (les ereiies), alliés et émissaires de Louis XtV; leur influence sur rélectcur de Cologne ; Pan
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GADOR RKTHLKH) cst pruclamé roi de Hongrie; Téleeleur palatin compte sur aon appui ; Xlil, 451. En guerre avec Tempurour, 454. Ucduit par lui a la Transylvanie, 405. Sa mort; XIV, OU.
GAUhIEL, évêque d'Aix , frère du marquis de Salucus; X. Iü(. Henle de celte principauté, ;!i7. Ses intrigues ; sa captivité ; su mort ; ses Etats réunis à la France. 404,
G.AilKlEL de Savoie; son expédition contre les Vauduis; XV, 552.
GAKKIN, Ircre de S.iint Léger, comlice du meurtre de thildéric lll; I, 21M . on supplice, 204.
GAETAM (cvr.nnAL) dirige lu faciion guelfe du conclave ; V.259. Accord qu'il fait avec le cbd du parti opposé, iO.
GAEâtN.i {LF. r,AhDi>àL,. évéque de Plaisance, légat de Sixte V en France; ses instructions en sens opposé ; sa circonspection; Xil. 45<^ Subsides qu il livre à Mayenne. i55.Loimuunicatioiisque lui fait ce prince, ii>S, 4u9 Négociateur qu'il envoie a U roi. 400. Processions qu il conduit dans Pans assiégé. 405. 404. Scs vains dforts pour retenir Farne.se. 470. Pour ranimer le fanatisme de la li, ue; Xlll, 23. 51, 41. Le pape ne se cunlie pas À lu;, 40 11 Veut allier Tiiifantc à un Bourbon. 51 . Dépêche de lui inUTcepiée, 50. Iroiupé par Brissac, 00. (JutUe Paris : sa mort, 7t.
G.A(jK (LF.uKsi.nALj fdinirersur les insurgés de Boston; XVU. 590.
GA(jES (Lh coiTK nr.) commande Tarmée espagnole en Italie: perd <a bataille de Paiwro; .\N 1, 4y0, 4^7 Rallie le roi de Naples ; livre le combat nocturne de Yelteln : poursuit Turmec uulricbicmie, 507, bOS. Son pian d'invasion de Tltalic identiquement celui de liouaparte ; ses Aucces; sa victoire à Husigiiaiia; son entrée à Milan, 55S à 541. Il perd la bataille de Plaisance, 544 à otO. Msl remplacé, 540.
GAILLANDE, docteur en Sorbonne, hostile au régent; son exil ; XVI, 242.
GA1LLARD{ll PKF.stDL.'vTy, négociateur de François 1*^' en Allriuagne; IX. 474. Scs remoulraiiccs au roi. 475.
GAILLARDET, commandant de Cadillac: Charles Yll le fait mettre à mort; 'VIII, iol. 152.
m, 210. 262 ; XV, 357, 362. 370, 375, 502. 421.
FCST (JEAS), l'un des inventeurs do Timprimerie ; ses clèvi's à Paris ; IX. 18.
GAL
GAII.L.VKT (Lons/, évêque de lournai ; se retire à la cour de France ; IX,
GAILLOI DE GLNOÜILI .VC commande TarUllerie fraiiçaiNeà la bataille do Pavie: 55. Ksi appelé a rcmlre
compte de>a fortune. 205.
GALDUU^. évêque de Laon, s'op;n)so a I etubiissetncni de la commune; est massacre: lU. !.iO. l51.
(«ALh.N (MATnm.t vw;, évê.jue de ^luiislcr ; allié de Louis I V : V, iHOj
275. Dêcljrela gu> i ri h ta Jloliamle. •>47. S. s troupes, oiî> a Ses operaiious, 055. Il fait la ojix; XVl, 12. ScLondc IcS impériaux, 10, 22.
(i.VLIG.Vl lÉi.huvoRE DORI) dccoinpagne en France .Mane de .>leduis; \li, 457, Epouse Luncuii, 4M. Haie nu roi; \ill, 0 S< s inlngut s , l.i. Liu* est Cu conseil secret de la reg- iil*’ , .».j. Sa faveur : >on jiortiait, 40. Procès en magic qu'cite luleiile, Oti, 07. N ose se presciilvT chez U reine, 74. Sa frayiui a i« levée Ue boucliers des pnnc.s, <9. o2. Accompag.ic ta rrineou .\liUi: rentre en faveur, ii2à lui. Rumeurs populaires contre i.41e;un Taccuse de soi liicge a I egard de la reine mere; elle refuse de i'ubaiiUoim.r, 154. Sun mari mon, la mm: ne lui donne point asile: son arnslalion. 1 >8, ioO.
Sun procès: son supplice. 1 ü a 1 47.
(■ALL.\S,gcnéiüi Ur Temptre;ses lali nts.sa fcrociiè. .V i V ,(>;). Prend et détruit .MHiitoue , i7. Signe le irailé de Lherasquc,82. Kemptacc WalK iislciii, t5l, 152. Prend Pliilip>bourg, lil. Aux prises avec Wt imar, 140. t V7. .Menace l'Aisace, 148. Élude lu baiatlie, loi. E^. boue eu Bourgogne, loüâ loti. Fait eapiluier Hoban. )7o. Aux prises avec lorsuiisuu, 312. Fait reculer 1 armée vicluneuse à .Nordlingeii. 555.
GALLIhN. empereur, iiiteidil aux sénateurs les fuiiclions iniiituires ; I, 66. Premières attaques des Alleniands souS son règne, 70.
GALLKJT, grand écuytr de François D» ; uonseil auquel il assiste; X,
GALLIT/IN (le piuvce); sa négociation en Aiigliicrrc; XVII, 171.
GALLOIS DE LA ILAt’ME, capitaine de Philippe Yl;scsbostilitéseuAgéaoU;
CAS
V, 389. Commancîo h Cambrai , 300.
GALONE. canliti.ii: léjrat du pape auprès de Philippc-Auiriisie: lll. 309.
GALrZZ! {a^tomoi.o df); son rnlretien avec Uonifjcc VIII : rapporté dans le procès de ce pontife : V, 303,
GA^T.VniK. du parti du dauphin fait prisonnîrr à >tons en Vin»f'u:se rachète; Vir. 3(53, 3(U. Pri.«onnier à Cravant.
GA^îARR \ (rsTKVt:<). pénèral cspanol . pris n Uhelel : XIV. -473. Contenu ans l'Arponne. /I90. Son ambassade en Ifoll.imle: alliance qu’il propose avec rE'ipapne : XV. 12(5. Éveille rntlcnlion sur l'anihition do LouisXIV. 137. Traité qui lui est comniiini(]ué. Ii7.
G.VinX. serrurier, sa familiariléavec louis XIV: XVII. m.
G.VNNAY (i.K PKtsmiAT bv). ainbAssa- ^eur près du pape: IX, l(5a. Présents qu'il a reçus, 171. Est nommé chanccher. 3t3.
GVRVI (do?« il AV »k). aux prises avec les Français en (Catalogue: XIV, t30.
G.\RCf AS (isjoo). roi de Navarre , ligué contre Charh uiaffne: 1. 392.
GARCIE R AMIRKZ. élu roi de Navarre: III. 196. .\uï prisesn\ec le comlc de R.jrcolone. 231 .
GARDINEK.cIjancolicr d’Anslolerrc.
commissaire pour la paix: XI, il
G \ RIN, éxéqiie de Senlis , prend part i la >icloiro de Rouviiies : IV, 53. Fait prisonnier le comtede Boulogne, 37. Est exécuteur testamentaire de Philippe-Auguste. 122.
GAKISKNPK. femme dWlberl Azzü; II. Î.09. Voy. ïistr (Hurjttvs tf),
GARI.AMtE (i.»s >»ii.nrs) f»norisde louis leCîros: IM. 121 Allianresde laîné Ansi’f,- il est noinmégrmd sénéchal: est fait prisonnier, ih. Sauxé par son frère Cuilfavme ; ib. Tué. Iü5. Remplacé par Guillaume, celui-ci fait hommage au fomie d’Anjou ; en quelle qualité, 133.
Tué au ser>ice du roi; remplacé par son frère Éiivune* !9I . Ilénit'lé de celuici avec Louis ;fsl réduit, puis reçu en grâce. l!li.
G.VRMER. comte de Nantes; ligué •vcc N'oménoé; 11,85.
GASCON envoyé par Guise à l’aris; SU. 5in.
GASCONS : indé(>ciidancc de ce peuple, I, ÏÎO. Sa soumission aux rois franrs, Ml. Vaincus par Charibert.^tlli. Soumis par Dagobert, 275. 27i. Rerouvrent leur indépendaiii'C. 5(15, ôlli, 535. Vaincus par l'epin 302. Se donnent un duc, 572. Part qu'ils prennent à l'alTairc de Ron-
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revaux, 393. Soulevés et punis: 11,15, 27. Demeurent libres: pourquoi, 35. Encore indépendants. 15i.
G.ASSION (i.F. VATiLCH.^r.): on reproche au roi de l’employer: XIV, 152. Soulèvemenl qu’il réprime on Normandie, 2M.
Il prend part à la ncloire de Rocroy, 300. 310 Blesséh Thionvillc, 3H. Lieutenant du duc d'Orléans {promu maréchal malgré sa religion, 521. 522. Sa conversion, 5“0. Scs opérations en Flandre. 572 et suiv. Contribue à la prise de Dunkerque : .sévérité de Condé à son é^ard; l’ormée lui est confiée, 3*»0. 331, 537. Sa rivalité avec Rantz.ui. 330. Ses dernières opérations : sa mort, 5(i(), G.ASTANET.A. amiral csp.ignol, liaüu à Syracuse par les Anglafs: XVI, 22<5.
G.ASTON, vicomte de Ré.irn. ligué avec Raymond de Toulouse; IV, 5i, 58.
Excommunié, 65, 66. Vaincu à Muret.
GATES, général américain, vainqueur à Sarrainga ; vaincu à Cambden : XVll.
G.ITTINAR.V fniRfiRio), chancelier de Charlcb-Oiiint : négocie le traité de .Madrid; X.7I. Sa m<»rt.222.
(îATTINAR A. archevêque de Turin , conseille l’arrestationdc Victor-.Aniédéc; XI. 3îh».
GArciïKR, comte de Saint-Paul; soupçons dont il est robj: t ; IV. 31.
Comment sVn lave à Bouvines, 35. Se croise contre les Albigeois, 111. Sa loyauté. 1 13.
ti VreorUT (it sirf. dk). déft nd Ilarn- ur con re Henri V: VII. 290. Négociateur en Angli terrr.306. Prend parti pour le dauphin. 562. A part à la \ictoire de Alontargis. 403. Médiateur entre les princes et La Trémoilte, il2. Se jette dans Orléans. 4-18. Sa femme vérifie la virginité de Jeanne d’.Arc. 454. Troupc.s u’il rassemhleà Blois. 435. Bal le prince Orange, 459. (Moire de son nom, 461.
Il seconde Dunois, 4SI, 482. Contribue à la chute de La Trémoille, 488. Surpr nd Sairit-Dt'uis, 501. Son poste au siège* di^ Monlerfau:sa fidélité au roi; VIII, 48 Est du secours d'Harfleur, 5Î Srcoiide le dauphin, 72.
(lAlTUID, moine, compagnon de saint Bt-mard; prodiges de ce saint dont il rend compte: III, 243.
(lAt’LES (i.rs); leur barbarie; I. 19.
Sans ntomirnrnfs de leurs temps primitifs, 20 Ébranlées par Icsoulèvcmentdes Hchéliens: conquises en dix ans parCésar. 21 . Province romaine pendant quatre siècles, 22. Civilisvcut vaincmcoi les
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•ffraochir, 24. ?Tapparaisscnt plus dans rhistoire que comme théâtre de luttes entre les préteudanls à l'empire, ib. De troubles qu'apaise l'empereur Decius; de premières incursions de barbares que réprime l'empereur Aleiandre Sevère , 2b. Sont ensuite dévastées parles Francs et autres barbares, 20. Troublées par les Bagaudes. 28. Encore ravagées par les Francs, 29. Attribuées par Dioclétien à Constance Chlore, ib. Défendues par ce rince qui les repeuple de Bastarnes et c Sarmates . 5U. Presque paisibles sous Constantin, 51), 51, Attribuées à Constantin II, puis à Constant, 51. Livrées aui barbares par Constance qui invoque leur secours. 52. Délivrées et restaurées par Julien, 55, 5i. Envahies de nouveau par les Allemands, 55. Protégées par Valentinien, 37. Leurs eûtes maritimes ravagées par les Saxons, ib. Sont le théâtre d atroces brigandages, 58. Défendues par Gratien qui chasse les Allemands, mais qui affermit les Francs, 59. Délinitivement perdues pour l'empire .sous llonorius.42. Elles n ont eu ni prospérité ni securité sous la domination romaine, 45. Oppression de toutes les classes sociales; diminution delà population, ih., 44. L'une des plus riches provinces de l'empire, mais sans liberté, sans garantie, comparable aux provinces élo'gnées de la Russie, ib. Renferme cent quinze cités opulentes, mais la grande masse est servile et arriérée: sa vaste étendue, 4S. Médiocre relativement â celle do l'empire; l'une de scs quatre grandes préfectures; l'Espagne et les Iles Britanniques en dépi nanit, ib. Son organisation administrative et militaire, 4(> Son unité, ib. Sa nationalité, ib. Traces d'une diète de scs cités, 47. Sans effet, 48. Richesse et magnilicencc de plusieurs de ses villes, ib. Les cités gouvernées par des curies, 49. Institution annulée par l'avidité liscale qui rend les magistrats de toutes les provinces solidaires entre eux, 50. Répugnance des citoyens pour les charges ubiiques, 52. Revenus municipaux, lâ.
lilices bourgeoises, leur vitalité, leurs r TJlités, ib. Eteintes des le deuxième siècle; 55. Ne résistent pas aux barbares, ib. La province écrasée par les impôts, 54. Qu'adoucissent Julien et Valentinien; la Gaule entière ne contient que cinq cent mille contribuables, 55. Terres du domaine dont la récolte est réservée en nature et transportée aux frais des citoyens , ib, 5ti. S'accroissent parla déshérence, deviennent à charge aux empereurs, qui les concèdent, ou les donnent
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aux soldats, 57. Importance de la frontière des Gaules, ib. Défendues par huit légions, cantonnées, quatre à Mayence, quatre à Co'ogne, B8 Nouvelle organisation, ib État de la culture, 59. Vastes domaines des nobles ; asservissement du peuple. tX). Condition des colons partiaircs favorable à la population, fli. Le vide causé par la conquête comblé en une génération ; progrès ; culture de la vigne; ruine des petits propriétaires; grandes propriétés , /iiti/undio,- perdent la Gaule, 02. Les seigneurs vivent dans les villes ; la culture est abandonnée aux esclaves, ib. Décroisement rapide de la population, ib Disparition de la langue nationale, 64. Remplacée par le latin; esclaves gaulois enlevés par les barbares; changent sans regret de maîtres: extinction des familles vouées à la culture; détresse des propriétaires; la législation retient la populace au service des terres, ib. Retour à la culture libre; colons protégés par la législation; leurs querelles avec les propriétaires, ib. Le pays devient désert, 65. Noblesse gauloise ; ,,cs noms romains; aristocratie fondée sur la richesse territoriale. 06. Distinctions de naissance effacées par les empereurs, ib. Les nobles ne sont plus que des notables sans privilèges, trî. Le ehristianisme s'établit dans les Gaules, 08, 09. Peu persécuté. 09. Immunité du clergé ; son avidité, 70. Réclame vainement l'exemption d.' l'impôt territorial ; recruté par voie d’élection, et par les évéques, ib. Privilèges des évéques, juridiction ecclésiastique; droit d'asile, d'excommunication; progrès de la religion, 71. Zèle persécuteur contre les païens, i/< Entière conversion des Gaules au quatrième siècle. 72. Absence de lien social entre leurs habiiants; toutes les racesy sont confondues; classe nombreuse des affranchis, 75, 74. Ses mœurs, 74. Les esclaves, les barbares se ruent sur ces éléments divers, 75. Quelle cause leur ouvre le chemin, 82. Races des premiers conquérants, 82 et suiv. Leurs premiers établissements. 85. Les Gaules ouvertes par le départ des légions, 80. Envahies finalement. 80. Horribles dévastations, racontées par saint Augustin, ib. Constantin reconnu empereur. 87. Établissements qu'y forment les Visigoths et les Bourguignons, 91 à 94. Défendues encore par Aétius, 98. Attaquées par Attila, qui y trouve des partisans, :I9, 100. Sauvées par la victoire de Châlons. 102. Centre de l'empire; cherchent à se donner un empereur, 105. Les provinces centrales
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encore indépendantes des barbares ,
GAULOIS , distincts des Français : I,
19. Leur alTaiblisseinent quand les Romains parviennent sur leurs frontières,
20. Leur contact . sii siècles avant l'ère chrétienne, avec les peuples les plus avancés ; leur indifférence pour les arts do Marseille ; détruisent les arts étrusques sur les bords du PA ; b lirs luttes avec les Romains en deçà et au delà des Alpes, 21. Détruits plutôt que vaincus
Îiar César; se mêlent intimement avec CS vainqueurs ; admis an sénat : perdent leur nom et ne sont plus que Romains.
22. Leur histoire finit aiec le premier siècle de notre ère, lA Devinrent Français comme ils étaient devenus Romains.
2.V. Victimes des luttes entre les prétendants à l'empire, 2i. Leurs calamités pendant les guerres civiles entre b'S successeurs de Constantin, ■'(2. Leur .situation dans rarmée , lis. Disposés à se soumettre à Clovis , 117. Leur intérêt à ne point tomber sous le pouvoir des rois visigoths, 118. Leur alliance avec la France, l'A. Persistent à se régir par le droit romain , 12ô. Quand deviennent Français. 260.
GAULTIER, comte de Pontoise, et Biote, sa femme, prétendent au comté du Maine ; Il , 47B Sont empoisonnés, lA.
GAUl.'i'lERS (I.CS), paysans-ligueurs:
Xll.iU.
GAUTHIER SANS AVOIR dirige la première eipédilion des croisés : route qu'il suit : III, 70. Passe en Asie, ih. Est tué, 76. 77.
GAUTIER , évêque de Meaux ; sa mission en Russie , II. i37.
GAUTIER, archevêque de Rouen; conseiller de Jean sans Terre; III , 440. Lui remet la couronne de Normandie,
G.4UTIER (L'Aiaê) entame les négociations qui amènent la paix d'UtrecDt ; XV, 28.V et suiv.
GAUVII.LE (ciiii.i.*r»E nr.j surprend le château d'Evreux ; VI. 178. Comment échappe au dernier supplice. 242.
GAUZBERT résiste a Eudes; est tué;
II, I9H
GAUZELIN. chancelier; sa lu'tccontre Louis le Bÿjue; II, 1B2. Gouverne la Neustrie . 1B4. 8a faction offre la couronne ,i Louis de Saxe, IB7. 168 Nommé évêque de Paris, 167 Soutient le siège contre les Normands, 170. 171. Sa mort,
GAVARET se charge d'assassiner ‘Henri IV ; il est déjoué ; garantie qu'il
GEN
donne à son parti ; XI , 185 , IM, GA VESTON (pmaaE). favori dÆdouard II d'Angleterre, est exilé par Édouard I" ; rappelé à la monde ce roi; fait eonile de Curnniiailles ; V, 271. Richesses que le jeune roi aceumule sur lui, 286. Sun exil; il est nommé vicéroi d'Irlande : elTorls d'Édouard pour le rappeler, 28î . Son retour: son nouvel pxil:sa iiiort,ôl7, 518. Honneurs que le roi rend à sa mémoire, 520.
GAVANT (le psésidest) soutient les
rirétenlioiis des enquêtes ; XIV, 517. Sa ulle avec la cour; son exil, sa mort, 557 à 559.
GEILON, romte de l'étable de Charlemagn.’ ; envuvé contre lesSouabes; I, 408. Sa défaite: sa mort. 408, 409.
GEILON. évêque de Langres , couronne Guido : II, 18.5.
GEIS.4, roi de Hongrie; Louis VU lui demande d<-s vivres et le transit pour la seconde 1 roisade: 111.246. Ses ambassadeurs à Étampes proposent la roule de mer, 250 Son attitude en présence des croisés. 252.
GELA SK II, pa|ie. chassé de Rome par IVmp leur Henri V : se réfugie eu Fraiiee ; y meurt : III, 160.
GELDUIN. arehevêque de Seus; combats au sujet de sa nomination : est intronisé : U. 1 4.
GELI.MER. roi des Vandales , prisonnier des Grecs : I. I6f.
GEI.IS 'oc) . négociateur hull.,ndais aux ronréri iiccs de Broda ; XVII, 15.
GEI.OS! (1.1), eomédiens italiens attirés en Franee par Henri III ; VII, (>•>.
GEVI ou ZI/IM . frère de Bajazet H , réfugié en France ; 34. A disputé l'héritage de .Mahomet II : vaincu : scs vicissitudes : sa retraite à Rome, 144, 145. Livré à Charles VIII, 166. Meurt, selon toute apparence, empoisonné, 175.
GENEIIU.ARD , depuis archevécué d'Aii . député aux étals généraux de Ftris : XIII . 24.
GENLIS. livré comme otage à Naples; IX. 1H9.
GENL'S (LE siBc aE);8es campagnes en Piémont: X, 520. Il signe l'association protestante :XI, 199. Conseille de temporiser, 202. Ses rntrevues avec la reine mère . 205 et 234. Il dénonce son frère, 21it. La reine le déclare responsable. 314 Son poste à la bataille de Saint- Denis, 517. Il SC relire en Picardie, 33i. Sa mort. 554.
GKNITS (jExa) rejoint leduc de Deux- Ponts: X, 447. Sa valeur a Amay-le-Duc, 462. Troupes qu'il rassemble contre les
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' Ptys^Bts ; XI, 11, 16, 3i. Sa déftile ; sa morl. 3fil.
GENUUII.I.AC (LOUIS de), ligueur de Bordeaui ; sun arrestation ; XI, il8.
6ENSEHIC, roi des Vandales, fait la conquête de l’Afrique ; I, 98. Allié d'Allila, 1U0.
GENTIEN (riEDRi;), nommé prévôt des marcliands de Paris; VII, 2ô(.
GEMTIEN (iLsoirj ; son discours aux étals généraux ; VII. 2i3.
GEUFPRiN (atDAiE): son salon ; XX, 7».
GEOFFROI (csisc-r.ossELLE) , comte d'Anjou : ses luttes avec Conan le Tort ; sa défaite : II, 553
GEOFFROI , comte de Rennes , fait la paix avec le comte d'Anjou ; II. 535. Sa morl. .597;
GÉOFFROI-MARTEL, comte d’Anjou; son pere se l'associe ; il veut le déposer ; son humiliation: II, 118. I.ui succède ; ses victoires . 419. Svs ambassadeurs au sacre de Philippe I", 458.
Ses échecs contre Guillaume de Normandie. 445. Ligué contre lui avec le roi de France, 415. Ses démêlés avec ses voisins ; sa mort, 475, 474. A reçu l'Iiummage du .Haine, 475.
GEOFFROI (LE ssaauj, vainen par Foulques le Rechin ; sa captivité ; II, 474, 496, 497.
GEOFFROI, comte de Rennes; scs dissensions otcc scs voisins; il, 474.
GEOFFROI DEPRUILLV, inventeur et législateur des tournais; II, 492. 8a déloyauté ; sa mort, 496.
GEOFFROI DE .MAYEN.NE, conseiller de Hugues iKEsIc dans le Maine ; scs exactions: sa traki'-on ; 11, 5UU et suiv.
GEOFFROI -MARTEL, liis de Foulques le Rechin. meurt assassinê;lll,9l.
GEOFFROI (rLisTSCEasT). comte d'Anjou ; III, 166. U'où son surnom ; sou mariage avec l'impératrice .Mathilde; est mis cir possession des États de son père; ses brouilleries avec sa femme, 194. 8on insubordination à l'égard de Henri, 2IKJ. Sa guerre de Nariuandiev 2UI ci suiv.
224 et suiv. Prend Rouen ; soumet la ovince ;cn fait hommage à Loais. 227.
mort. 272. Comment a disposé de son héritage. 278.
GEOFFROI 'puaTLGSSET II) ; lot que loi réserve son père; III, 278. Veut épouser Élisabeth d Aquitaine. 281. Ligué contre soi» frère Henri, ib. Réduit par lui, t'ô. Invoque Louis le Jeune pour obtenir sa part de l'héritage paternel, 288. Abandonné par scs piotectenrs; attaqué par son frère; transige avec lui.
288, 289, Appelé au comté de Nantes; sa mort, 2.11.
GEOFFROI , évêque de Chartres , chargé d'escorter Elcuiiore de France; III, 21.5.
GEOFFROI , duc de iiretague , fils dé Henri U d Angleterre ; sun mariage ; est III s en possession du duché : eu faitbom* mage ù son pere; III, .521, 522. Fait huiiimagc à Luu.s le Jeune, 02Ï. Sondésir de secouer l'auturilé paternelle, 542. 8a révolte , 544. 8a soumission, 562. 8é rend au couronneiiicnt de Philippe-Auguste, 56t. Sa bravoure; sa huuuc mine; pKiurquoi son iiiipaticncede régner, 580. Pourquoi attaque son frere Richard, 387. Sa mort. 592
EOFFRUI , évêque de Lincoln, fils naturel de IL iiri 11; coiiiuiandement que lui confie son père ; 111, 594.
GEOFFROI, comte du Perche, prend la croit : ill, 4t>4.
GEOItGE ü'Auiiiche, archevêque de 5'aleiice; arrêté eu Frauce: pourquoi; Vil. 425.
GEORGE, évêque J'Etelcr, ambassadeur auprès de Puilippe le Uou ; ouverture que lui lait Louis .XI ; VHI, 268.
GEORGE a Vurk, duc de Uarencc, épouse la hile de Wai vvick ; fait la guerre à son frere Edouard IV ;_cst vaincu ; se réfugie en France; VHI, 555. Son traité avec les Laiicastre, 559- Réconcilié avec Édouard, 575. Le seconde à Tenkshury, 57S. L’un des prétendants de . arie de ilunrgogne, 576. Sa coudaiiinatiuii ; sa mort. .>9l>.
GEORGE, duc de .5lt kleiiil)ourg, commence la guerre contre .Uagdebourg ; X, 459. Son année ; sous quel prétexte reunie, .452, 455 .Maurice de Saxe l'emploie contre l'riiipereur. 455.
GEORGE 1", roi d'Angleterre, d'abord duc de Hanovre, est créé électeur ; XV, 525. Allié contre Louis XIV, 525^ Eommaiidc l'ariiiéc impériale ; \5'1, 74. Les alliés veulenl faire rccouiialtre par le roi sa dignité électorale, 96. Gouttiiu par d'Harcourt, Itfl. Son désir de coiilinuer la gu.’rce. I28. Prend pari a l'élection do Charles VI, 129. Reconnu par le tiaité de Rastadi, 147. il monte sur le tiôna d'Angleterre ; ses dispositions à 1 égard de la France, 162 et suiv. Son aiutiassadeur circonvenu par le parti d'Orlcaiis, 176. Fait accuser de trahisoii les iinnis- 1res de la reine .Anne , 185. Sou trône ébranlé et rail, nni, 186. Son voyage sur le continent, 191. Son alliance rccfierchée à la fuis par la France et l'Espagne, 196, 197. Repousse les ouvertures dq
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celte dernière puissance : scs préoccupations; sa rupture avec Charles XII cl Pierre 1**^: il accueille les avances du régenl, 197 cl suiv. Conclul la triple alliance. 109, i'iT. Son rcsperl pour Tem pereur, 201. Secours que lui demande Alberoni, 202. Médiateur enlre Tempeireur cl les Turcs, 222. Son armenieiil maritime; alliance contre lui; projets de Charles XII de Suède. 225 et .suiv. S'applique à brouiller la France et TKs-
apne, 240 et suiv. Provinces qu’il prend
la Suède. 20îi. Dubois sert ses passions; dnn.squel espoir, 272. 11 rerorainandc Dubois au récent pour lui faire obtenir le cardinalat. 278 il 2HI. 11 le pensionne: ses traiié.s de commerce avec l'Kspagne, 287, 288. Ligue contre lui. 527. Son traité avec la France et la Prusse. oô5 et suiv. Sa chute préparée par Riperda, 3i5. Ses désordres; il rHinit sa femme en captivité ; sa haine pourson liis, 3(8, 349. Sa mort, 307.
GKOIlCiE II. roi d'Angleterre: haine que lui jMjrle son père: XVI, 3(9. Sinterjiose pour la pai\, (09 et suiv. Son 2èle pour .Marie-Thérèse paralysé par les Français , 4ÎMî , (Ü7 Accédé au traité de Breslaw. 40.^. Armée qii’îl rassemble, 473. Forme un nouveau ininislère, (77.
Plan de caiiipagnc qu'il annonce, 480. Il marche sur Francbiri. 48*2. Gagne la bataille de DcUingen, 483 à 483. Ne profile pas de la victoire, (8<j. Louis XV lui déclare la guerre. 4Î’0. Scs oITres à Charles Vil, 492. Intrigue et cipédilion pour le détrôner, (93 et suiv. Conseil qu'il donne à Marie-Tbérese. 490. Il fait arrêter Bellisle, 512. Son üls à la tète de l’armée , 329. S'interpose en faveur de rélecteur de Uavière. 33t. Il fait la paix avec Frédéric, 333. Son année couvre Londres, 330 Intérêt qu'il prend à la défense des Pavs-llas. 318. Ses vengeance s en Écosse, o(9. Son g'*ndre proclamé stnihouder; XVII, 13. Srs subsides à l'empereuret au roi deSardaigne, 17. Négoeialeur qu’il envoie à Louis XV, 21. 22. Ses prétentions, 22. Il signe le traité d'Aii-la-Cha pelle, 2i. Si s hostilités contre la France; il invoque le secours des Hollandais. 77. 11 publie sa déclaration de jjuerre, 79. Son traité avec Frédéric. 8o. Me.sures de la France contre lui, t'6.11 refuse de neutraliser le Hanovre, 104. Il casse la convention de Closler- Severn ; généraux qu’il emprunte à Frédéric. 114. Sa mort 120.
GKORGK III. roi d’Angleterre ; son ivénement; XVII, 167. Il refuse des subsides à Frédéric, 108 Ses débats avec
l’Espagne au sujet des tics Falkland, 244 et suiv. Sa sœur exilée du Danemark, 280. Sa bienveillance à l'égard des Américains paralysée par scs ministres. 590.
GÉPIDKS. transportés sur les bords du Rhin par Probus : 1 , 27. Étaient des Goths, 80. S'établissent sous Ardaric dans la Dacie, 107. Anéantis par les Lombards et les Avares. 183. 202.
GKRALD, archevêque de Bordeaux, expose à Henri III les griefs de la Guienne : IV, 413 à 413.
GKR ALDI (flt«;rH).évéque de Cahors; jugé comme coupabl»» de sortilèges ; son atroce supplice: V, 302.
GLRAUD, comte de Paris, du parti de Lothaire: 11, 02.
GÉRARD, évéque de Cambrai : coalition où il refuse d'entrer; il relève de l’empire; II, 389. Ses scrupules justifiés:
GÉRARD d'Alsace, tige de la maison impi^riale de Lorraine, reçoit la Lorraine supf'rieure: IL -(il.
tîKR.VRK. comte de MUcon, réduit par Louis le Jeune: III, 288.
_ OKKARD SLROPHA ii Routines: IV, "!>. Illessc le chutai de l'empereur Othon, ôfi.
GKR ARI) de Parme, légat du pape en France: V,
(iËU ARI) (a.ti.THisAa ] assassine le prince d'Drange; XI, 20S.
l.LRBKRtiE, sœur d'Othon, épouse Louis IV : Il . 2i7. Donne le jour a Lotbaire, 2J!L Ses négociations pour délivrer son mari, 2SSL Abbave qui lui est donnée, 2(i8 A la mort du roi, reeherche l'appui de Hugues de France, 27J. L'accompagne au siège de Poitiers, 275, Sa buniie intelligence avec sa sœur Hedttige: appui que leur donne saint Bruno . 277, Maintient la pair par son secours ; se rend aiipiès de lui, 279. Parait à la cour de sou frère. 28ô.
GERIIERGE, Dlle de Conrad le Pacifique; Il . 413, Favorisée par son frère Rodolphe le Fainéant , 414.
GERBEiROX (i.e rcar.}: son arrestation:
GERBERT. depuis Sylvestre II. pape; sa correspondanre , seul document hislori(|ue de son époque ; II, 292. Grande alfaire qu'il annonce ( ravéneiiioiit de Hugues Capet), 293. Atténue la défaite de ce prince à Laon , 322. Son génie : sa naissance obscure; srs éludes: soupçonné de mjigie: du parti de Hugues Capet, 324. 325, 359. Discours remarquable qu'il a conservé: élu archevêque de Reims ; pourquoi quitte la France ; nommé ar-
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chevéque de Ravenne , puis pape , i 350. SoD éloquence comme écrivain, 33!). Quand il est élevé au saint-siéxe. ô'iO. Comment a mérité la haine des dévéls; précurseur des croisades. ôtiO à 3(>.>.
Pardonne é son ancien rival , 300. Fait jufter Adalberon , évéque de Laon : sa mort, 301.
GKRBIICR !a"v): son réle dans la fronde: XIV, 451. Elle trompe un émissaire de Mazarin, i5â. Sa fuite, 455.
GERDOIS ; son livre sur l'indépendence de l épi.scopal : débats qu'il soulève; XV. S90.
GKKIIOLD, gouverneurde la Bavière; défait par les Huns: 1 . 452.
GEHI.NG (iLBicn) de Constanee . picmicr imprimeur liié h Paris; IX, I!).
GERMAINE (lono) ; sa mission en France; XIV. 190.
GERMAINS: leurs mœurs; ils connaissent l'agriculture et aiment la vie errante; ils connaissent les arts cl n’estiment que la guerre : fécondité de leurs mariages ; 1 , 75 , 70. N om point de forteres.scs: pouvoir limité de leurs rois. 76. Leur lise; leur administration; jeurs esclaves, 77. N'ont point l'usage des noms de famille, sauf quelques eiceptions, telles que les .Mérovingiens chez les Francs, 77 Chefs et distinctions de leurs armées, 7S. Se subdivisent, à l'époque de l'invasion , en Saxons. Francs, Allemands, Gotbs. Vandales, Bourguignons, llérules . Lombards, 79, 82.
(V. CCS noms ) Poussés vers l Occidcnt, 83. Les Francs proprement dits reprennent le nom de (trrmains : Il , 38. Louis le Débonnaire s’appuie sur eux. 39. Leur situation à rexlinclion de la race carlo* vingienne : qui ils élisent roi , 212 , 213. Vov Itarhares ci Francs.
('lËRül.l) I)E SAVOIE , voy. Humbert auj blanches mains.
GKKOY laoBF.aTDR), seigneur normand, sa féroeilé: III, 57.
GERSON (jtvs), chancelier de l'université: .son discours au conseil d'État de Charles VI; effet qu'il produit; VU, 166, 107. Il prêche contre Jean sans Peur, 282. Poursuit les doctrines de Jean Petit au concile de Constance, 303.
GERÏRl'DE , veuve de Florent !•', comte de Frise; sa guerre avec Robert le Frison; elle l’épouse; II, 512.
GERVAIS, archevêque de Reims, sacre Philippe !•'; formule qu'il prononce; II, 438.
GESALRIC,roi des Visigoths; succède à Alaric II ; I, 130. Est délréné, 138. Sa mort, ib.
GIF
GESSLKR soulève la Suisse par ses violences: V, 287.
GESVRFS ( DF. } est du conseil de régence de Marie de Médicis; XIII, 278.
GE8VRES (u «ARpcis dfI; sa retraite à Foniardbie ; XIV . 183. Tué à Thionvilir, 311. Autre du même nom tué à Lérida. 333.
GKSVRES (le me w.]; son mémoire contre Fleurv ; son exil: XVI, 570, 37i. Nommé inciifemment. -t69
GilKNT (V.L7I), tué h la bataille de So- Icbay; XV. 153.
GtlIRKRTl jF.\s-3MTTiiiFx) ♦ négociateur de Clément VII avec les Français : X,i9.
GHISBERT (s.vTTHiEü rr lesI; leur rivalité avec les llyons ; prennent parti pour le comte Louis de Male^ dans les troubles de Gand: sont chassés de la ville, VI. 374 à 377.
GIIISLIERI ( LE CAEDis.Li ). grand in« quisileur ; poursuivi par le peuple ; XI, il2. (Voy. rii‘ V.)
Gl.\C (la l'Air de), rnaltre.ssc de Jean sans Peur, contribue à le rapprocher du dauphin: VU, 543. Le décide à l'entrevue à Monterrau. 34G. Se met sous la protection du dauphin. 3-(8.
GIAC (lf.sihf df): comment dc\ient le favori de Lharles Vit; VII, 395. Sa jalouse envers Richoinonl- 402. Projet de vengeance de celui-ci , 403. Il sc plaît à le moriilier, 408. Sa mort, ib.
GIAFFERI , chef des Corses insurgés contre Gènes; .son arrestation; XVI, 4'43, Son mémoire au cardinal Fleury, 440. 11 s'embarque, 447.
GIBELIN, nom que prend le parti impérial ou de l'indépendance de l'autorité civile: III, 194.
GIBUIN. évéque, appelle à une conférence le réformateur Leutard ; répand le bruit que celui-ci sV.st no)é\ II, o74.
GIÉ (le xAnrenAL de) : coiiiinandcrnent que Loui.s XI lui conbe ; VI!1, 493. Ministre proposé, 494. Il contient Maximilien ; IX, 81. Chargé d’arrêter le duc d'Orléans. 85 Surveille la Navarre, 10Î). Part pour Naples. 151. Amba^^sadeur près du pape, 105. Occupe Fornovo , 179. A part à la victoire de ce nom. 180. Escorte le comte de Flandre . 181. Son commandement sur la frontière d'Espagne ; son eu de succès. 284.Grief contre lui, 7. 29. 1 empêche la reine d'enlever le jeune François ; son procè.s ; sa condamnation, 298. Premier gouverneur de François ; amant de Louise de Savoie, 423. 424.
GIFFORD , complice de Babinglon ; XII, 273.
6ILBER6A , rrimne de CtrlonMo ; I, 378. S'enfuit in Lonibtrdie avec ses enfants, 377. 8c renferme dans férone, 583 Livrée à Charlemagne. 58i.
GILBKRT . conjuré contre Bérenger ; son ingratitude: II. 2£i.
GILBKRT, chevalier , devient le chef de la deuxieme croisade; III, 202. Sauve l'année : bat les Turcs; arrive h Satalie, tb.
GILBERT GIFFORD, complice de Babington; XII. 273.
GILKS de Bretagne , arrêté par son frère François: VIII, 1 12. Haine que lui porte celui-ci, 122. Intentions qu'a eues son père à son égard, 158. 136. Son caractère hardi et ambitieux; il enlève Françoise de Dinan ; son arrestation; sa mort, 130 à 139
GINC.KELL. général de Guillaume III; ses succès en Irlande; XV, 410.
GIRARDsignele traité entre la France et les Américains ; XVII , 399. Accueil qui lui est fait à Boston, 418.
GIRFiSNE (LS coautSDKis de), l'un des défenseurs d'Otléaiis: VII, 418, 410, 459, Commande à Melun, 483.
GISELBKRT, comte de Dijon, prétend à l'héritage de Rodolphe; 11, 254, 243. Traite avec scs compétiteurs, 243.
GISELE, sceur de Charlemagne ; I, 374. Finit ses jours dans un couvent,
GISELE , 6lle de l.olhairc et de Valdrade, épouse Godfrid: II, 100.
GISELE, femme de Conrad le Salique; 611c de Gerbergc'; droits qu'elle donne à son époux sur Rodolphe le Fainéant; il,
GISLEBERT. investi duc de Lorraine; Il , 214. Se reconnaît homme du roi de France , 229. Sa guerre avec Hugues de France. 2.52, 233. Prend part à l'election d'Othon le Gratvd, 243. Ligué contre Louis IV, 244. Puis contre Othon le Grandtassiégéparlui, 248. Sa mort, 247.
GISLEBERT, évé(|uc d'Evreux ; prononce le panégyrique de Guillaume le Conquérant: 111. 38.
GISLEMAR fait la guerre à Pépin d'Héristal; 11, 279. Meurt, té.
GI80RS (le COÛTE de), tué à la bataille deCréfeld: XVII. 120.
GICDICE ( LE cxeniSAL] , premier ministre en Espagne, recherche rallianca française; XVI, 90. I,e roi suit une politique différente de la sienne, ih. Sa disgr4ce.2'Oà2t.2.
GIUS'fINIANI (aéné.Tinus),.|'un des chefs de l'insurrection génoise; son supplice; IX, 320.
GIVRY; ses protestations è Henri IV; XII, 431. Troupes qu'il conduit en Bide, 440. Son poste à Ivry, 484. 480. Sotume qu'il reçoitdesParisieos, 400. Il reprend Corbeil etLagny.470 Péril dont il sauve le roi ; il arrête l'année de Faraéso;ea blessure: XIII, 9. 10. Sa mort; regrets du roi. 18.
GLANDSDALE (vulliâi) prend-parl au siège d'Orléans; VU, 419, 420. ilaitu par la Pucelle; est tué, 438, 439.
GLKEX, général autrichien, prisonnier à Nordlingen: XIV, 534.
GLENDOWER (o»es). commande les Gallois soulevés ; VII , 120. Encouragé par les Français , 137. Son alliance avec le gouvernement de Charles VI,l48vSon succès, 148. fienlorl qu'il reçoit, 108,
GLOCESTER ( lohe de ) , rival de Montfort de Lcicester, seconde Henri lil;
IV, 481. Se tourne contre lui. 482. Part qu'il prend à la victoire de Lewis. 491. 8e range encore du parti du roi : délivre le prince Ëdouard, 498. Soulevé contre la famille royale, 809.
GLÜt.ES’l FZR (coxTE de), battu par les Écossais; V. 270.
GLUt.ESTEK (sTixav, mtc de), expulsé de France; XV. 52. Son poate à 1a bataille d 6 Dunes, 85.
GODEFROI (LE HLEDi),scs prétentioDS au duché de Basse-Lorraine ; ses alliés ; sa lutte avec l'empereur; il obtient la Toscane: II, 439 à 442.
GUDEFiUil (le bossl). duc de Basse- Lorraine. secourt la comtesse de Flandre; II. .515. Du parti del'empereurHenriTV; est assassiné: III. 28.
GUDEFROI DE BOLTLLUN, roi de Jérusalem , lils d làistache de Uoulorae, reçoit de l'empereur le marquisat d Anvers et de Brabant: III. 28. Reçoit le duché de Basse- Lorraine, 80. Prend la croi'j-jOO. Rang qui lui est déféré; arrive dans l'empire grec, 75. Délivre Hugues de France. 74. Ses victoires de Nicéc.de Deryleum; situation de aonarmee. 77 et suiv. Ses succès à Antioche ; prise de Jérusalem : est élu roi, 80 et suiv.
GUDEFROI DE BRABANT; Français qu'il engage su secours duduc son IFéle;
V, 119. Hecfaercbe l'sllisnce de Philippe le Bel, 192. Tué à la défaite de Coortrai,
GODEGI8ILLE. roi des Vaiidalea, attaqué les Gaules: vaincu et tué; I, 86.
GUDEGISILLE.roi drs Bourguignous; 1.108 Son aliianceavrcDovis:aideceliiicià vaincre G»ndebaud,l27. Sa mort',128.
GODEMAR, roi des Bourguignons; I, 108. Sa mort, 110.
>GOM
GODEHAR II, successeur de ssint Sigisniond; ses luttes avec les Francs; il les bal: I. IS7, 158.
GODESCALE. moine allemand; cohue de croisés qu'il dirige; ses effroyables ca- -iainités : III , 70. Perd tous ses compagoons, 77.
GODESCHAI.de , ambassadeur de Cbarlem^nc , massacré par les Saions ;
GODET DES MARAIS, évéque de Chartres, adversaire de M”»6uyon; XV, a 409. El de Fénelon, 494 et suiv.
GODFRID, roi de Danemark : Saxons réfugiés près de lui; I, 475. Bataille avec le fils aîné de l'empereur ; est a.s.sassiné. .471 et suiv. Ses fils reprennent le pouvoir ; II, 12. Aux prises avec une armée de Louis I”, 14. Partage la royauté avec Hériold, 20.
GODFRID, chef normand, obtient de Charles le Chauve un comté sur les rives de la Seine: II, 88. Est le fils d'Hériold: rejoint ses compatriotes et prend part à leurs dévastations. 91. Son traité avec Charles le Gros. IG5. La Frise lui est cédée: son mariage: sa conversion, i/i.
Ses déprédations continuent ; il menace Reims. 160. Trahi et massacré, 17o.
— Autre du même nom, tué à Louvain; II, 195.
GODFRID. premier duc de la Lorraine inférieure; 11. 279.
GODINUS; sa révolte contre Chilpéric:
sa faite; I. 202.
GODINUS. Dis de Warnachaire, excite la colère de Clolbairc: 1, 204. Est tué, ib.
GODOLPHIN ( Loaa ) dirige le ministère de la re:ne Anne ; XV, m4. Sa disgrâce, 120.
GOEL ( tacaxia sa ) ; sa guerre avec de Breteuil , son suzerain ; 111 , 56. Sa seigneurie ruinée, 57.
GOETZ (ce coarc as), général bavarois; veut secourir Brisacb ; est battu ; XIV, 182, Commande les Uessois: rejoint Tu- . renne. 248 Contribue è la victoire de . < Mordlifl«n, 251.
GOEZâlANN (Li cossetLuaJ; son procès avec Beaumarchais: XVII, 278.
GOFFREDl ( jtsa ) , évéque d'Arras , puis cardinal d'AIbi : légat du pape auprès de Louis XI; VIII, 24.5. Promu cardinal, 249. Employé à l'extermination de la famille d'Armagnac, 401 et suiv.
Assiège Perpignan , 405. Sa retraite désastreuse, ib. Recuit la soumission de , la Francbe- Comté, 402.
GOGON.élu mai re du palais en Auslrasie; I, 200. Sa mort, 210.
GOMATRUDE épouse Dagobert; I,
60N Alf
GOMBAUT, confident de Louis le Débonnaire; scs promesses aux jeunes fila de Tempe reur:ll, 59. Gouverne la cour ,43,
GO.MBET'TE , lui des Bourguignons ; I, 129. Dans la répressiou des offensés plus de distinction entre les offensés; dispositions hospitalières ; singulières lestriclinns, 130. Nouvelle procédure; le serment déféré à l'accusé: sorte de jugement de Dieu, ib. Les abus de cette faculté donnée à l'inculpé l'ont naître une disposition qui l'oblige à faire aOirmer son serment par douze jurés qui doivent être unanimes: origine du jury, 131.
Droit accordé à la partie adverse avant le serment d'a.ipelcr au jugement de Dieu : combats judiciaires, ib.
GOMâlEHUN négocie la remise de Ham aux Espagnols ; son supplice; XIII, 121, 122.
GUMIEBAUD, roi des Bourguignons;
rrt qu'il prend aux affaires de l'empire;
108. 9a lulle avec ses frères; sa vengeance;ses remords, 109 , 110. Consent au mariage de sa nièce Clotilde, 114.
Vaincu par Clovis ; scs cruautés dans Vienne; ses ménagements pour les Romains et 1rs orthodoxes ; sa législation , 125. 128. Affermi .sur sop tréne jusqu'à la Gn du règne de Clovis. 152. Le seconde contrelesVisigolbs, 157. Est battu è Arles. 158. Sa mort. 150.
GÜNDI (AiacsT Dt), comte puis marécbal de Retz, favori de Charles JX; XII, 500. Sa mission en Allemagne, 579. L'un des auteurs de la Saïut-Barlbélemy, 581. Indiscrétion dont le roi l'accuse a tort, 585. DéOance que le roi lémoianc de lui, 403. Part qu'il prend au massacre des huguenots cl aux délibéialioiis qui le précèdent, 407 è 414. Entrevue chez lut, du roi et de Lanoue, 434. Se rend au siège de la Rocbelle . 445. Somme Lanoue iTen sortir, 440. Sa mission en Angleterre , 457. Puis en Allemagne , 459, Hat du roi, 4414 Con-eils auxquels il est admis: XII. 22. Villes de province qu'il raebèle, 101 . Est auxeenférenees d'Epernay . 220. Cunaeilic la paix avec les huguenots , 252. Conférences auxquelles Tadmct le roi, 277,281. Acte qu'il souscrit, 502. Conseil auquel, il assiste, 583. Arrestation qu'il lait , tl>. Quitte le rei ; prisonnier des ligueurs; sa rachète à grand prix, 404. Il re;irésenle au sacre un des pairs laïques; XIII, 02. Est de l'assemblée de Rouen, 104,- 105. Ses débats avec Brissac. 510. Sa levée de boucliers, 353. Confédéré avec la reine mère,
GONDI (riEsas, csaaiasx se}, évéque de
il 2 GON
Lingrrs , puis de Paris ; XI ■ 366. Acte nui! souscrit ; XII , 363. Conseil auquel il assiste , 383. Scs aumônes dans Paris assiôgé. Wi. Est cnvoyô à Henri IV, i(i9. Sa mission à Rome ; XIII, 16, 19, 161, lll. Ordre qu'il reçoit <lu pape; son mémoire justificatif, 19. Est uc 1 assemblée de Rouen , ICI II préside le conseil de raison: ce qu'est ce conseil, 166. I(i8.
GOSDI (jÉBOjiF. DE), envoyé par Valois au pape: sommes qu'il rapporte en France : XI , 2t)7, 227. A apporté au roi le portrait de IWaric de Médicis, 2yl.
GONDl (iiESRi de) . cardinal de Retz , président du conseil de Louis Xlll^ ; triumvirat qu'il forme; XIV, 26-t. Sa mort, 270.
GOSDI {jF.As rnASÇois-PAn. de), cardinal de Retz , d'abord abbé , consniic contre Richelieu ; XIV, 16'ô,166. Dissuade Boissons de la guerre civile, 236 cl suiv. Le seconde; conjurés nu'il engage, 238. Scs menées éehouent, 2*2. Pourquoi s'éloigne des ministres . 2S3. Comment est jeté dans le parti de la Fronde, 399 à 461. Ses conférences avec Coudé , 469. Ses liaisons ; ses clients , 410. S. s partisans; il veut se faire chef de la Fronde sous le nom du prince de Conli, 111.
Faiblesse qu'il trouve chez les parlementaires, 414. Résolutions qu'il presse; état-major de la Fronde; il se lie avec Beaufort : il est reçu au parlement , 463 à 417. Fait refuser du héraut de la cour, 419. Son mobile. 421. Altitude qu'il prend à la paii , 426 . 420 . 130. Il s'oppose à l'ciil de M">' de Clicvreuse; i>ourijuoi. 431. Son entrevue avccCondé. 432. Parti qu'il tire de l'alTaire des rentiers ; accusé d'assassinat; SC défend en personne; son triomphe; Condé veut l'ciiler; il se rapproche de la reine; concerte avec elle l'arrestation des princes . 4,38 à 442. Wazarin songe à ruiner son parti , 447, 439. Dirige Gaston : se trouve en présence de la douairière de Condé. 460.
Combat les plans de Mazarin , il». Petite guerre que lui fait le ministre; il négocie avec les princes, 461, 462. Scs embarras; il reçoit un coup de poignard, 463. Disposé à la pais. lo. Il négocie, 467 cl suiv. Comi>romis par Mazarin, 468. Se rapproche de la princesse palatine ; rompt avec la reine; trompé par le cardinaj, 471. Ranime le courage du parti , 173.
Ercite le parlement contre Mazarin, 470, 477. Empêche la fuite de la reine , 478. Ses rivalités nouvelles, 482 et suiv Son entrevue avec la reine, 483 cl suiv. Il rejette le projet de tuer Condé, 484 et s, Fait déclarer perturbateurs les corres-
pondants de Mazarin . 486. Est nommé cardinal, 486, 803, 600. Ses luttes au parlement ; danger qu'il court, 488 et s.
Sa passion feinte pour la reine. 494 cl s. Son étonnement, 496. Projet de l'enlever; il échappe , SOI. Aveu que lui fait Gaston , 503. Tiers parti qu’il forme, 804 et suiv. Rappelle Monsieur à Paris, 507.
Comment ruine la Fiondc, 814. Raillé
far le duc de Lorraine , 519. Se tient i écart , 530. S s avances é la cour, 832.
Son arrestation , 534. Ses rapports avec Mazarin; sa démission; il est transféré à Nantes; sa fuite; sa blessure; il se retire à Rome ; XV, 18 à 21. Secours que lui ont prélé les jansénistes, 27. Scs courses; il se démet définitivement de l'arcbcvêché de Paris. 38. 46, 94. ItO. Poste dont il a pourvu Uraufurt, 165. Son influence sur le conclave, 248.
GOXDl (DE , duc de Retz. oITrc scs services à la Fr.inde: XIV, 416. Ne se réconcilie pas avec Mazarin, 428, 43t. Son attitude après la paii; XV, 19,21.
GONDIC.AIRE. roi des Bourguignons, biillu par Aélius; I, 98. Son long règne; son alliance avec les Romains; scs quatre fils: partage enlre eux. 107, 169.
G0M)()W.\LD. fils de Clolliaire I", di.sgracié. s'enfuit à Constantinople; ramené en France cl salué roi par une faction; I, 218, 219. Ses succès; scs désastres: est trahi et tué, 221, 222.
GO.N'DRIN'; renfort qiu'l conduit à Catherine de .Médicis; XI, 322.
G()XNOR(ECsiaF. de). Voy. CoiiéBrissar {Thnotroii man'chat de).
GONTHIAIRE. capitaine des Bourguignons: 1. 93, 108.
GUNTlilER. archevêque de Cologne, frère de Valdradc; 11, 108. Excommunié,
GOXTIIIER de Schwartzbourg: élu empereur par une partie des électeurs; est emprisonné; sa mort; IV, 93.
GO.NTRAN, fils de Clotliairc l'r, roi d'Orléans, transporte sa résidence é Chilons-sur-Saône: I, 179 cl suiv. Prend le litre de roi de Bourguignons; son administration; ses femmes, 184. Vainqueur de Sigebert, menacé par les Lombards; s’inlerpo.se entre ses deux frères; pour qui prend parti. 188 à 194. Secourt son neveu; scs passions; ses cruautés, 203.
Donne asile au duc Lupus, lutte avec les Auslrasiens et avec Chilpéric, 211. Ses apprêLs contre les Lombards: sans effets, 212, 213. Prend le jeune Clolhaire sous sa protection; rompt avec les Auslrasiens; refuse de leur livrer Frédégonde; son interpellation au peuple; adversaire
de ranstocralin naissantr; son pouvoir, 217. 218. (lucrre cuire srs provinces aquitaines el celles de Chiidebort; ses insultes aux Austrasiens. 218 et suiv.
Arme contre Gondowalcl: se réconcilie avec r.hildebcrt. 221 . Kxile Frédcpmde.
22n Ses doutes sur la légitimité ne Clothaire; preuve qu'il admet. 225. Son enquête sur le meurtre de Prétextât; son expédition en Sepiimanie. 225. 22H. Affection que lui portent ses sujets: ses qualités: ses ménagements j our Frcdégonde. Ht. Ses rapnmts. son traité avec Childcbert. 227, ‘220. Parrain de Clo- Ibaire; meurt, 2^).
(îONZ VGA fcrAGino', capitaine de François l'^en Italie: sa mésintelligence avec Rnngone: X, 210.
GONZAGVK (pr.A?«cois). marquis de Manioue. commande l'armée vénitienne contre Charles VIII; est vaincu à Fornovo; IX. 170, 182. Renforce le roi de Sicile. lOO. Offre scs services n la France, 190 Vient au devant de Loui.s XII, 208. I-e sollicite de déposer Aleiaiulre VII, 275. Renforce rarmée de la Trémouille, 285. En prend le commande nient: .s.-s désastres. 285 à 288. Invité à accéder à la li gue de Cambrai, 55i. S<’s conquêtes sur lis Vénitiens, 559. Auxiliaire de IVinpi Ti iir. ôil. I.ouis offre de le Siicrificr aux Vénitiens, 500. Il commande l'armée pontificale: X, 55. Se réconcilie avec rempercur, 100. Entre dans la ligue italienne, Ü8.
GONZAGl’E (fFnDi:vA>p pk). marquis de Mantouc, est de l'armée impériale; X. 105. En reçoit le cüminaDdcnienl, 205. Accusé de la mort du Dauphin. 208. Rofuvp de recevoir le concile à ^îanloue; 212. Est vice-roi de Sicile; révolté.s qu'il trompe et punit: 502. Reçoit Charles- Quint à Gènes, 302. Assiège Gui.se. iOi. Prend Luxembourg, 527. Négocie. 551.
Fait assas'.incr Farni*se; prend po.ssession de IMaisaDce ; signe un armistice avec le duc de Parme, 500 Complot contre s» s jours. 5. Sa fausseté, sa cruauté . il8. Est chargé d atiaqucr Parme. i5. Massacre qu'il commande; ses hostilités, CIO. 447. S« s opérations; armistice qui 1rs termine. 405, 467. Recommence à guerroyer: XI. 13. 1.'empereur lui ordonne de marcher sur Sienne, 10. Sa nouvelle trêve. 19. Ce qu’il conseille à rempercur, 52. Est remplacé à Sfilan, 57. Propose de marcher sur Pari.s. 80.
GONZ.VGUE (tons de), duc de Nevers. est du voyage du roi; XI, 279. De rassemblée de* Aloulins , 294. £puuse
l’héritière du duc de Nevers, 297. Secours qu'il amène à l'armée catholique ; son passage en Bourgogne: indépendance de son commatidt-mciil. 52t. 525. Part qu'il prend à ta Saint-Barthélemy. 400. 414, 418. Nouveau projet de massacre auquel il s'oppose. 4ii. Il se rend au siège de la RocWHe. 4t5. Haï du roi, 46i. Proteste contre la remise des places de Piémont; XII, 21. Nommé gouverneur du Languedoc. 54. Communication que lui fait Je roi, 74,75. Prêt qu’il offre à ce prince. 8t. Siège au consed d'Etat. 92. Tioupe.s qu'il a rassemblé- s. 95. Désir du roi de rabais.S(T. lO-l. S*, s scrupules pour accéder à la ligue : son voyage à Küiue. 224, 220. Se détache de la "ligue ; ciivojé près du Nüvarrais. 2<4). 262. Sa conférence avec ce prince, 202 à 263, Idées du pape .sur l'obéissance due au roi qu II rapporte h Valons, 264. Est gouverneur de Picardie, iff. Intervient dans l'entretien entre Catherine et Henri VI. 266. Limites de la confiance que lui accorde Valois, 277. Son cummanürmrnt à l'armée rojalc. 299. Ses injonctions aux SuisMS ,)02. Négoiie avec eux. 305, Son double rô:e,501l Commande l'année de Poitou. 339. Acte qu'il souscrit, 565. Détresse de son armécr les étals ne lui volent pas de subsides, 573, 774. Est aux prises avec le Navarrais, 576. 377. Est guisaid, 379. Sa faction: conseilleau roi de sc mettre h la télé du parti Tinatique. 404, 405. Sa retraite, 407. 408. Neutralité qu il veut observer, 450. Ses espérances, 551. Il rejoint l’armée de Henri JV, 468 Est envoyé en Champagne. 47^4. Péril dont il sauve le roi: XIII, 9, lo. Son amlwvsadr à Rome, 47. 1|1.
Est au siège de Laon. 86. Est gouver- Di ur de Champagne. 96. Puis surintendant des linances. 98. Ses opérations en Picardie, 125. 124. Su mort. 31.
CONZAGCE ( r.iiARi.ts de), duc de Manioue. d'abord duc de Relhclois. puis de NeviTs: son père l'ciivoie Amiens; puis à Cambrai; XIII. 126. 127. 8ts gouvemciiu'iii el places. 298. Est de la maison de Manioue, 2!M). Représente un des pairs laïques au sacre de Louis III; sa ucrt'lle avec Guise, "06. Ses exigences, ('•8. S'éloigne de la cour, 328. Défend le Montferral, 530. Sa levée de boucliers, 532 M .suiv. Médiateur entre la reine et Condé, 563. 3ti4, 571. 572. Charge qu'il cède au comte d'AngouIéme, 5/7. Scs projets sur l'empire d'Orient; par quoi ramené en France; prend parti pour les rince.s, 584. Ses hostilités, 5^, 388.
raliCcalions qu'il a reçues, 588. Son
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maoifeste, 389. Déclaré rebelle; baltu par les troupes royales, 3iÜ. Keiilre eu grâce. 593. Arréie’.Mansfeli par ses iiégociatiuns. A Flotte qu'i! rassemble pour se transporter eu Orient, Vl‘6. Kst appelé à la succession de Mantoue; XIV.
35, 48. L’empereur lui refuse l'investiture, .>8. 49. Soutenu par Kicholieu et Louis XIH malgré la haine de la reine mere; appuyé par les Vénitiens: urinée U il lève; elle est dispersée; résistance e ces tr iupesà Casai. 49. Le roi stipule pour lui .avec le duc de Sa>oie.u9. Ligue dans laquelle il entre, (>0. il nVsperc pas l’investiture, ih. Richelieu la demande de nouveau, 75. S'enfuit de .Manloue, 77. Son accord avec l'empereur, 81, 8i. Ses ch igrins; mort de sou (ils: ce qu’il peut pour lu France, 145. Ligué avec KIcbelicu, iü9 et suiv. Sa mort, 17L
GONZAGUK (iiAïuF. i»e), héritière du duc de '.'antoue; Henri IV lui destine un de se.sfils; Xin, 2t)o. Ses pn lenlions sur le Muiiiferrat, 5i9 Oiferlo à Gaston d'Anjou; XIV, 11- Sun luuriage, 48.
8'cnfnil de Mantoue, 77
GüN/AGUK (MARC! ifurr. or.) épouse le duc de l orraine; .XI H, i^n voyage
à la cour de France, 5|9.
GUXZAGUL (vncEsr !•' pkj, duc de Blatitoue: XIII, 259.
GON/AGLK (rr.Asçois III). duc de Mantou^‘: sa mort: débat sur sa succession: Xm,259.
GONZAGUE (icrdi>a:«d cardinal dk), hérite du duché de .Mantoue; se.s débats avec la Savoie; XIU, 5.50, 405.
GONZAGUE (\iM:r;.xT II de), duc de Biaiuuue: sa mort: XIV, 58,
GONZAGUE (CHARLES li de), duc de Mauloue; son avènement; XIV, 272. Sa Dicredésire la paix; cstdévuiié à l'Aulricbe, ISO. Entre dans l'alliance française; XV, 50. S’en déiacbe, 40. Sa détresse, bC. Scs sollicitations près des négociateurs du traité des Pyrénées. 05.
GüN/AGUE (CHARLES IV de), duc de Biantouc; \end Casai à la France: XV, 290. Celle ville lui est nsliluée, 454. Achète sa neutralité, 405. Conseul à recevoir garnison française, 525. Ses prodigalité'i. 555. Est ruiné par la gueire,
GONZAGUE (r.iiARi.F.sDF.). duc de Rbétel: son mariage: XIV. 48. Sa mort.
GONZ.AGUE { FERDisA^D DE ), duc de Mayenne; Casai lui est consigné: XIV, 81. Sa mort. 155,
GONZAGUE (lARiE DE), liiic du duc
de Nevers; recherchée par le duc d’Orléans; XIV, 55. 89. Enfermée à VincenneS) 00. Mise en liberté, ih. Recherchée par Cinq-Mars, 215. Avis qu’elle lui donne, 200. Elle devient reine de Pologne. 542.
GONZAtfUE (AiiE UE), princesse palatine: son mariage: XIV, 228. Elle est reçue par le roi, 228. Son si coud mariage. 288. Est mise a la tête de la nouvelle Fronde, 448. Comité secret qu’elle dirige, 470 Son but est de réunir les deux Frondes contre le ministère: ses rapports avec le coadjuteur. 471. Traité signé chez elle, 475. Son dé.sappointeinenl, 485. Intermédiaircentre la France et le duc de Mantoue: XV. 50. A qui destine la couronne de Pologne, 129i Sun mari à. sa mort abdique, 105.
GONZAGUE (no'i viackht de), >ice-roi de Sicile: scsrigucursaMessinc; XV.206.
GOOÜWIN. beau-père d'Edouard le Confesseur, fait expulser d'Angleterre les favoris normands: il. 44i. Tient son gendre en tutelle. 475. Pourquoi haï de celui-ci: époque de su mort, 474.
GORDES (BAHo:<i de siiiaae, baro?i de) opine pour la conquête de la Lombardie; XI, 7o. Kelusc de faire mas.sacrer les huguenots en Dauphine, il>. Ual et fait prisonnier .Muûlbrun, 2:^7.
GOKMOND, neveu d'Horic, lui livre une bataille où péril ta Heur des guerriers du Danemark: 11. 95.
GÜUNEV, Ruiirlrier d’Édouard 11; V.4Î8.
GOR'i'S [LE D\R0A DE): SCS intrigues en faveur des Sluaris : son supplice ; XIX,
GOl'ESCALE. bénédictin: ses qu^ relies théologiques arec Hincinar; sa cuiidamnation ; 11, 87.
GOTH (BERTRAND DE), arcbcvéque de Bordeaux ; coiument désigné comme candidat à la papauté par un parti du conclave; Y, 259. Son enlrouc avec Philippe le Bel ; ses cngageiiionls envers le roi; il e.st proctamo. 20Ü, 202. Voy. Clêïnent r.
GOTilS; Germains lointains; leurs migrations ; fondent les premiers dans Feinpire un royaume barbare; I, 80.
Établis sur te bas Danube, ib. Chassés par les Huns ; sont admis dans la Thracc ; leurs révoltes, 81 . Se subdivisent en Ostrogoibs et Visigoths. Uoy.
CVS noms.
GOITËLON , duc de basse Lorraine , protégé par Robert de France: II, 591.
Victoire qu’il remporte sur Eudes de Blois, 41b.
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GOüDIMELi aut<*ur de la musique t:.. ^^risonnier, 532 à 33i. Lieutenant du des Psaumes di* Marot; XI, 04. Massa- duc li Urleanscn Flandre, 5i7. Renforce cré à Lyon. 480. le slaihouder; est témoin de sa folie,
GOU'FFIER. Voy. Z.ce>n Jirulart. 548 à 31)0 Accompagne Coudé en Cata- GOUFFIKR (cuLUtaK), cburiibeilan logne, 337 et suiv.. 577 et suiv. Décide de Charles YD . enrichi des dépouilles de la victoire à Lems, 578. Veut se récude Jaetlucs Coeur, püu^^uit son procès; ser dans le procès de Condé; XV, 17, YIIL 143 et suiv. Disgracié et condainoé 18. Sa luissiuii en .Yllrniagnc. 43. De* à son (our. t78. mande la main de rinraute d Espagne
GOÜGK (1.111111). évéque de Clermont, j>our le roi, <i2.
Armagnac, .sViifermc a la Bastille : VU, GM A.M.MONT (u: cuevalikr dc); Cüm- 52a. ment fuit capituler Dote; XV, 147.
GOUGH (aArrimt), ou Mathago, chef GR.X.M.MONT lu: otc de); son ambaa* d'aventuriers, inarcbc contre les Suisses: sade en Espagne ; XVI, il.
VIII, 82, 85. Renforce KiricL I2i. Sa GRAM.VIONT (tt oic de) cause la retraite après la défaite de Fourmigny. défaite de Dcttingcn ; XVI. 484.
GUAMMONT (la dichessl de), sœur
GOt’LAS. confident dc Gaston d Or* du duc dc Choiseui ; son zèle pour lui; léans : trahison dont il est soupçonné : XVII, 21 1. Dvsseia qu'un lui suppose
XIV, 207. Négociation dont il est chargé, de succéder à de Puiiipaduur, 250. 507. Se déclare contre la Dubarry, ib. Son
GOURDE (de), chef protestant ; est de ciil. 205. l’armée de Crus.soi ; est tué : XI. 547. GRANA (le oÉ!«Én&L); cause la ba- GOUHI)()N (BKfiTA.i^D PC;; sa haine ta Ile de Saint-Denis : XS% 205. Ne peut envers Richard Cœur de Lion ; il le sauver Luvciiibourg, 510. blesse à niori ; son supplice ; III, 100. GRANBV (le DAR0ii‘< de prend part GOU'KUIIES, président à Bordeaui, ù la victoire de iUindcii ; XVII, 145. député au parlemenlde Paris ; XIV, 402. GRANi.EY {eides de) sauve Chàlons*
GOt’RNAY, économiste: l uii des .sur-Marne; VL 201. maîtres de Turgol : XVII, 554. GRANDELLA (bataille de), gagnée
GOIRVILLE. confident de La Roelic- sur Charles d'Anjou par .Manfred; IV, foucauld ; XIV, 408 à 470 Est chargé 334.
d'enlever Gondi ; échoue, 50l. Négocia- GRANCEY (le nAnéciiAi. conTE de) teur du tiers parti, .^>17. Mission qu‘il s'empare de la Lorraine : XIV, 250. Ses remplit ; XV, i. Autre où il échoue, 3t. combats eu Italie ; XV, 15, 24.
Sa passion du jeu, 7u. Il s'eiile, 85. GRANDIKK (idbais), curé de Lou* Mission (|ue lui donne Condé, 185. Ran- dun ; son procès; son supplice: XiV, ÇODDé par Colbert, 165. Est du jeu du 127.
roi, 218. GRAND.MESML (hit.ies de), clieva-
(lÜÜVlLI.E, prêtre; scs sortirs au lier dc Guillaume le Bâtard; révolté siège de Rouen: XIII, 0. contre iui : IL 274.
GOU VILLE («>"« de): son rOle dans GR.\NDPRE(lv: lustf. DK)conti<‘nt les la Frondi* : XIV. 451, 455. Espagnols dans l'Argonnc: XIV, 404.
GO'^’KL (TiioiAS) rend Cherbourg GR.ANDSELVE (abbé de) ; médiateur aux Français ; Vlil. 125. entre Louis IX et Raymond VU dc Tou*
GRAMMONT (air.iKi. de), négociateur louse : IV, 107 et .suiv. de Charles VIII rn Espagne; IX, 200. GR.4NDSON (oruuv de), ligué contre GRAM.^iONT [LE CAHDIIHAL DR.) envoyé la France; V. 185. Signe le traité de Mr François D' près du pape; pourquoi; paix entre Édouard d'Angleterre et Phi* A, 145 à 149 Correspondance qu'il sur- lippe le Bel, 237. prend. 208. (jRANSüN (bataille de;, gagnée par
GRAMMONT D'ASTER (le coETE DE) les Suisses sur Charles la Téméraire; signe l'association protestante : XI, 199. VIII, 445.
Ses entrevues avec la reine mère, 234. GRAN I HAM (lord, , négociateur en GRAMMONT, mignon dc Henri II! ; Espagne; XVII, 250. ses querelles avec Bussy: Xll, 107. Sa GHANVELLE (per:<iot de), ambasst-^ blessure, 122. d.ur de Charlcs-Quinl près de Fran-
GRAM.MONT (le lAEÉcuAL DIX de); sa çois D', est arrêté; X, 82. A son anretraite à Fooiarabie ; XIV, 152. Prend dience de congé. 81. Ses conférencea part à la victoire de Fribourg. 522 et avec Villy, 99. Il est iiomiiié garde des suiv. Puis à celle de Nordlingeu, où il sceaux de rempereur ; ses négoeiaiiona,
222. Présent aux entretiens de l'ompcreur et du roi, 230. l’Ians de Charles qui lui unt été cummuniqués. 2üi. Son projet de traité avec le duc de Clcves. oOl. Il négocie, ôôl. ira mort. i58.
GRANVKM.K ( A^To^E îk), évéque d'Arras, puis cardinal, est nomniégrand chancelier de Charles Ouint ; 437.
Ses oiïres à Ferdinand, 4^0 Tronipé par Maurice de Saxe. 2Ii2. 2^3. Commissaire
our la paix: XI. 41. Prmd lu parole
ors de l'abdication de i'rinpcrrur, 280. Son entrevu? avec le cardinal de Lorraine (Charles de Guise): leurs plans politiques. 1)0, 01. Commissaire pour lj paix. 9a. t'onseiller de la gou^ernanlc des Pays ÏI.js. 110. Forcé par l'indignation publique de se retirer en Frambe- Comié. 283.
GU.\SSE (l'.i-innAL df.) renforce d‘Estaing: XVII, ^18. Scs sucres dans h s AnUlles, Son arrivée duns lu Chesnpcrike. 120. 11 contribue ii la prise de York-Town. ih. et .suiv. Sa victoire h Sundy llook : son échec à Saint-Christophe. 128 11 perd la hatnilic d< sSrinIcs; il est prisonnier, -i29 à iô5.
CIIATIKN. fils aîné de Valentinien ; bat les Alli nmiid.c : alliés des Francs; les aiïi nuit dans It s (iaules ; tenu en tutelle par leur roi Meüobaudes; les offense en appelant auprès de lui un corps d'Alains: souièvetnent qui s'ensuit : sa mort ; I. 39, iO.
GR.WE. \icc-aniirnl anglais, \aincu par de Gra‘-se; XVII. 428.
GRAVELINES (b\taii.lf dr). gagnée par le comte d'Egmunl sur de Termes ; XL 93. lit
GR.VVII.LE (lf sEtcMin bf) arrêté avec *e roi de Navarre; VL Sou exécution, i7>.
GRAVILl.E (i.R SIRE Pt) , du parti de Charles VII : aux prises avec les Anglais; VIL 383. A part à la victoire de 3lontargis. 403.
GRAVILLE. l'un des juges de Nemours; a part à scs déponillcs ; Vllî, 48(1 Ordonnance qu'il .signe; IX, 83.
Est nommé grand amiral, 83. Laissé à la cour par la dame de Doaujeu, 100. Sa flotte à Rn si. 1 17. Contre-signe les ordonnances royales. 118. Se rapproche du parti d'Orléans, if>. Sa disgrâce, 123.
Ljeulennnl du roi en Normandie et en Picardie, 132. Le dissuade de rctourntr en Italie. 198, 202 Est gouverneur de Paris 313, Legs qu'il fait au roi, 403.
GREEN. Voy. Scropc,
GREEN, général américain ; scs succès dans le Sud ; XVJI, 429.
GRÉGOIRE (di: ToiRs) défend contre les sdduts de Chilpéric le droit d'asile de sa basilique; I, 202. Y accueille et protège .Mérovée. ih. Défend Saint- Prétextât et les libertés ccclésiastiqurs.
203. Où l'histoire qu'il a laissé s'arrête, 20i. Apprécié comme bislori.n, 207 et suiv. Cité comme Id, 207 à 229.
GREt'iOIRE 111, pape, se rend indépendant de l'empereur d'Orirnl : ses démêlés avec Luitprnnd ; ses négociations avec Charlcs-Marld ; 1, 235, 254. St mort 307.
GRÊ(îOîRE IV, pape, accompagne Lolbaire en France: médiateur entre i'emperf ur et ses fils ; II, 44.
(iRÉtiOiRE V. pape; son élection; 1t .5i3. (’asse le mariage de Robert de France. 349 et suiv. Sa mort, 339.
(iRÉliOlRK VI. pape. V. Vrnoit /.Y.
GUÈGüIRE VII, pape. Voy. Vildtbrautî.
GUÉriOIRE IX, pape: favorable au roi d'Angleterre : injonction qt^il fait à saint Louis; IV. lliS. Supprime, puis rétablit les subsides du cle'gé de France pour la guerre dcs Albigeois.tSO. Son injustice n l'égard de l'empereur Frédéric II; il lexcommunie: traverse ses desseins en Orient; ennemi qu'il arme contre lui en Italie. 183 à t8o. Sa croi- .sade dans les Deux-Sicilcs ; clic échoue, 180. Ses efforts pour maintenir la paix entre la France et l'Angleterre. 194. Son iniervcntion dans le démélé entre la reine RIanebe et rt’nivcrsilé , 210 et .suiv. Encore médiateur entre Louis et Henri 111,213. Fait la paix avec l'empereur. 218. Gouvernement qu'il confie à l'évéque de Beauvais. 219 Ses dériiélés avec la cour de Franco. 220. Comineot remplit l'Angb terre de prêtres italiens ; sa prédilection pour Henri III : scs bulles en sa faveur. 22l . Opposition du clergé anglais; niéconlentemcnl du pape, 222.
Ses eiconimunications pour modérer U passion des tournois. 224. Autorise le mariage du fils de Pierre de Bretagne, 227. Évoque le procès de Thibaut cl de la reine ue Chypre, ih. Autorise le mariage de saint Louis. 231. Fiefs qu'il restitue au comte de Toulouse, 233. .\ulorise le mariage de l'empereur Frédéric, 234. Découv re des iiéréiiques à Rome même: ses mesures contre eux en divers pays; Sarrasins qu'il veut convertir; rend en France l'inquisition indépendante de tout pouvoir: ordonne la canonisation desaint Dominique; souverains dont il sollicite l'appui rn faveur des inquisiteurs; son légat organise le tri-
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bunsl de la fui ; accuse le comte de Toulouse, à 2(U. Inutilité de si^s rflbrts, 2il cl suiv. Il fait un crime à ï'iédéric de scs rapports avec Kavnioi.d de Toulouse. 2il, Il fait piéelnr la croisade, ih. Kst obligé d'a|iaisi r la fureur qui éclate contre les juifs, iW.
S'interpose entre Blambe et le comte de Champagne. Ït7. Comment se manifeste son inimitié envers l'cmperiur, iëo. 25l. Il se relâi he de scs rigueurs envers les bérétiques, Ordres qu'il donne au jacobin itobert. ih. D'où vient son empressement à s'assurer, sous prétevie de croisade, d'armées dévouées. tli>7.
Son nouveau grief contre l'i mperi ur ; appel qu'il fait en France: place Pierre MaucUrc à la le'te des croi.sés , Üüi'.
Subsides qu'il accorde à lluudouin ll.de Constantinople. 210. Comment le favorise, 201. Iledouble sis coups contre l'empereur eu moment de l'invasion des lUogols ; l'i icommunie, 2ti5. 200. Sei-
Smurs qu’il engage à se diriger non sur érusaleia mais sur Constantinople. 208.
Obligé de se justifier, ih. Sommation qu'il fait aui rroisés, 200, Ht tache Raymond VII du parti de rempereur, 282. Fait prononcer son divorce, 288.
Veut faire condamner et déposer Frédéric : convoque à cet ellcl un concile à Rome; .ses prélats sont eaplifs, 288. Il en meurt de douleur ; 200. .Mort de .son success ur; interrègne qui la suit, ih.
GRFGOIKE X, pape; son élection; scs vertus ; son amitié pour le prince anglais Édouard ; son zèle pour la conservatiou de la terre sainte ; secours qu'il réclame et reçoit de Pbilip|H' le Hardi; V, 20. 21. Son entrevue avec Édouard; ses négociations avec lUicbel Palcologue; il convoque un con.seil oecuménique à Lïon ; appuie les prétentions de l'archevêque de celle ville, 25, 20. Fait élire un empen ur en Allemagne : ses bonsoflices envers la femille de saint Louis ; il obtieiit le comtal Venaissin . 28 A ôl. Fait l'ouverture du concile de Lyon: honneurs qu'il reçoit en France : il nomme cardinal saint Bonaventure; sa politique conciliante : prétentions dont il est l'arbitre, 3ô. ôt Ses négocialioiis avec le kan des Mogols. ih. Sa constitution pour prévenir les iDlerregnes du saint siège, 3A,33 Ses négociations avec Philippe III; il prévient une guerre entre la France et l'Empire. 35, o6. Comment autorise le inariage de la reine de Navarre, 38. Ses négociations, son entrevue av ecA Ipbonsc de Castille ; ses efforts pour maintenir la paix en Europe, 38, 39. Son espoir de
faire marcher tous les souverains chrétiens à une croisade ; son entrevue avec Rodolphe , 40. Heureux effets de la loyauté de son caractère ; sa mort ; succession rapide de trois papis qui déliuit riunueiice pacifique de 1a cour de Rome,
CiREGOIRE XI (rir.aaE aocra). pape, retarde la canonisation de Charles de Blois; VI, 317. Son élection ; son origine; son penchant pour les F'rancais; hérésies qu'il combat : sa vaine médiation entre Charles V et E'.louard III. 318 à 320. Ses légats aux armées, 534. Invite de nouveau les deux rois à la paix, 331). Ses efforts pour s’opposer aux progrès de la réforme religieuse, et contre les magiciens : s' s rapports avec le duc d'Anjou: les Florentins lui déclarent la guerre; il passe en Italie : sa mort ; occasionne le grand schisme d'occident, 345 à 348. Sa médiation i nlre le duc d'Anjou et le roi d'Aragon. 351. Ses négociations pour un traité délinitif entre la F' rance en l'Angleterre, 354. Soulèvement qu'il a excité dans les Étals romains; sa guerre avec Florence. 353.
GIlÉtiUlRE XII (isr.Econa.vaio), pape schismatique: son élection, serment qu'il prête; VII, 175. Comment il élude l’abdieation promise. 178. 179. La France se déclare neutre, 194. Est déposé par le eoucilc de Pise ; son protecteur : il conserve des partisans. 2IU, 211. Ladislas le défend, 221. Il abdique. 218. A introduit sou neveu (d. puis Eugène IV) dans le sacré collège. 201 .
CiRÉtiUlRE XIII (sovcoane.vi), pape; son élection : XII, 400. Aelionsdc grâces qu'il rend à l'occasion de la Saint-Barthélemy ; légat qu'il envoie pour féliciter Charles IX, 42G. Le Béarnais lui demande à être reçu au giron de l'Eglise , 432. Mémoire qui lui est adressé en faveur dis Guises; XII, 12, 13. II ne permet pas que les chevaliers de l’ordre du Saint Esprit soient dotés de hénéQecs, 122. H réclame pour le sainl-siége la couronne de Portugal, 1 35. Sa réforme du calendrier, 175. Ses rapports avec Joueuse, 184, 185. Sorte d'approbation qu il donne à la ligue ; sa mort , 224, &5.
GRÉGOIRE XIV (sfosdbato), pape; son élection ; son court règne ; son zèle pour la li^e ; son armée ; son manifeste contre le harnais : sa mort ; XII , 391 à
GRÉGOIRE XV (udotisi ), pape , donne le chapeau de cardinal A Richelieu ; XIII, 455. Se prononce contre l'oc-
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cupulion espagnole de la Valteline, -iHI. Celle province lui est consignée; sa mon. \h, Cel événement empêche le mariagi' de Charles dWngleterre en Espagne. i70.
fiRKMONVlLI-E I.» mniusDFMv iir), ambassadeur de Lmns XSV à Vienne:
8CS succès : XV, 1H! . S.i negoeiation sur la future succession d'Espagne . f>0i et suiv.
GREV (i.obd) fait perdre à son parli la bataille de Norlhaniplon ; VIII. *2^5.
GREVfjF.xnsr). reconnue par Édouard VI: son héritière: son mariage: son supplice : XI,
GREY fi oRo) rend Giiines par rapilu lalion : XI, H2,
GRIFFITH, chef de partisans; scs pillages en France: VI. 178,
GRIFON, troisième fils de Charles- Martel ; ses frères le dépouillent : 1,51 1 et .suiv. Sa fuite cher b s Savons: puis cher les Ba\arois: ramené en France par Pépin: reçoit un apanage: s'enfuit en Aquitaine. “,"9. bNt assassiné, o(>l.
GRIGNAN. ornhassadeur de François Rome ; hostile à Charles-Quinl: X, 272 Son projet de surprendre Nice; 507. Ses eniautés. 50tl. Rigueurs auxquelles il excite le roi contre les Vaudois, 5i8. 540. Son ambassade près la diète de XVorms : ses menaces aux protestaiiLs.
350. Leur efiicacilé. 507. Il est accu.sé judif i.ain nienl : rornment se sauve, ^54.
GRIGNAN (i,F. coîiTK o») : son zèle anli janséniste: XV. 510.
GRIMALT)! (noira). amiral génoisau service de Philippe* le Bel . fait lever le siège de Ziriksée: sa vicl. navale; V, 255.
GRIMALOf (rBARLFs), atnirnl génois; son commandement ii Créry : VI. 06.
GR1MALD1 (u'ciK^i'. noble génois; sa guerre avec les plébéiens : IX, 510.
GRIMALDI (Ho^ioné II dk), prince de Monaco , scroiie le joug espagnol : est créé duc de Valenlinois : XIV, 251.
GRIMALT)!. ambassadeur d'Espagne \ Paris , met obstacle à la paix ; scs concessions : XVII. 177. Est principal ministre, 208. 252. Son accord avec Choiseul. 243. Appui qu'il attend de lui contre les Anglais. 285. Ses plaintes contre d'Aiguillon, 283.
GRIMA LDO ( LF «AM>ms de) est nommé ministre en Espagne ; XVI, 200.
Sa circulaire sur la conquête de la Sardaigne, 204. Suit Philippe dans sa retraite : scs instructions au jeune roi, 208 et suiv. Exige des excuses du duc de Bourbon, 24^ Renversé par Riperda, 288, 26t.
GRIMAN'I (abtomo) : flotte vénétienne qu'il amène sur les côtes de 1a Fouille: X,186
(iRI.^IOAl I). maire d'Austrasie: ses échecs; 1.276 Sa tentative d'usurpation, ih. Sa mort, 259.
GIU\IO\I.O. fils de Péjïin : son père lui réserve la Ncustrie : 1, ^04. Maire du fkolaisdt ce royaume, a la garde deChildcbi Tt : s( s vertus : son mariage ; meurt assassiné. 50S et suiv
GRIMtEVM). lils d’Arîgise , livré en otage à Clmrletnague : I. 416. Remis en liberté, 417. 418. ('hargé de repousser Adalgisc, 428 Attaqué par Pépin. 431.
Résiste avec ligueur, 466. Reçu en gniee. 471. Tributaire de Louis : II. 12,
GRI 'îOARD, consacré é\éque de Poitiers. lif. 2l7.
GRITTI fAiDRé) reprend Padûue aux impériaux; IX. 540. Chargé d'attaq^ucr lirescia : son armée anéairtie, 574, o75. Sa mission près de I nuis XII, 596. Veut vainement retenir en Italie Farmée vaincue à No\arre, 401. Sa retraite après les désastres de Lautrec; X, 14.
GROFELI O. ministre des finances de Savoie: ses négociations; XV. 450 et suiv.. 461.
GROSLIKR ftrs rnbir^). royalistes de L)un : débordés par la popul.; XII. 405.
GROTILS (HiGo), emprisonné puis exilé de Hollande commenrtnénien:XIII, 424. Ambassadeur de Suède en France; déliait à Richi lieu; XIV, 144. Anecdote qu il ra, porte sur le cardinal. 163. Apprécie l'échec do Fontarabie, 185.
GROTIUS, député par les Hollandais vers Louis XIV ; XV, 197.
GUADAGNL surveille Lanouc à la Rochelle: X 1.455. Mission que lui donne la régente : XII. 12. Envoyé près du Navarrais, 262. Vaincu à Lyon par la populace. 463.
GUADAGNL général de Louis XIV, commande à Rugie; abandonne cetta ville: XV. 105.
GUAIFER, duedes Aquitains; I, 388.
Donne asile à Grifon. 541 , 301. Vaincu par Pépin . meurt assassiné, iôi,
GUA INIER; comment employé h Paris contre b s protestants ; X, 166.
GUALO. cardinal, légat du pape pour p^roléger Jean sans Terre contre les Français: IV, 86 k 88. Ses excommunications, 90. 91. Absout Louis, 98.
GUALTIERI (le CAaaisài) s'envoie à faire nommer Dubois card.; XV,u7,4M.
GUARIN, évêque de Beauvais ; sa teutativc de coalition : TI, 588.
GUARINO de Yérone; ses travaux
GUI
GUÉ
littéraires; VU. Son îiifluince sur les fortes études en France, ih.
GÜASTALI.A (chsAR. pr^;oKl. prétend à la succession de Mantoue: XIV, iS.
LVnifiereur rappiiie. 4îl.
GÜASTO ^,\IPIIO^SI■ D*AVAI.FS. ^«ROtlS bf) : •'on poste n la halnille de Pnvie : X. tt5, 5i. I.ieulenant de Bourbon. 80. Gmimande les troupes de terre de l‘i xpédilion de Tunis. 17^ Sa reconnais^aner sur Arles. SO*?. Ses siierés dans le Piémont. 210 à 2IH Kst en présmre de Monlniorenev. 221. S‘S nroposilinns à la Fronce. 2ô9 Sa miss^m A Venise, 20(1. Places qu'il fait fortifier, ses intricnies contre I anjrey : il est prévenu par celuici : est aecii'^é d«* l'assassinat de Rincon. 27i h 270. Il reçoit l'empereur h Trente, 278 Est inférirur aiii Français. 287 Est contenu par Lansrev. 2f^2. Reçoit l'em-
fereurà (iênrs. î>0;^. A ordre de prendre offensive : ses opérations : ses nrojrrès : ses manoeuvres contre d'Enirhien. .71Î1. 510 et suiv. Il perd la bataille de Cérisoles. 520 a 521 II bat Pierre St rozzi, 32’). Armisliee qu'il conclut. 521».
GUftllRIANT (tr cnwcr nrU
«es néffoeiatioiis avec Weymar: XIV.
287. ïl reçoit le commandement de son armée : aux prist s avec Piccolomini , 308. Secourt Rnnier . jrajrne la bataille de Wolfenbuilel. 251 à 252 Gapne la bataille rte Kemplen : sa promotion: 202. 265. Inquiète Mello. 205. 27{ Bal Jean rte Werih. 27J Poil se concerter avec Torslenson, 28.“. Est renforcé par Rant* tau : ses dernières et belles manoeuvres en Allemagne ; il est tué au siéee rtc Rolweill.51! a 515.
r.üÉBRIANT; ca belle défense à Aire; XV. 1(*7.
GÜEI.FE IV . fils d’Albert Azzo, hérite do la Bavière : souche de la maison de Rninswîek : U . 509.
GUEl.FE VI. duc de Bavière, se déclare contre la maison de Soiiabe : son parti prend son nom : Ilf. 228. Se.s am- Dassadeiirs h ChAInns . 2i9. Assiste à l’assemblée de Saint-Jean d’Acre , 265.
GUELFE, nom que prend le parti du pape ou de la suprématie de l'Église dans les affaire.s civiles : III. 194.
GUÉMÉNÉE1'i.e pRisr.E BF):sa banqueroute : XVII. 483.
GUERET, jésuite, mis A la question è rocTBsion du crime deChastel. XIII, 99.
GUÉRIN fjRAsV négociateur du traité d'Arras: IX. 28.
GUÉRIN, avocat général à Aii , condamné et ezéeuté è cause des oussacres «ell6riDdol; X, 434.
GUERRA fsB.vziARo). condottiére au service de Charles VIII, est réduit: IX. 192. ’
(iTERRA. confesseur de la reine d'Kspasne, nétfoci^ sa réeoneilialion avec le duc de Bourbon : XVI, 528.
Gl’ERRIERI (I.K MvRocis). ministre de Mantouc:son emprisonnement: XV,
GUEUX, nom que prennent les réformés des Pays Bas : son origine; XI, 501 Exploits des Gueux de mer. 592.
GUEV AR.\ ( ruTRo df) contribue à la défense de Perpignan : 291.
GUI-GKOFFROI, duc d'Aquitaine, présent au sacre de Philippe P’^; U, 458. Oiiand prend le nom de Guillaume VI : son expédition en Espagne , 470. Lettre que lui adresse Grégoire VII. 504 et suiv.
GUI (frèrr]. moine de Clteaux. envoyé par Innocent IM à Narbonne: l'un des ô)ndateiirs de l'inquisition : III. ÎJ05 et suiv. Est obbé de Vaux-Cerny : renforts qu’il amène aux croisé.s. 510. Sa prédication flux capiiulés de Minerve, 51fi. Est évéque de Carcassonne , IV. 59. .Amène une nouvelle bande de croisés. 75.
GUI fcovTF. DE susT-CAia) mcurt au siège d'Avignon : IV, 157.
GUI de Beauvais, évéque d'Auxerre, croisé contre Manfn d; IV. 500.
GUI, eomte de Blois : est armé chevalier : V, 518. Prend la croix. 519.
GUI DE DAMPIERUE. comte de Flandre ; son traité avec Eüdouard d’Angleterre : il lui pronv'l sa fille Philippe ; V, 161 Se rend avec elle h Paris : est retenu pri.sonnier par Philippe le Bel : il s'échappe: ses accusations à la mort de sa fille; 162. Le roi organise la résistance de ses sujets contre lui , 180. Déclare la guerre à la France : son alliance perpétuelle avec Édouard : nouveau projet de mariage. 185. Ses débats avec la magistrature de Gand. 185. Ses dispositions définitives : vaincu près de Fumes. 185 é 187. Évacue Bruges. 189. Ses perles; armistice qu'il demande et obtient. 191, A la reprise des hostilités estabandonné par le roi d'Angleterre : n'est point secouru par le pape : est vaincu ; sa sonmission ; sa captivité; réunion de ses domaines k ta couronne . 202 . 203. Son manque de respect pour les privilèges de ses sujets, cause de sa ruine, 205. Succès divers de ses fils et de ses sujets soulevés. 247, 248. Trêve qui le met en liberté; accueil que lui font les Flamands; il retourne dans sa prison ; sa mort) 248.
GUI
ââo
GUI DR DAMPIKRRE, fils du comte de l'Iandrc. prend un cotumandcnienl chez les Flamands r^\ allés contre la France ; prend C'ourtrai ; marche au-devant du comte d'Artois ; V , Range scs trouws en bataille en avant de Courtrai, 2». Chevaliers qu'il arme, Ht.
Gagne la halaillc de Cuurirai, 229 et auiv. Tient tête à Philippe le Rel , ÏU. Est fait prisonnier au siège de Ziriksée, 2H5. Est mis en liberté, 2îi7.
GUI, commandeur de Normandie , templier : son sunpiiee ; V, 32ü. 32li.
GUI, b3tard (le Flandre, commande les flottes de son frère ; est vaincu Il Cadsaiid et fait prisonnier ; VI , 1(83.
GUI , éïéquc de Uéon , négocie la capitulation d'IIennehon; passe au parti opposé; VI. I8à20.
GUI, comte de Namur; son secours invoque- par Philippe de Valois ; VI, (H). Par quel conseil évite d'attaquer le connétable de France, 127. Négociation à laquelle il s'emploie. 128.
GUI de Blois, otage de son père en Angleterre : VI, U’>3, '247. Y meurt, 499.
GUIAOUC. khan des .Mogols; scs négociations avec saint Louis , sans cITct ; IV, 3«5
GUIDE ( lACOi'Es ) , neveu de Landais ; sa faveur à la cour de Bretagne ; IX, 88
GUIUER T, abbé de N'ogent ; son opinion sur les communes: III, 14. Récit de l'établissement de celle de Laon, 129. Portrait qu'il fait des comtes de Soissons. U8.
GUIBERT, archevêque de Ravenne, élu pape sous le nom de Clément III; III, 23. Intronisé à Rome; couronne l'empereur Henri IV, 27. Est maître de Rome, 47, 48. Excommunié, lit à 64.
Perd Rome. 74.
GUIBUURG ( KTiEVSE J, complice de la Voisin; XV, 280.
GUlCCIARblM . rhistoricn, commande a Reggio: donne asile au maréchal Leseuns ; IX , 490. Légat du pape à l'armée impériale; ses elforts pour la paix, X.2II.
GUICnARD . év'éque de Troyes; son procès; sa captivité : é quel sujet; V,
GUICn\U.4IONT porte le premier coupé Coneini ; XIII, 303.
GUICIIE (rir.anc de la), négociateur de François I" avec les Suisses : IX, 444.
GUICHE ( LE SIEE DE Li ) cst UC l’armée du duc d'Orléans; X, 288.
GUICHE (LE atnécDAL, coite de) perd la bataille d'Uennecourt: XIV, 2IÛI.
Conseiller de d'Enghien, 283. Prend
GUI
part à la victoire de Fribourg, 322.
GUICHE ( LE CUITE DI. ); son influence sur Monsieur; XV, Sa, Inclination de la duchesse pour lui , 80. Intrigue i laquelle il se prête, 80. Son exil, 114. St conduite au passage du Rhiu, t9S et suiv.
GUICIIE (iv Die.DEssE dl), ses spéculations ; XVI, 79.
GUICIIE (LE DEC de), prend parti pour le duc d'Orléans ; XVI, 176. Gratilication qu'il obtient, 183. OITrescs services au Gis du régent, 511.
GUICIIE (LE Dtc DE); sa mission en Béarn : XVII, Î128.
GUICIIEN ( LE coaTE de ) commande le vaisseau la Ville de Paris,- XVII , 4l2. Est à la tête de la flotte des Antilles; scs succès , 4-Ul. Sun retour inopportun eu Fronce, 423, 4211. Désastres qui en résultent. 424.
GUIDICCIONE (jEAs), évêque de Fossombrone , légat (lu pape à l'armée impériale : scs efTorls pour la paix ; X, 211.
GUIDO. préfet de la frontière britannique ; désarme les Bretons ; I, 433.
GUIDO, duc de Spulete, appelé en Belgique ; II. 183. Couronné roi des Francs ; échoue ; retourne en Italie ,
A encore des partisans en France
187. Abandonné par Foulques. 188. Dépouillé en llalic par Arnolphc, 197. A reçu la couionne impériale; sa mort, 2Ü2.
GUIDO D'.AREZZO, inventeur de It gamme; 11,382.
GUIDO , comte de Mâcon ; sa guerre en Normandie ; II, 423, 443, Vaincu ; se retire en Bourgogne. 444.
GUIDO , comte d'Abbeville , fait prisonnier Ilarald; le remet à Guillaume; II, 476.
GUIDO. archevêque de 'Vienne, dirige le concile de cette ville; en rend compte à Rome: III, 142. Est élu pape sous le nom de Calixte II. Voy. ce nom, 160.
GUIDON! (beesaed), gaand inquisiteur ; témoins qu'il examine dans le procès contre Boniface Vlll ; V, 30S.
Chargé du procès des templiers : son récit, 310, 311. Compare Alarigny a Labrosse, 323. Supplices auxquels il préside. 364 et suiv.
GUIDOTTI (astosio); avis qu'il donne â Henri 11 ; X, 427.
GUIENNE, roi d'armes deFrançoisI*', délie Cbarlcs-Quiot ; X, 98. Mémoire que lui remet ce prince, ib.
GUIGNARD, jésuite , exécuté à l'occasion du crime de Chastel': Xlll, 100.
GUIGUE (LES) , comtes d'Albon ; leur
Gur
éléTation pendant la guerre du sacerdoce; leurs usurpations en Dauphiné ; III . 50,
Gl'IGUÊ VII, dauphin , fait hommage h Frédéric Barberousse ; III. 5&(.
GCIGUE VIII, dauphin de Viennois, gendre de Philippe le Long; sa guerre avec le comte de Mvoie ; sa victoire ; V, 400. Réconcilié avec lui par la médiation de Philippe de Valois, 4^. Il commande une division de l'armée française , 451.
Il seconde les prétentions delà duchesse de Bretagne h la succession de Savoie, 441. Ses prétentions k l'Artois. 442,450. Agrandissement de sa maison ; sa mort, 4S2
GUILLABERT DE CASTRES, prédicateur albigeois , réorganise l'église des réformés ; IV. 1 Kl.
GUILI.ART DU MORTIER (tsanf) ; ton discours atii états généraui au nom du tiers état; XI, SS.
GUILLAUME I" ( i.e aiTsao ). duc de Normandie, roi d'Angleterre; sa naissance ; II, 598. Son père le fait reconnaître, 422. Guerre civile pendant sa minorité; par qui il est appuyé, 423.
Édouard lui prépare les voies en Angleterre : comment, 450, A influé sur la France , 45ti. Se maintient au milieu de ses turbulents barons; aiit prises avec Guido : le bat; est attaqué par GeolTroi- Uartel : ses succès ; son voyage en Angleterre, 442 à 444. Son ambition eicitéc ; son mariage ; est aux prises avec son oncle Guillaume d'Argues cl le roi Henri; ses victoires; paix entre eux. 444 à 446. Sa conquête d'Angleterre; ses apprêts; ses crimes: scs prêleitcs: son armêC) son point de départ : son débarquement , A7ih 474. Attaqué à Ilastiugs ; remporte une sanglante victoire; ist élu roi et couronné ; fonde le pouvoir absolu : dé-
fiossède les propriétaires; leur substitue es Normands. 48ti è 486. Distribue à ceui-ci les bénéfices ecclésiastiques ; place son pouvoir au-dessus de celui du
re : réduit tout le royaume à dépendre sa volonté; y trans^rte la langue française; son retour en S'ormandic; enthousiasme qu'il inspire. 487, 488. Son soin à conserver les noms de ses chevaliers. 4D0. Sa puissance: sa richesse; oppression du peuple vaincu, 505. L'armée neutralisée ; la puissance du con« uérant afTaiblic en Normandie; lassitude e ses compagnons : sa fermeté ; fortifications qu'il élève : assentiment du clergé : éloge que fait de lui Giéffoire VU: projet de renouveler pour lui rempirc d'Occident: complot qui fait avorter ces intrigues, 5(H>, 508, Ré- XTJII.
GÜI 28*
Tolte du Maine, 508 et suiv. Soumission du Mans, 510. Fait secourir la comtesse de Flandre, 512. Sa rivalité avec Philippe de France; rébellions contre lut; son combat avec son fil.s ; leur réconciliation de courte durée, 111 , 17 a 22. Ne prend
fioint part à la querelle entre l'empire et e sacerdoce. 23. Lettre que lui adresse Hildebrand, 25. Ne fait rien pour l'église romaine, 26. Scs rapports avec Philippe; défait par les Bretons; fait la paix avec eux ; brûle Mantes : sa maladie ; ses remords ; ses dernières dispositions : se mort, 56 à 58. Calme de l'Occident a sa mort, 47. Richesse qu'il a donnée à la ville de Rouen. 54.
GUILLAUME II (le roix), roi d'Angleterre ; comment irrite son frère Robert: II , 155. Sun père mourant le fait
Finir pour Londres. 152. S'assure de Angleterre; son habileté ; se dispose à attaquer Robert en Normandie; ses vices: ses cruautés: sa rapacité, 165, 166, Ses soldats introduits dans Rouen. 169, 170. Sa réconciliation avec Robert aux dépens de Henri, ib. Prêt qu'il lui fait à son départ pour la croisade ; prend en gage la Normandie, 188. Espère ne jamais la rendre; ses guerres avec Philippe, avec Êlic de la Flèche. 192 et suiv. à)Q inquiétude au retour de Robert Courtelieuse, 195. Scs négociations avec le comte de Poitiers: est tué par accident,
GUILLAUME Hl , roi d'Angleterre; sa principauté d'Orange lui est enlevée
Par Louis XlV: W, 67. Son ègc tendre exclut des afTaircs ; sa parenté avec Charles 11 excite la méfiance dos llollan* dais, 124. Est né posthume, 190. Sa faction, *7^ Il est nommé capitaine général, 191. Est proclamé st ilhouder ; a part au massacre des De Wiit, 199, 200. Offres que lui fait l'Angleterre cl qu’il rejette, ^1. Aux prisis a^fc Luxembourg ; secondé par lc.s Espagnols; échoue à Cbarleroi, ià)2, 205. Il reprend Nacrdcn, 208. Sa jonction avec tlontccuruli, 210. Aux prises avec Coudé ; il livre la bataille de Seneff: .ses opérations en Flandre, 213 à 213, 240. 247. Ses intrigues en Hollande, 2.58. Opposé é la paix, 249, 239, 260 à 264. Il perd la bataille de Casscl, 230 et suiv. Son second échec à Charlcroi, 234. Son mariage. 260. Il perd la bataille de Saint Denis, 264, 263. S'apprête à recommencer la guerre, 309. No peut entraîner les Hollandais. ÔIO. Son inimitié contre le roi : ses soupçons à l'égard de son beau-père; son influence sur la ligue d'Augsbourg qu'il ne signq
GUI
pas. ^9. Intri^es du roi contre fui, 501. 502. Révotulion t}ui le place sur le trône. 50i. 372 et suiv., 370, 577. ÀMislance que lui donne la Hollande, 370. Ses victoires en Irlande. 390. 391. Assemblée qu’il préside: secours qui lui sont promis; il ne peut sauver Mons, 398.399. Est battu à I^uze, 400. Son mot sur la maltresse et les ministres de ^uis. 400. Ne peut sauver Namur. ^41 4, 413. Siierésdesnn parti en Irlande. 416. n perd la bataille de Steinkerque. 421.
Celle de Nerwinde. 42b h 429. Scs manœuvres contre Luxembourg. 4.59. 440.
Impulsion, unité qu’il donne à la ligue; comment a compromis l’indépendance de l'Europe, 448, 440. 8rs droits à la couronne confirmés par le parlement.
Son armée dans les Pays-Bas
Ses opérations : ses foules : il assiège et prend Namur . 458 à 460 Ses embarras en Angleterre ; complot rentre lui. 464 k 467. Son inaction , 467. Il se lasse de la guerre; écoule les ouvertures de la France: concourt au congrès de Ryswick, 468 k 470 11 ébranle ses srmées et obtîentunesuspension d’armes en Flandre.
ÎTO.i'I. Il signe la paii de Ryswick. i7i et suiv. Accueil que Louis fait à ses ambassadeurs, <85. Ouvertures que lui fait le roi sur la siireession d'Espagne : projet de partage , 507 II le communique k l'empereur, ifc. Son second traité, 510. Son irritation contre Louis : n'est pas prêt pour la guerre. 518. 519. Déclin de sa santé. 521. Offensé par le roi, 522. Il aigne 1a gran''e alliance , 525. Sa mort. 655, 55*.
GDILI.AÜME, roi de Sicile . protège le pape Alexandre III; III, 520. Épouse une 6lle de Henri II d'Angleterre, 355. Secours qu'il envoieen terre sainte, *H. Sa mort. *19.
GDI LL AUSfE. duc de Toulouse, battu par les Sarrasins: I. *36 i *38. Père de Bernard. **8.
GUILLADME, fils de Bernard , duc de Septimanic; venge son père ; recueille son héritage; 11.75. Se maintient par le secours d’Abdérame , 82. Attire les Sarrasins h l’aide de Pépin, ib. Sa mort. 83.
GUILLADME U’, comte de Péngord:
pourquoi il invoque Eudes: II, 190.
GUILLAUME (te riEui). comte d'Auyergne; ses relations avec Eudes; 11.189. Les ennemis de celui-ci comptent sur son appui. 195.
GUILLAUME II, comte d’Auvergne, duc d'Aquitaine, ne reconnaît point Rodolpbe; II, Sât. Bat les Mormaada, 222.
GDI
GUILLAUME ( Ln,r.t;R-éréE). due de Normandie ; son père Rollon lui remet le pouvoir; il se ligue avec Hébriert: II, 229. Appuie la politique de la France ; sea alliances, 2*1. Ses succès en Bretagne; parti qu'il nrendà l'égard des princes vaincus, 2*2. Reçoit Louis IV\ ih.
Fait hommage k Olhon. 2*0. Se réronrilieavec Louis, 248. L'accueille, 251.
Donne asile kHarald, roi de Dancmarck; le rélahlit , 253. Assas.siné par le comte de Flandre; son lèle chrétien, 25*.
GUILLAUME, arch' vèque de Sens, député en Angleterre pour rappeler Louis IV ; II. 2*2.
GUILLAUME( tIte D'ÉrorPEs), comte de Poitiers : son zèle pour Louis IV : II, 251. Ce qu’on croil qu'il en ohlient, 2G7. Dispute k Hugues l'Aquitaine. 275.
GUILLAUME {TAiLiE;r.a). comte de Toulouse, fils de Raymond ; 11. 266.
Règne sous la direction de sa mère, 282, Auteur présumé d'une des six pairies laïques. 305. Partisan desCarlovingiens, 318. Dispose de l'évéché de Cahors en le méfiant en vente. 3**.
GUILLAUME (FiES-A-anss), comte de Poitiers et duc d'Aquitaine : II, 282. Sa fille épouse Hugues Capet. 28*. Auteur présumé d'une des six pairies laïques, .w5. Partisan des Carluvingiens ; sa puissance surpasse celle d'Hugues Capet, 318, 519. Aux prises avec lui ; invoque son serours contre le comte Adal* bert. 321. 322. Son désir d’éviter toute hostilité. 333. Sa guerre avec sa femme : leur réconciliation : sa mort. 33*.
GUILLAUME (i.e gwasb). comte de Poitiers, duc d'Aquitaine: domaines qu'il ajoute par son mariage k l'héritage
fiaternel ; 11. 33*. La couronne d'Italie ui estolTerle ; se rend en ce pays on pèlerin : n’accepte point les offres des Italiens : son mépris pour Robert ; s'appuie sur Eudes de Blois. 391, 392. Assiste au couronnement de Henri l«'. 396. Le plua puissant, le plus éclairé des princes de ce temps : sa mort, 309.
GUILLAUME II, comte de Provence ; bulle que lui adresse le pape Benoît VIII; II, 5*6, 3*7.
GUILLAU.ME. abbé de Saint-Bénigne k Dijon ; remords que lui exprime Robert ; II, 367. Sa réputation de sainteté, ses réprimandes au roi, 569.
GUILLAU.ME. comte d'Angoulème; son voyage en terre sainte ;aa mort; II,
GUILLAU.ME (le caos ), comte de Poitiers, duc d'Aquitaine ; est fait prisonnier par GeoBro} d'Anjou; 11, *19.
GUI
GUI
Sa fille <^poufiC l'empereur Henri III.
GUlIXAUMR D'ARGUËS. oncle de Guillaume le Bâtard; ses démêlés avec lui: II.U5, m.
GUIl-l AG.ME FITZ-OSBORNE. dV bord opposé à la conquête de l'Angleterre : donne le signal de l'obéissance au duc GuillHume ; II, i8i. Gouverne l'Angleterre en l'absence du conquérant:
Kst tué. K15.
GClIXAUMEIV, comte deToulousc, vend à son frère Rémond la succession de son comté i III, oO.
GUILLAUME VI, comte d'Auvergne ; épousé’ Emma de Sicile : III, 35.
GUILLAUME IX, comte de Poitiers; ses chansons; III, il* Genre de scs compositions, i7. Prétentions de sa femme au comté de Toulouse ; longues guerres qui s'ensuivent, 7i. Vainement invoqué par le comte du Maine, Se croi.oie : ses négociations avec Guillaume le Roui, 80. Ht. Relient prisonnier le fils de Foulques le Rechin : à quelles conditions lui rend la liberté, 91. Étendue de ses domaines: y ajoute le comté de Toulouse : scs qualités brillantes, 95. Ses amours; concile dans sa résidence, ih. S'y fait le champion de l’aulorilé royale: pourquoi ; veut vaini*ment empêcher rexcommunicaiion de Philippe, §6. Ses apprêts de départ pour la croisade. th. Restitue le comté de Toulouse, 97. Son armée ; guerriers qu'il enrôle.
ib. Leurs désastres ; trouve un refuge à Tarse, 9H. Ses poésies licencieuses; dérèglement de ses mœurs; ses profanations, 119. Excommunié; exile l'évéque de Poitiers. 1^0. Ses luttes avec Alphonse Jourdain de Toulouse, li4.
Plaint«*s de sa femme au concile de Reims, 185. Fait ta guerre en Espagne; soulèvements en son absence; sa mort, 170. Son intervention dans la guerre d'Auvergne, 188. Époque de sa mort. ib.
GUILLAUME X, comte de Poitiers, hérite des prélenlions de son père sur le comté deToulouse ; 111, 170. Lui succède 1S8. Se déclare pour l'antipape Anaclct, 198. Ligué avec Geoffrov Plantaeenct, 20â. Ses remords ; ses chagrins domestiques ; impression que produit sur lui rexempic ae Pons de Laraze. ^5. Se décide au pèlerinage de Saint-Jacques de Compostellc ; onre sa fille aînée en mariage au fils aîné de Louis le Gros, ib. Cède en cette circonstance aux idées de suzeraineté, 206. Meurt âSt.-Jacques,
GUILLAUME YI, comte d'Auverme et de Forez; prend la croix; 111, V7.
Part avec le comte de Toulouse, 7i. Ses démêlés à .son retour avec l'évéque de Clermont; Louis le Gros le force de se soumelirc à -ta juridiction. 167. 188.
GUil.LAUMK CLITON : son sort à la chute do son père Robert Courte-Heuse ; III, KH). Menacé par son oncle • enlevé et placé sous h protection do Louis le Gros. 155. Agite la Normandie, 159. Le roi de France so déclare pour lui, 152. Soigneurs normands nui le reconnaissent leur duc, t5i. Regardé comme leur souverain légitime, 158. Perd ses armes à la bataille de Bretonville: son oncle les lui fait rendre, 159. Abandonné par Louis (e Gros cl par son parti normand. Ifii. Comment devient l'héritier pré- .soinptif de la couronne, 165. Nouveau parti pour lui en Normandie: son mariage projeté avec Sibylle, tille d** Foulques; il reçoit en fief de ce dernier le comté du Maine; le pape s'oppose à son mariage: qui il épouse, 171, 172. Protection constante que lui accorde Louis le Gros, 188 Ligue en sa faveur, 189.
Ses droits au comté de Flandreâ la mort de Charles le Bon ; est reconnu parles états: mécontente les Flamands. 190.
Attaque le comte de Boulogne; revient en Flandre : est blessé ; sa mort. ih.
GUILLAUME ATHKLING, fils aîné de Henri roi d'Auglei» rre , reçoit le château deGisor.s: III. 157. Son mariage
Son naufrage : sa mort
GUI LLAU ME (a'tPBFs) dispute le comté de Flandre à Charles le Bon; III, 171. Prétend à sa succession, 190. Son zélé pour Étienne d'Angleterre; ses fonctions auprès de lui. 224. Effet de son approche CD Normandie, 225. Congédié par Henri Plantagenet, 284.
GUILL.AUME IV (i'r'ifast). comte de Bourgogne , est assassiné : tradition sur la mort de son père Guillaume fil ; guerre au sujet de sa succession: III, 194.
GUILLAUME 11, comte de Nuvers:
auxiliaire de Louis le Gros contre le comte de Marie: III. 151. Arrêté parTbibaud de Blois, 152. Seconde Louis contra le comte d'Auvergne, 167. Encore prisonnier de Thibaud , 195. fils Guillaume III autorise l’établissement de la commune de Yezelay, 305.
GUILL.AUME (tailuefer), comte d’An-
Îouléme , enlève la femme du comte de 'oiiiers : III, 205. Ses démêlés avec son évêque; intervention de Louis VII, 215.
Ligué contre Henri II, 524. Prisonnier et gracié, 555.
aS4 GUI GUI
GUILLAUME, dcniièmc flis d'Éticnne^ roid'Anglclcrrr^ réduit parHenri II; 111. 292. 8a mort, 310.
GUILLAUME, comte de Cicrmont , fait piisonnier |>ar Louis le Jeune; 111, 319. Ses déniéléà avec son neveu; apaisés par Henri d'Angleterre, 321, 522.
GUILLAUME, dauphin d'Auvergne, opprimé par le comte de Clermont; protégé par Henri d’Angleterre; 111,321 ,322.
GUILLAU.ME, archevêque de Sens; sollicite rexcommunicaiion de Henri Plantagenet; 111,331. Médiateur entre lui et Ikckct, ib. L'accuse du meurtre de ce dernier. 358. Frappe d'interdit scs domaines en France, .v.9. Son ambassade auprès de lui, 331. Est nommé archevêque de Reims. 353. Couronne Philippe- Auguste. 305. Partage avec la reine sa soeur et ses trois frères le soin du gouvernement. 374, 375. OlTensé par le jeune roi , 375. Ligue dont il fait partie , 377, 578. Ordonne le suppliced'une multitude d'hérétiques, 585. S'interpose entre Je roi ft le comte de Flandre, 590. Remet à son noeu les ornements des croisés , 415. E.st curégentavecla reine mère. 410.
GUILLAUME, comte de Ponlhieu ; épouse Alix de France: 11], 454.
GUILLAU.ME DE TVR; portrait qu'il fait d'Éléonorc d'Aquitaine; III, Prêche la croisade , 595. Témoignage qu'il rend à Baudouin , V, 404. Circonstance qui l'amène en Europe, 409.
GUILL.VUME, roi d'Écossc; envahit FAngletorre : III , 345. Secours qu'il reçoit, 548. Vaincu et prisonnier, 349.
Amené en Normandie, o51. ln\oquc par Jean sans Terre, 441.
GUiLL.^UME, é\éiiuc d'Ely; conseiller de Jean sans Terre : 111, 440. Gagné par Philippe-Auguste, i6.
GUILLAUME, é\éque de Beau>ais; prisonnier de Richard; III, 4'55.
GLTLLAU.'dE (u: tmETo'i): son poème de iü Philippidc; III. 482. Sa description des richesses de la Flandre: IV, 25. Fart qu'il prend à la bataille de Bouvines. 55. .Si relation, 37. Quand finit sa chronique: il survit è Philippe. 1Ü8.
GUILLAU.ME, comte de Uollande, du parti d'Olhon : IV, 31.
GUILLAU.ME, archevêque de Reims; sacre Louis VIII : IV, 129. Meurt au siège d'Avignon. KiO.
GUILLAU.ME de Flandre; croisé avec saint Louis; IV, 345. Part qu'il prend à la bataille de Mansourah. 581, 384. Son chapelain confesse les prisonniers, 391.
Opine pour le retour eu Europe, 597, 398. Y revient et meurt, 413.
GUILLAUME, comte de Hollande, éla par le parti du pape et couronné roi des nomains; ascendant de son parti; IV, 351. Comment le pape le seconde, 358. Part pour l'Ailemagnc à la monde l'empereur, 400. Part qu'il prend aux troubles de la Flandre, 413. Son compétiteur Conrad ne défend pas contre lui l'Allemagne, 429. Il est universellement reconnu ; ce qu'est son autorité. 435. Se mort. 457. Elle laisse l'empire sans chef, 4o8.
GUILLAUME (de SAiST ASoun), cbam-
fùon de Puniversité dans ses débats avec es jacobins, signale l'ignorance et les vices des ordres mendiants; IV, 436.
GU1LLAU31E de Chartres, confesseur de saint Louis ; emoyé en France à U mort du roi ; V, 10.
GUILLAUME do Namur; sa captivité; V, 250. Est mis en liberté. 257.
GUILLAUME (de ji liers). pclit-füs du comte de Flandre; est placé à la tête de.s Flamands révoilés contre la France ; scs succès ; V, 220. Assiège Cassel : marche au-devant du comte d'Artois, 227. Ronge scs troupes en bütaille en avant de Courtrai, 22H.Chevaliersqu'il arme, ih. Gagne la bataille de Courtrai, 2ii.9 et suiv. Part qu'il prend a la bataille de Mons-cn- Puelle. 255.
GUILLAUME d'Avesnes, comte de Hainaut. de Hollande et de Xélaodc; ligué avec Louis X contre les Flamands; ses opérations; V, 340. Seconde Isabelle d'Angleterre : alliance stipulée entre lui et Celte reine, 410. Il coiiinianJe une division de l'armée française. 431. Contribue à la victoire de ôissel , 433. Ligué avec Édouard 111, 471. 479. 443.
GUILLAU.ME (le cuvtvr.j. Flamand révolté ; son supplice; V, 434.
GUILLAUME d'Avisne.s, comte de Hainaut, ligué avec Edouard III ; sa parenté ; son entrevue avec ce prince ; V, 491, 492. Il fait d'abord son service féodal avec les Anglais sur les terres de l'empire ; puis avec Pliilippe sur les terres de France, îiO!. Rompt avec le dernier; le defie . l'attaque, puis passe en Angleterre, 500, 507 Se met à la léte de son armée ; demande vainement un armistice. 509. Rejoint Edouard, 511.
Est son pléiiipolentiBire, 5iS. Envahit la Frise: est tué ; débat sur sa succession ; VJ. 50.
GUILLAUME d'Auxorre, év. de Cambrai. y reçoit garnison française ; V. 500.
GUILL.AUME (de bavièdf). deuxieme nisdc l'empereur Louis IV, reçoit de lui les comtés do Hainaut; de Frise, de
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HolUndc cl de Zélande; VI» 50. Reconnu par le roi de France. 51.
Gl'lLLAL'.UR (i/nsE5s^) , comte de Hainaut. sous la régence de son frère Albert: VI. 47i.
GriLLAUME. comte d'OsIrevant , puis de Haînoul; son mariage avec Marguerite de Bourgogne : VI, 474. Son expédition contre les Frisons; VII. 80. Il marche contre les Liégeois . IIMI, Scs cruautés après la victoire, !201. .Médiateur entre la reine Isabeau et Jean sans Peur- ;h)4 et siiiv. A part aux dépouilles de Moniapu. Son traité avec la reine et autres.
GUILLAUME (de jniEDs), duc de Gueldro ; .scs débats avec In France et le Brabant: ses rapports avec rAngletcrre:
il délie le roi de France et le duc de Bourgogne; VI. b07 à 508. Sa victoire sur les Brabançons , IA)8. Le roi marche contre lui; sa constance: satisfaction qu’il lui donne, 514 à 517. L’empereur est indtlTérenlàccUe querelle ; VII, 10. Son alliance n>cc le duc d'Orléans. il7. 118.
GüILLAU.ME. landgrave de liesse; .ses propositions à Ferdinand d’Autriche; X, 170. St’s désastre.s. 308 à 370. Sa puissance . 37i. il est toujours en armes: sa captivité, 391. 420. Sacriflees auxquels il SC montre prêt pour recouvrer sa liberté, 440. Arnbjssaac qui réclame sa déüvranc»‘. 434.
GUILLAUME DE nK'SE(i.E pri:^ce) se rapproche de la France : rompt la négociation : XVI. 492.
GUILLELVINE: ordonnance qui restreint ’a jiiridieiion ecciésiasi. ; X. 400.
GUILLEM (dfod^t de) . lieutenant du duc d'Anjou, punit une sédition à Montpellier : VI. 370.
GUILLEM (Aa;«ÂrD), sorcier languedocien. appelé pour guérir Charles Vl : ce qu’il déclare; VII. 62.
GUILLEVILLE tGiii.LAciE de), auteur du Pèlerinage; VIII, 109.
GUINES ( LE r.ovTE de ), connétable de France, fait partie de l’armée royale ; VI, 54. Est envoyé à la défense de Caen , 57. Est prisonnier, 57. 58. Sa mise en liberté : son procès; son supplice, 110. Son cbflieaiide Guinetlivréaux Anglais. 111.
GUINEGATE (bataille de)» gagnée par Maximilien d'Autriche sur le sire a'Esquerdes ; VIII. 493 à 495.
— Autre gagnée par le mémo et Henri VIII sur La Palisse. Bayard, etc., (journée des Éperons) ; IX , 404 et suiv.
GUINIGISE» duc de Spolète, sauve Uon III; 1.451.
GUIRAUD (DE aisEtvE), assiégé par
Simon de Montfort; capitulation dont les siens sont victimes: 111. 524 et suiv,
GU1RAUDE , dame de Lavaur. donne asile à son frère ; professe la réforme albigeoise: IV, 55. i^D supplice, 55.
GUIROMÎO. messager de Charles, sauve Léon III; 1. 451.
GUISC.ARD (ROBERT), chef d'aventuriers normands en Italie: bal les troupes du pape à Civilclla; le fait prisonnier; II» 456. Obtient de lui rinvestiturc des Dcux-Siciles h titre de fief de .sainl-siége, i6. Ambitionne l'cnipirc d'Orient; ses inlriguesavcc Robert le Frison, 5l2.Son dévouement à la cause d'Uildebrand; ses efforts infructueux; III, 27.
GUISE ( JACQUES DE ; fait fuir l'arniée napolitaine; X, 158. A port à la victoire de Fornovo, 180.
GUISE (r.LAlDE DE LORRAHE. COÏTE PUIS DIX de), lige de celle maison; X, 331. Jou'c au couronnement de François l®', 428. Est de l'année d’Iialie, 434. S'attache au ser\ice de la France: X, 16. Est gouverneur de Bourgogne, 30. Repousse lcslanJsknechls.53. Pré' lent une guerre civile: rejoint la régente, 01 à 63. Ordres qu'il reçoit pour la défense de la t'hampagne, 193. 11 secourt Péronne, 200. Est présenté à Pempereur, 230. Est chargé de diriger les opérations de guerre du duc d'Orléan.**; par qui contrarié. 288. Places qu'il prend, ib. Troupes que lui !ai«sc le prince, 289. Ambition de sa famille, 382. É''l du conseil de'llenri II: son innuence, 383. IJ enrichit sa nombriu.se famille, 386, 452. Leur fdiiatismc catholique vrai ou affecté, 404. Ce que fait leur parti,
413. Ils s'égalent aux princes du .sang; d'où leur prétention . 414. Est allié à la famille royale: sa mort. 432.
GUISE ( FRANÇOIS DK LORRAU1K » DUC de), d'abord comte d'Aumale, est de l'armée du duc d'Orléans; X , Présent à la protestation du dauphin contre le traité de Crépy, 537. Accusé do la mort du comte d'Enghicn . 375. Sa joie h la mort de François 582. Est du conseil royal. 383. Il est témoin de la Châtaigneraye» 589. Son mariage, 406, 413. Pourquoi prend le nom d’Anjou et le litre de prince; promesses que lui b faites le roi,
414. Son désir d'unir sa nièce à François de France, 415. Succède à son père, 432. Pourauoi sauve les accusés des massacres de Mérindol, 434. S'enferme dans Metz ; ses apprêts : son activité : sa rudesse ; XI, 8. Inquiétudes que lui donne Albert de Brandebourg. 10. Sa glorieuse défense, 10, 11. Son humanité envers les vaincus, 12. Nature de l’ascendant de
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sa ramillc sur le roi. SK. Ses prétentions sur Naples: ses alliances en llalie ; zèle alTectë des siens contre l'hérésie; leur désir d'introduire en France l'inquisition, 9<i. Leur lutte avec les Montmorency ; appui qu'ils tirent de la cour pontidcale, ib. Leurs menées pour décider le roi à la guerre, K8. Il s'apprête i passer en Italie. 61. Armée qu'il y conduit; ses premières hustilités, 67. 68.
Son conseil opine pour qu'il s'empare de la Lombardie ; ses plans ; ses menées ; il marche sur Naples, 70 Son entrée k Rome ; ses opérations de guerre ; son désappointement; ses plaintes contre les CaralTa ; il insulte Antonio , 71 à 7ô. Son rappel ; rongé que lui donne le pape. 75, 7i. Sa réclamation au duc de Ferrare ; son retour en France, 7K. Son arri>ée à la rour; ses plans : il s'empare de Calais, 80, 8^. Sa gloire. 85. Sa puissance ; poutoir de ses freres ; ils veulent s'élever à l'aide du fanatisme catholique; leur alliance avec l’Espagne, !)0, 01. Il prend Thionville, 92. Temps précieui qu'il perd dans le Luiemboura. 92, 05.
il accompagne le roi au parlement. 101. Est son témoin d'armes, 102. L'ambition des siens se tourne vers l'intérieur ; leurs appuis : Philippe, la reine mère, 106, 107. Part qu'il prend dans le ministère, 108, 109. Il est nommé grand maître ; triomphe de .sa famille, 110. Sa tyrannie, Il 7. Il 8, Animositéde la noblesse; il fait surt ciller les Bourbons ; servi par leur mollesse, 1 18. Mémoire qui le oénonce comme aspirant au Irène, 119.
Repousse la convocation des états généraui ; comment intimide le roi de Navarre. 120. Toute l'autorité lui est dévolue, 121. Se dégoâtedc la guerre d'Écosse. 122, 125. Continent La Rcoaudie devient son ennemi, I2i. Et trame contre lui et les siens le complot d'Aniboise. 123, 126. Pourquoi transporte la cour en celte ville, 127. Ses mesures contre les conjurés, 127, 128. Il se fait noimner lieutenant général du royaume. 129. Horreur des supplices que témoigne la duchesse, 150, l.)l. Comment répond à la provocalion de Condé, 151. Successeur qu'il propose à Olivier, 152. Parti qu'il lire du complot d'Ainboise, 155, 154. Inquiétudes que lui donne la santé du roi; démarches de Condé cl de Danville dont il est informé, 153. Ass mbléc des notables qu'il fuit convoquer, 153. Y assiste, 153. 156. Son discours, 156. Sun pouvoir contre-balancé par la nombreuse escorte de Montmorency. 156, 157. Il réfute Coligni et consent à là convocation des
états, VSÎ, 138. Ses précautionsponrdomincr cette assemblée . 138. 141. Intrigues contre sa famille qu'il découvre, 159. Leurs olDciers au Midi ; leurs apprêts contre les Bourbons, 141). 141.
Confession catholique qu’ils se proposent d'exiger des membres des états ; ils obtiennent l'ordre d'arrêter les Bourbons ; le duc est présent à leur réception , 142, 145. Le roi de Navarre récrimine contre lui ; il est résolu à faire périr les prisonniers, l.i4, 143, Mort qu'il prépare au roi de Navarre, 146. 147. Scs vains efforts pour obtenir leur arrêt pendant l'agonie du roi. ib. Sa mort lui Aie ses titres au pouvoir. 148. Il salue roi Charles IX, 149. Se montre disposé à une réconciliation , 130. Sa part dans le gouvernement, IKI.II assiste à l'ouverture des états, ib. Ses dispositions 11 la séance de clAture ,137. Effort des princes pour le faire disgraeier, 161. Il se ligue avec le connétable , 162. Prend le pas au sacre sur le duc de Monipeiisier, ib. Ses menaces aux protestants, 166.167. Les états demandent son exclusion, 168. Jusqu'où a escorté Marie Stuart, 170, 171. Sa réconcilfation officielle avec Coudé , ib. Il obtient du clergé le payement de la dette, à condition que l'ancienne religion .soit maintenue, 176. Gouverneur qu'il a choisi pour le roi. ib. Saint-André lui propose de faire périr la reine mère. 1 77. Il quitte la cour, 178. Son séjour en Lorraine; ses apprêts de guerre ; il revient à Paris ; massacre de Vassy . 187. Effroi du royaume ; plaintes portées contre lui ; ménagements de la reine mère : partialité du roi de Navarre, 190 à 192. Son entrée à Paris ; il se rend à Fontainebleau. 192. 195. Y prévient Condé: pousse le roi de Navarre à ramener la cour à Paris, 194. Est hors d'état d'agir; ses protestations, 108. 199. Secours qu'il tire de l'étranger ; il quitte la cour, 202,205. Il enrêle une part de la garnison de Bourges. 210. Il ranime le fanatisme en Champagne. 211. Son lieutenant eu üau-
fhiné tué, 221 . Par qui lu remplace. 222. I dirige le roi de Navarre, 250. <1 prend Rouen d'assaut, 251. Il décide de la victoire à Dreux ; scs caresses au prince de Condé prisonnier , 256 à '258. Reste seul des triumvirs; est nommé gouverneur de Champagne et lieutenant général du royaume, 259. Refuse de suspendre les hostilités ; assiège Orléans; est assassiné par Poltrot de .Merey ; ses derniers moments ; sa mort, 2o9 h 241 . Passions qu'elle soulève. 247. Sa famille deounde vengeance, 248,262. Sonverains qui font
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un« sembitbie requête, 288. Vey. ilnmaU‘ ^ ElLeuf, Uageime , Montpemier (àuchette de).
tiUiSE [ÀKTOKtEiTi DB Booieoe, DicmssB »e); son mariage: X, êôl. Arcueille Marie Stuart ; XI, 100. Ennemie des proteatants, 180. Demande justice des meurtriers de son (ils, 202.
GUISE (cBiiiLFs SE) , archevêque de Reims, puis cardinal de Lorraine, vend i Longueral sa grêce ; fait partie du conseil royal: son influence; X, 38ô. Est romu cardinal, 380. Sa mission à Rome, U7. Complot qu’il encourage, dt)i>. Il assiste au couronnement de la reine, iii. Hérite des titres de son oncle, 452. Il fait disgracier Lizet, ib. Scs elTorts ur nuire au cardinal deTournon.434.
s ronférences arec le cardinal Pôle ; XI, 51. Commissaire pour la paix, 41. Il aspire '» la tiare , 00. Scs liaisons avec le cardinal Carafla ; sonambassadeà Home, ib. Intrigues dont le charge son frere, 70. Commi.ssioii inquisitoriale dont il fait partie ; son but, 80, 80. Son discours auiétats généraui: somme qu'il demande au tiers état, 88, 89. Sa puissance ; comment sa famille entend s'élever ; son entrevue avec Granvelle ; politique qu'il embrasse, ÜO. 91, Il dénonce Dandelot comme calviniste, 91. Ses négociations pour la paix; tb. Il est nommé commissaire, 95. Il accompagne le roi au parlement, lUI. Part qu'il prend dans le ministère, 109. Il sacre le jeune roi, 111 Il renonce au pontilieat. Il2. Ses mesures contre les hérétiques , ib. Dénonciation calomnieuse qu'il accueille contre eux, 114. .Menace de la mort des créanciers de l'État solliciteurs. 1 17. Le complot d’Amboise lui est dénoncé, 127. Son portrait par Urantême,iA Ses dispositions contre les conjurés, ib. Il rend le roi témoin de leur supplice. 130. Il insiste pour l’arrestation deCondé, 151. Olivier mourant blême son système de violence, 132. Il presse le roi d'introduire en France l’in-
3uisition d'Espagne, 131. Témoin caché e l'entretien de Laplancheavee la reine mère, 134, 135. Assiste il rassemblée des notables, ifc. Y rend compte de l'état des finances, 138. Il réfute Coligni et consent à la convocation des états, 137, 138.
Présenta l'arrestation des Bourbons 143.
Comment compte perdre Coligni, 146.
Il salue roi Charles IX : rend a la reine mère le sceau de François , 149. Présent à l'entrevue de cette princesse et du roi de Navarre, 180. Se déclare disposé é une réconciliation, ib. Sa part dans le gouvernemeni , ISI. Il assiste k l'ouver-
tnre des états , ib. Refuse d'étre orateur duclergé, 183. Il quitte la cour et emmena Marie Stuart, 160. Il propose une conférence avec Calvin, 16b. Sort de rassemblée des états, 169. Ses idées sur la présence réelle , 173. Il réfute de Uèze aux conférences de Poissy, 173, 174. Présida le colloque: y attire des théologiens luthériens ; dans quel but , ib. Confession qu'il approuve, 176. Requête adressée au roi d'Espagne ; il passe pour en être le rédacteur, 181. Sou séjour en Lorraine ; ses apprêts de guerre ; ses ouverturesauxlutué riens; il est rappelé à Paris, 187, 188. Son arrivée à Nantenil, 192. Sa présence au concile de Trente. 219. Alarmes qu'il donne à la cour de Rome ; pourquoi ; sa visite à l'empereur, 2ùO. Ses partisans quittent le concile, 282. Sa visite au pape, ib. Son retour en Frauca, 266. Plan contre les bugu. nota qu'il concerte avec la reine, 274. Est regardé connue le chef de sa famille; sou orgueil; son ambition ; sa léclieté dans le péril ; ses gardes; son dessein d’agiter Paris ; il y appelle le duc d'Aumale, 28U. CoinMt des siensavec Montmorency; sa irayeur; son frere le rejoint; il se retire à Metz, 281. Guerre qu'il y soutient, 282. Est de ras.semblée de -Moulins, 294. Réconcilié avec Coligni et Monlmureiicy ; coutiaoce que lui accorde la reine, 296. Ses intelligences avec Marie Stuart, 3D9. Rencontre un parti de huguenots ; est dévalisé, 312, 313. Ses intrigues contre Condé, 343. Puis pour rehausser sa famille, 383, 356. Il se rend i l'armée, 557. Gloires nouvelles dont il est jaloux, 3ii6. Relation delà Saint-Barthélemy publiée avec son approbation, 377,400. Dausquel but consent à la paix, 382. Su rend a Rome, 388, 400. Sa joie en y apprenant le massacre des huguenots. 426. Conseils auxquels il est appelé ; XII, 22. Sa mort ; sa famille perd son ascendant, 27, 28. Ses rapports avec Marie Stuart. 271.
GUISE (LE cxaDiSAL De) dirige les cardinaux français au conclave; .\1, 111.
Est de rassemblée des notables, 133.
Puis des étals aénéraux, 151 , 169. Part pour Paris, 188. Siège au lit de justice de Rouen , 288. Escorte la reine mere, 279. Siège aux états do Moulins, 294.
Pérore aux élats de Blois, 297. Scs rapports avec Marie Stuart; Xil, 271.
GUISE (BLsai !•' LE axLxraé, duc si), d'abord prince de Joinville: charges que lui assure la reine mère ; XI, 241- Ést du voyage du roi, 279. Évite de se réconcilier avec Coligni, 296. Est liculenaol du duc de Montpensier, 347. Son oncle vent
■nglc
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lui réserver la gloire de diriger le parti, 3SB. Ëchcc dont il est cause, 3S7. Il défend Poitiers, Ô59. Ses amours avec Marguerite de France; le roi veut le faire tuer ; il épouse Catherine de Cléves, 380. Il <]uitlc la cour. 388. Kst rappelé par le roi ; se réconcilie avec Coligni. 308. Opinion pour faire périr sa famille avec les huguenots. M7 Seigneurs qui raeconipagnent ; le roi l'autorise à tuer Coligni : assassin qu'il choisit. 40!) à 41 1. Menacé
r r les huguenots, 41 1 . Part qu'il prend la Saint-Ilarthéleiny et nui délibérations qui la prérédent. 413, 417, 410, 421. Il fait jioursuivrc l'évéque .Montlue, 44(1. Se rend au siège de la Rochelle. 443. Folie royale à laquelle il prend part , 435. Se" charge d'étrangler La Mule. 436. liai du roi, 464. Fait éclater sa haine contre Montmorency. 464, 465 Dessein de In reine, mère d abai.sser
sa famille; XII, 8 i 10. Conseils auxquels il est appelé, 22. Hat l'Iioré : sa blessure ; d'où son .surnom de Italnfr^, 41. Trompé par le Béarnais, 47. Il propage la sainte ligue . 57. Kn est le chef tacite, 58. Mépris qu'il déverse sur le roi; mémoire tendant è réclamer pour lui la succ'ssion de Charlemagne. 63, 64. Ne parait pas à l'ouverture de.s étals généraux . 68. Séances auxquelles il assiste . 73 , 83. Siège au conseil d'Ëlat, 92. Troupesqu'il a rassemblées. 03 II n'a garde de laisser dissoudre la ligue. 102. Aspire nu trône , 102, l'26. Le roi désire abaisser sa famille. 103. Ses mignons : d'où ce nom , 1Ü7. Ses conférences avec don Juan, 1 15. Ses insultes aux mignons du roi, 120. Il empêche le roi de faire juger Belzac Aniraguel; il fait tuer Saint-Mégrin ,121. Ëst atteint de la coqueluche. 136. Alliance de sa famille avec Philippe II, 141. Ce qu'est pour lui la religion . 144. Son pouvoir en Champagne, 149. Sa correspondance avec l'Espagne, 154 Ses intrigues pour se faire livrer Sirnshourg. 161. Salcède, son émissaire dans les Pays-Bas, surpris; ses spéculations sur l'i xtinction des Valois ; scs comploLs. 173, 174, 184. Scs iutrigues avec le duc de Savoie, 188. Il fait adopter par la ligue les doctrines de la liberté et de l'intérét des peuples. 104. Provoque la haine des Valois, ib. Scs accusations contre lui ; son portrait, portrait de sa famille; comment doit être jugé ; désavoue la prétention de descendre de Charlemagne; son projet de diviser la Franco en plusieurs principautés sous la protection de Philippe Il ; rôle qu'il destine au cardinal de
Bourbon , 303 i 907. II stipule au traité de Joinville qui reconnaît ce prince comme héritier de Valais, 208 , 909. Ses créatures dans la ligue , 210. Comment exploite les exécutions des catholiques d'Angleterre, 212,213. Associations que ses agents organisent en province, 213.
Il soulève 1rs ligueurs de la Champagne, 215. S'empare de Toul et de Verdun, 218. Son armée; ses mouvements: la reine mère entre en négociation avec lui, 218. 219. Il lui remet l'ultimatum de la ligue , 220, 222. Sa réponse au déli du Xavarnis- 222. Ses agents h Rome ; ses rapporls avec Nevers , 225. Place de sûreté qu'il obtient par le traité de Xcmours, 229. Comment dépopularise le roi, 231 et 232. Ses elfurts pour foire de la guerre une alTaire de religion. 236. Dans la guerre des trois Henri, il dirige le parti catholique ardent, 2(0. Sun commandement. 241. Ses opérations, 260.
Explic-aiions que lui (loune la reine mcie. 261 , 262. Voeux de sa famille pour l'avéncment de Marie Stuart et la mort d'Élisabeth. 271, 272. Leurs espérances mortes . 276. Désirs du roi de se venger de lui, 277. Plans d'opérations que lui envoie ce prince ; ses apprêts pour s'opposer à l'armée allemande; scs inquiétudes. 277 il 279. Son entrevue avec Valois ; il le pénétre , 295. Son armée ; par qui renforcée, 295 à 297. Est en présence des Allemands; sa bonne contenance; il la côtoie. ‘297, 298. Se jette entre elle et Paris. 300. La combat avec succès à Vimaury ; joie de la ligue , iù. Il se fait livrer le chiteau d'Auneau ; sa victoire dans ce bourg, 303. Poursuit les rcitrcs; ses cruautés : sa conduite opposée à celle du roi, 305. Son mécontentement contre ce prince; ses rapports avec Philippe et Sixte V ; il tient i Nancy les états de la faction; requête qu'elle présente à Valois ; effets qu'il en attend ; ses intelligcncesavec Nevers. 306 à 310. S'attaque surtout à d'Élpernon, 311. Ses apprêts d'insurrection , 315. Il vient à Paris malgré le roi: son entrée dans cette ville; enthousiasme public ; son entrevue avec la reine mère ; elle le conduit chei le roi ; ses dangers ; accueil que lui fait ce prince ; il voit le péril et se relire ; scs précautions militaires, 315 è 319. Scs conférences avec l'arcbcvéquc de Lvon ; se.s visites aux deux reines ; scs explications avec le roi, 320. Comment soulève les seize; sa victoire des barricades ; le roi, par sa fuite, le laisse maître de Paris, 321 à .329. Il se rend maître des places qui environnent celte Tille, 330.'
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S'assure de Troyes ; demande Orléans et Bourges, 3ô7. lut nommé lieutenant général ; é quoi est dû le triomphe de la ligue*, o39, ôéO. S'attaque u'abord plutût aux politiques qu'aux huguenots, 34t>. Son entrevue avec Valois qui semble se lier entièrement à lui, 3S3. Sa contenance à l'ouverture des états de Blois, 337 Changements qu'il demande au discours du roi, 359. Acte qu'il souscrit, 363. Ses instances, au nom du roi, près des présidents des ordres contre leurs résolutions financières, 370, 37 1 . Ses clTorts pour empêcher les états de se dissoudre,
Son mot à l'archevêque de Lyon
373. Ses rapports avec le duc de Savoie, 373. Intrigues que le roi lui atlrihue ; sa bonne foi aux états : passions de t'assemblée ; aux yeux de Valois il les résume; son parti, 377 k 379. Ses pages aux prises avec ceux des Bourbons ; ce qu'en pensent la reine mère et le roi ; nouveau démêlé avec ce prince ; résolution que prend celui-ci , 3/9 à ÔSI. Il est assassiné, ib. à 3S3. Suite de ces événements, 3S3 et suiv. Sa veuve agite Paris, 390. Ses lieutenants soulèvent la Champagne, 396. 397.
GUISE (vssE a' ESTE, aecBESsE as) ; son mariage ; X , 406 , 413. Exécution h laquelle elle assiste, XI. 130. Accusés pour qui elle intercède. Témoin du massacre de Vas.sy, ISS et suiv. Pardon que lui demande son mari mourant, 241 . Elle poursuit Coligni , 248, 262. Sc réconcilie avec lui, 296. Se remarie au duc de Nemours ; scs lils ; 203. Est du parti guisard, 379. Son arrestation , 383. Elle réclame les corps de ses 61$ tués é Blois, 388. Est mise en liberté, 393. Agite Paris , 433, 443 , 462. Embarras qu elle donne à Mayenne, 489. Ses alarmes, 496. Elle défend les intérêts de Nemours: XIII, 35. Dénonce Brissac à son 61s, 63. Edit royal qu'elle obtient, 145. Surinlendante de la maison de la reine ; refuse de lui présenter la duchesse de Verneil;217, 218.
GUISE (locis be), cardinal de Lorraine, frère du Balafré: confiance que celui-ci lui accorde : XI, 203. Son entrevue avec le roi, 232 , 233. S'empare de Troyes, 337. Promesse que lui fait le roi, 340. Président du clergé aux étals de Blois, 333, 360. 362. Scs elTurts pour dissuader l'assemblée de se dissoudre, 372.
Troupes qu'il rassemble, 579. Conseil auquel il assiste, 383. Son arrestation, 384. Il est tué, 387. Circonstance qui détermine le roi à le faire périr, ib,
GUISE (BEsai U bec DE), 61s du Balafré,
d'abord prince de Joinville: est guisard: XI, 388. Sacapüvité,399, i03, 434. Son évasion, 489. Son arrivée k l'armée,
Il est envoyé près du duc de Parme
499. Rival de Mayenne ; XIII, 19. Ses prétentions au trûne, 23. Ses rapports avec les états généraux. >6. Conférence k laquelle il assiste, 32. Ses intrigues , ib. La main de l'infante lui est offerte ; comment ce projet avorte , 33. 34. Repousse l'idée d'assassiner son oncle ; il se réconcilie avec lui, 30 i 32. Engagement qu'il signe, 36. Rend impossible le soulèvement de Reims, 61. 'Tue Saint-Paul, 81 à 82. Est k portée de secourir Laon, 86. U fait la paix ; est nommé gouverneur de Provence, ce qu'obtiennent ses frères, 90. El son parti. lOl, Lesdiguières lui est donné pour lieutenant ; comment il l'éloigne , 133, 134. Il soumet au roi la Provence et Marseille, 135 à 139. Sa position féodale, 191. Il se dévoue à la reine, 284, 285. Suivi par sa soeur; ses bonnes dispositions pour Sully, 289. Est de l'intimité de la régente. 294. Son gouvernement, 299. Puissance de sa maison, 300. Son mariage, ib. Se porte avec tous les siens au-devant de Condé, 304. Grati6cation qu'il reçoit, ib. Est du parti anti-espagnol, 303. Pourquoi ne se rend pas au sacre, 306. Querelles à son mariage ; il prend parti pourConti, 307. Ses exigences , 308. Soutient les derniers Sully, ib. Rapports de sa famille avec les princes du sang; la reine mère redouble ses prévenances, 318. 319. Froideur qu'elle lui témoigne. 321. Complice de la mort de Lux , o24. Sa faction triom-
326, La reine veut s'en dégager, o29. Jalousé par Concini , 332. Proposé pour commander l'armée contre les princes , 335 et suiv. Accompagne Louis XIII au parlement, 338. Gouverne la reine, 366. o70. Epouse par procuration du roi d'Espagne la princesse de France, 369. Ramène la future reine de France, ib. Péril qu'il court, ."73, Qui la régente lui oppose , 377. Attiré dans la cabale, 378. 'Trompe Concini, 380. Ne veut pas seconder Condé, 381. Se rend à Soissons , 383 , 384. Son retour à Paris, 386. Grali6calions qu'il a reçues , 389.
Commande l'armée royale contre le duc de Nevers , 390. Retenu k l'armée, 395.
Est chevalier du Saint-Esprit. 425.
Reste attaché à Condé, 426. Accueille le légaten Provence, 481. Vaisseaux génois qu'il fait saisir , 483. Pourquoi jalousé ; XIV, 1 1, 12. S'oppose en vain k la démolition des forteresses de l'intérieur , Mollesse de ses opérations militaires;
rcssentimrnt de Richelieu, CO. Il intrigue contre lui, 81. Part pour l'Italie ; .son gouvernement lui est lité, 91. Comj^ice de Montmorency, 109. Sa mort.
z36. Voy. Chevreuse.
GUISE (canEMüK de cUves, «cciesse DE, dpouse le duc do Guise: XI, 38U.
Agite Paris: XII, ô32. Demande au parlement une enquête sur la mort de son mari, Wl. Correspond avec Nevers, i05.
Embarras quelle donne à Mayeune, ê08.
Ménage la paii pour son lils ; XIII, 96. Obtient la liberté du prince de Joinville. 227.
GUISE ( EE cBEv.iuEa DE J, cst du parti anti-espagnol; XIII, 305. Sa tentative d'assassinat contre Oeuvres, 317. Il tue le baron de Luz. 325. Tue en duel le fils de ce seigneur, 327. Sa mort, 3.37.
GUISE (de), archevêque de Reims, est dn parti anti-espagnol ; XIII, 305. N'officie point au sacre de Louis XIII, 306.
Guise (nEsai m DE loasAiaE, d'abord archevêque de Reims : puis dcc de) ; ses négociations avec Richelieu : XIV, 236.
Son entrevue avec le duc dé Lorraine; est du complot de Bouillon : déclaration du roi contre lui, 239. Son absence. 2i0. Il part pour la Flandre, 243. Ses bénéfices distribués , 262. Son eiil, 306. Son duel avec Coligni. 30(5, 371 . Volontaire h l'armée des Pays-Bas, 330. Est appelé pour diriger la révolution de Naples; ses mariages: sa bravoure: souvenirs héréditaires de sa famille à Naples ; secours que lui promet Mazarin : son départ; ses opérations; desservi par le ministère français ; ses fautes ; est prisonnier, 372 i 370. Sa paii avec Mazarin; XV , 13.
Veut se récuser dans le procès de Condé, 17 . 18. Sa malencontreuse expédition i Naples. 24.
GUISE (le cuevàliee de), lieutenant de Condé; XV, 13. Sa mort, ib.
GUITAU r , capitaine des gardes d'Anne d'Autriche ; arrête Beaufort,
XIV , 306. Est de l'intimité de la reine , 307. Conseille de mettre Broussel en liberté, 3911. Arrête Condé et les autres princes. 4(4.
GUI'TACT (LE COITE DE), est de la fronde ; XI V, 469. Prend partau combat de Bléneau , 510 à 512. Blessé à celui de Saint- Antoine. 523. Combat aux Dunes;
GUITON, maire de la Rochelle; condition iju'il fait aux citoyens assiégés: XIV, 3t. Son énergie sauvage : proposi-^ tion qu'il fait rejeter. 38, 39, 41. Reçoit les troupes royales, 45.
GUITRY (LE SIEE de) défend puis rend
eüY
i Henri Y d'Angleterre le château de Montereau ; VU , 358. Se jette dans Orléans. 418. Est blessé. 419.
GUITRY, chef huguenot ; commandement qui lui est destiné ; XI, 392. S'ap-
ftroebe en armes de la cour, 465. Soulève a Normandie, 466. Sa mission en Allemagne;XII, 12.11 marche avec les levées faites en ce pays, 13. Il se rend prés de Henri IV. I». Sa mort, 92.
GUITRY intercède pour Lauxun: XV, 175. Tué au passage du Rhin, 196.
GUNDOLAND, maire du palais en Neustrie, seconde Clotbaire; 1, 258.
GVRK (ui ctasiatL de), ministre de Maximilien; son entrevue projetée avec George d'Amboise; IX, 261. Scs confèreuces avec Louis XII. 340, 358. Puis avec l'ambassadeur de ce prince, 360.
Olfre.s que lui fait le pape, 366 et suiv. Leur mutuelle irascibilité: leur rupture, 367, 368. Ville qui lui est remise, 385. Est promu cardioal, 389.
GURMHAILLON , souverain de la RreU gne. soumis par Rollou; II, 208.
GURON (de), négociateur de Richelieu tn Italie, défend usai; XIV, 50.
GUSMAN (locise de), régente de Portugal; XV. 90
GUSTAVE-VASA, premier du nom, roi de Suède, embrasse la réforme; X, 145. Son alliance avec François I”, 2S4.
GUSTAVE-ADOLPHE, roi de Suède; s'offre à commander les troupes de la ligue protestante: XIII, 474. Sauve Stralsund; XIV, 70. Richelieu recherche aon alliance; scs victoires sur les Danois; sur les âfoscovites; trêve qu'il signe avec la Pologne, 72. Sou traité avec la France; ses opérations; ses alliés en Allemagne; il gagne sur Tilly la bataille de Leipzig; effets de sa victo'irc, 95 à 98. Envie qu il inspire h Richelieu; le cardinal emmène le roi.à l'armée, 99 à 100. Rat Tilly sur le Lech: fait la conquête de la Bavière, 105. Emissaire que Gaston lui envoie. 114. II secourt Nuremberfj: ses manoeuvres après la levée du siège: il gagne la bataille de Lutxen: est tué, 1 19.
GUSTAVE III, roi de Suède; son avènement: secondé par la France, il s'empare du pouvoir absolu; XVII, 284à 286, o3l. Su propose d'imiter les mesures financières de Necker, 378. Son enthousiasme pour les insurgés américains. 393. Son expédition sur Soint Pétersbourg,
GUYENCOURT, député de la noblesse de Paris aux états de RIois; eu a tenu UD journal; XI, 352
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60T-J0LY, frondpnr; son issassinst simulé; XIY, «19 à 03.
GüYON (M"*) répand ses opinions mj’stiqups: XV, Ï99. Comment compromise,SüS.Scs voyages: son retour é Paris; son arrestation; est mise en liberté; ses relations: sa condamnation; elleestmise è la Bastille; sa mort. 06 é i99; XVI, 9.
GUZMAN (éLiosoKE ne), maltresse d’Alphonse il de Castille; négociations
HAR
HACCON, roi de Nonrége, rcfiise la couronne impériale; IV, 3S1. Prend la crois. 3K6, 537,
HADDICK, général autrichien; son entrée i Berlin; XVII. 115.
HAGANON, favori de Charles le simple; son insolence; II. SIS. Soulèvement qu'elle eicite; reçoit l'abbaye de Chelles; sa fuite ; il perd la cause du roi. SI6 à
HAGEMBACH (ls siaESE),landvoght de Charles le Téméraire en Alsace; plaintes contre lui; VIII, 5Xt, 'il2. i.igue que sa tyrannie noue; sa mort, élbèél7.
HAKkM , calife , destructeur du saint sépulcre; ses vexations: II, 360, 377.
rIALLWILL (siss de), Suisse; son poste è la bataille de Morat; VIII. ADO. Ambassadeur près de Louis XI, éS5.
HAMILTON; ses prédications dans Paris assiégé; XII, i22. Il quitte cette ville; XIII, 71.
HÀ5I I LTON (eoed); son entretien avec Turenne; XV,
HAMILTON;ses mémoires; XV,li7.
HAMILTON, gouverneur anglais de Pensylvanie; scs débats avec le gouverneur du Canada; XVII, 7Î
HA MON. l'un des .solitaires de Port- Royal; XVIII, U2.
IIANGEST (bessid de), grand maître des arbalétriers de France; débarque en Angleterre; VIL (68. Est du parti d'Orléans, 23é. Rétabli dans sa charge, 270.
HANNO, archevêque de Cologne, enlève l'empereur Henri IV è sa mère; II,
UAPLINCOURT.gentilhonnne picard; fait signer le premier acte de la sainte Ligue; XII. Ki.
HAR.ALU, roi de Uanemarck, se réfugie en Normandie; est rétabli sur son trOne: 11, 3IS. Secourt les Normands; III, Ui. 145. 168.
UARALD, haï d'Édouard le Confesseur; II, 476. Tombe entre les mains de Guillaume de Normandie ; comment
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d'Édouard III avec elle; 'VI, 94. 8a mort. 123. ’
GUZMAN (besdiode naaïQvn de), lien* tenant de Ferdinand le Catholique; aèt incursions en Languedoc; IX, 199. Ses échecs suivis d'une trêve, ib.
GYLLENBEBG(u coite de), seaintrl.
gués en faveur des Sluarts: XVI, 2^.
GYSIAC (rossiSD), templier; prend U défense de l'ordre; 'V, 244.
HAR
achète sa liberté; emmené par loi i U guerre contre les Bretons, 4'76. 477. Fait annuler ses serments è Guillaume; est porté sur le trône. 478, 479. Doublement attaqué; livre la bataille d'Hastings; est tué; son armée défaite, 483 è 486.
IIARAUCÜURT (cuLLscBE d'), évéqnè de Verdun, encourage le goût de Loidt XI pour les négociations; VIII, 336. U le trahit: sa captivité, 329, 334; IX, 13.
HARCOURT (jEts d'), grand maréchal de France: combat qu'il soutient en Catalogne; V. 94. Fait orûler Roses, 96. 8a guerre en Belgique, 1 18.
HARCOURT (GODErEoi de); son arrestation ordonnée par Philippe le Bel; ta fuite: VI, 23. Il fait hommage au roi d'AnglrteiTe, 42. Le décide à débarquer en Normandie, 36. Intercède pour les habitants de Caen, 38. Culbute les milices d'Amiens, 62. Prend part i la victoire de Crécy, 64. Complice, avec sa famille, de l'assassinat de Charles d'Espagne, 127. Reçu en gréce, 128. Refuse l'invitatioa du dauphin funeste aux siens, 148. Défie le roi de France, 130. Passe en Angleterre; fait hommage à Édouard comme roi de France, tb. Ses opérations militaires en Normandie. 131. Il est tué, 176.
HARCOURT (lE cône d') défend Rouen; VI, 39. Sa bravoure è Crécy, 69. Il est tué avec scs deux Ois, 70.
HARCOURT (JEsa et locis coites b'), complices de ras.sassinatdeCharlrsd'Eapagne; VU. 1 27. Reçus en grice par Jean, 128. Gagnés par lui, 130. Excitent sa colère, 147, 148. Arrêtés par lui avec leur frère Guillaume, 148. Supplice du comte Jean, 149. Mouvement è Rouen pour ta délivrance, ib. Louis continue à servir le roi, 130. Il est un de ses otages. 218. Obtient un congé, 236. Sa part dans les coniiscations de Paris, 433.
HARCOURT (et coitessb d'}; sa comg|nie d'aventure en Provence; VI, 220,
HARCOURT ( LEvicont a' ) demande
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VaincmCDt It grâce de Rouen; Tl, 48â.
HARCOURT (jtcQcEs o'). prend parti pour le dauphin en Picardie; TH, 362, 563. Scs bandes; ses es positions, 379, 3SO. Sa mort, 362, 383, 387.
HARCOURT ( LE COITE d') assiste aux états: TH, AI7. Au congrès de Nevers; Â97. Caution de René d'Anjou, VllI, 19. Puis du duc d'Orléans. 96.
HARCOURT (besm se LoasAiSE coite s'), gouverneur de Normandie: XIII. 6.
Commande l'armée de Piémont; vainucur à la Rotla; XIV, 206. Conquête ont il est chargé, 224. Tictorieui a Casai , 226 â 228. 1 1 prend Turin , 228. T raité qu'il signe, 229. Il recommence les hostilités: ses succès, 290. Scs opérations en Picardie, 269, 266. Comment sauve Ma- Tarin, 30i. Est nommé vice-roi de Catalogne, 326. Ses succès. 339. Son échec à Lerida, 394, 399. Remplacé par Condé, 397. Ses travaux utilisés. i6. Commande l’armée de Flandre; ses opérations, ib.
lEst gouverneur de Normandie, 429, 449.
Marche contre Condé.4U8.Scs opérations, t6. et suiv.,904. Troupes qui le quittent, 906. Ses succès. 911 â 914. Pourquoi se rend en Allemagne; XT, 8. Sa soumission, 23, 24.
HARCOURT ( LA FBiscEssE »' ) accompagne la reine d'Espagne; XV, 279.
HARCOURT (Nwai.iAEécBAL aie n'), ses manœuvres à Neeriinde; XV, 428.
Est sous les ordres de Doufllers, 439.
Troupes qu'il prépare contre l'Angleterre. .467. Ambassadeur en Espagne; il fait aimer le nom français, 910. Iniluence u'il acquiert. 912, 913. Ses mesures, 14. Accompagne Philippe V, 917. Commande l'armée du Rhin: contient le duc de Hanovre; XVI, 101 . Remplace Villars en Flandre, 107. Défend les lignes de Wci.ssembourg; 129, 139. Est du conseil de régence. 179, 181.
HARCOURT (LE Dic, rns SAEÉcnALD'J, lieutenant de Villars en Italie; XVI, 303. Son poste â la bataille de (îuastalla, 404. Son commandement en Bavière; scs fautes, 474. Sa fausse manœuvre è Dettingen, 484. Ses forces sur la Moselle,
HARCOURT (le dccd'J a mission de réprimer le parlement de Normandie; XVll. 187 et suiv. Décret de prise de corps contre lui, 187, 198.
HARDEMBERG (de); son poste à la bataille d'ilastembeck; XVll, 109.
H.ARDl ( JEAV ) accusé de tentative d'empoisonnement sur Louis XI : son supplice: VIII, 413.
HARDI (csAELEsj, amiral anglais, dé-
HAR
joue les manœuvres des Franco-Espagnols; XVll, 417 à 410.
UARDUIN, tige des Couci; II. 273.
Défend le château de ce nom; II, 421.
HARENG ( EAOCL de) outragé par Eustache de Breteuil; III, 199.
HARLAY (ACaiLLEBE). président delà Tournelle; indulgence de ce tribunal;
XI. 40t. Il est nommé premier président
XII, 176. Interpellé ^r Lincester, 301.
Résume l'esprit du parlement; est du tiers parti; son arrestation, 303. Lettres qu'il a données â Jacques Clément, 422.
Complimente Henri IV â Tours; XIII, 39. Investigation dont il est chargé, 142. Il est de l'assemblée de Rouen, 1 164. Boutade qu'il essuie du. roi, 175, Est du conseil de régence, 278. Rassemble le parlement, 284. Assemblée qu'il préside. 200.
IIARLAY-SANCY. négociateur de Henri IV; armée suisse qu'il lève et amène en France; XIV, 317, ^2 â 335, 348, 391. Ses plaintes, 469. Il entre h Paris. 476. Administre les hnances; XV, 32, 45. Envoyé en Angleterre, 99, 07 et suiv., 90. Son abjuration. 134. Sa disgrâce, 164. Traité qu'il signe avec Genève, 169.
IIARLAY (de), archevêque de Paris; propose à Louis XIV d'accepter le titre de protcclcur de l'académie: XV, 185 â 188. Préside l'assemblée du clergé, 291. Célèbre le mariage du roi et de M°“ de .Maintenon, 303. Livres huguenots qu'il fait proscrire, 338. Sa sévérité â l'égard de M°>r Guyou, 487. Déclin de sa santé; sa mort. 480 à 491.
HARLAY, avocat général , puis premier président ; appel qu'il interjette; XV, 360. FavoraW au maréchal de Luxembourg, 438.
HARLESTON (aicBAED de); renfort d'Anglais qu'il amène en Bretagne; VIH. 390.
HARLETTE DE FALAISE . mère de Guillaume le Conquérant; H. 422. Comment s'empare du cœur de Robert, 422, 423. Son mariage ; ses enfants : III, 19.
H.ARO (Locis DE) remplace en Espagne d'OIivarès : XIV, 314. Son obstination â continuer la guerre , 382 â 386. Son envoyé auprès des frondeurs, 464. Il fait arrêter le duc de Lorraine ; XV, 22. Sti-
ule les intérêts de Condé, 34,61. Battu
Elvas; préliminaires de paix qu'il conclut avec la France, 99 et suiv. Sa conférence avec .Mazarin , 60 et suiv. Signe le traité des Pyrénées , 63. Représente le roi de France â son mariage, 67.
UAROUN- AL-RASCUID, calife de
HAÜ
Btgdad ; Charlemagne refoit ses présents ; I, dK3. Ambassade que lui a envoyée Charles, 488. Il lui donne une horloge et les clefs du saint sépulcre, ib. Nouvelle ambassade de ce prince ; causes de son estime pour le roi franc, 470.
UAItPEDANK (jets ne), sénéchal de la Rochelle ; veut vainement secourir la flotte anglaise ; VI , Sa mission auprès du duc de Berry ; VII, 28. 26. Il amène des renforts au due d'Orléans, 1 64.
HARRACII (le comte d'), amba$.sadeur de l'empereur en Espagne ; ses négociations relatives è la succession future de Charles II ; XV. 807 4 809, 813, 814.
IlARRiS’GTON, ministre anglais ; favorable 4 l'enmereur ; XVI, 409.
UARSELLE (LE SIEE ne), chef gantois; lève le siège d'Audenarde ; VI, 444. Ve bâtard de Harselle assassine Ackermann,
HARTFORD (le COITE aE) . aui prises en A^leterre avec le comte de Lorges ;
HART.UANN de Hapsburg ; son père Rodolj)he lui destine le royaume d'Arles:
HARTRAD , Thurinmen ; conspire contre Charlemagne ; 11, 395. Mis en jugement, 394. Comment lui et ses complices sont punis, ib.
HARTWELL (JELS de): renfort qu'il conduit en Bretagne ; scs opérations ; V, 808, 809.
HA8TENDECK (iataille de), gagnée par le maréchal d'Estrées sur le duc de Cumberland ; XVII. 108. 109.
HASTING9, chef de Normands ; ses eiploits ; son origine ; II, 79, 80. Aux prises avec Louis III ; traite avec lui, 168. Évacue l'Aquitaine, ib. Aux prises avec Eudes : négocie, 192. Passe en Angleterre, 200. Vaincu par Alfred, revient en France, 201 >
IIASTINGS ( iiCGCES DE ), 4 la tète des Flamands, assiège Béthune : VI, 62.
HASTINGS commande les Anglais dans l'Inde ; XVII, 438.
HASE, bâtard de Flandre ; son père l'oppose aux Anglais; sa défaite; VI, 488.
UATTÜN, comte de Poitiers, victime d'une cruelle vengeance ; I, 337.
UATZFELD (le coite de), général bavarois , manœuvre pour rallier Lamboi ; XIV. 262.
HAUTBOURDIN (lesieede). du parti de Charles le Téméraire; VIII, 280.
Conseille la retraite après la bataille de Montlhéry, 291, Inquiétude que le prince lui donne. 297.
HAUTËFORT (1°» de); sts amours
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avec Louis XIII; XIV, 87, 178, 213, 214.
Son mariage, 214.
HAUTËFORT (le iaiogis de) est de la fronde: XIV. 488.
HAUTEFORD (d*) défend Pontoise pour la ligue ; est tué : XI, 421.
HAWKS (l'aiieal) bat les Franfais près de l'Ile d'Aix ; XVII, 20. Observe les cèles de Bretagne, 148. Remporte la victoire de Quiberon, 148, 149.
HAWKWOOD (JEAS), aventurier anglais , général des Florentins; VII. 33.
H AWLEY (le GÉséa.), batlu4 Fallcirk par Charles-Édouard Stuart ; XVI. 837.
HAYH ( ALEXASDEE ) , jésuite mis 4 la question , 4 l'occasion du crime de Cbastcl ; XIII, 99.
HEATH, général américain ; commande sur riludson ; XVII, 426.
HUBERT (JACQCEs), maire de Poitiers; son zèle huguenot : Deulralilé dont il convient : son supidice ; XI, 207, 208.
HECTOR, patrice de Marseille ; tué par ordre de Cbildéiic ; I, 290.
UEDOU VILLE (locis de); envoyé par Louis XII contre les Suisses; IX, 26.3.
HED3V1GE, femme de Hugues le Grand, mère de Hugues Capet ; Il , 247 , 274, 277 et suiv. Maintient la paix, 278. Brouillée avec Thibault, ^9, 280. Parait 4 la cour de son frère, 283.
HEIDECK (le coite de) ; renfort qu'il amène au duc d'Orléans ; X. 288.
HEINSIt'S, grand-pensionnaire de Hollande ; signe la grande alliance contre Louis XIV; XV . 828. Est un de scs trois directeurs ; repousse les ouvertures paciRques du roi. XVI. 89, 60.
Conditions dures qu'il lui fait, 93 et suiv. Ses conférences avec Torcy, 96 et suiv. N'ose refuser de négocier', 103 et suiv. Communication que lui fait la reine d'Angleterre, 136.
IIELGAUD DE FLEURY, panégyriste de Robert IV ; II, 337, 348, o32, 33.
IIÉLISACHAR, grand chancelier de Louis !•'; sa mission en Espagne : II, 30. L'un des favoris, 38. Maintenu dans ces fonctions, 39.
IIELLIN . ambassadeur français, suit Cbarlcs-Quinl en Flandre ; X, 281 , 283.
HELLY ( JACQCES de) ; apprend au roi le désastre de Nicopolis ; VII, 84. Message que lui a donné Bajszet, 86. Retourne en Turquie , 88. Combat les Liégeois , 196. Seconde l'arrestation do Montagu , 216. Plie devant les Anglais, 28(1, 263. Prisonnier 4 Azincourt, 298.
Défait par Sainlrailles , 464.
HËLÜISE . amante d'Abeilard; III, 117. Son talent d'écrire en latin, 119,
984 HEN
L'on des ornements de son dpotnie, iS5.
HEMERY (■'; ; lettres de ctcW qu'il B0tî6c -, XVII, aS9.
HEMMING. successeur de Godftid, roi des Dsnois , fait la paix ; i, iTZ. Est tué. -174.
HENAULT (le ntésisEST) est de le cour de Stanislas; XVII, 31.
HENEIDES. slaves; leur parti l'invasion des Gaules ; I, 82. Toy. Venrda.
HENNEQCIN(nusa), aventurier allemand ; ses ravages dans le Laonnais:TI,
ao2.
BENNEQUIN (nnaa); commission judiciaire qu'il préside: XI, 488. Promoteur de la sainte Ligue i Paris; XII. S.
HENNEQUIN, évéque de Rennes; est du conseil d'union ; XI, 402. Est envoyé près de .Uercœur. 403.
HENRI 1*', roi de France: associé i la couronne; fait la guerre h son père; II, 399, 396. Longueur de son régné ; la chevalerie lui est antérieure , 40Ü et suiv. Comment a eompris sa position; son activité ; assoupissement qui la suit; reconnu par les grands vassaux ; attaqué par sa mère ; se réfugie en Normandie ; est secouru : la force è la paix ; ses dé mélés avec Eudes ; inertie du reste de son régne ; il cède le Vexin au due de Normandie, 407 è 409. Situation des grands Befs. 413. Plus faible et moins connu que Henri III d'Allemagne; moins illustre que son vassal le comte d'Anjou, 418. Les liefs d'Eudes lui font la guerre ; son triomphe, 419. Favorable a Guillaume le Bâtard, 423. S'oppose à l'établissement de la trêve de Dieu dans ses domaines, 438. Sous son règne commence la prééminence de la langue française, 430. Premiers vestiges de poésie en Provence, 4,39. Obscurité de sa vie domestique ; scs mariages ; pourquoi épouse Anne de Russie; ses nis ; il fait sacrer l'ainé, 439 â 436. Il fait constater la réalité des reliques de saint Denis, 439.
Sollicité de reprendre le royaume de Lorraine : son inertie ; ses représentationsà l'empereur victorieux; sa timidité, 440. 441. Secourt Guillaume de Normandie, 443. Sa guerre avec lui, 444 â 446. Événements religieux; tentatives de réforme ; persécutions, 447 et suiv.
Invoqué contre les sectateurs de Béranger, 449. Veut vainement détourner Léon IX d'assembler le concile de Reims, 494, Ne seconde point son zèle réformateur, ih. Témoin passif des changements dans les États et dans l'Église ; recueille le Bef de Sens, 498. Sa mort, 499. N'a pas laissé un seul souvenir glo-
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lieux, 460. Sitoation delà fomilla capétienne : son peu d'éclat; minorité des deux 01s du roi, <6. Son testament ; leur donne pour tuteur Baudoin de Lille; pourquoi, 164.
HENRI II, roi de France, d'abord duc d'Orléans , puis dauphin ; otage de son père; X, 77, Don que lui fait le roi d'Angleterre, 114. Mis en liberté. 119. Fait Ouebâtel grand auménier, 119. Nomme Oanès précepteur de son fils aîné. ib. Son mariage, 119, 149 à 149, I.i6. Son père réclame pour lui le duché de Milan; pourquoi l'empereur l’exclut. 1 82 et euiv. Accourt à l'armée de Provence ; son impatience de livrer bataille, 204. Est devenu dauphin : séance du parlement â laquelle il assiste, 213. Est de l'armée du Nord. 219. Puis de celle d'Italie ; son ardeur, 2*20, 221. il est présenté è l'emreur, 23Ü Le reçoit à Bayonne, 848.
n projet de l'arrêter, 290. Sa maiion ; sa maîtresse; son favori, 299 à 261.
Commandement qui lui est destiné ; sa jalousie euvers son frère, 2S6. Il échoue au aié^e de Perpignan , 2^ à 291. Ses opérations en Hainaut, 302. Conseil auquel il assiste, 318. Ses opérations sur la Marne ; composition de son armée, 328, 331, 333. Il blâme le traité de Crépj, 334. Il le raiilie.mais proteste contre cet acte, 336. 337. Il marche contre le roi d'Angleterre ; son échec â Boulogne ; ses suites, 339, 541. Imprudence quun fou dénonce au roi ; il s'absente de la cour, 397, 398. Danger qu'il courld'ètre atteint de la peste. 361. Accusé de la mort du comte d'Enghien, 379. Son avéoemeot;
/ son caractère ; son portrait ; recommandations que lui fait son père, 380 à 383. il met le connétable à la tête des alfairm; comment compose le conseil ; pouvoir de sa maîtresse ; ses largesses, <À3. 584. Ses maréchaux ; cardinaux qu'il (ail nommer, ^9 , 386. Ses voyages ; son séjour à Paris ; obse<|ues de son père ; sa haine contre son frere réveillée ; ses débats avec la famille de Peutbièvre, .387 â 389. Il autorise le duel de Jarnac cl de la Châtaigneraye ; son sacre ; aommation à l'empereur d'y assister . 3»9 , 390. Il cherche à ranimer le aèie des princes allemands; emprunt qu'il veut faire : ses né:iociations avec Soliman . 393. Scs vaines promesses aux insurgés italiens, 399. Ses ttégoc-ialions avec Venise et le pape, 5!»9 à 598. Traité avec l'Angleterre qu il refuse de ratifler ; pourquoi, 398. Il secourt l'Écossc ; projet de marier son fils et Marie Stuart, 400. Scs «acillalioos à l'égard des religionnaires ;
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il-coeonrage le pape dans ton oppcmtion à l'empereur ; son voyage à 'Turia ; il réunit Saluces à la couronne ; tes ùntrigues ; il marie le comte d'Aumale ; insurrection qu'il apprend, M3 i4ü6.
Esprit qui mûrit pendant son régne; ton retour en France: tes mesures nostiles contre l'Angleterre, et suiv.
Comment gagne le régent d'Écotse; il envoie une armée dans ce royaume; veuty faire nommer un chancelier français. ils et suiv. Ce qu'il apprend de don Philippe; couronnement de la reine ; leur entrées Paris; ses tournois; hérétiques qu'il fait périr; forme de procédure qu'il élahlil; sa sévérité, iât à i35. Ut de justice qu'il lient, i‘26. Aux prises avec l'Angleterre. ih.Son influence au conclave ; son traité avec le protecteur ; il rachète Boulogne ; son incapacité; son goût pour Tes ciercices du corps ; il aMndonne les affaires aux favoris, iÜ7 é Ail. Changement dans son ministère, iô2 è i3.f. Il évoque la cause des massacres de Mérindol ; comment les accusés sont sauvés, Ali. Son désir de donner satisfaction aux protestants d'Allemagne ; s'allie contre l'empereur è la Suisse; k Édouard VI, iô5, i36. Il consent à la nouvelle convocation du concile de Trente, iôS. Il se glorifie de ses rigueurs contre les huguenots. Ut).
S'occupe de sauver ceux d'Allemagne; ennemis qu'il suscite contre Charles- Quint ; son intervention dans les affaires de Parme : il protège les Farnèse ; forces qu'il fait passer en Italie ; ses hostilités: il ordonne une attaque générale, iil à Ü7. Intervention des Turcs; il s'en justifie, A48. Ses rapports avec le concile ; vigueur avec laquelle il agit envers le pape ; sa correspondance avec les protestants ; son traité avec les princes allemands , éüO à 482. Il publie son manifeste contre l'empereur; tient un lit de justice; son armée; régence qu'il institue ; son édit pour renouveler les persécutions; il assiège et prend Metz; il occupe la Lorraine. Toul. Verdun et entre en Alsace ; ses ménagements pour les Suisses ; sa retraite, 48d k 463. Il reprend le duché de Bouillon et licencie ses troupes ; médiocre importance qu'il attache è la guerre d'Italie, 4M. Ses correspondances a Naples, 467.
Sa trêve avec le pape ; épuisement de ses flnances ; ses expédients. 467 à 469. Sa politique à l'égard de l'Allemagne, 47U.
Invitation que lui fait la conférence de Passau, 471. L'alliance d'Albert de Brandebourg lui est précieuse ; XI, 8. Il an-
nonce le dessein de garder les trois 4vlchés, t'6. Armée qu'il oppose à celle de l'empereur; ses lieutenants, 9. Il chercha k recouvrer Naples, 13, 14. Il fait prendre pois il perd la Corse, 18, 19, Fête qu'il célèbre, ib. Attaqué k l'improviste en Artois. 20. U licencie l'armée, 22. Son amba.ssadeur disposé à seconder Maria Tudor, 24. Nouvelles rigueurs que les révolutions d'Angleterre lui inspirent contre les protestants, 26. Ses mesures fiscales ; ses parlements sémeatriers ; est prêt è rentrer en campagne ; espérances q^u'il fonde sur le dépérissement de Charles, 27 à 29. Sa vaine négociation avec Pôle ; ascendant de ses armes ; U assiège Benty; gagne le combat de ce nom ; licencie son armée ; par qui Ait défendre Sienne, 31 i 36. Ms commissaires pour la paix ; ses prétentions, 41, Sombre avenir de son royaume, 46. Ses négociations avec Maximilien, 48. Dépit quxl donne à l'empereur, 80. Dissimula son désir de la paix; ses communications au pape ; trêve de Vauccllcs ; son besoin d'être gouverné ; ses favoris ; les Guises l'eibortenl à introduire l'inquisition en France, 83 à 86. Son traité secret avec le pape , 87. Le pontife la décide à la guerre, 88. Projet qu'il forma en faveur de la famille royale ; Henri s'apprête à passer en Italie; il consent au mariage de François de Montmorency ; sa pénurie financière ; comment il récompense ses courtisans : leur cupidité ; le fanatisme populaire le pousse k la persécution. 6U à 64. Son prétexte de guerre, 67. Plan de campagne qui lui est soumis ; menées secrètes des Guises ; U déclare la guerre à Philippe, 70. Il ordonne à Slruizi de réconcilier les Caratfa et Guise ; il rappelle celui-ci, 73. .Marie Tudor se déclare contre lui ; ses moyens de défense, 78. Ses ressources après la défaite de Saint-Quentin ; il nécoute pas les Guises. 80. Il aspire à la paix ; scs efforts pour établir l'inquisitiou ; résistance du parlement ;tprocédures qu'il commence , suivies de supplices puis interrompues ; ses lois sanguinaires ; pourquoi convoque les états généraux ; son discours; sommes qu'il obtient j usage qu'il en fait, 83 è 89. Pourquoi fait arrêter Dandelol, 91. Découragé par la défaite de Gravelines ; suspension d'armes qu'il signe ; restitutions réciproques que Philippe et lui stipulent, 94 4 96. Il fait la paix avec Élisabeth ; pui.s avec Philippe, 96 à 98. Le traité de Cateau-Cambresis est une ligue contre l'hérésie ; Henri dévoile ses projets au
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prince d'Orange ; scs débits avec le parlement; discours hardis qu'il entend; sa colère ; conseillers dont il ordonne l'arrestation ; il fait commencer leur procès; sa mort; sa famille. 99èi0i.
Fidélité et soumission qu'a montrées la reine, 106. Apprêts de scs obsèques, 108. Ses engagements de Catcau-Cambresis; diflicurtés auiquclles ils donnent iieu, 2SS à 2ÜC.
HENRI III, roi de France, d'abord duc d'Orléans, puis d'Anjou, puis roi de Pologne ; assiste à l'ouverture des états généraux; XI, ISl. Aux conférences de Poissy, 172. Complut pour l'cnlcvcr, 178. Il accompagne le roi au lit de justice de Rouen, 298. Reçoit l'Anjou pour apanage, 272. Est du voyage du roi, 279. Charges que sa mere annonce devoir lui conférer, 317. Il est appelé au commandement général des armées. 318. Scs opé'ations contre Condé, 323 h 325. Intrigue contre ce prince, oh il doit être employé. 3i3. Sa seconde campagne; ses conseillers; sa jonction avec Montpensicr, 317, 318. Se met en cantonnement; ses opérations d'hiver, 319. Il force le passage de la Charente; gagne la bataille de Jarnac, sa joie indécente è la mort de Condé, 35U à 333.
'Villes dont il s'empare ; ses mouvements entravés; sa jonction avec d'Aumale; insubordination des deux armées ; pourquoi préfère la guerre au séjour de la cour; la reine met ses corps en cantonnement, 335 à 338. Effets de sa retraite, 359. Il assiège Cbatelleraut ; recule devant Coligni, 300. Forces qu'il rallie ; il poursuit l'amiral; le bat è Moncontour, 363. Jalousie du roi qui .se meta la tête de l'armée: il se retire, 366. Fils préféré de la reine mère; sonjiortrait, 370. Son favori tué ; pourquoi, o83, 386. Son mariage négocié avec Elisabeth d'Angleterre ; il ne souhaite pas cette union, 393. Pourquoi aurait précipité le massacre des huguenots. lUI. Part qu'il rond à la Saint-Barthélemy cl aux déliéralions qui la précédent, 107, 111, 111, 121. Sa mère, son frère aspirent à le faire monter sur le Irène de Pologne, 128, 1.38, 133. Assiège la Rochelle: contagion ; factions dans son camp ; il est nommé roi de Pologne, 136, 113, 149.
Il propose des conditions de paix qui sont acceptées, 130 et suiv. Détails de son élection; conditions que lui font les députés polonais , et qu'il se propose d'éluder ; il prête serment ; fait son entrée h Paris comme roi ; son goût pour les plaisirs ; folie qui pense lui coûter
HEN
la vie, 152 à ISS. Son chagrin de s’éloigner de la France, 1S7. Son départ j rûle que sa mère lui destine, 139 et suiv. Il est sacré è Cracovie, 163. 101. Apprend la mort du roi ; conGrme Catherine dans sa régence ; XII, 11. S'échappe de la Pologne ; sa perfidie envers Damville ; places (]u'il restitue au duc de Savoie; son armée en France ; son accueil à la régente ; ses conseillers ; son penchant pour l'intolérance; sa mollesse: dégoût qu'il inspire 1 la noblesse ; ses vieux capitaines ont disparu ; Montluc lui conseille la paix; ses hostilités au Midi; sa colère contre Honlbrun; sa pénurie; il obtient des subsides des états de Languedoc; ses compagnies de flagellants; ses projets de mariage, 17 à 27. Il épouse Louise de Vaudemont ; son sacre ; donne l'assaut à Livron ; veut marier Luxembourg; scs pratiques dévotes, reliques qu'il met en gages ; la vraie croix disparaît ; rumeurs populaires; mépris publie à son égard ; situation des esprits, 28 à 32. Députation qu'il reçoit des huguenots; il donne le gouvernement de Damville, 33, 31. Il fait exécuter Montbrun; par qui remplacé en Pologne. 36, 37, Son peu d'empressement 1 mettre en liberté son frère cl sou beau-frère, 39. Scs mesures militaires ; son entrevue avec sa mère; scs favoris; il ne venge pus Du Guast, 11. Emprunt qu'il demande à Paris, et qu'il ne peut obtenir; son ressentiment dissimulé; il se dispose à violer la trêve signée par sa mère avec les mécontents, 11, 13. Dupe Henri de Navarre ; est trompé k son tour. 16 k 48. Avantage qu’il accorde à son frère et à son parti par la paix de Slonsieur ou de Cbaslcnoy; il fait enregistrer l'édit de pacihcation, 50. Subvention qu'il demande; sous quel prétexte, 32. 53.
Places qu'il donne è Condé en échange de celles promises; refuse de rendre au roi de Navarre sa femme ; lui renvoie sa soeur. 51. 53. La ligue d'abord se cache de lui ; il se met à sa tète, 38, 88. Sa smur le réconcilie avec d'Alençon, 58. Scs excès honteux; son entrée ridicule dans Paris ; ses mignons ; émotions dont se repaît sa cour; il ouvre en France le ihédlrc moderne ; dans quel costume il y parait ; attire de l'Italie U Gelosi ; opposition du parlement ; répugnance du pys ; libelles contre lui ; mépris dont les Guises aident k l'accabler. CO à 63. Mémoire en faveur de cette famille et dont il a connaissance; se mé6e autant des ligueurs que des huguenots ; sa lutte avec le parlement ; haine qu'il manifeste
: uy vioOgle
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contre la réforme ; il convoque à Blois les étals généraux ; proleslalions des huguenots; crainte que lui inspire l'assemblée ; il la préside ; son discours, tii à 70. Propositions que lui font les trois ordres d'adjoindre ircnle-six députés au conseil d État ; sa réponse; son dessein d'amener l'assemblée à la question rcli-
f;icuse et de faire supprimer le culte rébrmé ; voles des ordres ; remontrances en sens contraires que lui adressent les magistrats de Paris, 75 à 77. Il envoie Biron aux chefs du parti ; il occupe l'assemblée de ses tinanccs ; ce qu'il en obtient; il hâte la rédaction des cahiers, 79 à 81. Préside la séance de clôture et retient les députés: plans de linances
a UC l'assemblée repousse ; le clergé offre c solder une armée, à 8(1. I.e roi refuse de faire tuer le roi de Navarre; comment élude l'exécution du dernier traité, 88. Les cahiers lui sont présentés, ib. Faibles secours que lui donnent les états, la reine mère le presse de faire la paix: ses négociations ;il soumet au conseil d'Kial la question de la paix ou de la guerre ; scs armements, 89 à 92. Tente de détacher Damviltc du parti; succès de ses négociations ; U fait la naix de Bergerac : ses motifs : son édit ae Poitiers ; )1 décrète l'abolition de la sainte Ligue; sesstipulationsavcc le Béarnais et Condé, 95 h 98. Unanimité des états pour lui demander la suppression du cuite huguenot; double complot pour le détrôner; ne sufllt pas À cette luUc : son portrait : son esprit cuiti\é : scs lectures favorites; défauts de son système politique ; il réforme les monnaies : son retour à Paris; il assiste aux noces de la fille de Marcel : désordres de celte fête : sa rupture avec Alençon, fuite de celui-ci, assurances qu'il en reçoit: leur politique mesquine à l'égard des Pays-Bas . lOl à ill. Ses prétendues conférences avec don Juan, llH. 11 laisse son frère passer en Flandre avec une armée, 117. Querelles des mignons: combat qu'il autorise; sa douleur à la mort de Quélus et de Maugiron; obsèques qu'il fait célébrer; veut faire juger Balzac; (luisc s'y oppose; malheurs de ses favoris ; joie du public; haine commune contre ses conseillers; fonctions qu'il distribue hors de l'influence des Guises; il fonde l'ordre du 8aint-Kspril; pourquoi désire réconcilier sa sœur avec le Béarnais : pourquoi sa mère a le même dessein, 120. Sentiment public sur sa fîn prochaine , 120. Il dénonccà Henri lY l’infidélilé de sa femme, 1^. Sa mère raverlit de se préparer i la
guerre, 151. Accueil qu'il fait à son frère; duels entre ses favoris; terreur que lui cause Saint-Luc ; sa colère ; il traite avec Condé qui s'est emparé de La Fcre, 132. Dénûmcul de ses armées; il est atteint de la coqueluche; donne ordre à Matignon de reprendre La Fère, 150.
Méfiance de .Moiiliiiorciiry à son égard, ib. Il publie son intention d'observer l'édit de pacification , 157. Motifs qui le décident à conclure la paix de Fleix; par uelle médiation. iiO à 142. Ce qu'est evenu le pouvoir; cc qu'est pour lui la religion; son caractère: ses vices; sa tendresse de cœur; son aUachenieni pour sa femme; scs aiiiuscmenis enfantins: ses dévotions pour demander des enfants; mariage et fortune de ses deux favoris Joyeuse cl d'Épernon ; sa pénurie ; ses expédients ; disgrâce de d'O ; ses profusions; il néglige l'armée; charges nouvelles que le parlement repousse ; Ut do justice; féodalité nouvelle; puissance provinciale que sa mollesse relève; grandes villes qui sont de véritables républiques; scs rapports avec Philippe If, 144 âl ÜS. Il at'cucillc le préUmlanl qui dispute il cc prince le Portugal. 157. U reconnaît le droit de guerre privée: complot qu'il dévoile au sénat de Strasbourg, ICI, 1C2. Il fait seconder son frère, IC*. Son ambassade en Angleterre ; traité qu'il refuse. ICO. Son but en encourageant son frère; son dé.sir de ne point rompre avec l'Espagne . 1C8. (îrice qu'il a accordée i Salcèdc , 172. Complots des Guises que ce dernier révèle ; il le fait mettre à la torture ; assiste à son supplice : par qui remplace de Tliou; il établit l'usage du calendrier grégorien:
ses occupations frivoles; offense qu'il fait à sa secur de Navarre ; ses oiplicalions avec Henri IV ; sujet de brouilleric publique entre eux ; négociation sans terme, I7i à 177. Proposition d'alliance que lui dévoile ce prince. 184.
Assemblée qu'il tient h Saint-Germain, 185 , 186. Sa réconciliation avec son frère ; complot qui lui est révélé ; ses soupçons; il bérite d'Alençon; il déclare Henri do Navarre son héritier; donne Cambrai k sa mère ; son dépérissement, 1 87 à I CO.Guisc excite contre lui l'opinion publique ; impôts qu'il supprime ; ménagement du Déarnaispour luietses favoris, 194, lOS. Il lui fait proposer de changer de religion, 197 et suiv. Pronostic de son méderin, 198. Ce qu'il accorde aux protestants , 200. Ses velléités d'attaquer Philippe et de s'approprier les Pays- Bas; scs plus secrets desseins connus de la
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lifue ; oommnit Guise le partisse .
2U3, 304. DégoAl qu'il lui inspire; le Mrdinal de Bourbon aspire à lui succéder ; leur traité seerel; ses précautions ; tes quarante-cinq gentilshammcs ; seiraeursengagés dans la ligue; son espion, ZÜ6 é 310. Son alliance avec le Navarrais ; grand grief des ligueurs contre lui , 313. Son courage personnel ; sa hauteur : sa colère contre le chevalier de Sevre; ambassade qu'il reçoit des Pays-Bas ; cette démarche fait éclater la ligue ; places qui lui sont enlevées par l'association ; laces qu'il conserve ; ses négociations ; 13, 314. Sa mère reçoit l'ultimatum de la ligue , 330 è 333. Il ne peut plus rester neutre, ih. Parti qu'il prend ; il sauve Boulogne ; il fait enregistrer le traité de Nemours ; ses hésitations sur la manière de l’eiécuter : ses demandes d'argent pour faire la guerre aux huguenots; il leur fait demander leurs places de sAreté: lettres i|ue lui adresse le Navarrais. 330 330. A absous la ligue aux yeux du pape, 338. Son mécontentement contre ce pontife. 330. Dans la guerre des trois Henri il dirige le parti politique ; comment répartit les commandements : son édit pour faire rentrer les huguenots dans le catholicisme , 240 à 343. Lettres qu'il envoie au grand prieur ; remplace ce dernier par d'Ëpernon , 334, 335.
Pourquoi prend intérêt è la guerre et se rend è Lyon, 230, 3'37 Son retour à Paris ; il donne audience k l'ambassade des princes allemands; leur rude allocution ; sa colère , 338,330. 303. Comment représenté par les prédicateurs de la ligue ; ses négociations avec le Navarrais ; il songe à faire casser son mariage: à qui veut se remarier ; ses lenteurs; à quoi attribuées ; ses explications avec le nonce du pape, 300 , 301. Comptes que lui rend N'evers ; idées de Sixte V ; application qu'il en médite. 303 è 304. Donne à Nevers le gouvernement de Picardie, 364, 303. Ses embarras financiers le disosent à la paix : édits bursaux qu'il fait omologucr ; résistance qu'il éprouve ; il cède ; ses emprunts ; il vend des biens du clergé ; ses prodigalités, 360 . 368. Il fait intercéder pour Marie Stuart , 376. Sa déclaration k la procession des chevaliers du Saint-Ksprit ; conseils de Vil leroi ; sa haine pour les Guises ; ses désirs de vengeance ; ses soucis ; ses con- Sdents: il ordonne au duc. de Guise de combattre l'armée allemande: espérances qu'il fonde sur sa témérité ; scs apprêts contre le Béarnais , 377 à 379. Présents dont il comble Épernon ; accueille mal
joyeuse ; lui permet de livrer bataille, 38U , 381. Sou entrevue avec Guise; pénétré par lui ; commandement qu'il se réserve ; accusé par les 8eize ; ses forces, 393 à 397. Il rejoint l'armée ; déclamations de la ligue , 399. 300. 8a convention avec les Suisses ; puis arec les Allemands ; ordres qu'il donne è Guise , 303 k 303. Lui est comparé ; son enti^e à Paris ; accueil qu'il y reçoit ; ses reproches à Boucher ; concours que Philippe attend de lui , 303 , 306. Articles de Nancy que lui présentent les Guises ; comme il les accueille : trompé par Novers, 309. Bessentiments qu'il a attirés sur d'Ëpernon ,311. Ses ordres à la duchesse de Montpensier ; injures de cette princesse et des ligueurs ; complots des Seize : il se met en défense ; ses envoyés près de Guise, 311 è 310. Apprend qu'il est entré à Paris; sa colère ; leurs entrevues ; précaution.s militaires ; ses conférences avec sa mère ; scs mesures ; journée des Barricades ; sa fuite , 317 i 339. Il hésite à combattre la ligue; ses conseillers; sa défiance ; il ne s ouvre k personne ; visité à Chartres par une procession de flagellants ; députations qu'il reçoit du parlement et des Seize ; ses réponses ; il éloigne Ëpernon ; s'assure des dispositions de la .Normandie; son entrée a Boueii : son traité de réconciliation avec la ligue ; il nomme Guise lieutenant général ; faveur.s qu'il distribue aux ligueurs ; par quoi influencé ; 330 k 541 . Bepousse d'abord, puis reçoit en grèce le comte de Soisaons .
Coinpiotqu'il autorise contre d'Ëpernon, 347, 348. Ses entrevues avec sa mère, avec Guise; il congédie ses ministres, par qui les remplace ; à qui semble se confier; jalouiic de Catherine: il se rendè Blois. 35U. 351. Lieux de réunion qu'il assigne aux trois ordres ; scs premiers rapports avec les états; espoir des ligueurs qu'il décèle ; l'autorité royale menacée ; projet d'éter au monarque même le veto suspensif ; serment qu'on lui demande ; son discours d'ouverture , 353 à 559. Ilcproches de tolérance que lui adresse Cossé-Brissac ; sa réponse ; il fait jurer l'édit d'union ; résolutions contre le roi de Navarre qu'il cherche à éluder ; ses prévenances pour les députés influents, 360 è 306. Bequéte qui lui est présentée pour l'abolition des tailles ; prédication violente contre lui ; exigences de l'assemblée ; il lui fait connaître la détrcs.se de ses armées ; ce qu'il obtient ; ses embarras intérieurs et extérieurs ; est en guerre avec le duc de
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S«Toie ; succès de ce prince, 368 à 370. Intrigues qu'il attribue à Guise ; il se dèti rmine à le faire périr ; à qui s'ouvre ; qui se charge de l'eiéculion ; il fait tuer le duc et fe cardinal ; son entretien avec sa mère ; sa joie ; ses airs de maître ; son colloque avec le légat ; colère de Sixte V ; arrestations qu'il fait faire j grlces qu'il accorde, 377 à 388. Soins qu'il donne à sa mère mourante .
389. Soulèvements dans les provinces ; agitation de Paris; la Sorbonne le déclare déchu; député qu'il reçoit: prisonniers qu'il rclichc ; le parlement mutilé sanctionne sa déchéance; la révolte s'étend ; il cherche à s'appuyer sur les états ; n'obtient rien d'eux ; congédie l'assemblée : conduit lui-m'mc ses prisonniers à Amboise; ses regrets de la mort de Guise: il disgracie Longnac, 389. Est abandonné, trahi, dénoncé au peuple de Paris, comme idolétre; sollicite de se rapprocher du Navarrais; renfort que lui envoie d'^ernon : transfère le gouvernement i 'Tours: ses avances au pape et k Mayenne ; est rebuté ; s'adresse au Navarrais , 103. Par qui lui fait dé velopper ses intentions, {07. Son entrevue avec Mornay :sa duplicité: son traité avec Henri IV, .tll à ilô. Le reçoith Tours: pense être surpris dans cette ville: secouru par les hucuenots; renforts qu'il reçoit; il échoue k Poitiers: succès deses partisans; le Béarnais le presse de marcher en avant ; pourquoi : séjourne à Tours, ili à {|9. Il s'ébranle; ses rigueurs: sonarmée àSaint-Cloiid:attaque qu'il se réserve: il est assassiné: ses derniers moments: il recommande de
reconnaître Henri IV; sa mort, i^) à i26. KITct soudain qu'elle produit , H7 et suiv.
HENRI IV, roi de France, d'abord roi de Navarre; comment ce royaume passe à sa maison: VIH. 233. Son ége à la mort de son père: XI, 231. Accompagne le roi. 238 , 2/9. Mot du duc d'Albe qu'il recueille, 281. Se rend à la Rochelle, SW, 37t. Se relire à Saintes ; y est reconnu chef du parti. 333. 33t. N'assiste point k la bataille de Montcontour, 562. Sa valeur à. Arnay-le Duc; I. 371. Projet de lui faire épouser Marguerite de Valois ; séduit par les oITres de la cour; accueil que lui fait le roi , 38U. 382 à 385. Obstacles à celle union ; elle est célébrée. 382. 39t à 397. t03 à t07. Sc rend cbei l'amiral, tll. Pourquoi éparné à la Saint-Barthélemy, 467, tl3, 413 418. Sa conversion forcée ; sa corres- : pondance avec le pape , 431 , 432. Il
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p-rali au siège de la Rochelle, W5. Son lieutenant en Guienne , 4S0. Son godt pour les plaisirs ; folie qui pense lui coûter la vie; ses amoursavecCorisaode; son penchant pour le duc d'Alenfon , 433 et suiv. Complot qu'ils forment, 458 , 439. Son étourderie ; sa jeunesse , 464. Complot des politiques ; il est prisonnier, 464 k 466. La reine mère le sauve ; marche qu'elle lui indique , 467 et suiv. Colère du roi ; tentative de sa femme pour le délivrer. 469. Lecture qu'il entend, 470.
Bienveillance que lui témoigne la régente; XII, 10. Sa circulaire aux gouverneurs des provinces, 12. Il se rend audevant du roi, 21. Entre dans une compagnie de Oagellants , 26. Sa délivrance stipulée par Condé . 32. Amours qui le retiennent en captivité. 39. Intrigues dont il est dupe ; son évasion ; ses députés à Moulins, 46 à 49. Son dessein de s'établir en Guienne. 32. Sun abjuration ; il réclame sa femme et sa soeur; son entrée à la Rochelle ; est joué par 1a cour ; son entrevue avec Condé ; la capitale de son gouvernement lui est fermée, 34 k 57. Offense d'Alençon ; se prétend le chef du parti : sa rivalité avec Condé, 58. 59. Ses mandataires aux étals de Blois; leur protestation; il appelle le parti aux armes : ses hostilités ; députés que lui envoie l'assemblée , 78, 79. Accueil qu'il leur fait ; projet de se défaire de lui, 86 k 88. Ses négociations avec Montpensier, 90, 91. Biron et Villerol lui sont envoyés ; sa jalousie è l'égard de Condé ; sa déSance de Damville; état du parti ; revers de la campagne ; sa guerre de partisans, 94. Il fait la paix de Bergerac, 97. La messe proscrite dans ses Étals. 101 . Désir du roi d'abaisser sa famille. IÜ3. Il saisit la correspondance de don Juan et de Philippe : il l'envoie an prince d'Orange. 116. Lui fait passer des secours, 117. Il perd TAgénois;sa belle-mère le réconcilie avec sa femme ; leurs rapports; dissensions que Catherine excite entre lui, Turenne etCondé; leur guerre de ruses; ils signent le traite de Nérac; ses amours; sa maladie; soins que lui donne Marguerite ; le roi lui dénonce scs intrigues avec Turenne, 123 à 130. Mécuntenlemeot de Condé contre lui , 132. Son entrevue avec Montmorency; il commence la guerre des Amoureux, 133 à 133. Biron lui est opposé, 136. Il fait la paix de Fleix, 141, 142. Ce qu'est pour lui la religion, IW H vend au roi la châtellenie d'Épernon, 146. Son pouvoir en Guienne, ib. Son cotrevue
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avec Condé, tS2. Il fait reconnaître Lesdiçuièrrs comme chef du parti en Dauphiné itiâ. Scs négociations avec le Portugal, Kit. Ses adii'Ui à Sully; son jugement sur d'AIcnton ■ lOi, 1G5. Ses débats avec le roi ; leurs négociations ; son établissement précaire en Guienne ; hommes vertueui qui rentourent : ses qualités; ressentiments auxquels il est en butte ; tentative contre ses jours ; importance que lui donne le dépérissement de d'Alençon ; alliance que lui propose Philippe; il le dénonceau roi, 17S. 181 à 18i. Il refuse de sc rendre à l'assemblée de Saint-Germain, 188, 18(i. Complot qu'il fait connaître il la cour: Henri III le reconnaît son héritier, 187 à 18!l.
Haine que portent les catholiques à lui et à son parti ; doctrines républicaines des huguenots ; doctrines de pouvoir absolu que Henri commence à professer; ses ménagements pour Valois eld'Ëpcrnon; sa politique tortueuse: sa rupture avec d'Aubigné: scs rapports avec Condé; ses amis les plus zélés; son refus de changer de religion : oifres qu'il fait au roi ; ses places de sdreté ; ses négociations avec Élisabeth d'Angleterre, UH) à 201.
Son accord secret avec Valois regardé par les ligueurs comme une future persécution: sa réponse à leur manifeste, 212, 215, 210, z2l. Sa propte déclaration ; son défi à Guise : ses etforts pour conserver la paix ; considéré par Philippe comme son ennemi personnel, 221, 222.
^ngeà former une ligue protestante en Europe ; ses négociationsavec Elisabeth, 22Ü é 228. Valois lui fait redemander ses places de sdreté : ses observations ; son alliance avec Montmorency ; excommunié par Sixte V ; sa réponse ; dans la guerre des trois Henri il dirige le parti huguenot, 255 k iU). Sea représailles contre l'édit de suppression du culte réformé; laisse Condé exposé aux premiers coups, 212. Aux prises avec Matignon et Alayenne : s'enferme dans la Rochelle. 250 a 252. Y trouve Condé, 255. Ses opérations ; son armistice, 255, 260, 261. Scs conférences avec Nevers et avec Catherine; il refuse de la faire prisonnière, 262, 266. Ses amours lui ibnt négliger les grandes aifaires, 267. Obstacle à la pacification, 277. Les conférences sont rompues; ses succès; ses manœuvres à l'approche de Joyeuse ; il gagne la bataille de Coutras, 278 à 287. A qui remet les restes de Joyeuse, 287. Envoie Morlas k l'armée allemande; marche qu'il lui indique ; ne peut profiter de sa victoire ; son voyage en Gasco-
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gne ; discorde du parti ; ses levées en Allemagne, 289 k 295. Les Seize proclament son exclusion, 296. Recommande k Dohna de ravager la Lorraine , 297.
L'appelle en Bourbonnais, 301. Ses négociations avec Montmorency ; avec les princes du Nord ; avec Élisabeth, 310.
Sa rupture avec Soissons ; ses relations avec Epernon , 345 k 347. Troupes qu'il fait marcher sur Angouléme ; pourquoi, 350. Requêtes de proscription contre lui; Valois temporise, 563 a 365. Est aux prises avec Nevers ; états qu'il convoque a la Rochelle, 577. Valois sollicité de se rapprocher de lui. 405. Son entrevue avec Diane d'Angoulémc :son manifeste; il fait oITrir à Valois toutes ses forces; sa confiance; ses conventions ; il établit à Saiimur le siège de son gouvernement; il conseille au roi de prendre l'offensive. 407 à 415. Il s'avance à son secours; le presse do marcher sur Paris ; lettre interceptée qu'il envoie k Aumale ; ses opérations sur la Loire, 415 il 418. Il s'ébranle ; sa marche : l'armée entière à Saint-Cloud ; attaque qu'il se réserve, 420 à 422. Il apprend la blessure de Valois, 424, 425. Celui-ci recommande de le reconnaître; il arrive à son camp après sa mort; accueil qu'il y reyoil, 425, 426. Son armée lui (échappe ; comment clic sc composait; bonnes nouvelles qu'il reçoit; il prend le deuil commeroi; ses négociations avec les catholiques qui l'entourent ; ils le reconnaissent roi: défection de d'Epernon , de Vilry et d'une foule de soldats; ses négociâtions secrètes avec Mayenne ; ses dispositions; son départ pour la Normandie; comment sc maintient malgré sa pénurie ; ses manières populaires ; son activité ; le pape prévoit son triomphe . 428 à 458. Il fait resserrer l.i captivité de son oncle, qui lui donne le titre de roi ; son désappointement à Rouen ; il invoque le secours d'Élisabeth ; sc rapproche de] Dieppe ; victorieux à Arques, il marche sur Paris; faubourgs qu'il enlève et faH piller; sa retraite. 4.59 k 446. Son entrée à Tours ; son adresse ; sa harangue au parlement; ses opérations militaires ; il est reconna par Venise ; repoussé par les autres
fiuissances; requête que lui fait présenter a veuve du feu roi ; il fait périr le prieur Bourgoin; faiblesse de son parti ; cherche i attirer le légat ; refus qu'il éprouve; exaspération des bourgeois de Paris contre lui ; dispositions de Mayenne en sa faveur , 446 k 451. Nouveau caractère qu'il a donné à la guerre civile ; la possession de Paris lui semble décisive : est
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déclaré par la Sorbonne , hérétique re* laps et eicommunié ; fait lever le siège de Melun; scs mouvements ; il livre et gagne la bataille d’irry, 45S. Victoire de son lîeulenant en Auvergne ; sa lenteur; villes dont il s'empare ; ses né* gociations ; ses expédients ; il arrive sous Paris, itk), 461. Cherche à affamer cette ville ; misère qui la désole, 463, 464. Il renferme Mayenne à Laon ; revient sur Saint-Denis; s'en empare; enlève 1rs faubourgs de Paris; resserre la ville; négociateurs qu'on lui envoie, 466 à 469. Aux prises avec Mayenne cl Farnèse réunis ; il lève le siège ; ses nianoeuvres; il donne à Paris IVscalade : échoue et disperse son armée. 47U à 476. Poursuit Fanièsc; sa vertu militaire propre à captiver la nation : sa petite guerre après la délivrance de Paris, 476 à 478. Tente sans succès de surprendre cette ville: enlève Chvrires ; prend Noyon ; insuffisance de ses succès ; n'a aucun pouvoir en Languedoc; perd la Bretagne ; succès divers de son parti; factions qui le divisent; intrigues diverses ; ses négociations extérieures : son édit de tolérance, 471) à 489. Fureurs contre lui des trois successeurs de Sixte V et des prédieatcurs dans Paris. 492 cl suiv. Sa jonction avec Turenne; il offre la bataille à Mayenne et assiège Rouen . 497 ; \lll, 5 et suiv. Il sc porte au-devant de Farnèse ; scs escarmouches ; sa témérité: ses périls; sa blessure : sa retraite, 8 à 10. Il reprend le siège : est abandonné par sa cavalerie : s'éloigne de nouveau ; renfort u'il reçoit; il bloque Mayenne que le UC de Parme dégage; fidèles serviteurs qu'il perd. Il à 15. Ses négociations ; sa méfîance de sa famille: ses opérations de guerre, 16 à 19. Il envoie Aumont en Bretagne, 21. Scs rapports avec les Bourbons. 22. Intrigues de son conseil secret ; son projet de conversion ; scs entretiens avec Sully; déclaration des catholiques de son parti au gouverneur de Paris: sa manifestation contre Mayenne, 25 à 29. Sa confiance en Duperron : attention qu'il prête aux conférences de Surène; sermons furieux contre lui, 29, 30. Sa conversion prochaine annoncée; il pnnd Dreux, 33.
Motifs qui déterminent sa conversion ; il reçoit à Saint-Denis l'absolution ; opportunité du moment; trêve qu'il signe avec Mayenne. 33 à 39- Son art de gagner les cœurs; il rappelle k la cour Dujdessis-Morney ; ses rapports avec lui ; sa négociation pour épouser l'infante: son amitié peur Sully ; son désir d'obtenir
l'absolulicn du pape ; ses agents secrets à Rome ; il y envoie en ambassade le duc deNevers; refus qu'il essuie ; tentative d'assassinat contre lui, 41 à 48. Son portrait par d'Aubigné. 48 et suiv. Écrit (]u'il surprend ; mauvaise foi de la ligue ; il renonce à traiter avec elle ; publie un édit de pardon; nomme Vitry gouverneur de Meaux : ligueurs qui sc déclarent pour lui. 56 è .57 et suiv. Il se fait sacrer a Chartres; arrêt du parlement et intrigues à Paris en sa faveur; Brissac lui livre celle ville; il y fait son entrée, 60 à 71 . Changement d'ans sa condition ; purification à laquelle on procède; il reçoit en çrâce le parlement ligueur ; faveur u'il accorde a d’O; sa politique à l'égard c ses amis cl de ses adversaires ; son mot è Lanoue; scs édils; zèle du parlement ; décret d'obéissance que rend la Sorbonne; prédicateurs convertis: il admet Lincester; sa méfiance; soumission de Villars , de la Normandie , de la Picardie . d'une partie de la Champagne, etc., 72 à 80. Il assiège Laon ; est aux prisc.s avec l'armée, ennemie; force la place asc rendre. 8l à 80.89 Sa méfiance envers Biron. Bouillon. Épernon et le grand prieur; il traite avec Balagni:
soumission qu'il reçoit; emplois qu'il confère, 89à 92. II nommcMonimorency connétable; son but; ses négociations avec Joyeuse; comment ruine le pouvoir de d'Épernon en Provence, 94 à 96. Ses traités avec les princes lorrains: par qui fait administrer scs finances, 96 à 98. 11 est blessé par Jean Chaste! ; sévérité du parlement à ccUc occasion, 98 à ICI. Scs rapports avec Rome, avec Turenne et avec les huguenots ; organisation que sc donnent ces derniers ; il fait convertir cl réhabiliter la princesse de Condé et élever le jeune prince dans la foi catholique, 101 à 104. Il fait enregistrer par le parlement de Paris l'édit de tolérance: son but; il déclare la guerre au roi d'Espagne; ar qui influencé : son fils né ac Gariellc;son désir (le lui conquérir une principautéindépendanic, lOUè 106. Conseil qu'il établit à Paris; il entre en campagne ; romporlc l'avantage à Fontaine-Française ; sa trêve avec Mayenne, 1(6 è i 10, Il reçoit l'absolution du pape; aux prises avec Philippe; leur parallèle; son infériorité, ll0àt!5. Étal de ses armées: infirmité de l’infanterie; ses auxiliaires : Phonneur national est confié à la cavalerie; nature de cette arme; qualités brillantes du roi nécessaires à scs généraux. 116 à 119. Échecs de ses lieutenants dans les Pays-Bas, 120. Comment
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pounoil à U défense de la Picardie. 122. 123. Et à colle de Cambrai. 127, 128. Le résultat de la première campagne n'est pas en sa faveur : ses fêtes à Lyon ; ses amours: il prolonge la trêve avec Mayenne: grands emplois dont il dispose, 13t. Autorisation quMl a donnée à Lesdiguiè> res: son ingratitude envers ce capitaine, 13i. Guise lui soumet Marseille et la Provence: son traité a>‘cc Liberté; ce qu'il fait pour d’Ëpernon : son traité définitif avec Mayenne: puisavec Nemours.
Jovouse. la ville de Toulouse, 1^) é I4fi. Coiiiment le théâtre de la guerre se trouve réduit à la Picardie et a l’Artois : pourquoi le roi cherche des alliés , 1i8, 149. Ses rapports, ses négociations avec les Turcs, avec Elisabeth : renforcé par la noblesse ; on lui propose de rendre les ffouvernenients héréditaires; sa colère; il perd Calais et prend la Fére : il licencie son armée: son but: maladie qui éclate à Paris, 150 â 155. Son alliance avec rAnglclerro cl avec la Hollande ; son désir de la paix : ouverture qui lui est faite par le légat ; les hostilités su.s-
reiidues en Rn tagne : misère publique.
55 à 101. Son amitié pour Zamet : sur
3Uûi fondée ; ses prodigalités ; prix des éfeclions de ligueurs: il appelle Sully aux finances ; se rend k Rouen pour rassemblée nationale: il en fait rouverlure; son mol à Gabrit Ile: proposition des notabbs ; ses suites; ses négociations avec les huguenots. lOI a 172. Il fait incarcérer Carrel : publicité de se.« amours avec Gabriellccil apprend la surprised'Amiens et s'apprête à partir, 173. 174. 8es expédients financiers: ses boutades: son armée ; sus auxiliaires; long siège qu'il dirige: scs périls : il force l'archiduc â la retraite et fait capituler la ville: ce q^u'il demande pour faire la paix, 174 à 17o. Il traite d'abord avec Mercœur; sa conduite è l’égard de ses alliés: ses négociateurs au congrès de Vervins; la paix est signée dans cette ville, 170 à 184. Il rend lodit dcNanlcs, I8ià 188. Ses efforts constants
f»our centraliser le pouvoir et soumettre a France k sa volonté absolue ; dispositions du |wys; nouveaux grands vassaux nés de la guerre civile; comment se compose le conseil du roi ; son aptitude, iOO a lOi. Son ordonnance pour défendre le port d’armes ; dans quel but ; Sully rétablit l'ordre dans les finances. 194 â 200. Emploi de son temps: ses mœurs débauchées ; sa laideur ; infidélité de ses maîtresses; il .songe k épouser Gabriellc:
conseil dc8ui! \ ; son divorce; son amour pooT' la demoiseUo d’Katragues ; pro-
messe de mariage qu'il lui fait: il épouse Marie de Médicis. 199 à 205. Ses rapports avec la maison d'Autriche : sa guerre avec le duc de Savoie; leurs négociations préalables au sujet du marquisat de Saluce.s: leur entrevue; tentative d'assassinat dont il est l'objet: mécontentement contre lui dans tous les partis, 204 à 211. Complot de Biron: Henri force le Savoyard à la paix. 21 1 à 215. Son entrevue avec la reine; leurs querelles: naissance de son fils: il pardonne â Biron et l'envoie en ambassade en Angleterre:
pourquoi se rend k Calais: ce qu’est sa clémence; mariage de sa sœur: pourquoi se r< nd au midi, son entrevue avec Bouillon et d'Épernon . dénonciation que lui fait Latinisa résolution de perdre Biron; il l'attire à Fontainebleau: le fait arrêter: le fait condamner et exécuter; grâce qu’il accorde k Cha ries d' A ngouléme; â quelles conditions: conseil que lui donne d'Ossat . 210 à 225. Ses rapports avec le due de Bouillon : sa joie à la mort de Cbâiillon: il fait arrêter le prince de Joinville; s'interpose enlreGenèvcet laSavoie; son inimitié envers Philippe III: ses rapp4)rts avec la Trémouille, 227 à 230. 8a nelle position extérieure et intérieure; synode des huguenots â Gap: dérèglements de sa cour ; son voyage en Lorraine : comment s'assure de Metz: y apprend la mort d'Elisabeth ; son retour à Paris. 231 k 234. il envoie Sully en ambassade près du nouveau roi anglais: ses instrurti4>ns secrètes: son projet de remaniement de l'Europ*': traité d'alliance conclu en son nom , 234 h 23fi. Dilapidation que Sully l'empéche d'autoriser: son ministre l'excite a la guerre contre l'Espagne: économies qu’il lui fait faire: parti espagnol â sa cour : il nomme Sully gouverneur du Poitou : intrigui‘s que celui-ci découvre, 237 à 240. Sè maltresse elle-même est en correspondance avec l'Espagne; sonaversion pour Concini ; éloignement de 1a reine pour lui ; mécontentement que lui donne la favorite; elle lui remet sa pro-messe de mariage; usage qu'elle en voulait fair^ : il fait arrêter ses complices ; leur procès: grâces qu'il accorde, 241 â 243. Mort do .sa sœur: paix entre l'Angleterre et l'Espagne; son traité de commerce avec cette puissance; chagrin que lui cause la prise d'Ostende, 2M â 245. Son animosité contre ses ancirns serviteurs prolesUnt.«: sa sécheresse â l'égard de Duplessis ; nouveaux complots qu'on lui dénonce; mission qu'il donne k Sully, 245 k 248. soupçons ; son voyage èn Languedoc ; arresUtions et supplices
qu'il ordoDDc; log forteresseï^ de Bouillon lui gont ouvcrteg ; ses eiplicatioos avec Tambaggadeur d'Kspa^ac : ses apprêts pour réduire Bouillon, 2^8 à 2tiO. Son accommodement avec ce dernier: il le ramène deSédan à Paris. 2i>0 h 2K5. Km* barras que lui donnent sa femme et ses deux maîtresses : il institue la paatette il rançonne les financiers, 253 à 255. Mé* diateurcDtre le pai»eet Venise. 25Kà 25d. Ses rapports avec les Suisses et les Gri* sons ; circonstance où il abandonne ers derniers: ses continuels secours aux HoU landais: il fait reconnaître Tindépendance des Pro>inces-Unies.25(i à 260. Son rcs* gentiment contre la maison d'Autriche:
ses amours sans délicatesse: délations qu'il accueille : mission qu'il donne h Sully, 261 à 262. Progrès du catholicisme dans son cœur: fermentation contre lui dans le parti extrême des vieux ligueurs: ses avances aux jésuites; il fonde le col' lége de la Flèche : il presse Sully de sc convertir; ses pians d'agrandissement |Mur le pays et sa famille ; scs négocia* lions en I.orrainc: ses projets de mariage
fiour scs nis. 262 à 266. Ses édits contre es duc-ls , 266 à 267. Sa passion pour la princesse de Condé; requête qu'il signe pour divorcer; jalousie de la reine: il dé* couvre sa com^spondanoeavcc i'Kspagne; scs hésitations entre l'ambition et les plaisirs: influence de Sully: son humeur, son envie contre son ministre; son tré* sor ; comment grossi . 267 à 260. Aban* donne les Mures expulsés d'Ks pagne. 271 . La succession de Juliers lui donne prétexte d'interveniren Alleroagne;mémoirc que lui envole Dongars. son ambassadeur près de l'union de Halle; U promet des secours : le duc de Savoie est sou seul allié hors de l'empire; promesses qu'il lui fait , 272 à 27é. Toute l'Kurope l'exhorte à la paix ; il pourvoit ses fils naturels: scanaale de sa passion pour la princesse de Condé; sa colère à la fuite de son mari : sa correspondance avec elle : scs teulalives d'enlevement; ses apprêts de guerre, 274 à 278. 11 nomme la reine régente; conseil qu'il forme ; il la fait sacrer : ses pressentiments, sa position intérieure et extérieure, 278 i 2â). Il est tué par Ravaillac, 281. Grands événements que suspend sa mort, 282 et suiv. Réaction espagnole dont elle est le signal. 286. Ses ministres restent à la tète des affaires , 290. Est regretté. ^2. État des ffojivernementsà sa mort; titulaires, 296 a 300. Ses obsèques, 300. A quoi ses trésors employés. 305.
UliiFiRI ou EtDKS, fila de Hugues le
Grand : entre en possession du duché de Bourgogne : II , 279. Auteur présumé d'une des six pairies laïques, 306. Surnommé le Grand ; on ne sait rien de lui ni de ses successeurs pendant deux siè« ries. 530. Sa mort, sans enfants: ses Étals partagés par les seigneurs bourguignons. 36i et suiv.
HENRI l«r, comte de Champagne, croisé à Vczelay ; III. 2^42. Assiste h l'assemblée de Saiot-Jean d'Acre . 266.
Quand hérite de la Champagne. 272.
I.igué contre Henri Planlagenet
Celui-ci recherche son alliance, 292.
Leur réconciliation. 294. Sa négociation avec Frédéric Barberousse, 312. Gendre de Louis le Jeune ; ses brouille ries avec sa femme , 218. Partage avec la reine et ses frères le gouvernement. 575. Offensé par le jeune roi. ib. Sa mort, .377.
HENRI, évéque de Bt'auvais, frère de Louis le Jeune: défend le domaine royal : III . 297. Archevêque de Reims ; meurt. 353.
HENRI U . comte de Champagne, succède à .son |>ère: III, 377. Prend U croix, 595. Reçoit la couronne de Jérusalem. 430. Rompt la trêve avec les Sarrasins ; meurt ; les chrétiens sont renfermés dans Acre. 473.
UKNRI D ANGUULÉME. bâtard de Henri H, grand prieur de France; se charge de tuer Guise et n'ose: reproches que lui fait Charles IX ; XI , ô80. Cninplice du meurtre de I.ignerolles. 58S.
Part qu'il prend à la Saint-Baribélemy , AI3. 4ld, il8. 428. Nouveau massacre qu'il prépare ; par qui retenu, 444. Il sc rend au siège de la Rochelle. 44S. Son guet-apens chez Naiitouillet, 459. Consigne au duc de Savoie les places qu'on lui remet: XII, 21. Conseils auiquels il est admis, 22. Est gouverneur de Provence, 149. Fait assassiner le baron de Saint-Anselme, ICI. Conserve ïlarscille au roi. 217. 218. Est assassiné. 254.
HENRI l*> (L'oisELCcaJ, roi de Germanie, d'abord duc de Saie: sa rivalité avec Conrad ; ses rapports avec Charles le Simple et Uaganon ; son élection ; il soumet la Lorraine ; ses démêlés en Allemagne avec les ducs de Souabe et de Bavière; II, 213 â 216. Puis avec les feudataires en deçà du Rhin. 229. Remporte en Thuringe sur les Hongrois une victoire qui met fin à leurs invasions, 231. Part qu'il prend à la guerre entre Gislebert et Hugues ,232. Sa médialiou; il rétablit la paii , 234. Sa mort; promesses qu'il s obtenues des seigneurs allamanas ; elles sont respectéM,242 et suiv.
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HENRI II , empereur : di^se du duché de basse Lorraine; 11,323. Seul véritable souverain de son époque , 3i2.
Son élection ; son voeu de chasteté ; son compétiteur: l'Italie lui échappe, 36.(, Son activité ; son intervention dans les démélés entre les comtes de Flandre et de Hainaul: son entrevue avec Robert; il assiège Valenciennes : la prend ; donne cette place et l'Ilc de Walcheren au comte de Flandre; prend Gand, 370, 371. Rodolphe le Fainéant lui soumet le royaume d'Arles ; sa puissance; sa piété eiegérée n'a point détruit son énergie ; ses guerres; réunit la Bohème à l'empire; scs eipéditions en Italie; pré.sent qu'il accepte de Robert; ses démélés avec le comte de Blois ; il vient é Verdun ; il se fait moine et continue à gouverner, 383 i 381). Il tranche la querelle entre Eudes et Thierry. 387. Sa mort. 389. Soulèvement en Italie à cette nouvelle. 390. Secours qu'il a donnés à Rodolphe le Fainéant; I, ili.
HENRI III (le aoia ), empereur ; son père se l'associe ; il lui succède ; II, il7. Elus puissant : micui connu que le Capétien, il8. Son iniluencc sur la France; son mariage, 43S à i.37. Ses inquiétudes sur la possession de la Lorraine: il reçoit la couronne impériale: accable le parti de Godefroi le Hardi, donne i Gérard d'Alsace la Lorraine supérieure : reçoit des otages de Baudoin ; attaque de nouveau ce dernier ; représentations du roi de France. 439 è 441. Son opposition au mariage de Guillaume de Normandie, 444. Fait pendre de prétendus manichéens, 449. Son repentir de quelques actes de simonie: fait déposer Benoit IX et ses deut collègues; les remplace par Clément II, 432. Désigne après ce pape Damas, puis Léon IX, 433. .\ppui qu'il donne à ce dernier, 434. Les Romains lui demandent un pape allemand; sa mort : il a soustrait le clergé à la dépendance des seigneurs; la force qu'il lui a donnée se tourne contre scs successeurs, 43(i, 4S7.
HENRI IV, empereur: comment saint Pierre Damien cherche à l'intimider; II, 331. Agé de cinq ans à son avènement, 43ti. Éprouve combien est redoutable la force dont son père a investi le clergé, 4'37. Sous quelle tutelle il règne, 468 et suiv. Ses désordres; prend le titre de roi des F rançais orientaux; son trafic des dignités ecclésiastiques ; ses démélés ; sa réconciliation avec l'impératrice : il est sommé de se rendre à Rome, 417 à 449.
Permet la consécration de Grégoire VU,
300. Son activité; pouvoir qu'elle lai donne; III, 18. Soutient seul contre Hildebrand les prérogatives du tréne;es( excommunié; abandonné |iar l'opinion populaire ; passe en Italie ; comment achète le libre transit des Alpes, 23. Ses humiliations i Rome ; révolte de son parti; élit un pape et prend les armes; scs victoires, 23. Entre à Rome; fait accepter le pape Clément III ; reçoit de lui la couronne impériale. 27, 28. Sa lutte seule préoccupe l'Occident , 47.
Force les Saxons i se soumettre; ses succès: troubles dans sa famille; accusations monstrueuses portées contre lui ; son fils aîné le trahit; déclarations de celui ci et de l'impératrice devant un concile, 48, 49. Son influence en France affaiblie; donne à Godefroid de Bouillon la basse Lorraine qui lui reste fidèle; vicissitudes dans les autres contrées; laisse la maison de Savoie s'agrandir, 49. Excommunié, CI à 64. A abandonné l'Italie; sa faiblesse en Allemagne, 102. Associe son fils Henri V è la couronne de Germanie, 109. Attaqué par lui; son cri de douleur ; sa lettre à Philippe I*', ib. Scs malheurs; sa mort, ib.
HENRI V, empereur; associé par son père à la couronne de Germanie ; lui déclare la guerre: réclame le droit d'investiture ecclésiastique ; son ambassade au pape : III , 109 et suiv. Son mariage avec Mathilde d'Angleterre, 133. Donne le titre de comte è Amé de Savoie : reçoit son hommage: provinces de la France méridionale qui relèvent de lui ; est couronné empereur par le pape; recommence avec lui la guerre des investitures; est excommunié, 141, 142. Favorise raifrauchissemenl des bourgeois de Verdun, 131. Chasse de Rome le pape Gelasc II; le remplace par Burdini sous le nom de Grégoire VIII, 100. Domine en Italie; excommunié par le concile de Reims, 160, 161. Négocie avec Calixtell, 168. Fait la paix avec l'Eglise , 169. Armée qu'il rassemble à la soilicitation du roi d'Angleterre; la disperse, 173.
Meurt sans enfants ; extinction de la maison de Franconie, 173.
HENRI VI , empereur; ses droits, du chef de l'impératrice Constance, au trône de Sicile ; par qui dépossédé ; III, 428. Retient Richard Cœur de Liou prisonnier; en donne avis au roi de France, 431 et suiv. L'accuse devant la diète germanique: le met en liberté, 443,444.
A concédé à ce prince le titre de roi de Provence. 450. Lui propose de se liguer contre Pliilippe , 4!i3. Son expédition
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dans les Deux-Siciles ; sa mort, iSi.
HENRI VII, empereur, d'abord comte de Luxembourg, fait la paix avec le duc de Brabant: V, 1 19. Recherche l'alliance de Philippe le Bel, 192. Son élection; sa
Kuvreté:sa faiblesse, 289. Ses succès en die , ÎKIO. Ne réclame point les droits de l'Empire , sur l'ancien royaume d'Arles, 514. Son couronnement à Borne; sa rupture avec la cour pontificale ; sa lutte avec le roi de Naples ; sa mort, avec soupçon d'empoisonnement, 515 è 518. Long interrègne qui la suit,
HENRI, duc de Frioul, principal conseiller de Pépin; roi d'Italie; I, UH, 444. Sa mort. 452.
HENRI de Saxe; conseil qu'il donne à Charles le Gros; II, 17U. Marche au secours de Paris: sa mort, 171 à 174.
HENRI, frère cadet d'Othon; sa levée de boucliers contre celui-ci ; son rti battu; 11, 245. Il est reçu en grlcc,
HENRI (ir. QcF.sELi.Eia) , duc de Bavière; ses démélésavecOtbon II; II, 284, Réclame la tutelle d'Othon III, ^9,290.
Recouvre son duché ; son zèle pour le jeune empereur, 290. S'interpose pour la paix en France. 295.
HENRI, évéque d'Augsbourg, seconde Agnès tutiice de l'empereur Henri IV; II, 4t)8. Envie qu'il excite, 469.
HENRI ( LE Sl’perbf. ) , duc de Saxe, dispute l'Empire à Conrad III ; III, 228. La guerre éclate entre eux, ib.
HENRI, duc de Saxe, gendre de l'empereur Frédéric Barberousse ; mission que lui donne ce dernier; III, 526.
HENRI, duc de Brabant, assemblée i laquelle il assiste; IV, 19. Ligué avec Othon, 51. Prend la fuite à Bouvines, 57.
HENRI, duc de Limbourg , du parti d’Othon ; IV , 51. Prend la fuite à Bouvines, 57.
HENRI , landgrave de Thuringe , élu roi des Romains par le parti du pape ; IV, 348 Sa victoire sur Conrad, ib. Ses échecs: sa défaite; sa mort, 550.
HENRI, fils de Frédéric 11; sa parenté avec les Plantagencls; IV, 425. Sa mort, ib.
HENRI III, duc de Brabant ; mariage de sa fille avec Philippe le Hardi; V.55. Fait partie de son armée , 45. Est l'un des juges qui condamnent La Brosse, 54. Sollicite vainement du pape la punition de l'évéque de Bayeux, 56.
HENRI de Namur ; part qu'il prend à la bataille de Uons-eu-Puelle; Y, 255. HTin.
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HENRI, duc de Carinlhie, défend contre la maison d'Autriche l’indépendance de la Bohême; V, 266.
HENRI d'.Autricbc , prisonnier 4 la bataille de Mulldorf; V, 401.
HENRI , duc de Brunswick; ses hostilités contre la ligue de Smalkalde;sa défaite : X, 368.
HENRI, duc de Lorraine, d'abord dne de Bar, épouse la soeur de Henri IV; XIII, 220 , 221. Visite que lui fait ce prince , 253. Il perd sa femme , 244.
Se remarie ; n’a ciuc des filles ; le roi veut faire épouser l'alnée par le dauphin,
HENRI , prince de Prusse , frère de Frédéric ; scs opérations en Saxe ; XVII, 126 et suiv. Puis en Silésie , 146 à 147. Admiration des F'rançais pour lui , 147.
Il délivre Breslaw, 151. Kéfend la Saxe, 168. Gagne la bataille de Freiberg, 177. Sa mission à Saint-Pétersbourg,
HENRI l'r, roi d’Angleterre, troisième fils du conquérant ; comment irrite son frère aîné ; III , 21. Son père ne lui laisse qu'une somme d'argent, 37. Achète des fiefs i Robert ; s’y distingue Mr son habileté, 51. Est arrêté, 52.
sauve Rouen; sa cruauté; dépossédé par scs deux frères ; se retire en France, 55, 56. Couronné roi d'Angleterre ; sa loyauté à l'égard de Louis le Gros , 89. Commencement do son long règne ; son habileté , 99. Attaqué par Robert ; leur paix ; il écrase son parti ; s’engage dans la querelle des investitures, lUOè 1(@. , Descend en Normandie ; comment s’y agrandit ; remontrances de l’évéque de Séez ; sa docilité è s’y conformer ; remporte sur son frère la victoire do Tinche- Dray ; le fait prisonnier ; s’empare de la Normandie, 103 è 107. Inquiétudes que lui donne son neveu , qui se place sous la protection de Louis le Gros ; mariage de sa fille; il perd l'alliance du comte de Flandre ; sa malveillance pour le comte d'Anjou ; sa guerre avec I^uis ; leur entrevue; leur défi ; paix bienl6l rompue ; ses alliés ; désordre dans le domaine royal; ses voyages en Angleterre; dispositions de la Normandie ; il fait emprisonner Bcllesme ; gagne à son alliance Foulques d'Anjou; force Louis è la paix; cessions qu'il obtient, 135 a 140. Le provoque; mécontentements contre lui ; est attaqué ; ses pertes ; défections des seigneurs normands; ses alliés; désastres d'une première campagne ; déloyauté de son gendre Bretcuil; quelle vengeance U en tire ; révolte de celui-ci ; il assiège et
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fait capituler sa fille Juliane. 1S2 à <56. Mariage de son fils ; continue la guerre; gagne la bataille de Brenneville: aux prises avec la milice des villes, I48à 460- Sa conférence avec le pape : sa paix avec Louis : il perd tous ses enfants dans un naufrage ; parti que sa politique lire de ce désastre : son second mariage; ses démêlés avec Foulques , 163 à 165. Entraves qu'il met au mariage de son neveu, 172 Prévient par son attaque les partisans de ce dernier : à t^ui il destine son double héritage; inquiétudes h ce sujet. 172. <73. Réduit ses vassaux normand.s, 175. Projets d'élévation de Mathilde au trône . 178 è 178. Fait prêter serment pour elle à ses barons: la marie à Geoffroi Plantagenet : chagrins que I i cause celte union . <82 à 18é. Prétend au comté de Flandre ; seconde Thierri d'Alsace ; .sourde hostilité contre Ixtuis. 190. 191. 9e déclare pour Innocent 11 ; vient en Champagne lui rendre hommage. 198 et .suiv. Son ardeur guerrière refroidie par Pige ; inquiétudes que lui donnent les Gallois et son gendre ; ses trésors: sa maladie; il recommande Mathilde comme son héritière; il meurt, 199 4 202. ,
HENRI II (PusTxcr.SEï). roi d Angleterre ; sa nais.sance ; III. 18A. D'abord comte d’Anj'iu, 272. Mis en possession de la Normandie ; se dispose à tenter la fortune en Angleterre, 278. 279. Son mariage avec Éléonore d’Aquitaine ; étendue de sa domination ; ligue contre Jui; est reconnu successeur d'Étienne d'Angleterre : fait raser en Normandie les chiteaux forts des particuliers ; fermeté de son administration : il fait la paix avec Louis; prend possession de son rovBume: congédie les Brabançon»,réduit'les nobles 4 l'obéissance; démolit les châteaux forts ; ses rapports avec le roi de France ; sentiments qui rétablissent l'équilibre entre eux ; réclamations de son frère Geoffroi ; les élude ; il transige avec lui; il parcourt le Midi; met fin aux brigandages et aux guerres privées: favorise l'établissement de son frère en Bretagne . 281 4 290. Réclame le comté de Nantes : fait valoir son titre de duc de Normandie et de sénéchal de France : la garde de la Flandre lui est confiée: il réduit le second fils d'Étienne; il négocie avec les fils de Thibaud le Grand; il captive Louis; leurs visites réciproques; son alliance avec la maison de Champagne; il fait revivre les prétentions de sa femme sur le comté de Tou- Intifé, 291 A 29é. Ses aUiés ; assemblée
qu'il tient 4 Poitiers; ses feintes négociations avec Louis ; ses hostilités dans le comté de Toulouse : fait attaquer le domaine royal ; son lieutenant au midi ; châteaux qu'il se fait livrer près de Paris ; sa trêve avec Raymond ; sa marche ascendante: sa puissance: comment elle s’anéantit. 295 4 30Ü. 9on clergé se déclare pour le pape Alexandre III, 308. 8s roptucc avec Louis; ses hostilités; dispose du comté de Boulogne ; fait une trêve ; son voyage en Aquitaine; il assi.ste au concile de Toulouse, 309 4 311. Son entrevue avec le pape et Louis ; est au comble de la puissance ; ses projets sur la France :1e pape est dans si's intérêts ; obstacic que 'ui fait son clereé:il lu' donne pour chef Thomas Itcrket; celuici devient son ennemi ; sa présence au concile de Tours ; fait attaquer Raymond et secourir Conan IV ; sa puissance est affaiblie: embarras que lui donnent les affaires ecclésiastiijues. il fait poursuivre Becitcl; le signale a Louis comme traître et lui enjoint de le chasser de scs États. 313 4 318. Dissimule ses mécontentements contre lui ; ses négociations contre le pape ; son séjour en Angleterre : pacifie l'Auvergne ; soumet la Bretagne ; attaque le comte de Toulouse ; son entrevue avec Louis, 319 4 322. Leurs ruptures; hostilités entre eux; leurs traités ou trêves ; il repousse le secours que lui offre l'empereur; ses incursions en Gascogne , en Bretagne , il fait couronner son fils aîné en Angleterre ; sa récandliation avec Thomas Becket ; provocations et meurtre de ce prélat, 3k 4 333. Démonstrations de désespoir de Henri ; sa lettre au pape ; poursuit scs projets d'agrandissement ; prend possession de toute la Bretagne: fait la conquête de l'Irlande : sa réconciliation avec l'Église; satisbetion qu'il donne 4 Louis ; il reçoit l'hommage du comte de Toulouse ; fait allianccavcc Alphonse d'Aragon et Humbert de Savoie; mariage projeté de son quatrième fils ; mécontentements dans ses États : complot dans sa famille : il réconcilie le roi d'Aragon et le comte de Toulouse: est attaqué de tous côtés:
lève des Brabançons : trompé par l-ouis: le met en déroute ; scs avances pour la paix; victoires de son oncle en Angleterre. 337 4 318. 8a pénitence sur la tombe de Thomas; scs succès au Nord.
318, 3i9. Son retour 4 Rouen ; il fait la paix, 351 et suiv. Faitgrâce aux révoltés d'Auuitainc ; alliancea de famille avec Louis; discussions qui s'ensaivaut; il
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contÎDUc à s'agrandir ; soumet le Berri ; achète la Marche ; ses conventions avec Louis; il passe on Angleterre; ses dévotions au tombeau de Thomas» 35i à 338.
Accueil qu'il fait au roi de Franco, 3C3. Son ascendant constant sur ce prince, t/>. Énumération de ses domaines, 369, IT70.
Convention avec Philippc*Auguste, 373.
376. Pacifie la France ; inquiétudes que lui donnent ses fils ; ses plans : leurs caprices *, leur révolte ; Tiolenlo guerre civile ; pourquoi refuse de voir l'alné mourant ; son désespoir lorsqu'il l'a perdu ; il règle le douaire de sa veuve ; sa jalousie envers le comte de Toulouse, 378 h %3. Il refuse d'élever des bûchers coulre les hérétiques; réduit et gracie de fiorn de Hauleford ; discordes de famille ; cour plénière; accommodement; négociations pour concilier le roi de France et le comte de Flandre , 583 è 387. Son entrevue avec le premier; nouveauisujeLs de différends : trêve cmplojée en apprêts de guerre: mesures défensives; trahison de Richard : négociations des deux rois ; tous deux prennent la croix, 59i à 393. Comment attaqué brusquement; scs négociations interrompues par des hostilités; circonstances qui le ibrccnl à la paix : trahison de son fils Jean sans Terre , 51H1 à ^00 La couronne de Jérusalem lui a été offerte, J06. Diète u'ii a présidée * établissement d'une liiiü «A/odtne, itl. Sa mort retarde le départ du roi de France et de Richard, Mù.iU.
HENRI III, roi d'Angleterre ; son infériorité à l'égard des princes capétiens contemporains; lit, 462. Son avènement:
son pniii; le cardinal légal, le pape, se déclarent pour lui ; barons qui embrassent sa cause : sa victoire à Lincoln; IV, 90à 9è. So victoire maritime ; son traité avec Louis de France, 93. Ses regrets; trêve qu'il fait en son nom, 107. N'assiste point au sacre de Louis VIII, 129. Attaué par lui malgré 1a protection du pape, 58 clsuiv. Est aux prises avec ses barons : ne peut défendre ses provinces en France, lo9. Fidélité de l'arcbcvéque de Bordeaux : perles des provinces entre Loire et Garonne, 110. Se déclare pour le prétendu Baudoin ; son peu de pouvoir: ses vices; sa fausseté , 142, 143.
Subsides qu'on lui accorde; secours qu'il envoie en France ; hostilités en Touraine ; il sollicite l'alliance de Raymond de Toulouse . 147, 14S. La menace d'cicommunicalion le force à l'abandonner , il renouvelle la trêve avlc Louis. 132. Ligue qu'il forme en France; préten-
tions qu'il veut faire revivre ; par qui U est dominé, 174. 173. Révoque les chartes anglaises; excite un soulèvement qui le réduit à rimpuissancc, 173. Protégé par la cour de Rome : renouvelle les trêves avec 1a France. 178. Intervient dans la guerre de Bretagne, 192. Prolonge encore la trêve, 194. Sollicitations qui rappellent sur le continent ; armée qu'il rassemble ; trahison qui fait avorter l'cntrcfirise ; sa colère ; sa faiblesse. 194, 193. Son entrevue avec le roi d'Écosse; il débarque en Bretagne : refuse de tenter de recouvrer la Normandie ; se.s opérations de guerre : ses alliés. 212. Son retour en Angleterre. 2U. Trêve à laquelle il consent, 213. Ses rapports avec le pape ; il disgracie son favori du Bourg: chevaliers français qui inondent .sa cour; leur faveur; guerre civile quelle excite. 221 à 224. Est hors d'état de soutenir le duc de Bretagne, 229. Son miriage. 233. 234. Lbef de la ligue des seigneurs de France: renouvelle la trêve, 247 Mission au'il donne à son frère Richard, 256 LVmpereur le charge de modérer le zèle des croisés ; don qu'il fait è rem- ^reur de Constantinople, 239 è 261.
Protège le comte de Provence, 281, Ses prétentions sur le Poitou , 284. Victoire que lui annonce l'empereur. 288. Ligué contre saint Louis. 2 -1. Sa campagne en Saintonge ; son effroi au pont de Taillebourg ; obtient un armistice ; fait sa retraite ; désordre de son armée ; il perd la bataille de Saintes ;irriie les bourgeois de celle ville; sa fuite ; rançonné etahanconné par les baçons poitevins; rejoint par Raymond dcToulouse ; fait un traité avec lui; seigneurs gascons qu'il soudoie; épuisement de son trésor: fidélité du sire de Mirambeau ; signe une trêve de cinq ans. 292 à 300. Son inconséquence ruine l'arislocraiie française , 303. Encouragé par la modération de saint Louis ; rompt les n^ociatioos ; sa lettre à l'Empereur ; achète chèrement une trêve, sa vie dissipée à Bordeaux, 507, 308. Ses favoris ; sa magnificence : son approbation du mariage de Richard. 312.
Ses démêlés avec l4>uis cl avec Thibaud, 316. 317. Soutient contre son clergé le parti du pape, 327. Refuse le concours de l'Angleterre à la croisade de saint Louis ; sa couronne offerte par le pape à ce dernier ; leur trêve; le pape veut se réconcilier avec lui; subsides qu'il lui fournit, 344 è 346. Conférences que le pape lui refuse, 406. Louis veut l'attirer en terre sainte; à quel prix, 411. Opprime laGuicnne; doléances qu'il reçoit;
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«nquttc qu'il fait faire ; révolte des Gascons ; qui il oppose aui insurgés ; reçoit de nouvelles plaintes ; envoie son flissur le continent ; y passe lui-méme, 'éOS i 417. Pour qui demande la couronne des Dei.i-S'ciles , 42!(. Soumet les Gascons ; traite arec le roi de Castille; scs dissensions perpétuelles avec ses sujets. 426.
Ses réclamations i saint Louis ; leur trêve : leurs négociations, 434 4 437. Son fils Édouard obtient du pape la couronne des Deui-Siciles : ses rapports avec le
K>nlife, 438 4 439. Réclame derechef la ormandie, 4t0. 4tt. Ce qu'il obtient de saint Louis. 442. Lui prête hommage comme duc d'Aquitaine; son séjour 4 Paris; honneurs funèbres qu'il rend au fils aillé du roi, 444. 44S. ^ulcvemenl contre lui; il signe les statuts d'Oiford ; est relevé par le pape de son serment ; s'empare de la Tour de Londres; difliculté.s de sa situation; invoque Icsecours de saint Louis ; il envoie son trésor en France ; il s'y rend lui-méme, 450 4 453. Puis-sanec eiléricure de sa maison ; troubles intérieurs ; scs luttes avec l'aristoe'-atic anglaise ; son habitude de violer ses serments ; garanties que les barons exigent de lui ; réduit 4 la Tour de Londres ; vaincu par Montfort : se soumet à l'arbitrage de saint Louis, 486 4 490. Louis prononce en sa faveur; les hostilités recommencent; ses .succès; il perd la bataille de Lewes; est prisonnier; sa captivité, 491 à 492. Le pape l'engage 4 renoncer pour son fils Edmond aux Deux-Sieilcs. 494. Légat envoyé auprès de lui, 495. Embarras que cherche 4 lui susciterCbarles d'Anjou, 467. Espérances qui relèvent son parti, 498. Ses cruelles vengeances après la victoire d'Evesham; il abolit toutes 1rs libertés et dépouille Ixtndres de ses privilèges. 499. Réconcilié avec le roi deNararre, 502. Guerroie contre le parti des barons, 598. N'assiste
Îoint au sacre de Philippe le Hardi; V, 8. Provinces du Midi qu’il réclame de lui ; comment ce dllfércnd est réglé, 19. Ses derniers débats avec le prince; sa mort ; calamités de son long règne, 21. Conséquence.* de son traité de paix avec saint Louis. 62.
HENRI IV. roi d'Angleterre ; son avènement: colère qu'il excite 4 la cour de Charles VI; VII. 108. La Guienne le reconnaît; conspiration qu'il punit; mort du roi détrôné. 109. Les princes français le reconnaissent : il renouvelle les précédentes trêves, 110. Ses plaintes contre «ni; pourquoi se soumet h un arbitrage; son mariage avec la duehessc de Bre-
tagne ; il est dé6é par le duc d'Orléans ; sa correspondance avec lui. 120 4 127.
Hospitalité qu'il donne 4 l'empereur de Constantinople, 127. Troubles de son régne, 132. D'Orléans lui déclare la guerre en son nom ; il fait surveiller les côtes de France; ses succès contre les rebelles : sa Qotte attaquée par les Bretons; ses représailles, 157,138. Subsides levés en France pour l'attaquer, 166.
Fait ap|<cl 4 l'opinion publique ; ses flottes ravagent le littoral, IM 4 146.
Pourquoi ne rompt pas la trêve ; son armistice avec l'Écossc; scs ouvertures 4 la France, 148, 149. Complot qu’il réprime par les supplices, 167. Traité qu'il prose à la France; négociations, 170. 171.
t attaqué ; a laissé la Guienne sans défense, 174 Scs trêves avec la Bretagne, la Flandre, la France. 179, 180, 209. Il triomphe de Percy, 209. Il enjoint 4 ses prélats de se rendre au concile de Pise, ztO Ses négociations avec les deux partis en France ; renfort qu'il envoie au Bourguignon, 237. Traité qu'il fait avec les Armnijnan, 241 4 243. Ses hostilités contre la France, 240, 250. Sa mort. 250.
HENRI V. roi d'Angleterre ; son avènement ; il signe une trêve avec la France; VII, 250. Charles VI lui dénonce les cabochiens, 270. Ses doubles négociations avec la France; ses apprêts de guerre. 283, 284. Ambassade qu'il reçoit et qu'il congédie ; son armée, 286, 287. Régent qu'il nomme ; complot qui le Tl larde; il débarque 4 UarQcur; prend cette ville ; souifrances de son armée ; il marche .sur Calais ; ses opémions pénibles; il gagne la bataille d'Azincourl; retourneeii .\nglcterre, 389 4 291. Sollicité contre les lollards. 302. Ses négociations: scs propositions 4 Jean sans Peur; pourparlers avec les princes prisonniers ; pourquoi disposé 4 traiter ; succès qui change sa politique. 305 4 306. Il négocie avec Charles VI et Jean sans Peur; pourvoit au gouvernement de l'Angleterre ; descend en France; ses conquêtes en Normandie, 317, 318, 322. Est peu porté 4 négocier, 318. Le comte d'Armagnac traite avec lui ; prend Rouen, 333 4 339. Son épuisement, 341, Son entrevue 4 Meulan avec la reine, sa 6lle et Jean sans Peur; son arrogance; ses exigences; rupture des négociations; il les fai t reprendre, 343. Ses troupes surprennent Pontoise ; leurs courses ; villes qu'elles prennent, 345, 346. Ses dispositions après le meurtre de Jean sans Peur ; ses trêves ; Philippe le Bon le reconnaît roi de France , 350 4 352. Valcorde scs droits 4 la cou-
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ronne ; motifs politiqocs pour la lui décerner: il sif;ne le traité de Troycs qui le reconnaît régent et héritier de Charles VI; ses opérations de guerre; sa cruauté ; son entrée k Paris ; il se rend en Angleterre ; princes qui le reconnaissent ; il altère les monnaies : son retour en France ; il fait lever le siège de Chartres. Süli à 362. Villes qu'il prend : il assiège Meaux; y est rejoint par Philippe le Bon ; met en liberté Arthur de Bretagne ; s'empare de la place ; ofllciers et soldats (|u'il fait pendre; ne songe point i adoucir les maux de la France, 36f à 368. Sa mort. 369.
HENRI VI, roi d'Angleterre ; sa naissance; son avènement; VII, 368 è 369.
Par qui reconnu roi de Fran.ui; répulsion du peuple, 373. Composition de ses armées. 373. Dispositions de Paris k son égard; sur quoi son oncle veut l'appuver, 377 k 579. Reconnu par le duc de Bretagne , ilO. Bedfurd lui annonce ses désastres; comment les explique : départ de Winchester; 4^(6. Mesures de son oncle pour le ralfermiten France. 4SI.
Son séjour à Rouen, 462. La Pucelle livrée é scs juges ; le procès est suivi en son nom, 463 et suiv. Prétendu inspiré qui est emmené h sa suite. 473. Son entrée et son couronnement il Paris; son retour en Normandie, 478, .479. Son retour en Angleterre, 491. Offres que le congrès de Nevers se propose delui faire; déclarations de Philippe à scs conseillers; inquiétudes de son conseil k Paris; par qui représenté au congrès d'Arras, 498 à 505. Le duc de Bourgogne fait notifier à son conseil son traité de réconciliation avec la France , 308. Le pays de Caui retombe en son pouvoir, i6. Abandonné il Paris par les Bourguignons, 511. Sa cause perdue en France ; son peuple désire la paix; son incapacité; comparé k son aïeul Charles VI ; traite en frères les 61s de sa mère; VIII, 5à7. Inquiétude que lui donne l'Écossc ; comment dissie, 12. Échange que son conseil permet, . Vaines négociations de Gravelines, 36 à 40. Saufs-conduils qu'il donne aux ambassadeurs français ; conditions qu'il agrée ; ses députés récusés par ceux de Charles, 52, 53. Il congédie le duc d'Orléans, 56. Son incapacité croissante, 6t. D'Armagnac lui offre sa Hile en mariage, 71. Il récompense Talbot, ib. Sa méhance fait échouer les opérations de ses capitaines, 73, 74. Négociateur qu'il envoie en France; pleins pouvoirs qu'il lui donne ; trêve ; il épouse Marguerite d'Anjou, 75 k Tl. Convient d'une entre-
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vue avec Charles VII; prolonge la trêve; 95. Dominé par sa femme; perd Glocester ; valeur de scs droits au trône ; comment donne à l'Angleterre occasion de les examiner, 98 à 100. N'envoie en France ni troupes ni subsides .111. Réclamations qu'il reçoit. 112. Est cause des succès de son rival, 119. Troubles croissants de son gouvernement, 123 i
S'enfuit au chitcau de Kcniluorth
126. Ce qu'il a perdu en deux campagnes; il ne lui reste que Calais, 153, 134. Il a toujours regardé le duc de Bretagne comme son allié, 155, 136. Faveurs sollicitées de lui par des prélats gascons, 147, 148. Sa maladie, 160. Prisonnier du protecteur; il l'exile, 194. Piège qu'il lui tend, 206. 'Tour i tour roi et prisonnier, 224. 226. Livré A Édouard IV, 261. Délivré de prison et proclamé de nouveau, 369. Louis XI public son alliance avec lui ; ambassade qu'il reçoit, 364. Dc.sir de Charles le Téméraire de se réconcilier avec lui. 368. Emprisonné de nouveau, 374. 376.
HENRI VII, roi d'Angleterre ; 61s d'Edmond Tudor , comte de Richmaiid ; VIII, 8. Se réfugie en Bretagne , 576.
Édouard espère se le faire livrer, 428. Son mariage avec Élisabeth d'York; il détrône Richard III ; scs vices; il fait périr le dernier des Plaiitagcncts ; son traité avec Charles Vlll , 77 , 78. Invité à défendre l'indépendance de la Bretagne , 39. Refuse son secours, ib, Olfre en vain sa médiation, 95 S'engage enfin à envoyer des troupes aux Bretons , 107. Scs idées de politique générale, 110. S'oppose A la paix de ta Bretagne, 1 1 5 Ne retire point ses troupes. in.Comment utilise dans son intérêt les troubles de Bretagne, 120, 121. Ses démonstrations belliqueuses contre la France; leur but ; ses obligations envers Charles VIII ; scs luttes avec le parti d'York ; son appréciation des forces militaires du roi ; obtient des subsides pour la guerre : veut en dégoûter le peuple anglais ; ses hostilités ; secours iusigniflants qu’il reçoit de Maximilien ; annonce faussement la coopération de l'Éspagne ; public le triomphe de Ferdinand sur les Mores; le roi renonce A son alliance; il signe avec Charles le traité d'Étaples; son retour eu Angleterre, 129 A 135. Autres traités, 430. Sa victoire sur Perkin Vaerbek ; il renouvelle avec Louis XII les conventions faites avec son prédécesseur , 217.
Pourquoi retient comme prisonnier Philippe d'Autriche ; scs extorsions, 305. Il veut épouser Marguerite d'Autriche, 311.
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Inviii à envoyiT ses ambassadears b Cambrai. î>?7. Il favurise Maiimilien, 33'2. Sa mort: son dernier projet de mariage ; ses trésors, 346.
BENRI Vlll. roi d'Angleterre ; son mariage avec Catherine d'Aragon ; son avènement; son immense trésor; I A, 3(6. Ses traités avec Louis XII et Ferdinand; marque d'amitié qu'il reçoit de Jules 11 , ib. Il seconde la ligue sainte, 371, 372. Y accède; obtient des subsides du parlement; transporte des troupes en E^gne, 376. Déclare la guerre à Louis XII; rassemble des troupes en Picardie, 383.
Force le roi d’Écosse à rester neutre, 3!)4. Ferdinand stipule pour lui; le pousse 'a la guerre ; ses dispositions ; coalition que l'Aragonais lui propose:
trompé par lui, 3116. 3!)7. Sa flotte le transporte à Calais ; il est rejoint par Maiimilien ; gagne la bataille de Guineate: fait raser Térouanne ; assiège ournai ; ses succès encouragent Marguerite, 403 à an. Son licuti naiit bat les Ecossais ; il fait capituler Tournai ; son entrevue avec Marguerite et Cbarles- Quint; ses projets: son retour en Angleterre , 412 , 4(3. Trompé par ses alliés ; trêve dans laquelle il est compris, 414, 413 Mariage de sa fille avec Louis XII ; traité de paii d'EiapIcs. 418, 4111. Il consent au mariage de la jeune reine avec Brandon, 427. Renouvelle la paix avec François I", 433. Ses subsides è Maiimilien . 447. Ses mécontentements contre la France ; il signe le traité de Londres. 431. Restitue Tournai. 463, 464.
Son entrevue du champ du Drap d'or avec François l'r ; ses entrevues avec Charles-Quint, 480 è 483. S'interpose pour la paix, <88 À 400. Promes.se que son ministre fait à rempereur en son nom. 41)1 , 492. Ses explications avec François; il lui déclare la guerre; son alliance avecCbarles-Quiiil; il lui promet sa fille; X. lOà 11. Pleins pouvoirs qu'il donne pour traiter avec le connétable, 24, 23. Subsides qu'il fournit è l'empereur, 42. Cesse de l'envojer et ne fait aucun mouvement, 49. Lui devient bo.stilc après la bataille de Pavie: traite avec la régente de France. 63 à 67. Ne la seconde que par des subsides, 86. 87.
Autres traités, 91.92. Il recommande de mettre Lautrec A la tête de l'armée , 94. Fait déclarer la guerre A Charles ; scs projets de divorce, 98. Veut en vain attaimer la Flandre; trêve qu'il signe, 403. Dimcultés de ses rapports avec François et Charles ; passion qui le détourne des affaires ; il veut.épotiser Anne de Bolcyn
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et faire prononcer son divorce avec .Catherine d'Aragon ; hésitation du pape ; son empressement A transiger avec la France, 112 A 114. Son influence religieuse sur François . 133. Il seconde It ligue de Smalkalde. 176. Ses rapports avec François : avec le pape ; avec Luther; avec la réforme; il disgracie Wolsey; ses projets do divorce. 141 A 143. Inquiétudes que lui donne l'entrevue projetée de l'empereur et du pape; il prend congé de François . 143. 146. Son divorce entravé par l'empereur, 148. Il épouse Anne de Bol> yn ; sépare l'Angleterre de l'Église ; est frappé d'anathème; élude la médiation de la France, 153 A 157. Sa haine pourCbarles-Quint: François compte sur son alliance, 139 L'empereur lui oITre de renouer leur ancienne amitié, 183. 209. Son despotisme ; il fait périr Anne de Bolevn ; épouse Jeanne Seymour; recherche l'alliance du roi d'Écosse, 209, 210 Rcsscntiincnt ue lui inspire le mariage de ce prince, 11. Ëloiguement du connétable pour lui ; ses exactipns ; son despotisme; subsides qu'il rèÇoit de la France: il perd sa femme ; ses négociAtions pour un nouveau mariage ; son mécontentement contre François: l'empereur renonce A s'allier avec lui, 234 A 237. Intrigues pour le précipiter du trAiie: scs mesures; ses armements, 239 A 241. Avances que lui fait François I" ; pourquoi les repousse: 284. Scs hostilités contre Jacques d'Écosse ; sa victoire ; sou projet de marier son fils A .Marie Stuart : pourquoi accepte l'alliance de Charles Quint, 300. Renfort qu'il lui envoie. 303. Attaque qu'il projette, 326. Généraux de l'empereur qui doivent le rallier , 327. Ses dissentiiiienis avec ce prince ; son désir de traiter. 330. Inquiétudes qu'il donne au dauphin, 331. Il marche sur Paris. 332. Ses négociations avec François; il perd Boulogne et se retire en Angleterre, 337 A 339. Comment scandalise le pape. 342.
Projets de François de l'attaquer. 358.
Sa lassitude de la guerre : traité qu'il signe ; avances que lui fait François; il est parrain de la fille du dauphin. 363 A 363. Ses cruautés; sa mort, 375, 376.
Conseil de régence qu'il a institué, 377.
BENRI. évéque de Winchester, favorise l'usurpation de son frère Étienne, roi d'Angleterre ; III , 202. Prend pour quelque temps parti contre lui, 226. Son habileté ; son audace ; abandonne Mathilde, 227.
BE^Iftn CO car ■isTct}. princèd' Angleterre; son mariage projeté aveCiHar-
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gnsrilc de Frante ; III , 295. Oo lea marie encore enfants ; Hommage
Jiu'il fait i Louis le Jeune : remplit 1rs énclioiis de sénéchal de France , 527.
Est couronné en Angleterre, 329 , 550 Rétablit Becket dans sa dignité, 532.
Couronné de nouveau avec sa femme, 3il . Son désir de régner ; son voyage k Paris ; conseil que lui donne Louis, oé3. Ses premières démarches, ib. Sa révolte, <6. Ligue qui le soutient, 5i4 Se prépare k descendre en Angleterre; son armée battue. 34S. Ses nouveaux apprêts , ib.
Appelé en Noiinandie; assiège Rouen, 390. Sa soumission , 352, 353. Ses nouveaux désirs de révolte, 35i. Porte les armes de son père en Berri ; ses progrès, 558. Assiste au couronm ment de Philippe-Auguste. 3Ki, 305 Accompagne son père en France, 576. Secourt Philippe-Auguste. 578. Sa bravoure; sa bonne mine : pourquoi son impatience de régner, 380. Son alTeclion pour Philippe : son échaulTourée; son père l'apaise k prix d'or. 380. 381. Est l'idole des contemporains , 381. Sa révolte ; ses caprices. 382. Sa mort. ib.
HENRI, lils de Richard, comte de Cornouailles; prisonnier de 5Ionlfort; ly. 492. Prend la croix, 511. Est assassiné en Italie parflui deMontfort; V. 16.
HENRI DE TRANSTA5IARE, roi de Castille, sert sous les drapeaux français; VI, 152. Vil en chef d'aventuriers ; passe en Espagne pour attaquer Pierre le Cruel , 229 A pour alliés les rois de Navarre et d'Aragon, 238. Prend k son service les compagnies, 253 k 255. Est rejoint k Barcelone par Duguesclin, 256. Sur quoi il fonde son droit k la courounc ; composition de son armée, 258. Il entre en Castille ;cst proclamé roi; ses progrès rapides; em- Darras que lui donnenl l> s compagnies; récompenses qu'il accorde ; faible troupe qu'il garde avec lui ; il convoque les cortès; scs alliances; ses mesures contre son rival. 2.59. 260. Traités qu'il signe pour lui fermer l'entrée de l'Espagne ; il renvoie Duguesclin en France pour lever des troupes, 264 Efforts de Charles pour le maintenir ; d'Edouard pour le renverser, 270. Ses pourparlers avec ce dernier; il perd la bataille de Najarra.273, 274. Se réfugie en France ; est secondé par le duc d^Anjou ; guerroie en Aquitaine ; rentre en Espagne, 276, 277. Renfort qu'il reçoit ; ses progrès ; son traité d'alliance avec Charles V, 282. 283. Il ' gagne la bauillede Sfootiel; il poignarde ' son frère ; embarras que loi donnent les
rois ses voisins ; il récompense Doguesclin ; il bat les Portugais ; il forme une alliance étroite avec le roi de France, 289 k 290. Il reprend ses villes dont le Navarrais s'est emparé, 513. Son ardeur k seconder Charles V ; il envoie sa flotte contre la iloUe anglaise, 52*2. 554. Délivre don Jayme de Majonjue ; loi prête aide; son alliance avec le duc d'Anjou, 350,551. Il fait attaquer la Navarre, o59. Ses concessions au peuple ; quelquefoia trop libérales; sa ninrt, 364.
HENRI IV. roi de Castille, donne asile au prince de Vianc ; VIII. 252. Attaque le roi d'Aragon 254. .Accepte l'arbitrage de Louis XI, ib. Leur entrevue; de qui accompagné ; pourquoi sa bile ne lui succède pas ; son luxe ; mécontentement mutuel des deux rois. 256, 257. Il perd son frère ; mot de Louis .XI, 551 . Ce roi recherche son alliance, 352. Sa lutte avec scs sujets, 377. Sa mort, 424.
HENRI V. roi de Castille; d'abord prince des Asturies ; son mariage stipulé avec Catherine de Lancastre; VI, 512, 513. Son avènement ; rapports dans lesquels son mariage l'a mis avec l'Angleterre; VII, 44. Renouvelle son alliance avec la France, 66. Prend le même parti qu’elle pour faire cesser le schisme, 97. Inaction de son royaume, 132. Négociateur français auprès de lui, 145. Epoque de sa mort, 2i'9.
HENRI de Castille, frèred'AlphonscX, forcé par lui de quitter l'E.spagne; son alliance avec Charles d'Anjou ; devient son ennemi; IV, 508. Est sénateur lOmain ; se déclare pour Conradin. 511. Est prisonnier avec lui ; est condamné k une prison perpétuelle. 512, 513. Hospitalité qu'il a reçue k Tunis, 519. Le pape promet de s'interposer pour sa mise en liberté; V. .39.
HENRI 1'*. roi de Navarre, succède k son frère Thibaud II ; V, 14. N'assiste oint au sacre de Philippe le Hardi, 18, on traité avec Edouard d'Angleterre ; alliance qu'il projette pour son unique hé.'itière,28. Sa mort, 36. Qui épouses* veuve. 71.
HENRI II, roi de Navarre ; épouse Marguerite d'Angouléme : IX, 342. Son avéïirment, 477. Il n’est en réalité qu’yn seigneur français ; X, 5. Est prisonnier k Pavic, 56. Son évasion, 68. Rien n'eat stipulé pour lui par le traité de Cambrai, 109 k 112. Date de son mariage. 133.
Lève des Basques ; les oppose aux Espagnols. 197. Mance du parlement k laquéllcil assiste, ib. Il est présenté k l'eni- ^reur, 230.Son projet de l'arrêter, 250,
HER
Cluse rirrestation de Poyet, 293. Fiil ptrtie du conseil royal; n'r siège pas, 383. Insurrection qu'il punit'cn Guienuc,
UEMU, comte de Portugal, de la maison capétienne de Bourgogne; gendre d'Alpbunsc Vf ; fondateur de la maison de Portugal ; III, 32.
HENRI, archevêque de Braga ; proclamé roi de Portugal ; prétendants à sa succession; XII, 135, 156. Sa mort, ib.
HE.NRI II (de Li stGSAS), roi de Chypre et de Jérusalem ; secourt Acre assiégée; V, l'ÏH. Sa fuite, ih.
HE.NRI, chcfde la secte des Aenn'rieiia., condamné h un emprisonnement perpétuel : III, 75. 76. Voy. Albiijeoit.
HENRI, ahbé de Clairraui; légat du pape en Languedoc ; III, 385.
HENRI (jEts), député aui états généraux . répond au discours du chancelier; IX. i8.
HENRI (jACQiES), maire de la Rochelle ; son pouvoir dans cette ville : ses rapports avec Lanoue ; XI. 436.
HENRIETTE de France épouse Charles I" d'Angleterre : XIII, 4/0 et suiv., 477, 478. Ses serviteurs catholiques éloignés, 485. A été accompagn 'e par Brienne; XIV, 6. Ses imprudentes démonstrations papistes; son pèlerinage i T} burn;ses brouilleries avec le roi, 24 à 26. Décision que Richelieu lui abandonne. 61 Sa mère se met sous sa protection, 194. Scs malheurs commencent, 230. Elle se réfugie en France, 291. Conseil qu'elle donne à la régente, 402. A
aui veut marier son lils; XV. 68. Traité ont elle est dépositaire, 153. Sa mort, 168. 169.
HENRIETTE d'Angleterre épouse Monsieur; XV, 08. Inclination de Louis XIV pour elle, 79. 89, 98. Qui elle lui préféré, 80. 89. Le roi lui recommande la Vallière. 102. Elle l'admet à sa table de jeu, 194. Son démêlé avec la comtesse deSoissons. 114. Soins qu'elle donne & la reine mère, 118. Elle quitte la cour, 162. Sa mission près de son frère ; bouderies de son mari ; sa mort, 169 à 173. A causé la disgrâce de Villeroi. 425.
nËRARD(cciLiAr»).son sermon lora du prononcé de la sentence de la Pucellc ; VII. 469.
HERBERT, abbé de Saint-Pierre-le- Vif , prend la croix ; III, 242. Sa mort,
HERBERT, némeiateur d'Élisabeth d'Angleterre pour la paix générale; XIII,
HERBEVILLË poursuit Villars ; XV,
HEREFORD (roire d'), son complot contre Guillaume le Conquérant -,111,14.
Comment puni, 20.
HERIBERT, frère du duc de Septinianic : .son supplice ; 11, 37.
HERIBERT l", comte do Vermandois ; II, 180. Reconnaît Eudes, ib. Conjuré contre lui ; fait reconnaître Charles le Simple, 195. Forcé à l'obéissance, 198. Charles le Simple invoque son secours, 219. Il le fait prisonnier, 220. A part au gouvernement, 222. Bat les Normands, 223. Mécontentement que lui donne Rodolphe de France : scs exigences; ligue qu'il forme; il remet Charles en liberté; recourt au pape : obtient satisfaction ; renferme Charles ; ligué avec Hugues contre Buson ; se brouille avec lui, 228 à 230. Ligué avec Gislebert ; leur guerre contre Hugues de France ; ses revers; sa constance ; alfection des bourgeois ; reprend Château-Thierry; pacification, 232 a 2.54. Reçoit à Boulogne Louis IV, 242. Hugues SC rapproche de lui, 243. Leur guerre avec Louis IV, 244. Fait hommage à Othon, 246. Rétablit son fils à Reims ; proclame Othon roi ; assiège Laon ; bat Louis sur l'Aisne, 248 à 249. Lui fait enfin hommage ; pacification, 252. Sa mort,
HERIBERT II, fils du précédent, épouse Oilgive; II. 267, 268. Douaire qu'il lui donne, 268.
HERIBERT III, fils du précédent, auteur présumé d'une de six pairies laïques; d'où vient cette supposition ; II, w5.
Partisan des Carlovingiens , 311. Seconde son gendre Charles de Lorraine, 320. Se rend à Rome et gagne à sou parti le pape Jean XV. 326. Lui dénonce les actes du concile de Saint-Basic, 329. Sa
HENRIQCEZ(jeasse), épouse Jean II, mort, 530. Affaissement du comté de roi de Navarre; naissance de leur fils; Vermandois. ib.
VIII, ^1. Assiégée par des insurgés, HERIBERT, comte du Maine: mal- 254. Secours qu'elle reçoit, ffi. traité par Foulques-Nerra ; II, 418. Fait
HENTICS. roi de Sardaigne, fils de prisonnier par Geoffroi, 410. Lui bit l'empcr. Frédéric II; capture en mer les nommage: pourquoi appeIée'cri'//e-cAient, prélats qui vont Juger son père ; IV, 288. 425.
HERACLICS, empereur; ses victoires HERIBERT LE JEUNE fait hom- «n Orient ; 1, 262. mage à Guillaume de Normandie; lui
Digitizeci I" ( o » ''<ic
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laisse son comt<; II, iTS. Sa famille,
HERIBERT, archevêque de Milan ; arrêté par ordre de Conrad le Sali({uc ; délivré par une insurrection ; III, SU.
Se réfune chez Eudes de Blois, ib. Réconcilie avec Henri III, 3i6.
HERIOLD ET REGINFRED ; succèdent en Danemark è Hemming ; traitent avec Charlemagne ; I, i7é. Hériold invoque la protection de Louis; II, 12.
Secouru par ses troupes. 14. Partage la royauté avec les fils de Godfrid, 21, 24. Se fait chrétien ; re;oit un comté dans la Frise, 28.
HERISPOÉ, reconnu roi des Bretons par Charles le Chauve , lui rend hommage ; Il , 89. Son gouvernement est augmenté de trois villes, ib. Sa mort,
HERISSON (raiEitai os), évêque d'Arras ; comment mêlé au procès de Rohert d'Artois ; V, 413, 444.
HERISSON, aventurier; son atroce pillage de la grotte de Massano; IX, 351.
HERIVËE, comte français, vaincu par les Normands; II, 125.
tIERIVÉE, archevêque de Reims, forteresses qu'il fait bâtir; II. 200. Apaise le mécontentement du duc de Saxe. 215, Secours qu'il amène à Charles contre les Hongrois; lui donne asile à Reims, 217.
Disgracié, ib. Couronne Robert; meurt,
HERLL'IN, comte de Montreuil , est cause de l'assassinat de Guillaume Longuc-Épéc ; 11, 251. Est tué. 307.
IIERLUIN DECONTAVILLE, mari de la mère de Guillaume le Conquérant; III. 19.
HERMAN, duc deSouabe, victorieux à Andernacb ; 11, 247.
HERM AN, duc de Souabc , prétend è l'empire ; II, 3Ü1. Brâle Strasbourg ; est défait ; se soumet à Henri II, ib.
HERM.kN, arclieiêquc de Cologne; pourquoi blâmé par Ciiarlcs-Quint ; X, 351).
HERMANN de Hessc-Casscl. élu archevêque de Cologne; VIII, 415. Assiégé dans Neuss par Charles le Téméraire,
HERMANFROI, roi des Thuringiens;
I. 150. Fait périr scs frères; s'associe à Thierry, 151. Sa mort, ib.
IIERMANGARDE. épouse Lothaire;
II
IIERMANT, l'un des solitaires de Pori-Roval ; XV, 142.
HERMENTRUDE, épouse Oiarles le Chauve ; II, 75. Sa mort, 132.
HERMOISES faoBEaT axs), prétendu époux de la Pucelle; VII, 472.
HERPIN, vicomte de Bourges, vend au roi de France sa vicomté et part pour la croisade ; 111.97.
HErULES au service de l'empereur :
I, 36. Etablis vers les Palus-Méotides.
82. Entraînent les Quades dans les Gaules, 83. Donnent leur nom aux fédérés d'Odoacre; disparaissent avec lui,
HERVERSEM, amiral hollandais; ses pertes à la bataille de Sainte-Hélène ; XV. 392.
HERVEY, comte de Nevers, croisé contre les Albigeois ; III, 224. Refusela vicomté de Béziers, 236. Son mécontentement contre Philippe, 250. Diète à la-
3uelle il assiste, 251. Accusé d'être entré ans l'alliance de Jean sans Terre, 273. Prête à Philippe un nouveau serment, 307. Pusse en terre sainte, 343
HES3E CASSEL, (le raiscr. de), battu sur le Speyerbacb ; XV, 555. Prend Trauerbaeb; XVI, 24. Vaincu à Castiglione. 60.
HESTRE (ail) ; renfort qu'il amène è Henri IV; XII; 420.
HEU (GASPXBD de) , exécuté par ordre du duc de Guise ; XI, 124.
nEYLLE(jExs de), négociateur du duc de Bourgogne près des Gantois; VI, 480.
HIJAR (raxsçois de) étrangle Piétro Navarro : X.
HILDBl'RGII AUSEN (le raiscE d'), commande l'armée des Cercles ; sa jonction avec Suubise ; XVII, 110, Il perd la bataille de Rosbach, 113.
HILDEBRAND, duc de Spolète,rom-
filice de Radgaudes ; I, 388. Accusé par e pape; apaise Charlemagne, 405. Est chargé de repousser Adalgise, 429.
HILDEBRAND, depuis Grégoire VII, pape, favorable è Déranger; II; 450. Son intrépidité; ses talents; son influence sur le clergé ; s'instruit des leçons d'Odilon de Cluny ; son zèle pour l'indépendance de l'Eglise , 454. Est sousdiacre à Rome ; mission que lui donnent les Romains auprès de l'empereur , 456.
Comme il la remplit, iâ. Combat le clergé marié, 458. Fait élire Alexandre II, 469. Élu à la mort de ce dernier: parti contre lui ; désarme l'empenur ; obtient sou consentement et est consacré : scs plans de réforme ; veut détacher le clergé des plaisirs du monde ; l'opposer aux princes ; oppo.silion des évêques de France; son inflexibilité à l'égard du roi Philippe, sa lettre à l'évêque de Châlons, 500 et suiv. Sa lettre aux prélats de
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France ; son appréciation de la situalion •- du royaume , des maui qui le désolent ;
réparations qu'il riitçe du roi, S03 et >" Suiv. Ba lettre, dans le même sens.au ‘ duc d'At^itainc. dOé et suit. Éloge qu'il fait de Guillaume le Conquérant ; ses projets. ÎMI7. Prétend exclure les princes séculiers de toute part aux nominations ecclésiastiques ; s s légats soutiennent celte prétention; expulse un évéque de Chartres désigné par Philippe ; dispute le droit d'investiture aux grands f^udataires ;cileà Rome l'empereur Henri IV, t seul souverain qui lui résiste ; l'excommunie ; proclame son prétendu droit de déposer 1rs empereurs, de condamner ■ les rois , de faire seul les lois ; humiliations qu'il fait subir à l'empereur ; fuit élire roi de Germanie Rodolphe de Souahe ; la guerre éclate ; défaite de son parti ; ses dan|ers personnels ; sa partialité pour Guillaume ; ses lettres hautaines aux souverains ; son ton méprisant avec Philippe ; III, :25 é 26. Ses > ■ désastres ; enfermé au château Saiut- Angc ; délivré par Guiscard , réfugié à Salerne ; meurt, 27. Serments que lui prêtent 1rs IVudalaires qu'il détache de leurs suzerains, 28 et suivant. Pourquoi a excommunié le comte de Toulouse, 31.
Qui élit son parti, â7, âS. Ses projets de croisade, 62, Ses prétentions en partie abandonnées par Calixte II , 169.
HILDEGAROE, femme de Charlemagne ; I. 382. Appelée au siège de Pavie,
HILDEGAROE, femme de Guillaume IX de Poitiers ; accuse son mari au concile de Reims ; III. 163.
UILDERIC, abbé de Saint-Germain ' d'Auxerre ; sommation que lui fait le roi Robert ; II. 366.
HILDUIN.du parti desOls de Louis I*':
Il , S8. Enfreint ses ordres. 89 En est puni, ié. Se range du parti de Lothaire,62.
HIMBERCOGRT .XESiaau'). demande la liberté des otages liégeois, VIII, 321. Sa prudence au siège de Liège, 322.
Enlevé par les révoltés ; mis en liberté ; 3S9. Négocie la perle de Saint-Pol, 414. Est son gardien, 438. Conseiller de U jeune duenosse, 459. Son ambassade près de Louis XI, 463, 464 Son supplice, 466.
HINCMAR, archevêque de Reims, domine son épo*)ue ; II, 87 Ses querelles théologiquesavrcGolescalc ; sa victoire.
Ht. Son entrevue avec Louis le Germanique. I03. Part qu'il prend au procès de Theutberge , IU9. Son ambition ; son empire sur Charles le Chauve ; ses démêlés avec le pape, 1 1 1 Ses humiliations.
ib. Récit de la mort de Lothaire à, loi attribué, 115. Sa controverse arre le pape au sujet de l'héritage de ce roi, 128. Part ^'il prend au procès de Carlomalf, 135. Énnemi de ce prince et de son propre neveu , qui a embrassé sa cause, 136, Se déclare en faveur de Louis le Bègue; couseil hautain qu'il lui donne , 152. Le couronne, 153. S'oppose vainement à Hugues de Lorraine , 154. Se retire par crainte des Normands : sa mort, 166.
HINCMAR, évéque de Laon, nevcudii précédent ; déposé par lui ; II, 136. Jeté en prison ; pourquoi, 137.
BINGJOSA (xeixaQcis a'j.gouTcnteur du Milanais ; inlerrient dans l'affaire de la succession de Manloue : XIII, 330.
Rompt avec le duc de Savoie. 402, 403. Est aux prises avec lui;se$ succès arrêtés par un armistice. 404. Est rappelé, 405.
HIRTENSTEIN , Suisse ; son poste i la bataille de Morat^ VIII, 450.
HOCHSTETT ou BLENHEIM (aa- TiiLLs ar), gagnée par Eugène et Uarlborougb sur Talhird et Marsin ; X VI , 22. Mi)CQDINCOURT(tE aAaècaai.V, battu rTureone ;XIV, 463. Conspire contre ndé, 484, 485. Attaqué dans le parlement ; il escorte Maxarin, 504 et suit.
Aux prises avec les frondeurs, 506. Son poste au combat de Bléiicau, 508, SOS, 517. Ses opérations en Catalogne: XVI, 16. Prend part au secours d'Arras, 23.
Sa défection ; sa fln , 29.
HODGSON , complice de Babington ; XI.273elsuiv.
UOEL II, comte de Nantes ; ses démêlés avec Gcoffroi-.Martel ; 11, -473. Avec ses -voisins, 474, 478.
HOEL , Gis pntatif de Conan III , duc de Bretagne ; renié par celui -ci ; est reconnu par les Nantais ; III . 290. Abandonné^r eux, 291.
-■ HOHENLOUE (xe coûte de) , lieutenant du jeune prince d'Orange ; XI, 2(^
HOHENSTACFFEN(Fatoéiuc Di), du parti impérial : s'empare de laSuuabe; III. 48. Prétend k la couronne impériale, 143. Pourquoi écarté, 194. Déclaré ennemi de l'empire, ib.
HOJO (Locis dei.). stratico de Messine ; querelles qu'il envenime : il est destitué: XV. 242.
HOLLAND (JEAT), connétable du duc de Lancastre ; ses négociations avec le roi de Castille ; VI, 4!Î7, 498. Conseiller de Rirhard II ; VII, 91.
HOLMES (l'auikai.); flotte anglaise qu'il conduit au Canada: XVII, 136.
HOLSTEIN (le pmsce de; , prisonnier à Denain ; XVI, 139.
WWI
HOHPBCH (U forte les
lignes de Vilicroi ; XV, 2ô4i.
HONGROIS; leurs coiamenceinenls ; II. 144. Leurs incursions, 180,202. N’ont d'autre domicile que leurs chars : passent en cruauté les Normands, 202. TbéÂtres de lenrs ravsges , 213. Réprimés par Henri l'Oiseleur, 21 K. l eur incursion en France, 216. Attirés en Italie, 226. Leur origine ; leur migration ; leur établissement en Europe ; détruisent Pavie , ib.
Inondent la Provence ; font de la Gothie un désert ; défaits par le comte de Toulouse; leur armée est détruite, 227.
Vainens déOoitivement par Henri l'Oiseleur, 231. Entrent en Bourgogne:
vaincus par Rodolphe, 234. Envahissent encore la France , 243. Attirés en Lorraine : étendent leurs ravages en France, 269. Vaincus par Olhon prés d'Augsbourg et dé.sormais contenas, 276.
HONORIUS. empereur d'Occident ; I, 42. Ordonne la convocation d'une diète annuelle des Gaules , 48. Loi de lui sur la culture, 64. Les Gaules entièrement chrétiennes sous son règne, 72. Gouverné par Stiliebon. 84 Son règne sinalé par l'invasion générale des barares, par l'établissement des Bourguinons et des Visigotbs dans les Gaules, S. S'oppose à l'élévation de Constantin, 87. Tente vainement de dégager les Gaules ; confirme l'établissement des Bourguignons cl des Visigotbs, 88. Fait assassiner Stiliebon, 90. Se rapproche des Visigotbs après la mort d'Ala rie. 91. Les installe au midi de la Gaule, ib.
Installe à l'est les Bourguignons, 93. Fin de son règne, 9.t, 95.
HONORIUS I", pape, élu par l'impératrice Agnès ; II, 4C9. Abandonné par la nouvelle régence de l'empire, 470.
Quand se termine le schisme, ib.
HONORIUS II , pape ; reproches que lui adresse saint Bernard ; III , 187. Sa mort, 198.
HONORIUS III. pape, embrasse la cause de Henri III, roi d'Angleterre; IV, 92. Invoqué pàr Simon de .llontfort, 106. Impôt qu'il autorise en Franee, 109. Comment il en affecle la répartition, 1 10. Prend sous sa protection Amaury de Montfort,! 1 1 Son légat dans l'Albigeois, lit. Ses efforts cm tre les hérétiques, 116 b 118. Conditions que lui fait Louis VIII, 134 Espoir que lui donne l'empereur Frédéric d'une croisade en terre sainte , ib. Accepte puis refiise les offres de Louis. 134 a 137. Il élude les propositions de Raymond, 138. Il recommande vainement a Louis de renouveler
I* tréVe avec Henri HT, ib. Sa proteèlioa è l'égard de ce roi, 139. Consent i ajour> ner fr départ de Frédéric, 14S. Poursuit les hérétiques en Italie, 146 S'interposa entre les rois de France et d'Angleterre, 148. Favorise ce dernier; 178 S'rff'orce de retenir le comte de la .Marche dani son alliance ; sa mort, ib. Son inimitié pour l'empereur Frédéric II, 483. A négocié son mariage, ib.
HONORIUS IV , pape ; son élection ; V, 98. Faveurs spéciales qu'il accorde i Philippe le Bel, 1U3. Empêche la paix entre la famille de France et celle d'.Aragon, 109. Sa mort, llü. Ses vains efforts pour attirer en Italie Rodolphe deHapsburg, 118.
HOOD. vice-amiral anglais, battu par de Grasse; XVII, 425 , 428. Son habile manœuvre, 418, 438.
HOPITAL tnicacL de l’) , chancelier ; son amitié pour Olivier ; X, 425, 432. Sa nomination; XL 132, 133. Ses efforts pour empêcher l'introduction en France de l'inquisition d'Espagne, 134. Conseilla l'assemblée des notables. 13S. Y assiste, ib. Son discours , 136. Il signe l'ordre d'arrélerles Bourbons, 142. Se rend dans la prison de Coudé. 145. Confirme la reine mère dans sa répugnance i livrer les Bourbons aux Guises, 147. Lui conseille de s'emparer de l'autorité, 148. U préside le conseil, 150. Assiste i l'ouverture des états ,1.51. Son discours , 152, Il donne la parole aux orateurs, 156.
Subsides qu'il demande, ib. Scs propositions i la séance de cléture. Il pré.scnte au parlement les ordonnances d'Orléans et de Romorantin ; ses luttes avee ce corps; sa tolérance, 158, 159. Il déclare innocent le prince de Condé. 161.
Il réunit le conseil privé et le parlement; ses idées de tolérance sont repoussées ; ce qu'il obtient de l'assemblée, 165. 166. ' Comment dispose la prochaine réunion des états. 166. Suspend de svs fonctions le premier président du parlement , 167. Est alarmé de l'e.sprit novateur de ra.ssrmblée, 169. Assiste à la conférence de Poissy, 172. Sa lutte avec la Sorbonne ; le général des jésuites l'arcuse d'hérésie, 178. Confèrences qu'il préside , 182. Sa discussion avec une députation du parlement, 185. Scs embarras; il persiste dans son système de tolérance, ib. Sa délibération avec la reine, 195. Il est écarté du conseil , 196. Amnistie qu'il obtient pour Toulouse, 220. Puis pour Rouen. Z51. Négociation qu'il conseille. 239. Son désir sincère de la paix, 245. Fait déclarer le roi majeur, 257,
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S58. Son discours au lit de justice de Rouen, 200. S'est dt^fié avec raison de l'obéissance du parlement de Paris, ib.
Le force ii la soumission , 201, 262. La reine n'a couliance qu'en lui ; intrigues de femme qu'elle mêle i ses grandes vues, 265. A quelle condition fait délivrer du Moulin, 207. Complots auiquels il est étranger ; le pape est tenté de le traduire k I inuuisition ; sa famille est protestante ; sa nonne foi dans scs efforts de neutralité ; sa capacité pour le travail ; sa vie simple ; ses réformes comme lémslateur ; le ^rlement repousse celle relative au calendrier, 275 à 279. Son discours au parlement de Toulouse, 280.
Réforme qu'il opère par l'ordonnance de Moulins, 29i a 2U0, Scs ciplications avec la reine d'.\ngletcrre, 300. Il négocie avec les huguenots. 313. Est éloigné
Sar la reine, 3il, 342, 382. Sa mort ; ;ii.3i.
HOPITAL (LC icaoiis de l') est gouverneur de la Champagne ; XIV. 4to.
IIURIC, roi de Danemark, vainement menacé par les lils du Debunnaire ; II, 80. Lance scs neveui sur les eûtes de France et d'Angleterre, 87. Guerre civile avec un de ses neveux ; bataille sanglante, 93.
HORN (jEvpi de), sénéchal du Brabant; flotte qu'il commande; VIII, 17 Est tué, 19. Sa veuve arrêtée, 4lr.
HORN (JEAV de), évêque de Liège ; soulèvement contre lui ; X, 120.
HORN (IE coiirE de) ; scs représentations hardies à Philippe II sur les rigueurs exercées contre les religionnaires; XII, 284. PaciOcations qu'il négocie . 301. Refuse de se joindre à la confédération des Gueux, 303, 304, Sou supplice, 334.
HOR.N ( criEEXiaE DE ) accepte le commandement de l'arniéo nationale des Pays-Bas; XII, 114.
HORN (ctsTAVE de) signe avec la France, au nom de la Suède, le traité de Beriiwald ; XIV, 95. Seconde Gustave- Adolphe, 98, 105 Rat le secours espa-
Înol, 107 Se range autour de Wcymar, 20. Ne peut sauver Ratisbonne; est prisonnier, 133.
HORN (EE coxTE DE) assas-sine un agent de change; meurt sur la roue; XVI, 270 a '273.
HüTLAND (LE COÛTE de) ; son ambassade en France; XIII, 170.
HOTTMAN (ebauçois); sa publication intitulée Frnnco Gatti» ,■ XI, 402. Sa réponse à la bulle d'excommunication du Navarrais ; XII, 259.
HOTTHAN (caiDLEs) , trésorier de la Ligue; XII, 211, 213. Soulevé par Guise, 321.
HOÜDETOT (aoiEDT de), lieutenant du roi Jean ; ses opérations en Normandie ; VI, 151.
HOULAGOU, kan des Mogols, détruit le califat et ruine Bagdad ; IV, 447. Envahit la terre sainte, 4^.
HOWARD (éoocAao); sa flotte anglaise ravage les eûtes de Bretagne ; IX, ^5. Est tué dnsi que son frère Thomas,
HOWARD EFFINGHAM, amiral anglais, destructeur de l'invincible Armada ; XI, 3.42 à 344.
HOWE (losd), tué à Ticonderoaa :
HOWE (losd) , renforce le général anglais Gage en Amérique; XVII, 390.
Combat è Boston, 391. Ses opérations dans la Dclawarrc, 401. Sa retraite; il est remplacé , 413. Il combat d'Estaing, 414. Ravitaille Gibraltar, 433.
HUBERT, beau-frère de Lothaire II , accusé d iuceste ; Il . 108. Accueilli par Charles le Chauve, 109. Sa mort, 112.
Par qui tué, 186.
HUBERT, vicomte du Mans ; force Guillaume le Conquérant à lui accorder la paix : III. 36.
HUBERT, archevêque de Cantorbéry, prend parti pour Jean sans Terre ; 111, 463. Le couronne pour la quatrième fois, 480. I.C seconde dans scs exactions, 4^5.
HUE DE MIROMESNIL est liommé garde des sceaux; XVII, 331. Favorable au rappel du parlement, 337. Ligué contre Turgot, o65. Puis contre Necker, 386. Choisit le successeur de ce dernier, 416 è 448. Est du conseil des Onauces, 449. Brouillé avec Vergennes, 451. Fermentation qu’il entretient contre Calonnc. 5U7, Son renvoi, ib.
HUESC.AR (LE Dtc d'), ministre d'Espagne : XVI, 362.
HUGONET (ciiLiAiaE). chancelier de Bourgogne , accuse Louis XI d'empoisonnement ; VIII, 411. Est le gardien de Saiut-Pol, 438. Conseiller de la jcuiLC duchr.ssc, 459. Son ambassade près de Louis XI . 463 , 464. Son supplice, 466.
HUGUENOTS, nom des libéraux de Genève adopté par les religionnaires de France ; XI, 113.
HUGUES CAPET, roi de France; son âge è la mort de son pere ; II, 277. Est gouverné par sa mère ; jalousie qu'il excite chez Lothaire, 285. Son mariage ; sa médiocrité, 281. Sa part dans la querelle entre Lothaire et Otliou 11 ; obscu-
HDG
ril< de aon histoire srant son usurpation; accompagne i'cmpereur en Italie, 2811, 289. Intrigues qui précédent son avènement; son habileté h se tenir dans l'ombre, 293, 294. Proclamé roi par son armée et sacré à Reims, 293. Ëvénemeot qui commence la période où l'autorité royale est anéantie ; n'a point le droit de faire des lois ; ne se distingue des autres prince; que par des prérogatives honoriliques ; le régime féodal l'a pré* cédé; coutumes des temp's de Clovis accréditées encore de son temps , 297 à 299. Prétendue prééminence de sa principauté sur d'autres seigneurs; seigneurs égaux en puissance é ceux qu'on a regardés comme ses pairs et comme auteurs des pairies laïques, 30(, 303. Est le complément de la révolution féodale ; la médiocrité do son génie convient pour le régime qui coratiicncc ; indiSércnce des contemporains sur ses actions antérieuraa à son avènement ; sur les motifs de ses partisans: sur son origine et ses ancêtres; opinion de son temps qui le fait sortir des rangs inférieurs de la société; comment il forme l'assemblée qui l'élève sur le tréne; sanction qu'elle reçoit ; il fait sacrer son fils ; sa promptitude à s'emparer de la couronne; ses adversaires ; leur inertie le maintient ; il s'appuie sur le clergé ; laisse Arnolpbe prendre possession de l'arcbevècbé de Reims ; serments qu'il en reçoit : trahi par lui; sa longue inertie pourchasser do Laon et de Reims .son rival ; sa correspondance avec ses vassaux iointains ; attaque Guillaume Bras de Fer; assiège en vain Poitiers; sa victoire infructueuse ; invoqué par ce seigneur, 303 à
322. Sa sommation au comte Adalbert; réponse de celui-ci ; assiège laon ; est vaincu; comment répare sa défaite; les princes carlovingiens lui .sont livrés par trahison ; scs luttes avec les grands feudataircs ; avec Robert, son fils, 3rô à
323. Veut faire déposer l'archcvéque Arnolpbe ; l'accuse devant le pape ; le traduit devant un concile provincial ; cherche vainement i apaiser le pape ; son protégé Gerbert condamné par un concile; guerre obscure de feudataircs pendant sa lutte avec l'Église; état des
rands fiefs, 323 à 330 et suiv. Iinpossi-
ilité de se former une idée de son caractère, ô3(i. Sa mort; dernières paroles que lui attribue le panégyriste de son fils; .sa dévotion supcrsiilieuse ; il n'a jamais porté les alliibuls de la royauté, 537,338. Pourquoi a fait couronner son fils de sua vivant, 348. Insubordination
HUG
même dans ses domaines, ii. N'a pan laissé un seul souvenir glorieux, 408.
HUGUES, fils de Drogon ; sa naissance ; 1, 508. Son héritage. 311.
HUGUES , bétard de Charlemagne ; 1, 337. Tonsuré ; Il , 18. Commande une armée neustricnne ; est tué, 77.
HUGUES, beau-père de l'empereur Lotbaire ; II. 21. L'anime contre son
rire, 29. Trahit Bernard, 30. Condamné mort, puis gracié, ib. Opinion publique en sa faveur, 32. Sa mort, 33.
HUGUES, fils de Lothairc le Jeune ; s'empare de la Lorraine; II, 133. Résiste aux armées de scs oncles, 163. Scs ravs([es, 167. Ligué avec Gedfrid, 169.
Trahi ; aveuglé; emprisonné, 170.
HUGUES, abbé, partage avec Gauzelin le gouvernement de la Neuslrie : II, 134. Sa faction fait couronner Louis III et Carluman, 138. Défend Paris assiégé par les Normands, 171. Sa mort, 172.
Comment le qualifient les historiens du temps, 28t.
HUGUES LE BLANC, comte de France ; sa puissance ; II, 217. Revendique l'abbaye de Chelles, ih. Puursuit Charles en Lorraine ; le met en déroute; sa conférence avec Henri l'Oiseleur ; maître de la couronne ; la donne à son beau-frère Rodolphe ou Raoul, 218 i 220 Gouverne sous son nom, 222. L'appelle i son secours contre les Normands, 223. Médiateur entre Rodolphe et Héribert ; ligué avec ce dernier contre Boson; se brouille avec lui; sa guerre avec Gislebcrt et Héribert ; assiège Reims ; fait la prix ; s'approprie une part de la Bourgogne, 229 à 234. Le plus puissant des seigneurs de la France ; Étals qu'il gouverne; ses abbayes: appelé /c Grand,pourquoi ne prend point la couronne ; la donne au jeune Louis d'OuIrenicr, ^0 à 242. Sur quoi il fonde ses prétentions à la Bourgogne ; prend Langres ; traite avec scs compétiteurs: inimitié du jeune roi contre lui : il s'allie avec Héribert, 243, 244. Fait la guerre à Louis IV, 244. Fait hommage à (Uhon. 246. Son succès à Reims ; proclame Oihun roi ; assiège Laon ; bat Louis sur l'Aisne. 248. Jalousie contre lui au midi, 230. Fait de nouveau hommage à Louis; pacification, 232. S s combats en Normandie: protège le fils d'Ucrihert : se fait confirmer dans scs titres ; accueille Louis à Paris; nouvelle guerre enlie eux ; son ambassade è Üthon ; obtient son amitié; propose & Louis de partager avec lui la Normandie. 234 à 236. Trompé par ce prince ; son rcsscnlinicnl, 238. Le re-
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tient eepüt; 4 ■quelle 'cemKtion U le délivre; legeerre aussiMt retommencr; f MO •Iliance étroite arec les Normands ; aua prises arce 'Amotpbe, 2S9 à 2dO.
Prend et brûle Soissons ; est cicommu-
■ ' nié coaditioRoellement , 26é. Défend la
citadelle de Laon; eicommanié par le ‘■ pape: SR réconeilie avec ses ennemis,
I Sbo, «Hi. Nouveaux démêlés, 268. Pro-
■ met son appui à la veuve de Louis;
■ ' reconnaît Lolbaire ; obtient la conces-
sion de l’Aquitaine; assiège vainement Poitiers, 276. Sa retraite ; sa victoire infructueuse ; sa mort i sa famille, 27i i
HDGUE8 de Provence, roi d'Italie :
sa généalogie, descend de Charlemagne; II. 223. Son usurpation ; fait hommage de la Provence à Rodolphe de France.
824. S'oppose ans Hongrois, 226. Enlève l'Italie à Rodolphe de Bourgorae. 227.
Lui cède ses Etats en deçà des Alpes,
I 228. Epouse sa veuve, 243, Pourquoi ne détruit point les Sarrasins du Valais.
HDGÜi'iS LE NOIR . premier souve. i rain de la Franche-Comté ; II. 223. Dispute l'héritage de son frère Rodolphe, 234. 243. Perd Lsngres : traite avec ses compétiteurs. 245. Ligué avec Louis IV,* 244. Lui donne aaile, 248. Sa médiation
HUGUES, 61s do comte de Vermandois; archevé']Ue de Reims 4 cinq ans ; II, 220. Long siège que soutiennent les habitants pour le défendre ; dépossédé, SUS. Rétabli, 248 240. Ro(oit de la cour de Rome le pallium, 282. Protêt par Hugues de France, 288. Dépossédé encore, 260. Assiégé dans Mouson, 260. t Eclat de set démélés avec Arland ; con- I.' r.ile convoqué é Verdun pour juger entre eux ; il le récuse, 261 . Condamné par le concile de Mouson, 262. Son représenlant au concile d’Ingelsheim ; convaincu de iani ; il est tDtlbémalisé, 263. Continue la nerre. 264. Réclame vainement son archevêché à la mortd'Arlaud,
HUGUES, évéque d'Auxerre, invite le ' roi Robert è se mettre en possession de la Bourgogne; est chsssé de sa villa ; II, 365. Encourage les eiforls du roi au sié^ d'Auxerre, 566. Continue la guerre.
HUGUES, fiivori du roi Robert 11; conseils qu'il lui donne ; II, 368. Assassiné sous SRS yeux. ib.
HUGUES, chapelain du comte de la Rochrehouart ; soufflet qu'il donne à un juif de Toulouse : II, 380.
'■ ’ HUGtTES, eémte de 'Ohlloné, sonnier Renaud ; puni par le doc- de ‘Normandie ; II, 307;
HUGUES, 61s aîné deRobert ll.assédé à la esnronne ; II, 387. Nommé fe Grand par ses jeunes compagnons ; réclame à qMtorzeanssa part dans la royauté; ses pillages; se rélûgie chea Eudes; réconcilié avec son père, ib. Demandé parles Italiens ponr roi, 391. Sa mort, 395.
HUGUES , 61s du roi de France Henri !•', comte de Vrrmjiidois ; sa naissance ; II, 437.
HUGUES, duc de Bourgogne , se fait moine : III, 31.
HU6UE8,archevêquedeLyon, cbarrt Mr le pape de dissoudre le mariage dt Philippe l*ravec Bertrade; 111,60. Concile qu'il convoque, 61.
'HUGUES, comte de Saint -Paul, prend la croil ; 111. 66. Part avec Roberl. 7.3.
HUGUES LE GRAND, frère du roi -Philippe; prend la croix ;'III, 66. Part avec Robert Courte- Heusc, 71. Passe seul en Grèee avec queliques chevaliers, 74. Est reteno prisonnier; délivré par Godefroid de Bouillon, 74. Son retour en France, 80. Etendue de son comté de Vennandois, 96. Part de nouveau pour la terre seinte. 97. Sa mort, 98.
. HUGUES II, duc de Bourgone, prince fainéant ; III, 94. Cherche a réprimer les vexations de scs offleiera:
noms de ces avanies, ib. Pourquoi nomma le PaeiUqup. 134.
HUGUES l*r, comte de Champagne ; ses expéditions en terre sainte ; vend sa souvcrainclc à son neveu Thibtud de Blois; III, 134.
HUGUES II, comte de Rfaodez . ligué avec le roi d'Angleterre ; III, 322.
HUGUES III, due de Bourgogne . ligué contre Philippe-Auguste ; III, 378.
Reçu en gricc, 379. Son mariage avec It veuve d'Albéricde-Toulouse; il acquiert le Dauphiné, 386. Ses exploits en terre sainte, 591. Aux prises avec Philippe; se soumet, 587, ' o92. ■ PrciKl la croix, 398. Son entrée. 4 Gènes avec Philippe^ 418. Ses prétendues propositions au roi de Sicile, 421. Largesse qu'il reçoit, 422. Massacre auquel il préside, 425.
Partisan 6dète de Philippe; noliOe 4 Richard l'intention de roi de France de partir. 426. Reçoit le commandement de l’armée, 427. La quitte, 429. Meurt,
HUGUES IV, duc de Bourgogne, n'est
foint convoqué au sacre de Louis VIII ; V, I3Ü. Assiste 4 relui de Louis IX,
/v.lHJlH
178. Son nMFi»in;.'il4ttMm'i«.eomlc«IC' Champagne, 198 i 813. Est croisé ( le pape veut le diriger sur Constantinople, 21)8. Comumnt ooligé de s'embarquer à Uarsellle , 869, 870. ÊcbauiTourée de Gaza, d'où il s’échappe par la fuite, 870. Son départ pour l'Europe, 878. Ilsemble disparaître de la scène, 880. Sa nullité. a06. Croisé avec saint Louis, 3^. Où le rejoint, 368. La garde du camp lui est con6ée , 380. Scs machines secourent Braccion é la bataille de Mansourab, 384. Le roi se remet en communication avec lui, 383. Assiste au sacre de Philippe le Hardi ; y, 18.
HUGUES, comte de Saint-Paul, prend la croix ; III, 474. S'engage dans la croisade contre les Albigeois, SIO. Refuse les dépouilles du vicomte de Béziers, #22.
HUGUES V, dur de Bourgogne ; son avènement ; V, 864, 863. Est armé chevalier, 866. 867. Prend la croit, 267.
HUGUES d'Angers; libéralité envers lui révoquée ; V, 568.
HUGUES, grand inquisiteur de Toulouse ; le pape invoque scs rigueurs contre lesTurlupins ; 'VI, 380,
HUGUES ( Bzsssços), n^ociateur entre Genève et les Suisses; XI, 113.
HUGUES (sis sBwtsD), amiral anglais ; aux prises avec Suffren ; XVII, "436 h 438.
BUMBAULD, seigneur de Saint-8ever, forcé par Louis le Gros; III, lli.
BUMBERCOURT (lr sirb s'], olHcier du duc de Bourgogne; mission qu'il remplit : VII, 314.
HUMBERCOURT (cEsiie s'], fait prisonnier; IX, 871,278. Racheté, 878. Est è l'armée de Picardie , 488. A celle d'Italie ; X, 87. Surprend Colonna, 89. Son poste à .Marignan ; y est tué, 31. 34.
HU.UBERT I» (xcx latscHES aAiss), et Gcrold, lige de la maison de Savoie; II. .337. Paraissent è la cour de Conrad te Salique. 414.
HUMBERT II de Savoie agrandit sa maison; III, 30. Beau-père de Louis le .Gros. 3.1
, UU.UBERT III de Savoie fait hommage à Frédéric Barberousse; III, 304.
Attaque le comte de Toulouse ; son peu de succès. 582. Son alliance avec Henri d'Angleterre , 338. Son entrevue avec lui. a.
HU.MBERT, évéque de Puy en-Velay ; Louis le Gros lui accorde la seigneurie de cette ville; IV, 103.
HU.VI1ERT II. dernier dauphin viennois ; son avènement ; comment s'est
Aiüim
rendorinéinozabln; V, 463.L8ai»d*Bavière lui offre le titre de roi, 470. £st sollicité à la lois par les rois de Eranca et d'Ao(^letcrre de les seconder, 489.
Fait partie de l’armée de Philippe de Valois, 300.' Ses dispositions à vendra sa succession éventuelle ; scs ouvertures au duc de Normandie ; VI, 27. Son traitd avec Philippe, 28. Cessions qu’il fait en Auvergne ; ses négociations avec la cour de Naples, té. Ses projets ; sa croisade, 31, 38. Mort de sa femme, son retour en Europe; ses projets de mariage; sa cession définitive de ses États ; prend l'habit de saint Dominique ; est patriarche d'Alexandrie. 98 è lOO.
HUMBERT (sciLuuai), grand inquisiteur; confesseur de Louis le Bel; convoqué à. Rome ; lU, 361 etsuiv. Coinmis au jugement des templiers, 403. Qnelle preuve il imagine de donner de son impartialité. 404.
HUMBERT, chimiste; ses travaux avec le duc d'Orléans; XVI, 134etsuiT.
HU.UIÉRES [LE sutE d'J; prend le commandement en Piémont ; par quoi réduit è l'impuissance ; les landsknechts l'emmènent avec eux; X, 817, 218. Est du conseil de Henri II, 383.
HUMIËRE8 ( jscQoss b') commence la sainte ligue; acte qu'il fait signer en Picardie ; XIII, 33. Secourt Ham et est tué, 181 à 131.
HU.MIÈRES (b'); son poste h Ivrr; XI. 434. Il rejoint le roi; XIII. 13. Il entre i Paris avec lui, 68.
HU.UIÉRES (LE jubéobel D'j ; sa disgrâce: XV, 193. Ses menaces a Utrcchi, 211. U seconde le roi en Flandre, 8M, 249. Prend part à la victoire de Cassel, 831, S'empare de Saint-Ghislain. 232.
De Courtrai, 306. Bombarde Audenarde, 309. Aux prises avec le prince de Waldeck ; son échec à Walcourt, 384. Sa mort. 438.
BUNANDAIE (ta tiaa as u), l'un dea cbels de la confédération bretoniio; VI,
HUNANDAIE ( is ) part pour le Piémont ; X, 380.
IIUNBOURG (LE asBoa a'); ses menaces au duc de Guise; XI, 93.
HUNIADES (JSLS) ; ses victoires sur les Turcs ; sa mort ; VIII, 203. Son fils élu roi. ib.
HUNOLD succède k Eudes, duc d'Aquitaine; I. 327. Battu par les fils de Charles-Martel, 333. Ses mouvementa concertés avec ceux d'Odilon ; réduit â la paix-, se venge sur son frère Hatton; abdique en faveur de son fils ; par sa re-
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Irtite, il met fin à U çucrre, 537, 338. Sort dn cloître après 25 ans de retraite, soulève les Aquitains, 372. A l'approche de Charlemaane, disperse scs troup s et se réfugie chez les Gascons ; livré au vainqueur , emmené en France ; s'é> ehappe et se réfugie chez 1rs Lombards,
HUNS, barbares scythes ; leur irruption ; I, 81. Quelques-uns suivent les Vandales, 83. Leur eipédilion sous Attila, 99 cl suiv. Empire éphémère, 102.
Asservis , 103. Leurs révolutions rapides, 1^2 Leurs armées attirées en Bavière et en Frioul par les intrigues de Tassilon ; sont vaincues, 427. Nouvelle irruption ; nouvelle défaite, 428. En discussion sur les limites avec l'empire franc; sont envahis et vaincus^ 432, 433, Ligués avec les Saxons, 435. En proie è une guerre civile ; abattus par Pépin, 443. Battent Gérbold, 452. Prédications dans leurs contrées, 462.
IIUNTINGDON, négociateur du roi Édouard III dans 1rs Pays-Bas; V. 478.
Puis de Richard II avec Charles V; VI,
HÜNTINGDON ( ic coart de); son poste au siège de Rouen ; VII, 335. Il viole la capitulation de Roye, 357. Sa pièscnce è la cour de Henri VI; 402.
Est au siège deCompiègne ; sa retraite ;
HUON, seigneur du Puiscl, assiégé par Philippe U', roi de France ; voit en fuite l'armée royale: III, 33.
HERAULT DE CHIVERNY. chancelier d'Anjou , donne avis à Henri III de son avènement; XII, 11. Se rend au-
IMM
IBELIN (on d'J, sa belle contenance à la bataillede Mansourab; IV, 384. Prisonnier; se confesses Joinville, 391. Fait la remise d'Acre à Charles d'Anjou, 402.
IBERVILI.E, ministre de Louis XIV à Slayenec; ce prince le presse de commencer la guerre; XV, 528.
IBN-.AL-ARABf, émir de Saragossc, recherche l'alliance de Chirlemagne ; I, 386. Vient aux comices de Paderborn demander sa protection , 390. Est partisan du calife de Bagdad, 391. Charles le ramène en France, .v92.
IDIAQUCZ (Acrosso) est auxiliaire de Mayenne: XI, 476.
iLi.ESCAS, émissaire espagnol près de la Fronde: XI V, 420 et suiv.
IMAD EDDIN, sultan de Damas, se
HYO
devant de lui, 19. Est admis & scs conférences avec la reine mère, 22. L'argent qu'il procure au roi dissipé, 25. Sa mission en Lorraine, 28. Siège au conseil d'État, 92. Est nommé chancelier, 122.
Dénoncé par Salcède, 267. Édits bursauz qu'il prépare, t'è. Son conseil aux journées des Darricades, 317. 328. Réception qu'il fait faire au roi è Chartres, 329. Il traverse les desseins do ce prince, oo2. Est congédié, 351. Il fait modifier l'édit de tolérance. 489. Embarras qu'il donne è Biron; XIII. 10. Détermine la conversion du roi, 35. L'introduit dans l'église de Saint-Denis, 37 Se rend i Orléans, 41. Entre avec le roi à Paris; est envoYé aux princesses lorraines, 71. Purifie les registres du parlement, 72.
Porte à cette cour le traité avec Brissac, 74. Son discours! l'assemblée de Rouen, 79. Est è la tête du conseil du roi ; époque de sa mort, 107.
HUSS (jf.As); relation entre sa réformalion et celle des Albigeois; IV, 121. Prédications de son précurseur; VI, 346. 384. Sa réforme ; VIII, 271, 298.
UUYSON (LE siECB d'), envojé par Henri II à Constantinople; X,59j.
HYDE-PARKER, marin anglais; son combat contre les Hollandais; XVII, 430.
HY'NDFORD ( LOBD ) est médiateur entre Frédéric et Marie-Thérèse d'Autriche; XVI, 461 à 465.
HYONS (jEAs), bourgeois de Gand, d'abord confident du comte Louis de Male, puis son ennemi ; insurrection qu'il dirige ; sa mort ; VI, 374 à 378. Sa politique suivie par ses successeurs, 378. Constance de son parti. 414.
ING
réunit aux chrétiens pour arrêter IcsCorasmiens ; est écrasé a Gaza; V, 319.
I.IIHÜF (LE Gf.vpBVL) repousse les Français à Rces; XVII, 123.
IMMACULÉE CONCEPTION: origine de cette querelle ihéologiquc ; VII, 11.
IMPERIALI (le CABDiVAL'y; son râle dans le débat entre le pape et Louis XIV; XV. 94 et suiv.. 101 et suiv.
I.MPRIMERIE, date de son invention; IX
INCHI (le SIEE a') défend Cambrai ; Monsieur , duc d'Alençon , lui enlève cette place: XII. 161, 165.
INFANTADO (le dit. de l') reçoit la reine d'Espagne; XI, 121.
INGEBURGE de Danemark; son mariage avec Philippe-Auguste; il la répu-
die; sa nlnile dans an couvent: III, UT. Le pape prend parti pour elle, dtiG,
Est emprisonnée , é<>8. Son époux la reprend, mais la traite en captive, 470.
Dans quelle circonstance il annonce une entière réconciliation ; IV, 20. Legs que lui fait le roi , 123. Elle n'a point d'enfiinl, 124.
INGELTRUDE.femme de Pépin:II,24.
INGO, missionnaire chez les Huns; ses roovens de prédication; 1, 407.
IN.NOCENT II, pape, sacre Louis VU; Ili, 186. Besoin qu'il a de la protection du roi, 187. Quand élu du pape, 197. Se réfugie en France ; chassé par la faction d'AnacIct ; le clergé se déclare pour lui, 198. Souverains qui le reconnaissent ; rèle de Saint-Bernard, 199. Promet sa protection i l'usurpateur d'Angleterre Étienne, 203 Frappe d'interdit Louis le Jeune; à quel sujet , 218 , 219. Suite de ces démélés : mort du pape, 220 à 222.
INNOCENT III, pape; son avènement; son ambition; son inflexible énergie; son fanatisme ; se déclare contre la maison de Souabe; recherche l'appui de Richard Coeur de Lion ; offre la couronne impériale à Üthon, neveu du roi anglais; III, 436, 4S7. Fait sentir sa main vigoureuse aux souverains, 438. Ordonne é Philippe et é Richard de cesser la guerre et de partir pour la Terre-Sainte, 439. Scs démélés avec Philippe au sujet de son mariage, 466, 407. Consent à faire juger la question de divorce, 468. Conditions secrètes qu'il fait au roi, 470. Plaintes que lui adresse Ingrburge; il légitime les enfants de Marie de .Méranie. 471. Son bref pour la croisade , 474. Ses injonctions relatives à la guerre de Philippe contre Jean sans Terre, 484, 483. Il délaisse Othon IV et se réconcilie avec Philippe de Souabe, 494. Favorise de nouveau Othon malgré les instances de Philippe de France, 493. 496. Son despotisme ; sa résolution d'exterminer la race des dissidents ; supplices qu'il provoque, SU2, 303. Cherche à intimider ou 4 séduire les bâtons partisans des sectaires ; ses légats à Narbonne , 363 et s. Leurs prédications contre les routiers, 803. Approuve l'excommunication de Raymond de Toulouse; sa lettre à ce prince ; songe 4 prêcher une croisade contre les Albigeois ; ses lettres 4 Philippe et à divers feudataircs; sa fureur 4 la mort de l'un de ses légats; accuse Raymond; engage Philippe a le déposséder; indulgence qu'il accorde aux croisés du Midi, 807 4 509. Il institue l'ordre des inquisiteurs, 810. Promet le pardon
4 Raymond de Toulouse ; 4 quelles conditions, 312. Pourquoi envoie un nouveau légat; ee qu'il lui prescrit. 314. Arnaud lui cache le nombre des victimes du massacre de Béziers, 518. Il reconnaît que la mort de Raymond Roger a été violente, 324. Son respect pour Philippe- Auguste; IV, 9. Comment désarmé ^r lui. II. Comment dispose du siège de Caotorbéry,12. Frappe l'Angleterre d'interdit; excommunie Jean . 13. Couronne Othon IV; trompé par lui. l'excommunie; protège Frédéric II, 14. Scs légats en An-
Sleterre ; il reçoit en don les États de ean. 20. A donné le signal des persécutions du Midi, 42. D'où l'accueil qu'il fait au comte de Toulouse, 44 , 43. Retard
au'il met 4 ronlirmer l'cxcommunicatioD e ce seigneur, 30. Fait prêcher une croisade pour secourir l'Espagne , 60. Intercédé pour Raymond par le roi d'Ara-
Son; ses ordres humains 4 scs légats et 4 lontfort ; leurs représentations ; il revient sur ce mouvement de pitié, 63 4 66. Négocie avec les vaincus de Muret ; fait rendre aux Aragonais Jayme leur roi ; admet les comtes de Toulouse, du Foix, de Comminps 4 se réconcilier avec l'Église, 73. 74. Tient le concile œcuménique de Saint-Jean de Lalran; actes de ce concile, 79 et suiv. Il confirme les chartes anglaises; puis les casse et relève Jean de son serment, 84. Son intervention en faveur de ce roi, 86. Entend le débat de sa cause 4 Rome, 90. Sa mort, il>. Assentiment qu'il a donné aux projets du comte Riymond, 100. Son inimitié pour l'empcreiir Frédéric II, 183.
INNUCË.NT IV. pape, son inimitié pour l'empereur Frédéric II; IV. 183.
Son élection; joie qu'elle cause en France; sa famille, comment l'empereur apprécie son élévation ; ses premières démarches toutes p.iciflques ; il éclate contre ce prince, 312 4 314. Médiation de Raymond, 318. De Baudouin de Constantinople , 610. Projet d'accommodement entre lui et l'empereur; piège qu'il lui tend et que l'empereur évite; il s'échappe de sa cour ; son dessein de passer eo France et d'enflammer saint Louis pour la cause de l'Église; son espoir déçu, 321 4 323. Il convoque un concile œcuméniue 4 Lyon ; son ordre d'excommunier e nouveau l'empereur ; murmures en France; mot d'un curé de Paris; il le destitue; petit nombre de prélats qui se rendent au concile; terrible excommunication qu'il fulmine; il se hile de congédier rassemblée; règlements relatifs 4 la croisade et aux subsides du clergé ; U
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l'apsitoit que l'epiaMn otibiiqveae>prO' nonce contre lui ; ses eflorls pour la ranener et pour persuader saint Louis, 326 à 332. Farorise d'abord le mariage de Raymond de Toulouse avec Béatrii de Provence, 33i. Joue ensuite ce prince, 339. Saint Louis le presse de faire pricher la croisade: légal qu'il envoie en France, 312. Veut déposséder le roi d'Angleterre; songe à se réconcilier avec lui; il le gagne en révoquant les libertés anglaises ; son inimitié avec l'empereur , désastreuse pour saint Louis: accusé d'avoir armé des assassins ; redouble de fureur ; fait nommer un roi des Romains ; fait prêcher une croisade pour le soutenir; comment accueille la médiation de saint Louis, 341 à 349. L'empereur marche sur Lyon, dans le dessein de l'y surprendre, 39U. Il ne se laisse point abattre ; à qui offre la couronne impériale ; elle est acceptée par le comte de Hollande ; son ascendant en Allemagne :
comment il retient l'empereur en Italie; il dispose du royaume de Jérusalem : il ordonne d'eicoinmunier en France les confédérés contre le clergé; contraste de son orgueil avec l'humilité de saint Louis, 390 à 393. Comment le roi de Norwége pense se le rendre favorable , 396. U le relève de son voeu de croisade ; à quel prit , 397. Déclare l’empereur suspect d'hérésie; libère les débiteurs de ses partisans; relève du voeu de croisade ceux ({ui veulent le combattre; rend l'inquisition plus terrible encore; transforme les sentences du saint tribunal en amendes pécuniaires, 396. 399. Son entrevue avec Louis, 362. Comment scs émissaires agissent sur les croisés, 363. Pourquoi Louis lui recommande encore l’empereur, 367, Comment envisage l'hérésie en Albigeois , 403. Sa joie à la mort de Frédéric II; sa résolution d'abattre la maison de Hohenstauffen; privilèges qu'il accorde é Lyon; il passe en Italie; refuse de conférer avec Blanche et Henri III ; fait prêcher la croisade contre Conrad IV; opposition de la reine Blanche, 409 à 407. Son activité; 1 mi fait offrir la couronne des Deux-Siciles; ses négociations avec Charles d'Anjou ; il veut réanir les Siciles aux domaines du saint-siège; son < entrée à Naples; victoires de ManfFed sur ses trouiies;il meurt. 424 à 426. Ses ' projets sur l’Italie; la concède à Edmond ' -'d'Angleterre, 438.
INNOCENT V, pape, d'abord arche- ' véque de Lyon; ses prét«alions 1 une I part de U sonveraineté de celte ville; V, i. 34. Briéteté de son règne, Prêche la
■•HWf
eroisaffe contre les More»' d’EspagSé | sans effet, 44.
INNOCENT VI, pape ; son élection ;
VI, i2U Son zèle piur la paix et pour l’union de l’Église ; supplices qu'il ordonne. 129, 126. S’interpose entre le roi de France et le roi de Navarre, 13t.
N'ose prononcer comme médiateur entre Édouard III et Jean , 132. Ses représen-. talions contre les exactions de ce dernier,
147. Lettre que lui adresse Éduuard, 149. Invoque Jean contre Cervoles; comment détourne ce chef d'aventuriers, 179. S'interpose entre Édouard et le régent de France, 212. Serment dont il délie les deux rois, 219. Sa cour terriSée par la peste. 219. Est aux prises avec la grande compagnie d'aventuriers ; comment en est aélivré , 224. Il donne aux brigands l'absolution et une forte somme ; sa mort, 229.
INNOCENT VII , pape schismatique ; «
son élection ; VII, 191. Prend l’engagé-^ ment d'abdiquer, pourvu que son compétiteur l'imite ; celui - ci se rend en Italie , i92. Mort d'innocent , 179. Empressement du collège de Rome à le remplacer. 176.
INNOCENT VIII, pape, étrange remede qui lui est appliqué ; IX, 29. Conclave qui l'élit, 71. Confère è Ferdinand et Isabelle le titre de rois catholiques,
133. Reconnaît le titre de René de Lorraine comme raide Naples, 142. Géoesloi est cédé, 149.
INNOCENT IX, pape ; son élection ; son court régne; XII, 492.
INNOCENT X (PXBFII.I), pape; son élection; son mauvais vouloir pour la F rance; sa réaction contre les Barbarini ; XIV,
246. Médiateur pour la paix, 341. Sa querelle avec Mazarin; bulle qu'il fulmine contre les cardinaux absents dé Rome, et contre laquelle le parlement admet l'appel comme d'abus, 343 à 349.
Intimidé par les armées fran{ai.scs. propose de s'accommoder, 394. Il transigé,
Se bile de nommer Goodi cardinal
969, 906. N'accepte pas sa démission) l'accueille à Rome; XV, 20, 21.8a mort; il a soulevé la querelle du jansénisme,
26 à 28. Empoisonnements 1 Rome pendant son pontificat. 91 .
INNOCENT XI (oaascsi.cni), pape; aon élection; son opposition 1 Louis XIV ; XV, 233, 848. ^s débats avec lui ; son méeoateniemanl des quatre propositions formulées par le clergé de France, 289 1 299, 383. Ses nonveaox démêlés, et hostilités contre lui, 396, X64. S'opposé'à ce qae Fnrstenberg sait éleetear deCoktAné,
■ M.y V.’,OOglt’
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3d2, 370. Menaces que lui fait Louis i:.>^ne et d'OrUana, 118. FoetiSele parti XIV; sa mort, 387. uc ce dernier; ses rapports avec >aoQ
INNOCENT XII (saroaio riGaATELu), mari ; conseil qu'elle organise ; pouvoirs pape ; son élection : XIV , 134. Négocia- qu'elle se fait attribuer , l.3ti, (30. Elle Uon que Loui.s X IV entame avec lui, 1 48. préside le conseil ; comment envisage la
Concessions qu'il obtient sur les quatre articles, 137, 1S8. Favorise la paii en Italie, 195. Fénélon se soumet h son jugement ; son bref contre lui, 2:28 4 zm. Consulté par Charles d'Espagne ; meurt avant lui, 247, 248.
INNOCENT XIII (cosTi), pape; son élection; il trompe Ùubois; XVI, 283.
Le nomme cardinal, ii.
INQUISITION établie dans l'Albi-
royaulé, ISS. Ne paye point les dépenses publiques, 158. Héprimandes que lui adresse un prédicateur, 159. 8a fuite, 101 . Sa colère à l'enlèvement du dauphin, 162. Elle chasse ses femmes; elle désire la bataille contre Jean sans Peur; ordonnance qu'elle signe ; elle rentre à Paris, 165, 160. Sollicite le roi contre le droit de prise, 180. Scs couches, 182. Effroi que lui cause le meurtre de d'Orléans,
geois ; IV. 20U. Manière de procéder 183. Rassemble des troupes ; rappelée
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contre les hérétiques. 2ül et suiv. Rendue indépendante de tous les pouvoirs, 239. Ses rigueurs, 358 et suiv.
INTERI.M, transaction imposée aut protestants par la diète d'Augsbourg ; X. 402 et suiv.
lOüSOUF , empereur de Maroc; ses conquêtes en Espagne ; III, 142.
IPERIUS, chroniqueur; son opinion sur l'arigine de Hugues Capet; 11, 317.
IRÈNE, impératrice d'Orient, veuve de Léon IV; ses négociations avec Charlemagne; I, 405. Persécutée par son mari , ib, 406. Fait couronner son jeune fils Constantin V ; recherche l'appui et l'alliance de Charlemagne, ib. Change cette politique, 428. Cherche è troubler les possessions de Charles en Italie, 428. Fait condamner par le concile de Nicée les iconolastes, 439. Eiiléc par son fils, 4^. Le détrène ; le fait périr ; le remplace. 447. Le monde romain gouverné pour la première fuis par une femme ; circonstance qui inspire à la mur de Rome le dessein de relever l'empire d'Occident, 447. Ambassade qu'elle envoie à Charlemagne, ib. Est très-éloignée
par le roi. obéit. 194. S'empare du pouvoir; députés qu'elle envoie à Jean sans Peur, 197 à 199. Enlève le roi à Tours; ses partisans ; elle fait la paix de Chartres, 202 è 206. Son séjour à Melun ; comment apaisée après la mort de Montagu ; son traité avec Jean , 216 è 218, 285. Autorité qui lui reste, 219, 220, 299, 300. Neutre entre les Armagnacs et les Bourguignons , 228. Mission que lui donne le roi, ib. Sa médiation entre les deux partis, 230. Son incapacité, 279.
Ses trésors enlevés par son fils. 286.
Marche au-devant du dauphin; ne le voit point; négocia avec le comte de Hainaut, 307, 308. Est esilée, 309, 310. Ses épargnes pillées, 313. Délivrée par Jean sans Peur; embrasse son parti; ses actes de pouvoir ; cour de justice qu'ellé établit, 315, 310. Ordonnances populaires que Jean lui fait rendre; connétable qu'elle nomme ; ses accusations contre Armagnac; 318 à 390. Elle n^ocle, 322, 323. Est absente de Paris , 327 Projet de traité qu'elle signe, 334. Elle suit l’armée. 337. Son entrevue avec Henri V, 342, 343. Son retour à Saint- Denis. 345.
de l'accepter pour époux, 457. Le recon- Est emmenée à Troyes, 346. Fait signer naît en pciciir ; déirènée, 466. au roi le traité de ce nom ; stipulations
ISAAC, comte de Cambrai , faithom- qui la concernent, 385 à 356 Suit l'armtge è Louis IV: 11.245. niée anglaise , 358 à 360. Elle réside à
ISAAC C05INËNE. souverain de Chy- Vincennes, 306. N'est préoccupée nue de pre, vaincu et fait prisonnier par Richard fêtes, 368. Vit isolée et ignorée, 397. Est Coeur de Lion; II, 351. _ témoin de l'entrée de Henri VI : sas lar-
mes, 478. Sa mort; comment doit être jugée : parcimonie apportée è ses obsèques. 506, 507
ISABEAD de Bavière, reine de France; son mariage avec Charles VI ; VI, 475, 476. Son premier accouchement , 617.
Son entrée è Paris; 1711,15. 16. N'accompagne point le roi au midi; ses galanteries, ia). Sa frayeur pendant sa grossesse, 34. Naissanec de son fils, 41. Est mise sous la garde de la duebesso de Bourgtwne, 52. Fêtes auxquelles elle as-
ISABEAUde Bretagne-, son mariagn avec le comte de Laval; VIL 458.
ISABEAU, mère de la Pucelle.; tumène qu'elle refoU de la ville d'Orléans; VU, 471, 472.
ISABEAD d’Écossa, duchesse de Bre-
siste,^. Est nommée tutrice dudauphin,: tagoe; son favori; VIII, T36.
59. S'interpose entre les ducs de Bour- ISABEAU de Breta^e ; ses tuteurs ;
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IX, 103- Ëvénemcnls qui lui sont communs avec sa soeur Anne, 103. Sa mort, tl8.
ISABELLE épouse Philippe- Auguste;
III, 37S. Couronnée avec lui, il>. Sa mort retarde le départ pour la croisade, él!i. N'a laissé qu'un (ils; IV, 12i. Vojez Élisabeth de Flandre.
ISABELLE d'AngouIéme épouse Jean sans Terre ; IV, i7o Son premier mari le comte de la Harcbe la reprend ; vient avec lui i la cour plénière de Poitiers;
IV, 290 à 202. Accusée do tentatives d'empoisonnement sur saint Louis, 29S.
Pourquoi se réfugie k Fontevrault. 311.
ISABELLE d'Angleterre épouse l'empereur Frédérie II; IV, 251'.
ISABELLE, fille de saint Louis, épouse le roi de Navarre ; IV, iiü. Sa mort ; V, lé.
ISABELLE d'Aragon épouse Philippe le Hardi ; IV, éS3. Aecouebc en Calabre et meurt; V, li. Ses enfants, 92.
ISABELLE DE VALOIS; son mariage stipulé avec le roi d'Écosse; V, 103. Elle épouse le due de Bretagne, 183.
IS.ABELLE de Flandre ; son mariage stipulé avec Édouard d'Angleterre ; V,
ISABELLE de France, fille de Philippe le Bel; son mariage avec Édouard II; source de calamités pour la France ; V, 199 é 1 97. 270, 287.Ses plai ntes contre son époux, 317. Son voyage en France, 318.
Ne s'est signalée que par l'infamie, 332. Elle aigritCharles IcBel contre Édouard; scs amours avec Mortimer, éOO. Rigueurs de son mari, éll. Chargée de négocier la paix, il 1, 412. R' fusc de retourner en Angleterre, 413. Ses apprêts de guerre, 419 et suiv. Elle débarque à Orcwcll ; détréne et fait périr le roi, 410 et su<v. Son droit à la couronne de France ; la réclame pour son fils, 424, 429. Odieuse i l'Angleterre; son traité avec Bruce; elle reconnaît l'indépendance de l'Écosse ; fermentation contre elle ; comment fait valoir ses prétentions surla France, 428, 429. Ses embarras, 439. 447. Concession qu'elle fait k Philippe VI, 448. Sa grossesse: son fils la fait emprisonner , 448.
ISABELLE de France; son mariage avec Jean Galeas Visconli; VI, 214, 219.
ISABELLE DE VALOIS , duchesse douairière de Bourbon; prisonnicred'une compagnie d'aventuriers ; II. 199. Est échangée et mise en liberté, 203.
ISABELLE DE BOURBON ; son mariage avec le sire d'Albret; II, 278.
ISABELLE d'Aragon , marquise de Uontferrat, cède au duc d’Anjou scs
ISA
droits à la succession paternelle: 11,248-
IS.ABELLE de Castille épouse lecomte de Cambridge; II, 217.
ISABELLE de France ; son mariage avec Richard H stipulé ; VII, 7fi. Il est célébré, 80. Sa restitution et celle de sa dot sont réglées, 110. Son retour en France, 119. Elle épouse Charles d'Angouléme, 170. Accompagne à Paris sa Dclle-mère, 188, 107. Sa mort, 222.
ISABELLE DE FOIX hérite du comté de ce nom; VII, 114,119.
ISABELLE de Bourgogne; son mariage avec le comte de Penthièvre ; VII. 170.
ISABELLE de Portugal ; son mariage avec Philippe le Bon, duc de Bourgogne;
VII, 462. Son entrée à Paris, 497. Arrêtée k Bruges ; VIII, 10. Intercède pour cette ville, 20. Son entrevue avec Winchester, 34. Médiatrice entre la France et l'Angleterre ; se rend ou congrès de Gravelines; ses conseillers. 36. Son réle dans les négociations, 38. Propositions de la France ; elles sont refusées ; trêve marchande que signe la duchesse pour la Flandre cl le Brabant, 38, 40. Négocie l'alliance intime de d'Orléans et de son mari, 94. Attend le premier à Gravelines, 96. Scs entrevues avec Ch-irlcs VII, 98, 93. Importe à la cour de Bourgogne les romans espagnols, 168. Accueille le dauphin, 197. El le s'interpose entre son fils et son mari, 201. Rentre en faveur auprèr de ce dernier, 261.
ISABELLE de Lorraine hérite de cette province; est épouse de René d'Anjou ; Vil, 473. Implore le secours de Charles VII; conduit à sa cour Agnès Sorcl. 476. Se met en possession do la Provence ; débarque k Naples : sou peu de succès dans ce royaume; VIII, 14. Olfcnsée par les -Messins. 82. Sa mort, 217.
ISABELLE DE BOURBON ; son mariage avec Charles le Téméraire; VIII, 164. Accueil qu'elle fait au dauphin,
ISABELLE de Clermont, femme de Ferdinand d'.Aragon, roi de Naples; sa constance; elle ranime le parti de son mari; VIII. 222.
ISABELLE, reine de Castille, fiancée au prince de Viane; VIII. 294. Pourquoi succède k son frère, 297. Recherchée par le duc de Guicune, 392. Épouse Ferdinand le Catholique. 409. En guerre avec sa nièce, 424. Triomphe de son parti;
VIII, 467 é 469. Sa paix avec la France, 488, 489. Engagée dans la guerre avec les Maures; IX, Rigueurs de son inquisition, ib. Prise de Grenade; titre que
Diù:;Ll_ D
ISE IVA S65
lui donne le pape, 133. Ses ambassadeurs Soubise à Sangers-Hausen ; XTII, 123. i Venise, 173. Événemenls qui luisent Tué à Bergben, 1 <3. communs avec son mari. 179. 185, 199, ISENBURG(i.ecoiTKD'), ambassadeur 200,218, 243 à 246, 264, 281,2^. Sa des princesprotestants prèsdeHenrillI; mort, son teslamenl. 302. son audience; XII, 258, 259.
ISABELLE d'Aragon, duchesse do ISÜARO, comledeDie, prend laeroix; Milan; ses eSbrls pour gouverner; X, III, 66.
103. Son aïeul oITrc de la rappeler. 109. ISSEM, calife de Cordoue, fait atla- Son entrevue avec Charles Vlll, 1 16. Le quer l'Aquilaine; butin qu'il enlève;!, Maure lui remet son lils, 183. iSl. Sa mort, 437, 448.
ISABELLE d Espagne, lille de Pbi- ITTHIEB, évéuue de Glanover, conlippe 11; son père aspire è la placer sur Iribue à paciOer la Guienne; XV, 8, 9. le Irène de France; XI, 450, 461, 490; lUSIF, lieutenant des Abassides en XIII, 8, 22. Proiet de mariage pour elle; Espagne; sa mort; I, 500.
10, 23, 25, 32, 51. Son élection proposée, IVAN BASILOWITZ prétend à la 31 et suiv. ^ main oITerle au duc de couronne de Pologne; XI, 442,
Guise; protestation du parlement contre IVAN VI, empereur de Russie; son son avènement. 55, 34. Vainc négocia- avènement: est détrôné; sa mort; XVI, tion pour lui faire épouser Henri VI, 475, 476.
45,44. Parti qui s'obstine à la vouloir IVARRACnosaifsoa'), envoyédePhifairc proclamer en France, 03. Son ma- lippe II à Paris; son pouvoir sur les riage avec l'archiduc Albert, 178. 206. Seite;XII, 400.401. Conseils qu'il donne Son désir de la paix, 219. Elle reconnaît à Mayenne. 499; XIII, 7. Comment apl'indépcndanecdes Provincesunies,259, précie 1rs états généraux, 23. Veut faire 260. Proposition qu’elle leur fait, 464. assassiner Mayenne. 50, 51. Ses disposi- Ses rapports avec l'empereur, 469. Épo- tions pour défendre Paris, 70. Évacue que de s.i mort; XIV. 120. cette ville, 71. S'obstine è vouloir faire
ISAMBART, l'un des juges de la pu- proclamer l'infante reine de France. 83. celle: sa compassion; VH, 468. Préventions qu'ilinspirc contre Mayen-
19ENBURG (is rntscE d') vaincu par ne, 84.
JÂC JAC
JACONNELLE (rnoass), inquisiteur; nier en Angleterre; VII, 369. Sa 6lle Vaudois qu'il envoie au supplice; armée épouse le dauphin Louis XI; il est assasqu'il accompagne; XI, 165. siné; VIII, 12. 13.
JACQUELINE de Bavière, de Hai- JACQUES II, roi d'Ecosse, envahit naut, épouse Jean de France; VII, 170, l'Angleterre; VII, 205.
300. Sc remarie au duc de Brabant; ses JACQUES III; roi d'Eeos.se; sa minodéraélés avec lui;elle faitcasser son ma- ritéfavorableaupartide Lancastre; VIII, riage: elle épouse le duc de Glocester; 259. Avertissement qu'il donne è Louis riche dot qu'elle lui apporte, 384 Son XI, 420. Son frère réfugié en France, retour sur le continent, 390. 395. Prise IX, 14.
à Mons ; sa fuite en Ilollande, 396, 397. JACQUES IV, roi d'Écosse, neutre Vaincue par Philippe de Bourgogne; son entre la France et l'Angleterre; IX, 393. dernier mariage cassé par le pape, 404. Trêve dans laquelle il est compris, 396. Comment le duc de Bourgogne devient II déclare la guerre, est vaincu et tué i possesseur de scs 6cfs; son dernier ma- Flowdcn, 412.
riage; sa ntort. 413, 414; Vlll, 19. JACQUES V, roi d'Écosse; son rè-
JACQUESBONlI031ItlE.nomqnclés gent; IX, 451. ^n impuissance è servir seigneurs donnent aux paysans; souf- François I”; X. 6. Alliance que lui profrances de ces derniers; VI, 163. pose Henri VIII, 65, Son voyage en
JACQUES (i.FS) 01 U JACQUERIE; France; fable è ce sujet; ses luttes dans son explosion: VI, 291, 192. Estécrasée, son royaume; 209. Sun alliance recher- 131,192. chée par l'empereur et par les deux rois,
JACQUES, évéque de Préneste, légat mariage qu'on lui propose, 209. 210. Il du pape en France; sa mission; IV, 266. épouse Sladeleine de France, puis Marie Lettre qu'il lit appelant à t'empire Ro- de Guise. 210, 211. Séance du parlement bert d'Arloi.r, il. et suiv. è laquelle il assiste, 213. Comment of-
JACQUES !•', roi d'Écosse; prison- fense Henri VIII , 284. Ses hostilités
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tTee e« prince: s« déhite; s* mort, 299.
J.4CQUES I” d’Angleterre et VI d'Écosse; sa naissance; XI. SOT. Est proclamt en Écosse. SUS. Mariage négocié pour lui; XII, 227. Son avènement en Angleterre; XIII, S3(). Ambassade que lui envoie Henri IV ; leur traité d'allianee.2.Si li 2^6. Son trailé de pait avec l'Espagne. 'iH. Est garant de l 'indépendance des Provinces unies. 262. Refuse d'intervenir dans les affaires d'Allema-
f ne. 273. Sa timidité; il recherche l'aiiance de l'Espagne; ambassade que lui envoie la France, S%. Ambassade qu'il envoie à Paris; dans quel but, S80. Négociateur de Richelieu auprès de lui, 388. Sa politique, é04. Son gendre prend parti pour les Bohémiens, il9. Compte sur son appui. 4.11. Faible secours qu'il lui donne. 43.1. Son culte pour la puissance royale ; considère son gendre Comme on rebelle. 448. Conseils qu'il lui donne: négocie avec l'Espagne le mariage de son 61s. 482. Rupture que cause Buckingham; le roi sc rapproche de la France: le prince de Galles épouse la sœur de Louis Xlll: disposé k combattre la maison d'Autriche. 470 k 478.
JACQUES II, roi d’Angleterre, d'abord duc d'York; effet de sa prépondérance sur la religion du pays; XII, 271. Quitte l'armée française; XV, 32. Son oste à la bataille des Dunes, 83. Bal la üllc hollandaise, 127. Livre la bataille de Solbaj', 198. Acte du T’est dirigé contre lui , 2U8. Le prince d'Orange épouse sa 6lle, 289. La chambre des communes cherche à l'eiclurc du tréne, 288. Efforts de son frère pour le lui assurer, 308. Son avènement; scs projets; appui qu’il attend de Louis XIV, 317.
Insurrection contre lui; il la réprime; ses rigueurs judiciaires. M3. Soupçons qu'il inspire à son gendre, 246. Louis eicile son lèle persécuteur, 280, 281.
Prétentions d'étiquette do pape autquelles il se soumet, 288. Ses rapports avec son gendre ; grossesse de sa seconde femme, 361, 3fe. Il est le seul allié de Louis. 371. Son despotisme; ses débats avec .son clergé; naissance de son 61s; eiplosion qu'elle détermine ; attaqué par le prince d’Orange; il a négligé les avertissements de la cour de France, 371 à .174 Abandonné Me sa 811e; il se réfugie en F rance, 376, 377. Le trône est donné à sa Bile et i son gendre, 377.
Hospitalité qu'il reçoit; impression qu'il fait a la cour de Louis, 38tl et sniv. Son eipédilion eu Irlande; il perd la bataille de ta Boyne; son retour en France, SW,
JAD
387,390. Désastres de son parti, 415, 416 Scs apprêts i la Uoguc, 416 et suiv. Louis est disposé à l'abandonner, 455. E^érances de ses partisans; nouveau» efforts de Louis; son départ, 464 à 467. Son compétiteur reconnu, 178. Sa mort. 822. Voyei Stuart.
JACQUES-PIERRE, conspire contre Venise; XIII, 408.
JACQUEVILLEjamos as) se met à la tête des insurgés de Paris; Vil. 285, 288. Arrestations qu'il fait au nom du roi. 261. Soupçonné d'avoir tué Jacques de. la Rivière, 262. Réprimande qu'il fait au Dauphin, 264. Il accompagne Jean sans Peur, 281.
JAGELLON. Voy. Vtadislns V.
J.AFFA (le coste de) opine pour que saint Louis demeure en Terre-Sainte; IV.399
JAFFIek (astoisf.) dévoile le complot contre Venise: XIII, 408.
JALIGNY (GCICHASD DLl'FDIS SISE DE) , député è Jean sans Peur: VII, 199.
Prend part é la victoire de llasbain. 200. En rend eompte è Paris, 203. Son poste k Azincourt. 21 1 . Est tué. 225
JAMETZ (le SISE DE est de l’armée du Milan8is:VIII,437.BlesséèNovarre;439.
JANSENISME; origine de cette secte; XV. 26 à 28.
JANSENIUS; sa doctrine sur lagr&ce condamnée à Rome; XVI. 26 è 28. Ses cinq propositions, 111, 116.
JANSON ( LE cinDisLL ); sa mission à Rome; XV, 42-4.
JANSSON (ZETDEa) commande les Flamands soulevés;V. 431 .Son supplice. 434.
JARENTE. évêque d'Orléans, a la feuille des bénéfices; XVII, 87, 511.
JARNACfCBADLESDE CBABOT. LESIBE DE) est de la maison du duc d'Orléans: X, 260. Insurrection qu'il eteite à la Rochelle et qu’il punit, 294, 298. Sc rend en Piémont, 320. Son duel avec la Chataigneraje; sa victoire, 389. Prisonnier dans Saint-Quentin; XI. 80. Quitte le parti des Bourbons pour celui des Guises, 118. Est envoyé à la Rochelle, 341.
JARS (LE CBEVALIEK DE), condamné à mort; gracié au pied de l'échafaud; XIV,
JARZAT ( LE lAEQcis DE ), provoqué r les Frondeurs, XIV, 431. Gagné par ndé, 433. Son amour pour la reine.
Sa déconvenue, 441. Prisonnier à Rhétel
JANSÉNIS(jAronES de), notaire, donne acte à Nogaret de son discours contre Boniface VIII; V, 239.
JAUCOCRT (LE SIEE de) représente au
JAYi.
sarre l'nn des pairs Itiques; TII, i46. qu’il n^f;ode. 478.
JAUCOURT (LE lÀRQim se) apaise les troubles, de Généré; XVII, iii.
JAURÉGUI (JEAs se) assassine le prince d'Orange: XI, iff7.
JAYME I", roi d'Aragon, fiancé i une fille de Simon do Montforl; remis entre ses mains; IV, SI. Rendu aui Aragonais, 74. N'est point reconnu i Mont-
Çellicr, 76. Abandonne Raymond VII, Sâ. Fait la conquête des Iles Baléares et du royaume de Valence; chevaliers français qui le secondent, 22S , 236. Est adopté par le roi de Navarre. 226. Ne peut faire valoir ses droits i son héritage, 226. Ivpoque de son entrée é Valence. 257. Son traité avec le comte de Toulouse, 282. Se prête au divorce de ce prince, 288. Ligué contre saint Louis. 2iH. Ne prête aucune aide aut confédérés , 500. Veut donner en mariage à l'un de ses fils l'béritière de Provence, 354. Trompe Raymond de Toulouse; est lui-méme prévenu et se retire, 53S. Son séjour à Montpellier qui lui appartient. 554. Reconnaît Alphonse de Castille comme roi des Romains, 358. Fisc ses limites avec la France : garde la Catalogne; le Roussillon et Montpellier; renonce à ses autres fiefs en deçà des monts; états qu'il tient é .Montpellier, 360 é 361. Ses alliances de famille avec saint Louis et 5Ianfrcd, 370. Son démêlé avec le roi de France ; il lui cède. 420, 497. Déterminé par lui à prendre la croit ; s'embarque malgré l'opposition du pape; est repoussé par des tempêtes, 510. Renonce à. son entreprise; part qu'y
Ïirennent ses fils, ib. Son intervention en éveur du comte de Foix; V. 23, 24.
Troubles dans sa famille . 25. Assiste au concile de Lyon, 33. Menace la Navarre. 57. Aux prises avec les Maures de Maroc ; sa uéfaite ; ta retraite ; sa mort. 44.
JAVME II, roi d'Aragon, d'abord roi de Sicile ; ses sentiments à l'égard de Philippe le Bel; V, 104. Son étroite union avec son frère Alphonse ; opérations qu'ils concertent, 107. Son désir de faire la paix, 109. Il assiège Agosta; victoire navale de son amiral ; prisonniers qu'il délivre é prix d'or; un seul excepté, 110. Il fait capituler la place , ib. Échec de ses troupes en Calabre. 114. Trêve au'il signe avec le roi de Naples , 115. Abandonné par son frère , 134. Lui succède ; est couronné à Saragosse ; épouse la fille de Sanche de Castille, 13S. Ne peut se liguer contre Philippe le Bel,
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186. Par qui représenté au congrès d'Anagni;son mariage, 165. Articles secrets qu'il souscrit, ib. Le pape l'attireè Rome: le nomme gonfalonier de l'Église ; dans quel bot; 182. En cette qualité fait la guerre à son frère. 208. Le réduit aux abois ; se retire, ib. Est invité au couronnement de clément V, 263. Le reçoit è Montpellier ; lui fait hommage de la Corse et de la Sardaigne, ib. Si s conquêtes sur les Maures, 316, 317. Est oublié des Français, 374. Il fait la conquête de la Sardaigne ; sa mort. 399.
JAY.MÉ I*' d'Arazon.rei de Majorque; ses fiefs ; V. 45, 44. Se.s démêlés avec son frère, 64. Son entrevue avec le roi de France, 67. Ne peut pénétrer le but des armements de son frère , 75. Fait hommage au roi de France, 83. Attaque le royaume d'Aragon , 87. Se réfugie dans le camp français. 93. Conduit l'armée contre son frère. 91. Accompagne le roi dans sa retraite , 96.
Considéré comme traître à sa patrie, 97.
Est chargé de soutenirla guerre an midi, 103. Attaqué par scs deux neveux , 108. Envahit puis évacue le Lampourdan, ib.
Entre encore dans cette province et échoue, 112. Philippe le Bel lui fait passer des subsides. 114. Il attaque de nouveau le I.ampourdao. 1 16. Forces qui sont à sa disposition . 117. Seul chargé de la guerre, 132. Négocie vainement pour obtenir la paix; défie son neveu d'Aragon , ib. Son immobilité, 133. Son traité avec Alphonse. 155, Philippe lui enlève la possession de Montpellier, 145, Ses conflits avec le roi , 250. Honneurs qu'il rend à Clément V ; assiste à son couronnement, 262.
JAYME II . roi de .Majorque , fait hommage à Philippe ; V, 452. Son entrevue avec lui, 471. Rchise l'hommage aux rois ses suxerains; VI, 26. Sa rupture avec eux; il fait sa paix avec Philippe. 27. Est dépouillé par le roi d'Aragon.
30. Sa captivité, 31 . Son séjour è la cour d'Avignon ; il vend ses seigneuries à i Philippe ; son dernier armement contre l' Aragon : sa mort. 97.
JAYME d'Aragon, fils du roi de Majorque; fait prisonnier; VI. 98. Épouse Jeanne, reine de Naples, 227. Son commandement en Es|»gne à l'armée du prince de Galles ; ses espérances , 272. Sa maladie, 276. Est fait prisonnier, 282. Son effort pour conquérir l'héritage de son père ; sa mort ; sa prétendue donation à Louis, duc d'Anjou, 350, 351.
JEAN I*', fils ue Loois-Hutio, meurt en naissant ; Y, 3B5.
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JEAN II. roi de France , d'abord duc de Normandie ; son mariage ; il est armé rbevalicr ; serment que lui prêtent les princes ; V, 4S8. Son père veut rétablir pour lui le royaume d'Arles , 458.
Kobcrt d'Artois fait un rouit contre lui, 461, 46Ü Sa maladie, 350. Il commanda l'armée royale de Flandre, 50:2, Ses opérations en llainaut, 50S à 509. Assiste Charles de Blois contre Monlfort; VI, 12, 13. InOucnce l'élection du pape Clément VI, 15. Retourne en Bretagne, 16.
Son armée ; ses opérations ; trêve qui y met 6n, 24, 25. Scs n^ociations avec le dauphin viennois, 27, 28, 51 . Ses apprêts contre les Anglais , 43, Sa retraite , 46. Il préside les états de Languedoc. 53.
Il rentre en campagne ; ses succès ; il lève le siège d' Aiguillon ; fait mettre de Uauny en liberté, 54, 55, 74, 75. Est présent k la prise de possession du Daubiné par son 61s aîné, 99. Epouse eanne d'Auvergne , 103. Succède à son père, Iü4. Son caractère ;sa règle de conduite; pourquoi nommé le Bon; prend Msscssion de la couronne ; est sacré è Reims ; chevaliers qu'il arme ; il fait périr le comte de Guines; donne son comté d'Eu et sa charge de connétable; son voyage en Bourgogne ; il rachète la Bancée du duc de Savoie ; accueil que lui fait le pape è Avignon, 1U6 à 112. Il tient les états du Languedoc; puis les étals généraux à Paris; son faste, ses tournois; scs dépenses ; il altère les monnaies ; ses avanies et confiscations ; sommes qu'il obtient des communes et des députés des prov inccs; il recommence les hostilités avec Edouard ; signe une trêve d'un an, Il2à 118. Accueil qu’il fait au duc de Lancastre ; ses exactions ; il institue l'ordre de l'Étoile ; ses fêtes; ses négociations en Espagne , 121 à 122. 11 cherche è s’attacher les rois de Navarre et de Castille ; scs déceptions ; dégoûts dont il abreuve son gendre de Navarre ; faveurs dont il comble Charles d'Espagne ; il proroge la trêve; ses mesures fiscales, 1 23 à 126. Sa colère à la mort de son connétable ; son traité avec l'assassin ; il le reçoit en lit de justice ; scs projets de vengeance ; il gagne les d'Harcourt ; fuite de ceux qu'il veut punir ; attaque Charles ; reçoit de lui un envoyé recommandé par le pape; élude le traité projeté avec Edouard ; change les monnaies ; demande des subsides de guerre à ses sujets ; fait la paix avec le Navarrais ; ses hostilités contre Édouard, 128 è 134. Ses embarras ; ses expédients financiers ; il convoque les étals généraux
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de la langue d'oit ; réformes auxquelles il consent ; concessions qu'il obtient ; il reconnaît le partage de la souveraineté entre lui et les trois ordres de l'État, 135 à 138. il leur fait voter la gabelle et le droit de rente tur les marrhandites ; résistances qui l'engagent k remplacer ces taxes par un im;^t sur le revenu ; sa colère contre le roi de Navarre et les d'Harcourt ; il les arrête en trahison ; exécutions qu'il fait faire sous ses yeux : prisonniers qu'il retient; rumeur qu'il apaise à Rouen ; prétendu pardon qu'il accorde k son fils:provoration qu'il reçoit; ajourne le supplice de Charles: s'empare de scs fiefs ; scs opérations militaires en Normandie, 146 , 147. Il se porte sur la Loire contre le prince de Galles ; il perd la bataille de Poitiers et est prisonnier, 132 à 161. 8a captivité hâte la réunion des états, 162. Prodigalités que celte assemblée découvre, 164. Son séjour è Bordeaux ; respect que lui témoigne Édouard ; sa dignité chevaleresque ; il se recommande aux seigneurs gascons pour n'élre point emmené en Angleterre, 174, 175. Signe une trêve de deux ans ; est conduit k Londres; sa rencontre avec Édouard III, 176, 177. Invoqué par le pape contre Ccrvoles, 179. Signe le traité de Londres; l'envoie au dauphin ; son chagrin lorsqu'il est rejeté ; sa captivité resserrée, 202. et suiv. Sa liberté stipulée par le traité de Brétigny, 213. Son retour en France, 214. Il ratifie le traité; serment dont le pape le délie; otages qu'il livre; il se rend a Boulogne; puis a Paris, 215, 216. Privilèges qu'il confirme ; sa tlche difficile; désordre du royaume; ravages de la peste et des compagnies d'aventure ; faiblesse de son autorité ; il recueille l'héritage de la Bourgogne, réunit è la couronne la Champagne et la Bourgogne; laisse au dauphin le gouvernement, 217 k 223. Son séjour à Avignon ; scs projets de mariage avec la reine de Naples; son entrevue avec le roi de Chypre ; il prend la croix ; revient à Paris ; subsides qu'il obtient du Midi ; nouvelle activité de la peste ; traité qu'il ratifie; scs scrupules sur le manque de foi du doc d'Anjou : il se détermine k passer en Angleterre ; ses avances è la famille de Navarre; il assure la Bourgogne à son fils Philippe ; il convoque Tes états k Amiens; son arrivée k Londres ; son entrevue avec Édouard ; son projet de former un congrès de rois ; méfiance qu'il in^ire au peuple anglais ; sa mort , 225 k 2o4, II est inhumé a Saint-Denis , 237,
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JEAN de France, comte de Poitiers , uis duc de Berry ; part qu'il prend & la ataille de Poitiers; VI. 1!U. Est gouverneur du Languedoc, 180. Ses exactions , 200 i 208. Est otage de son père, 21S. Rachète sa liberté, 229. Son retour è Londres , 2.'>ô. Il annonce au dauphin la mort du roi . 25i. Congé que lui accorde Édouard , 205. Il reste en France, 288. Armée qu'il rassemble, 291, 290,301.
Sa première campagne; secondé par Duguesclin; il prend Limoges, 300 à 308.
^s conquêtes en Aquitaine, 32i etsuiv.
Députation qu'il reçoit de la Rochelle: il entre en Poitou , 5'h. Est exclu de la régence et de la tutelle des enfanis du roi, 3é2, 347. Sa jonction avec le duc d'Anjou, 300. Est à l'armée de Normandie, Soi . Son frère l'éloigne des aifaires, 587. Est appelé à la cour par la maladie du roi; assiste i ses obsèques, 391, 302.
Assiste au sacre de Charles VI , 401.
Contribue à apaiser le mécontentement de Paris, 402. Obtient le gouvernement du Languedoc, 404 etsuiv. Ses hostilités avec le comte de Foix; ses vengeances , 407 à 410. Soulèvements qu'il excite ; guerre des luchint , 428. Son entrevue avec le duc d'Anjou , 430. Comment son absence influe sur le conseil de régence, 435. Sc prononce pour l'expédition de Flandre ; en fait partie, 437, 442 et suiv. Son séjour à Arras, 448. Ses rigueurs à Paris ; exactions par lesquelles il remplace les supplices ; sa part dans le produit ; >illes dans lesquelles les mêmes scènes se reproduisent ; elTct de sa rapacité au Jlidi ; impôts qu'il fait voter par les étals du Languedoc , 451 à 455. Sc lasse de la guerre de Flandre , 401. Néocie la paix ; poignarde le comte Louis e Male : signe une trêve générale, 402, 403. KITets du sa méprisable ineptie, 405 à 470. Il ne peut prêter secours à sa belle-soeur d'Anjou: ses préoccupations en Languedoc. 472. .Mariage de sa bile, 477.Lc comte d' Armagnac commande ses troupes, ib. Négociations qu'il rompt, 482. Il laisse ravager le .Midi, 483. Fait avorter le projet do descente en Angleterre, 487 et suiv. N'est point disposé à venger Clisson ; accord qu'il ménage entre lui et le duc de Bretagne, bOo, 504. Attire ce dernier à Paris; trêve qu'il signe avec Igincastre ; est trompé, 510 à 513. Indignation du royaume contre lui; son bouffon; scs prodijralités; .son renvoi ; son ressentiment; crime dont il isl soupçonné ; ses créatures expulsées , 517 à 519 ; VU , 5 à 8.
Accueille le roi en Berry : son mariage; xrii.
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jusqu'où accompagne son neveu; par qui le fait escorter ; supplice de son trêsorier:il est dcslilué:sa fureur; ses crimes, 17. 18, 20 k 22, 25 et suiv. Veut déposséder Visconti , 31 à 33. Ménage la réconciliation entre le duc de Bretagne et le roi; obtient de ce prince le règlement de la succession de Foix, .30, 37. Son entrée k Amiens : .sa magnificence, 43.
Accompagne le roi, 45. Appui que Jean attend de lui, 46. Informé des projets de Craon; envieux de Clisson; le pape lui est dévoué; son opposition à reipédilion de Bretagne. 48, 49. Reprend le pouvoir; fait chasser les marmousets,- ses actes de gouvernement , 52 et suiv. Son gendre est connétable . 56. Protecteur de Clément VII, 58. Nommé tuteur du dauphin , 59. Reprend les conférences avec ['Angleterre; résultat des négociations; ses calomnies contre Valentine Visconti, 60 k 62, Il renouvelle la trêve avec l'Angleterre; scandale de ses rapports d'intérêts avec Clément VII ; repousse uD moyen de faire cesser le schisme. 66 k 68 Sa vaine ambas.sade à Avignon, 74, 75. Apprend le désastre du comte de Nevers. 84. Sa nonchalance dans le conseil. 88. Accueille le roi de Navarre, 91. Puis le comte Derby : scs brouilleries ù la cour ; actes communs à lui et au due de Bourgogne , 95 à 97. Accueille Ica projets d'alliance de Derby . 103. Sa colère à la chute de Richard II , 108. Il reconnaît Henri IV, 110. Fait reconnaître l'empereur élu . 1 12. Sage ordonnance signée en son absence , 1 13. Il est nommé de nouveau gouverneur du Languedoc : par qui sc fait remplacer, 114. Réconcilie les ducs de Bourgogne et d'Orléans , 118. Ses débats avec ce dernier. 119. Signature qu'il désavoue, 125. Sondiscrédit, 135, 136 Sa maladie, 143.
Déclin de ses facultés. 155. Convoqué par Jean sans Peur, 162. Nommé capitaine général des Parisiens; négocie avec d'Orléans : médiateur entre lui et Jean sans Peur , 164 et suiv. Il accueille les propositions de Henri IV, 170. Réconcilie encore en apparence les deux ducs rivaux, 182. Conseils auxquels il assiste après la mort de d'Orléans, 184, 185. Ses conférences avec Jean, 189. Il entend le sermon de Jean Petit, 191. Il prend parti pour la reine, 194, 197, 202. 204. Pourquoi résideà Paris, 214. ^ faiblesse dans l'alTaire de .Moutagu , 215 et suiv. Estdupê aux états du royaume, 219. 220.
Entre dans la ligue de Gien , 223. Rappelé à Paris par le roi; ses conditions; n'est point d'abord remplacé comme ca-
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piUinc général drsbourgroii: il signe le (railé de Bicétre cl s'éloigne de la couff SH4 . 228. Se délaehe des Orléans : est neutre entre les deui parlis . 227. Son réle de médiateur : il sc déclare contre jean sans Peur : les Parisiens le remplacent, 2.'î0. Eiilent ses adliérenls._23l Incendient son palais de Bicétre. 237, Il est destitué du gouvernement de Lan- ^cdoc . 230. Ses stipulations avec Ilenri IV. 211 à 213. Armée qui marche contre lui ; il est assiégé dans Bourges. 213 k 213. Il négocie; paii qu'il signe, 216 à 217. Il n'assiste point aux états, 281. Il porte le chaperon hianc des cahoebiens, 2tiU. Il conseille de céder au peuple, 261. Son entrevue avec le négociateur des princes ; il rapporte à Paiis leurs conditions. 265 . 206. Escorte le dauphin , 207 Reprend ses fonctions de capitaine général . ib. Serment que les princes prêtent en're .ses mains. 209. Est chargé de garder Paris, 271 Son incapacité, 280. Comment accueille les observations des Parisiens sur la paix d'Arras, 2SI. Il assiste au service du duc d'Orléans, 282 Son exil, 288. Son rappel; le pouvoir lui est remis ; son ambassade k Henri V . 286. Ses mesures contre ce prince , 287 à 289. Ne suit pas l'ariuée; empêche le roi et ses fils de la suivre, 202. Sun retour k Paris. 299. Son imbécillité. .'lOO. Sa mort. 303.
JEAN, quatrième fils de Charles VI, reçoit le duché de Touraine: VII, 113.
Son mariage, 170. Il devient dauphin; sc déclare pour Jean sans Pi ur, itoo Dépossédé de la succession du duc de Berry, 308. Pourquoi reste en Uainaut; promesses que lui font Jean et le comte son beau-père: marche audevant de sa mère; tes deux cours négocient. 306. 307. Sa mort: soupçons d'empoisonnement. 508.
JEAN SANS PEUR, duc de Buur gogne, d'abord comte de Nevers; sa naissance; VI, 311. Son mariage avec Maruerite de llainaut, 471. Il eunduit le euil aux obsèques de Dugueselin. 176.
Part pour comballre Bajazcl ; VU. 79.
Son désastre à Nicupolis; il est prisonnier, 81 à 86. Sa délivrance ; son retour, 88.89. Alliances de sa famille avec celle d'Orléans, 136. Son avènement : il mérite son surnom ; il fait hommage à Charles VI ; son autorité à la cour de France, 112. Sun rang au conseil d'État; son opposition au duc d'Orléans; il s'annonce eomme le protecteur du peuple ; il recueille la succe.ssiuu de sa niere, 188 à 137. Conlirme, en Flandre et en Artois, les libertés et les privilèges ; «itstiué par
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le comte de Pembroke ; veut assiéger Calais; demande vainement des secours à d'Orléans ; marche sur Paris ; enlève le dauphin ; convoque le conseil ; accuse l'administration ; scs partisans ; il arme les bourgeois ; se réconcilie avec son rival; mariages dos princes, Itil à 166, 169, 170 Comment accueille les ouverturesde Henri IV pour la paix, 170. Son commandement ; ses apprêts; scs prodigalités; son expédition échoue ; il s'en prend au duc d'Orléaus. 172, 173. Sa trêve avec Henri. 178. Nouveau sujet de querelle avec d'Orléans : leur apparente réconciliation; il le fait assassiner ; sa coiitenanee après le meurtre ; ses aveux; sa fuite: causes de sou crime ; il récompense K s assassins; approbateurs qu'il trouve; sentiments du peuple de Paris; terreur et iuert e dos princes, 182 à Il public Sun apologie ; scs conférences avec le roi de Sicile et le duc de Berry ; il rentre à Paris à la télé d'une armM, aux acclaraatiuns du peuple; il f.'.il justifier son crime par le docteur Jean Petit, 189. 190 et suiv. Obtient des lettres de rémission et le pouvuir; dis.sout le parti de la reine : attiré en Flandre ; secourt le comte de Hainaut ; marche contre les Liégeois; réactions contre lui à Paris ; députés qui le somment de se justifier en personne; il gagne la bataille de Hasbain ; scs cruautés ; terreur du parti d'Orléans, 193 à 202. Il rentre en vainqueur k Paris; ses négoeiatiuns ; ses excuses au roi et aux fils d'Orléans ; leur paix sans garantie. 201 à 206. Se fait un parti dans le conseil des princes: traité et alliances par lesquels il se fortifie ; sa réconciliation avec les Bourbons, 207, 208. Pourquoi réside à Paris. 211. Il fait exécuter Jlontagu: est maître absolu du conseil; ses exactions; son traité avec la reine; il fait convoquer les états : s'y fait déléguer le pouvoir royal, 216 4 220. Son alliance avec le roi de Sicile, 221. La ligue de Gieu se forme contre lui ; ses mesures: est secondé par le roi ; rumeur contre lui h Paris ; il signe le traité de Bicétre et s'éloigne de la cour, 223 à 226. Détache le duc de Berry du parti d'Orléans ; ses rapports avec le conseil. 227, 228. Sa réponse au cartel des Orléans ; Beriy se tourne contre lui; un de se* aOides est capitaine général de Paris, 229 k 231. Son armée de Flamands ; ^illIS qu'ils prennent; leur retraite; U les suit, 231 à 233. Secondé par Henri IV. il sc rend maître de Paris ; il été le gouvernement du Languedoc au duc de Berry ; ses vengeances; giands emploU
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dont il dispos? : priviléeos qu'il Accorde aux Parisiens. 237 à 2il. Le roi implore son secours; U rassemble l'armée royale.
Siô. Assiège Bourges, puii fait la paix ;
f>romet une de ses mies à Philippe d’Or> éans: ses luttes de cour arec ce porti ; son empire sur le Dauphin, a 2i9.
Trêve qu'il signe avec Henri V; sa présence aux états; soupçons mutuels que lui et d'Orléans s'inspirent, 2li0. Entend les doléances de runiversité.ordün nance qu'il fait rendre dans t<’S sens des réformes proposées. 2li5 Insurrection qu'il excite ; il engage le dauphin k entendre les insurgés; reproches de ce prince ; prisonniers qu'il prend sous sa nrde. 253 à 258. Il porte le chaperon blanc des cabochiens 200. Sur quelles passions il s'appuie. 202. 205. U laisse exécuter Des Essarls, 2 i. Réaction contre les cabochiens qui l'entraîne :
ses hésitations; il quitte Paris; ses partisans proscrits; le roi de Sicile lui renvoie sa Gile: il dévore cel affront; ses négociations ; il feint de marcher au secours du dauphin: l'entrée de Paris lui est refusée; il est déclaré rebelle: le roi convoque le ban et l'arrièrc-ban , puis marche contre lui: difficulté qu'il éprouve à lever ses feudaiaires: de qui abandonné; ses ouvertures au roi ; le conseil veut le déposséder; armée qu'il rassemblée; médiateurs qu'il envoie au eamp royal ; il fait la paix d'Arras. 205 à 27o Ses moeurs rudes et cruelles, 280. S'entoure de proscrits: ravage le comté de Tonnerre: réaction nouvelle contre lui; la paix est néanmoins ratifiée; se.s négociations avec Henri V, 281 à 285. Récriminations du dauphin contre lui ; son absence ; ambassade qu'il env de à < e
firince; ses conditions refusées: il rompt a paix, 285 k 287 La renoue, 287.
Troupes que le dauphin lui demande, 288 II ne paraît pas è l'armée royale; empêche son fils et d'autres princes de s'y rendre, 291, 292. Fortifié par la défaite d'Arincourt ; marche sur Paris ; pourquoi s'arrête. 298, 29ü. Sa mollesse; injonction de d'Armagnac : sa retraite ; son discrédit , 300. il défend Jean Petit au concile deConstance; son succès, 502, 305. Riffueurs contre ses partisans à Paris , oOi. Prtmositions que lui fait Henri V. 306. Promesses qu'il fait an dauphin; par qui ses intérêts défendus, 306 à 308. Ses partisans dans le parlement expulsés : ses circulaires pour soulever les villes; M investit Paris; s'en éloigne; places qu'il prend ; ii délivre la reine, 31o à 316. Négocie avec Henri Y,
317. Complot avorté pour lui ouTrir Paris; il licencie ses troupes; est renforcé par le duc de I orrainc ;CK)pul3rité qu'il recherche. 318. 519. Le (.anguedoc prend parti pour lui, 320. Pouvoirs qu'il donne pour la paix ; projet de traité rompu ; les siens introduits dans Paris, 322 a 52i Son absence. 525 Son entrevue avec l'empereur , 327 Son retour; son entrée à Paris: il senomme capitaine général ; emplois dont il dispose; franchisesqu'il rendaux bourgeois: épidémie qui moissonne les siens ; ne peut empêcher un massacre de prisonniers ; fait sortir de Paris les égurgeurs et exécuter Capeiuche: étranges soins i^ui l'occupent; sa lenteur contre les ennemis, 529 à 552. Ses ouvertures au dauphin ; médiateurs qu'il emploie ; projet de traité (ju'il signe et qui est rompu; scs négociations avec Henri V; secours qu'il envoie à Rouen, 555 à 555. FNt iniptoré par les assiégés: promesse qu'il leur fait ; ses offres à Henri; marche contre les Anglais; fait retraite sans les attaquer. 535 à 357. Su.spi'nsion d'armes quNi si^ne avec Henri: trêve avec le dauphin , o59. Son entrevue avec le roi anglais ; cxigencet de ce prince; concessions qu'il lui fait; offres de réconciliation du parti du dauphin ; il rompt tes conférences ; son entrevue avec le dauphin; paix incomplète de Pouilly. 3i2è 5/(^. Il abandonne Paris: à qui confie sa défense: ses motifs; le dauphin lui demande une nouvelle conférence; ses hésitations; il l’accepte; il est assassiné sur le pont de Monlereau, 3J6à5i8.
JEAN D'ANJOU, duc de Calabre, épouse Marie de Bourbon; VIII, 16.
Conseil auquel il assiste, 8f k 91. Escorte le roi à Caen, 124. Son ucrc lui cède la Lorraine, 217. Son expédition en Italie, 218 à 220 Forces du ;>arti de son père ; victoire qu'il remporte ; pourquoi n'en retire ,ias de fruit, 221. Ruine de son parti en Italie, 258 à 259. Engagé dans la ligue du bien public. 286. Ses demandes, ib. Fait sa jonction avec Cbarolais. 292. Négociateur du parti, 294.
Ce qu'il obtient par le traité de Conflans, 297. Sa famille suspecte à Louis, 302. Promesses que lui tait ce prince, 304. Arbitre entre lui et son frère, 506, 350. Sa mission auprès de Charles, 311. Son exi»édition en Aragon, 346, 547. Sa mort. 571, 376.
JEAN VIII, pape, partisan de Charles le Chauve : II, 137. Pose sur sa télé la couronne impériale, 139. Motifs pour lesquels il le préfère aux princes ae st
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maison, ib. L'invoque contre les Sarrasins, UO. Vient à sa rencontre, tli.
Chassé de Rome : débarque en Provence, 155. Tous les opprimés s'adressent à lui; il convoque rassemblée du royaume; il couronne Louis le Bègue : refuse de couronner Adélaïde, feminc de ce roi ; pourquoi motif. 150. Dispose de fiefs; promulgue des lois ; gouverne en souverain. ih Betourne en Italie. 157. Adopte Boson et favorise son élévation, lïi9.
Veut le faire nommer roi d’Italie ; sa tcnt.vtive échoue, ih. Donne la couronne impériale à Charles le Gros. Kilt. Meurt,
JEAN XII, pape, couronne l'empereur Othon le Grand ; II. 279.
JEAN XV. pape, sollicité par Hugues Capet contre le parti carlovingicn ; II, 326. Séduit par Héribert, chef de ce parti, ih. Ses luttes à Rome, Ô29. Sa colère contre Hugues: légat qu'il envoie en France, ih. Etat d'oppression de la puissance ponliticale dont sa mort marque le terme, 54-1, ôto.
JE.A.N XIX. pape, couronne à Rome l'eniperrur Conrad le Salique : II, ô9t. A succédé à son frère Benoit VIII, .451.
JE\N XXI, pape, supprime la constitution de son prédénsseur. tendant à prévenir les interrègnes du saintsiège; V. 35. Brièveté de son règne. 4.3. S'iiilerposc entre les rois de France et de fj.'.tillc, 46. Arrête encore les armes françaises; meurt; soupçonné de sciencts occultes. 49.
JEAN XXII. pape; son élection ; V, 354. Il reconnaît l’Iiilippe V: entreprend de le régu nter, 360. Veut réformer l’édmntion du royaume. 361. Archevêché, évérhés qu'il institue; sa croyance aus sorciers; ses craitites superstiueuses ; il fait (térir l'évéque de Cahors. 362. N'ouvcauv supplices; ncr.sécution ridigieuse envers 1rs Ilègards : 362, 364. 392. Rigueurs de l'inijuisilion ; sacrifices humains sous le nom de sermons puhiirs, 361 et suiv. .Ses efforts pour faire la
fiaii entre la Flandre et la France; scs égats. 370. Seconde Edouard II contre les Ecossais ; menace Bruce d'eicoininunication: cérémonie ridicule à laquelle il n fuse de se piéter, 373 II reconnaît Bruce. 374. Attire les Français en Italie, 376. Armée de son légat qui passe pour son fils, ih. 11 anathématise les Vastoureaui, 3SÜ. il lance de nouvelles bulb s contre les Juifs, i/i. Il eicite le eiiplc à la cruauté, au fanatisme,_ ih.
I casse le mariage de Eharles IV, 388.
L'autorise à épouser Marie de Luxem-
bourg. ib. Lui accorde des subsides sur le clergé pour une croisade, 590. Protège le sire de Casaubon et son frère, 391. Employé l'autorité de l'Église pour inculquer la croyance aux sortilèges; s'acharne contre U’s ordres mendiants, 392 et suiv. Se prétend juge entre Louis de Bavière et Frédéric d’Autriche. 400 et suiv. Seconde Léopold, 404. Stimule le zèle du roi de Fronce, 406. Il reconnaît Philippe VI , 4.36. Scs querelles théulogii|ues ; par qui accusé d'hérésie,
Ses idées sur la vision béatifique
440. L’héritier de Savoie 4 sa cour, 442. Son entrevue avec Valois, 446. Bulle de croisade qu'il public; son autorité ébranlée, .453. Démail lés que lui fait le roi de France: il veut passer en Italie, 457, 458.463 S'interpose entre ce prince et Édouard d'.'Vnglelerre, 458. Sa croyance à l'inlerventlun des pui.ssances infernales. 460. Ses débatsavec la Sorbonne ; sa mort, 463 4 465. Son trésor, 469,
JEAN XXIII (avLTB.vs.vB cossil, pape; son élection ; sa réputation suspecte ; il affaiblit son pvarti ; VU, 222. Est emprisonné. .ïOi.
JE.VN u.surpe l’cmnirc à la mort d’Honorius : est tué ; 1, 97.
JEAN VI. Paléologue, empereur de Constantinople ; prélats qu’il amène an concile de Ferrare: VIII, 29.
JEAN DE imiENNE prend le titre de roi de Jérusalem : débarque en terre sainte : IV, 109. Y commande. 1 10. Attaque l'Figypte; désastres de la croisade; chevaliers pris par les Musulmans, ib.
Prend Daniielle ; est excommunié. III.
Forcé de rejoindre l’armée qui capitule, ib. Sa présence au concile de Sens, 123. Au sacre de Louis VIII, 129. Demande à retarder la croisade projetée par Frédéric 11, 159. Assiste au sacre de saint Louis, 172. N’est qn'usufruilier du royaume de Judée, 183, Se rend en Italie". 184 .Mission que lui donne le pape, 186. Il entre dans les .Abruzzes; scs progrès ; sa retraite, 186, 218. La couronne de Constantinople Ici est offerte, ih. U est couronné 4 Saintc-Sopliie ; époque de sa mort; uuliité de son régné, 218,
JEAN de Luxembourg, _roi de Bohême ; son avènement ; V, 315 Son inllutnce .sur Us électeurs de l’empire, 348. Sa sœur épouse Charles 1_V; ce mariage l’attache 4 la France. 388. 11 accompagne Charles dans le .Midi. 394 Son fils épouse Blanche de Valois, .v95.^ Est allié de l’empereur Louis de Bavière;
Dlgitizou
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contribue h la victoire de Muhldorf.
401. Échange qu'il projette et auquel il renonce . ib. Ses intrigues pour faire monter Charles le Bel sur le Irûiie impérial ; son inconstance: il mot lui« mdinc obstacle à ce dessein. 40:2 h lOîi. 11 commande une division de l'armée française, 4.11. Pourquoi réside à Paris, 456. Sc rend en Italie : domination qu'il y établit, 447. Ne peut se résigner à vivre loin de la cour de Pliilippe; il y revient après avoir paru dans son royaume. 4o5. Mariage de sa fille avec Jean de France : cour plénière à i.iquelle il assiste ; serment qu'il prête, i'ô7. Son lèle pour la maison de France ; scs né-
Î;ociations auprès du pape. 45H. Il prend a croix, 4/i. Forme en Allemagne une ligue en faveur de son fils. 472. Est seul opposé h l'empereur. 404. Est lieutenant de Philippe en Languedoc : prend le château de Penne, 406. Si s négociations auprès de rernnereur ; leur sun ès. 408. Il fait partie ae l'armée royale, *>00. Il demande la bataille à Édouard au nom de Philippe, 'JOl. Marche au secours de Tournai. bl2. Est plénipotentiaire du roi de France. bl4. ü attaque l'empereur; VI, bO. Son secours invoqué par Philippe. GO. Il est devenu aveugle ; il est appelé par le pape à Avignon; son fils est élu roi des Romains, ol. Désastres de ce prince ; il trouve avec lui un refuge â l'armée de Philippe: ordre de ce roi qu'il fait révo(|uer, ib. Ses coureurs sont près d'atteindre les Anglais, 64. Est tué a Crécy. 68. 60. A été le plus brillant chevalier de son siècle. 108.
JEAN HENRI, comte de Tyrol, ferme le passage de l'Italie à rcnipcrcur Louis IV; V, 498.
JEAN (sASs TERBF.) roi d'Angleterre ; son imprudence; ce qu'elle lui a coûté; 111,211. Son mariage. 5(2, ôW). Pourquoi son surnom ; ses défauts 580. L'Aquitaine lui est destinée; il attaque Ridiard, 587. Commandement que lui confie son père, 504. Son projet de départ pour la terre sainte, ol)8. Sa trahison à l'égard du roi, 509. Richard cherche à gagner son amitié, 4lt>. II partage le pouvoir avec sa mère; scs conseillers; ses complots; sa négociation avec Philippe, 4ob. 440, 441. Il échoue en An-
f;lelcrre, 441. S’cITorcc de retenir son rère en captivité, se réfugie en Norman* die; scs terreurs à la délivrance de Ricbard ; ses désirs de réconciliation ; il trahit Philippe ; est reçu en grâce, 444, A4S. Son iniériorilé â l'égard des princes capétiens ; ses prétentions à la succes-
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sion de Richard ; est couronné en Angleterre ; sa conférence avec Philippe;
11 rejette les propositions du roi ; est attaqué; SC réconcilie avec s m neveu qui lui est encore enlevé : fait la paix ; conserve l’Angleterre et la Normandie, 462 i 4GS. Son divorce ; il enlève la femme du comte de la Marche et l’épouse ; soulèvement qu’il excite et combat, 475, 476. Sa victoire sur Arthur; il le traîne de prison en prison ; le tue ; horreur universelle contre lui ; il sc fait couronner une quatrième fois ; sa vie dissipée; sa feinte sécurité; il ne fait rien pour défendre In Normandie, 478 à 484. Il part pour l’Angleterre: ses apprêts; ses exactions. 48’>, 486. Ne défend point Rouen, 487. Son étrange conduite; il s’embarque et revient à terre aussilât; cité â la cour des pairs comme meurtrier ; ne comparait pas ; Jugement qui le dépossède de ses domaines en France; scs hostilités; sa trêve avec Philippe ; il revient à Portsmuuth : son traité avec Othon. 488. 496. Ses vassaux à la croisade du Midi, 614. S’engage dans une querelle avec le pape ; son emportement; frappé d'interdit: sa résistance; est excommunié ; sa cruauté à l’éprd d’un archidiacre ; scs subsides à Otnon ; scs richesses : il dépouille les Juifs ; IV,
12 à 14. Le légal du pape délie scs sujets du serment de üdélité ; son parti en France; ses mercenaires; son aversion pour l’indépendance des nobles; il reçoit l'hommage du comte de Boulogne; odieux â l’Angleterre; ses terreurs; sa tyrannie, lü a 18. Se réconcilie avec l’Église en lui faisant don de ses États qu'il reçoit en 6cf. 2Ü à 22. Sa flotte secourt les Flamands. 26. Sc dispose â envahir le Poitou ; il rappelle les prélats et se soumet â l’absolution ; son armée dispersée : ligue des seigneurs contre lui, 26 à 28. Comment termine les affaires d’Angleterre; débarque à la Roehellc ; partisans qui l'attendent, 29 i 31 . Est n’abord maître de la campagne ; sa retraite, 31, 32. Nature de cette guerre ; ses scrupules â l’égard des hérétiques, 70, 71. Trêve que lui accorde Philippe, 73. Ce qu’il lui reste en France, ib. Recommande au pape le comte de Toulouse, 80. Il signe la grande charte ; se dispose â fausser son serment ; arme ses routiers ; fait appuyer son droit de l’aulorilé de l'Église; ses ravages; ses exécutions sanglantes ; il pousse à bout l’Angleterre: sa couronne est oITcrtc â Louis de France ; il eat protégé par le pape comme feudataire
glt
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«lu Sitiiit-siégc ; vainc mission du cardinal (îualo; il se retire devant Louis: est abandonné ; comment se défend au Nord ; sa cause débattue à Rome ; sa mort. 80à9U.
JEAN I», roi d'Aragon ; son avènement : poursuit sa bclle-mèrn et les favoris de son père ; se déclare pour Clément VU ; VI. Jüi. Mariage de sa fille ; VU. 19. Aui prises avec un chef de bandis: ne peut se rendre en France. 25.
JEAN II d'Aragon, roi de Navarre ; son inertie dans le Bordelais; VIII, 115. Son frère lui laisse l'Aragon. 219. 251. Scs mariages: ses Etats; sa haine envers ses fils du premier lit ; révolte, proscription et emprisonnement de son fils aine, 252, 255. Insurrection contre lui ; attaqué par le roi de Castille, il fait alliance avec Louis XI : secours qu'il reçoit. 255, 254. Aui prises avec la maison d'Anjou et avec Louis. 541!. 547, Son ressentiment contre le roi. 577- La vue lui est rendue ; il recouvre le Roussillon ; défend Perpignan avec valeur, 404.
405. Son traité avec Louis. 405. Veut l'éluder, 420. Trêve nouvelle, 424. Abandonné par Charles le Téméraire. 450.
Son refus de traiter avec Louis ; sa mort, 488, 489.
JEAN !•'. roi de Castille, encore infant envahit la Navarre; accorde la paix à Charles le .Mauvais; VI, 559, 500. Son avènement; s<in respect pour les droits des peuples. 564. Il réconnalt Clément VU, 5(f7 k 412 Sa jeunesse, 595. Il renouvelle son alliance avec la France, 412. Son traité avec le Portugal; mariage de son fils. 450. Fait envahir le Portu-
Îal; sa défaite; il reçoit des secours de la rance. 482. Dévaste lui-méme ses Etals, 485. Obtient la liberté du prince de Navarre. 492. Continue la guerre. 494.
Renforcé par les Français: ne peut tenir la campagne; invoque encore Charles VI, 495 II négocie avec Lancastre, puis congédie 1rs Français, 447. 498. ^n traité avec Lancastre ; pacification de ta Castille; mariage de son fils avec la fil le unique de .son rival. 512, 515. Ses bons ram rts avec la France continuent; VU, 10.
mort, 44.
JEAN 11, roi de Castille; son avènement; son alliance avec la France; VU,
JEAN, prince de Castille, fils de Ferdinand et d'Isabelle; sa mort; IX, 200.
JEAN, prince de Biscaye, rival d'Alphonse XI de Castille; assassiné par son ordre: V, 456.
JEAN I" (U «axsa), roi de Portugal,
d'abord grand maître de l'ordre d'Avis, .sauve le Portugal de l'invasion des Castillaos: est proclamé roi: remporte la victoire d'Aljubarolta; demande des secours à l'Angleterre; VI, 482. Continue la guerre en Castille, 494. Épouse Philippine de Lancastre, lA.
JEAN III, roi de Portugal; fiançailles de sa fille avee Philippe d'Espagne (Philippe MU X.299,
JEAN IV, roi de Portugal, d'abord duc de Rragance; révolution qui le porte au trOne; XIV, 222, 225. Son alliance avec Richelieu, 225 Sa mort: XV, 42.
JEAN V. roi de Portugal; Philippe V, recherche son alliance; XVI. 528. M vie désorilonnée; sa suiierstition, 347, 348, 581; XVII 150.
JEAN, duc de Bragance:d'où ses préti ntions à la couronne de Portugal; XI, 155 R- eonnalt Philippe II, 157.
JEAN CASI.MIR. prince palatin, roi de Pologne; XV, 129. Son abdication,
JEAN CASIMIR, frère de l'électeur palatin, son père l'envoie en France à la tête d'une armée; XL 519. Son entrevue avec Condé: il lui demande de l'argent; somme dont il se contente, 324. S'enrôle au serv ice du prince d'Orange, 527. 330. Lève des troupes pour les huguenota français; XII, 41. Il se met en campagne, 45 . 46. Forces du parti, 48, 49. Il cantonne son armée en Champagne, 52. Ses troupe.s en Flandre: elles se dissi|>enl, 118, 119 Inimitié de d'Alençon pour lui, 119- Sa nésoriation sans succès avec les états de FUndre, 186. Troupes qu'il envoie è Henri de Navarre, 21Ü, 211.
JE4N SOKIESKI. roi de Pologne: ses rapport- avec Louis XIV; XV. 304. Il sauve Vienne .vssiégé par les Turcs, 305. Son expédition en Valachic, 544. Prétentions d'étiquette du pape auxquelles il SC soumet, 558. Sa mort, 485.
JEAN I". duc de Bretagne; son mariage; IV, 227 k 255. Est mis en possession de son duché: en fait hommage à saint Louis, 259. Assiste à la cour plénière de Saumur. 284. Scs courses en mer, 308. Croisé avec saint Louis. 543. Ligué contre le clergé. 350. Propose de prendre Alexandrie. 575. Se désiste de ses prétentions sur la Navarre, 426.
Epoque de sa mort, 467.
JEAN II, comte de Riebemont, puis duc de Bretagne, gendre du roi d'Angleterre, prend la croix; IV, 507. Succède à son père; se considère comme un pair d'Angleterre; V. 117, 118. Ligué avec Edouard; prend le commandement de
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son trmée, 1S6. Evicne la Réole. 160.
Son système de dércnse. 168. 169. il change de parti; pour quel motifs; ses négociations arec Philippe; son mariage; il est créé pair de France: 18.1. Suit l'armée royale en Flandre. 16. Conduit en Angleterre Marguerite, soeur du roi, 19a Sa mort au couronnement de Clément V, 281.
JEAN III, doc de Bretagne; son secours inToqué par Edouard II; V, 411.
Ses tribunaui sont affranchis de la joridiction du parlement de Paris, 430.
Droits de sa femme à la succession de Savoie, 440. Cour plénière à laquelle il assiste: serment qu'il prête. 436. Ses mariages sans enfants; sa famille; sa haine contre son frère; son projet déchange avec Philippe VI ; recueille en Angleterre le comté deRichemond et en fait hommage è Edouard III, 467, 469.
Ses négociations arec Philippe pour garantir sa succession è Jeanne de Penthièvre. 478. Fait partie de l'armée royale, 312. Sa mort; débats sur sa succession, Vi. 19. Ses scrupules au sujet de ses dis|)ositions en faveur desa nièce, aé.
JEAN V, duc de Bretagne, d'abord comte de Montfort; efforts de son parti; est secouru par les Anglais; VI, 132. Ascendant qu'il prend, 177. Il continue la guerre. 208. Ce que le traité de Brétigny stipule pour lui, 213 à 213. Il suspend PUIS re -ommencc les hostilités: est renforcé par Chandns;gagne la bataille d'Aursy ; ses progrès: il signe le traité de Guérande qui lui assure son duché; son alliance avec le prince de Galles; il fait hommage é Charles V, 244 N'ose em brasser ouvertement le parti de l'Angleterre , 212. Méfiance que lui inspire Charles; son alliance avec Edouard, 3l6, 317, 320, 321. Il est paralysé par ses barons: le roi de France mé.liic sa perte. 329. Attaqué par Duguesclin. il passe en Anglctcrre,o30. Il dèharqucé (Uilais:
se déclare l'ennemi de son suzerain. .132. Ses débats avec Lancastre, 334. Il retourne en Bretagne, pois en Angleterre, 338, 339. Il est ajourné au parlement; ses 6efs sont conffsqués, 383. Son traité avec l'Angleterre; accueil et renforts qu'il reçoit en Bretagne: propose de faire juger sa querelle par des arbitres: tempête ipii arrête la Hotte envoyée h son aide, o8S, 386. Ses négociations; son alliance avec Richard II, 380. Ne peut seconder les Anglais en Bretagne; sa réconciliation avec Charles VI, 406, 407.
Lui fait hommage; se réconcilie avec Clisson; excite le mécontentement de Ri-
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cbard Vi. i 0. Invoqué par le comte de Flandre. Prend part à la guerre en ce pays: capitulation qu’il obtient pour les Aiiglaisy 402. Clisson lui ch'^rebe un compétiteur: il le pénétre: il le fait prisonnier par trahison; il le délivre; à quvilcs conditions: négociations: hostilités et accommodement À ce sujet; désappoiiitemi nt du duc sur l'appui qu’il attendait de l’Angleterre, 500 à 505. Ses efforts pour disposer son duché h l'allianceanglaise;inquiéludi’qu'il$ donnent au roi; est attiré à Paris: issue de ses débats a>ec Clisson. 50Hà511. Ce qu’il pense d'un projet de Charles; VII, 50. Renouvelle Ic.s hostilités contre Clisson; son rendez-vous avec le roi. 50. Aigreur de leurs conférences: leur traité. 57. 58. Son complot conlr«* Cl'sson: appui qu'il attend des princes. 40. 47. Le roi demande que Coran lui soit livré; il le cache. 48. Le roi marche contre lui. 40 à 52. Il reprend les bo.siilités. 50 Arharnemcnt des deui partis; par qui est secondé, 00. Par qui pacilié, 04, 72. 75. ^^lariage de son 61s; grftee qu'il ob'irnt, 82. Sa présence à la cour; les noces de son 61s célébrées de nouveau, Seconde Derby, 107. Sa mon, 1 (0.
JEAN VI. duc de Bretagne, d'abord comte de Montfort; son mr'iriage avec Jeanne, tille de Charles VI; VII, 70,80, 90. Par qui sa garde réctaméi< à la mort de son père. 111. Il est coofié nu duc de Bourgogne, 121. 122. Il prend posse.»* 8Îon de son duché; fait boiiiinagi' au roi, 141. Son r61e dans le conseil d’Ktat de France, 150. 157. Sa trêve avec Henri IV, 179. Ses hostilités contre Clisson, 181 . Ses conférences avec Jean sans Peur,
I) assiste au sermon de Jean Petit
191. Il rejoint la reine. 194, 197, i02, 204, 205. Ne parait point aui étals, 219. Pourquoi hostile au parti bourguignon; il déclare la guerre au comte de Peuthièvre. 222 Entre dans ia ligue de (tien, 225. Le Dauphin lui demande secoure, 201. Sa présence à l’année royale; U ne la suit pas, 202. Négociateur à Paris; en est exclu, 500. Accompagne la reine, 307. Passe en Angleterre, 517. Sa convention de neutralité avec Henri V. 3!^, 5.54. Médiateur entre le Dauphin et let Bourguignons. 555, 554. Son entrevue avec ce prince, 352 Sa neutralité entre les deux partis; il est arrêté en trahison rar Olivier de Penthièvre: sa femme le délivre, 555. Ses alliances avec Bedford et Pbiliüpe le Bon. 585, 381. Il se rapproche ae Charles VU. 594. Les An gi«ii lui déclarent la guerre sans I attaquer,
lOOgle
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406. 11 rappcilp son frèro: irailf avec 1rs Anglais: achotn cl sc fait |«iïor la liberté du duc d'AIcncon, 400. 4lo! Mariage de ses enfants. 4BS. I.igué contre la Trémoille: scs débats arec le duc d'Alençon. 487. 488. Représenté au Ciingrés d'Arras, 602. Est caution du duc d'Orléans, VIII, S6. Son entrevue arec le roi: mort de sa femme, 62. Epoque de sa mort. 112.
JEAN d'Avesncs, comte de Hainaut; scs démêlés avec la ville de Valenciennes; V. IÔ9. S,v soumission à Philippe le Del, 14.1. Ligué contre lui avec Edouard d’Angleti rre; 18t. Recherche son alliance, 104. Un de .ses fils tué à la bataille de Courlrai. 220. Est allié à la France contre les Iiompicrrcs, 24S. Est assiégé dans Ziriksée et dégagé. 2,’ill.
JEAN, comte de Flandre, prend la crois; IV, 107. Assiste au sacre do Philippe le Hardi. V. 18.
JEAN de Namur. 61s de Gui, comte deFlandre; chargé de défendre Courtrai; T, 186. Se met a la tête des Flamands soulevés. 2,14. Cède le commandement en chef k son frère Philippe, 248. Défait avec lui h Mnns en Puclle, 2liS. Marche au secours de Lille, 2o6. Son petit-neveu Louis luidonne la seigneiiriede l'Ecluse, 596. Révolte contre lui; il est fait prisonnier. puis reliché, ib.
JEAN, duc de Brabant, épouse Margueritede France; IV. 515. Ses débats avec le comte de I.uiembourg au sujet du la possession du Liiiibourg : secours qu'il reçoit de la France : sanglantevictoire; sa réroncilialion avec le 61$ du vaincu; V, 110. Ligué avec Édouard d'Angleterre contre Philippe le Bel, 161. Ses ambassadeurs auprès du comte de Flandre; 18Ô. Nouveaui efforls qu'il promet contre la France, 184. A le commandement de Gsnd. 186. Conseil qu'il donne à Philippe le Bel ; médiation qu'il Offre, 257.
JEAN III, duc de Brabant ; son 61s épouse Marie de France, V, 436, Se ugue avec Édouard 111,478, 483. Sa parenté avec ce prince, 492. Son entrevue avec lui, 402. Scs négociations secrètes avec Philippe de Valois, 408. Commande une division de l'armée an^loimpérialc , 502. Prend jvart au sié^e de Tournai. 511. Avertissement quil donneà Édouard, 514. Est son plénipotentiaire, 515. Donne asile 4 Geoffroi de Harcourt; VI, 35. Intercède vainement
S>ur lui, 42. Seconde l'insurrection de endermonde, 48. Fomente celle de Gand, 50. Alliance qu'il projette avec le jeune comte de Flandre, 79.
JEAN, duc de Brabant ; ses démêlés avec sa femme ; leur mariage est cassé ;
VII, 384, 583 Ses débats avec Glocester, 390, 391. Secouru par Philippe le Bon.
JEAN de llapsbourg assassine son oncle Albert d'Autriche; V, 287.
JEAN de Bavière, évêque de Liège, accompagne le duc de. Bourgogne; VII, 161. 'Troupes qu'il lui amène, 164. Ne veut point prendre les ordres ; gouverne Liège en soldat; ses excès : les citoyens le remplacent, 195. Guerre atroce a ce sujet, 196. Scs fureurs après la victoire ; son surnom de San<. Pi/iè, 201. A qui laisse sa succession. 395.
JEAN, évêque de Bareuth ; .ses rigueurs contre de prétendus hérétiques;
VIII
JEAN-ALBERT, duc de Mecklem-
bourg : traité signé en son nom ; X, 447.
JEAN GUILLAUME, duc de Saie; secours qu'il amène au parti royal de France; XI, 32(1.
JEAN-GÉORGES, électeur de Brandebourg, est de l’assemblée de Luuébourg; XL 203.
JEAN GUILLAU.ME. duc de Clèves et de Juliers , meurt sans postérité; débats sur .sa suceession ; XIII, 272.
JEAN GEORGES, électeur de Saxe ; son rêle dans la guerre de trente ans; XIV, 96 et suiv., 106, 120, 132, 140.
JEAN d'Asnières : sa harangue contre Marign^; V, 534. 335.
JEAN (rnèni':) de Beaune. inquisiteur; supplices auxquels il préside ; V, 364.
JEAN de Gand ; scs écrits en faveur de l'autorité impériale contre l'autorité ecclésiastique ; V, 403.
JEAN, seigneur de la Flèche . prétend à la possession du Maine ; 11, 508.
JËAN (de ex cbm.ee), évêque de Saint- Malo ; d'où lui vient son surnom; III,
JEANNE d'Angleterre, veuve du roi de Sicile, emprisonnée, mise en Uberlé : III, 420,. Tempête qu'elle essuie, 422. Épouse Raymond VI de Toulouse,
JEANNE de Flandre ; son mariage; IV, 19. Son peu d'empressement k délivrer son mari prisonnier; obtient mainlevée de la conOscation de la Flandre, 72. Retient toujours son mari en prison, 129. Méconnaît le prétendu Baudoin, 141. S'enfuit k Paris; chassée par un soulèvement, 142. Déclare que son prétendu père est on ermite nommé Rays, 143. Le fait arrêter et exécuter; muresmur qu'elle excite; comment les apaise.
JEA
Assiste au saere de saint Louis
115. Se remarie, 172. Restitution qu'elle lait k Baudoin 11 de Constantinople ; 2ü9. Comment a laissé grandir l'autorité royale, 30U. Sa mort sans enfants, suivie d'une guerre civile. 517.
JEANNE de Saint-Gilles, 611e de Raymond Yll; son mariage; IV, 198, 285.
Indifférence de son père pour clic, 287. Son départ de Damiette, 592. Sa dernière entrevue avec son père, Son retour en Europe, ib.
JEANNE de Ponthieu, reine mère de Castille ; üefs que sa mort laisse au roi d'Angleterre : IV, 115.
JEANNE de Navarre, héritière de ce royaume; alliance projetée pour elle: IV, 81. Son âge à la mort de son père, 89. Effervescence dans son royaume; sa mère l'enlève et la conduit à la cour de France, 89, 90. Épouse Philippe le Del, 159. Son nom n'est jamais iiiélé aux affaires publiques. lüG. Naissance de son 6Is aîné, 175. Offre sa médiation entre Philippe et Édouard d'Aogleierre , 202.
Engagement que le roi prend en son nom, 217. Sa mort , 555, 53Ù. Soupçons d'empoisonnernent. 59^.
JEANNE d'Angleterre; son mariage stipulé avec Amédée V de Savoie ; Y,
JEANNE de Savoie, duchesse de Bretagne, veut réclamer puis ahandoiiue la succession de Savoie ; V, 4iO, iil.
JEANNE de France, Hllede Louis le Dulin cl de Marguerite de Bourgogne :
enfanté la mort de son pere; par qui protégée ; V. 551, 352. Srs intérêts stipulés, 553. Elle est conHéc à la famille de Bourgogne, i6. Personne ne défend ses droits au trône, 558. Vaine pioLestalion de son onclo Eudes au sacre de Philippe V, i6. Son mai iage avec Philippe U Évreux, 20o. Srs droits à la couronne. 42(. Apporte À son mari la couronne de Navarre. 4-27. Est couionuée à Pampclunc, 45'5. Sou retour â Paris, 430. Sa mort; VI, Üü.
JEANNE d'Évreux épouse Charles le Bel; V, 395. Est veu^c et enceinte : accouche d'une (ilie.il9 à 421. .Médiatrice entre Jean 11 et Charles le ^Uu^ais ; VI : 128. Entre ce dernier tl le Dnunhin. 202. Sonaver.sion pour ce prince, 255. Négocie la paix dêlinilive entre les deux beauxfrères, 2.4S.
JEANNE de Bourgogne, épouse de Philippe le Long, accusée d'adulicrc; V, 520. Déclarée iniioceuic, 528. Epoque de sa mort, 412. 4>i.
JEANNÉde Yatuis. feiumedc Robert
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d'Artois , partage sa disgrâce ; V, AM.
Complice de ses opérations magiques, SCO. Est emprisonnée, A62.
JEANNE d'Artois, comtesse douai* rière de Fois ; sa captivité; Y, A2S. Est mise en liberté; VI, 30.
JEANNE de Pentbièvre, llllc de Gui, nièce do Jean lit, duc de Bretagne ; Y, Jti7. Son oncle veut lui assurer ss suecessioD -, son mariage avec Charles de Blois, À7S, A93. E^t à la tête de sou parti, 309. S'oppose à la pariGoalion signée è Angrand ; VI. 24t. Est réduite, par le traité de Guérande, au comté de Penthièvre, 5lti, 248 S'oppose à la réunion de la Bretagne à la France, 384, 383. Meurt sans racheter ses Gis captifs,
JEANNE de Valois, comtesse de Hainaul : combat qu'elle empêche ; V, 314.
JEANNE I'», reine de Naples, femme d'André de Hongrie ; son aiéneinent au tréne de Sicile ; .ses négoci-vtlons avec le dauphin viennois; VI, 29. Fait ou laisse étrangler son mari. OO. Est expulsée de l'Italie ; débarque à Nice avec son nouvel époui, 88. Vend Avignon au pape, 89.
Est déclarée innocente du meurtre d'André ; rentre à Naples avec le secours du pontife, ih. Seconde le roi do Majorque. 97. Invoquée par le pape contre les Vaudois ; 129. Ses possessions en Provence dévastées, 178. Est veuve et recherchée par la famille de France; ellcépouse Jayme d'Aragon, 226. Ses démélé.s et sa réconciliation avec le duc d'Anjou, 279 Protectrice du pape Clément VII, 363. Apprêts de Louis de Hongrie et de Charles de Duras contre elle; le pape Urbain VI la déclare déchuedu tréiie; le pape Clément VII lui fait adopter le duc d'Anjou. 366, 371,598.
Anarchie dans ses Etats. 59'ô. Sa chute ; sa mort, 424 Sort de scs États de Provence, 430, 431. Invalidité de sa donation ; parti lidclc à sa mémoire, 470,
JEANNE de Bourgogne, feiniue de Philippe de Valois ; sa mort ; VI, 96.
JEANNE de Bourbon ; son mariage projeté avec Humbert H; clic énouse Charles, depuis roi de France. 99. Est sacrée à Reims, 2il. Est nanimée par le roi tutrice de ses enfants, 342. Sa mort, 367, 3Ü8.
JEANNE d'Auïcrpc, veuve de Philippe de Bourgogne, epou.seJenn. depuis roi de France; VI, 103. Dans (|uelles circonstances quitte Paris et marie .son Gis du premier lit, 167. S'inicrposc entre le roi de Navarre et le Dauphin,
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185. Si' retire à la cour de aoo fils, 210. Néfode uo traité entre la Bourgogne et ÉdotMrd III. î6. Sa mort, 221. Son aversion pour Charles V, 555.
JEANNE de Bourgogne, fiancée du duc de Savoie, cédée par lui à la France; dans quel intérêt; VI, 112. Sa mort,
JEANNE de France, épouse Charles le Mauvais; VI, 125. Assiégéedaos Melun; Âiit faire la paii entre son frère et son mari, 202. Sa mort, 357.
JE.4NNE. duchesse de Brabant ; son zèle pour la maison de Bourgogne; V, A7i. Scs débats avec la maison de Julicrs, 508. Ses troupes défaites par le ducdc Gueldre. i6.
JE.\NNEde Boulogne, épouse le duc de Berry; VII, 17. Sau\e la vie de I.a RiviiTc. 56. Fêtes auquHIes elle assiste ; fatale mascarade, 57. Se remarie à La Trémoilic. 314.
JEANNE de France; son mariage avec l'héritier deBrelasne; VII, 76 à 80. S<‘s noces célébrées ac nouveau. 90. S'installe en Bretagne. 141. Sa guerre aux Penibièvres ; elle délivre son mari prisonnier. 355.
JEANNE de Navarre, duchesse de Bretagne. puis reine d’Angleterre , la garde de son (ils lui est remise ; Vil. 1 1 1. Elle épouse Henri IV, 121. 122. Médiatrice entre son fils et son mari, 18U.
JEA NNE de Luxembourg: son mariage avec Antoine de Bourgogne: Vil, 124.
JEANNE II, reine de Naples, aux pris<'sa>ec Louis III d'Anjou: Vil, 361. Sou mariage avec Jacques de la Marche; elle le fait emprisonmr. 407. Adopte Louis: 458. Appelle au trdncRené, frère de ce prince; elle meurt; VIII, 15.
JEANNE D’ARC, pucelle d'Orléans ; sa mis>ion interprétée par l'annaliste de l’Église; VII. 41 J. 447. Explosion quVlIc détermine, 425. Elle donne à la multitude le pouvoir d'accomplir une grande révolution; lieu de sa naissance; son éducation; passion politique de sa famille; sa consliiiition physique: ses extases: sc croit appelée à conduire le dauphin a Reims: refuse de se marier; parte de sa mission à l'un de ses oncles: 4>5l. 452. Repoussée par Beaudrieourl, elle insiste; chevaliers qui s’offrent à l'accompagner ; son départ: ses dangers; son arrivée a Cliînon ; son entrevue avec le roi ; récits merveilleux , 452 , 453 Méfiance qu'elle inspire à l'arcbevéquc de Reims: épreuve quVÜe subit; sa virginité est reconnue; on admet des lors que aon pouvoir surnaturel vient de Dieu;ae
déclare appelée a délivrer Orléans, 434, 435. Est armée de toutes pièces : se jette dans cette ville ; effet quVIIc y produit; terreur des Anglais ; sa beauté ; sa pureté ; combattants qu'elle attire ; sortie victorieuse , 455 à 457. Ses succès; ses blessures; sa constance; elle fait lever le siège; retourne à la cour; honneurs qu*e!le reçoit, 417 à 440. S'interpose entre le roi et Richeroond, 410. 441.
Décide la victoire à Patay, 441. Elle suplie le roi de marcher sur Reims et le détermine, 4il. 442. Elle fait prendre Troyes;son entrée è Reims; elle assista au sacre: demande à se retirer; est retenue à l'armée. 444 a 446. Lettres au'elle fait écrire au duc de Bourgogne, 447. Soulève ChèteMu- Thierry, i7/. Entraîne le roi sur Paris ; attaque cetta ville sèns .vuccés : est blessée, 4-18 è 450. Ses derniers faits d'armes ; elle est prisonnière . 452 à 454. Terreur que son nom inspire en Angleterre ; difficulté du recruicinenl, 461 . L'inquisition demande
3u'il soit procédé contre elle ; l'évéqua e Beauvais la réclame; elle est vendue; poursuivie comme sorcière: ses inlerrogatoires: son appel au pape et au concile ; sa rétractation ; elle est condamnée à un emprisonnement perpélm I, 465 à 469 Déclarée relapse . condamnée à mort : brûlée vive : ce que font pour elle et pour ««a fatni le Charles et le pi'uple, 469 à 472. Regrettée par 1rs capitaines; comment tentent de la remplacer. 472.
JEANNE 11 de Navarre, d'Albret, porte !«' royaume de Navarre dans la maison de Bourbon : projet de la marier è Philippe I! : X, 25t. Son moringeavec le duc lie Clèves. 269. Cette union est déclarée nulle; elle ép< use le duc de Vendôme. 50i. 415.^ Profc.s.se le calvinisme; Xf . 91. Son zèle pour sa croyance. 108. Elle assiste è la conférence de Püissy. 172. Son mari la renvoie en Béarn. fsO. Complots pour l'enlever , 217. 251. Citée à l'inquisition. 252. Mol du dur d'Alhe que son fils lui répète, 284. Oiihi rine fait célébrer la messe à sa cour, 287. Elle quille la cour de Cbariis 1\, 297. RejoinU'ondé à la Rochelle. 3<5. 316 Présente son fils et le jeune Coiiiié aux prolcslants; 1rs fait rrconnallre chefs du parti . 355. 554, Son dévouement ; su constance, .'>05. Ses envoyés à Paris, 582. Elle est séduite par Us offres de la cour, 585. 584.
Accueil que lui fait le roi, 585. Sa lettre è son fils ; .ses rapports avec Catherine ; elle signe les articles du mariage de Henri, 595 à 397. Caresses que lui fait
JEA
Itroi; elle meurt cnpoisoDoée^ 401, iOS.
JEANNE de Castille , Glle du roi Henri IV ; pourquoi ne lui succède pas ; VIII, 2S7, oGü. En guerre avec sa tante Isabelle, 424. Épouse Alphonse V de Portugal; défaite de son parti, 467 À
JEANNE de France, duchesse de Bourbon, négocie au nom de U ligue du bien public; VIII, 261. Est sœ.ir de Louis XI. 303.
JEANNE HACHETTE ; repousse l'assaut des Bourguignons à Beauvais ; VIII,
JEANNE DE FOIX, comtesse d’Armagnac. est empoisonnée; VIII, 402.
JEANNE de Vendôme épouse le duc de Bourbon ; IX. 88. Est veuve, 94.
JEANNE de France, fiancée à Louis d'Orléans (Loui.sXll); VIH, 282. Son mariage, 409. Éloignement de son père pour elle : IX, 40. Elle sollicite la mise en liberté de son mari. HB. Rupture de leur mariage, 210, 211, 215. 214. Sa retraite, 2l4.
JEANNE fu FOLU:), reine de Castille, femme de Philippe d'Autr.cho ; héritage ui lui est destiné ; X, 2^0. Naissance e son fils, 260. Se rend en Espagne, 264. Comment sa raison troublée. 281.
Mort et disposition testamentaires de sa mère, 299. Elle est proclamée reine de Castille. 502. S'embarque avec son mari. 501$ Sa folie complète, 311. 312. Son père stipule pour elle, 506, 415. Les Castillans pensent que .son fils a hérité de son incapacité ; ils répugnent à la déposséder. 472. Sa mort ; XI, 35.
JEANNE de Savoie , régente pour Vicior-Aiiiédée II; à qui veut marier son fils; XV, 395. Passage uu'eüe accorde aux irouf es françaises, 2V>8.
JKANNIN (lk est de la
ligue: \!1, 210. Du conseil de l'union, 4&, 451 . Confident du Mayenne ; sa politique, 4Ô9 Son ambassade en Espagne, 491. Il accompagne Guise près du duc de Parme. 499. Il fait connaître les conditions auxquelles iroiterait Mayenne ; XIII, 10. A ordre de proposer aux états des conférences avec les royalistes, 29. Ses négociations. 56, 110. Est à La<<n ; liberté que la capitulation de celle >ille lui donne. 88. ^tléoage le traité entre le roi et Mayenne. 140. .Mémoire qu'il a rédigé, 180 Est le négociateur bjiüiiucl du roi. 192. Emoyé près de Biron, 222, 223. Décline les iusli uctions données à Sully- 233. Ksi du parti espagnol. 238.
Opposé à Sully dans le conseil, 232 Sa mission cnllollande. 259,260. llaccourt
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ebex là ru»!.e à la mort du roi, 285^. Re» çoil ses ordres, 288. Travaille a\ec elle» 294. Son âge : son austérité ; a besoio de recevoir l'impulsion, £15 , 296.
Penche pour l'alliance avec l’Espagoe, 505. La reine lui confie les finances, 309, Ses conseils à la levée de boucliers des princes, 535. Sa communication à rassemblée du tiers, 555 Présente le compte de.s finsnces. i/j. et suiv. Favorable à Condé. 364, 570. Ses rapports avec Galigal, 367 Accident qu'il éprouve, 573. Est remplacé, 576. Rentre au ministère, 401. Son mémoire sur le# aflaircs d'Allemagne, 452. Rentre au conseil; y fait appeler la reine mère, 448. Sa mort 454.
JEFFERSON . l'un des rédacteurs de la déclaration d'indé{K*ndaocc des Américains : XVII. 392.
JEFFREYS. instrument des rigueurs judiciaires de Jacques II; XV,5io, 551.
JENKINS, capitaine anglais, mutilé par les Espagnols ; ses paroles au parle* ment; elles décidtnt la guerre: XVI,
JËNNE (le SAàotis DR)* gouverneur espagnol de la Franche Comté, attaqué par Condé ; XV, 147.
JENNINGS (SARAH), duchesse de Marlborough : son empire sur la reine Anne: XV, 5o4 Sa disgrâce; XVI. iü4, 115, 123 et suiv. Son zèle pour âlarie-Tbérèse d'Autriche, 458.
JËRO.ME de Prngue ; ses précurscura en Albigeois, puis en Bohême; IV, 121, VI. 346. Sa rérorniation ; VIII. 27, 48.
JEROSLAL'S. tzar de Russie, p re de la reine Anne de France ; sa gloire ; sea alliances avec la famille impériale de Consiantiuople ; 11, 456.
JERSEY (i.E (xisTR DF.), ministre de la reine Anne : son désir de la paix ; XVI,
JOANNES,eu>oyé par Guise â Paria; XII. 315.
JOANNICK, roi des Bulgares, faitprisonnier Baudouin de Constantinople; cache le sort de ce prince ; IV, 141.
JOËL (iKAS), capitaine anglais, fait perdre à son parti la bataille de Cochercl : y est tué ; VI. 240, 24!.
JOHN (jEAv DK sAHT-), licutenaDt d'Édouard D' eu Guieniie: la saisie de cette pro\ince lui est noiiliée; V. 152. Garnison.s qu'il reprend dans les places. 160. Évacue la Réolo. ib. S >n svslémc de défense : il est fait prisonnier, 168.
JOHNSON (w.l, général anglais, fait capituler le fort de Niagara; XVII, 156,
JOS JOY
JOHNSTON . amiral analais ; son combatavrc Suffrcn; XVIi, i35.
JOINVILLE (8iBo:< be) défend Troyrs ponr le comte de Champagne : IV , 193.
JOINVILLE, sénéchal ifi' Champagne, historien de saint Louis . croisé avec loi ; ses apprêts de départ ; IV . 34)2. Arrive i Chypre après le roi, 5C3. Part qu'il prend à l'nflaire de Damiette. 369. Effet que produit sur lui le feu grégeois, 379. Part qu'il prend é la bataille de Mansourah. 381. 382. Confesse et absout Guy d'Ibelin, 391. Sa détresse, 397. Opine pour que le roi reste en terre sainte, 399. Est le personnage le plus considérable de la croisade, 402. Ses entretiens avec saint Louis pendant leur retour, à la nouvelle de la mort de la reine mère, 419. 421 et suiv. : V, 121, 123, 128. 139. I4«. 143.
JOIGNY (u: covTE deI. prisonnier à la bataille d'Auray : VI. 24(i
JOLY DE FLEURY', avocat général, est du parti d'Orléans; XVI, 176. In- Ouence le parlenimt. 178. Est nommé procureur général, 208. SIéliance qu'il inspire au parlement. 239. Persécutions auxquelles il s'est opposé. 320. Sa lidélité i la cause des liberiés gallicanes. 362.
JOSEPH l*r. empereur ; son mariage; XV, 323. Commande rarinée du Rhin, 343 et suiv. Sa renoneialion à la couronne d'Espagne; XY'I. 31. Son avènement. 33. Son portrait; révolte que sa dureté fait éclater : sa perfidie. 36. Il vend la principauté de Mirandole, 40.
Sa convoitise à l'égard de l'Italie; ses mesures ; il fait prendre possession de Naples; sa dureté à l'égard du vice roi, 61, 62. S.'s dons; ses promesses au duc de Savoie, 65 et suiv. Sa tyrannie pousse les Traiisvlvains ù la révolte, 72. 78. Ses vengeances, 127. Sa lassitude, t'é. Il pille l'Italie, 86. Ses violi nées ; négociations qui ralarmeul ; son traité avec le pape, 87. 88. Son plénipotentiaire à Gertruidenberg, lOt et suiv. Parti qu'il tire de la guerre. 107 cl suiv. Sa mort,
JOSEPH II. empereur; son avènement ; XVII, 203. Abandonne les affaires à sa mere , 24i>. Son entrevue avec Frédéric; ils eonvieiinent d;t partage de la Pologne. 290. 291. Ses offres à Nocker, 587. Sun voyage en France ; son portrait; son hui politique; ses hommages è la Diibarry ; ses désappointements; son dépit: sa boutade à l'égard de Y'oilaire, 401 à 103. Il convoite la succession de Ravicre ; son ambition contenue par Frédéric, 441 , 442. La
France s'interpose : il signe la paix de Teseben, 443. Accusation dont sa sœur est l’objet, 44i3, 310. Il veut forcer Foaverture de l'Escaut, 496 et suiv. Son voTsge en Crimée. 439.
JOSEPH, roi de Portugal , chassé de Lisbonne par un trcmblcmeut de terre; XVII, 96. Ses désordres , 136. Il est assassiné ; ses terreurs ; ses vengeances; il sévit contre les jésuites, 136 à 138. Guerre qu'il soutient, 173, 174. Sa mort,
JOSEPH, prince de Bavière ; ses prétentions é la succession d'Espagne ; XV,
Testament du rot en sa faveur; sa mort
JOSEPH (LE pèse), capucin , conBdent de Richelieu ; sa mission à Rome ; XIII, 471. Est envoyé près de la ligue catholique en Allemagne ; ses succès; X1V,72.
Il signe le traité de Ralisbonne, 94. H relève le courage du cardinal, 136. Intrigue contre lui a laquelle il se prèle, 173. Pourquoi ii'est point cardinal ; son portrait : su mort, 212.
JOSSELIN, évêque de Soissons, conseiller de Louis le Jeune ; III, 217. Le seconde eonirc Rome, 321.
JOSSEQUIN, favafi de Jean sans Peur, le décidé à l'entrevue de Monlorrau ; se md sous la protection du dauphin : VH. 346. 348.
JOURNÉE DES HARENGS, victoire remportée par les Anglais au siège d'Orléans. 421, 422.
JOVIEN. successeur de Julien, néglige l'Occident ; meurt ; I, 3.
JOVINUS dispute l'empire à Uonorius ; sa mort ; 1, 91. 93, 93.
JOY’EUSE (LE ataéam. de), lieulenant du roi en Languedoc; ses cunihats avec les prutestanls ; XI. 22t. Son iiilleiibililé à leur égard, 271. Association catholique qu'il signe , 286. Soulèvement contre lui ; étals provinciaux qu'il préside ; leur demande au roi, 321. Eisl aux prises avec Crussol d’Acicr , 5'22. Ne peut entrer à Nimes, 4341. Lieutenant du dauphin d'Auvergne; XII, 13. A été évêque, 32. Ses eoml)als;ses cruautés, 33. Aux prises avec Turenne, 53. 36.
Réception qu'il fait à la reine mère, 123. Devient l'ennemide Montmorency, 184.
Est aux prises avec lui, 198, 237. Commande pour la ligue au midi , 403. Son indépendance ; secours qu'il tire des Espagnols; époque de sa nioit, 482.
JOY’EUSE (lvse d'alqies. depiis dcc de), est appelé à la faveur de Henri III ; XII, 122. Son attaque contre Bussy, 124.
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n perd Saint-Loc, 132. Devient le beaufrère du roi ; fêtes de son mariage, 14S. Le pouvoir eiercé par lui et d'Ëpcrnon, 147. Se rend au devant d'Antoine de Crato, 1S7. Dénoncé par Salcède, 174.
Surprend Aleiès, 180. Est amiral ; ses voyages; ses intrigues contre Montmorency, 184, 18S. Est secrètement associé h la ligue , 204. Propose au roi de s'allier aux Guises ; combat le duc d'Elbcuf, 218. Son commandement, 242. Scs opérations en Languedoc ; son retour à Paris, 2S(i è 2K7. Il attaque le roi de Navarre ; régiments qu'il taille en pièces; il revient è la cour, 278 è 280. Y est mal accueilli ; obtient la permission de livrer bataille, 281. Il céloie leNavarrais I|ouT gagner Coutras et y rejoindre Matignon, 285. Il perd la bataille de Cou- Iras ; est tué, 283 à 287. Son corps remis à Turenne. il.
JOYEUSE (le rtsDisti.) ; envoyé par • Henri IV è Sixte Quint ; XII. 400. Offre sa médiation aux Vénitiens ; XIII. 236.
Fait partie du conseil de régence , 278. Couronne la reine, 280. Mariage pour lequel son consentement est nécessaire, 300. Est du ^.vrti espagnol , 3ilK. Sacre Louis XIII, o06. Dispute lo préséance aux princes du .sang, ô07. Sa mésintelligence avec le comte de Suissons, 310.
Liberté que son départ donne à la reine mère, 3(6. Préside le clergé aux états généraux, 543.
JOYEUSE (BEsai lARécnAi oc), comte du Bouchage, reprend Angers ; XI. 245, 246 Marebc contre Coudé, 247. Sc fait capucin sous le nom de frère .Ange, 289. Sa procession a Charires; comment accueilli par Grillon, 355. Reprend les armes et succède h son frère en Languedoc ; XIII . 21. Il re|iousse la paix et continue les hostilités. 94. Sa réconciliation avec le roi ; il rentre au couvent, 144 il 143, 148. Sa position féodale, 141. Sa maison élevée par lé favoritisme, 299.
JOYEUSE (BESHi scipios, occ de), succède à son père en Languedoc : XII, 482. Est tué ; XIII. 21.
JOYEUSE (iK Dve de) veut se récuser dans le procès de Condé ; XV, 18.
JOYEUSE (le BAnécBAi. de) ; contribution qu'il lève en Allemagne; XV , .579. Sa promotion , 423. Est mis sous les ordres de Luxembourg, 426. Puis de Lorges, 440 et suiv,
JUAN (DOS) d'Autriche fait la guerre aux Mores de Grenade insurgés: XI, 337, 5.58. Félicité par le p.ipe. M8. Remporte la victoire de l épante. 339. Est nommé gouverneur des Pays-Bas; ses
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conférences en France; il accède à la pacification de Gand; XII, 115. Il snrpreod Namur ; sa correspondance saisie et communiquée aux états; la guerre recommence ; il est victorieux : ses projets à l'égard de l'Angleterre, 116, 117. Manœuvres pour le forcer d'accepter la bataille ; sa mort ; successeur qu'il désigne, 118, 119.
JUAN (DOS) d'Autriche, fils naturel de Philippe IV ; son arrivée h Naples insurgé ; ses rigueurs rauiment la révolutiou ; XIV, 569, 370. Remplace Arcos cl est remplacé, 375. Réduit la Catalogne ; XV, il. Assiège Rasas, 13, Aux puses avec Conti, 24 Commaude l'armée des Pays-Bas, 34. Sauve Valenciennes, 35, 36. Prend Saint-Guilain, 44. Sa lenteur entrave Condé, 46. Aux prisi s avec Turenne ; perd la bataille des Dunes, 52 à 54. Ses succès en Portugal suivis de défaites, 99,100. Scs débats avec Nitbard; sa cour de Saragosse, 164. Scs efforts pour dominer le roi. 358. Sa faveur, 244, 254. Abandon où il laisse les Pavs- Bas. 261. Sa mort, 285.
JUDICAELl" (SAisT). roi des Bretons, vient à la cour de Dagobert ; I, 2/o.
JUDITH de Bavière , épouse Louis le Débonnaire : 11, 18. Jalousie des fils de l'empereur ; elle n'a pointalors d'enfants, 21. Présente au baptême la reine des Danois, 28. Ses moeurs passent pour dissolues ; son favori Bernard. 29. Donne le jour à Charles le Chauve, ib. ^ artifices pour diviser les fils de Louis, 33. A leur révolte , s'enferme dans un couvent; tombe entre leurs mains, 37.
Prend le voile, il>. Mise en liberté, 41. Déclarée innocente , ih. Domine l'empereur, 44. Emprisonnée, 45. Délivrée encore, excite le rcs.sentimcnt de son époux, 51. Ses avances à Lothairc, 58.
Son ambition , ih. Réussit dans scs projets; recherche l'appui de Lothairc, 65.
Son succès, 56. Son fils craint de ne la pouvoir placer en un lieu de sûreté. Ci. Elle meurt. 66.
JUDITH, fille de Charles le Ch.vuva ; son mariage; II, 96. Ses incestes; épouse les fils de son premier mari, puis lo comte de K andre. lüS.
JUHEL BÉRENGER, comte de Rennes. vaincu par Guillaume Longue-É;«e; II. 241. Fuit hommage a Louis IV , 251. Aux prises avec les Normands ; vaincu ,
JUIGNÉ (de), archevêque de Paria; sa bienfaisance ; scs libéralités pendant l'hiver de 1788; XVII, 536.
JULES 11 (JILIES DE LA aOtÉEE), pXpO )
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cardinal. lént de son oncle en France ; Tlll. 448. S'interpose entre Louis XI et Haiiinilien , se fait livrer Salue etd'Harancourt; IX, 12. 13. Sa haine pour Aleiandre VI; il vient en France; Dite la résolution de Charles VIII, 164.
Presse le roi de déposer le pape, 168. Son élection : il fait arrêter Borgia, 127. Sa préoccupation. 292. Son ambition; sa fougue ; ses plans ; circonstances pendant lesjjuellcs il commence la merre; villes qu'il soumet . 313 i 315. Favorable aux Génois. 317. Élude une entrevue avec Louis XII ; ne peut lui- même voir Ferdinand, ,320. 321. D'Amboise stipule pour lui lors de la ligue de Cambrai ; part qui lui est hite ; sa répugnance ; il communique le traité aux Vénitiens ; ses demandes: ses représentations à Maximilien, 333. 334. Il exeommuoie Venise, 338. La fait attaquer, 338. Sa résolution de chasser les Français ; son traité avec Louis ; il réconcilie l'Église et les Vénitiens ; ses poursuites contre le due de Ferrare ; ses intrigues pour dissoudre la ligue ; ses caresses au roi d'Angleterre ; coalition qu'il inédite ;scs rapports avec l'évéque de Sion ; il le nomme son légat ; secours que lui promet la Suisse, 344 i
Louis se met en garde contre lui
349. Il éclate : donne à Ferdinand l'investiture de Naples ; fulmine une bulle contre le duc de Ferrare ; fait attaquer les Français , 351 à 355. Généraux qu'il eicominunie ; ses inquiétudes ; sa maladie : ses négociations avec Chaumont ; renfort qu'il reçoit ; ses exigences ; places qu'il investit ; son audace au siège de la Mirandole ; il y entre parla brèche, 356. h 358. Sesodfres àGurk cl à Maximilien; cardinaux qu'il nomme : excommunications qu'il fulmine ; il désigne Louis ; .sa rupture avec Gurk ; son armée déiaitc à Casalrccbio; convoque le concile de Saint-Jean de Latran ; forme la ligue sainte ; anaihémalise le concile de Pise, .364 k 372. Sa bulle pour donner la Navarre à l'Aragonais ; son soin d'exciter les Suis.ses ; obéissance qu'il obtient du clergé italien ; sa trêve avec Maximilien, 377 è ,378. Sa terreur à la bataille de Ravenne ; ra.ssuré par l'altitude du eon cile de Saint-Jean ; repousse les avances de Louis : Suisses ([u'il soudoie ; cherche vainement à entraîner .Maximilien dans la ligue, 381 à 38.3. Effet présumable de son anathème contre Louis; favorable à Sforza ; il transige avec Maximilien aux dépens de Venise ; ses
rojeLs d'affranchir l'Italie, 388 à 389.
a mort, 392 et suiv. Suites de l'impul-
sion qu'il a donnée à la Suisse , 408.
JULES III (Jsts-axiiF. aei ■osTe),pape; son élection ; X, 427. Il convoque à 'Trenla le concile œcuménique, 438, 439. H veut conserver la suzeraineté de l'Église sur Parme, 444. Il rompt avec les Farnèses ; s'alliei l'empereur et ébranleses troupes, 445. Il suspend le concile, 455. Trêve qu'il signe. 467 . 468. Scs efforts pour la paix générale; XI , 41 . Sa mort, 42.
JULIANE, 6llc naturelle de Henri I", roi d'Angleterre, épouse d'Eiistaehe de Breteuil; 111.255. Assiégée par son pere; k quelles conditions elle capitule, 256.
JULIEN rcçoitde Constance la mission de reconquérir les Gaules ; bal les Allemands à Strasbourg et les repousse au delà du Rhin; I, o3. Chasse aussi les Francs ; s'allie aux Francs saliens de la Toiandrie. 34. Passe le Rhin ; force les Allemands àdemander la paix, ih. Établit ses quartiers d'hiver à Paris, ib. Passe trois fois le Rhin ; est proclamé Auguste par son armée et marche avec elle sur l'Orient, 35. Il ne regarde plus l'Occident; son expédition en Perse et sa mort. 36. Adoucit la capitation dans les Gaules, 55.
JULIERS (cciLLiiae, dcc de) accompagne le roi de France; V, 46. Le combat; est fait prisonnier, 187. Il assiège Cassel, 226. Sou poste à la bataille de Courtrai. 227. A celle de .lions en Puelle, 255 et suiv. Événements auxquels sa maison a une part accessoire, 479, 492, 499.511,514, VI, 294,
JULIERS (LF. n.vaçvis ne) ; ses débats avec la maison de Bourgogne : VI , 507 et suiv. Réconcilié avec le roi de France, SIS Pt suiv.
JUMONT (JEU DE), grand bailli du duc de Bourgogne en Flandre; ses cruautés ; VI , 477 , 478. Guerre atroce qu'il fait aux Liégeois; VII, 196.
JUMO.'SVILLK (DE), ulBcirr français, tué par les Anglais en Amérique ; WII,
JUSTINIEN ; .sa novclle sur les élections ecclésiastiques ; 1 , 70. Ses efforts pour reconquérir l'empire d'Occident, 163. Se résout à attaquer les Ostrogoths ; sollicite l'alliance des Francs, iO. Leur abandonne les droits de l'empire dans les Gaules. 166. Effrayé de l'esprit eutreprcnaul de Tbéodebert. 167. Reçoit une ambassade des Avares, 186. -Maître de l'Italie. 190. Introduction de ses Pandccti s dans les codes du moyen âge ; IV,
JUVIN (BXLvaxsÀa) dévoile le complot contre Venise ; XIII, 408.
ELB
KALIL-ASCRÀF, soodan d'ËnpU; ton péri' lui prescrit de prendre Acre ; V, 12(1 k 136. II investit cette ville, lOT. Sa nombreuse armée; ses succès, 138.
Prend la place; massacre des habitants; terreur des chrétiens qui évacuent la Terre-Sainte, ib.
KARA MUSTAPHA assiège Vienne; remussé par Subieski : XV, jUb.
KATT, ami de Frédéric de Prusse; son supplice ; XVI, iS2.
KAU.MTZ (ta raiscs ns , ministre de l'empereur; négociateur è Aii-la-Chapelle; XVII, 24. Devient cbancelier ; ses talents ; son système politique , 69 à 71, Ses traités avec la France , 81 et suiv., 88. Gouverne la cour de Vienne. 263, 248. Appuie t'hoiseul, 282. Son iniluence snr ce ministre; 324. Comparéè Maurepas, 3 ’9. Ses idées compromises, 403 et suiv. Projets de l'empereur qu'il ne contrarie pas. 442.
KEENE. résident anglais è Lisbonne, s’interpose pour la paix avec l'Espagne; XVII, 1 1 . Son influence è la cour de Madrid. 164
KEITH.ambassadeuranglais è V ienne, mécontentement que lui témoigne l'impératrice ; XVII. 28.
KENNEDY. Écossais au service de Charles VII, défend Lagny; XII, 480 à
KENT (thouas, COÏTS sa ), conseiller de Richard II ; VII, 91.
KEPPEL ( I.E coiioDoas la ) s'empare de Belle-lsie ; XVI, 469 et suiv. Combat à Ouessanl ; est mis en accusation , 408 à 410.
KERKELEVANT, commandant d'Arras pour la France, perd cette ville par surprise : IX, 138.
KERSAINT, capitaine de vaisseau fhincais ; ses brillants combats ; XVII, 412. Ses conquêtes en Amérique, 428.
KEVENUUI.LER commande l'armée impériale en Italie ; XVI , 409. Impose k Monteraar, 414. Sommé de rendre Vienne aui Français. 457. Troupes qu'il met en campagne, 459. Il bloque Lintz, 462. Entre a Munich ; 474. Ses conseils au prince Charles, 480. Sa mort, 500.
KIRtEL ( TuoiAS ) , capitaine anglais ; ses succès en Normandie ; VIII, 21 , 25, 114. Il perd la bataille de Fourmigny ; est fait prisonnier, 121 à 123.
KLEIST , lieutenant de Frédéric, envahit la Franconie ; XVI, 474.
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KLESEL (ta ciaiLVAL ne), ministre de l'empereur Matthias, lui conseille la modération ; XIII, 419.
KNIPHAUSEN, lieutenant de Weymar ; XIV. 120.
KNOLLES (noar.1T), chef de partisans; ses ravagesen Normandie: VI, 178.11 sauve le comte de Longueville, 201. Prend part k la bataille d'Auray , 246. Il débauche Perduccas d'Albret, 296. Il commande l'armée anglaise de Picardie, 3O0. Sa marche jusque sous Paris ; sa retraite vers le Maine et d'Anjou ; insubordination parmi les siens; échec oui l'empéche de livrer bataille ; il congéaie son armée en Bretagne. 309 à 3ll. Soutient le parti anglais dans celte province, 331. Défend Brest; prisonniers qu'il fait périr, 332.
KNOX. ministre protestant en Écosse, propose d'enlever la régence è la reine mère; XI. 122.
KONINCK (rinnna), consul des tisaerandsè Bruges.son arrestation; son crédit parmi les Flamands ; ils se soulèvent pour le délivrer ; V, 224. Introduit des trotmes dans Bruges : fait massacrer loua les Français, 226. Prince qu'il place à la tète du parti populaire: leur succès, té. Est armé chevalier, 228.
KONIGSECK ( LE COITE be ) , ministre impérial à .Madrid ; ses querelles avec Riperda r XVI. 344. Son influence sur la reine, 346. Comment en use. 358. Préliminaires qu'il signe . 359. Le traité de Sévillan conclu sans lui, 573. Il commande l'armée d'Iialie; victorieux k la Secchia : il perd la bataille de Guastalla, 402 à 405. Part pour Vienne , 408. Fait retraite jusqu'au Tyrol, 407. 408. Vaincu à Chotusiiz par Frédéric. 463. Son entrevue avec Bcllisle. 465ctsuiv. Commande les .Autrichiens è Fontenoi ; 527 et suiv.
KONINGSMARK, scs amours avec la reine d'Angleterre: XVI, 549.
KONINGSMARK, général suédois; ses opérations en Franconie_: XIV, 312.
Il renforce Turenne, 531 , 379. Se rend en Bohême. 579.
KOl’ROU (AuiETj vizir de .Alabomet IV ; ses talents ; ses victoires; est vaincu à Saint Gothard; XV, 106. Ses démêlés avec l'ainbassadeur de France , 165. Sa mort, 544.
KY.MES (LE COTTE de) , lieutenant de Henri V en Noriiiandie; VII, 322. Au siège de Rouen , 555. Est tué k la bataille de Baugé, 362.
LAC
LA BARRE (le ciETALiia n), son supplice ; XVII, 19S,m.
LA BARELLE . ministre protesUnt ; s'empare du Capitole de Toulouse : XI,
LA BAUME (riEEEE ne), értque de Génère ; chassé de cette ville ; lui fait la (pierre; X, 17il.
LA BAUNE (de), négociateur français à Vienne; XVI. <11.
LA BERLOTTE bat en brèche Cambrai; XIII. 130.
LA BERTE , capitaine huguenot , offre de faire prisonnière Catherine de Hédicis ; XI.
LA BLACIIE(ie coite de), son procès avec Beaumarchais; XVII, 378.
LA BOËTIE(ÉnESSE DE)deSarIat;son Traité de la Servitude volontaire; circonstances qui l'inspirent; <10 X, et suir.
LA BORDE , capitaine huguenot prisonnier, tué de sang-froid ; XI, 71.
LABORDE, banquier ; sa faillite ; XVII 280
LABORDE, valet de chambre de Louis XV ; soins qu'il lui donne; XVII, 302 et suiv.
LA BOULAYE aecompagne Condé; XI, 3<0. Ses opérations, H'i à 130. Est gardien du cardinal de Bourbon. <39.
LA BOULAYE ( le itnqiTS or. ) , frondeur ; émeute qu'il eicite; XIV, <Ô9.
Est excepté de l'amnistie. 33<.
LA BOURDONNAIS, scs succès dans rindc ; son arrestation; sa mort ; XVII, 20, 21.
LA BOURGADE; ministre protestant; sa mort ; XI. 17U.
LA BOURI.IE; ses intrigues en Hollande; XVI, 2S.
LA BROSSEronduit des troupes françaises en Ecosse; X, 339. A part au massacre de Vassy. <03.
LA BRUYÈRE (rÈDF et fils), promoteurs de la ligue à Paris ; XI, 2i8. Le fils y représente le Châtelet : XII .211. Assemblée qui se tient chez le père; XIII, <53
LA CAIîRIÈRE(*vssacbe de); X.330.
LA CARODiÈRE, chef protestant dans le Poitou ; aux prises avec le comte de Lude : ses échecs : XI, 322.
LA CASE bloque Epernon dans Angouléme ; XI, 330.
LA CHAISE ( LF. rÈRE ), confesseur de Louis XIV; ses complaisances; XV, ICI.
Passe pour avoir béni son second mariage , .305. Son opinion sur la révocation de l'édit de Nantes, 5<0. Son crédit; maison de campagne que le roi lui donne ; il signale le pape comme jansé-
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niste, 336, 337. Il assiste à la représentation d'Eslher , 381. Préventions qu'il inspire au roi contre les dévots; XVl, 8, 150, 151. Ce qu'il pense du livre de QuesncI , 9. Époque ue sa mort , 101. A reproché au roi sa dureté, 102.
LA CHALOTAIS.procurcur général à Rennes ; XVII , 162. Comment excite la haine de d' Aiguillon, 207. Son arrestation, 208 et suiv., 230. Son innocence reconnue ; son exil condamné comme arbitraire, 237 et suiv.
LA CHAPELLE-MARTEAU: son rdle dans la ligue; XI, 2tl. Soulèvement qu'il prépare, 3K. 315. Comment excité par Guise, 321. Est nommé prévét des marchands, 32<. Préside le tiers aux états de Blois, 535 , 336. Son discours, 337. Requête qu'il présente au roi, 368. Députés qu'il réunit, 370. Sa proposition pour la solde des armées, 37<. Son arrestation . 38<. Par qui remplacé à Paris , 391. Reste prisonnier, 399. Assemblée à laquelle il assiste , «3. Sa mission près de Villars-Brancas, <71. Renvoyé par lui sous escorte ; XIII. 79. Comment impliqué dans la procédure sur la mort de Henri III. 112
LA CHATAIGNERAYE . ligueur, quitte l'armée royale; XI, <08.
LA CHATRE (piksef. de), archevêque de Bourges , ses luttes avec Louis le Jeune. Ht, 217.
LA CHATRE (clludf de) commande la garde d.’ Louis XI ; IX, 20.
LA CHATRE (claldf, ■xsécn.iL de), gouverneur du Berrv: assiège Lancerre; XI, «9. Estarrété: XII. I07à iOS.Misen liberté, 1 10. Est de l.i ligue , 210. Garde les passages de la l.oire, 2i7. ConOance que lui témoigne le roi, 331. Se déclare pour la ligue. 599. Commande pour elle en Berry . <03. Quand a quitté l'armée royale. <08. Défend Orléans, <20. Rejoint Mayenne, 469. Fait évader Guise. <^.
Conférence à laquelle il assiste; XIII, 3. Il s'entend avec ['archevêque de Bourges, <1. Engagement qu'il signe. 36. Il se déclare pour Henri IV . 57. Ses stipulations, 38. Ménage la paix avec les Guise , 96. Commande l'armée de Champagne, 502. Aecompagne Louis XIII an parlement. 5,5.8.
LA CHATRE (le dïc de): pourquoi s'éloigne des ministres; XIV . 285. Ordres que lui donne la reine, 287. Est de la cabale des importants ^ 298. Sa disgrâce, 3(Ki.
LA CIIESNAYE est de la conjuration d'Amboise : XI. 126.
LA CHËTARDIE (le aaaqi'is de) place
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Élisabflh de Russie sur le IrAne ; XVI,
LA CLIKLLE, agent de Henri IV à Rome: XIII. 4U. 47, III.
LA CLOCHETERIE, commandant de la Belle- Ponte ; son brillant combat naval ; XVII, 4(Ki, 408 à 41Ü.
LA CLUE (l'aiisal de) perd contre les Anglais la bataille du cap Lagos ; est tu<;XVII. 147, 148.
LACMAN, roi de Suède, envoie des auxiliaires à Richard II de Normandie; II, m.
LA COCHE, chef huguenot, défend Grenoble ; XI, ‘Zô'i.
LA COMUE (i.K rÈsE) reprend les opinions mystiques de M°“ Guyoïi; XV, 299. 487. 488. Sa démence; sa mort, 493.
LA CROTE forme des compagnies d'infanterie française; IX, 354.
LACTANCE , récollet, met le feu au bdeber d'Urbain Grandier; XIV, 129.
_ LA CUEVA (lELcmon de) bloque Messine; est vaincu par OuqLesne; XV. 243.
LA CUREE contribue à l'arrestation de Condé; XIII, 382.
LACY (lEsai DE), comte de Lincoln, guerroie en Gascogne; V. 168. Reçoit le commandemer.t en chef de l'armée ; jalousie qu'il, excite, 183.
LADEVÉZE, remplaçant de Richelieu en Languedoc ; rigueurs qui lui sont prescrites contre les huguenots; XVII.62.
LADISLAS, nommé duc de Oalmatie; 11, 24.
LADISLAS, duc de Bohème; secours qu'il amène aux croisés ; III, 233,
LADISLAS III, roi de Hongrie; sa mort; par qui sa succession réclamée; V, 478.
LADISLAS, roi de Pologne, ligué avec Léopold d'Autriche; V, 390.
LADISLAS, roi de Naples, d'abord sous la tutelle de sa mère ; VI , 322. Sa fuite: Naples proclame son compétiteur;
VII , 19. Luttes de son parti ; il perd les forts de Naples, 31. Reprend l'avantage en Provence, 71. Rentre é Naples , 117.
Il travaille è s'emparer des États de l'Église. 131 . Est maître de Rome, 210. Défend le pape Grégoire XIII ; est attaqué par Louis d'Anjou, 221. Sa défaite de Boccasecca, 243.
LADISLAS, roi de Bohème et de Hongrie; en guerre avec Philippe le Bon;
VIII, 93. Liberté de conscience dans ses états. 180. Réclame la possession du Luxembourg ; demande en mariage une fille de Charles VII: prisonnier de l'empereur ; délivré par Huoiades; le fait périr; meurt; partage de ses Étals, 202 h ÎÛ4.
LADISLAS VI . roi de Bohème , est proclamé roi de Hongrie ; IX. 120. Son mariage avec Anne de Foix, 266. Sa succession convoitée, 312. Est invité è entrer dans ligue de Venise, 333.
LADRIESCUE. trésorier de Louis XI; négociation dont il est chargé; VIII, 3^.
LADUR.4NT (cènossEv de), châtelain de Montferrant:scs brigandagrs;VI, 307.
L.4DVENU ( lAETi.s ), confesseur de la Pucellc, assiste à son supplice; impatience des soldats anglais; VII, 471.
LA FARE: ses relations avec Voltaire; XVI, 208. Arrête Villeroi, 296.
LA FAYETTE(lesiee de) bat les Anglais à Baugé; VII, 302. Est l'un des conseillers du dauphin , 366. Prisonnier à Vcrneuil. 388 à 390. Prend paît é la journée des Harengs. 4l0ct suiv. Se rend au congrès de Nevers , 497. Puis à celui d'Arras, 302. Caution de René d'Anjou ; VIII. 15. Plaide pour la guerre aux états d'Orléans. 44.
LA FAYETTE, gouverneur du Nivernais ; réaction catholique qu'il dirige ; XI, 212.
LA FAYETTE (i.e sise de), grand maître de l'artillerie ; son poste au siège et à la bataille de Novare ; IX. 400. 401. Est h l'armée de Picardie, 403. Est prisonnier, 406.
LA FAYETTE, amiral de François I«'; X. 69.
LA FAYETTE (Et desoiselee locisb DE ) ; scs amours avec Louis XllI ; XIV,
LA FAYETTE; son départ pour l'Amérique; XVII, 397. Il seconde Sullivan, 414. Sa mission près de d'Estaing ; son dévouement à la dignité nationale, ib.
Envoyé contre Arnold , 426. Sa valeur au siège d'York-Town , 427. Il demande la convocation des états généraux , 303 , 313. Assiste aux assemblées des Bretons; sa disgrAce, 328 . 329. Commandement qui lui a été rnniié, 337.
LA FERRIÈRE organise l'Église calviniste A Paris: XVI, 331
LA FEHTÉ-SENNÉTERRE(i.e «arAcbal): son poste à la bataille de Rocroy;
XIV, 310. Contient les Espagnols dans l'Argonne, 499. Manœuvre contre le due de Lorraine, 320. Rejoint Turenne, 321.
Combat au faubourg Saint-Antoine, 522.
Ses opérations au noid et devant Arras;
XV, 23. 11 seconde Turenne, 28. Ses désastres A Valenciennes, 35. Assiéga Montmédy , 46. Suite de ses opérations, 36. 11 assiège Marsal , 09. Sa femma compromise par la Voisin. 284.
LA FERTÉ ( LA DCCBESSE DE ) croit
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Loois XT empoisonDé ; XTI , 186.
LAFECILLADE (fra^i^ois d’aiicsson , ■AïkKAL se); troupes qu'il coaduit eu llslie; Xy. U9. Puis en Allemagne, IÜ6. Est gouverneur de Sicile ; évacue Messine, ^65 et suiv. Statue qu'il élève tu roi, 5!ili. Sa mort. 4ti6.
LAFEUILI..ADE (le sAséciAi se), chargé de conquérir la Savoie ; XVI, 2S. Ses succès, 30, 10. Il assiège 'Turin , S2. Ses fautes: sa parlé la défaite sous celle Tille. 32, 33 Son ambassade à Rome, 63. Pourquoi siège comme juge de Le Blanc.
LAFFÉMAS , maître des requêtes ; son habileté à obtenir des condamnations ; il informe contre Marillac ; XIV, 104. Dirige le présidial de Troyes, 123.
LAFIN est surpris dans Lagny ; XII, 4P74. Agent de Henri IV en Provence; sa double mission; XIII . 93 et suiv. Comment compromet Biron ^19. Il le dénonce et cause sa perle, ‘iSi et suiv.
LAFITAD. éveque de Sisteron; sa mission é Rome; \VI, 278. Ses efforts pour faire nommer Dubois cardinal, 280 et suiv.
LA FONTAINE( JEAS J;son élégie sur la di.sgréce de Fouquet: XV, 83.
LA FORCE ( LE aie ne) s'interpose entre les ducs d'Orléans et du Maine; XVI. 178. Ses agiotages; poursuivi pour cause de monopole, 27Ü.
LA FORÊT (pienRE de), archevêque de Rouen . porte la parole aui étals génètaui: VI, 156. Ouvre encore l'assemblée en qualité de chancelier du royaume, 163. Sa mise en jugement demandée, 164.
LA FORÊT, négociateur entre François I" et Soliman; X, 183. Engagement w'il prend avec le sultan, 214. Ville d'Italie qu'il fait livrer aux Turcs; sa mort. 219.
LA FURGDE livre Hesdin aux Espagnols: XV. 363.
LA GALISSONNIÊRE (l'aiieal) contribue é la prise de Port-Mabon ; sa mort; XVII. 78 é 80.
LA GARAYE, chef de conjurés protestants en Bretagne, 123.
LA GARDE (pallis. saeov de), est envoyé en ambassade é Csnstanlinople ; X, 276. Scs précédents; 282. Plan qu'il concerte avec Soliman , 283. Succès de ses négoeiations.298. Il accompagne Barberousse. 307. Se rend auprès du roi, 308. Est emmené é Constantinople par l'amiral turc, 326. Son armée contre les Vaudois; massacres qu'il fait faire, 349 é 332. Flotte qu'il amène de Marseille au Havre, 359. ‘Traité qu'il signe en Angle-
terre, 398. Ses opérations sur mer, 449. Est chargé d'une expédition sur Naples; se retire à Scio ; XI. 14. Son retour, 17. Son expédition sur la Corse. 18, 19. Il débarque en Toscane Léon Strozxi, 36.
Échoue é Calii , 43. Rentre en Provence, ih.
LA GARDIE (le comte de), chancelier de Suède, favorable é la France ; XV,
LA GATA ( DOS cadlos de ) défend les Présidi: XIV .333.
LA GRANGE, capitule au Calelet; XIII, 122.
LA GRANGE CHANCEL publie les Philippiques ; XVI, 232, 233. Accueil qu'il reçoit k la cour d Espagne, 287.
LA GUERRE ( eatmosset de ), armagnac; se.s hostilités; VII. 309. Projet de traité qu'il désapprouve, 323. Est arrêté, ib.
LA GUESLE, procureur du roi; projet de loi criminelle qu'il présente aux états de Blois; XI, 398. Conduit au roi Jacques Clément, 423. Est du parti politique, 484. Investigation dont il est cbar^; XIII, 141, 142.
LA GUICHE refuse de faire massacrer les huguenots de Chélons ; XI, 421. Envoyé é Guise; XII, 313. Député de la noblesse aux états de Blois, 337.
LAG VENS(LEs)envabissFot les Gaules; sont détruits par l'empereur Probus ; 1,27.
LA HAIE-VAUTEI.ET, ambassadeur de France à Constantinople: ses démêlés avec le urand vizir; XV, 163.
LA HIRE, du parti du Dauphin; guerroie en Picar lie ; VII, 362. Ses bandes; ses expéditions. 373. Sa capitulation eu Champagne. 390. Prend part à la victoire de Monlargis. 403. Se jette dans Orlé ins, 418. Se rend k Blois, 430. Poursuit les Anglais en retraite. 439. Victorieux à Patay, 441. Ses succès en Normandie, 452. Gloire de son nom; son étrange prière, 461. Il délivre Barbasan, 464. II seconde Dunois , 481 Ses escarmouches autour de Beauvais. 489. Secouru par le connétable, 496. Bat Arundel, 30;). Menace Paris. 301. Ses hostilités pendant le congrès d'Arras ; il rend sou butin, 306. Il se regarde comme un souverain indépendant; sa haine contre Jean de Luxembourg; il lui fait la guerre; prend d'Auffemonl; est à son tour son prisonnier; Philippe le Bon le réconcilie avec ses ennemis: VIII, 8à 10. Il pousse jusqu'aux portes de Rouen, 21. Il marche conlrs le concile de Bêle: sa retraite, 33. Est du secours d’HarOeur, 53. Il réduit le comte
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de Saint-Pol, $8. Prend part au siège de Pontoise , 60. 8a mort, M.
LA HOUSSAYE ( alais ae ] ; Pierre le Cruel est tué sous sa tente; VI, 290.
LA HUGUERIE (iicbsl oe), secrétaire de Dohna: soupçonné d'ètrc vendu k la ligue; XI, 291. Ses conseils i son maître.
LAINÉ(jeasse), voy. Jeanne Bacheite.
LAINE (jAcpcEs), général des jésuites; son discours aux conférences de Poissy ; XI, 175. Il veut déférer le chancelier k l'inquisition, |78.
LA JONCHÈRE, trésorier de la guerre; sa faillite ; XVI , 298. Est mis à Ta Bastille. 300 Rentre aux affaires, 352.
LA JONQUIËRE, chef d'escadre français: sa défaite: XVII, 20.
LALAING |LEsJ, favoris de Philippe le Bon; VIII. 201.
LALANDE commande à Landrecies; X. 302. Sa hellc défense contre Cbarles- Quint. 305. Il défend Saint-Dizicr. 328. Est tué. 329.
LA LANE, de Port-Royal; son mè- A moire au roi; XV, 1è2, 143.
LALLY (UE); ses succès; ses désastres dans les Indes; XVII, 173. Son supplice; ses ennemis ; son procès ; défendu par Voltaire: sa réhabilitation, 197 è 199.
LA LOUE, chef protestant, prisonnier è Jarnac , danger qu'il court ; XI . 352.
S'empare de Montcontour, 361 . Sa mort,
LA LOWIËRK. Gis de Broussel , est
f;Ouverneur de la Bastille; il fait tirer sur es troupes royales; XIV, 445, 525. Rend la forteresse au roi, 533.
LA LUZERNE, évéquede Langrcs; son esprit philosophique: XVIII, 352.
U 5IARCHE (JACQUES de souasos, COBTE DE), connétable de France; assiste Charles de Blois contre Montfort; IV, 25, 52. Fait partie de l'armée royale, 54, ociation a laquelle il s'emploie, 128, 129, 134. Offre sa démission; pourquoi, 135. Sédition à Arras qu'il réprime. 147. Par qui remplacé comme connétable, 157.
Est prisonnier à la bataille de Poitiers, 1%. Marche contre la grande compa^ie d'aventuriers; la fait connaître. »4.
Perd contre elle la bataille de Brignais ; meurt de ses bleesure.s, t’6.
LA MARCHE (jeas de lOcaBOS coite de), chef nominal de l'expédition contre Pierre le Cruel; V, 326 et suiv., 329. Son retour en France. 331. Fait partie de l'armée de Normandie, 431. Assiste au sacre de Charles VI, 47 t. Su part dans les conGseations de Paris, VI, 14. Rassemble ses troupes contre la Guienne, 37.
LA ’..>RCHE (jACQCES ii sa souasoit, cosTE DE), fuit partie de l'armée du comte de Nevers; est prisonnier è Nicopolis; VU, 78. 85 S'apprête à secourir les Gallois, 137, 145. Sun expédition échoue, 147. Fait partie du conseil d'état , 136, Est chargé de revoir les comptes. 217, Ses réformes approuvées, 219. Est prisonnier des Armagnacs. 259. Le roi implore son secours, 243. Il assiste au service du duc d'Orléans, 280. Epoux de Jeanne de Naples; emprisonné par elle; s'échappe; ses rapports avec Charles VII, 323 à 325. Ses luttes avec La Trémoille, 329, 335. Sommation que lui adressent les états. 336. Demande à faire partie de l'expédition sur Reims, 444.
LA MARCHE (aouasos cosn, coite de), seul des princes du sang accompagne le roi au lit de ju.sticc Maupeou; XVII,
S'enferme avec le roi mourant
LA MARK ( cuiLLAciE de ) livré
comme otage è Naples; X, 189.
LA MARK (EoiEET DE) se met au service de Philippe de Castille; rentre dans l'alliance de Louis XII; IX, 309, 310.
Trêve qui le comprend. 330. Est do l'armée du Alilanais, 398. Son parc mobile; ses vaillantes charges à Novare, 410. Sa rupture avec la France, 469 à 471. Offensé par Cbarles-Quint; se réconcilie avec François I"; déGc l'empereur. 4S7, 488. Aux prises avec Sccltingcn et Nassau, 490. Abandonné par la France; X,2t.
LA MAR8AILLE(iATAiiLEDE),gagnée g» Catinat sur le duc de Savoie; XV,
LA AIARSILLIËRE, secrétaire de Henri VI. négociai; ur k Paris; XI, 436.
LA Al ARTINIËRE , chirurgicu de Louis XV; soins qu'il lui donne dans sa dernière maladie; XVII, 300.
LA.MBALLE [la peiscesse de), favorite de la reine; XVII, 459.
LAAIBAI.LE [de soiaaos, peiivce de); querelle d'étiquette è son sujet; XVII, 33.
LAAIBERT [saist) reproche à Pépin sa bigamie: démélés qui s'ensuivent; sa mort; I, 309.
LAAIBERT, du parti des mécontents, exilé par Louis le Débonnaire; II, 39.
Dirige le J^rti; dispute le pouvoir à Manfred, 49. Résiste aux armes de l'emperenr. 51. Sa mort, 53.
LAAIBERT, ducdeSpolète, s'empara de Rome: II, 155.
LAMBERT. Gis de Guido; ses guerres en Italie; II, 197. A le titre d'empereur; sa mort, 202.
Sw
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LAMBERT de Hainaut recouvre l'hérilage paternel; son mariage; sa descendance; II, 28i.
LAMBERT, I6gat du pape, rilconcilic Philippe I" avec l'Eglise; III, 90.
LAMBERT, potier d'étain de Paris; insurrection qu'il cicite; VII, 328. Massacre des prisons, 329.
LAMBESC (LE loxTE Dc) au scrvice de François I"; X, IC. Est tué à Pavic, 33.
LAMBOI , général de l'empereur , amène des troupes au duc de Bouillon; XIV, 238, 2iO. Son départ après la bataille de la Maiféc, 2i3. Perd la bataille de KempIcn; est prisonnier, 2C2. Aux riscs avec le duc d'Ürléans; ses succès ivers, 329. 330. Lieutenant du duc de Lorraine, 3Î8.
LA IIIEILLERAYE, protestant tué à Jarnac; XI, 353.
LA UEILLERAYE (ts atnécasi. de', capitaine des gardes de Slarie de Médieis; sa disgrèce; XIV, 80. Est gramlmaltre de l'artillerie ; lieutenant de Condé, 131. Commande l'armée d'Artois; assiège Hesdin; entre dans la place; sa promotion, 207 à 208. Marche sur l'Artois sous les ordres du roi; scs opérations; contribue à la prise d'Arras, 223 à 220. Tient en échec les Espagnols. 238. Ses opérations en Artois, 244 à 2.(6. Ses con-
3uétes en Roussillon, 263,204,273. Scs ébats avec les Vendûmes, ^0, 287.
Lieutenant du duc d'Orléans. 321, 347.
Son expédition en Italie. 354. Il est nommé surintendant des rinanccs, 396.
Chargé d'apaiser une sédition; scs dangers, 398. Ses confcrcnccsavec les parlementaires, 398, 422. Aux prises avec les frondeurs du Midi; 406. Supplice qu'il ordonne, tb. Scs opérations autour de Bordeaux, 407,468. Attaqué dans le parlement, 504. Est gardien de Gondi; XV, 19. Mariage de son fils, 70,71. Vojr. Duc de JUasarin.
LAMETH (levicoitkse), prisonnier è Maricnthal; XIV, 231. Son attitude après la paix; XV. 19.
LAMOIGNON, premier président du parlement, fait partie de la chambre de lustice; XV, 86.
LAMOIGNON DE BA8VILLE; intendant du Languedoc; son mémoire sur les persécutions contre les Huguenots; XV, B42. Ses rigueurs k leur égard; XVI, 12 et suiv. Effet «qu'elles produisent en Europe, 12 et suiY. Se concerte avec Villa rs, 26.
LAMOIGNON (ccituiiE ii se), chancelier de France; sa disgrtee; X'YII, 87. Epoque de sa mort, 88. Présent à la tor-
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turc de Damiens, 98. Édits dont il donne lecture. 184.Son exil, 188. Sa démission,
LAMOIGNON est nommé garde des sceaux ; XVII. 507, 508. Son insistance pour le rappel de Nccker; 509. Portée de son esprit, 515. Fait rappeler Malesberbes au conseil de réforme auquel il travaille 521. Considérations qui doivent honorer sa mémoire. 525 et suiv. Son fils, son gendre opposés à scs mesures, 526. Sa chute; scs dédommagements, SU.
LA MOLE, favori du duc d'AIcncon; Charles IX ordonne de l'étrangler; XI, 450. Il dénonce le complot des politiques; scs précédents. 4C6. Sun procès; son supplice, 408, 469: XII. 35.38. 39.
LA MOTIIE DES NOYERS: étrangers qu'il introduit en France; X. 32 et suiv. L'un des capteurs de François !•', 56.
LA MOTnE-IIOL'DANCOÜRT (lE HtaksAi) prend part à la victoire de Casai; XIV, 228. Est lieutenant de Schomberg aux Pjrénées. 240. Scs échecs en Catalogne, 248, 249. Ses succès en Roussillon; sa promotion, 204. Bat Leganez; est vice-roi de Catalogne, 206. Confirmé dans son commandement 283. Ses échecs en Aragon, 314. 315. Est battu àLérida; ses revers, sa disgrâce. 325. 326. Engagé dans la fronde, 411, 416. Ne se réconcilie pas avec Mazarin, 428. Capitule k Barcelone; XV, II. Sa mort. 42.
LA MOTHE-IIOUDANCOÜRT . évéque de Rennes, est du conseil de conscience de Louis XIV: XV. 79.
LA MOTIIE-IIOL'DANCOL'RT (MH« be); inclination de Louis XIV pour elle;
L.A MOTHE; troupes françaises qu'il commande en Flandre; scs désastres;
LA MOTTE-GONDRIN, lieutenant du duc de Guise en Dauphiné, est tué; XI,
LA MOTTE conduit un renfort à Ma yennc; XI, 443. Lieutenant du due de Parme, 469. Avis qu'il donne sur ses apprêts pour sauver Mayenne; XllI. 13.
Est lieutenant de F uentes; ses opérations contre Nassau. 120, 121, Il est tué. 122.
LA MOTTE-D'ARGENCOURT (là ■ÀDEBOISEI.LE); passioii qu'cllc inspire i Louis XIV: XV. 49.
LA MO'ITE commande les Français envoyés en Pologne; XVI, 384.
LA MOTTE PIQUET (l'àiisal] commande l'arrière-gardo à Quessant; XVII, 410 et suiv.. Renforce d'Estaing, 417, Capture le butin fait par Kodney, 424.
Ne peut s'opposer au raTitaillcmcnt de Gibraltar. 4<)3.
LAMOTTE VALOIS (la coïtesse de); son rôle dans l'afTaire du collier; XVII, et siiiv. Fuite de son mari, i8S. Est incarcérée; son évasion, 48S cl suiv.
LANC.\STRE (i.r. c:o«te de)» cousin d’Édouard II; révolté contre lui: V, 517, 31U. Sa popularité, 5i8. Rappelé k la cour, 57<>. Est à !a tête du parti des barons: sa défaite; son supplice, 407.
LAXCASTRE(m:NRi ac col tort, pre- HtF.R Dtc DK) venge le comte son frère; seigneurs de son parti; V, 4lC. Fait prisonnier Édouard II, 417. Demande le champ clos en France; accueil qu’il y reçoit: VI. I2l.
LANCASTIIE (le dit. de) pacifio la Flandre; V. 317. Ses opérations militaires en Normandie; VI, lîjO à 152, 174.
Quand observe ta trêve que lui annonce le roi, 177. Amène un corpsd’auxiliaircs en Bretagne, 208. II rejoint le roi à Calais, 208, 209. Négociateur à Brétigny, 212. Il conduit Je<iii en France, 214.
L.\NCàSTRE (jfan de r.AND comte de RfciitMoND, rus DIT. DE}, fils puîné d'Édouard III: renfort qu'il amène à son frère; VI. 272. Son cominandi'inent, ih. Part qu'il prend à la victoire de Najarra, 274. Est opposé au duc de Bourgogne; scs opérations. 209. Renforce le prince de Gall *s. 307. Il combat corps à corps, 508. Son frère lui laisse le comuianuement, ih. Petite guerre qu'il soutient, 5l4. Il épouse Constance de Castille; prend en son nom le titre de roi: passe en Angleterre. 25 0.321 . 322. Comséquencc» funestes de son absence, 323. Il s'embarque avec le roi, 328. Son père le charge d'attaquer la France; échec d’une de ses divisions; ses soulTrances: son dé- Ddmenl à son arrivée en Aquitaine; vaine médiation des légats du pape; sa détresse eiiréme; son aigreur envers le duc de Bre tagne; son impuissance. 332 à 53-4. 338. Convient avec le duc d'Anjou de/cMir une Jountre,- ne se trouve point au r-'ndez-voîis; retourne en Angleterre; nécociaieurà Bnig. s; trêves qu'il signe, 338 et .suiv,. 3oO. ProO cli ur de Wick- Ofl'. 348, 305. Survit à son frère ainé, 351 Accusé ou parlement de malversation; ne relourm* pliisii Bruges. 352. Accompagne à Londres Richard II; est chargé de l’ndminivtration du royaume.
353. Jalousie qu’il excite. 335. Son expédition en France, 359 et suiv. Éprouve le pouvoir du parlement, 3I>4 Scs nou« veaux plans de campagne. 579. Sc dispose h conquérir la Castille; son traité avec le
roi de Portugal; il ne rrnrorce pas son frère en Bretagne, MS et suiv. Laisse échapper l'occasion de reconquérir U Guionne,410. Trêve qu'il fait avec le roi d'Écosse, 412. Sa disgrâce; il so réfugie à Ëdinibourg, 414. Négocie la paix: signe une trêve générale. 4ti2, 465. .Méfiance que le roi conçoit de lui, 477. Porte des secours en Portugal, 482. Envahit la Galice; .se fait couronner roi; mariage de sa fille avec le roi do Portugal; scs luttes avec le roi de Castille; ses progrès; scs désastres, 4S7, 484. 494 à 499. 'l'roiibles en Angleterre qui le paralysent, S07. Scs conventions avec le roi de Castille et le duc de Berry. à 814. Inquiétude que celte transaction donne è la France; VII, 10. Son neveu lui abaudonne l'Aquitaine i la charge de l'hommage lige; négociateur à Amiens; accueil qu'il reçoit; insiste pour conserver Calais, 43, 44. Ses négoeialions aboutissent h une trêve.
Cl, 66. Présent i l'cnl revue des deux rois, 80. Comment son neveu se l'attache; il s'éloigne de Londres, 92. Scs craintes à la mort deGlocestcr,93. Sa mort, 1U3.
LANCELOT, l'un des solitaires de Port-Royal; ses ouvrages; XV, 110, H2.
LANCI.V (rossAD), amiral des galères cnOitalogne; V. 6S. As.siége .Malte, 88.
LANDAIS, favori du duc de Bretagne; scs intrigues; VIII, 406 Correspondance que Louis XI surprend; mort de son secrétaire, 482, 48o. Il fait périr Chauvin ; IX, 21, 22. Ligue des grands seigneurs bretons contre lui ; scs appuis ; sa chute ; sa mort, 70 , 71 , 77 et suiv.
LANDË ; troupes françaises qu'il commande dans la Valleline; XIV, 148.
I ANDEREAU. chef catholique; troupes qu'il rassemble; XI. 402. Ses eipéditioDS aux Açores; XII, 188 à 1S9.
L.\NI)ERIC, soupçonné de la mort de Cliilpéric; I, 216. Bat l'armée austrasienne, 256. Son pouvoir, 259. Battu par les Bourguignons, 242, 245.
LANDERIC. comte dcNovcrs. opposé au roi Unbert : s'empare d'.Vuxcrre ; II, 265. Gendre d'Oihc-Guillaumc , ih. Sa
I.ANDRI.VNI , nonce du pape près de la ligue; sourd aux conseils de Mayenne; XII, 492.
LANFRED,archilecte;pourquoiavcuglé; III. IS'i.
LANFKID , duc des Allemands ; vain secours qu'il amène aux Bavarois; I,
I.ANGALLERIE (le >vjoa) force le passage du RbiD:XV
LANGARA (non mn se), amiral es-
mnol . croise devant Gibraltar; XVII,
. Sa défaite; il se rend. 420.
LANGE (jets), orateur du tiers état; son discours: XI. IS6.
LANGE Voy. /ttiinirry.
LANGERON (i’abbl) , quiétiste, disgracié à la suite de Fécélon; XV, 40$.
la mort; XVI. 208.
LANGERON (se), commandant extraordinaire à Marseille, pestiféré; XVI, S78
LANGEY ( GiiLiAcne de bellat , sise ne), négociateur de François I" près de Henri VIII ; ce qu'il obtient : X , 112, 114, Sa fortune et celle de scs frères due aux lettres, 1 18. Envoyé près de la ligue de Smalkalde. lôti. Règle l'cntrevuedes rois de France et d'Angleterre , 145.
S’emploie au rétablissement d'Ulric de Wirtemberg. 153. 154, Ses rapportsavec Mélanchton, 170. Ses intrigues en Allemagne, 185. Pourquoi u'y peut faire de levées. 190. R. iid compte au roi de la situation du Piémont, 218. Son retour è Turin, 220. Enquête qu'il fait sur les Vaudois, 271. Est commandant de Turin. 346. Places qu'il fait fortifier. 274. Surprend Marano en F rioul, 275. Conseil u'il donne .i Rincon ; il accuse Guasto e l'assassinat de cet ambassadeur. 276.
Successeur qu'il lui fait donner, 276 à 279. 280 à 282. Troupes qu'il lève . 286. Il tient tête à Guasto; sa mort, 202.
LANGLADE conspire contre Venise; XIII. 408.
LANGLOIS. échevin de Paris, s'entend avec Henri IV ; .sa récompense ; XIII , 66. Contribue à introduire le roi dans Paris. 67, 68.
LANGLOIS, capucin; son projet de tuer Henri IV; son supplice; XIII, 211.
LANGOYRAN . cbet huguenot ; avis qu'il donne à Coligni; XI. 402. Scs hostilités; XII. 78.
LANGTON (triEine). nommé archevêque de Cantorbéry ; III , 248. Sa lutte avec Jean sans Terre qui aboutit à la grande charte, 254. 261 , 262 Ses démêlés avec le légat du pape, 316. E.st chanceliir de Louis de France, 322.
Son influence à Londres ; effet qu’elle produit. 325.
LANGUE D'OC, ou France où l’on parle le roman provençal ; contrée régie par le droit écrit; VI, 136.
LANGUE D'OIL, ou France où l’on parle le roman wallon; contrée régie par le droit coutumier; VI. 136.
L.ANTiUILLIER. chef protestant, prisonnier à Jarnac-, XI, 35z.
LANNOY (BEccEs de) commande la garnison de Compiègne ; VII , 357. Demeure su camp bourguignon , 464. U craint la guerre avec l'Angleterre. 510.
LANNOY ( jvAS DE J , ambassadeur de Louis XI en Angleterre; VIII, 260.
Dénoncé coiimie ennemi de l’Etat par Charles le Téméraire,280.
LANNOY ( KAOEL DE ), ses missions 1 Naples; IX, 253.
LANNOY ( CBABLES SE ), vice-roi de Naples; nommé général enchcfàla place de Colonna ; X , 36 Entre à .Milan, 37.
Doit soutenir l'armée de Provence , 42.
Disperse des troupes dans les places, où prend position; pourquoi n'est pas poursuivi; sa faiblesse; son dénûment, 46 A 50. Réussit à entraîner ses soldats sur Pavie, 51. Il gagne la bataille de ce nom : fait prisonnier le roi , 53 à 56. Il conduit ce prince dans sa tente; le fait transférer A Pizzighitone, 57. Négociation où il trompe le pape, 67. En désaccord avec Bourbon et Peseara. (>8. Il veut faire passer François en Espagne. 69. Lui insinue le désir de se rendre auprès de l'empereur, ib. Le conduit A Aladrid. 60, 70. Puis à la frontière. 77. Réclame en vain du roi l'exécution du traité de Madrid. 79. Prévient A Naples le comte de Voudemont, 84.
L.A NOVE échappe A la Saint-Barthélemy ; XI . 335. Député près de Henri fil; XII, 35. Marche avec l'armée allemande , 294. Négociateur en Angleterre, 486.
LA NOUE est de la maison du dauhin ; X , 259. Brevet qui lui alloue des iens confisqués , 422 , 423. Il surprend Orléans pour le parti huguenot ; XI, 20, 21. Son échec sur la levée de la Loire, 344 , 345. Prisonnier A Jarnac ; danger qu'il court, 552. Il secourt Chatellerauit, o60. S'empare de Moiitcontour,361. Est risonnier. 364. Est échangé; chargé de éfendre la Rochelle, 367. Ses succès; sa blessure; il perd un bras. 370. Sa mission A Paris. 382. Commandement qui lui est destiné , 392. Il assiège la citadelle de Valenciennes , 400. Marche au secours de Mous , 404. Capitule ; son entrevue avec Charles IV ; il est envoyé A la Rochelle; dans quel but; comment s’y installe, 434 A m8. S'y défend et en sort selon sa convention avec le roi : insulté par on fanatique . 445, 446. Complot des mécontents qu'il empêche d'éclater , 449 A 459. Est 'du parti des politiques, 464. Se charge de soulever le Poitou, 464. Ses suceès , 466. Avances que lui fait la régente; députés qu'il
LAP
envoie aui étaU de la religion ; XII, 12, 13. Scs rapports avee d'Alencon; ses opérations de guerre. 33. Il rejoint d'Alençon, 40. Leur belle armée, 49. Altawé dans Paris par des assassins, 61.
■ecommence les hostilités. 79. Annonce aux siens la paix de Bergerac. 96. Sc rend en Flandre. 117. Est prisonnier, 140, 162, 201. Tuteur de rhériticre de Bonillon; défend Sedan, 310 Secourt Sentis. 417. Sa jonction avec Sancy, 420. Égards du duc de Longueville pour lui.
4.30 II sc rend près deHenri IV; conseil qu'il lui aurait donné, 4.32 Troupes qu'il conduit I n Picardie . 4.36. Il secourt le camp d'Arques. 44,3. Enlève le faubourg Saint-Germain, 443 Est envoyé en Brie, 473. Sa mort, 4S2, 483.
LA NOUE (0DF.T Bt) rejoint Henri IV; XIII, 13. Son équipage saisi; mot du roi : Négociateur avec lui pour les huguenots. 171 et suiv. Dénoncé par La6n, 123. Médiateur entre le roi et Bouillon, 230 i 232 Envoyé par Richelieu en Hollande, 388.
LANSAC. attaché à l'ambassade française à Rome: son entrevue avec le pape: XI, 433 à 437. Est aux conférences d'Épemay; XII. 220. Envoyé par le roi près de Guise, 241 . Accompagne la reine mère. 262.
LA PALISSE (jAcocfS ae cjiaiasses , amv DF ) est de l'expédition de Naples ; IX , 247. Gouverne les Abruues . 263.
Lieutenant du vice- roi . 269. Celui-ci l'empéche de dégager d'Ars . 271 . Il est opposé è Gonsalve, 278. Est fait prisonnier, 279 Est détaché comme auxiliaire de Maximilien, 340, 341. Commande l'armée d'Italie; a ordre d'entrer en Romagne. 372. Reprend le commandement apres la mort de Gaston ; son retour è Milan. 38t. Sa faiblesse; il évacue l'Italie, 383. 384. Envahit la Navarre; sa retraite, 386. 387. Accourt à l'armée de Picardie, 403. Prisonnier, 406. Est nommé maréchal , 429. Est de l'armée du Milanais, 434. Surprend Colonna.
436. Son poste è Marignan. 439. Se rend 4 la conférence de Calais. 483. Presse le roi d'attaquer les Impériaux , 492. Envoyé en Suisse; X, 11. Fait lever le siège de Fontarabie, 17. Retenu près de François , 32. Se rend en Provence : se retire devant Bourbon ; le poursuit pendant sa retraite, 43. Conseille en vain au roi de ne point passer en Italie, 46. Opine pour lever le siège de Pavic. 81. Est tué. 53.
LA PAZ (u naaotis as); préliminaires qu'il signe ; XVI , 389, Il conclut le traité de Séville, 373.
LAR
LA PERSONNE , chargé de défendre U Fére: XII. 136.
LA PEVRODSE ; ses succès sur l'Hudson ; XVII , 432. Son départ pour un voyage autour du momie, 481 etsuiv.
LA PIERRE (ALBEar de) dispose les Suisses è traiter avec François I" ; IX , 437. Son départ, ih. Troupes qu'il a levées pour les Français, 447.
LA PLACE , historien . victime de la Saint-Barthélemy; XII, 419.
LA PLACE , ministre protestant, insulte Lanoue; XI. 446.
LA PLANCHE (REvsiEa de) ; son entrevue avec Catherine de Médieis ; trahi par elle; son arrestation; XI, 133.
LA POPELINIÈRE, député par les Rochellois aux états de la religion ; XII, 13. Reprend l'Ilc de Ré, 36. Député de Condé i Blois, 78. Plie devant Mayenne. 94.
LA PORTE (jEAS de), capitaine anglais ; battu par d'Aumale ; VII, 47.
LA PORTE (ECSTACgE de), conseiller au parlement ; son arrestation ; XI, 102. Conhdent de la fuite de Henri IV ; XH,
LA PORTE, domestique d'Anne d'Autriebe ; son arrestation ; XI, 314, 318.
LAPORTE, chef des Camisards: XVI,
LA PRIMAUDAYE. négociateur des Huguenots avec Henri IV ; XIII, 170 et suiv.
La PRODSTIÈRE, mission que lui donne Charles IX ; XI, 382.
LA PUËBL.A, vice-roi de l'archiduc en Aragon ; sa retraite ; XVI, 69.
LARA-NARBONNE (ptEaaE, puis ai- ■EEï DE), héritiers de la vicomté de Narbonne : fondent la maison de ce nom ; III, 481.
LARA (aieaxz de), perd le combat d'Ecija contre les Maures; est tué ; V,30.
LARA (JEAS de); le prince Ferdinand de Castille lui recommande ses 61s; T, 30. Allié d'Alphonse dans la guerre civile de Castille, 87. Guerres de cette maison contre Ferdinand IV, 266.
LA RAMIÈRE, chef huguenot; sa bravoure au siège de Saint-Jean-d'Angely ; sa mort; XI, 366.
LARAZE (Pons de), ses brigandages; ni, 205. Son repentir; sa ^nilence; fonde un monastère, ib.
LARCHANT accompagne Henri III hors de la Pologne; XII, 18. Arrestations qu'il fait , 179. Sépare Guise de sa suite. 383.
LARCHER (cudde). conseiller au parlement; son supplice ; XI, 211.
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LA RENACDIE(jf.h^ *f.); cause indirecte de la disgrAce de Poyet; IX, 504.
LA BENAlJlIIE [uodkfboi df Btnni, SEicsF.CR DF), emprisonné ; délivré par le duc de Guise; devient son ennemi; XI, i23. Ses menées pour lever en France l'étendard du protestantisme; ses plans; comment organise la conjuration d'Amboise, 124 à 126. Son entrevue avec Condé;il s’ouvre h Avenellc;est dénoncé par lui, 127. En est averti ; se résout i payer d'audace. 128. Il est tué, 129. Protestation de respect pour le roi qu'on trouve dans scs papiers, ib.
LA REVNIE instruit le procès de la Toisin : XV, .282.
LA RIVIERE est élu ministre calviniste à Paris : XI, 66.
LA RIVIERE-PUY-TAILLÉ, capitaine caiholi(|ue ; ses défaites; XI, 370.
LA RIVIËKE(i.niiis B.vnaiF.n df), abbé, favori de Gasinn , est mis à la Dastillc; XIV, 135. Trabison dont il est soup- {onné, 267. Révéle, au nom du prince le complot de Cinq .Mars, 268, 269. Gagné
Sar fa reine, 293. Repoussé par les amis u prince. 2:’8. 299. Empire qu'il ciercc sur lui. 321. Ses terreurs à l'armée des Pays-ltas. 3t8à 3S0. Gagné à Mazarin, 407. Celui-ci lui manque de parole, 408. Négoeie à Ruel, .113 Gagné par Condé, 45o. Sa disgrâce. 442, 445, 444. Son entrevue avec le prince, 301.
LA RIVIÈRE (i.’ABBé de), scs écrits économiiiues ; XVII, 57.
LAROCHE (hf.sbi de). Voy. Faure de Die-
L.A ROCHE, intendant de Marie de Médicis: de quoi accusé; XIV, 123.
LA ROCHE, secrétaire du cabinet en Espagne ; ses menées contre Alberoni ; XVI. 219.
L.A R0CHE-AY5I0N (iecabdisvi de), grand aumônier de Fronce; soins religieui qu'il donne à Louis XV mourant; XVII. 302. 304 et siiiv.
LA ROCIIE-CHEHERAüLT porte à neiiri III la nouvelle de son avènement; XII, 11. Lui prépare un guide, 18.
LA ROCHE DU .MAENE (i.F. sibf. de) est de l arniéedu duc d'Orléans; X,288.
Tué à Saint-Ouenlin ; XI, .SO.
LA ROCHEFOUCAVLT (i.f. sibf de) art pour l'Italie ; X. 247. Se jette dans letz; Prisonnier à Saint-Quentin ; XI, 8. S'gne l'a.ssocialion protestante, 80. Escorte qu'il commande, 201. Son entrevue avec la reine mère, 203. Est envoyé en Saintonge. 203. Agitation qu'il entretient â Poitiers, 207. Il part pour Orléans, 210, 232. Renfort qu'il y amène, 234.
Prend part è la bataille de Dreni, 237. Se résout à prendre les armes , 310. Est envoyé en Poitou. 316. Il se retire en Angoumois, 331. Encourage les prétentions de la Rochelle, 341. Son cheval blesse Condé, 332. Se retire è Saintes, 333. Commande k la Rochelle, 367. Affection que lui témoigne le roi , 400. Assiste au mariage du Béarnais, 406.
Victime de la Saint-Barthélemy, 418.
LA ROCilEFOUCAULT (le coite de) amène du secours à Henri IV ; XII. 135, Comment délivre Epernon. 330. Est de l’intimité de la reine mère ; XIII, 294. A ordre de s'éloigner de la cour, 326. Est rappelé, 427. Est lieutenant du roi en Poitou, 337. âlassacre de huguenots que font ses troupes. 337.
LA ROCHEFOÜCADLT (ie cabditai DE] accompagne Louis XIII au parlement; XIII , 338. .âlédiateur entre lui et sa mère. 422. Est président du conseil, 466.
LA ROCHEFOUCAULT (i.e doc de), d'abord prince de Marsiilac ; pourquoi s'éloigne des ministres: XIV, 283. Cherche à gagner M°<‘ de Cbcvreuse è Mazarin, 3IW. Ce qu'elie demande pour lui, ib. Lettres qu'il fait brûler, 303 Engagé dans la fronde, 411. Cherche à soulever la Normandie, 444. Part pour l'Angoumois, 447, 448. Sauve la duchesse de Longueville, ib. Son attitude dans le Poitou , 432, 433. Vient nu-dcvanl de la princesse de Condé. 433. Commence la
uerre civile, 456 et suiv. Est déclaré rc-
elle, 460. Son rôle dans la guerre, 464 etsuiv. Il faitia paii.468 à 470. Il rompt avec Mazarin; traite avec l'anriennc Fronde, 474. 473. Son entrevue avec Condé. 479. Il l'accompagne, 483, 496.
Prend Gondi entre deui jiortes; veut le poignarder, 488. Se résout è la guerre civi'e, 494 et suiv. Aux prises avec son oncle, 497. Son échec a Cognac, 498. Déclaré rebelle. 300. Prend partau combat de Bleneau. 310 â 312. Se rend à Paris, 512, 513. Conspire contre le parlement, 313 et suiv. Blessé au faubourg Saint- Antoine, 823. 324. Est excepté de l'amnistie, 354. Sa soumission, XV, 7. Est père du duc de Longueville. 196.
LA ROCHEFOUCAULT (le dcc de) acrompagne Condé; XIV, 312. Combat BU faubourg Saint-Antoine, 523. Relient M“' de Maintenon à la cour ; XV, 501.
Intrigue contre elle, 328. S'oppose aux prétentions de Luxembourg, 4o7.
LA ROCHEFOUCAULT insiste pour être admis près de Louis XV malade ; XVI, 502. La favorite demande son exil,
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LA BOCBEFOUCAULT (ii UMinii.
u) inlercède auprès de Louis XV pour rarcbc\èc|ue de Paris; XVII. 88, 59.
Conciliation qu'il ménage. 61. Il a la feuille des bénéfices, 6â. Époque de sa mort, 87.
LA BOaiEFOVCADLT (ta ciamstL *a) ; requête qu'il présente à Louis XVI contre les livres antireligieux; XVli, «2.
LA BOCBEFOUCAULT (u dcc as), principes libéraux auxquels il adhère ; XVII, S23.
LA BOCHE-GUYON (le comte se); son motà l.ouis XIII; XIV, 58.
LA BOCHE- POSAY partpourritalie; XI, 68. Est prisonnier, 73.
LASAGUE, émissaire du prince de Condé ; son arrestation ; ses areux ; XI,
LA SALE se montre prêt à tuer Bicbelieu;XIV,ü76.
LA SAULSAYË, syndic du clergé; plaintes de l'ordre contre lui; XII, 79.
LASCARI, vice-légat à Avignon ; soulèvement contre lui ; XV, i(X),
LASCABIS (jEts-ASsaé), émigré grec, enseigne la langue grecque à Paris ; X,
LASCY (aocES se) défend Andcly ; III,
LASCY [jEAS de) présent à l'entrevue entre Philippe le Bel et Edmond d'Angleterre: V, 150.
LASCY. général écossais au service des Busses; ses victoires sur les Suédois; XVI. 475. Sa disgrâce, 476.
LAS .M IN AS (LE HAsqus), conseiller de l'infant don Philippe ; XVI, 480, 509 et auiv. Commande l'armée ; ordonne la retraite, 546, 547. Gagne la Savoie, 550.
Ordres qu'il reçoit d Espagne; XVlI, 10. S'ébranle pour entrer en Italie, 18, 19.
LASTilEB, résident de France dans les Grisons . aigrit ce peuple ; XIV, 170.
LASNY, général autrichien , occupe Berlin; XVII. 151.
LASSIGMY part pour le Piémont ; X,
LAS TORRES : ses menées contre Alberoni ; XVI, 219. Assiège Gibraltar,
LATILLl (riEDBE de), évêque de Châlons ; garde des sceaux de Philippe le Bel . jugé puis aquilié après la mort de CC roi ; V, 263.
LA'TONE (JEAS de) ; son hérésie sur l'eucharistie; VI, 322.
LA TOUR assiste aux derniers momomenls de Charles I X : XI, 470.
LA TOUR, commandant français de XTII.
Casai; secours qu'il demande; XIV, 237.
LA TOUR envoyé par Richelieu en Angleterre : XIII. o88.
LA TOURNELLE , sa mort; sa veuvn devient maîtresse de Louis XV ; XVI, 469 et suiv. Voy. CAdleaurotuc (duchtisedt).
LA TRÉ.VIOILLE (le sise de); mission ue lui donne le duc de Bourgogne ; VI, 90. Reconnaît la bourgeoisie de Paris,
449. Est chargé de porter l'oriOamme, 459. Expédition en Afrique dont il fail partie ; VU. 28. S'inte^sc entre le Roi et le duc de Bretagne, 37.
LA TRÉ.MOILLE (CEOSGE de), favori du Dauphin; danger qu'il court; VI, 367. Épouse la duchesse de Berry ; est réduit par Jean sans Peur. 417. Rend au der> nier dauphin le château do Montereau,
LA TRÉMOILLE (le sise de) arrêta Giac; épouse sa veuve: VII, 408. DevienI le favori de Charles VII ; s'applique à perdre Richement; résiste aux princes du sang, 411, 412. Querelles dans lesuelles il engage le roi. 417 Fait défenre au connétable de rejoindre l'armés royale, 441 . Son opposition â l'expédition sur Reims; il écarte le connétable, 441 h 443. Conditions qu'il fait aux Auxerrois, 443. Il représente au sacre l'un des pairs laïques, (i6. Dét. riiiiue le roi à se retirer au delà de la Loire ; scs motifs ; ses prétextes, 452, 453. S'oppose à ce que U Pucelle guerroie en Normandie, 455. Sn domination désastreuse sur le roi; sa méfiance envers Richemont ; soupçonné d'être d'intelligence avec les Bourguignons, 457. Sa trahison envers les envoyés du connétable. 458. Rivalité que 1rs reinrs lui su.scitcnt , 476. Intrigues contre lui : il est blessé et prisonnier : sa disgrâce, 486 à 488. Il cotre dans le complot de la praguerie; VIII. 47. 48, 50. L« roi refuse de lui faire grâce complète, 52. Est forcé de congédier ses aventuriers, 64.
LA TRÉMOILLE (locis de), du parti d'Anne de Beaujeu; IX. 86. Commande l'armée royale, 87, 88. Expédition qu'il doit commander en chef; scs lieutenants, 94. Scs succès, 95. II gagne la bataille da Saint-Aubin du Coriiiier. 95, 96. Fait exécuter les partisans des princes prisonniers; fait conduire ceux-ci en France, 99, 100. Sentence qu'il signe, 116.11 soumet la Bretagne. 121 . Ambassadeur près du pape ; arrêté et remis en liberté. I65î A part â la victoire du Fornovo, 181, Conduit les obsèques de Charles VIII ; bienveillance que lui témoigne Louis VU,.
LAÜ
«ST7. 208. Armées qu’il conduit en Ilslie, 230- Arrive en présence de SfnrM î rccoil un renfort de Sui>.ses: ces oui. laires .insi que cein de Sf.U7_s eeçmvent de I. diète défense de se combattre: ,1 ébranle sa gendarmerie : désordres dans le camp ennemi : capitulation 'leJSovare ; Sforza lui est livré. Ïi2 i 2 ;'' N « po.nt 1 honneur le la vieloire.2"- Eiécution qu il fait faire è Milan H> Rfn're en Fra^e, 8S8 Escorte le comte de Flandre. 2«B.
tfarche au secours des Florentins, 273 Conduit une force armée dans le rovaiime ; de Naples. 23* Par qui secondé. 28b Sa 'maladie, ih Son armée détruite, 291.
Cachet de ses mémoires, 527 Sa négo- CÎMttnn en • Chargé «i ciî^ahir
U Milanaii.^OS. Kspôro se fetiro livrer le jeune Sfnrr». W Perd la bataille de Novare. *00 à 40t . Est envoyé en Bour- , «oane. *02. Comment sauve Dijon : son traité avec les Suisses <00 ^
! eiplications avec le roi. *11, .U *. Est de l’armée du Milanais *3*. Force 1 enretristremenl du concordat. *îi(î- Plisse le roi d’attaquer les Impériaui_. Fsj appelé en Pieardie: X. 10. ->0. Défend cette province. 33. -v* Conseille en vain au roi de ne point entrer en Italie. *6. Oceiipe Milan. *8. Rappelé au camp de Pavie: opine pour la levée du siéïe.M.
Propose d'attaquer rennomi , !i2. Est tué KO. , ■ J
LA TRÉ'lOl I.T E f r* t sfois nr). si re de Mau’éon. est de l’espédilion de Naples:
X.iOO , , J
1.4 TREMOIM E (tons avl. duc de Thonars . propaire la sainte liitiie en Poitou: XH. !ii Prend parti pour Henri IV : arrive ii l’armée royale . *08. Seasuceès contre Cossé-Brissac: XIH.BB.
-Sa position féodale. 101. Son mécontentement 21t. Dénoncé par I.afin,223.
Par tjui recommandé au coi. 220.
LA TRÉMOIU E (cHvaiv.s. arc br’.
beau-frère et comna*non d’armes de Condè ; XI. 2*0. 2*8 2!i3. A pari II la victoire de Coiilras. 283. 283. Jalousie qu’il fomente. 291 Troupes qu'il a amenées au Béarnais. *20 Son poste A l' cy. *«*. Sujet de méconlenlera ’nt que lui donne le roi : XIII. 172. Le parti obtient l'édit de Nantes, 18S et suiv. Sa mort. 2*S.
la TRÉMOU.LE (r.nA«ioTTR-c»Tii*aiSE br) épouse le prince de Condé; XII, 283. Est veuve i accusée d'empoisonnemenl: condamnée, puis réhabilitée, 31 1 ; XIII. 103. 10* Se rend aiiv conférences ,de Ixiudiin. 372. Apilp Paris, 383.
LA THÉMOILLE (LE DUC de), associé
de Rohan et de Soubise dans les iruerrM religieuses ; XIII, 36», 372. *27, <36, XIV, 30,
LA TRÊMOILLE (i,r. trac de) prend parti pour la Fronde ; XIV, *22, *23, *82. *6*. *68.
LA TREMOII.LE (le ctssisvL de), archevêque de Cambra: ; sa mort ; XYI, 271.272.
LA TROeSSE (le viAsqvis de) combat les huguenots dans les Cévennes ; XV,
LA TRDADAIONT ; son complot contre Louis XIV ; XV, 217.
LATV3IER (le sise), lieutenant du duc deRurkingham ; VI, 380.
LACBAME (DE): sa belle défense à Landau : X' 1, 2*.
LAL'BARDEAIONT, intendant de justice , dirige le procès d'Urbain Crandier; XIV, 128. 129. Rapporteur du procès de Cinq-Atars. 272.
LAUDERDALE ( lobd ) gagné par Louis XIV: XV, 173.
LAÜDON (le comte) , général autrichien : ses opérations en I.usace ; XVII, 127. Sa jonction avec les Russes: il décide de la victoire A Kunersdorff; son inaction. 1*6, t*7. M bat les Prussiens A Landshut: prend Glati. 181. A.ssiége en vain Bresliiw, 182 Perd la bataille de Liegniiz. ih. Prend Schwcidiiiti. 168.
LAUN.AV (riiiLiprE et guitur de), accusés d'adultère, de complicité avec deui brus de Philippe le Bel : leur affrPHi supplice ; V. 3«
I.AüS'OV : assemblée des Sciie qu’il préside: XI
LAUNOA' (jEvs DE), l'un des chefs du parti populaire en Flandre; guerre qu'il fait aui nobles: VI. 382. Sa constance, *1*. Il perd la bataille de Nivelles ; sa mort. *17.
LAURAGUAI8 (de sesle. DicnESSi de), inattresse de Louis XV ; XA'I. *26, *70. *90. et suiv. Commandements qu’elle fait donner A Richelieu; XVII, 78. 108.
LAURENS . colonel américain ; sa mission en France. XVII 42*.
L.AUTRKC (LE VICOMTE DE): poste auquel l’appelle le dauphin (Charles VII); VII. 389.
LACTREC (ODET DF. FOIE. SIRE be) ; trêve qu’il signe avec Ferdinand le Catholique ; IX. 396. Est nommé gouverncur de Guienne, *29. Fst de l'armée du Afilanais. *3*. Négocie avec les Suisses- *.37. Est gouverneur du Milanais, **9. Son prorès avec le roi de Navarre, *38. MécoDteDlements qu'il excite
LAV
en IlaHe ; par qm soutenu ; aa rWalUé avec Trivulzio: sa confîaoccen Vtsconti; desservi par lui, Üi6. Seconde son frère de Navarre, 486* Mélianco du pape, i90. Il retourne h Milan, ib. Désordre , de son armée; somme qu'il demande pour la recruter; promesses et serments qu*il reçoit; on y manque ; comment y supplée; sa tyrannie; il perd le Milanais ; se retire dans les Étals vénitiens. 495, 49i. Renforcé par les Sui.sscs: se rapproche de Milan ; rallie Jean de Médicis; ne ;»eut solder ses auiiliaires: forcé ar eux d'engager le combat; perd la alaille de la Bicoque ; se rend en France ;X, 12 à H. Ses explications avec le roi, tU. L'inimitié de la mère du roi à son égard est découverte ; parti de sa sœur à la cour, 20. Eslgouvcrncur de Guicnne, 29. Scs opérations. 55. Rejoint la régente à Lyon, 05. Opposé aux guerres d'Italie. 85. Commande l'année qu'y envoie le roi; sa ninrche: il ne reçoit point d'argent ; scs retards; quand arrive devant Naples ; son armée minée par la contagion : il meurt, 94 à 97. Démarche il laquelle ses premiers succès enlratnenl le roi, 98. Efforts languissants de la France après sa mort, 100.
LAUTREC {t.t. cùMTf. ax;; sa mission en Suisse : XVI. 441.
LAUZUN (riTomREi. costf. oc), aimé de Mademoiselle ; faveur dont il jouit près de Louis XIV; leur rupture; sa captivité; sa rentrée à la cour; son mariage projeté et rompu ; XV, 174 à 178. Est enfermé à Pignerol, 184. 185.
Est mis en liberté; à quel prix, son ingratitude . 300. Il ramène les Stii.)rts on Fraïur, 377. Refuse de commander l’expéditiüD d'Irlande, 586. Secours qu'il y conduit. 589.
LAUZUN (LE DIX de) fait la conquête du Sénégal: XVII, 4^). Scs succès en Amérique. 420 et suiv.
LA VAQUERIE, premier président du parlement de Pari.s ; négociateur du traité d'Arras; IX. 28. Sa noble résistance à Louis XI. 52. Comment accueille les remoniraoces du duc d'Orléans, 7.5 et suiv.
LAVAL (le SIEE de); injonction qu'il fait au duc de Bretagne, VII. 328. Sentiment qui Ta attiré dans les armées françaises. 382. Ne témoigne pas d'opposition à la réunion de la Bretagne au domaine de la couronne, 584. Sj déclare pour le duc. 585 Son hostilité envers les Anglais; ses négociations à U cour de France. 589, 390. Sauve la vie de ClissoD, b00à503. A la garde des places
qu'il a remises au duc de Bretagne, 504.
LAVAL (le coïts de) fait partie de l'armée royale ; VII. 441. Représente au sacre l'un des pairs laïques, 446. Épouse Isabeau de Bretagne. 455.
LAVAL (JEANNE de) épouse le roi Rpné;VIII,2l7.
LAVAL (lecoitede); ligue dans la> quelle il entre ; IX, 88. Il siège au lit de justice. 95.
LAVAL (cRAitLOTTs de), femme deColigni; sa mort : XI. 584.
LAVAL (le coxtf. de} prend part A la surprise d'Anvors: XI. 170. .Accompagne Condé. 246. Ses opérations. 247 n 2.10.
Sa mort; il est cuseveli avec scs trois frères, fils de Dandclot,255.
LAV.AL [VRBAIN DE), ligueur; rdle que lui d''stiiie Guise ; XII. 515.
LAVAL (le co«te de) monte sur la flolte anglaise ; XIV, 41 à 45.
LAVAL (le T.01TF. OKI. confident delà duchesse du Maine: XVI, 245 et suiv.
LAVAL-MONT.\IOREXCY (if co»n DE) est nommé colonel: XVII. 467.
LA VALLÉE oc VALLIER (ioois).
f;ouvernrtir français à Gènes; son habiplé; VIII, 222. 225. Chassé de celle ville, 226. 227. Se relire à Savoiie, 228.
LA VALETTE ( jfjVS paiusot de), grand maître d>' ^lalle; siège glorieux qu'il soutient: XI, 291. Battu à lloud.in parColigni. 526.
LA VALETTE (HOGAiiET DR), frère de d'Épernori : son commandement en Dauhiné; XII. 505. Sa haine des héréliqeus, 21. Son frère songe A se retirer auprès lui. 5.56. Son alliance avec Lesdigiiicrcs, 347,577. Député de Li noblesse aux états généraux. 517 Ses luttes avec le parl-'mciil d'Aix. 597. Il défend la rive gauche du Khène. 481. 482. Son rOle dans le parti du Béarnais. 49'L États qu'il convoque, 400. Il est tué; XM,420.
LÀ VALETTE (le cardinal de) assiste A l’assemblée des notables: XIV, 19.
Dévoué A Richelieu ; conseils qu'il lui donne dans la journée di*s dupes 80. Flst che\alier du Saint Esprit, 118. Son commandement: .sa bravoure; troupes qu'il conduit en Alsace, 146. Sa retraite, 147. Il ravitaille Colmar et autres ptaees. 11,5. Il fait lever le siège de Saint-Jean de Losne, 159. Ses succès en Hainaul, 172. Commande en Italie ; ses embarras. 186.
Il intercède pour son frèr >. 195. Attaque qu'il doit diriger, 195. S»*s échecs en Piémont ; sa mort, 20! A 205. Voy. d^É~ pernon.
LA VALETTE (le chetalipr): sonrèle dans la Fronde; XIV, 419. Opposé aui
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Bouveaux frondeurs ; battu par eux, 456.
LA VALETTE, jésuite français; sa faillite; X VU. 160.
LA VALLIËRE ( la sichfsse de ) ; passion qu'elle inspire h Louis XIV ; XV, 80, 81. Aimée de Fouquet. 84. Ses amours dévoilées é la reine. 88. 80, 98, 99. Publicité que le roi leur donne, 102 et suiv., 113, in. Il la délaisse, 137 et suiv., tco. Elle fuit aux carmélites de Cbaillot; est ramenée i Versailles, 161.
Son entrée déOnilive au couvent. 230.
Mariage de sa fil le, 276. Mort de son 61s,
LA VARDIN (LEiABécEALSE) soulevé les buguenols de Picardie ; XI, 344.
Confident de la fuite de Henri de Navarre; XII. 47. Son empire sur lui. 123. Suit la reine mère. 127. Chargé de réconcilier le roi et la reine de Navarre , 180. Engage Joyeuse h quitter l'armée,
Si's opérations devant le Béarnais
281, 282 Prend part i la bataille de Centras, 28.Î. A commandé iSainl-Denis, 279. Est dans le carrosse du roi à sa mort; XIII, 281. Entraîne l'armée en faveur de la régente, 288 Accompagne Louis XIII au parlement, 338.
LA VARDIN HESBI-CBAEUS DE BEAtl- ■Asoia, DAEQiis de), noninié ambasssdeur 4 Rome: débats k ce sujet; XV, 358 et suiv.. 387
LA V.4RENNE (jeas de deezé. sise de), sénéchal de Normandie , contribue à la chute de la Trémoille ; est avoué par Charles Vil ; Vil, 488 Marche avec lui contre 1.1 praguerie; VIH, .411. Son influence sur ce prince. 77. Assiège Metz, 94. Ses progrès dans la faveur du roi, 9.’), Ses débats avec le dauphin: sa disgrâce, 106, I07. Assiège le Mans, III. Surprend Vcrn< uil ,114. Fait capituler Gisors ; escorte le roi à Rouen. 116. Son expédition en Angleterre. 213. Louis XI fait informer contre lui. 240. Il débarque encore en Angleterre; capitule. 260, 261. Son poste à la bataille de Mont- Ibéry ; il est tué , 288, 289.
LA VARENNE. envoyé par Henri IV 4 Madrid: négociation qu'il fait échouer; XIII, 44 Sert les amours de ce prince, 228. Fait fonder le collège des jésuites i LaFiéche 262 SoniissionenSa>oie,3H.
LA VAlTiUYON, conlident du connétable de llourboii : arrêté , X. 30.
LA VAliliL'YON LE Dic de); bruit d'einporsomiement qu'il accrédite ; XVII, 216. 219, 249. Gouverneur de Louis XVI : sa frivolité, 324.
LAVAYS8K. compromis dans le procès de Calas; XVII, 191.
LA VEGA (cAEciLAso DE) , poète espagnol. tué en Provence ; X, 20.
LA VEGA I GAEciLASo DE), cnvoyd d'Espagne prés du pape ; arrêté par soa ordre : XI. 59.
LAVERDY est nommé conlrdleur général des finances; XVII, 91, 188. Ses successeurs, 251.
LA VIE. procureur général 4 Bordeaux , ne peut maintenir cette ville dans le parti royal ; XIV, 436. 458.
LA VIETTE, ligueur , défend Dreux ; XI. 454.
LA VIGNE (de), ambassadeur de François I" 4 Constantinople; ses efforts iMur réconcilier Soliman avec Cbarlea- Quiiil; X, 356. Le sollicite de mettre sa flotte en mer :XI, 09.
LA VRILLIÈRE, secrétaire d'État; édit de Louis XIII dont il donne lecture ; XIV, 285. Ses fonctions sous Mazarin; XV,41.
LA VRILLIÈRE , comte de Saint- Florentin , est secrétaire du conseil de régence; XVI, 181. Redemande les sceaux 4 d'Ague.sseau, 231. Répand la nouvelle de la mort du duc d'Orléans, 302. Succèsde sa politique, 303. Lettres de cachet qu'il cifiédie. 368. Son portrait ; époque de sa mort, 441. Est chargé des affaires du clergé ; XVII, 34. Prélatsqu'il veut empécherdese présenter au roi. 58. Ses rigueurs contre les huguenots, 62 et suiv., 66. Son zèle réprimé par le roi, ih. et suiv. Conseil secret auquel il est admis, 81, Son inamovibilité, 88, 89. Il perd La Cbalotais, 208. D'.Aiguillon est son gendre, 216. Il accompagne le roi au parlement, 228.
Excite ce prince contre Choiseul , 230.
Porte 4 ce dernier un ordre d’eiil, 263. Injonction qu'il fait au parlement, ib.
Le ministère dont il fait partie est remplacé. 330 et suiv Se prononce contre le rappel du parlement. 337. Sa retraite, 346.347.
LAVOISIER; scs découvertes; XVII,
LAW ; ses conceptions flnancières; XVI, ll’O et suiv. Extension de son système, 231. Obstacles nés de sa qualité d'étranger cl de sa religion, 231, 240. Ordonnance qu'il fait ogréer au régent ; ses idées : scs projets. 256 4 258. Opposition qu'y met le parlement. 258. Son arre.-tation projetée: il crée la compagnie d'Oecident ; ses plans de colonisation ; scs marchés d'hoinmes en Allemagne ; agiotage qu'il fait naître. 259 à 263. Sa ronversion: il est membre de l'Académie dcsscienccs: puisconlr6leurdcs6nances;
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coup funeste qur Conli porte i U btnqae; discrédit de son papier; mesures qui l'augmentent. ^t>8 à 27U II demande le supplice de Horn, 271. Sa chute. 273, 282. Il sort du rovaume: époque de sa mort, 27i. 27ii. Le système s'écroule apres son départ. 283 cl|suiv.
I.AWFELD (atTAiLLC DE) . gagnée par le maréchal de Saxe sur le duc 3c Cumberland : XVII. Iti.
LAWRENt:E; ses surcès dans les Indes contre les Fraoç.iis : XVII, 76.
LAXART (ei'RssD isoné.), oncle de la Pucclle, reçoit les confidences de sa nièce ; en parle au sire de Baudricourt; est rebuté; Vil, Aâ2. Assiste au sacre, «M.
LAYET (olivier), l'un des assassins de Jean sans Peur ; VU, 3i8.
LA VNË, conseiller au parlement ; son arrestation; XIV, 308.
LEADR.YG, nommé roi des Obodrites : II, 20
1.EAKE (l'asiral) bat les Français S0U.S Gibraltar; XVI , hti. Secourt Darcelone ,31.
LE BAILLY JOANNEAU. maire de Sancerre ; sa constance ; sa mort ; XI,
LE BARROIS DES BARRES; renforts qu'il couduit en Castille; pillage dont il proiite : VI. i8t Vainement provoqué par les Anglais, 407. E.st envoyé à la poursuite de Clisson ; VII. u6.
LEUEL, valet de chambre de Louis XV; à quoi employé; .\VI. 484. SU.
LE BLAXe (CCILI.AIRE) plaide devant François I" (lour la Rochelle ; X, 206.
LEBLANC est nommé ministre de la guerre; XVI, 240, 244. ConOance que Dubois lui accorde, 203. Fait arrêter 'Villeroi,20O. Intrigue contre lui. 298.
Disgracié. 300. Son procès; son acquit tentent. 330. 331. Reprend son ministère, 338. Époque de sa mort. 383.
LE BOURSIER (jeas), général des galères de France , outre dans la Gironde avec sa flotte; Vlll, 129. Négociateur avec les feudataires gascons, loO.
LEBOÜTEILLER (cii) défend Rouen assiégé par Henri V; VII, 333. Soupçons sur sa conduite. 538.
LE BOUTEILLER, l'un des assassins de Jean sans Peur; VII, 348. Prend la place de Crotoy, 386.
LE BRET, procureur général, sollicité de requérir la monde Galigal; XIII,
LEBRETON (richarr) Voy. Tracy ; III, 333.
LEBROUSARf (fierre), inquisiteur
i Arras ; prétendus héritiques qu'il fait brûler; Vlll, 182 et suiv. Réhabilitation de ses victimes, 187.
LE CAMUS DE BEAULIEU, favori de Charles VII ; sa puissance: sa mort : Vil, 24.3, 2«.
LE CAMUS (le casdisal) ; sa promotion ; XV, 388.
LÉCIIEI.LE. tué & la bataille de Fribou^ ; XIV, 224.
LÉ CLERC (perriset), marchand de Paris ; livre aux Bourguignons une porte de la ville : les renforce ; VII, 323. 324.
LE CLERC ( JEAS ) brise les images par zèle contre l'idolMrie : est brûlé vif; X, 129.
LECLERC (pierre) , ministre protestant à Meaux; son supplice; X, 371,
LE COCO (rorert), évêque de Laon, champion des libertés publiques aux états généraux , fait lecture des doléances des commissaires de l'assemblée; VI, 168. Son talent ; son influence. 169. Scs précédents , ib. Demandes qu'il fait an Dauphin au nom de l'assemblée, 171.
Son véritable caractère, 173. Il fait révoquer la dissolution des états, 180. Se retire è Laon, 182. Est. avec Marcel, dépositaire de l'aulorilé; usage qu'il en fait 187. Médiateur entre le roi de Navarre et le dauphin, 187. Se réfugie en Espagne; est évéque de Colahorra, 199.
LE (-OMTE ( JEAS ) ; soupçons qu'il inspire aux seize ; XI, 314. Suit le roi,
LE COMTE, ronseiller au parlement ; son exil, XI V ; 338.
LE DAI3I ou LE DIABLE (olivier), confident de l.ouis XI, envoyé en Angleterre ; Vlll. 517. Son agent dans les Pays-Bas; projet de séparation qu'il suggère aux diverses provinces. 363 i 368. Audience que lui donne Marie de Bourgogne; sa fuite; il met garnison dans Tournai ; les Flamands battus sous cette ville, 471. 472- Prédicateur qu'il veut iiuerrompre. 486. Accueille le légat du pape ; IX. 12. Le roi le recoiiimaude i son 61s, 30. H annonce à Louis sa mort prochaine, 36. Est pendu. 48.
LEr). éiéque de Liehtneld , célèbre le mariage de Henri Vlll et d'Anne de Bo- Icyn ; X. 186, 187.
LEE, général américain, défend victorieusement Charles-Tiiwn ; XVII, 392.
Sa désobéissance i Munmoutb, 413.
LEE (ARTicR), négociateur américain, signe le traité avec la France; XVII,
LEFEBVRE, préiût des marchands de
LEI
PariS; insulté perla populecc; XIV, SIS. Scs mesures pendent le combat de Saint' Antoine, S23. Destitué parCondé,
LE FËRON (la reésieeirr), prérOt des marchands ; ordres qu'il reçoit du parlement et de la reine ; est dévoué a la cour : XIV, éOS. LIS. LU.
LE FÈVRE (jF.Asj, auteur du Respit delà mort. VIII. 1C9.
LE FLAMAND (mcoiAs). bourgeois do Paris ; son supplice : VI. L82.
LE FRESNE surprend Angers ; sa mort ; XI. 2LL.
LEGANE/ (LB lAEQcia be), gourernenrdu Milanais aui prises avec le duc de Savoie et Créqui ; XIV, 160, 161.
Puis arec ce dernier et Lavalette. 188, 186. Son traité avec le prince de Savoye, 201. 8<s opérations. 2t)3 Vancu à la Botta. 206. 207. Puis à Casai ; ne peut sauver Turin. 227, 228. Sa malveillance à l'égard du prince Thomas, 228. Scs opérations en Catalogne, 2L9. Battu i Lérida, 276. Il fait lever le siège de cette ville. 5SL. 388.
L£GER ( sAiirr ) , complice de Grimoald ; I, 287. L'un des chefs de l'aristocratie ; ses luttes avec Ëbroin ; sa captivité: ses vicissitudes, 288. 280, 292.
Son supplice; vénéré comme martyr, 29L et soir.
LEGISTES (tes); leur apparition sous saint Louis ; ont constitué en France la monarchie absolue: IV, 6L. 68.
LEGOIX, boucher de Paris, influence de ses lils dans celle ville; VII, 231. Ils pressent les décisions du conseil, 232.
Brûlent le palais de Bicélre, 236. Font armer la bourgeoisie, 288. Emprunt forcé qu'ils lèvent. 263. Leur eiclusion, 266. Accompagnent Jean .sans Peur, 281.
Ils reparaissent, 330.
LKGUlX ; du comité des Dii nommé par les ligueurs; XI. L98.
LEGRAND (jAcocEs), moine prédicateur: ses réprimandes è la reine Isabeau; approbation de Charles VI; VII, 189, 160. Négociateur de d'Orléans; ses pa-
niprB
LÈHAVÂLD, lieutenant de Frédéric, vaincu h Jagerndorf: ses succès contre les Snédnis: XVII , I i6.
LEICESTËR (aoBEST, conte oe), vaincu à Fremingham; III. 3L8. Est prisonnier et emmené en Angleterre, tb. Ramené eif Normandie. 381; Sauve Rouen assiégé ^r Philippe-Auguste, LL2. Prisonnier,
LEICESTER. favori d'Élisabeth d'Angleterre; sa jalousie contre d'Alencon;
LEN
XI , 166. Envoyé au secours des Flamands; si-s revers, 269.
LEJ.LY. premier président du parlement de Paris; son enlèvement; XIII, 366; XIV, 86. Privilège qu'il réclania pour Lavalette, 198.
LE MAISTRE (le raésisEirt); son rûJe dans la ligue: XII. 211 Soulevé par Guise. 216. Envoyé près du roi, 393.
Député aux étals de Paris ; XIII. 2L. Il fait déclarer par le parlement une protestation contre l'élection au Irène d'un . rince ou d'une princesse étrangère, 33,
L S'entend avec Henri IV; sa récompense, 66.
LE MAITRE («lis J est nommé premier président du parlement de Paris; X, L-32. Il dénonce au roi les consrillers opposants ; XI, lül. Invoque la persécution contre les protestants. 102.
Sa sortie contre le roi de Navarre; il est suspendu de ses fonctions, 107. Sa mort, 23L.
LEMAITRE, l'un des solitaires de Port-Royal ; XV, III.
LE MXS : piège qu'il tend à d'Aubigné ; XIII. 1 34.
LE MASSON (sobebt), chancelier da dauphin . .s'enferme à la Bastille ; VII, 32L Son iniluence. sur le jeune prince, 333. 37L.
LE MERCIER [devis}, chancelier du duc d'Orléans (Louis XII). porte pour' lui la paroli au parlement: l.X, 73.
LEMOINE (EISTACBE), commande la flotte de Louis VIII; est battu et pris; IV, 98.
LE MOINE (JEAV), eardinal légat en France, chargé d'excommunier Philippe le Bel : V. i-tSI. 2(0.
I.ENCI OS (sivov BE); amitié que lui témoigne Christine de Suède; XV. Ll, Ses rapports avec madame de Xlaintes non. 277.
LENET (piEiinE) , procureur général 1 Dijon : son rôle dans la Fronde ; XIV, L8I, 482. Comment se dispose k commencer la gui rre civile; il veut s'appuyer sur le parlement de Bordeaux. L82. 483. Entre en cette ville. L86 Émissaire de Mazarin qu'il sauve, t'6. et suiv. Ce qu'il attend de l'Espagne, 464. Ses mesures contre les pnrlcmeutaires. L68. Trêve ' qu'il fait conclure ; son influence sur la princesse. 468 Sa retraite. 470. Envoyé"' en Espagne, L88, L96 Dirige le parti, 809. Jal, usé par Conti ; XV, 8. Rejoint son père 9.
LENOIR. lieutenant dè police ; pourquoi congédié par Turgnt; XVII, 3L3.
LENONCOURT (boblbt BC);son posta '
LÉO
k l'trrote de Charles THI; IX, IkO.
LENONCOCBT (le ctEBisaL d^, évoque de Metz , s'emploie à livrer cette ville à Henri II : XI, 4üO.
LENONCOURT (paiLirrE. uEaiSiLBE), évêque d'Auierrc , favori du roi de Navarre, vendu aui Guises; XI, 182 Envoyé près de lui en ambassade; XII, 233. Acte qu'il souscrit, 363. Accueille Henri IV à Tours, 4(6. Lui dévoile les intrigues du tiers parti, 485. Son atticisme ; XIII. 33.
LENONCOURT (le iaequis seJ, tué è Thionville: XIV. 311.
LE NORMAND D'ÉTIOI.ES ; sa femme est niallrcs.se de Louis XV; voy. P ompadour ,■ Wi , 518 et suiv. Elle cherche à se réconcilier avec lui ; sa réponse ; XVII, 44. Il répudie sa riche succession, 212.
LENOX (LE COITE ae), chef du parti tolérant en Écosse , se réfugie en Angleterre; X. 359.
LENOX (le dcc be) est beau frère de la duchesse de Verneuil ; XIII, 241.
LENS (BATAILLE be) gagnée par Condé sur l'archiduc Léopold; XIV. 377.
LEOLYNN, prince de Galles; scs luttes avec Édouard d'Angleterre ; sa soumission; V, SI. Sa révolte, 104, lOS Sa d. faite : sa mort, 105.
LÉON III. élu pape, offre le serment des Romains; I, 441. Ses luttes avec eut ; il a recours è Charlemagne. 450 à 452. Il le reçoit à Rome et le proclame empereur. 454 et suiv. Son projet de l'unir à Irène, 457. Fait un voyage en Franec. 467. Nouveau soulèvemeni contre lui à la mort de Charles ; sa moit ; 11,
LÉON IX, pape. Voy. Bruno.
LÉON X (AEAS BE MÉBicis). papc ; son élcclioii ; IX, 394. Ses précédents ; s s premiers actes; cardinaui qu'il admet è se réconcilier avec le saint-sié^, >394, 395. Ses ménagements pour la France, 399. Il ne conlirme pas la saJote ligue, 408. Réconcilie Louis XII avec l'Église; enjoint au duc de Milan et au doge de Gènes de livrer passage aux prélats français, 414. Ses eflorts pour réconcilier Venise et l'cnipcrcur, 415. Ses promesses k François I"; engagements contraires qu'il prend ailleurs, 4.33. Son attitude en présence de l'armée française, 4.36.
Son traité avec François, 442. 443.
Leur entrevue ; ils modiOent la pragmatique sanction, 445. 446. Grande précaution que lui fait prendre son maître des cérémonies ; il détourne François de marcher sur Naples, >6. Son concordat
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avec ce p:,nce;il le fait approuver par., le concile de Saint-Jean de Latran, 452,453. Il fait vendre des indulgences; commencement de Luther, 457. Objet des flatteries du roi et de Louise, 4M. Ses négociations avec François et Maximilien sur l'élection du futur empereur, 464, 465. Sacrilices que fait François pour se l'attacher, 468. Son candidat k reiiipire ; ses négociations secrètes arec Charles, 471 . Son légat à Francfort, 474. Sa légèreté ; son insoueiance au sujet de Luther; ses usurpations en Italie ; son alliance à la fois avec François et Charles ; comment accuse les Français de la rupture de la paix, 488 à 49Ü. Son général, 493. .Sa mort, 494.
LÉON III (L isAiBiEs), empereur d'0> rient ; ses démêles avec les papes ; I, 332, 333. Sa mort. 334.
LEON IV, empereur d'Orient; ses
fiersécutions iconoclastes; se prépare k aire périr l'iiupératricc Irène; meurt; 1,405.
LÉON ( l'arsésiev). empereur d'Orient : son traite avec Louis I"; II, 13, 14. Légation qu'il lui envoie, 16. D4> trOné. Ira.
LÉO.N ( ru RBE ) , cardinal d'origine juive; est élu pape; sa faction; III, 197,. 198.
LÉON, légat du pape en France : pr^ side deux eonci.'es ; il. 329. Ses injonctions au roi Rob. rt, 349.
LÉON jnESRi, SIRE be), prend parti pour .Montfurt ; VI , U. Son échec k Nantes, 13 Reproches qu'il s'attire; il change de parti, >è. Il négocie la capitulation d'ilennebon, 19. Commande k Vannes qui v st pris. 23. Reprend cette place, 24. Sa captivité. 34. Danger i;u'U court, 37. Il est nus en liberté; messag^e qu'il porte au roi de France. .38. Sonlimeni qui l'a attiré à sou service. 3s3.
LÉOiN . roi d'Arménie, vainen par Amurat I"; implore le secours de It France ; VII, 41.
LÉON (LE i;rasd roiBASBEia beJ, négociateur pour la paix; X. 222.
LÉONARD DE Vl.NCI meurt en France: X, 117.
LÉONARD (LE rlaE] conspire contre les Français à .Metz; sa mort; XI, 39, 40. ,
l.ÉOl’OLD l'i, empereur, vaincu k Brcitciifeld ; XIV, ^4. Son élection vainement entravé par Louis XIV; XV, 43. Ne songe qu'à flatter ce prince, 97. Son mariage ; sa lutte avec les Turcs, lOO, 106. cède à l'influence de LouisXIV, 181, Ligué contre lui, 201, 203, 209.
LÉO
Bra persécutions en Hongrie, 208, S09, S37. Conimrnl rompt Ir congrès de Co- Jogne. SI I et suiv. Rejette la neutralité de la Franche tonité. SH. Ses forces sur le Rhin, SSO Ses conditions pour la pais. SéO. ShO S Niés qui traitent sans fui : désastres de ses orniées ; il souscrit le traité de Niiiiégiie, StiS é ^1 Son indiirnalion contre le duc de Mantoue, S(^- Assiégé par 1rs Turcs ; sauvé par Sobieski : suite de cette guerre, 3üé, Soi), 316. 31i. Sa faiblesse, 308, Sa trêve avec la Fronce 311 Dispose du Palalinal ; est de la ligue d'Augsbourg. 3é6 Opposé à Fiirstemberg, 571. Menacé et attaqué par l.ouis XIV, 372, 574 et suiv. Ennrmis que ce prince lui suscite, RDI. Il envoie des secours au duc de Savoie ; .ses débats avec lui ; il l'abandonne, 305. 44Ü. 450. 433 et 460. Son contingent dans la ligue, 482. Il .signe la paii de Ryswirk, 470, 474 k 476 Ses rapports avec l'Espagne ; ses prétentions sur la succession de (iharles 11 : scs né • gocialions et transactions i ce sujet, nOO. 603 k üOli. Son traité de paix avec les Turcs . 307. Son mécontentement ; opposé h l'avénement du duc d'Anjou, bit, M8el suiv. Il donne à l'électeur de Brandebourg le litre de roi; mécontente les (irinres allemands; crée un neuvième électorat. 1)23. Il entre dans la grande allianee, 523. Réclame toute la succession de Charles II. t'fc. Ses embarras. 528. Son année descend en Italie, 630. Sa déclaration de guerre, 534. 838. Son traité avec le duc de Savoie, 550. Sa renonciation à la couronne d'Espagne en faveurde son dcuiième Hls; XVI, 31 Sa mort. 35. Son portrait ; il a dO son pouvoir k la crainte qu'inspirait l.ouis. l'fc.
LÉOPOl.D. marquis d’Autriche, prétend à la couronne impériale; III, 103, Assiste k l'a.sscmblée de Saint-Jean d'Acre. 265.
LÉOPOLD, duc d’Autriche ; sa haine envers Richard Cœur de Lion : il le fait prisonnier; III. 451. Calamités de son peuple regardées comme une punition céleste: sa blessure : sa mort, 450.
LÉOPOLD, duc d'Autriche, croisé contre les Albigeois : IV, 53. Battu par le comte de Foix, 54. Passe en terre sainte, 109
LÉOPOLD d'Autriche cherche k faire élire empereur son frère Frédéric ; V, 348. Perd contre les Suisses la bataille de Morgarten ; ruine le parti autrichien dans l'empire. 375. Ses déniarebes pour mettre son frère en liberté et donner la couronne impériale k Charles
le Bel, 403. Avantage qu'il remporte sur Louis de Bavière. 404. Secours en argent que Charles lui fait passer; forces qu'il rassemble ; dépose les armes, 406. Sa mort. ib.
LÉOPOLD, duc d'Autriche tué k la bataille de Sempach, livrée contre les Suisses; VI, 491.
LÉOPOLD d'Aulricbe. évéque de Strasbourg , s'empare de Juliers ; XIII.
LÉOPOLD, archiduc d'Autriche; sa guerre contre les Grisons; XIII, 461, Ses garnisons chassées par les Français, 475. Sa querelle oubliée dans le traité de Monçon, 490.
LÉOPOLD , archiduc d'Autriche , commande les troupes de l'empereur son fr re: XIV, 351. Est nommé gouverneur des Pays-Bas ; prend l'offen- .sive; villes dont il s'empare, 359. 360,
377, 378. Il perd la bataille de Lens,
378. Repousse les ouvertures de Mazarin ; ses négociations avec Bouillon, 419. Son émissaire près de la fronde, 420 et suiv. Son traité, 423. Entre en Champagne: sa déconvenue; sa retraite, 426 Ses opérations en Flandre ; négociations qu'il repousse par ses prétentions, 429, Son Iraité avec la Fronde ; ses hostilités, 439, 460. Scs progrès en Picardie ; ses propositions de paix, 463. Ses succès en Flandre; XV, 11. Condé lui est donné pour collègue, 12. Ses désastres k .Arras, 23. Sa retraite, 28. Appelle k Bruxelles le duc de Lorraine, m. Est rappelé. 34.
LÉOPOLD, duc de Lorraine, recouvre ses États par le traité de Rysvtick ; XV, 476. Son mariage, ib. Projet de lui donner le Milanais. 5IO.Se retirek Lunéville. 547. Époquede sa mort; XVI. 412.
LÉOTAI.D, comte de llkcon , accueille Louis IV; II, 267.
LE PASSAGE, général français , prisonnier k Marientbal ; XIV. 331.
LE PELLETIER, curé de St.-Jarquesla-Boueherie ; réforme qu'il demande i Mayenne au nom des Seize; XIV, 362.
Excommunie ceux qui parlent de paix, 378. Sort de Paris, 432.
LE PELLETIER est nommé ministre des hnancesde Louis XIV; XV. 312. Ses expédi nts; sa démission, 378. 379.
LE PELLETIER DESFORTS, du conseil de régence: opposé k la quadruple alliance ; XVI, 221. Èst nommé contréleur général,, v.v8. Ses opérât ions Gnancières. 352 et suiv. Loterie qu'il établit, 433.
LE PLESSIS, favorise l'évasion de Marie de îlédicis; XIII, 421.
LES
LÉPREUX; leurs supplices sous Philippe le Loog; V. 380 et suiv.
LERME ( LS Dcc DE ) est noDimé premier ministre de Philippe III; XIII, 206. Son désir de pacifier les Pays-Bas. 2B8. Rompt avec le duc de Savoie, iU3. Remplace au Milanais Ilinijosa, 40t. Est promu cardinal, puis disgracié, 429, 430. ^neiil,4fi0.
LE ROUX (ouviER ) . sa demande aux étals généraui; IX, fiii.
LEROY (viscETT), est député d'Amiens aux états de Blois; XII, 357. Son arrestation, 384.
LESAGE, complice de la Voisin; XV, 280. ’
LESCARES. envoyé par Henri IV à Biron; XIII, 223. Puis au comte d'Auvergoe*
LESCUNS ( LF. lAUÉcnAi. ) ; pourquoi marche sur Reggio cl y domaude asile; IX, 490. Rend coiople au roi de l’ôlat du Afilanais; X. 11. Son poste à la bataille de la Bicoque, 14. Convienl d'évacuer 1‘lialie; ses gendarmc.s passent en Picardie. i6. Est du parti de sa soeur, 20. Con* scille vaiueiiicnl au roi de ne point passer CO Italie . 40. Rappelé au camp de Pavie ; opine pour la levée du siéae. Î5I. Est tué, 5').
LESDIGUIÈRES (inAvçois de boinjik »F.}. conuélable; SCS débuts; XI, 532. Il relève le partie bugm noi en Dauphiné, 450. Le commande; XII. 57, 150. Son auitude hostile, 131. Il est réduit, 138, 139. Ce Qu'est pour lui la religion , 144. Ses succès, 251. Il bat les Provençaux, 255. 25ü Son traité avec Lavalelte. 347. 8c.s relations au delà des monts dénoncées au roi, 375. Aux prises avec Mayen* ne, 376. Paralyse la ligue, 397. 11 défend la rive gauche du Rhône, 481. Il passe les Alpes ; XIII . 21. Il foret le duc de Savoie i accepter la trêve . 53. Sa lutte contre d'Epernon, fiü, 95. Est nommé lieutenant de Guise en Provence : scs humiliations; sa retraite. 133, 134. Ses suecés contre le duc de Saioie, 179. Sa
fosiiion féodale. 192 Jalousé par Sullv, 95. Il prend Monlniélian . 21.5. Scs députés à l'assetiiblée des hiigueouts . 247, ol2 . 315. Troupes ()u'il met en mouvement. 278. 311, 330, Est lieutenant général de D.iuphiné, 299. Est appelé à la cour^319. La duché-pairie lui est refusée. 321. N’est point zélé protestant. 323. Empêche le parti de se soulever, 390. Scs relations avec le duc de Savoie : est garant du traité d’Asti : contre les Espagnols; rappelé en France. -403 et suiv.
Créé duc; son inllueuce sur les rcligioD-
LET
oaires, 428. Ses intelligences arec Ossuna, 430. Se prononce contre l'assemblée de la Rochelle: est nommé maréchal
f;énéral; conduit l'année royale contre es huguenots, 4.3Ü et suiv. Comprime ceux du .Midi , 440. Intercède pour euxest opposé à la guerre . 448, 449. Son abjuration ; il est nommé connétable 450. Comment éloigné de l'armée , 452.
I| négocie la paix. 453. ElTci de sa défection en Dauphiné . 450. Son eijiédition
Xl”v'^*l8 ^
LESIGXY, munilionnaire général de Henri 11, tente de surprendre Strasbourg; il est éconduit: X. 462.
LESLY (soRsit), assassine le cardinal Bcatoun en Ecosse; X, 399.
LESLY (lE coRTE DE), général de l'empereur, vaincu par Tékély; XV. 2C7.
LESPARKE(asdré de] envahit la Navarre ; ses succès ; scs revers ; il perd la vue; IX. 486. 487.
L’ESPIXE (de), l'un dos chefs protestants : confession qu'il signe à Poissr • XI, 176. ' ’
LEST.4NG (astoive dej poursuit le divorce de Louis XII; IX, 213.
LESTOCK. amiral angl iis;son combat dans la rade de Toulon; XVI. 506.
LES roCQ. conspire pour Elisabeth de Russie; XVI, 475.
LES'TR.VIGE, du parti huguenot; console Loligni; XI, 365.
LE lELLlER (aiciicL). chancelier, est nommé secrétaire d'Etat; XIV. 284, 3ol 325. Négocie à Ruel , 422, Emploie des agents provocateurs, 439. Jlission que lui donne Gaston, 477. Son renvoi. 486. Contribue à pacifier la Guienne; XV, 9 Sunimc le chapitre de Paris d'administrer l'archevêché , 19. Son habileté , 40 71. Ses travaux avec le roi, 74. Son portrait; ordre qu il a établi au ministère de la guerre , 78. Scs fonctions. 80. Ses ordres i> M»" de Navailles,88. Il centrtli.se l'administration ; réforme l'armée 92,93. Son acharnement contre Fouquet’ 107. Prospérité publique duc à son activité, 120 Devient l'ennemi de Turenne 139. Apaise la querelle du jansénisme’ 143 Négocie la paix d'Aix-la-Chapelle’ 150 et suiv. Sauve Louvois de la disgrâce (jui le menace, 222. Esl nommé chancelier, 234. Fait nommer Pelletier ministre des finances, 2(’)0 Son oraison funèbre 322, 5.38. Il demande au roi de révoquer I édit de Nantes , o38 , 5.>9, S'est opposé à la nomination de Lepelieticr, 579.
LE TELLIER (siAinicE), archevêque de Reims , ne regrette point Turenoe ;
LYE
XV, Eiamine le livre de Gerbois, Ï9U. Comniission de prélats dont il est rapporteur, 391 cl suiv. Il raiile Jacques Stuart sur sa dévaÜon,^90. Libelles des jésuites contre lui; XVk 10
L'ETENDKDK (de), chef d’esndre française; sa défaite: XVll, 20.
LÊL'L'EGISILLE. général de Gonlran, réduilGundowald; I, 223
LKEDESIUS, maire du palais de Neustrie; 1,291. Sa fuite; se soumet é Ebroio; sa mort, 29i.
LEUTARD , curé des Vertus , prêche le premier une réforme religieuse; il disparaît; II, 573.
LEUTIIARIS. Vof RueeeNnu.
LKUTilERIC, archevêque de Sens ; reliques qu'il prétend avoir trouvées; pèlerins qu’il attire; II, 375. Accusé d’hérésie, 37i. Sa présence au concile d’Orléans , 37li. livre Sens à Robert , 379 Sa mort, 108.
LEETRON (lE BSBoa be), général piémoDtais, prend Asti; dégage ta citadelle d’Alexandrie; XVII, Ai.
LEEXVIGILIrE, roi visigolh ; ses alliances avec la famille austrasicnne; I, 161. 1C2.
LE V£.\U DE BAR, bailli d’Auxois, Bourguignon^ est introduit dans Paris ; est nommé prévCl de cette ville; y combat: Vll.itiO.
I.EVIKL'X, échevin de Paris , insulté par la ;topulace; XIV. 313.
LEVlXGSTOJi (LE BXBoa ae) accompagne en France Marie Stuart et son frère; X. il6.
LEVIS (eiT BE) reçoit le comté de Mirepoii; III, b2i Amène des renforts à Simon de Monifort: IV, 38. l.es frères de Termes lui rendent leur chiicau. 197. Fief qui lui est accordé, 199. Son éiabliasemcnl dans le Languedoc. 207.
LEVIS (jExa BE), sire de 3Iirepoix; ses missions en Evpagne: IX. 293
LEVIS DE 3IIREPOIX (jt.sa be), pille Linioui à la tête des catholiques; XI,
I.EViS(i.Er.BBV»LiEB BE): SCS Opérations au Canada: .Wll, 137.
LEVDE (LE BsBOiis BE); gouverneur de Dunkerque, est tué: .XV. Si.
I.EVDK , LE «ABQiis BE) fait la conquête de la Sardaisne : X VI , 1 19. Puis celle de la Sicile, 225, 220.
ITiWA (astomobb). prend la fuite à la baluille de Ravenne ; IX , 380. Commande Pavie assiégé par François !•', sa constance; X . i8. SI. Sa sortie pendant la bataille ; ses soldats lueiit les prisonniers, 55. Lieuteuanl de Bourbon, 81.
Défend le Milanais ; aux prises aren Sainl-Pol; In bal i Landriane et le fait prisonnier, 101 à 103. Sa férocité: ses' exactions, 103. Continue à commander les forces rspagnoles du Milanais, IU9, Général delà ligue italienne, Ii8. Oppression qu’il exerce surSforza, 150. U‘.
frend possession du duché de .Milan, 70. Armée qu'il rassemble pour le défendre , 187. Position qu'tl prend, 192.
Sa fille demandée en mariage par le marquis de Saluées, 19i, 1U5. Rejoint par l'empereur, 105. Le conjure à genoux de ne point entrer en Provence, 197. Sa mort; ses derniers conseils à Charles, 203, 2Ui. Par qui remplacé, 20i. Accusé d'enipuisoiiiiement, 208.
L’Hl>SËE(sicoLAS),conimisdesan'aires étrangères; sa trahison ; sa mort ; XIII, 2iO.
L'UL'ILUER, prévêt des marchands de Paris i préside le tiers aux états do Blois; XII. 72. Signe le cahier de l'ordre^ et le présente au roi, 88. Est gagné i Henri IV; .Xlll. üo. Ce qu’il oblieot, 06. Où atieiicl le roi, 07.
i.lANCOUIlV ( BE ) assiste à la mort de Henri III; XI, i2.’i. Epouse Gabrielle d'Estrées ; Xlll . 105. Est du conseil da régenec, 278. Est dans la voilure da Henri IV à sa mort, 281.
LIBERl .\. conhdcnl de Caiaulx, consjiire contre lui : le lue; sa mort; XIV, TU à 72
LIBIIIN (sAixT), ses vains efforts pour convenir les Saxons: I, 378.
LICH fENSTEIN .le pbiscebe). ambassadeur de l’empereur à Paris; convention qu’il signe pour la paciliealion de la Corse; XVI. iiO. A ic eouimandcment de l'armée d'Itali, ; ses promesses au roi de Sardaigne, 5ii. Gagne la bataille de Plaisance 5i5.
LiE IBS), conspire contre Mazarin:
XIV, iO
LIETUEN. lieutenant de Frédéric , décide lu victoire à ’l'orgau; XVII, 152.
l.IGNAC ciiLLAiBE DE), conduU des renforts en tastille; VI, i95. .Xégocialioii dont le charge le duc de Berry. 513.
I.IG.NE (le PBixc.E nu), prisuniiier b Lens: XIV. 578. llallu parTuri nne; XV, 50. Vici-roi de Sicile, 212.
LiG.NEo AC. agent de Mayenne auprès de ll.nn IV; Xlll, ilU.
LlG.XKROlLES, écuyer du duc de Ncniiiuts; son arrc.slalioii ; XI. 178. Est assassiné: pour quelle indiscrétion, 388,
LIG.Mi.NVILLE prend part à la victoire dcCoulra.v; XI. ’28i.
LIN
UGONDE , chef catholique : sa férocité; XI, 4fi3.
1.IGONIBR , prisonnier à Lawfbld ; XVII , lü. Louis XV le renvoie sur parole; mémoire dont il est porteur, 21.
LIGUORI. évéque. accorde aux princes le'droit de vie et de mort sur les autres hommes: XI, 202.
LILLE-ADA.M (le sise de). Armagnac, passe aux Bourguignons ; VII , 3U. Une porte de Paris lui est livrée, il entre dans ccttc_ ville , 323. Saisit la personne du roi, 32a. Renforts qu'il reçoit; scs extorsions; laisse massacrer d'Armasnac, 327, 328. Est nommé maréchal. 529. Perd P6nloi.se par surprise. 345. Mission que lui donne Jean sans Peur, 340. Son arrestarion . 362. Troupes qu'il rassemble, 39a , ,390. Il commande dans Paris pour le duc de Bourgogne, 447. Il marche sur Lagny, 480 à 482. Demande des secours pour Paris. 501. Chassé de cetle ville par les Anglais; fait sa paix avec Charles VII, 508. Villes qu'il lui ramène, t'6. Il bal un corps anglais, 512. Rentre le premier dans Paris, 513. Surpris à Pontoise; VIII, 19. Il est tué dans Bruges, ih.
LILLE ADAM (rniLirPE miiEas de),
Îrand maître des chevaliers de Saiulean de Jérusalem , capitule à Rhodes; X,2ü. ’
LILLE-JOURDAIN (BEDSiED de), frère de Jourdain de Lille, sire de Casaubon, obtient la restitution des biens confisqués sur ce dernier ; V. 391. Commande l'armée royale, du Midi, 507. Scs succès. 512. Est opposéau comte Derby; VI . 42. Scs échecs, 43 à 45. Revanche qu’il veut prendre . 45. Sa défaite à Auberuche ; il est prisonnier , 40.
Position que lui fait le traité de Bréligny, 214.
LI1.L1EROOT, ambassadeurdeSuède; sa mé.iiation pour la paix générale; XV. 4«9.
LILUERS ( LE ciievAUEB de ) ; sa mission relative à la régence ; XVI , 173,
LI.MEUIL (lv deioiselle de); scs amours avec le prince deCondé ; XI, 265.
LINANtiES (LE PBincr de); son poste à la bataille de Cassano; XVI, 40.
LINCESTER (JEAS), l'un des orateurs de la ligue; XII. 213 Comment annonce la mort de Catherine de Médicis,390.
Déclare dans un sermon que l'on ne doit plus obéir à ll. iiri de Valois, 391. Le dénonce au peuple colonie idol&lre , 404. Sun icie pour Henri IV après sa conrerbiou; est admis près de lui; mol du roi; Xlll,70.
LIZ r SOtiP
UNCÜL.'v. général américain, battu .
par CornwalliS; XVII, 421.
LINDSEY (le cobte de); Hotte anglaise qu'il conduit a la^ochelle; ne peut forcer l'entrée du port; XIV, 4l, 42.
LINIÈRES (le l'taE) , confesseur de Louis XV; .XVI, 308.
LIONCV fait mettre en faillite luié> suite Lavalelte; XVII. lOO.
LIONEL , duc de Clarence , fils d'Édouard III, son mariage; sou voyaga en France; VI. 278. Sa mort, 287,303.
LISBONNE ; ircniblement deterre qui dévaste cette ville: XVII, 76.
LISET, président du parlement de Paris ; sa querelle avec les Guises ; X , 414. Se concerte avec le roi pour le jugement du maréchal de Biez , 424.
Ses dl.seuurs à un lit de justice, 426, Ses débals avec les Guises ; sa disgrâce,
L'ISI.E (jeas de), bourgeois de Paria; son zèle pour la liberté ; VI, 181.
LISOIS. Voy. Êlieniiej prêtre d’Orléans.
LIUDOERGE. fille de Didier , femme de Tasbillon , excite l'inimitié de son mari contre Charlemagne; I. 417.
LIUD4VIT, duc de Pannonie; see députés è Louis le Débonnaire ; II, 10, Résiste aux lieutenants de l'empereur, 20. Son pays dévasté, il>. Comment augmente sa puissance ; est assassiné ,
LIUTBERT, évéque de Jlaycncc; sa conduite à la chu'e de Charles le Gros: 11,176.
LlUTDOLF, ambassadeur d'Otbon le Grand au concile de Trêves; 11, 264, LlUTGARDE, fille d'Otbon , épousa Conrad de Worms; 11. 247.
LIU rPHAND. roi des Lombards, seconde Charles âlartel contre les Sarrasins : I . .329. Ses démélés avec le pape, 333. ElTet de l'intervention de Charles,
<6. Mort de Liuiprand 334.
LlUTWARD, evéque de Verccil , accusé d'adultère par Charles le Gros;
II, 175. Part qu'il prend àsa déposition,
Lr'AROT, si'conil de Quélus.surrità ses blessures; XII, 120, 121. Est tué en duel. li'J.
LIVIA (le DIT. de), lieutenant de don Carlo.s en llalie: XVI, 390.
LIVRV (leebite de;, brûlé vif à Paris comme luliiérieii; .X, 98.
LIVRY ( l'aboc de); sa mission en Espagne; XVI, .325 et suiv.
LlZKT (riEEFiE,. avoralgénéral, revendique an nom de François I*' une partie
LOI LON
des fiefs du coonélable de Bourbon ; X, 22. 25.
LOBKOWITZ (i.E COITE de), minislre de rcinpercur. gngné par Louis XIV; XV. <81. 202. 205. Ses négociations sur la future surre.ssion d'Espagne. tk)i.
LOBKOWITZ (i.R rRi!«cE tr. ; sa belle défen.so à ^Fessinc: XVI, 590 Aui prises avec de Broglîe; d'abord vaincu à ^Icé; reste matire de la campagne. ifi5 et suiv. Marche sur Naples; livre le combat nocturne de Vellctri; bal en retraite, bO(> à ti08. Ne défend pas le passage des Apennins; est remplacé, b30 et suiv.
LODÈVE fr.nu.u^E bf). amiral français, vaincu cl fait prisonnier sur les côtes de Catalogne: V, 95.
LODON . gentilhomme de la reine de Navarre: son arrestation; XII. 179.
LODRONE (LE coaTF. m:); troupes u'il lève en Italie pour Philippe 11: XI,
LOCKART (iord’5 son entrevue avec Wararin: X V, 65. «.
LOCKE; son vovage en Franco; ses observations: XV. 25l («o/e).
, L0EVEND.\1IL fi.r «vafxn.vi , cottf.
de): ses victoires en Russie; XVI. 173. Ses services en France . ÜI9. Places bollandaise.s qu'il prend :XV1l. 13. Il enlève d'assaut Berg-op-Zoom , 16. 17.
II investit Maestricht, 22 , 25. Y entre,
LOflAING (I.KSIAE df). avocat de Jean sans Peur il Charin s: Vil. 203.
LOI1KVC {LF be). l'un des
généraux et conseillers de Charles VII; opérations de guerre et événements politiques auxrimls il prend part; Vllî, BG. 3S. 62. IM. 132. 1ÎK). 197, 199,212, 213. Est destitué , 2-10. Engagé dans la ligue du bien public, 2.H5. Est réintégré dans srs foncllon.s.29K. Son peu de scrupule comme homme do parti. 501 . Reçu en grâce par le roi . 506 Attaque le duc d'Alençon ; ses succès, 520. Il dissuade le roi de se rendre à Péronne. 5.58. Atta -
aue d'Armagnar. 530. Est de l'assemblée CS notables. 566.
LOIR (rodmit df). l'un des assassins de Jean sans P* ur; VU, 5t8.
LOISEAU DE MAüLÊON plaide pour 1.1 famille de Cnlas: XVII, 195.
LOISEI. purifie les registres des tribunaux: XIII, 72.
LOISEL, conseiller ou parlement: son arrestation ordonnée ; il s’évade r XIV,
10ISELElR{sii'.oLAs),chargéd'espionncr Jeanne d‘ Ikrc ; VU, 167. Conclut à
ce quVIle soit mise À la torture, 168.
LOLLARDS, sectateurs anglais : VI,
LOMBARDS , éloig^iés des froulières de l'empire jusqu'au sixième siècle;!, 82. S'allient aux Avares : anéantissent les Gépides, 187. Cèdent leur territoire aux Avares et passent on Italie arec des Bulgares et des Saxons. 190. Leurs irruptions en Provence. 190 à 191. Suppriment l’autorité royale, 191. Mis à contribution par les Âustrasiens. 212* Exemptés par Clothaire d'un tribut , 239. Entourent et menacent le duché de Rome, 331. Vov. Attoiphe^ puis JHdirr.
I.OMÉNIE. secrétaire d'État . victime de la Saiiil-Barlhélcmy: XI. 119.
LONGNAC (novTfF.siT. baros de), propose de tuerie Béarnais; XII. 87. Devient favori de Henri III , .536. Se charge de tuer Gui.se , 382. Coup qu'il lui porte, 5H3. Poste qu'il fait donnera Du Guast, 399. Sa disgrâce; sa mort, 400.
LONGNY ( Lorts de), maréchal de France: sa nomination: VIL 240.
LONGI'EVAL (mcolas df. bvssa . sire de); forces françaises qu'il conduit en Gueldre: X, 286. Est chargé de couvrir la Picardie. 289. Sa disgrâce. 299.
LONGUEVILLE ( charlf.s d'artou, cnxTF. df) est reçu en grâce et armé chevalier par le roi Jean; VI 1(^. Présent à l'exécution du comte dTlarcourt , 149.
Prisonnier k la bataille de Poitiers.
LONGUEVlLLEfr.tAi'DE, dît. de), entre en Italie: sa retraite; X, 13. Passe le mont Genèvre. 58.
LONGUEVILLE (léo:xorf. , orc de), prisonnier à Saint-Quentin; XI, 80.
Siège au lit de justice de Rouen ; 238. E.scorte la reine mère , 299. Siège à l'assemblée de Moulins, 294. Il fait inbumcrCondé.332. Donne asile à Lanoue; le conduit à la cour , 434. Est au siège de la Rochelle, 113. Incidemment nommé:
XII
LONGUEVILLE (oe^sri i*' , dix de), allié des Bourbons; XII, 586. Sauve Senlis, 117. Rejoint l'armée suisse, 120. Epanchements qu'il arrête : sa réserve à l'égard de Henri IV . 12^1. Part pour la Picardie, 456, 146, 173. Secourt le roi à Arques. 115. 113. Combat à la journée des farines, 179, Son rôle dans le piirti, 181. Convoi qu'il intercepte: XIII. 87.
LONGUEVILLE (hevri ii , oic de), gouverneur de Picardie; XIII, 299, 333.
Sa position à la cour. 2^. Il la quitte, 363. Sa rivalité avec Concini, 363. A
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ellfs conditions fait la paix, 371 à B. Places dont il prend possession, 877. Réconcilié avec la reine mère, 386. Largesses qu'il reçoit. 380. Son retour k Pans ; son mariage . 395. 11 agite la Pi* cardie, i27. Succès du roi contre lui, i28. Jaloux du duc de Guise; XIV, 11. II commande l'armée do Bourgogne; puis celle de Weymar, 171. Il doit passer le Rhin; sa maladie; par qui remplacé, 224>. Ses opérations en Piémont, :i75 Ses amours avec de Montbazon, 30:2.
Négociatcurdu traité de Westphalie,372 à 374. mépris qu'il fait du soulèvement de Paris, o99. Concessions qu'il exhorte la reine mère h faire. 401. Conférence à laquelle il assiste. 406. Gondi compte Pentralner daosla Fronde, 41 1, 415.417.
Ses désirs d'indépendance , 421. Forces qu'il lève, 423. Son accord avec le parleroeut de Normandie. 427. Réconcilié avec Condé. 431 . Place de sâreté qui lui est promise, ib. Il convoite le Havre, 4il. Son arrestation. 4i3 à 447. Efforts pour soulever la Normandie en sa faveur, 444. 447, 451 . Sa iibelté demandée. 467. 468. Promise, 470. Et accordée. 479.
Prend parti pour la cour, 495.
LONGCEVILLE ( ANNE • GENEVIÈVE DR BOintoN'CONDÈ. DiciiFssR de); Comment .sa réputation attaquée; X IV. 302. Démarche de Condé pour l'entraîner dans la fronde, 4M. 415. Agite Paris, 41G. 417. Son mobile. 421 Son entrev ue avec son frère, 427. Son caractère hautain. 434. Elle lente de soulever la Normandie: s'enfuit en Hollande , 444 . 445 . 447. Revient à Stenay ; pgne Turenoc au parti des princes, 448, 440. Traité quVlle signe avec lui et l'archiduc Léoimld ; elle est déclarée coupable de lèse-majesté. 459, 460. 500. 535. Dévouement de la princesse palatine pour elle , 470. Amhié que lui porte La Rochcfoucault, 4/4,
Conditions auc lui propose la cour
476. Son retour a Paris , 480. Suit son frère à Saiut-Maur. 485. Elle veut rallumer la guerre. 494, 495. 498. Elle agile Bordeaux, 510 et suiv. Brouillée avec La Rochcfoucault; XV, 7. Offres que lui fait le roi d'Espagne ; elle négocie avec Vendôme ; fait la paix: se jette dans la dévotion. 8 à 10. Sa retraite, 17. Son zèle janséniste. 142, 143.
LONGUEVILLE (cuarles-paris , ocr.
de) . tué au passage du Rhin ; XV, 196.
LONGV1C(jaci.uei.inf. de), duchesse de Montpensicr; avis qu'elle donne au prince de Condé; XI, 141. Médiatrice entre les Bourbons et la reine mère, 147. Sa mort , 206.
LOR
LORÉ (aimoise de] secourt Orléans; poursuit les Anglais en retraite; VII, 436. i,"59. Victorieui i Palay , MI.
Gloire de sou nom. étil . Livre la bataillo indécise de Saint Xelérin, 473. Pille la foire de Caen, 497. insurrection qu’il ne peut contenir, ib. Commandant de Paris, s’efforce d’y maintenir l’ordre: VIII,
LORIA(rogekde), amiral gibelin ; ses succès contre Charles d’Anjou; V, 78.
Sa victoire sur la flotte provençale A .Malte, 88. Sa victoire sur la flotte uapolilainc. 89. Est appelé en Catalogne, 94. Sa victoire sur la flolle française, ib. Seconde victoire. 99. Ravage les eûtes du Languedoc, 108. Sa nouvelle victoire dans la rade de Naples. 109. Battu par le comte d’Artois. 114, 113. Position qu’il occupe pendant le congrès d’Anagni, 163. Scrupules que le fîape fait naître chez lui, 182. Il .scconue les Français, 208. Etranges confidences que lui aurait faites Bonil'acc VIII, .Htô, .">04.
LORGES (jAcqiEs EuSTOoasFEr, siee de), défend le cours de la Marne; X,331. Conduit des troupes en Écosse, 3’»9. Ses escarmouches , 363.
LURGES, lieutenant de Condé ; XI ,
LORGES fEE evEiciiAL, Dic de), est de la Fronde ; XIV , 463. Sa retraite après la mortdeTurenne; XV, 225. Est envoyé en Guienne, 295. Puis sur le Rhin, 391. Scs opérations. 400. 401. 414, 421 , 426 cl suiv., 440. 441 et suiv.. 460.
LORRAINE (JEAS de), cardinal ; comment influence rèleclion apres la mort de Clément VII ; X. 162. Assiste au supplice des protes'anls de Paris, 167. Empêche Brion d’attaquer Verccil, 187. Ses ouvoirs pour uègocier avec l’empereur, 88. Suspend les hostilités, puis rejoint ce prince, 192. Obtient du |iape une promesse de neutralité; annonce à la cour la guerre comme imminente, 193. Négociateur pour la paix,5ül. Pré.senl aux entretiens de l’cmpcrcur et du roi . 230. Assiste à l’expèdilion de Boiissillon , 291. Accompagne le roi à la Roclielle , 296. Est un de CCS principaux conseillers, 363. Est du conseil de Henri II ; .son influence, .383. .Sa mort, 4.32.
LORRAINE (ec caEVALiER de), favori de Monsieur ; son arrestation ; son exil; XV, 162. Accusé de la mort de .Xtadame, 171 et suiv. Négociation de famille à laquelle remploie le roi, 410 cl suiv.
LORRIS (RODERr de) , chamheltan du roi de France, Jean ; sa fuite VI ; 131. Largesse du roi eu sa faveur, 164.
S0£ LOT
LORRIS («nuAciE de) , tuteur de It prenriére pirtic du Roman de la Rose ; VUl, 169.
LOS VELEZ (le DtEOTis de) , est Domnii xice-roi de Celalo^e; villes qu’il prend : ses atrocités ; il échoue à Barcelone ; est envoyé en Italie; XIV, 246, 2i7. Vice-roi deSicile ; soulèvement qu'eidtesa tyrannie, 5Gi, 365. Comment perd Ale.ssio ; sa mort, 466, 467.
LOTH AIRE, fils de Hugues roi d'Italie; son mariage ; Il . 293.
LOTllAIRE, roi de France; sa naissance ; II, 249. Sou avènement; son sacre; il accompagne Hugues au siège de Poitiers, 269, 274, 275. Assiège le château de Couci : se rend auprès de Saint Bruno, 278, 279. Reçoit l'hommage de Thibault et ses conseils: tend des embOcher. à Richard sans Peur; guerre qui s'ensuit ; forcé k la pais ; son impuissance à profiter de la niinorité des princes du Midi ; sa jalousie envers Hugucs- Capet ;sa présenceè la courde son oncle; son mariage: voile qui couvre son histoire; sa iiiédiocrité. 280 a 284. Sa lutte avec Othon II, 288 à 288. Il entre en Lorraine -, prend Verdun ; le rend et fait la paix; .Marie son fils en Aquitaine; mépris qu'il inspire ; galanteries de sa femme ; sa mort, 290, 291. Appauvri par scs elTorls pour se tairedes créatures, 304.
LOTH.VIRE I", empereur , gouverne la- Bavière ; est proclamé empereur ; II, 12; 16 Reçoit l’Italie ; épouse Hermangarde. 2t. Passe les monts 24. Couronné par le pape ; revient en France :apprend le supplice de deux de scs officiers ; retourne en Italie; avec quelle mission; serment qu'il fait prêter aux Romains , 25, 26. Excité contre son père , 29. Son méronienlement ; il marche sur l'Espagne. .'iO. Jure de défendre le jeune Charles . 33. Rassemble des troupes en Italie, 30. Approuve la révolte de ses frères ; sc met à la tête du parti ; ses vengeances ; s'oppose à la déposition de son père ; demeure charge du gouvernement: faiblesse de son parti, de ses lumières. de son caractère ; il se réconcilie avec Louis ; lui livre ses propres partisans ; .signe le premier leur sentence, 57 à 41. Ligué de nouveau; amène avec lui le pape ; son succès; il exile Judith et Ch.vries ; est chargé de la garde de l'empereur, 44 à 45. Ses actes publics, il fa l renfermer Louis ; est présent à la confession publique de ce prince ; est sommé par ses freres de le traiter avec
filus d'égards ; voitsun parti se dissiper; aisse son perc en liberté; sa fuite; sa
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victoire; ses troupes l'abandonnent; il obtient son pardon ; est réduit é l'Italiop s'y fortifie; le titre d'empereur lux est-enlevé; sa maladie; prend les armes:
quand ajourne les hostilités, 40 , 47, 4v‘ 54. Avances que lui fait Judith ; il par- tage 1rs provinces de l'empire avec Charles; son lot, 85 é 57. A la mort da sou père réclame l'empire ; demande la serment de fidélité à toutes les provinces; son message à Charles; veut arrêter les hostilités contre Pépin; ses lu'.les avec Louis ; avec Charles . 61 à 65. 11 rallia Pépin ; perd la bataille de Fontenay ; sa retraite, 60 à 09. Abandonné d'une partie de son armee ; pourquoi ; dévasta son palais d'Aix-ia.Lbapelle ; se retire à Lyon -, sa politique en Saxe contraire é cellede Charlemagne ; ses effets ; il signa le traité de Verdun ; sa part est appelée de son nom la l.orraittr^'] à 73. Il concède un comté aux Normands ; ses conventions avec Louis. 88. Témoin inerte des ravages des Normands. 90. Sa conférence avec Charles ; sa maladie ; partage de ses Étals; il prend l'habit de moine et iiirurt,93.
LOTIIAlKÉ 11 , -mpereur ; son élection ; met au ban de l'empire le comte de Souabe : investit du comté de Bourgogne le doc de Zœringhrn; III, 193, 194. Se déclare pour innocent II , 198, Le conduit en Italie, 199. Sa mort ; rivalités pour sa succession, 228.
LO'l'HAIRE, roi de lorraine; son avènement ; il veut dépouiller son frera Charles : II. 95 k 95. Seconde Charles le Chauve,IU2.S«iieiilrevueavec ses oncles, 104. Son double mariage ; procès scandaleux, 108 et suiv. Ses luttes è ce sujet arec l'autorité ecclésiastique : ses voyagea en Italie .ses succès contre les musulmans, réception qu'on lui fait à Home ; il est invité a une communion solennelle: adjuration que prononce le pape quanti lui et ses compagnons reçoivent la communion ; leur mûri, 112 à 110.
LUTHAIKE, troisième fils de Cbarlea le Chauve: moine, puis abbé; sa mort; 11. 132, 155.
LOCCHART : son rôle dans la ligue; XI, 211.
LOUCHAR'f, du conseil des Dix nommé par les ligueurs ; exécutions qu’il fait faire : XI 495. Son arrestation ; son supplice, 5IK>,
Htias 1" (i.E DÉBossxiaf ) . roi de et empereur, sacre à trois ans roi d'Aquilaine; 1. 405 Etendue de suii royaume; ses États attaqués par les Sarrasins. 437. Assiège Uuesea, 445. Apparaît à la cour
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de son père, ü. Seconde le roi des A.sturieS) iiT. Prend Bsreelane , iiTI. Lot qae son père lai destine, 408. Continue la^ guerre contre les imsulmias, 470.
Ses échecs, 472. S'-s talents militaires; sa- faiblesse administrative; ses largmse.s ; Charlemagne l'investit de toas senti 1res ; il prend lui-raéme la conronne sur ('autel ; ^rt pour l'Aquitaine , 474, 479. Sun Igc à la mort de son père ; sa famille ; ses précédents ; sa bravoure, son amour de la justice ; sa piété entbousiaste : son humble déférence pour l'opinion des prêtres ; jugé plus propre au couvent qu'au trOne : ses projets de vie monastique et de réforme des moeurs; ses maisons royales ; son économie : son zèle pour le peuple ; il refuii le serment des grands ; chasse les femmes de son père ; punit les amants de ses smurs ; eiécute les dernières vulontesde Charle.s; ses actes de gouvernement ; il renvoie Bernard en Italie; part qu'il fait à ses propres fils : princes qui recherchent sa rotection ; l'alliance avec l'empereur *Orient renouvelée; inquiétude de la famille d'Adhelard ; ses disgrâces : il secourt Hériold; déclare la guerre è l'émir de Cordoue ; son mécontentement contre Léon III ; mission dont il charge Bernard ; réception qu'il fait à Étienne IV ; sacré par lui ; réforme la règle des chanoines ; fait réprimer les Sorabes et les Gascons ; ne conteste pis aux Romains le droit d'élire le pape; de souverain s'apprête à devenir sujet de ce pontife ; nouveau partage de ses États : s'associe Lothaire ; lots de ses autres fils ; fait marcher des troupes contre son neveu; le fait juger et condamner ; soumet les Bretons: perd sa femme Uermengarde; sa déQance contre ses parents ; il fait lonsurer les bitards de ('.harlrmagne ; veut se faire moine; éponse Judith de Bavière : son empire dégradé è l'intérieur s'étend au dehors; députés qu'il reçoit ; guerres insignifiantes sur toutes les frontières ; pirateries des Normands; partage de l'empire : mariage de Lothaire; grâces accordées en cette occasion : fréquence des assemblées ; Louis y fait pénitence de la mort de Bernard et de ses ligueurs envers Adhelard et Wala ; II. 7 à 22. Ses efforts pour réformer l'Église et l'État : il nomme Ladislas duc de Dalmatie ; son iiilluence au dehors; il reçoit une ambassade des Bulgares ; agit encore en souverain avec le pape ; ses expéditions contre les Bretons ; ses troupes échouent en Navarre ; sa passion pour la chasse ; son clergé
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repousse le culte des images : présenta au biptéme Hériold ; lai uotHie UV' comté dâns ia Frise ; provinces qui lui écbapp ’Dl ; son caractère personnel ; Tétât d«î sa famille ajoute aui causes * d'affaiblisscini'iit de IVropirei a pour favori Bernard ; naissance de Charles le Chauve ; enquête qu'il fait faire en Espagne : condamnation d'Hugues et de Manfrid ; inècontcntemeni de Lothaire et de Pépin \ faction à l'intérieur ; les ennemis extérieurs encouragés par la faiblesse de Louis: agitations intérieures; réprobation qu'eiciie Tédit sur te baptême des esclaves des juifs: Louis comble Bernard de faveurs ; fait couronner Charles le Chauve roi d Allemagne ; fermentation générale, Ü à 55. RcroUe des fils aînés de Teiupcreur ; son armée l'abandonne; sa faiblesse; il refuse de ae fair<‘ moine ; est mis sous la tutelle de Lothaire ; sa jalousie ; son adresse ; sa persisianc** pour ressaisir le pouvoir; sa réconciliation avec son fils aîné ; U fait mettre en liberté Judith ; exile lea complices de ses fils; renvoie ces derniera dans leurs royaumes : gouverne seul ; son iocapaciié : excite de nouveaux mécontentement. 50 à i2. Par qui gouvei né; prononce la déchéance de Pépin et dd Berrard ; sa guerre en Aquitaine ; son despotisme: ligue de ses fils ; il est prisonnier et remis en tutelle ; est renfermé au couvent de Saint-Médard ; vicisailudrs de Top mon à son égard ; mesure que prennent les chefs des mécontenta ; confession qu'iU lui font réciter publiqncmeni ; il prend Thabit de pénitent ; fausses conséqLeut'P» que ses ennemia tirent de cet acte : association pour sa délivrance . i5 à i9. Est en liberté ; se réconcilie avec l'Eglise ; reprend les armes ; ressaisit le pouvoir; est rejoint par Judith : fait poursuivre le parti vaincu ; pardonne à Lothaire; partage encore Tempire; lots de ses fils; son affaiblissetn- ni ; son projet de voyage en Italie : comnif fit brouille tout Tempire , 50 à 55. .Met ia rouroune royale sur la tête de CharUs: ses frontières attaquées, bi. 55. S=’S luttes avec la famille de Pépin et avec Louis de Bavière : paris qu'il fait à Lothaire et Cbarirs ; si mort, 55 à 57. Il a eorniiieio é Tavil sseinent de sa race et prépare 11 guerre civile,iK), fi!.
LOUIS il ;L!> scoiK , roi de France et empereur, se riianr sans le consentement de son père : sa révolte ; sa soumission : il reçoit le royaume d'Aijuitainc; 11, llo et suiv., I5i. Lieuicnint do son père on France, 14i. Objet de sa méUaDce; scs
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largesses à son avènement; inimitiés qu’elles eicitent ; il est reconnu par les mécontents; couronné par Hincmar ; faiblesse de sa santé ; de son esprit ; de son pouvoir; provinces qui lui échappent; anarchie de celles qui lui restent, loi à IhS 8on double mariage ; il est couronné par le pape ; le laisse gouverner ; alliances qu'il recherche; mariage de son fils ; sa conférence avec Louis de Saie ; rendez-vous pris avec les princes carlovingiens; sa mort, ISO, 137. Brièveté de son règne, Itii. Son inlluence sur l'établissement du système féodal, ôüO.
LOÜIS III ST CARLOMAN. rois de France ; ége de Louis à la mort de son père; II, 1S7. Leur couronnement, 138.
Leur lutte avec Boson ; leur entrevue ; leurs rapports avec Charles le Gros ; attaqués par Louis de Saie; obtiennent la pain partagent le royaume : Louis bal les Normands; brièveté de leur règne; Louis envoie des troupes en Allemagne; aui prises avec Hastings ; sa mort, ItiOà
LOL'IS I V (n'oiisF.-ïF.a), roi de France, emmené en Angleterre ; II, ;I'2I. Appelé au trône, 2il et suiv. Sacré à Laon : son inimitié contre Hugues ; ses luîtes pour s'agrandir ; ses appuis ; ses succès ; est forcé de prendre part aui guerres civiles de Germanie ; confusion qui s'ensuit ; nullité des opérations de Louis; son mariage ; ses désastres ; sa fuite en Bourgogne: il fait trêve avec Otbon ; marche au secours de Laon; est vaincu sur l'Aisne ; s'enfuit de nouveau ; son désir de relever l'autorité royale ; il va chercher des ressources au .Midi; accueil qu'il reçoit ; naissance de son fils ; sesnégoeialions ; sentiment dont il profile, zLI à 230. Ses partisans ; intervention du pape et d'ülbon ; rétablissement de la paii, 232, 235. II est tuteur de Richard de Normandie ; ses combats ; son séjour i Paris; ressources qu'il lire de l'Aquitaine ; veut usurper l'héritage de son pupille ; sa conférance avec liarald ; il est prisonnier à Rouen ; délivré par l'inlervenlion de Hugues de France ; captif de celui-ci ; lui livre Ijon ; est remis en liberté; secours qui lui arrive; guerre confuse qu'il engage son divers points ; ses rapports avec 6lhnti,23f à 260. Sa présence au concile d'Ingelheim ; griefs qu'il eipose contre Hugues de France, 262. Déclaration qu'il obtient du concile ; secours qu'il obtient d'Othon ; ses opérations de guerre ; son courage : son habileté ; invoque la médiation pacifique d'Othon ; réconciliation générale; est
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tufisitOl provoqué ; motif qui assoupissent son ressentiment; se rend en Aquitaine par la Bourgogne ; son séjour à Mâcon; seigneurs qu'il y reçoit; son retour: guerre obscure do cbàtcaui»
À Confusion universelle ; les Hongrois en France; mort de Louis : sa famille, 269. Appauvri par scs efforts pour SC faire des créatures, 40i.
LOUIS V,roi de France; son entrevue avec Otbon; 11, As.socié à U couronne, 289. Epouse Blanche ; qui Tabandonne: conjectures sur sa mémoire. 290, 291. Sa mort, 20i. Appauvri par ses efforts pour se faire des créatures. 50i.
LOUIS VI (le gros), roi de France , a compris scs devoirs cUe^alc^csqucs; a relevé la familic royale: U, 407. L'effort des communes pour s'affranchir lui est antérieur: 111, b. 6. Il hérite de l'embon* point de son |>èrc, 55. Cumnicnce la progression du pouvoir de la couronne; son ^re se l'associe; son surnom. 8^ à 87.
son éducation; ses premières armes: ses petites troupes; il entreprend de réprimer le brigandage des châtelains ; seigneurs au'il réduit; ses échecs; il prend le litre de litfvuscnr de i'Éylise ; estime qu'il acquiert ; jalousé par Bcrlradc ; il veut la faire poignarder; est empoisonné; se réconcilie avec elle; chargé seul du gouvernement, 87 à 00. Se rend maître de la tour de Montlbéry ; son premier mariage rompu ; son influence, son autorité ne s'c&ercenl qu'autour de Paris, 9l à 04 Ne s'oppose point à la conquête de la Normandie par le roi d'Angleterre, 106. Où s'élcndenl ses vues ; son humilité devant le pape; son mariage casse ; sa guerre à sou beau-pérc ; ses luttes; sa valeur, 110, 111. Étranger aux progrès de la science ; sa hâte de se faire sacrer; ce qui en résulte; importance de son régne; extension qu'il a donnée à laction centrale; il bataille sans cesse pendant huit ans ; contre qui; à quelle occasion ; villes, châteaux qu'il force, 122 à 126. Ses luttes avec Thibaud de Blois, le sire du Puiset , les Rodieforts ; protection qu'il accorde au commerce des villes de son domaine; ne leur permet point, comme aux autre.s villes, ue sc constituer en commune, Compiegno excepté: .sa ;>olilique à l'égard de.s villes épiscopales. 126 à 129. Il confirme la commune de Noyon: scs luttes à l'occasion delà commune de Laon; il défiMid celle d'Amiens, 150 â 152. Il règle l'héritage de lu maison de Bourbon ; quels sont scs voisins; motifs do dissension entre lui et le roi d'Angleterre; leur guerre; leurs défis,
LOÜ LOU 309
eombits et traités ; son voyage en Flandre ; son mariage ; quelles jirovinces méridionales relèvent de lui, lo3 à 141. Est invoqué par le comte de Barcelone contre les musulmans ; lui promet des secours. 142. N'a point été le champion des libertés populaires; rinféodation des campagnes ne lui a laissé de sujets immédiats que des bourgeois ; il les a protégés eontre les gentilshommes : où il a institué des communes ; jamais dans les domaines des grands vassaui ; énumération de celles qu'il a sanctionnées, 1 4S é 148. Portée de scs vues et de son intervention dans ces établissements; son caractère ; ses talents : il recommence la guerre contre le roi d'Angleterre : se déclare le protecteur de Guillaume Cliton ; ses eipéditions en Normandie ; il réduit le sire du Puiset : ses négociations avec Foulques. 149 é 1S4 et suiv. Il surprend Andelj' ; son respect pour les franchises ecclésiastiques ; il perd ses deux alliés ; continue la guerre avec valeur: perd la bataille de Brenncvillc ; fait ravager la Normandie par la milice des villes. 1S7 è 160. Porte ses griefs devant le pape au concile de Reims, ICI à 163. Il abandonne Cliton : reçoit l'hommage de Guillaume Atheling;fait la paix avec Henri, 164, 163. Progrès de sa puissance; il est devenu le vrai roi féodal j fait reconnaître sa juridiction ; soutient .son droit d'investiture ecclésiastique ; Suger emprisonné, puis gracié, 1666 168. Il n'ose intervenir dans la querelle entre les comtes de Poitiers et de Toulouse ; ni dans les guerres civiles de Flandre : est étranger aux nouveaux troubles de Normandie ; armée féodale qu'il oppose 6 l’empereur Henri V, 171 et suiv. S'associe son 61s aîné ; le perd par accident ; fait sacrer Louis le Jeune ; ses démêlés avec l'Église ; s'interpose entre le comte d'Auvergne it son évêque; acte de cruauté qu'il commet ; son zèle pourCIiton ; nouvelle ligue qu'il farine en sa faveur, 1846 189. Le fait reconnaître comte de Flandre, 190. Reconnaît Thierry d'Alsace ; ses ménagements pour le roi d'Angleterre après la mort de Cliton : il fait la guerre aux Garlandes : réduit les Coucy; aux prises avec Thlbaud, 191, 192. M conduite 6 l'égard d'innocent II, 198. Continue sa guerre de ebéteaux ; sa maladie ; faiblesse qu'elle lui laisse ; so réconcilie avec Tbibaud ; réconcilie celui-ci avec le comte de Vermandois. 199, 2U0. Recommande au pape Étienne d'Angleterre, 201. Mariage de son 61s; il reçoit l'hommage d'Étienne pour la Nor-
mandie ; meurt, 206 6 207. Dans quel état laisse le domaine royal, 21t. Son mérite médiocre, ib. Sa charte en faveur de l'évéquedu Puy en Velay,2l6.
LOUIS VII (i.E JECSE). roi de France , maîtrise le régime féodal en l'adoptant ; III, 113. Chartes qu'il accorde 6 Orléans, 128. A Reims. 129. Sacré par le pape Innocent II, 186. Son mariage; son avènement ; son 6gc ; son éducation, 206 à 208. Idée des relations réciproques entre ses feudataires et lui, 210. Ses luttes pénibles avec le roi d'Angleterre; situation du domaine de la couronne; sou mérite médiocre ; ses qualités ; se rend à Paris; réprime les désirs de liberté d'Orléans ; «c fait couronner 6 Bourges; obscurité des premières années de son administration; scs opérations de guerre au .Midi ; froideur des vassaux ; il assiège en vain Toulouse ; étend son autorité ; juge les vicomtes de Limages, 211 6 216. Ses démêlés avec le pape; est frappé d'interdit ; ses brouilleries avec Tbibaud ; il entre en Champagne . incendie Vitry ; ses remords. 2t7 6 220.
Nouvelles hostilités de Rome; ses mesures vigoureuses, 221. Est absous; fait la paix avec Tbibaud, 222. N'est point entravé par les souverains étrangers, 223. Quand cesse de seconder Étienne en Angleterre: entre en Normandie; reçoit l'hommage do GcolTroi; traite avec lui ; prête peu d'attention aux affaires d'Allemagne, 227, 228. État prospère des provinces qui relèvent de lui; chartes de communes qu'il accorde ou confirme, 231. Assiste au concile de Sens, 234. Ses sentiments chevaleresques; idées qui l'entraînent 6 prendre la croix; il se rend 6 la cour plénière de Bourges. 6 l'assemblée de Vézelay,2l0 6 242. Exhortations que lui adresse Pierre le Vénérable, 244. ^uverains avec qui il se concerte comme chef des croisés des < aules, 246. Comment se procure de l'argent ; insurrection qu'il provoque et punit 6 Sens, 247. Tient les assemblées i!c Chàlons et d'Ëtampes; 6 qui con6e le royaume; son entrevue avec le pape; son départ; sa marehe; son arrivée 6 Constantinople, 249 6 263. Sa bonne discipline; barons qui le suivent; sa conférence avec Manuel ; il passe le Bosphore; apprend les désastres de Conrad, 266. 266. Le rallie; sa noble conduite; Conrad le quitte ; il poursuit sa marche; force le passage du Méandre ; est battu 6 Laodicée; perd la moitié de son armée, 268 à 261 . S'embarque à Satalie pour Antioche avec lescbevaliers , 262. L'iufanterieaban-
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donnée périt k Satolie ; pourquoi refuse de combtUre ; pari pour Jérusalem ; sa bi‘ouillerie avec Éléonore; ses actes de dévotion au saint sépulcre ; il se rend i Saint' Jean-d'Acre, 26S. Échoue au siège de Damas ; son retour en France ; ses dettes; instances de Suger pour béter son retour; conspiration contre lui déjouée ; changement dans son caractère ; sa dévotion monacale ; sa perpétuelle jeunesse, 266, 272 etsuiv.Ne urend point part aux poursuites contre les nérétiques; semble éviter les regards de ses sujets ; son divorce; domaines qui lui restent; sa jalousie envers Plantagenet ; ligue qu'il forme contre lui ; leurs hostilités ; leur paix, 277 è 282, 284. Parallèle entre lui et son rival; son mariage avec Constance de Castille; son pèlerinage à Saint- Jacques ; perd sa femme et n'a pas de fils : Sun alliance avec Raymond de Toulouse ; réduit le comte de Mécon; ses rapports avec GeolTroi d'Anjou, 2M à 288. Tombe dans la nullité ; traces qu'il laisse de son administration ; laLsse l'ascendant k son rival; cberche des alliés contre lui : leur conférence ; projet d'union de leurs enfants, 291 à 263. Médiateur entre Henri et la maison de Champagne: ne peut nier les droits de la maison de Poitiers sur le comté de Toulouse, 294 et suiv. S'interpose entre Henri et Raymond ; se jette daas Toulouse; son domaine attaqué par Thibaut; se fait honneur dans cette guerre, 296 à 298. Longueur et médiocrité de son règne ; ne parait pas pouvoir balancer la fortune de Henri ; comment la scène change . 299 , 5(X). .Vénace par Frédéric Rarberousse , écrase la commune de Vexelay. Ü04 à S06. Son clergé se prononce pour le pape Alexandre III, o08. Son troisième mariage avec Alix de Champagne, 510. Sa conférence avec Henri :
motifs d'irritation entre eux; hostilités et trêve; il assiste au concile de Toulouse ; ses négociations pour mettre fin au schisme: il semble se prêter aux plans ambitieux de son rival, 509 è 514, Il assiste au concile de Tours ; sa bonne intelligcnce avec Henri; il protège Raymond. 515 k 517. Accueille Thomas Bécket ; mariage de scs filles ; il intervient en Auvergne ; fait prisonnier trois vassaux de Henri; ménagements de ce dernier pour lui ; il est fidèle au pape Alexandre ; naissance de son fils Philippe, 5l7 à 520, Son entrevue avec Plantagenet ; leur rupture ; paix qui la suit; il refoit l'hommage des fils de son rival ; son intervention dans les négo-
ciations arec Thomas Becket ; réduit encore Poliguac, 522 è 529. Hostilités nouvellesetaccommodrmentavecHenri; il lui recommande Uecket , 5511, 551. Sa colère à la mort de ce dernier: il invoque la vengeance du pape, 557. Satisfaction que lui donne Henri, 541. Soulève scs fils contre lui, 545, 544. Son expédition en Normandie ; son obstination inaccoutumée : trêve employée en apprêts; il envoie des troupes en Angleterre, 549 à 548. Éeboue à Rouen; sa retraite devant Henri : il fait la paix ; dispose de l'archevéebé de Reims : accorde, puis révoque des privilèges de commune à Auxerre , 590 è 594. Nouveaux démêlés au sujet du mariage de ses enfants ; il recourt au pape : ses conventions avec Henri : il protège la commune de Laon, 596 à 599. Il s'associe son fils ; maladie de celui-ci; son pèlerinage en Angleterre: sa maladie; son caractère; sa mort. 502 4 567. Valeur de sa suxeraincté sur les domaine.s de son rival, 570.
Appui qu'il a trouvé chez les granda vassaux, 571. L'histoire contemporaine l'a laissé dans l'ombre . lè. Épuisement de son épargne, 572. A qui a abandonné, avant sa mort, le gouvernement. 379.
N'est point consulté pour le mariage de son fils. il). Ses dernières auménea; époque de sa mort; sa vieillesse précoce. 577.
LOUIS VIII . roi de France; sa mort termine l'interrègne qui commence à l'avénement de Hiigues-Capet ; III, 189.
Le régime féodal lui survit, 180. Il le maîtrise en l'adoptant, 197. Sa naissance, 410. Sa .supériorité sur les Plantagenets contemporains, 465. Son mariage, 466, 467. Son prétendu droit sur la couronne d'Angleterre , 491 . Ksi armé chevalier ; IV, 9. Convention qu'il fait avec Frédéric II, 19. Le comte de Boulogne lui remet ses fiefs. 17. Assiste à l'assemblée de Soissons, 18. Son expédition en Flandre. 19, 29. Combat Jean en Poitou ; sea succès, 51 Part contre les Albigeois; son arrivée à Ljon : son armée; à quoi il sa borne, 09, /9. La couronne d'Angleterre lui est offerte ; scs secours aux barons; opposition du pape; il la décline et débarque en nie Britannique ; ses succès; ses opérations de guerre : comment appuie son droit à la cour de Rome; est excommunié parle légal. 89 t 90. Soupçons qu'il inspire aux barons anglais ; comment confirmés; déclin de son parti; il n'a plus pour lui que Londres: ses e.xaolions ; murmures contre lui ; apprend que le pape sc dispose-è confirmer l'ex-
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eommanication; revient en France, puia retourne en Angleterre; échec qu'easuient lea siens à Lincoln; ses renforts battus* en' mer; il renonce à la couronne d'Angleterre ; refoit l'absolution, 9Ü à !I5. Se croise contre les Albigeois; rejoint le comte Amanry , 111. Son humanité; il assiège sans succès Toulouse, ll;lè lli. Invoqué par le pape ; marche sur le Poitou et l'Aquitaine, 116. Son tge è son avènement, 123. Son règne est le complément de celui de Philippe, 126. Sa descendance de Charlemagne ; en quoi diffère de son père ; d'où son surnom de Lien ; son sacre ; son entrée à Paris; son ordonnance d'abolition des intérêts et dettes des seigneurs; ses recommandations è Amaury, I2S à 131. Invoqué par les prélats de l'Albigeois ; 8en qu'il se fait céder ; il prépare la croisade; conditions qu'il fait au pape, et que celui-ci rehise ; sa colère, 133 i 135. S'en prend au roi d'Angleterre ; son heureuse campagne contre ce prince ; son entrevue avec Henri, roi des Romains, 13S à Hl.
Se déclare contre le prétendu Baudoin, \t/i. Le fait comparaître devant lui; le fait sortir du royaume, iH. Sollicité de nouveau par la cour de Rome contre les Albigeois. 145. Retenu par la guerre avec l'Angleterre, 146 è 148. Ce qu'il obtient du concile de Bourges ; son testament ; il règle la succession du comte de Boulogne; parlements qu'il convoque ; subsides que le légat lui accorde; cession que renouvelle Amaury ; cITct de ses sommations aui grands vassaui ; force de son armement; sa marche par Avignon. ISO à 154. Il assiège cette ville; souffrances de son armée; maladies qui la minent; soumissions d'autres cités ; 155 è 157. Vassaui qui l'abandonnent: sa rupture avec le comte de Champagne; il entre dans la place; suite de ses opérations ; il ne trouve qu'un hérétique à brûler; son retour; sa maladie; seigneurs qu'il rassemble ; recommandations qu'il leur fait ; sa mort. 157 à 160.
LOUIS IX (siiST), roi de France ; son avènement termine l'interrègne qui commence à la moit de Hugues-Capet ; est sous la tutelle de sa mère; IV, 159.
Pourquoi les historiens le font le qnarante-lroisièmc roi de France ; 163. Il cotrnnence la période pendant laquelle les légistes subordonnent le système féodal au principe monarchique ; son but, 164, 165. Les faits depuis ces temps montrent un enchaînement nécessaire, 167. Rat armé chevalier, puis couronné, 172. ’Henl l'assemblée de Tours ; reçoit
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l'boe.,:iagede Thibaud, 178. Son enlèvement projeté ; sa reconnaissance pour ' les bourgeois de Paris ; restitutions que " le pape lui enjoint de faire à l'Angleterre, 178, 179. Sa mère règne en son nom. 187. Parait àl'eipédition contre le duc de Bretagne , 188. A celle pour * défendre Thibaud ; sommations faite en son nom aui barons confédérés. 193. La trêve entre lui et Henri d'Angleterre est prolongée , 194. Conciles auiqucls il assiste , 198. Fiefs qu'il réunit à la couronne, 199. Établit l'inquisition dans I Albigeois. 2ül. Reçoit l'hommage de Raymond VII ; 6cfs qu'il donne dans le ' Languedoc. 2U6, 207. Marche sur la Bretagne , 212. Sa paii avec les barons, 214 i 216. Ses rigueurs à Beauvais, 219.
Entre en Bretagne; écbec qu'il essuie; pais déSnitive qu'il signe, 23U. Son mariage ; despotisme de sa mère , 232 Eal sollicité par le pape de favoriser lea inquisiteurs , 240. Sa conférence aveo Raymond, ib. Sa majorité; menacé par les émissaires du Vieux de la Montagne, 246. Renouvelle la trêve avec l'Angleterre ; n'a point encore de caractère prore; est souvent gouverné par la nobleaae; 48. Facilité avec laquelle il dénoue lea ligues des barons, 249. Parait s'élre peu préoccupé de l'esprit républicain des villes. 2W i 252. ^pui qu'il donne au jacobin Robert, 254. Se dispose è une conférence avec l’empereur ; à qui il marie son frère ; comment apparaît è ta cour, 256. 257. Le pape l'exhorte à se croiser, 259. Don qu'il fait à l'empereur de Constantinople , 26Ü. Il acquiert la couronne d'épines du Christ et fonde la Sainte-Chapelle , 261 è 263. Comment accueille la nouvelle de l'invasion dea hlogols, 265. Vains efforts du pape pour l'exciter contre l'cttipereur; prêt qu’il fait à Baudoin, 266 à 268. Ce qu’il faut conclure de son zèle pour les croisades, 278. Effets de sou activité pour prévenir le soulèvement du Vlidi ; mariage de son frère ; cour plénière de Saumur ; set démélés avec Henri III au sujet de la possession du Poitou, 282 à 287. Réclame ses prélats captifs de l’empereur. Sa position délicate à l'intérieur ; ligue formidable contre lui ; comment provoqué ; armée qu'il rasscmblé.288 4 292. Ilgagne les batailles de Taillebourg et de Saintes; ses négociations; il fait son entrée en ■ cette ville ; pardonne è Lusignan , 292 à ' 298. Ses projets sur la Guienne; maladies qui atteignent son armée; lui- mémo e attaqué; sa trêve, 300 Reçoit en grlce Raymond de Toulouse ; conséquence da v
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eeUe campagne ; elle délruit l'indépendance des grands vassaui ; caractère du roi ; considérations qui le dirigent dans ses négociations; sa bravoure; sa santé délicate, 302 à 307. Ses actions après la
fuerre ; il reçoit l'hommage du comte de oix ; ses ménagements pour le comte de la Marche, 308 i 310. S'interpose entre lui et son frère Alphonse, 31 1. Naissance de son premier fils, 312. Ses instances au sacré collège pour rèlcction d'un pape, ib. Grâce que lui accorde Innocent, 313. Sommation nu'il fait à scs feudataircs qui relèvent uc Henri : démêlés qui s'ensuivent, 316. Est arbitre entre la comtesse de Flandre et ses enfants , 317. Sa
Ïiromessc aui moines de Cltcaui ; sa onguc maladie, il prend la croii; alarmes des deux reines ; leurs instances pour qu'il dlTèrc; son opiniâtreté; sa santé revient plus forte que naguère; naissance de son second fils ; scs lettres en terre sainte , 323 â 323. Ses rapports avec le pape et l'empereur ; il achète le comté de Maçon ; union qu'il négocie pour son frère Charles , 330 à 333. Fiefs qu'il lui donne; ses motifs pour prendre la croix; son sentiment du devoir souvent peu éclairé ; ses faiblos.ses ; scs pratiques minutieuses; comment entendait discuter avec les incrédules, 337a 339. .Anecdotes; sa sobriété ; ses mortineations ; sa conviction que la croisade était l'œuvre la
Îdus méritoire; ses elTorts pour entraîner e pape ; sa fraude pieuse pour augmenter le nombre des croisés; vaine prédication qu'il fait faire en Aniricterre ; son refus de s'emparer de ce rojaurae; trêve qu'il renouvelle, 5(0 à 343. Médiateur entre l'empereur et le pape ; son indi-
§ nation de l'opiniâtreté du pontife , 48, 449. Ligue de ses vassaux contre le clergé . 530. 'Leur dévouement â l'Église ; leur obéissance au roi , ib.
Contraste de son humilité avec l'or-
fucil du pape; il règle les alTaircs de landre; seigneurs qu il engage dans la croisade; il se fait confirmer la souveraiueté des ports du Languedoc; fonde Aigues-Mortes; ses dispositions avant de
Sartir, ses pourparlers avec Richard 'Angleterre, 334 â 336, 415. Il offre le commandement de sa flotte au roi de Norvège; il repousse les instances de sa mère pour le retenir, 337. A qui laisse le gouvernement; sa marche â travers la France; il se sépare de sa mère; en quelle
aoalité il part, il n'a point d'armée; renez-vous qu'il donne aux autres champions de la croix; son entrevue avec le pape; il prend le château de Gluy; il re-
fuse de châtier Avignon, 359 â 361. S'embarque; sa flotte; ses magasins; séjour â Cbvprc, 363. Son dessein de conquérir d'anord l'Égypte. 364. Ses négociations; son espoir de convertir le khan des Tarlarcs; secours que lui demande Baudoin de Constantinople; maladies dans son armée; recommande encore l'empereur au pape; son arrivée devant Damiette: sa victoire; terreur qu'il inspire aux vaincus; il prend possession de la ville; ne profite point de ce succès, 363 i 373. Ordre qu'il donne relativement au butin de Damiette: son fatal séjour en cette ville, 373, 374. Il marche sur le Caire: arrêté à Mansourah:est asiégé dans son camp; ses machines incendiées par des feux grégeois, 373 à 378. Il passe lo canal Thanis et est enveloppé, détresse de l'armée; sa belle défense; il revient en deçà du canal; la contagion éclate dans son camp; son immobilité. 380 â 383. Il ordonne la retraite et négocie; scs désastres; son épuisement; ses clie\ aliers se rendent; il est prisonnier; traite de sa rançon; péril que lui fait courir Icnjeurtre du Soudan, 386 à 392. Est mis en liberté; sa loyauté en comptant sa rançon; sa joie â la délivrance du comte de Poitiers; rejoint la reine; son séjour en terre sainte; accueil qu'il y reçoit; détresse commune; il annonce sa détermination de rester en Judée; petit nombre de chevaliers qu'il recrutcine renouvelle point les hostilités; ses soins administratifs; ses négociations; il obtient la délivrance des captifs; ascendant qu'il prend sur les Égyptiens: fortificalions qu^il élève; départ successif de ses barons. 393 à 394. Scs plaintes sur l'abandon où le laisse la chrétienté; amour du peuple pour lui; croisade de pastoureaux pour le délivrer; Ml, 408. Sa faiblesse en terre sainte: à quel prix veut y attirer Henri III, 410, 4H. Sa déférence pour sa mère; ordre qu'il envoie de dépouiller les juifs; apprend la mort de Blanche; sa douleur; son départ; accident en mer; son humanité; son retour à Vincennes; sa tristesse: son entrée â Paris. 417 à 420 et suiv. II trouve l'Europe renouvelée; lui-méme est modifié: calme du reste de son règne; situation réciproque de l'empereur et du pape à son départ. 423. Ignore la mort de Conrad quand il eâtoie ses États. 423. N'a pas le temps de songer a l'élection du successeur d'innocent; mariage de sa fille; il est le premier des monarques de l'Europe; s'abstient d'agir sur les peuples voisins; parti qu'il tire de la sécurité qu'ils lui donuent; il songe à prépa-
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rer une stconde croisade; sa dévotion; comparé à Charlemagne; rapporte scs devoirs non à ses peuples, mais à Dieu; sa douleur à la perte d'une relique; sc propose de réformer la législation; de réparer les injustices des précédents règnes ou du sien; sa première ordonnance; il défend que la prêt Oté de Paris soit vendue; è qui il la aonne; singulier conflit de juridiction. 42Ü à 432. Soucis que lui donne t'affaire des restitutions; il veut abdiquer et prendre l'habit de dominicain; ses rigueurs contre 1rs hérétiques; avaniequ'il fait aui banquiers lombards; sa cour troublée par les débats de l'université et des jacobins ; preuve qu'il donne de sa foi ou de son sens droit; ses négociations avec les rois d'Angleterre et de Castille; époque où il pacifie la Flandre. 433 à 4.37. Reconnaît Alphonse de Castille comme roi des Romains; se détermine à repousser les réclamations des Plantagrnets; ce qu'il leur concède; son traité délinitifavec eui; mécontentement qu'il excite; ses transactions avec le roi d'Aragon; il perd son fils aîné; consolations qu'il reçoit; arbitre entre Cbarles d'Anjou et sa belle-mère; les pacifie, 440 à 446. Prend parti pour Richard, comme roi des Romains, 446.
Ses favoris ou ministres promus au cardinalat. 449. Invoqué par Henri 111:1e pape offre à sa famille la couronne des Di'ui-Siciles; scs scrupules; il laisse carrière à l'ambition de son frère Cbarles, 4bl à 4S3. Mariage de son fils; correspondance avec le pape; sa législation a fait passer la France du régime féodal au régime absolu: ni lui ni ses ministres, ni le pays, n'ont ru conscience de cette transformation: date de ses ordonnances: il a commencé l'Œuvre terminée par Louis XIV; prospérité du pays sous son règne; assentiment du peuple à la révolution qu'il opère; ses mobiles; ses moyens; sa soumission è l'Ëglise; sa foi. dans les affaires de la guerre, à l'intervention de la Providence; .sa législation lui est inspirée par les scrupules de sa conscience; son but est de supprimer le mal moral; il établit la quaranlaine du roi ^ puis l'assurvr/ient,, et supprime enfin les guerres privées; ses mesures contre les duels, 4:>3 ii 464. Son ordonnance de pei/pternewf, empruntée au droit romain; il instilue la procédure écrite; par les appels, il ramène les justices féodales sous la dépendance de la justice royale; établissement, puis extension des cas royaux; il sc regarde comme le premier juge du royaume; ses jugements
sous le chêne de Tincennrs; son parlement: ce qu'est le livre des Èlablistementt de saint Louis, 464 è 470. Caractères généraux de .sa législation; il se fait un devoir d'étre rigoureux; veut faire pendre Engbcrrand de Coucy; réforme les juges provinciaux; sa résistance k l'autorité canonique; concessions qu'il obtient du pape sur les immunités ecclésiastiques. 471 k 47S. Il publie la Pragmatique sanction, d'où suit l'appel comme d’abus,- réforme les monnaies; proscrit la banque; autorise la publication de l'ètoblissement des mi-tiers de Paris,- fait intervenir dans la législation des députés du tiers état, 477 è 483. Ses rapports presque nuis avec l'Espagne et l'Allemagne. 484. Par quels événements est remplie la fin de son règne, 483. Choisi pour arbitre entre Henri III et le parti des barons; il cas.se les statuts d'Oiford, 489 k 491, 493. Son démêlé avec le roi d'Aragon; ses droits établis cl reconnus, 497. Conseiller qu'il donne au chef des croisés contre .Manfred, 601. Comment apprécie la conquête de Naples;il réconcilie le roi d'Angleterre et de Navarre; il restitue un fief àMalbieudcTric, SOI. Autre question de fief qu'il soumet à la décision du pape: préoccupation que lui donnent 1rs affaires de la terre sainte; lettre qu'il reçoit du pape, 302, 303. lise décide à une nouvelle croisade; son affaiblissement physique; murmures de son clergé; lieu de son embarquement. SOS à 308. Il secourt le roi d'Angleterre; ses négociations; seigneurs qu'il réconcilie; princes et souverains qu'il sollicite de rendre part à l'i ipédiiion, 309 è 811.
on frère lui annonce la ruine du parti de Conradin; la mort du pape ne change point sa résolution; scs différends avec ce pontife: apanage de scs fils; mariage de sa fille Blanche; inquiétudes de sa famille; mort de sa sœur; mariage de sa fille Marguerite; régence qu'il forme; il ne laisse k la reine aucune autorité; ses pèlerinages; il prend congé de la reine; tumulte qu'il punit; ses négociations avec Michel Paléolngue; il touche à Cagliari; promesse qu'il fait aux Pisans; il cingle vers Tunis: scs mo'ifs; ses hésitations; diflicultés qu'il éprouve à débarquer; il s'empare de Carthage; scs mesures défensives; la peste éclate; sa maladie; sa mort; réflexions sur son règne. 313 k 324. Quedevient l'iinilé de pouvoir qu'il a établie; son panégyrique: désastre de sa famille au camp de Carthage; scs obsèques; sa mort regardée par s eroisés comme une expiation de la fausse direc-
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tion donnée è la croisade; V, 7 fc il. I-e pape s'occupe de sa canonisation, 29. 177* Le parlement institué par lui est devenu presque absolument judiciaire, 32. Ordonnances de lui que son fils renouvelle, 56. A quoi sous son rè^nc a fait place le aentimcnl d'indépemiancc desseiftneurs.
96 Conséquences d? son traité de paix avec Henri III, U7. Sa canonisation prononcée, 190, 191. Bon ordre de ses finances. 200. Classe d'hommes que .sa confiance aux léRistes a formée, 214. Prédiction de lui. 21 S. Philipiuî le Bel, à son exemple, défend 1rs fjuerres privées, 250. Sa législation réiablic ou modifiée par Louis le Hutin. 339 et suiv.
LOUIS X (LF. !iiTi!i);sa naissance; V, 125. Porte le titre de roi de Navarre; se rend à l'assemblée de Poitiers. 273, 27i. D'où son surnom: son entrée à Pampelune, 276. Signalé par Clément V comme accusateur de Boniface. 229. Sa présence à la sentence d’abolition des Templiers, 611. S’engage à passer en terre sainte, ib Commande l’armée de Lyon, 313. Est armée cbevalier; prend la croix, 318.
Oui il a épousé. 326. Sa femme accusée d'adultère, ih, 11 la fait étrangler. 327, 3^. Ses droits à la couronne confirmés par le testament de son i>èn*j son avènement: joie du peuple, 328, 531 . Son goût pour les plaisirs. 332. Il abandonne la direetinn desaffairesh son oncle Charles, 353 II éloigne les minislresdc son père, ih. Persécute Latilly, Marigny: son maria.'e: scs dé.sordros. son sacre: ses concessions au peuple et à la noblesse; ses rigueurs invoquées contre les insurgés de Sens: ses ordonnances pour établir les droits diver.s des ordres du royaume pour diverses provinces et pour Paris, 333, 341 II détruit le système d'usurpation judiciaire suivi depuis un siècle; pourquoi la noblesse ne recouvre pas toute son indépendance; il désire la guerre: il fait citer le comte de Flandre à lui rendre hommage; ses expédients
fiour se procurer de l’argent; il vend la ibcrié aux serfs de ses domaines; noble langage de son édit: pourquoi celle ressource est peu productive; il taxe les marchands italiens; il rappelle les juifs et leur permet de poursuivre leurs débiteurs ; à quelles conditions: il convoque ses vassaux:)! publie son manifeste contre les Flamands; le.s expulse du r'^^yaume: les fait expulser d’Angleterre; mauvais succès de sa campagne: déconsidération qu’il en recueille: il réforme les mon naies, dù. )rganisation de l'Europe; il veut mettre (in à U vacance du saint-
LOÜ
siège; mission qu'il donne à son frère auprès du conclave: il meurt. 341 h 350.
LOUIS XI. roi de France; caractère de son règne; VII, 372. Sa naissance. 358. Son mariage; Vlll. 12. Son entrée, à Paris, 24. Conspiration pour le mettre à la tète du gouvernement. 47 à 52. 1! accompagne son pèie. 58. Son commandement à l’assaut de Pontoise. 62. Se rend à la journée de Tartas. 64. Est mis à la tète du secours de Dieppe; son portrait; son succès; prisonnier qu’il fait pendre, 72, 73. Son cxi>édilion contrr Armagnac»
75. Puis contre les Suis.ses: bataille que gagne son armée: impression ou'il en roçoit: ravage l'Alsace et la Souaoc; ses explications avec l'empereur; ses négociations: traitéqu'il signe: il rejoint son père en Lorraine.Sià 89 Refroidissement du roi pour lui : mort de sa femme. 93. Accusé de complot: se retire en Dauphiné, ioC. 107. Seconde Sforxa, 110. Sa haine pour Agnès Sorcl, 120. l’uis pour sa remplaçante et ses favoris ; sa défiance de son père ; il re.ste en Dauphiné: son mariage avec CbarloUo de Savoie ; son refus de se rendr - à la cour : méconientemrnl mutuel du père et du fils, 145 è 146. Fait recueillir les Cent .\’oureUe$ notireffes; en est l’auteur présumé. 169. Célébré roinme religieux par les chroniqueurs contemporains, 175. Victimes de l’inquisition que son parlement rébabiiile« 18/. Ses débatsavec son heau-père et son père; armée que rassemble contre lui Danimarlin ; sa terreur: sa fuite à Bruxelles. 190 è 196 et suiv. Accueil qu'il y reçoit ; ses néguciations avec le roi : là dauphine le rejoint ; ses ennemis veulent la guerre, 199 à 202. Si s iulclligenccs avec York. 206. Comment im-
§liqué dans le procès du duc d'Alençon, 54. Efforts des conseillers de son père pour le perdre, 212. Son entrevue avec a Armagnac, 215. Soupçons qu'il inspire au roi ; résolution que prennent ses ennemis. 229, 230. Son avènement ; est proclamé è Saint-Denis : comment accueille l'envoyé de Dammartin: son sacre: il reçoit l'hommage lige du duc de Bourgogne et des autres feudaiaires ; le duc le conjure de pardonner à ses ennemis ; son portrait, 234 à 239. Son entrée à Paris: ses premiers actes de gouvernement ; ses rapports avec Philippe, avec sa mère, ses oncles. Charolais. le comte de Foix et le duc de Bourgogne: ses exactions: insurrection qu'il punit sévèrement: il abolit la pragmatique .sanction; comment cet acte est remis en rigueur; don que le roi fait à son frère ;
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il trnte d'cnlcTer U duchrase douairière de Bretagne : son royage au Midi, 239 à 28i. Son traité avec Te roi d'Aragon; rnédiateurentr'’ lui et le roi de Castille; sa sentence arbitrale: son entrcvoeavec ce dernier prinee ; actes de son administration ; ses négociations en faveur de ses cousins d'Anjou, 234 à 2S8. Faible Secours qu'il donne h Marguerite, 260.
Ses débats avec Philippe: il gagne de Croy ; fait le traité d'Hesdin ; son activité: sa politique : il enferme Damtnartin è la Bastille : comment apprécié par deCommines: haine et défiance universelles qu’il inspire; Charles le Téméraire est le plus ardent de ses ennemis: intrigues qu’il pénétre; son entrevue avec le duc de Bourgogne et l'ambassadeur anglais: ouvertures qu'il fait à ce dernier: ses précautions contre le Téméraire et le duc Breton : ses débats avec ce dernier : sa trêve avec Édouard ; projet dont il chercherà dissuader Philippe, 2<i2 à 270. Bon voyage en Flandre ; le iluc Bourguignon cède à ses instances : il perd sa mère: son retour à Paris: ses rapports avec la famille de Savoie; irritation des princes contre lui; alliances dont il s’assure an dehors ; il reçoit l'hommage de Saint'Pol. ses négociations avec Philippe : il se justifie du projet d'enlever Cnarolais: assemblée qu'il convoque à Rouen; ambassade qu'il envoie à Lille ; harangues de son chaneelier ; promesse de vengeance de Charles; ses griefs : son armement contre le duc de Bretagne, 271 à 279. Révolution de palais en Bourgogne fatale pour lui : ses reproches au duc d'Orléans : mort de ce prince; con-
i'uration contre le roi sous prétevte du lien ptihlic,- ambassade qu’il reçoit du duc de Bretagne ; fuite et maniÔ'Ste de son frère ; forces de son parti ; ses mesures militaires ; ses succès; scs négociations : eonfédérés qu'il force à sign-r un armistice : bonne discipline de son armée, 281 à 287. Sa marche : il perd la bataille de Montihéry. 288 à 291. Sa retraite; ses pertes: sa prudente politique; son séjour i Paris ; pourquoi en sort ; renfort qu'il y amène : secours qu’il reçoit; il signe le traité de Conflans ; sa politique cïiérieure et intérieure avant cette transaction ; il considère l’événement comme une leçon de politique; reçoit l'hommaçe des nouveaui feudataires: il disgracie les d'.4njou; eomment s’assure du duc de Bourbon; ses conseils: privilèges de Paris qu’il confirme scs promesses au duc de Ca'abre: il gagne le duc de Bretagne et enlève à son frère la
Normandie ; ses efforts pour prévenir une seconde ligue des princes ; comment accueille les réclamations de son frère ; ses mesures k l’égard de Charolais : àll à 308. Inquiétudes qu'il lui donne, 310. Piège qu’il lenil à son frère; ses rapports avec les ducs de Calabre et de Bretagne; par qui fait présider la commission des Téformateun ; ses cruautés; personnages qu'il s'est attachés: il met en liberté Philippe de Bresse, 311 à 313. Il favorise |cs soulèvements dans les Pays-Ba.s ; il invite les princes è signaler les abus; arrêt qu'il obtient contre le duc de Bourfmgne; ses efforts pour prévenir l’alliance de ses ennemis et d'Edouard IV ; ses avances à Wanricit : son ambassade en Angleterre ; il sedisposeà la guerre; missions qu'il donne au comte de Fois et au duc de Bourbon; il organise' la milice de Paris; droit d'asile qu'il accorde à cette ville; il retarde les hostilités. 313 à 317. Est attaqué: ses hésitations ; ses succès contre Alençon ; ses négociations arec le Téméraire: leur traité: effets de son indécision ; il demande la paii aui confédérés; ses conce.ssions : scs motifs : il convoque les états généraui ; comment entend se servir du peuple; il ouvre l’assemblée; comment pose la question de l'apaiiage de son frère ; comment la fait résoudre; il établit l'inamovibilité des fonctions judiciaires. 319 à 328. Il réduit le dur de Bretagm' ; signe le traité d’Ancenis; ses chances de succès contre le Téméraire ; Dsmmartin l'eicite è la guerre; il préfère négocier : d'où la faveur de Balue ; supplices qu'il commande: est prisonnier k la suite de l'entrevue de Péronne, 330 è 540. Traité que lui impose Charles : il raccomjaigne è Liège ; eiigencc qu'il élude: promesse qu’il surprend au sujet de son frère; son impatience de rentrer en France; sa cocrespondancr avec Dammartin; il fait entériner le traité de Péronne: il fait désarmer la frontière du Nord, 341 è346. Entreprise dans laquelle il seconde la maison d'Anjou; sa rupture avec le roi d'Aragon: il découvre la trahison de d'Haraucourt et de la Balue: les fait emprisonner; il donne la Guienne k son frère, et fait réduire lesd’Armagnacs; ascendant qu’il prend sur son frère ; mariage qu'il négocie pour lui. 347 à 332. Il fonde l'ordre de Saint-Michel; ses premiers chevaliers; le duc de Bretagne refnse d'en faire partie: il dissimule son mécontentement ; puis force ce prince à la paix ; sa bonne foi à observer le traite de Péronne ; pourquoi
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n'accpte point en gage l'Alsace et le Brisnu ; son alliance avec les Suisses ; ses aéméKs avec le pape au sujet de la Baluc; scs rapports arec Marguerite d'Anjou et W’arwick; naissance de son fils ; il évite de se coninieltre avec le Téméraire, 553 i 559. Pourquoi désire la chute du roi d'Angleterre; d'où sa réputation odieuse; mauvaise foi des princes nui l'entourent; il recherche l'affection au peuple et ne l'obtient pas; pourquoi; sa législation libérale; heureux cnets de l'inamovibilité des offices royaux; ses manifestations lors du triomphe de Warwick ; il convoque les notables ; expose ses griefs contre le duc de Bourgogne; est dégagé par cette assemblée des obligations du traité de Péronne, 361 à 366. Commence les hostilités ; accusations honteuses qu'il échange avec Charles ; son armée ; sa méfianee; il signe la trêve d'Amiens, 369 à 372. Met des troupes sous les ordres de Marguerite d'Anjou, 37é, 375.
Comment se trouve isolé en Europe ; fait délivrer de prison sa sœur de Savoie ; ses ennemis intérieurs se multiplient ; inconstance de son frère et du Breton ; leeomte de Foii gagné parce dernier; le duc de Calabre gagné par Charles ; obstacles qu'il met au mariage de ce prince avec Éléonore de Foix ; sa duplicité à l'égard de cette famille ; son traité avec le Téméraire; sa mauvaise foi ; néociation incidente ; troupes qu'il envoie ai s le Midi, 576 à 582. Paix particulières qu'il fait avec Philippe de Bresse, avec Dulau ; prières qu'il ordonne; espérance qu'il conçoit de la maladie de son frère; soupçonné d'empoisonnement.
D'en témoigne pas de colère ; prolonge les négociations jusqu'à la mort du prince; rompt avec le Bourguignon ; Misit la Guienne; ses lieutenants; tâche U il SC réserve; trêve qu'il accorde au uc Breton; il s'attache Aydie et Coramines ; sa trêve avec le Téii éraire, 382 i .595. Origine et nature de la féodalité contre laquelle il lutte ; ses moyens dépravés comme ceux de scs rivaux ; le plus redoutable lui laisse le champ libre; il écrase les moins puissants; ses infirmités arrêtent son activité, 396 a 398. Il fait juger d'Alençon; fait périr d'Armagiiac ; épargne Nemours ; est maître du comté de Foix et de tout le Midi; ses revirs en Roussillon; scs ménagements pour le duc Breton ; soucis que lui a donnés la famille d'Aujou; soupçonné de la mort du duc de Calabre; prend possession du duché de Bar; fait relâcher le duc de Lorraine ; hérite du
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comté d'Eu ; ses relations avec les Bourbons et les d'Orléans ; mariages de ses filles; ses ennemis intérieurs morts ou rendus impuis.sants; le Téméraire seul encore â craindre; il le surveille ; pourquoi négocie avec Saint-Pol; propose aa Téméraire de se défaire de lui , 399 k 4i0. Encore accusé à la cour de Bour-
?ogne au sujet de la mort de son rère , âll. Tentative d'empoisonnement qu'il punit ; il suspend sa vengeance contre Saint-Pol ; pourquoi n'éclate point contre le Bourguignon ; ses auxiliaires; projet de ligue contre lui; comment accueille l'intervention du pape; d'où son désir d'éviter la guerre; insurrection à Bourges; ses rigueurs; négociation entre René d'Anjou et le Bourguignon qu'il découvre ; il occupe Angers ; fait ravager le Roussillon ; apprend que la ligue est formée; sommation que lui fait faire Edouard ; scs dispositions: il négocie avec le duc Breton, 413 à 421. Son alliance avec René II; il veut prolonger la trêve; ses lieutenants prennent Perpignan: il la fait dépeupler; signe une suspension d'armes avec PAragonais; envahit la Picardie; comment accueille le héraut d'Édouard ; ce qu'il lui apprend, 424, 425. Pourquoi redouta de livrer bataille - se sent hal ; princes toujours prêts à l'accabler; succès de ses lieutenants , 426 , 427. Trêve qu'il signe avec Edouard ; son portrait par Cornmines ; son humilité avec le roi anglais ; sa libéralité à l'égard des soldats et des seigneurs anglais ; confidences que lui font ces derniers ; sa conversation avec l'émissaire de Saint-Pol : traités de paix et trêve qu'il signe . 429 à 436. Abandonne le duc de Lorraine; fait exécuter Saint-Pol , 438 , 439. Son alliance avec l'empereur et les Suisses ; il se rend k Lyon . 441 . S'assure de la succession de la maison d'Anjou; fait rentrer dans son alliance le Milanais, la Savoie; fait arrêter le duc de Nemours et le maréchal de Roubault ; reçoit uu envoyé de Charles:
son débat avec le pape, 445 à 448. Prend possession de la Savoir; y fait reconduire sa sœur; donne asile au jeune duc ; ses caresses aux Suisses ; secours et subsides qu'il leur promet, 451 à 454. Dénonce à Charles Campo-Basso, 455.
Institution des postes ; il apprend ainsi la bataille de Nancy ; sa joie ; ses mesures ; ses prétextes ; il saisit lesdeui Bourgognes; trésors dont il s'empare; concussions de ses lieutenants: ses succès en Picardie; son dessein d'agiter l'Artois et la Flandre ; sur qui veut
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s’t^ojer; pourquoi envoie Commines enToitou; egents qu'il lui substitue au Mord ; ambassade qu'il reçoit de Marie; il réclame la garde noble de sa vassale mineure ; il obtient la remise de la cité d'Arras, 4S9 à Ambassade qu'il reçoit des étals de Flandre; il excite la fureur des Gantois, 46S, 466. Succès de u politique; sa sécurité du cAté de l'Angleterre, de l'empire ; scs rapports avec les princes d'Espagne; il fait la conquête de l'Artois; .scs cruautés, éloignement de Marie de Bourgogne pour lui ; comme elle accueille son envoyé, 407 é 471. Ses conquêtes en Hainaut et en Flandre ; réaction contre lui en Franebe-Comté; il laisse épouser l'héritière de Bourgogne par Maximilien ; son armistice avec ce prince; il perd l'alliance de la Suisse; ses terreurs; son cœur haineux ; il fait exécuter le duc de Nemours ; ses rigueurs ; son ordonnance sur les conspirations; ses ménagements pour les personnages dénoncés par Nemours; intnguc du Breton qu'il .surprend: serments mutuels qu'ils se prêtent; il dénonce les hostilités aux Bourguignons ; son général ; ses alliances ; d'Amboisc reprend la Bourgogne ; pourquoi s'arrête , 471 a 484. Il signe une trêve d'un an ; provinces qui lui restent: sa dévotion; prédicateurqu'il fait chasser; pourquoi rompt avec le pape; sa médiation offerte entre le pontife et les Florentins ; son intervention dans le Milanais cl en Savoie; il fait la paix avec l'Aragnn,488. Son influence sur Edouard ; conseil qu'il lui donne; il prolonge leur trêve, 483 é 490. Il recommence la guerre avec Maximilien; solde des Suisses; fait la conquête de la Franche-Comté ; institue un parlement de Bourgogne; il chasse la population d'Arras, 490 à 493. Ses mesures après la bataille de Guinegate; il ne veut plus de prisonniers ; son dégoût de la guerre; il se tient sur la défensive; caractère que prennent les hoslilités; ses négociations ; par qui entravées ; traité UC signe son ambassadeur auprès d'Éouard; ce qu'il évite de ratifier; sa trêve avec Maximilien; son désir de paix; son dépérissement ; .sa méfiance universelle ; ses armées de mercenaires; sa méfiance de ses négociateurs ; inquiétudes que lui donne la duchesse douairière de Bourgogne; il emploie l'intervention du pape; réception qu'il fait k son légal; il lui remet la Balue et d'Haraucourt , 493, 496.
Son influence en Savoie ; il refuse la seigneurie de Gênes; ses rapports avec l’Espagne . l'Ecosse ; droits suc> essifs qu'il acheté en Bretagne; ses rapports avec la
Gueldre , ses luttes avec le duc de Bourbon ; il recueille les successions du roi René et de Chirlcs du Maine; réduit la Provence ; fait condamner le comte da Perche; a maîtrisé toutes les résistances inférieures; IX, 13 é 18. Il favorise la commerce; introduit la culture des mûriers ; protège l'université ; se déclara pour les réalistes; proscrit les nominaux; attire é Paris trois imprimeur! allemands; ses forces miliiaircs; revenus publics; sa sombre monomanie ; il éloigne sa femme ; son Gis ; ses gardes ; ses tourelles ; ses intrigues ; sa passion pour la chasse ; il est attaqué d'apoplexie; son activité; ses ennemis se réveillent ; Maximilien rompt la trêve, puis la renouvelle; le roi passe en revue, puis licencie son armée; ligue chrétienne qu'il propose contre les Turcs, 18 à 21. Il accueille l'appel de Chauvin ; sa justice prévétale ; erreur de Tristan ; nouvelles atteintes de son mal ; sescon- Gdents le vouent à saint Claude ; calamités publiques; famine; conlagLon ; son pèlerinage ; il bénit le dauphin; son lieutenant ; ses libéralités, surtout envers son médecin ; remèdes étranges u'il emploie, 22 k 23. Sa joie k la mort c Blariedc Bourgogne ; ses démonstrations militaires ; ses négociations pour la paix ;il signe le traité d'Arras; laisse en paix le duc de Bretagne; son ascendant en Savoie, en Navarre; sa sécurité du cAté du la Castille et de l’Aragon; état de la maison royale; scs instructions à son Gis ; serviteurs qu'il lui recommande; il compose pour lui le Rolier des Guerres; son ressenlimenlcontré l'archevêque de 'fours ; scs mesures contre la disette ; remontrances du parlement ; courage de Lavaquerie ; il lui cède ; sa solitude au PIcssis-Icz-Tours ; sa chasse aux souris ; son luxe de toilette; son compère Tristan ; ses ermites ; sa négociation avec Bajazel II ; il se fait sacrer de nouveau ; ne peut recevoir la princesse d'Autriche ; mission qu'ü donne k Beaujeu ; on lui annonce sa mort prochaine ; scs derniers iiioinents ; appréciation de son regue; sa longeviié; ses mœurs ; ses rapports avec sa leuune; sa famille; son aversion pour sa hile Jeanne ; sa conGanec en la dame de Beaujeu, 26 à 40. Ne laisse point de te»tamenl, 41. Actes de lui révoqués par sa fllle, 42. Alfaiblissement du gouvernement, 44. Etals généraux sous son règne, 46. Réaction contre ses ordonnances sur la chasse, 37, 38. Comment s'est ménagé l'entrée de l'ilalie et s’eat
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préparé à fairp >aloir scs prétcntioDS sur Naples. 1-W* Ü1.
LOUIS XII, roi de France : raraclère général de son règne ; VII, 372. 373.
Pur qui lenii sur les fonts de bantéme ; VIII, 260 Perd son père à l'âge ne deux ans : est déjà fiancé â .leanne de France, 2SI . 2S2. Son mariage. 400. Son serment â l'égard du dauph-n : IX 30 Exclu des aOaires par sa jeunesse. 41, Grâce qu'il obtient pour sa famille. 34. La confiscatipn de Ledaim lui est donnée, 43. Assiste aux étals généraux. 40. Son parti dans cette assemblée . 4S. Ministère qu'il fait l'ésigner: son parti battu. 31 à 37. Piscussion auxquelles il prend part. 62, Bureaux dont il est exclu. 64 Comment donne prise à la dame de Reaiijeii; son voyage en Bretagne : â quoi excité par Landois: il awiste au sacre: ascendant qu'il prend sur le roi : la princesse lessépan'til intrigue pour ressaisir le pouvoir; il s’adres,se au parlement, à l'université ; Anne vent b- faire enlever: as fuite: sa soumission t son retour: il assiste au lit de justice de Rouen : se (Rspose â la guerre eiv-le; cherche des appuis â l'étranger. 66 à 77. Ses l’gues : ses échecs: ses partisan-;: sa fuite en Bretagne; désir du roi de le rejoindre, 79 â 83. T.a noblesse de Bretagne veut le fiiire expulser: son embarras. 88. 89. Sa prétendue passion pour Anne de Bretagne: lit de justire où il est sommé à comparaître. 92, 93. Ses débats avec d'Albret : il perd la bataille de Saint- Aubin du Cormier; est prisonnier. 93.
96. Sa terreur: sa captivité. 100. 101 B’Angouléine interrede pour lui. 108, 118, Ce que le traité de Francfort stipule en sa faveur: délie ré par le roi : réconcilié avec les Bourbons : dénoûmeiat qu'il prépare à ces troubles, 121. 122 et suiï. Présent aux fiançailles du roi 123. Partage ses plaisirs chevaleresques, 127. H garantit la paix de Senlis. 138. Propriétaire d' Vsti. â l'entrée de l'Italie. Ï4I. Part pour Gènes. 147. Remporte la victoire de Rapallo; sa maladie; il rejoint le roi â Asti. 132. 133. Reste en celle ville : ses partisans l'engagent â s'emparer du Milanais. 136. 164 Ses bontililés contre le Maure. 173. 174.
Avertissements que lui donne Commiaes. 173. Surprend Novare: y est renfi:rmé. 179. Presse le roi de le délivrer; est dégagé par le traité de Verceil. 184, 183. Sa joie â la mort du fils du roi ; resseolimenl de la reine. 193 Inqoiéttadea qu'il donne â Sforza. 197 Pourquoi ne roBtre pas en Italie. 198. Son
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entrevue avec Bourbon: pourquoi reo-voyé â Amboise. 202. Son avènement; ■ il s'occupe des obsèques de Charles: soo sacre ; son économie privée : .sa bienvril- • lance pour les serviteurs du feu roi ; soo principal confident ; charges dont il dis--, pose : création du grand conseil ; sa , lutte avec l'université: son divorce; il épouse la veuve de Charles. 203 et suiv,, 207 à 214. Ses mesures finanrières; son entrée à Paris: il réforme la justice; remet en vigueur la pragmatique sanctinn : accorde au duc de Bourbon l'héré-> dité de sra fiefs pour sa fille; fait exami- > ner les droits du duc de Lorraine sur r Naples et la Provence ; hostilités do i Maximilien en Boiirgogne ; il renouvelle avec lui la paix ; reçoit l'homtiago , de Philinpe son fils ; roofirme les traités i avec l'Angleterre: ses plaisirs: ordre, et économie qu'il y apporte ; sa résolar , tion de conquérir le Milanais; ses comvenlions avec les rois d'Espagne: il s«l^> giie rontre le Maure avrelea Vénitiens et t les Suisses; son épargne; offices qu'il i vend; maladie contagieuse qui l'inquioto; t il rejoint à Lyon son armée; seg lieolenants: illeur fait passer les Alpes: son, traité avec Philibert II de Savoie. 213 à>. 221 . Ses rapides conquêtes; naissance de) .sa fille, son retour en France ; vertua dot ses ministres: son désir du birn du, royaume ; il ambitionne le titre de pète) du peuple: il ne réalise pas les es;>éranceO' des Milanais: ses exactions: st dureté en-i vers Florence; son alliance aver bs Bopgia. 222 à 228.242. 243. Il apprend lesoa-i lèvement du duché de Milan; lieutenonU’ qu'il y envoie, 230. Lui-même se porto ài Lyon. 233. Ses riguenra envers les Sfemi et Louis le Maure. 237. Ses engogementai envers les Florentins â l'égard do Piae,, 239. <tes négociatioBs: sa confianoe eoi George d'Ambniae : son voyage ; soa.
traité de Grenade; perfidie de ses moyena-. d'exéc-'tion ; leur inopportunité : sont a.scendanten Malie: elTresque lui fait le roi de Naples; il rassemble son armée,. 243 â 246. Ses troupes prennent posao»sion des États de Frédéric : soumissioK, de ce prinoe, 247 â 230. Accueil qu'iL lui fait en France, 231. Vice-roi qu'il, envoie à Naples, 234, 235. Il n’augmeBta, poiut lea tailles: caractère de s«s ordoananres ; il institue les parlementa de.
Rouen et de Prov«nr.e: sa tolérance religieuse; projet de laariage de sa fiUa-; avecCbarlea-Quintt son ^ir d'obtanir. de MaximUien l'investiture du Milgnaia,i 238 â 261. Incursion de Suisses quHl.
combat; son traité avec eux{,iUéur céda
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B<4Tftwnn«: son Iraiti arec MaiimiKon:
il amieiitc Philippe «l'Amnclio : leur sprmen» : sos (tii-s ; son laie : il tsTorise le mariage do Ladislas dp Hongrie ; son voyajçp à Paris; son mihislre réformp les ordres relieras : son alTabililé ; sa renf^rance à l'éfrard de Jran SUndone ; son allianee avec le roi de Navarre; sa rupture avec le due de Savoie; il entro en Iialier par qui ai'cu<'illi ; pourquoi rappeler la piierreériale entre l!"» Espagnols et leriee-roi de Naples; renfort qu'il fait passer i ce dernier, à ifill. Son indi-
f nation contre les Borgia; leur traité; purs rapports : son entrée à Gènes ; son altaehemcnl pour Totnmasina Spinola :
il proléac les Plor nlins , 272 à 277. Sa convention avec Philippe: pourquoi éludée par Ferdinand: sa colère: sesappréts d'une attaque générale, 281 à 284. Sa honleose négociation avec Borgia, 28o.
Ses mesures pour l'approvisionneinenl de l'armée. 288. Sa situation précaire en Italie , 292. Sa trêve avec Ferdinand; il Ini abandonne les Deui - Siciles ; est dégoûté des guerres d'Italie; son projet de rétablir Frédéric; mort de ce prince : il signe les traités de Bloia ; affaiblissement de sa santé ; douleur publique : précautions inverses que prennent la reine et Gié : il fait poursuivre et condamner le maréchal ; reçoit l'investiture du Milanais ; conârme le traité avec l'empereur ; ses rapports avec Philippe , 295 à 3t(2. Ferdinand épouse sa nièce : leurs conventions ; il veut dissuader Philippe de passer en Espagne: sa résolution de marier Claude k François: son testament, 305. 30i. Fait demander celle union par les états générani : finançailles des futurs époui.
30tS à 309. Princes d s Pays-Bas qu'il rattache k son alliance ; secourt le dne déGueldre; sa générosité à la mort de Philippe. 310 k 312. Sa santé cbatieelante, 313. Il favorise k cootre-caur les plans de Jules II; ses rapporta avec Gènes , 314 à 3i7. Il réduit celle ville j la punit : fait son entrée à Milan : déjoue les plans belKqueui de Maximilien; ne ptul avoir une entrevue avec Jules: est rompKmenlé par lui ; sa eonféeence à Savone avec Ferdinand; admiration qull témoigne k Goosaive, 318 à 321 . Il fait attaquer les Pays-Bas ; ses projets sur Venise ; trêve qu'il signe : ses Iransaetians extérieures ; ses alliances le présenfent sous un jnnr désavantageux ; sa politique naturelle 4 l'égard des empereurs allemands et des Espagnols; par quelle iberratiou iMes ntrnduil en
Italie ; propesition qu’il fait 4 Ingourernaste des Pays-Bas pour arriver 4 la paix ; sou entrevue à Rouen avec son ministre : son dessein de remplacer leu < d'Albret en Navarre par Gaston de Foix; ' que.stion qu'il néglige; différends réglés > avec 3lasimilien ; ligue de Cambrai contre Venise. 323 4 333. Il passe en Italie: gagne la bataille d'Agnadel ; seu conquêtes : ses cruautés ; sa loyauté i l'égard de Maximilien ; secours qu'il lui laisse: son retour. 32.3 4 340. Conseil (cru (fu'il a laissés 4 la reine; princes qui I ont suivi : sa résidence il Blois ; ses voyages; ses ordonnances: il prescrit de rédiger les coutumes; fruits qu'il recueille de la ligue de Cambrai ; ressentiment du pape contre lui , leur traité I de Biagrassn; il apprend la réconciliation de l'Église et des Vénitiens. 342 4 3iS. Son traité avec Henri VIH; sa haine envers les peuples libres : s'est fait un ennemi de Sebinuer, évéque da Sion; manque l'alliance des Suisses , la remplace par celle des Valaisans et Grisons : perd son premier ministre ; veut gouverner par lui-même : son incapacité : sa méfiance de Jules II ; il resserre son alliance avec .Maximilien, 34C 4 349. 351 4 358 Surprise que lui cause l'audace de Jules II, 340. Insurrection que le pontife prépare 4 Gènes; elle éehoue. 353 Le roi se fait autoriser par l'assemblée du clergé 4 lui faire la guerre. 355 4 35fl. Ordonne à Chaumont de l'attaquer. 358. Congrès qu'il convient d'ouvrir à Mantoue, 360.36l.Sea états provinciaux; son parlement; son clergé; la reine le presse de fiire la paixses concessions; comment s'apprête à combattre Jules; concile qu'il convoque 4 Lyon ; méfiance que lui inspire t'arguerite. 302. 363 Arrête Trivuizio vainqueur: licencie son armée: embarras que lui denne Maximilien ; ils convoquent le concile de Pise ; le pape leur oppose le coneile de Saint-Jean de Latran. et proclame contre eux la ligue sainte : mesures qne prend Louis : invasion des Suisses qu'il détourne. 369 4 374. Trompé par Henri VIII ; son traité avec le toi de Navarre ; vaines prome»
ses que lui fait Maiimilii-n qui l'abaodonne ; presse Gaston de livrer bauille, 376 4 o79. Soustrait le royaume 4 l'nbédience de Jules ; lui fait de vaines avances; mécontentement des Snissesi contre lui ; il perd l'Italie : est abandonné par ses alliés; attaqué sur toutes les frontières : qui envoie au midi. 361 4 386. Set revers ; situatioD de l’inl*-
rieur ; son salut vient de la division de KS ennemis, 388 et suiv. Ouvertures secrètes que lui font Ferdinand et les Vénitiens : sa répugnance pour s'allier i tes derniers; négoeiations diverses; neutralité de l'Êcossc entre Henri Vlll et lui; inimité dont la mort de Jules le délivre, 3«0 à 391. Son désir de se réeoncilicr avec le saint-siège ; sa prédilection pour Maiimilien; son traité avec les Vénitiens; sa trêve avec Ferdinand; nerfidie de ce prince ; par qui Louis l'ait énvahir le Milanais, 395 è o98 et suiv. Pourquoi rappelle son armée vaincue a Novarre ; inquiété sur toutes ses fron tières- se mel en défense; épuisement de son trésor ; ses expédienu ; succès de sa flotte. 102 à 401 Défend à |;armée de Picardie de livrer balatlle. 405. Ses mesures après la d faite de üuincgate; ressentiment des Suisses contre lui, W7, 408 Son iiidignâlioo en recevant 1© traité de Dijon; scs explications avec La Trénioille ; il ne ralifle pas ses conventions; fidélité de Tournai a son éaard ; sa réconciliation avec 1 tglisc ; Uêves qu'il signe; il perd ses derniers postes en Italie;
pire qu’elle a eu sur lui ; il fait célébrer le mariage de sa fille; parus quonlui propose; ses déinonslralions contre TAnalais: ses négociations; son mariage avec Marie d'Angleterre ; sa mort, 411 1 423 S» parcimonie, 427. Éducation ou'il a donnée è son succes.scur, 42».
LOUIS XIII. roi de France; sa naissance; XIII. 219. Projet de lui faire épouser une princesse de Lorraine, thj.
Son avénrmcnl. ^81). Son entrevue avec Sully ; il ronfirme sa merc dans la régence. 289, 290. Intrigues de la cour d'Kspapnc pour lui substituer Loudé, 303. Mariage que l'ambassadeur de celte cour propo-.e pour lui. éüo. oOb bon sacre. 30li Première [““r
auenols sous son règne. 311. U “““J;®* cheval contre la faction des P""®*® > préside les états de Bretagne; son retour a Paris; sa déclaration de roajonlé , il annonce rassemblée procliaiuc des états généraux: son caractère; son besoin 5'èlre dominé : s.i prédilection pouf grand prieur ; I.uynes lui est présenté, lô-i 3.v(i à 341. Il fait 1 ouverture des étals 343. Vœux de la noblesse et du clrraé sur la vénalité des charges ; sur les iiiiiiôts ; demandes du tiers sur les tailles et pensions. 344. 343 Députation qu'il nçoil du tiers, 347. Chambre que les trois onlies lui proposent d mstilucr pour poursuivre les linanciers, ow et
suiv. Le tiers veut déclarer la puissance royale indépendante de tout autre pouvoir, 352. DilTéreod dont il évoque le jugement, 355. Les cahiers des états lui sout remis en séance rovale. 359 Son départ pour la frontière d'Éspagne, 3li6.
11 déclare Condé et ses adbércuts criminels de lèse-majesté, maladie de sa mère, 397. Son mariage, 319, 322, 3U9. Par
aui représenté aux conférences de Louun, ^1. Son entrée à Paris ; ses gudts enfantins ; il laisse le gouvernement à sa mère, 375, 376. Conseils que lui donne Sully, 381, Explique, en uu lit de justice, l'arrestation de Condé ; reçoit en grêce les princes du la cabale ; cban-
fements qu'il fait dans le ministère, 85, 386. Fait réduire les chefs de la cabale ; fait tuer Concini ; est surnommé le Juste ; son acte de pardon, 396. Sua entrevue avec sa mère qu'il exile; sa méfiance de sa mère; sps amusements frivoles ; son ministère ; marche facile des affaires ; bon accueil qu'il fait aux huguenots ; il rétablit en Béarn le culte catholique. 4uOà 402. Inicrvicnt dans l'alfaire de Savoie. 404 et suiv- Vanité qu'il en lire ; il convoque les notables S Rouen ; travaux de cette assemblée ; Luynes craint qu'il ne se rapproche de sa mère; ses remontrances à d'Ëpcrnon; sa froideur pour la reine ; agaceries que lui fait la dame de Luynes ; lettres que lui écrit sa mere ; son peu d'égards pour elle ; commeut buiiiile La Force: dilBcultés de l'alTaire de Béarn, 40» à 414. Attention qu'il porte à la guerre de trente ans; seigneurs qui s'emploient à le réconcilier avec sa mère ; rigueurs de Luynes. 419, 420. Ses hostilités ; sa paix avec d'Épernon ; gouvcrncnienl qu'il donne k Marie, 421 à 423. Faveurs qu'il distrihue; il délivre Condé ; ses discussions avec l'assemblée des huguenots, 424 à 426. Comment offense leparlemeiil, 426.
Prend les armes contre le parti de sa mère ; sa passion pour lu guerre ; ses succès ; il renouvelle la paix, 427 à 428. L'empereur demande son secours ; il engage les princes allemands à rester neutres entre lui et l'éleeleur palatin ; traité d'ülm que font signer ses ambassadeurs. 451 à 432. Rappelle ceux ci ; soumet le Béarn ; ses ho.viililés contre les huguenots ; ses sueees ; il se fatigue de Luynes ; résistance qu'il éprouve au siège de Moulauhan; sa retraite; sa jalousie à l'égard de la dame de Lnjiies; ne regrette pas le connétable, 427 à 443. Ses idées d'absolutisme; cooinient en- . touré é la mort de Luynes ; oidunne à
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sa veuve de quitter la cour; rappelle Jeannin et Sillery: Tait entrer sa mère au conseil ; recommence la guerre ; cruautés de cette campagne; dévotion de ses courtisans; ses opérations: grlces et emplois qu'il distribue; il fait la paii; son ministère; il s'oppose secrètement à la promotion de Richelieu au cardinalat ; san voyage en dauphiné ; ses violations du traité de Montpellier; sa rentrée i Paris : son attention attirée par l'occupation de la Valteline, itS à et suiv. Son traité h ce sujet avec Venise et la Savoie, MS. Richelieu est appelé par lui au conseil: il disgracie la Vieuville, dd!> et suiv. Son nouveau ministre lui eiposc ses vues i l'égard de la maison d'Autriche : sa sæur épouse le prince de Galles, dtiOè 47;é.Sun éloignement pour la reine. 477. Il renvoie les plaintes du pape à Richelieu, 4SI. Interdit le commerce avec l'Espagne, 483.
Saisie qu'il ordonne contre les Génois, 48t. .Sa froideur avec Charles I". 485. L'Espagne veut l'engager contre les hu-
fuennts, 487. Son ministre complique es alTaires pour les lui rendre insupportables ; son portrait ; son aversion pour sa femme : comment choisit ses favoris ; sa lâcheté de cceur ; scs trois nouveaui amis ; leur complot contre Richelieu ; il entrave d'abord puis résout le mariage de son frère ; fait arrêter Ornano ; met la maison du cardinal en état de défense ; punit les conspirateurs ; humilie la reine; XIV, 5 h 17- Fait l'ouverture de l'assemblée des notables, 19. Scs débaUs avec l'Angleterre ; pourquoi refuse de recevoir Buckingham ; traité avec l'Espagne qu'il ratifie, 125 â 87. Il sévit contre les duellistes et raille ceux qui ne se battent pas , 88, 89.
Marche contre les Rochelais ; sa bravoure. 89 et suiv. Son ennui ; son retour à la cour; brnuilleries qu'il y excite; il revient au camp , 31 à 36. Se loge au quartier de Bassompierre. 48. Sa dureté, *9. Ses troupes entrent dans la place, 45. Son retour à Paris : position que lui dunne la prise de la Rochelle ; Richelieu le subjugue en faisant la guerre, 45 à 47. Soutient les prétentions du duc de Nevers sur Mantoue. .49. Le cardinal le décide â passer en Italie ; il donne la régence à sa mère ; pourquoi prend la route de Champagne ; son entrevue avec fondé ; il force le pas de Suse ; traité avec le duc de Savoie, 58 â 59. Le cardinal le ramène en France; il se charge de poursuivre Rohan ; il détruit Privac ; entre dans les Cévennes ; refoit en grâce les
chefs du parti, 61 â 64. Son départ pour Paris; est rejoint par le cardinal, 65. Il réconcilie ce dernier avec sa mère, 66, La peste l'empéche de se mettre à la tête de rarmée. 73. Il entre en Savoie, 76 A 78. Son alliance avec Victor-Amédée, 88. Sa maladie; soins dont il est entouré; il promet la disgrâce du cardinal; lui laisse le pouvoir, 83 à 86. Richelieu l'emmène à Compiègne ; faiblesse de sa santé; il sépare la reine de sa mère; marche contre son frère, 87, 88. Arrêt du parlement qu'il déchire, 90. Son activité sans fruit; mémoires que lui présente Richelieu; sa maladie habituelle; son traité avec l'cmpcrcur, 98 à 95. Pourquoi le cardinal l'emmène à l'armée de Champagne ; scs opérations; son entrevue et son traité avec le duc de Lorraine, 98 â 100. Sea rigueurs â l'égard du parlement, lOl à lU3. Il entre en Lorraine , réduit le duc, 106, 108. Fait déclarer rebelles les partisans de son frère; marche contre lui, III. Son traité, ses rapports avec Gaston ; il fait exécuter âlontmorency ; il ralfermit le pouvoir de son ministre, ll4à 118,130, I.35. et suiv., 165 à 167. Il prend possession de Nancy; Richelieu l'excite contre les deux reines; ordre qu'il donne à d'Épernon ; lit de justice qu'il tient, 188 â 183 et suiv. Rompt avec l'Espagne. 148. Oxenstiera lui est présenté. 143. Il reprend Saint- Blihiel : donne l'Alsace â Weyniar, 147, 148. On lui reproche de n'employer que des huguenots ; il repousse 1rs instances de sa mère pour rentrer en France ; scs fêtes, 158, 153. Il disgracie Saint-Simon, 155. Son injonction au parlement, 157.
Il reprend Corbic, 158, 160. Richcliea lui donne le Palais-Royal, 168. Ses amours avec les demoiselles d'IIautefurt et de Lafayelte ; intrigues de jésuites auxquelles cette dernière passion ilonns lieu, 87, 175. 176. Il pardonne â la reine; met le royaume sous la protection de la vierge Marie ; la grossesse de sa femms est annoncée, 177 â 180. Se rend â la frontière do Picardie : fait emprisonner Jean de Wetth, 181, 188. Sa santé rhai>celante; naissance de son fils. 187. Sa haine des Espagnols ; empire absolu qua son ministre exerce sur lui ; son peu da scrupule â l'égard de Venise. 190, 191.
Sa participation au congrès de Cologne, ib. Offre d'amitié que lui fait sa mère, sa réponse, 193 â llHi. Par qui fait juger Lavalette. 195. Commandement que la cardinal lui destine, 196 à 807. Sun entrevue avec sa sœur de Savoie, 806. Sea
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opéralimig: il cotre à Hcsdin per la In-éciic, ;t!U8, £09. Souirvrmrnt qu'il fait réprimer et punir en Normandie, £10 à £12. Cinq. Mars devient son favori ; il le fait grand écuyer ; di^racie .Mlle d'Hautefort, £l3à ïlS.'Traitéavec les Catalans qu'il accepte, 221 à 247. Marche sur l'Artois ; prend Arras, 223 à 22Ü. Tristesse de sa famille: ses fêtes forcées:
son joujou,- lit de justice qu'il tient ; il réclame le pouvoir absolu ; discours que lui adresse Talon : il est comparé à la Divinité. 229 à 233. Son traité avec le duc de i.orraine ; sa rigueur i l'égard de TendOme , 23i. -233. Sa déclaration contre les conspirateurs de Sedan. 239.
Apprend la mort du comte de Soissons; reçoit Bouillon en grtco; sa détermination de ne jamais se séparer du cardinal; opérations qu'il surveille. 242 à 24i et suis Donne au prince de Monaco le duché de Vaicntinois. -231 . Sa tristesse ; Cinq-Mars seul l'en distrait. 23t h 2.'ili. Conspiration de ce dernier, 2'iti à 261 . Maladie de sa mère; liii-niémc est en danger de mort; gréces qu'il distribue; il part pour le .Midi; il nomme Guébriant maréchal; ne voyage pas avec le cardinal; n'écoute que Cinq -Mars; fait la conquête du Rou.ssillon : son mécontentement contre le favori, 261 à 266. Sa rrchule; le com^floi lui c’st dévoilés t6. et suiv. Son retour; ü se met en communication avec Riclieliru ; leur entrevue; axrux de son frère; nod arrivée à Fonltunebleau; il prend le deuil de sa mère; dépose contre t .iiHf-ftlars: son mot pendant i'eiéculioti, 2(i7 à Kxplica- Uons qu‘i) demande à Ueaufort. Ÿll Son dé|)ériNsenieiit: conimeiil a accueilli la proposition de tu< r le cardinal ; vengeance qu'il lui refuse: sa déetaralion contre son frère, 276 à 5278. Ne regrette point Riebelieu ; ap[K'llc Mazarin au conseil : fait faire au cardinal de magnifiques obsèques; rigui'urs dont l'opinion veut qu'il élude la solidarité. 5^79, Elles sont dans son caractère, 281.
Grâces qu’il accorde ; à quelle considération, 282 SvS crises; zèle pour la reine qu'il punit; asst inblée qu'il coO' Toque dans sa chambre ; il règle la régence et la composition du conseil; baptême de son fils ; reçoit IVitréfiie onction; sa mort, 284à288.8es derniers ordres, 28ü et suiv. Opérations militaires au moment de sa mort, 508, 500.
Scs engagements envers les Catalans.
LOUIS XIV. roi de France; sa oaisr aaoce; XIV, 187. Mesures que prend
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son père pour sa minorité , 289. Son baptême. 286. Son avénemeiil. 289 et suiv. Sa mère ramène à Paris. 295. Se rend au parlement, 299. Ses rapports avec la reine. 506 et suiv. Ses lits de justice, 319. 588 et suiv., 597 Médaillés frappées à l'occasion des conquêtes de ses armées, 529. 555. Édits bursaui enregistrés en sa présence au parlement, 559. A qui son éducation est confiée, 5i5. 5é6. Son exclamation à la victoire de Lens . 598- Ses voyages. 105. 107, 112. i3l. 1^. 160 à 162. 166. Hostilité du parlement de Bordeaux, tl. Comiiient accueille les remontrâmes du pxirlemeot de Paris, 165, 511. Sa iiiere veut l'eolever, 178. ËÜe le fait voir aux capitaines de la bourf^eoisic. iO. Sa rencontre avec Condéy 485. Sa mère lui remet le voir ; il annonce sa majorité au parle* ment ; ses déclarations en faveur de Condé et comre Mazann. 191 à 195. 11 part pour l'armée, 198. Personnages qu'il déclare rebelles, 199 11 marche avec Turenne, 514 et suiv Sa correspondance avec le parlement. 517. 518, 521. Est léinoin du combat du faubourg Saint-Antoine. 522. Est ré^Kiié caipuf de Mazarin. 528. Le fait partir ; sa rentrée à Paris: son amni.stie: ses mesures contre les factieux. 9.50 à 5.55. Phase monotone de son régné qui commence; il va audevant du cardinal ; XY. 6. 7. La Guieiine et le Midi se souniellcnl à son autorité. 8 à 10. Il assiège Sainte- Menehould, 13 et suiv. Les niécoiilenis paralysés, 19. Son valet de chambre renvoyé par Mazarin . 17. Préside la séance royale des pairs juges de t.ondé; entre au parlctiienl le fouet à U main ; lui défend de s'assembler extraordinairement, 17, 18. Son sacre, 21. Il parait au siège de Stenay, 22. S> s fêie.s ; son amour pour Oly mpe Mancini, 29. Opérations de guerre qu'il fait ; avances de Condé qu'il repousse: sa transaction avec Uucquincourl. 28, 29. Deux de scs vaisseaux conduits en Hollande, 32.
Exemple que lui donne le duc de Savoie, 55. Rentre en campagne. 51. .‘^oti onclo réparait à sa cour. 37. Comment Mazarin le domine. 10. Occasions qu'il a de déployer son faste, 11, 12. S'oppose en vain à l'élection de Léopold |c'. t’6.
Oubli qu'il fait du droit dos rois ; son alliance avec Cromwell, 11. Esiauméga de Montnédy. 19. Sa réconciliation avec Mademoiselle. 17. Ses amours avec M^'« de La Motte, avec Marie Manetoi, 19. Ses fêtes suxquelles assiste Maria Christine de Suède, 59. San séfma à
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Mardyck.ISâ. Sa maladie, Si. Projets de U martt^r; ses amours, 56 è 58, 61. Son en Provence ; il accueille Condé \ perd sou oncle; enlre à Marseille; prend possession d'Orange; retourne aux P) ré- Dées ; rejoint la cour d'Espagne; son mariage; son entrée à Paris, 62 à 68.
Passion du jeu que le cardinal lui inspire; il refuse la fortune de ce minislre ; derniers conseils de celui ci , 69 et suiv. Sa déférence pour lui; ses acniimeiits à sa mort; son caractère; son éducation; il annonce le dessein de gou* verner lui-môme ; son énergie ; sa conatances: ses habitudes; ses rapports avec ses ministres ; service que lui rend Colbert: il dissimule sa médance de Fouquet; zèle et liahilclé de Letellier et de Lyonue; son conseil de conscienee, 72 à 79. Son inclination pour L41 Vulliere; il contraint sa cousine à se marier ; Dsiasance de son 61s: son hostilité envers rKs|>agoe ; il secourt les Portugais; les fait seconder par rAngleterre; fait céder la préséance à son ambassadeur par le aabinel de Madrid; fait arrêter Fouquet: comment le remplace; chambre de justice qu'il iosiitue; choaliers du Soint- Eapnt qu'il nomme; ses carrousels; but qujl leur donne, 79 à 88. 8es amours révélées a la reine : .sa colere; ses négociations avec le dur de Lurraioe; il exile Mademoiselle; envoie Scboiiiberg en Portugal; ses négociations; il achète Duiik* rque à Charles 11; ses ministres CCBlralisent radniinistration entre ses mains, 88 à 92. Ses convictions reiigieuacs; il pourvoit à ran he\éclié de Paris; 800 débat avec la cour de Home : satisfaction qu'il demande; ses appréfs de guerre: la réunion d'Avienoii à lu France est prononcée, 9i à 9/. Ses accès de sensibilité pour 1rs deux reines: publicité de ses amours, 98. 99, 102 et suiv Il force le dur de Lorraine à lui livrer Marsal. rt pap'' n s giuT ta iiaix. et suiv. Accueil qu'il fait aui canlinaui Cbigi cl Iniprriali. lUI. Secourt reiiiporcut ; sou mcconlentenicnt runire ce pnnee; question d éliqui tlc qu'il tranche; son ai'harnement contre Fouquet, 106. il)7. Il aggrave la p' ine ; .son rosaentiinent contre d'Urmesson, lUS, lOII.
Autorise 1rs violences contre Port- Bojal; se dispose à tirer parti de la inorl du roi d'Ks|ùgoe ; maladie de sa mere ; ce qu’il fait pour Mavaitles: grandi Jour! qu’il fait tenir; bulle contre le jaiisi- Disme qu'il obtient et fait enregistrer; mandements qu'il casse ; ses fdti s; mort delà reine mère, llâà 117. Son activité;
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ses passions, son despotisme; son orgueil; période de prospérité; rumeur éo parlement qu'il apaise ; sa déférence pour Turenne ; il réforme l'armée ; secondé par Louvois; empire de Lyonoe sur lui: comment jusiihé. II8 à 122. 11 revendique Us Pdys-Bas; futilité de ses titres; méBance qii il excite en Hollande, 122 à 124. Si s rapports avec ce pays et l'AngleUrre; flolUs qu'il met en mer; troupes qu'il veut envoyer en Pologne; de Wilt refuse le {ntssa'gv’ ; sa politique ambiguë ; ligue qu'Hle détermine ; ses craiotcs; il entrave la paix. Ii6a151. Scs libéralités aux U tirés, aux artistes; académies qu'il fonde ; autres établissements: ses doubles négoci.ilions ; son traité avec Charles; il signe la paix de Brida, 151 à I5i. Ses conquêtes; inquiétudes quelles exejtenl; il accepte la médiation des éuts généraux ; assiste k la prise de Lille: revient à Saiiii-Gerfn«in et iiégcieie, a 110. 11 réfurme la législation civ ilc et religit use ; ses idées sur sa prérogative; il apaise la qui-rdle d»; Pürl Ku)ul; de Wui veut le forcer à la paix; il fait la conquête de la Franche- Coitilé, lil a 146 et suiv. Rccoinpeiisc Condé; fait là paix d'Aix-la-i.bapelle ; son caractère révélé à l'Europe ; ses ein« piétemenls en lU Igique ; citadelles qu'il fait bâtir; malveillaDec universi lie à son égard; cuniiih'nt prétend la eoiubatire; son despotisme iniemur; éelal de sa cour; à qui doit lu gloire de ses armes et de la iittérat ure de son it rnps; il iie souffre aucune indé| luduiiee d'esprit; ses projets d'extirper l'hérésie ; ses moyens do séduction sur Us huguenots; lois spéciales nndu. s eonln- ceux-ci, 118 à lt»0. Ses nouvelles oiiimirs. faveur de .M®" de Monlespaii. il récompensé leux qui Taideni dans Si s gai nlenes : disgracie ceux qui le blàim nt; coinplaisaiiee de ses coiifessi urs: em h.iinenu ut de fêtes à sa cour, ses débats avec son frère, exil du chevalier de Lorraine; ligue qui gaiantit U s États du roi d'Espag ne, allié de Louis; ses intrigues diplomatiques»
iOU à 16.1. Débats de son ambassadeur à Conslaiitiniqde: il fait secourir Cindie; ses prodigalités : soumit s que lui coûte sa diplomatie: il gagne Charles Stuart k prix d'argiut; s**s exactions; son code forestier; sou oiduiinanrccriininelU :son influence à Rome; mission qu'il confie à sa belle-sœur. 165 a 169. Est lémoiii de l'agonie de cette princesse : il inUTroge son nialîre d'hôtel, 170 et suiv. Son traité avec Charles Stuart ; ce qu'il propose à Mademoiselle : son
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débit avec Lauiun , dont le mariage eit empêché. 173 i 178 et suiv. Sa haine contre les Hollandais; il s empare de la Lorraine ; scs apprêts de guerre ; ses alliances; succès de sa diplomatie près de l'empereur; par qui remplace Lyonne, sa visite à Chantilly . iï8 à 183. Brouilleries de ses maîtresses; de scs ministres; mort de son second fils; il fond les Invalides: ses dépenses, 131, 18i, J88. Il acceptelc titre de protecteur de l’Académie; son nouveau chancelier ; il per^cute les huguenots; son armée contre la Hollande; parallèle entre ses forces et celles de cette Suissance, 188 i 188 et suiv. Il repousse ses avances : il déclare la guerre; ses gépéraui ; poste qu'il donne à Turenne; maréchaui qu’il disgracie; ses premières opérations: secret dont il enveloppe ses plans, 19t) à 198. Il passe le Rhin; conditions qu’il fait aui vaincus ; suite de ses conquêtes. 196 à 198. Son retour à la Cour: il repousse la paix; coalition contre lui ; ses dispositions ; ses inquiétudes
Îour Cbarleroi; il donne carte blanche a prenne ; sa prédilection pour Louvois ; l’alliance anglaise est près de lui échapper : il aggrave les impôts ; ôte au parlement le droit de remontrance: sa campagne en Belgique: il se rend en Lorraine, §00 à 207. Forcé d’évacuer la Hollande ; ennemis qui se déclarent contre lui;alliés qui l'abandonnent ; son isolement : reprend la Franche-Comté, 210 i 213. Renforce Turenne. 217. Près de disgracier louvois, 222. Ses regrets à la mort de Turenne. 228. A qui confie son armée; promotions qu’il fait: publicité de ses amours avec SI"' de S1ontespan;son jeu; ses enfants légitimés ; institutrice qu il leur donne; faveur naissante de celle ci, 227 è 231. Emprunt qu’il fait: provinces
2u’il soumet il ta rt^gale; opposition qu il prouve ; soulèvements causés par les impôts: diversions qu’il prépare contre les coalisés . 232 h 2o7. Son inaction en Flandre, 238. Il nomme Schomberg maréchal, 210. La souveraineté de la Sicile lui est offerte; il y envoie un vice-roi; nomme Duquesne lieutenant général , 213, 211. Sa campagne de Flandre, 218, 216. Échecs de sa diplomatie; son désir de la paix; ses négociations; il prend "Valenciennes, Cambrai , Saint^mer : sa jalousie envers son frère ; armée que lui opposent les alliés, 218 è 282. Il incompensé Louvois; enthousiasme qu’il inspire; son enivrement ; ses historiogia-
SWs ; direction qu'il donne au congres è Nimègue ; ses querelles d’étiquette ; pourquoi se détermiDé A une nouvelle
campagne; il prend Gand et Ypres; presse la conclusion de la paix ; ses prétentions ; ses concessions ; conditions qu’il souscrit, 281 à 261. Ses ratifications; villes qu’il acquiert: il perd la Sicile; alliés. ennemis qui lui restent; opérations de ses armées : il force l’empereur et les princes du Nord à la paix; ses profusions; situation du royaume; mariage de sa nièce, de son fils et d’une de ses filles; sa dévotion ; M"' de Maintenon se fait son mentor: scrupules qu'elle lui inspire; son inconstance , 265 à 278. Il fait évader la comtesse de Soissons , 281. Disgracie Pomponne ; le remplace par Colbert da Croissy ; places qu’il visite, fortifie ou fait bétir; chambres de réunion qu'il institue ; territoires qu’elles lui adjugent ; il s’empare de Strasbourg; il entre à main armée dans le Luxembourg ; bétil Versailles: brave le mécontentement de l’Europe, 283 è 288. Son dévouement aux jésuites: ses mesures contre les jansénistes. les huguenots . les mystiques, 286 à 289. 298. 296, 299, 321 et suiv. Ses démêlés avec le pape ; il fait enregistrer les quatre propositions du clergé de France , 2!t0 à 295 , 323 et suiv. Ses intrigues en Italie ; Osai lui est livrée ; il fait châtier les Barbaresques. 296 â 298. Suite de ses usurpations; son despotisme; naissance de son petit-fils ; faveurs qu'il accorde à .ses fils légitimés ; ses rapports avec la reine ; elle meurt; son goût pour 31"' de Maintenon s'accroît; il l’épouse secrètement ; chagrin qu'il cause a Colbert ; il perd ce ministre , 299 â 301. O s'aliène Sobieski: si s armements, ses hostilités contre les Espagnols ; emploie les bombes contre Alger;succès de scs armes; trêve de vingt ans: scs débats avec Gênes; il fait bombarder cette ville; la force à se soumettre: accueil qu'il fait au doge, 301 à 311 , 318, 319. Ses expéditions contre Liège, contre Trêves; il reçoit les ambassadeurs d'Alger et de Siam; ^pui que Jacques Stuart attend de lui , 316 , 317. Sa conversion; ses connaissances; soD goût ; son iniluencc sur son siècle, son impitoyable diirrté;exhortations religieuses dont il est circonvenu : adulations de la chaire â son égard, 319 â 322. Louvois lui inspire d'employer les dragonnades pour convertir les huguenots , 328 et s. Succès que lui annonce son ministre; rigueurs contre les religionnaires, 338 et suiv. Il révoque l'édit de Nantes ; conséquences de cette mesure . 338 â 313. Ses fétes;ses constructions: il fait bombarder Tunis ; défend à Conti de combattre les Turcs, 513 â 318. Inimitié de Guillaume;
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prfteDÜons de sa belle-soeur sur le Pala* linat; la ligue d’Augsbourg se forme contre lui; il dissimule son ressentiment, ZU k 5i7 Son déficit ; misère universelle, il se relâche de ses rigueurs contre les huguenots; il réveille le zèle persécuteur de ses alliés ; il fonde Saint-Cyr et l'école des Cadets; lettres qu'il intercepte; courtisans qu'il exile, 5év k 3Sé. Sa rancune contre Condé; opération qu'il subit; crédit de son confesseur; le pape lui est dénoncé comme janséniste ; ses rapports et débats avec lui ; ses hostilités ; ses intrigues contre le prince d'Orange , ÔSS à 304. Sa situation tors de la formation de la ligue; il surprend les projets de tiuillaumo ; en avertit Stuart ; commence les hostilités en Allemagne; ses. prétextes ; ses succès ; il déclare la guerre è la Hollande; ses prévisions confondues en Angleterre; il accueille les Stuarts,36i k 377, 370 et suiv. Scs ennemis; ses mesures ; état de ses finances, 577 à 379. Fêtes à sa cour; il fait représenter Eslber ; annonce à son frère la mort de la reine d'Espagne ; son armée dévaste le Palatinat ; sa colère contre Louvois, 380 à 384. Il console d'UielIcsde la prise de Mayence; expédition qu'il envoie en Irlande; ses rapports avec le nouveau pape; il fait porter sa vaisselle à la monnaie; son assiduité au travail; il éloigne M™* de Montespan; son aversion pour le dauphin; ses secours à Stuart ; ennemis qu'il excite contre l'empereur; succès do scs armées, 383 k 51)1 et suiv. Il assiste an siège de Wons, 307 et suiv. Revient k Versailles; iniluence du conclave ; crée de nouvelles charg( s et de nouvelles rentes, remplace Seignelai; il perd Louvois; par qui le remplace; établissements de ses enfants légitimés; mariage de son neveu; scs voyages à Marly ; ses ordres à ses généraux ; ses négociations avec le pape j il
firend Namur, 390, 400. Ses recrues irandaises ; expéditions à laquelle il les destine ; il néglige les armées du .Midi, 410 et suiv. Sun désir de la paix, épuisement du royaume; ses négociations ; sa transaction avec le pape sur les quatre articles; maréchaux qu'il nomme; promotions dans la marine ; il crée l'ordre de Saint-Louis ; sa dernière campagne, 421 à i'27 Commandement qu'il donne è son fils, 429. Il affaiblit l'armée de Catalogne; ses dispositions en Piémont: ses .soins à la marine , 431 à 434, 444. Ses manières cérémonieuses passent dans les moeurs du pays , 430. Son impartialité dans le procès des ducs et pairs; rang qu'il donne aux légitimés ; il se met sur
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la défensive. 438, 439, 407. Veut frapper de grands coups en Espagne, 441 et suiv. Récriminations des Anglais contre lui, 445. Caractère atroce que prend la guerre; ses elforts pour dissoudre la coalition; ses ouvertures au duc de Savoir ; il lux laisse prendre Casai; disposé è abandonner Jacques ; médiateurs qu'il cherche; ses espérances trompées en Angleterre; scs nouveaux impôts ; infériorité de scs armées; ses généraux, 447 ii 438. Il élève Vendôme; modère le luxe de la cour; traite avec le duc de Savoie. 400 et suiv. Comment dispose des troupes d'Italie; son espoir de rétablir les S'.uarts. 404 à 407. Il concourt au congrès de Rysnick; force les alliés à une suspension d'armes et signe la paix , 408 k 471, 474 et suiv. Situation de son royaume; il administre la guerre , les finances ; accueil qu'il fait k la duchesse de Bourgogne; il appuie la candidature de Conli au trône de Pologne, 476 à 480, 483 et suiv. Ses fêles; son camp de Coinpiégne, 483 et suiv. Il veut extirper le quiétisme . 480 et suiv. Comment apprécie .M”' Guyon, 489. Ce qu'il fait pour Fénelon, ih. Il le disgracie, 491 cl suiv. Fait coiifiriner le bref du pape contre lui, 499. Il apprend la mort du roi d'Espagne ; négociations cl transactions qui ont préparé le testament de ce prince en faveur de son pclil-fils , 300 et suiv. Son traité de parl.ige avec l'empereur, 503. D'où ses prétentions héréditaires , tiOO. Son désir d'éviter la guerre; ses oavcrturcs è Guillaume; suite des négociations, 307 et suiv. Sa convention avec les puissances maritimes . 310 et suiv. Agit sur l'Espagne méme,!il2. Conseil qu'il lient ; il se décide pour raeeeplation du teslameni : récompense d’Harcourt; annonce sa décision à l'Europe, 313, 318 cl suiv. Son âge; ses ministres: ses fautes; il réserve le droit évenluel de Philippe V à la couronne de France; il fait prisonnières les garnisons hollandaises de la Belgique: il négocie, 519 i 521. Il promet de reconnaître le prince d'Espagne: mort de son frère; scs alliés; scs ennemis : sa lenteur; scs plans de nmpugne. 522 à 328 et suiv. Il disgracie Catinal, 531. Espérance que lui donne In mari de Guillaume, 533 et suiv. Prend la défense de Villeroi; le remplace par Vendôme: envoie son petit-fils en Halle. 537, 538.
L’engage a retourner en Espagne; ses elforts au nord et sur le Rhin . -339 et s. Il envoie Villars en Bavière, 544 et suiv. Scsinquiéludcsiallièsqui raliamtonncnt; il gouverne la France et l'Espagne : ses mesures militaires, 349, 530 et suiv.
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E»pcri> forcer IVmperetir à hi poix , 555. Met le duc de Savoie en demeure de sc déelari r, 557. 1 >uoque des rerers eomraenee ; haines qu'il a soulhs ées ; effet de son intolérance religii use:son peu de dévotion, ses pré\cntions contre l 'S dévots et contre les epiiiions eialtées ; son attachement à la disripline de l'Église: ses suites: affaire de Quesnel; son infleiibilité à l'ésard di s huguenots; XVI. ü à 12 et suiv. Qui oppose aui Lamisards , 16 S 25. Ses ordri s aux armées du Rfa:n , 2t). Sa politique à l'égard de l'Espagne; comment contrariée , 30, il et suiv.' Il rappi-lle la princesse des IJrsins. 3i. il. M fermeté ; sa cundescendance pour l'opinion : son activité ; il est partout en mesure, 3i à 37. La crainte qu'il inspire fait ta grandenr de l'empereur. 36. Mécon tentements contre lui en Lorraine, 37. Sa conBsnce en Villeroi, 311, iS. Ouverture tje paix: stérilité de ses états-majors: son aflaibliss ment; alarmes que lui épargne de .Maintenon: son désir de débuter par une victoire, i5, i6 II rappelle Vilirroi . il). Ses ordres au duc d'Orléans , 53. Sa force d'ime dans l'adversité; épuisement de l'armée, de la population; ses expédients financiers : négociation qu'il entame vainement avec la Hollande: il s'adresse au doc de Savoie ; évacue l'Italie septentrionale ; est pris au dépourvu k Naples, 56 à 62. Par qui fait défendre la 'Provence. 63 et s. Ses inquiétudes à l'égard de l'Espagne , 65. Qui envoie en ce royaume, 67. 68. Ce qu'il espère de VendAme, 71,79. Contributions que Villars lève pour luicnAllcmagne.73.Son dessein des'em arer de la principautédcNcufcbâ • tel,7i.75 II publie le traité de commerce entre l'archiauc et l'Angleterre; ses mesures contre ce pavs ; échec de l'expédition d'Ëeo.sse; sa (fétresse financière; ses courtisans agioteurs ; sa résolution de frapper de grands coups en Flandre ; funestes mutations dans les commandements. 75 à 79 et suiv. Sa prédilection pour le duc et la duchesse de Bourgogne, 80. 81. Rapports qu'il reçoit des armées, 82. Cliagrin que lui cause VendAme,8i.
Ne peut sauver Lille, 85 Ses négocialionsen Italie, 86. 87. Intrigues du duc d'Orléans auiqueljcs il semble se prêter; ses rapports avec son peiit-6ls,9U. 91. Il renouvelle ses offres de paix: conditions dures qu'on lui fait; ses concessions; il fait appel au dévouement du pays. U3à 97. O^rations de scs armées ; il perd son confesseur ; le remplace par Tellier; il fait détruire Port-Roval ; ses plénijM)tentiaircsà GertruydenDerg. 99 a lOo et
suiv. Refuse de faire la guerre A aoa petit-fils ; défense opiniâtre de scs places du Nord, Iü5 et suiv. Évacue l'Es^gae, 109. Y envoie VendAïuect Noailles, III elsuiv. CaJaniili'S domestiques qui fendent sur lui. Ilüà 125. La niaisoa d'Autriche l'égale en despotisme, 127. Négocie et ne veut point livrer bataille, 128. Il perd la deuxième dauphine, le dauphin ; suites de ces évéïu-iiients, 132 et suiv... 155 et suiv. Dégoût que lui inspire la couduite de ta duchease da Berry ; sa froideur à l'égard du duc d’ürléans. 136. il orooiincà Villars de livrer bataille: sa fermeté, 139. 8a réconciliation avec la reine Anne, tdU, 142. Il signe la paix d'IIlrecbt, 143 et suiv. Sou indignatiuncontrela princesse des Ursios, lié, 158. Il signe avec l'empereur le traité de Itadsladl, 147. Envoie Uervrick en Catalogne, 148. Nature des documeots sur sou régne; stérilité d'éveoemenla nationaux ; sa résolution de réformerlcs moeurs; se fatigue de son exisleocc; comment s'engage dans l'alTaife de la bulle miigi-nilut, 149 à 155. Tristesst de sa vie : sa cour ; vide que lui laisse la duchesse de Bourgogne ; nouveaux coups qui le frappi-nt. 156 k t58 fies dispositions apres la mort du duc de Berry ; les légitimes sont déclarés capables de succéder à la couronne ; opportunité dt cette mesure ; scs iiifirriiités ; son mot snr son neveu; pressé de pouvoir par un testament au sort de la luonarcbie, I59é 162. Scs débats avec lord fiiairs, 163. Expulse la princesse des Cisius, 164. 165. Sa deriiiere maladie : sa mort, 165 à I6ï. Situation de son royaume; joie que fait éclater le peuple. 168 5 170. A qui eût laissé la régence ; prétendants entre qui il a é choisir ; s'arrête au duc d’Orléans ; conseil qu'il lui adjoint ; .ses motifs ; ils sont éludés. I7ü a 176. Ses funérailles. l80. fies voeux |>our les Stuarts ; ses secours au prétendant. 184, 185. Si s prodigalités. 185. 189. Aibéruni lui a été présenté, 195. La politique espagnole abandonnée. 196 LOUIS XV, roi de France, succède au litre de dauphin ; sa faibli sse ; XVI, 133 Efioque de sa naissance. 160. Conseils que lui donne son aïeul mourant, 166. Pouvoir absolu dont il herite, 170. Gouverneur, précepteur, confesseur que lui désigne son aïeul, 175. Est ennUé par le parlement à la garde du régent. Ii9. Son séjour à Vinceiincs. 180. Sou trésor vide; son palais dépouillé ; ses grands emplois aliénés. 182. Sa mort semble prochaine, 184, 191, 198, 312. Titre que
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lui donnent les^ADglAis» \ Rumeur sur les dangers qu'il eourl entre les mains du régent; coupd État qui change la Sarinteiidanee de son éducation. 132 à 137. Lettre que lui adresse le roi d'Es* .{»gne. 134. Confesseur qui lui est des* tiné;son niariagt? stipulé: sa nmladie^ bruits d'empoisonnenient. h 2tK).
Soo éducation; sa timidité; sa sauva> gérie ; sa passion pour le jeu : sa contenance au conseil de régence, s'insulleà Versnillcs ; circonvenu par YiMeroi.201 è 205. Son désespnirireiilê^eiricnt de ce ‘dernier; il l'oublie. 200. Il est sacré; comment initié aux alTaircs : préventions que le régent lui inspire contre Villeroi; il est déclaré majeur; son nimisièrc, 21^8 H 5(X). Sa douleur à la mon du duc d'Orléans ; il le remplace par V. Iv Ducy . tK)2 3<I5. Son règne manque de narra* leurs contemporains ; isolcriiriit où ronl tenu Dubois et le régent ; ses répugnances ; ses confesseurs: comment livré sans p.irtage à Fleu^ ; lui offre l'archevéché de- Reims, ôin à 3(H). Sa tacilurnité. 215. Sa nouvelle maladie, ih. Il prend le goût de la chasse ; sa santé se fbrliHe ; sa rechute; il épouse Marie Lrczinka ; son portrait brisé par la reine d.'E£pagae } 3:d) h 525- Il accueille la
t'eune reine. 328, 52îL lldissoui l'assem* liée du clergé, 335. Il disgracie M. le ^ Dqc : donne le ministère à Fleury. 336 k ' 558. Son âge ; son portrait t aa condancc en son ancien précepteur : litre qu'il lui : donne, 540 à 342, 549. Il le fait nommer cardinal ; société qu'il recherche: sn froideur pour Villeroi ; son insensibilité ; il refuse de recevoir M. le Duc ; agaceries ue lui fait M"* de Charolais; saljmiiié. 350 à 552. Nouvel c.spoir que sa santé donne À la cour d'Espagne. 553 à 356, 372. Sa lettre, son envoyé à Philippe V, 357 et suiv. Lit de justice qu'il tient^ 502 et suiv. Reçoit le {larienteDl; lui impose silence. 363. Miracles sous son regnr, 300. Mémoire qu'on lui remet contre Fie ury : il lui en signale les auteurs, 37U, 371. Naissance de son (iis, 372. Ne prend point la défense de son aïeul de Savoie, 376. Tente de rétablir son beau-père sur le trAne de Pologne.
579 à 585 et suivi.. 590. Il attaque l'emereur : ses prétentions à l'empire 590, 91 Son ministre gouverne sans parl fgo; défauts qu'il lui doit: son intempérance; ses rappfirts avec les princes du sang : se détache de la reine; ses premières maîtresses: il repousse les observations du cardinal, 417 à 428 Nom qu'il donne à Orry,->»3^i. Sa prédilection pour Maure-
pas. ^40. Troupes qu'il envoie eo Corae» 446. Sa coDvention avec l'empereur pour pacilicr cette Ile, 447. 448. Se ligua contre Marie-Thérèse d'Autriche, 45? al suiv. Scs armes en .AlIcnnigne. 457.
Fleury le prie de faire la paix, 464. Mort de son ministre : il déclare qu'il veut ouverner par lui-même ; faveur de (ne deChàtcaurous. (08 à 471 . Ne prend point part à la guerre entre l'Anglcierre et l'Espagne, 470 Volontés royales qua Rjchelicu lui inspire, 4SO. (!onimande* mont qu'il refuse au comte de Saie. 485. Sa répugnance pour l'alliance espagnole| ses déclaraiinns de guerre: cbaiigt tii> n(a dans scs conseils; inHucncc de sa maîtresse : il éloign • Teiicin ; conseils que lui donne Noailles : sa résolution de te mettre k la tête de l'armée ; alliés quMl cherche en Allemagne; ils lui échappent: sa bienveillance pour les Stuarta, ex^rédiliun qu'il propose, il refuse de voir le prétendant. 4W à 495. Conditions que lui fait le roi de Prusse: il tient lui-mémc le portefeuille des affairaa étrangères ; il part pour l'armée ; ses succès militaires, 490 à 499. Il marcha sur le Rhin; .son arrivée à Metz ; envoyé qu'il reçoit de Frédéric; sa maladie; aes terreurs; sa coufession: il expulse Mi maltresses: son entrevue avec la rt^ina; son retour à la santé et à ses babiiudas, 500à5l)3. Il se nmd au siégede FriDourg, 504. 8a popularité; il est appelé ie Bien» Aime'/ ilsonge à rappeler de Chât^auroui ; son entrée à Paris ; sou entrevue avec la favorite ; exils qu'ille loi demande; ce qu'il lui accurde; elle mbtirt; il la remplace, 51 4 è 520. Mariage de ms enfenis, 519. Misère publique que ie duc d'Orléans lui signale; moeurs qu’il affiche; sévérité de sa législation contre les huguenots, 522 à 524. Il prend goût à la guerre ; assi:»lc à bataille de Fonte* noi ; invoqué par le roi de Pruss«\ 525 à 530. Il i'abaadüune. 532. Cominenl $écourt 8tuarl. >>34. î>30. Il signe avec le roi de Sardaigne les preüiimiaircs de Rivoli, 541 et suiv- Ses coii )uèies stériles dans les Pays-Bas, 5.44. 549. Il Mcourl les tiéuuis, 555. Son désir de la paix: sa torpeur: pa.ssions qui l'en font sortir; son avarice; prodigaliié.s auxquelles l eutralne sa maîtresse ; il soutient contre elle Orry ; sa compassion pour les maux d ' la guerre; il .subit l'in- Uueiicc de l'école phdusophique: .WTl, 0 à 9. Alliés qu'il eluTche; second mariage de soo Uls; succès de ses négociations en Alieimiguo;il rc-inplace d'Argenson, lia 15. Il attaque U iiollande ;
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révolution qu'il y cause ; il assiste é la bataille de Lanfrld, 14 é 16. Désastres de sa marine. 20. Ses ouvertures pacifiques repoussées. 21, 22. Il si^rne le traité d'Aii-la-Chapelle, 2t. Il fait expulser Charles Stuart, 24, 26. 27. M°“ de Pom|iadour ; son éloipnement pour son fils: contraste entre sa cour et celle de ce prince; ses rapports avec Stanislas, avec les princes du sang; ses ministres; impAl qu'il établit; son emprunt; fermentation que ces mesures excitent; chef qu'il a donné k l'opposition ; sa prédilection pour d'Argenson, 28 é 5’. Prospérité publique; accusations que son lioertinage fait naître , 5!l. Sédition à Paris; it étite désormais cette ville: fait ereer le chemin de la Révolte, 41. État orissant du pays; anarchie dans le gouvernement; absence de volonté chez le roi: empire de la favorite: le parc aux Cerfs: ses distractions; ses rapports arec sa famille; ses débauches imitées par ses courtisans : ses profusions ; remontrances que lui fait le p.irlenient: il force l'enregistrement de l'édit du vingtième, et celui de l'emprunt, 42 è 6I. Son édit sur les biens du clergé. K2. Embarras que lui donne la querelle des prélats avec les magistrats: il saisit le temporel de l'archer éque de Paris; il exile le parlement; conciliation qu'il ménage, SS é Cl. Il adoucit les rigueurs contre les huguenots, 66. Guerre générale que cause son indolence. 68. Ses hostilités avec l'Angleterre; commandement qu'il donne à Richelieu; accueil qu'il lui fait après le succès: comment entraîné à embraser le continent; ses négociations avec l'Autriche : ses offres à Frédéric ; son irritation contre ce prince: il signe le funeste traite de Versailles. 77 4 84 et suiv. Scs avances 4 l'archcvéque ; il l'exile; ses débats avec les parlements, 93. S)8. Son coup d'État: fermentation publique; il est assassiné; ses I rreurs; il éloigne la favorite, üo 4 98. I.a venge en disgraciant ses ennemis, 160 à 1Ü1. Il attaque Frédéric. 104, 103. Il fait emprisonner 3laillebois. 110 Son amitié pourSoubise. 113. Ordres qu'il lui fait donner; il le nomme maréchal, 122. 123. Jaloux de .son fils: il lui refuse le commaiideraent de l'armée; aucun de ses ministres ne lui plajt. 139, 110. Ses idées religieuses. 1S3 4 ISS. Dis|iosé4 sévircontre les jésuites, 160. Ses hésitations ; il les sécularise et ordonne la vente de leurs biens. 162, 163. Se sépare de plus en plus de la nation; son aversion pour Choiseul; ses édits bursaux; lit de
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justice qu'il tient; il fait réprimer les parlements provinciaux; disgracie ûimoipon; sesconcessions; ubieauxdr It misère du peuple c]ui lui sont présentés, 182 4 101. 8a diplomatie secrète, 199 et suiv. Sa police particulière, 206 ei suiv. 8a froideur ; ses occupations ; son humeur contre Voltaire , 209 et suiv. Ses rapports avec la dauphines; il perd la favorite ; puis son fils, son beau-père, sa bru et enfin la reine; ses débauches ; sa déconsidération ; il refuse de présider la cour des pairs : ses réprimandes au parlement ; poursuites judiciaires qu'il active: mémoire que lui adresse Remis. 211 4 230. La Corse lui est soumise , 240. Sa crainte d'une guerre maritime , 24!i. Inquiétudes que lui donnent les crimes de la cour de Russie, 246. Actes de la czarine qu'il désapprouve 4 l'égard de la Pologne ; il est circonvenu eontre Choiseul : sa passion pour M"' du Barry, 248 4 2üO.
Mariage de son petit-fils ; il introduit la nouvelle favorite! la cour. 203,283. 285. Excité contre les parlements ; s'oppose 4 la guerre , 288 4 287. Il engage la querelle. qui se termine par un coup d'Etat et la création du parlement Maupeou, 287 4 26H. Il exile Choiseul, 263. Explosion de l'opinion publique contre lui, 273 et suiv. Protestation des princes du sang et des pairs ; comme il les ramène, 274et suiv. Comment apprécie Maupeou, 278. Nomme d'Aigiiillon ministre des affaires étrangères. 282. Révolution qu'il favorise en Suède. 2844 286. Ses rapports avec la Pologne. 287 et suiv. Sa douleur en apprenant le traité de partage. 293 et suiv II restitue au pape le cointat Venaissin, 297. Sa contre-police 4 l'égard de d'Aiguillon : satisfaction qu'il lui donne ; ses velléités de repentir ; ses visites à sa fille carmélite : sa maladie : sa mort, 298 4 308. La vieille monarchie finit avec lui: ce que la France attend de son successeur. 317 et suiv.
LOUIS XVI ; sa naissance; XVII, 60.
Est dauphin 4 onze ans. 213. Ses préventions contre Choiseul. 216.218. 249. Son mariage , 282 et suiv. Désastres qui signalent la fête que lui offre Paris, 284. Est séparé du roi mourant, 302. Son avènement; sa popularité duc 4 ses vertus privées; ce que le pays attend de lui, 318 et suiv. Etat extérieur de l'Europe , 322 et suiv. La France espère qu'il la fera sortir de .son abjection . 323. Par qui et comment élevé; a pris son père pour modèle, 324. Comment compose son ministère, 327 et suiv- S'attache 4 Maurepas,
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S30. L'influence de It reine contrecarrée par celle des ministres, 532. Turgot entreprend de former son esprit selon ses vues, 33i. Il seconde son ministre, ih. Ses indécisions k l'égard du parlement; il le réintègre. 336 à mI. Troubles qu'il apaise; sa conGance en Turgot ébranlée; son sacre, 3i2 i 3i3. Travail de Males, herbes qu'il rejette , 347 Remontrances que lui adresse le clergé , 3S2. 3S3. Mémoire que lui remet Turgot sur l'impAt, 3S6. Édits qu'il force le parlement d'enregistrer. 3o9. Il abandonne son ministre, 36.3 à 363. Actes de son gouvernement contraires è scs sentiments personnels ; ar qui Necker introduit en son estime, 67 à 369. Celui-ci lui propose l'établissement des assemblées provinciales, 380 i 382. Renvoie Sartioes, 383. Abandonne Nccker, 386, 387. La guerre d'Amérique commence sous son régne , 389. Secours qu'ilautorise en faveurdes insurgés, 394.
Franklin lui est envoyé , 396. Est entraîné i se prononcer ouvertement . 397 i 399 Circonstances qu'il laisse échapper, 401. Visite que lui fait Joseph 11 ; leurs négociations. 401 à 403. Opposé au voyage do Voltaire, 404, 403, 471. Il commence la guerre . 486. Récompense La Clochetterie. 409. Félicite Sartines et d'Orvilliers. 410. Disposé k transiger avec l'Angleterre, 416. Retenu par l'ascendant de Franklin, 422. Effort auquel Washington le détermine, 424. Choisit mal le champ des opérations maritimes, 433. Récom^nse SuAren . 439. Sa mé fiance de l'Autriche ; motifs de rupture que lui donne l'empereur; sa médiation amène la paix de Teschen, A41 à 443.
Faveur qu'il accorde è Vergennes , 444 et suiv. Ses ministres augmentent les impAls: il casse les arrêtés du parlement de Besançon ; tendance de son cabinet ; sa probité sans force; son mot à d'Ormes- SOD ; faveur qu'il accorde au duc de Penthièvre, 446 k 430. Candidats qu'on lui propose pour le ministère des finances; il refuse de rappeler Necker ; embarras que lui donne le clergé, 432 à 434. Rcrels qu'il donne k Maurepas; naissance e son premier fils ; cabale contre la reine. 43.3 à 439. Par qui sa sœur gouvernée, 460 Représentations qu'il fait à Marie-Antoinette, 463. Pureté de la réputation de sa mère, 464. Il nomme colonel le comte de Laval , 467. E.st dominé par la reine ; sa tacituroité; son goût pour les travaux manuels ; pour la serrurerie; railleries de sa cour; ses connaissances en géographie et statistique; sa passion pour la chasse; scs mémoires;
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il met k la loterie, 4&1 à 479. Faste de ses frèreSv Pureté de ses moeurs, 475. Il achète Rambouillet, 476. Exior<sioo qu'il ne^répudic point, 477. Soa indulgence pour Colonne, 478. Fdils qu'il signe. 479. Agiotage que son ministre réveille. 48i. Son aversion pour le cardinal de Rohan, 185. Il le fait arrêter, 480. Il aurait voulu faire don à la reine du célèbre collier, 489. Ses connaissances en marine: son voyage è Cherbourg. 49t.
Secours qu'il donne aux Hollandais; il convoque les notables. 496 à 498et suiv. Idées que son niini.slre lui suumel; méfiance qu'elles lui inspirent ; il ouvre l'assemblée , 500 à 505. Chagrin nue lui cause la mort de Vergennes, 5ü2. Il refuse k Nccker d'être entendu par les notables V 505. Sun inconséquence à l'égard de cctle as<'Cmbl6e; it renvoie Miromesnii; change son ministère: exile Necker ; son néant ; il s'y soumet. 501 à 511. D'où ses répugnances k l égard de Brienne. 5t !. Son système politique préférable à celui qui triomphe. 514. Fdils u'il fait enregisirtr en lit de justice, 16. Refuse de coinoquer les état.s généraux ; sa séance royale; ses rigueurs, 517 et suiv. Ses luliesavcc le parh menl, 519, 521, 525 et suiv. Lit de justice qu'il tient; il établit une cour plénière , 524 et suiv. Dénulaiion qu'il reçoit de la Bretagne, 5'z8, 529 II abandonne Brienne; sa torpeur. 551 à 555 et suiv. Grade qu'il a donné au prince de Sain), 558.
Son incapacité militaire. 540. 11 remet Necker à la lélc des alTaires. 542. Mémoire que lui adressent les princes, 550 et suiv. Vote des notables «lu'i! respecte dans les élections, 569. Pour(]uoi ehoisit Versailles pour lieu de réunion des états généraux. 560. .Sa vaine résistance au mouvement des esprits; dominé par rassemblée: 569 et suiv.
LOUIS STAMSLAS-XAVIKR (locis xviii). Monsieur, comte de Pro>ence, frère de Louis XVI; son éducation; XVII, 324. Est inoculé, 527. Son mémoire en faveur du parlement Mniipeou, 556. Scs bonnesdispositions k I égard du parlement rappelé , 541. Itünîstre qu'il tente de faire nommer. 568 et suiv. Opposé k Nccker, 571, 585. D'Ormesson refuse de nayersesdclUs. VM. Sa T rame hostile 3 Marie-.Vnloinetle, 457. Scs rapports avec cette reine: ses goùt.s littéraires: son attitude po1iti()ue. 470 et suiv. Ses dettes payées, 476. 495. Libéroliléde son bureau a l'assemblée di's notables ; réunions chrx lui, 5(H. 5o5. Son bureau k la seconde assemblée des notables;
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vote p«ar la double représeoltlioii, 848 el suiv. mémoire qu'il refuse de signer,
J,OUIS, 61s aîné du saint Louis; sa naissance ; IV, 31^. AeUs signés du son nom, 3D4. Délourne sou père de se faire moine, 433. belles espérances qu'il donne ; son pere reshorle à se faire aimer du peuple ; sa mon à seiic ans,
LUUIS, nis de Charles VI . prend le titre de dauphin ; VII, 113. Est enlevé
far Jean sans Peur; as.siste au conseil, 61 à tU.'i. bollieite son pere contre le droit de prise. 181. Entend le sermon de Jean Petit, 11)1. 8a niere l'enleve de . Pans . 163. Il y fait son entrée ; conseil qu'il préside. 1U7. Il déclare la mémoire du duc d'Urléans jusunée, illU. Assi.ste à l'entrevue de Chartres , 204. 8a part dans le gouvernement , 2Ü6. 8oii séjour i Melun, 216. Le pouvoir royal lui est délégué, 22U. Préside le conseil;interdit aui priuces d'armer, 227. Son impuissance. 232. Il fait scs premières armes, 238. Leroi invoquesonrcle; il rassemble l'armée royale, 243 II fait faire la paii; sa présence à l'assemblée d'Auicrre, 248 4 247. Faveur qu'il accorde à d'Url^ns.
Assiste aux états généraux
Entend les remontrances de l'université, 283. Soupçons qu'il inspire é Jean sans Peur; il nomme Des Essarts gouverneur de la Bastille, 284, 285. Il admet les insurgés de Paris; ses reproches au duc de : Bourgogne ; ses favoris emprisonnés ; sermons qu'il essuie ; scs dérèglements; dominé par les Caboebiens; il cherche k s'échapper de Paris; invoque le secours des princes. 246 k 2CI. Rigueurs des jugrs par lui institués; il ne s'oppose pas au supplice de Des Essarts; ses terreurs; ses débauchés ; réprimande que lui fait Jacqueville; sa résolution de fuir, 261 k 268. Il enlend les propositions des princes; dirige la réaction contre les Cabochicns; prisonniers qu'il délivre; publie kpaix; fonctions dout il dispose, 260 à 268. Son incapacités ses débats avec Bourgogne. 27i, 272. 2811. Contient les Parisirns,273. Accompagne son père à l'armée, 274 et suiv. Il fait la paix d'Arras et la hiitjurerparJes opposants; sa retraite, 277, iïS. Ses prodigalités; il disgracie son chancelier, 281, Réaction Armagnac pendant son absence, 282. Il excite les princes du sang; fait saisir les trésors de sa mère; rompt avec Jean sans P.cur; remet le pouvoir au duc de Berry, 288 à 286. Il se rapproche du duc de Bourgogne ; ses mesures contre l'Angle-
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terre , 287 à. 289. Il marche contn Henri V , 290 , 291. Offre un renfort de Parisiens qui est refusé, 29i. il ne soit pas l'armée. 292. Sun retour à Paris ; se mort. 299, 50U.
LOUIS de France, grand dauphin, 6U de Louis XIV; sa naissance; XV. 81. Son ménagé, 278, 276. Elevé par Bossuet, 293. Prend Pfailipsbonrg; sa valeur, 374, 378. Son aversion pour la dauphine, 389. Il commande l'arinee du Rhin, 391, 393, 426, 429 à 431. Ses habitudes à la cour; présent aux préliminaires du mariage de son cousin , 410 a 412. Est au siège de Namur, 418. Est de l'armée royale , 426. Commande les armées des Pays - Bas , 440. Scs amours avec M"e Choin; sa niullesse,482. 489. Projet de lui fiiirc épouser la reine d'Espagne, 813. Sc prononce pour 1 aeceptaiiuu du testament de Charles II , 818 à 8l7. Sa maladie, 822. Jaloux de son fils; XVI, 84. 118. Conseils auxquels il assiste, 96, 97. Sa prédilection pour le roi d'Espagne; scs rapports avec son père ; son mariage secret, 117 cl suiv. Ses préventiuna contre le dne d'Orléans , 121. Sa mort, 124. 12».
LOUIS de France, duc de Bourgogne, second dauphin , sa naissance; XV, 299, Son mariage, 461 , 480 et suiv. Camp formé é Compiègne pour son instruelieD, 485 A pour précepteur Feurlon, 489, Commande sous boufflers l'armée du Nord, 840, 841. Revient à Versailles, 843. Est envoyé sur le Rhin, 881. Ses opérations, 888 el suiv. Envoyé en Provence ; XVI. 64. Envoyé dans lus Pays- Bas sous la tutelle de Veiidéme; son incompatibilité avec ce prince ; leurs opérations eouimuncs ; leur échec k Audenarde ; ses suites ; il ne fait rien pour sauver Lille; il quitte l'armée. SU a 86. Conseils auxquels il assiste, 98 à 97, N'est point aimé du roi. 117. Dénigré par son (leie et par Vendôme , 1 18. Devient,dauphin , 128. Sa mort, 131 el suiv., 138 el suiv.. 186. Un de ses projets d'administration adopté, leU.
LOUIS, dauphin, lils de Louis XV; sa naissance; XVl, 372. Club que tient son sous -précepteur, 436. Visite sou père malade à .vielz; iiiécuulentemeul déco prince, 803. Sun premier mariage, 6(9.
Se rend à l'armée ; assiste à la bataille de Funtenui, 820 cl suiv. Est veuf, 847. Sun second mariage ; XVh, 1 1, 12. Ses princi|K's religieux ; son aversiou peur la conduite de son pere ; haine que lui voue la favorite; uviilrasie de sa cour avec celle du roi, 31. Il est l'espoir des
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ijétuiles. 4S. N*j»s«nee de MD lecond . fiJ» (Luuis XVIJ. «0. Le roi lui remet la > direclioD duvaSaires. à 100. Il demande vainement le commandement de , l'armée, 130. Son dévouement aux jéauites, 183. Sa rupture avec Choiaeul, 100 Ses amis espionnés par le roi, ilUO. A Kaillé par M“< de Pampadour, iU9. Sa
r lion à la cour; sa cabale; il perd son allié ; déclin de sa santé ; sa mort, SU à Sll. Son lils le prend pour modèle et suit ses conseils écrits, 3zi. 327, ül, ééü. Pureté de ses meeurs. 47.3.
LOUIS II, empereur, défait par les Sarrasins; II, 80, Sou lot, 03. Sa vainc tentative pour dépouiller son frère Charles, 04. Appelle l.othaire en Italie, 1 13. Son embarras à la mort de ce dernier; il oc peut disputer son héritage malgré l'appui du pape ; scs victoires sur les Sarrasins ; ses discussions avec l'empereur d'Orienl sur le titre d'empereur; sa captivité dans le palais du duc de Uéuéveut ; ses guerres continuelles en Italie, 126 à 120. Sa mort sans lUs, 1 188. Puissaucc des ducs italiens sous lui et son père ; l'Ilalie est une fédération de princes, 188.
LOUIS I V, empereur, roi de Provence; 11, 174 Traité en Ois adoptif par Charles le Chauve. 178. Porte d'abord le titre de duc, 186 Proclamé roi, 187. Aux prises avec les Sarramns, 202. Couronné roi d'Italie ; puis empereur ; ses succès ; ses revers ; est pris et aveuglé ; bu de son règne, 202, 203. Sa famille dépossédée,
LOUIS V, empereur, fait la guerre è I Frédéric, son compétiteur; V, âO, 378 Conlirme les. libertés suisses, 376. tisane la vietoire de élubldorf ; Charles le wl se déclare son rival ; son échec ; il se réconcilie avec Frédéric; lidélilé de ce
Îirince. malgré les instances du pape ; eur traité; . la diète le reconnaît comme aouverain légitime : il prend à Milan la couronne de Lombardie, 4UI à 4(17. Bon retour en Allemagne, 436. Secondé par les ordre.s mendiants : protecteur d'Occam. 450. Négociation de Philippe de Valois pour le supplanter, 440. Êxeile les ennemis de Ji'Sn XXII ; cheiehe à le faire déclarer hérétique, 464. Avances que lui fait Benoit VIII ; leurs négociations entravées par le roi de F rance. 470. Est aux prises avec Charles de Luxembourg ; ses succès ; ses nouvelles instances auprès du pape : comment elles manquent leur but. 472. Sa ligue contre Philippe avec Édouard III, malgré le pape; son plan d'attaque contre l'iii-
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fluence franfaîM k la cour d'Avignon ; diète qu'il tient ; il déclare Philippe déchu de la protection de l'empire; son méconleateiiient; son départ pour Francfort. 480, 4811. 40t à .UM). Inquiéludea
?|u'il donne à Philippe : menace.s que lui ail le pape ; liostihlé des prêtres contra lui ; il iiuiiii|ue de parole à l'Anglais et prèle l'oreille au n^ociateur du roi de France; il cherche sans succès à porter ses armes en Italie, 41)6 è 498. Renfnrt qu'il envoie à Edouard, 499. Rompt encore avec lui ; le pape lui refuse I absolution; VI, i. 8. Il donne à son Bis Guillaume de Bavière la succession du comte de Uainaut, 80. Philippe se réconcilie avec lui, SI. Embarras que ce prince lui a suscités; son alliance avec Imuis de Hongrie ; iiien vccs que lui fait le pape ; il est excommunié, 6t. Il expulse Charles de Luxembourg que le pape a fait élire roi des Romains. iO. Sa mort,
LOUIS (li acBMAVigcE), fils de Louis le Débonnaire ; 11,7. Reçoit la Bavière et le litre de roi, 17. Amène des troupes à son père; rejoint Pépin révolté, ,v6. Son départ, 38. Signe la sentence de mort de ses partisans. 4t. Soulevé encore; se soumet de nouveau ; se ligue avec ses frères, 43 à 48 Blême l'emprisonnement de son père. 48. .Marche pour le délivrer, 49. Le seconde contre Loihairs; son lot augmenté, 81, 82. Puis réduit; il se résigne. 8.3, lit. Reprend les armes; son armée l'abandonne, 86 Refuse de recanoaltrc le dernier partage de l'empire ; aux prises avec son père ; ses troupes évileiiLic combat. 87. En Bavière à la mort de son père, 61. Fait reconnaître son autorité au delà du Rhin; ses hostilités avec Lotbaire, leur. trêve. 62. La guerre rccumiiKmce ; sa part à la victoire deFontena]'; il retourne en (ieriatnie ; son entrevue avec Charles, le Cliauve, GS à 7 1 . Leurs négoc. allons ils signent avec Lolhaire le traité de Verdun ; sa part est la Germanie. 72. 73, Vaincu par les Slaves. 80. Sa conférence; acs coDvenliuns avec son frcrc aîné, 8S. Scs opérations contre les Nuriiiands et les Slaves ; les grands de la Neuslrie lui ulTrenl la couruune : entre en France à la tête d'une armée ; dépossède son frere ; quel usage il fait du pouvoir, 102. Rappelé dans son royaume ; reperd la couronne, comme il l'a gagnée, san.s bataille ; pénitence que lui impose le concile de .McU au sujet de cette guerre, 98 à 1U3. Son entrevue avec Charles; leur pacilicaliiin, 108. Ses embarras è la
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mort de Lothaire, 126. Sa maladie ; il partage son bérilage; provinces qu'il garde, 1:^ b 128. Scs apprtls à la nouvelle de la captivité de Louis II ; sa confusion ; restitutions auxquelles il consent, 129. Appelé oar la diète d'Italiej y envoie son uls Cnarics le Gros, 138, L’Allemagne, sous lui, est un gouvernement presque républicain, 139. Envahit la France; se retire, i6. Sa mort; partage de ses États liO,
LOUIS IV, roi de Germanie et de Lorraine ; sa longue minorité : sa mort : le dernier des Carlovingiens d'outre-Rhin ; caractère de son règne ; son successeur ; 11, 2t)2, 205,212, 213.
LOUIS, roi de Saie; son parti en Aquitaine ; II. 93. 9i. Accompagne son père en Fronce, 139. Son avènement en Tburinge : ses avances repoussées par Charles; il demande le jugement de Dieu ; scs ebampions ; sa victoire è Andernach, Ul , U2. Partage avec scs frères la Lorraine ; fait la paix avec Louis le Bègue, ISl. Sa conférence avec lui, 1S6. Ses tentatives pour s'emparer de la couronne de France, 137. 158,100, 1G2. Survit i scs enfants ; sa mort, 1C3.
LOUIS , landgrave do Tburinge ; croisé avec l’empereur Frédéric II; sa mort. IV, 8t.
LOUIS, palatin du Rbin et de Bavière; chargé d'élire un empereur; sur qui sc fixe son choix ; V. 29.
LOUIS, électeur palatin, secourt scs co-religionnaires en France; XII. 117.
LOUIS 1'', roi de Hongrie ; ses luttes avec Jeanne de Naples ; VI, 60, 88, 366 et suiv. Époque de sa mort, 311. Son ambassade en France. tl2.
LOUIS, duc de Bavière, nommé tuteur du dauphin, fils de Charles VI ; XI, 3tl. L’enlève de Paris; atteint par Jean sans Peur; l’y ramène, 3t6, 347. Suit la reine à Melun. 379. A part aux dépouilles de Montagii, .101. Mariage sti-
Sulé pour lui. 402. Entend les doléances e l'université , 436. Son arrestation, 44i. Devant quels juges traduit, 447.
Est délivré. 430. Sa maladie, 460. Il assiste au service du duc d'Orléans, 4<i6.
LOUIS II, roi de Hongrie, tué à la bataille de Muharz: X, 104.
LOUIS, roi d'Espagne ; sa naissance ; XVI, 70. Emmené à Valladolid, 111.
Son mariage stipulé avec M"> de îilontpensier, 288. Son père abdique en sa faveur, influence de ses conseillers; il fait emprisonner sa femme; sa mort, 311 à
LOÜ
LOUIS duc d'Anjou, roi de Sicile; armé chevalier ; VI. i09. Livré en otage au roi de Navarre. 129- Pari qu'il prend à la balaillc de Poitiers, Assiste aux étals généraux, 171. Otage de son père, 215. Comment rachète sa liberté; son manque de parole. 229. 230 11 as* siste au sacre de Charles V, 2i2. Nommé gouverueur du Languedoc, réclamé par rAnglelerrc , 2i3. xMarebe sur la Bretagne, 2^7. Le roi l'envoie auprès de l'empereur, 253. Son despotisme ; son indépendance au Midi, 2Ü5. Il préside les états de Languedoc. 2h8. Fait saisir la seigneurie de Montpellier, 272. Se> court lleiiri do Transtamarc ; Tait attaquer en Provence la reine de Naples, 277 à 279, 282. Sc prépare à la guerre, 285. Ordres que lui donne le roi. ih. Scs forces; capitaines qu'il fait périr, 291. Sa mission, 290. Il fuit noyer le commandant de la Roche-sur-Yon. 297. Il licencie son armée , 302. Sa deuxième campagne, 306. 307. Réconcilié avec le roi ue Navarre; son frere le retient à Paris. 315. Sa visite au pape, 318. Mollesse de scs opérations, 324. Otages qu'il fait péiir en BreUgne ; sa retraite, o32. 11 suit à distance l'armée anglaise; vaine médiation des légats du pape, 333, 354. Convient avec l.anraslre de /eiiir une Journée; se trouve seul au rendezvous; signe une nouvelle trêve; scigneues aquitains dont il réclame et obtient l'hommage; suite et succès de ses hostilités. 358, 539. Séance rovale à laquelle il assiste; le roi lui réserve la régence, 342. Son pouvoir souverain en Languedoc, 34i. Ses rapports avec Grégoire XI, 3443 à 348. Négociateur è Bruges ; son ambii'on ; il se ménage rentrée de l'italie ; il réclame la succession de Jayme de Majorque; fait alliance avec Trànstamare contre le roi d'Aragon : arceple la médiation du pape. 450 h 351. Réconcilie les comtes de Fois et d'Annngnac; no se rend point au congrès de Bruges , 352. Subsides (ju'il lève ; ses opérations militaires. 355 et suiv. Il saisit .Montpellier, 358. Renonce à prendre Bordeaux, 300. Ksi aditpté par Jeanne de Naples. 3(35. 571. Soulèvements contre lui en Languedoc , ses rigueurs ; .sa sentence cruelle contre Montpellier: il la modifie, 558 à 57!. Son rappel. 372. Armée qu'il rassemble conirc la Bretagne ; clic se dissipe; trêve qu'il demande ; le duc le pr» nu pour arbitre : sa démarche ai^jrès de Duguesclin ; sa disgrâce, 583 à o87. Il s'empare du trésor deson frère; assiste à ses obsèques, 390 à 592. Uispo-
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siüon du roi i son égard. 397. Il réclame le pouvoir: accord auquel il consent; sommes qu'il saisit ; ses débats au sacre de son neveu ; sédition i Paris : comment il l'apaise; restitution qu'il veut en vain faire aux juifs; préoccupation ue lui donnent ses propres intérêts, 97 é é03. Institue un conseil de régence dont il est président éOS. Pourquoi les
Îtrinccs lui abandonnent les trésors de a monarchie, lOb. Il convoque les états de la langue d'oil ; ne réussit pas h rétablir les impAts sur Paris; ambassade qu'il reçoit du roi de Hongrie ; sa colère contre l'université. 412. Ne met point i profit la désorganisation du gouvernement anglais ; scs conventions avec Richard II ; son avidité : scs mesures fiscales ; il excite un soulèvement à Rouen et è Paris ; sédition des maillotins : ses vengeances ; il convoque les états généraux h Compiègne ; demande des subsides; enjoint aux bourgeois de Paris de rendre leurs armes; condition <me lui fait la ville et qu'il accepte. 42!Ui 436. Sa marche sur Naples ; scs forces ; son entrevue avec le duc de Berry; ses alliés: il reçoit l'investiture et prend le titre de roi ; exhortations du pape ; il écrase en Provence le parti de son rival ; accueil qu'il reçoit en Italie ; son entrée dans le royaume de Naples, 427, 430, 431, Influence de son absence sur le conseil de régence. 433. Futilité de ses droits; parti qui se déclare pour lui; son prompt épuisement; misère de son armée; vaines provocations qu'il adresse à son rival; sa maladie; sa mort: disperrion et ruine de son armée; sa famille, 470 à 472. A oublié ses neveux captifs en Angleterre. 499.
LOt'IS II d'Anjou . roi de Sicile, dépossédé è la mort de son père : VI . 472. Parti qui se forme pour lui , 492. Armé chevalier; VII. 13. Entre avec le roi A Avignon; reconnu en Provence; proclamé à Naples ; couronné par le pape ; son mariage, 18. 19. Luttes de son parti; il débarque en Italie : est accueilli dans sa capitale, 30. 31. Est obéi ; ses désastres : son retour en Provence, 84. 11 fortifie le parti de Benoit XIII; lui donne asile, 133, 134. Sa froideur pour ce pontife, ISI. Sa position au conseil d'État de France, ISa. Convoqué par Jean sans Peur , IGI. Négociateur auprès de d'Orléans, 165. Médiateur entre les deux ducs. 165, 166. Subsides qu'il retient, 173. Tient cher lui le conseil , après le meurtre de d'Orléans, 184. Ses conférences avec Jean, 189. 11 assiste au ser-
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mon de Jean Petit, 191. Rejoint la reine, 194, 202 à 204. L'amour des plaisirs le retient A Paris, 214. Son expédition en Italie; son impatience ; son retour ; son armée entre a Rome ; il fait alliance avec Jean sans Peur; fait hommage an nouveau pape; son parti aflaibli; ses négociations en faveur de Jean, 220 à 2^. Son protégé nommé maréchal de France. 241. Secours qu'il porte au roi et au dauphin, 243 A 261, 265. Sa présence A l'assemblée d'Auxerre, 247. Son entrée A Paris, 264. Il renvoie la fille de Jean sans Peur, 270. Chargé de garder Paris, 274. Rejoint l'armée roplc . 291. Sa retire en Anjou, 299, 3(10. Le prince Charles lui est confié, 305. Soiipçonni de l'empoisonnement du dauphin ; sa mort, 308.
LOUIS III d'Anjou, roi de Sicile ; son mariage avec Catherine de Bourgogne; VU, 221. Ci’tte princesse est renvoyée à son père , 271. Nouvelle union projetée, 318. Son désir de la paix, 342. Son expédition A Naples ; il est proclamé roi, 360, 361. Sommation que lui adressent les états de Chinon. 418. Son établissement en Italie; mariage que sa mère recherche pour lui ; 469 A 474. Sa mort: VIII. 13.
LOUIS I", comte de Flandre, d'abord comte de Rbétcl ; son mariage : V, 369, 371. Son avènement: son conseiller; don qu'il fait de la seigneurie de l'Écluse; il amnistie les Brugeois soulevés: ordonne de tuer Robert de Cassel ; fait brûler Courtrai : est arrêté par les bourgeois et retenu prisonnier ; n'a plus pour lui que Gand ; mis en liberté A la demande du roi de France; serments qu'il prête; il se rend A Paris; traité qu'il stipule avec ses communes, 395, 399. Assiste au sacra de Philippe VI ; est armé par lui chevalier ; l'invoque contre ses sujets 430.
Rentre A Bruges ; ses vengeances, 433, 434. Ses prétentions A l'Artois. 442, 450. Il réside A Paris; Anglais qu'il fait arrêter ; mécontente .ses smets, 475 Son mépris pour eux, 479. Fait exécuter Zry er ; est expulsé. 481. Sa flotte vaincue A (ladsand,4S4. Il confirme les privilèges des Flamands et les désarme, 492, Il craint d'étre arrêté par eux et s'enfuit, 493. Sa fidélité A la cause française ; son refus de traiter avec Édouard. 504. 56Â. Fait partie de l'armée royale, 512. Son retour en Flandre ; il en est encore expulsé; VI, 15. Rentre A Dendermonde; Édouard cherche vainement A le faire déposer. 48, 49. Est tué A Crécy . 70.
LOUIS II, deMAIe, comte de Flandre,
J by Cl '< ylt
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blessé h Crécy : armé chevalier ; accaeil
Su'il reçoit en Flandre ; refuse falliance U roi d'Angleterre; arrêté par ses sujets . ses promesses; il s'échappe et se réfugie en France ; VI . bO. Effet de la fureur des Flamands, 82. Sun retour dans son comté ; ses cruautés . tlb. tM>. Il éuouse Marguerite de Brabant, 103.
bassiste point aux états généraux , llO. A qui doit passer son héritage, 221. Est invité au sacre de Charles V , 258. Mariage de sa Htle avec le second duc de Bourgogne, 29i. Désir de Charles V de s'assurer de son alliance ; \isitc que lui fait son gendre ; il renouvelle les traités avec l'Angleterre, 5lb, 510. 321. Donne asile au duc de Bretagne, 5ô5. Il reconnalt Urbain VI. 307. 8is debalsavec son suzerain : ses luttes avi*c ses sujets ; son voyage à Paris; assistance que lui promet le roi; eonsnls qu'il lui üoiiiie ; son retour ; supplices qu'il coniiuande ; la guerre s'engage entre les nobles et les bourgeois, à 382. 11 est cboisi ^our arbitre par le duc de Bretagne, 58o, o8ü. Pourquoi n'assisie point au sacre de Churk-s VI, 401. Son entrée a Bruges: ses vengeances; villes qu’il soumet et as< siège; scs traités; ses bostiiiies tiouvciU's ; ses succès ; niédiaiiun qu'il repousse; il perd la bataille de Bruges ; sa fuite , ^13 à 422. Sa détresse a l.illc ; ses plans ; troupes qu il rassemble ; son entrevue avec le duc de Bourgogne; ses cruautés. 4^)3. 437. Il fait hoiiimage à Cbarles VI comme comte d'Artois. 450.
Obtient que Bruges se racheté du pillage, 4ii. Di rnando vaineim nt la grâce de Courlmi. 448. Soilicilé de ivconnaltrc Cléiiiiuil VII, ih. Prend ronge du roi, A4U. 8a violence contre les marchands anglais à Bruges. 433. Attaqué par l'évéque de Norviu h: sa défaite, 438. Il invoque le secours de Lharks VI, des ducs de Bourgogne et de Bretagne . 439. Sort de scs partisans a Bergucs. 400. il est poignardé par le duc de Berry; sa mort décide une trêve générale, 40o.
LOUIS, lils de Koberi III de Flandre, comte de Neven» 1 1 de Rhéli-I. est mis en possession de ses lit fs ; V , :î87. Cité au parlement, arrêté et dépo.ssédé: but de ces rigueurs, 520. 8a prest nce à la cour de Louis le Hulin, 342. Est encore cité au parltincni, 309. Ses tkfs en France «ont cünlist]ués ; il aeemnpaEne son perc à Pans , 37U. Emprisonné par lui cl accusé d'cmpoisoniu ment , 571. Mis en liberté; sc relire à la cour de France, 372. Sa mort, 495.
Louis, duc de Sai oie, d'abord comte
,JUMJ
de Genève; son mariage: VII, 494. Haine qu'il porte aux Suisses; Vlll. 81. Sesoé- ^ciationsà ieursujet, 87, 88. Le dauphin (Louis XtJ épouse sa tille , 143. Attaqué par Ubarles VU ; fait la paix. 146. Aux prises avec son gendre, 190. Méb'anca qu'il inspire à ce prince, 190. Sa faiblesse; opprimé par son second Ois ; il invoque l'aide de Louis XI; son voyage en France, 272.
LOU«S il, marquis de Saiuces, reconnaît Charl. s Vlll comme son seigneur ; pourquoi ; IX. 11 1. A livré aux Français i'eiilree de riialie, 141. Part |>our Naples, 13t. Sollicite Louis XU contre Alexandre
VI, 275. liassvinblesur le Garighauo les débris de l ac mée de Nemours: est rejoint par Gonzague, 287. Prend le coiuniaude> ment general , 289. Laisse détruire l'armee sur le GangUauo, 21>U Se réconcilie avec la Sainte- Ligue ; 383. L'armée de F rauçüis 1*^ entre dans ses Etats, 455. Anieueau roi un reniorl qui est intercepté; X, 32. A ordre de rallier les vaincus de Pa\ie, 03.
LUUtS, abbé de Saint-Denis, enlevé par les Nuriiiands ; 11. lUi.
LOUIS, bis de Cbarles de Lorraine ; quand sa postérité s éteint ; II, 525. Elle subsiste en Ailemagiie ; oubliée des Français , 400.
LOUIS, comte de Chartres et de Blois, ligue avec Kichard Cœur dr Lion ; 111, 133 a l37. Prend la croix, 174.
LOUIS d Anjou, éiéque de Toulouse ; le pape Cleiiieiil V s'occupe de le faire canoiiiMT : V, 277. A qui sa mort laisse riiéredité du Irène de Naples. 513.
LOUIS de larente épouse Jeanne, reim- ue Naples; débarqué avec elle à Nue : V 1 , 88. Est couronné par le pape et rentre a Naples, 8n. Invoqué par lui contre les Vaudois, 119. Sa mort, à26.
LOUIS de Navarre, frère de Charles le Mauvais , délie Charles V ; ses bostilllés contre lui; VI, 2^43. Fasse à Naples. 248.
LOUIS, coinle de Blois ; sou mariage;
VII. 4iÜ
LOUISE de Savoie ; son mariage avec le comte d'Aiigouléuie . IX , 92. Accocil qu elle fctil à Philippe d'Autriche, 266. Sts rapports avec Gié ; elle dépose contré lui; 298. Haine rnutu< lie quelle et lâ reinest- portent: X.593. Bon accueil que lui fait cette princesse, 597. Sun exil, 41 . Avis quelle reçoit, 421. Son âge à l'avént ment de son bis ; ses mœurs ; son école de galanterie : ses mémoir* s ; son amour pour sou bis, 423. Cause dé U fortune de Duprat, 429. Est nommée régente, 434. Attend le roi à Lyon ,
LOU
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'446* SoD indulgence pour les vices de son ûls ; dirige les affaires de TËtat , 458, 480. Adresse avec laquelle elle flaUe les Médicis, cl conduit les né-
Sucialioos , 485 à 465. Trompe les La larek , 47ü. Subsides qu elle promet à Lautrcc ; 405. Kuleiid les remontrances du parlement; X, 8. Pourquoi détourne les fonds destinés k Laulrec; sa concussion dévoilée par Semblançay ;sa vengeance; parti à la cour pour elle; mépris qu'elle inspire au conueiable; elle lui fait offrir sa main; est refusée; revendique du chef de sa more les biens provenaut des Uuurbons. lO à Le complot du connétable lui est dénoncé , 29. Par qui ce unncc regardé comme sa victime, 52. Est nommée régente, 46.
Lettre que lui adresse son fils captif; difficultés de sa position; dévouHiiient de Vendôme, 57 à 6<‘. Est accusée des malheurs de l Eiai, 61 . Son mécontentement contre Guise; rejointe par lui à Lyon; Lautrcc 1*^ rejuiui aussi: mesures de défense qu ils concertent; demandes que lui adresse le narlemcnl ; satisfait à celle de faire brûler des hérétiques: s'occupe de diviser la ligue, 62 a 65. Son traité de Moore avec Henri V1JI,6Ü. Elle trompe les alliés. 67. Elle préparé le passage du roi eu Espagne ; sa correspondance avec Charles; trêves qu'elle signe, 60 a 71. lioniplüt qu'-eile lui dévoile, 72. Nommée régente parl'édit d'abdication, 75. Ac cueille son li'Isà Uayuuiie, 77. Renonce à rien reprendre en Italie, 85.
Négocie et signe avec Alarguirite d'Autriche le traité de Cambrai, 104 à 105.
Son iulluigeuce pour le prince d'Oraiige, llO. Terres qu'elle donne en payement 4 I empereur, 115, Son influence religieuse sur son fils: sa bigoterie; sa mort; tréaors qu elle laisse, 1j5 . 154. Revendication qu'elle pouvait exercer sur son xrere, 177.
LOUISE d'Anjou, duchesse de Nemours : sa mort ; VIH, 446.
LOUISE d'Orléans , reine d'Espagne ; Mn mariage stipulé avec le prince des Asturies; XVI, 288. Est conduite en Esi'agnc; ses vices, SÜH). S. captivité; elle perd sun mari, Slâ à ôlH.
LOUISE - ÈLISABEXH de France épouse l'iiitànt don Philippe : ï VI,
Sa mon ; XVII . ilü.
LOUISE de France. hllrdc Louis XV, carmélite ; visites que lui fait son p«re :
xvii.^ys.
LOUl', lils de Hatton, élu duc p ar les Gastons ; 1. 37i. Livre Uunela, son oncle, à Ubarkaugiie ; conlirmé dans
son dudio, iü. S'allie aui Navtrrais contre Charlemagne, 392.
LOURDIN ÜESALIGNY,chambell«a de Jean sans Peur ; son arrestation ; VU, 2SI.
LOURD SC charge d'assassiner Henri IV ; est eiécute ; XI, ISi.
LOUVE!', chef armagnac, s'enferme à la Uastille ; XII, 32A. Son influence sur le Dauphin, 333, 374. Ses efforts pour la coDscrver, 392. Il est éloigné de la cour, 392 à 394. Reconnaît le pape Martin V, 399.
LOUVICNV; sa déposition contre Chalais, XIV, iS.
LOU VILLE est mis à la Bastille; XIY,
LOU VILLE (LE lARQUis DE) iccompDgDe Philippe V en Espagne; XIV, 442.
LOUVOIS (LE iarquis DE), ambassadeur de France à Rome , sollicite pour Richelieu le chapeau de cardinal ; XIU,
LOUVOIS (LE TELLICR, HARQUI9 DS) ; époque de son entrée au inimslere; XV, 78. Sun activité; son inleltigcnce, 120, 121. Devient l'eimenii de Turenoe, 159, 140. Cuntribue à la conquête de U Franche-Uumté. 147. S oppo.se à ce que Lau/un scil grand uiaiire de l’arlitlerie, 175. Op^jusé a son mariage, 177. Ses apprêts de guerre, 180. Cootnbue à perdre Lauzuu ;sa rivalité avec Colbert, 185. Son arrogance à l'égard des députés hollandais, 177. ConUition de paix qu'il leur prupüsi*. 198. S'oppose à U démolition des forteresses prises. 201. InquiétudiS que le roi lui expniiu' pour Charleroi, 205. Scs ordres a Turenue, i6. Prédilection du roi pour lui ; pourquoi, 204. Villes d'Alsace dont il s'empare, 2U7. 11 desse r t Turc ii n e , 2 1 0, 2 1 7 . Es i près d' être disgracié ; ses excuses au maréchal, 219, 222. Uumment le fait remplacer , 227, 228. Keiiforce Luxembourg, 252. Succès qui lui sont dus ; sa récompense , 254, Ejiüarras qu'il suscite à Colbert, 273, 504. Son zèle pour la grandeur du roi, 283. IJ corrompt les magistrats de Strasbourg, 284. Qui fait nommer ministre des finances, 512. Mesure qu'il inspire au roi contre les huguenots, 528 et suiv. Ordonne de convertir luiliiaireiiient le Béarn. 552. Annonce au roi les succès qu'il obtient, 355. Son opinion sur la révocation de i'édil de Nanti s, 540. et suiv. Conseil d'écraser la ligue d'Augsbourg, 546, 347. Expériences qui se font dans son hôtel , 366. 11 t créé la science de l'administration, 367. A persuadé au roi de demeurer seul
LUN
contre tons ib. II emploie l'ermée aui travaui publics ; désastres de cette entreprise, 569 , 370. Sa discussion avec le roi sur un bîtiment ; elle le décide à la
Sucrre, 37i. Ses prévisions trompées en mgleterre, 371, 377. On le reconnaît dans Aman , 382. Il fait dévaster le Falatinat ; colère que lui témoigne le roi, 382 à ^1. Ordre qu'il donne b Luicmbourg, 392. II fait fêter la victoire do Flcurus ; son amertume contre le général victorieui. ib. Violences qu'il eiige de Câlinât , 393, 397. Il fait envahir le Piémont, 391. Sa ponctualité, 398. Alfaiblit l'armée de Flandre, 100. Il fait arrêter Ballondc ; sa mort ; son portrait ; sa perfidie : sa dure:é ; sa jalousie envers M "v de Maintenon ; jalousé par le roi ; soupçons d'empoisonnement, 101 à 106.
Son système de faire vivre les armées en pays ennemi. Il 8. Griefs du duc de Savoie contre lui, 132. Le ministère de la guerre reste dans sa famille, 178.
LOVOL.A (iG.ncK de), fondateur de l'ordre des jésuites . blessé au siège de Pampelune; IX, 486. Fait approuver l'institut des jésuites par le pape; X, 18.
LUBOMIRSKI (lk patsev). en guerre avec le roi de Pologne ; XV, 129.
LUCIKN.VE, première femme de Louis le Gros ; son divorce ; III, 93. Quand prononcé, 110.
LUDE (le coite oc); troupes qu'il commande à Bordeaux ; X, 109.
LUDOLPIIE, fils aîné d'Othon ; lui bit la guerre ; II. 269, 271.
LUDOVISI (boeace), occupe militairement la Valtelincau nom du pape; XIII,
LUDOVISI (le caedisal), médiateur entre l'Espagne et la Savoie; XIII , 106. Élu pape, Voy. Grégoire IK,
LÙGEAC (le iaeolts de) , pourvoyeur de LouisXV; XVII, 13.
LUGOLI, écbevin de Paris , fuit avec Henri III ; XII, 329.
LUITGARDE.femmedeCbarlcmagnc; 1, 111. Sa mort, 133.
LULLIN (LE lAEQCts de) , négociateur du duc de Savoie au congres de Vervins; XIII. 181.
LUHEY (GiTLLAiiE de), comte de la Harck . commande les gneui de mer ; ses succès ; XI , 398, 399.
LUNA (piebeeoe), donne asile i Henri Transtamare; VU, 69. Est élu pape, (6.
Voy. Benoit XIII.
LUNDEN (l'abcbevIoce be), envoyé de Cbarles-Quint aux diètes de l'empire ; X, 210. Déclaration qu'il fait sur les intentions de François 1*', 211.
LUS
LUPUS , due de Champagne , fidèle 1 la famille royale ; en butte è la haine des grands de l'Austrasie ; 1, 2lO. Sauvé par Brunehaut; s'enfuit auprès de Gontran , 211. Recherché k son tour par ses perslcuG'urs, 228.
LUQUISSES (les). Albanais au service de Montmorency ; leur arrestation ; XIII. 219. Leur supplice, ib.
LUSIGNAN (GIT BE). roi de Jérusalem, époux de Sibylle , sœur de Baudouin IV de Jéru.salcm ; est régent de ce royaume ;
III, loi. Le roi veut lui enlever ce litre; guerre civile ; le fils de sa femme est a^ pelé au trône, 103. Est couronné roi; marche au secours de Tibériade , 107.
Perd la bataille de ce nom ; est fait prisonnier, t'ô. Mis en liberté moyennant un serment qu'il viole; il assiège Saint- Jean-d'Acrc, III. Haï de Mootferrat. ib. Fait hommage à Richard; est protégé
ar lui. 125. Ses prétentions réglées, 27. Reçoit le royaume de Chypre en échange de celui de Jérusalem , 430. Sa femme réclame l'héritage de Champagne;
IV, 195. Et la Judée, 270.
LUSIGNAN (besei ne), roi de Chypre ;
Innocent IV lui offre le trône de Jérusalem ; i quelles conditions ; IV , 332.
Accueille saint Louis, 363.
LUSIGNAN lÉiEEv be) soulevé contre Henri II d'Angleterre ; réduit ; III. 321.
LUSIGNAN (EIGC13 X ne) , comte de la Marche, époux d'Isabelle, comtesse d'Angouléme ; Jean sans Peur lui enlève sa femme :il invoque Philippe -Auguste ; III, 176. Se joint a Arthur de Bretagne; est fait prisonnier, 178 Reprend sa femme; abandonne Raymond de Toulouse; IV, 132. Le favorise en secret, 1.37. Est allié du comte de Champagne.
170. Entre dans l'alliance anglaise; à ucl prix, 171, Y renonce. 176. Efforts _ U pape pour l'y maintenir, 178. Ses intérêts stipulés a Saint-Aubin du Cormier , 213. Mariage de son fils. 233. II sévit contre les bourgeois d'Orléans, 211. Encore liguéavec Henri 111,217. Assista k la cour plénière de Saumur; soutient les prétentions de Plantagenetau Poitou; accommodement, 287. Sa sourde hostilité; il parait à la cour du comte de Poitiers ; négocie contre lui ; doune sa fille en mariage au comte de Toulouse ; forme une nouvelle ligue, 291. Insulte qu'il fait ï Alphonse (le France, comte de Poitiers, 291,292. Ne demande aux princes anglais que des secours en argent, 292. Pourquoi craint la présence (le Henri III , ib, ^n système de défense , ib. Reproches de Henri , 291. Ses propres regrets ; ses
LUX
récriminations, ib. Part qu'il prend à la bataille de Saintes ; négocie pour son compte, 2S>6, 297. Sa soumission, 290.
Il marche sur le comte de Toulouse, 302. Sa soumission a achevé de détruire l'indépendance des grands vassaux. 30S. Son manque de constance favorable é la puissance de Louis ôoti . ôU7. Son alTaiblisscnient . 309. Accusé de félonie; prés de ne battre en chaiiKi clos, satisfait son accusateur , 310 à 312. Croisé avec saint Louis. 3é3. Ligué contre le clergé, 3S0.
LUSIGNAN (Hi'cces xi de), comte delà Marche, épouse Yolande de Bretagne; IV, 235. Est prisonnier; veut combattre en champ clos à la place de son père ; prend la erdii, ïiü. Sa mort, 2G2.
LUSIGNAN riivccEs xiii de] , comte de la marche et d'Angouléme ; Philippe le Bel réunit scs fiefs à la couronne ; V, 290.
LUSIGNAN (Aiar.sr nr), ligué avec le roi d'Angleterre ; IV, 213.
LUSIGNAN , de la fronde; émissaire de Mazarin qu'il veut s.icrilier ; XVII , 14. Son départ pour l'Espagne. 50.
LUSTRAC [aAsneEMTE oe). veuve du maréchal Saint-André; projet de lui faire épouser Condé : XI. 205,
LUTHER (aASTis) ; thèse qu'il publie contre le tralic des indulgences ; IX, 497. Protégé par Frédéric le Sage, 47t. Fermentation qu'il cause en Allemagne, 484. Excommunié ; il brûle la bulle du pap» ; condamné par la dicte de Worms ; progrès de sa doctrine. 483, 488. 1 1 prêche aux esclaves la soumission ; il prêche l'extermination des paysans révoltés; X, 01.02 Effet de ses controverses sur la philologie , 120. Connexion entre les progrès des éludes cl celui delà réforme ; abus contre le.squels il s'est élevé . 122 à 124. Où a cherché la certitude; son erreur, 125. 120. Sa traduction de la Bible; intolérance de ses premiers disciples, 120 à 128. Sa véhémence: passions qu'excite la connaissance des Ecritures ,
Scs doctrint;s condamnées en France
130, 1.32. Réfuté par Henri VIII, 142. Il engage Mélanchion a passer en France, 171. Dépassé par Miincer, 172. Par Calvin. 173. Sa mort. ,307.
LUX (LE SAnox DE) demande la grâce de l'arrlievé(|ue de Lyon ; XI, 388.
LU EM BOURG enavE de) ; son débat avec le duc de Brabant ; sa défaite ; sa mort ; IV. 370.
LUXEMBOURG (jeax,sire de), frère du comte de Saint Fol ; fait lever le siège de Senlis : VII, ,321. Lais.se massacrer d'Armagoac, 328. Nommé capitaine
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Îénéral de Paris, 346. Ses mesures après e meurtre de Jean sans Peur, 359, 360.
Peu respecté des Anglais ; sentiments de scs frères, 507. Ses succès contre le parti de Charles VII, 382, 385, 386.
Troupes qu'il rassemble, 395. Comment accueille Sainlrailles, 423. Sortie contre lui sous Compiègne , 453. Lève le siège, 404. A acheté et revend Jeanne d'Arc, 405. Ses escarmouches en Picardie ; ses cruautés, 489. Assiège Laon , 496. Son entrée à Arras, 502. Ses efforts pour convaincre les Anglais de la bonne foi de Philippe, 510. Ses débats , sa réconciliation avec Lahirc; VIII, 9. Sa fermeté â contenir les aventuriers ; sa mort,
LUXEMBOURG (lolis de), évéïjue de Térouanne ; chancelier de Henri ; son entrée à Paris: VII.478. Failèpouser â Bedford sa nièce. 484. Autorité qu'il exerce à Paris: haine qu'il inspire; complot qu'il découvre; comme il le punit, 492. Disgracié par Y'ork ; sa maison désire le maintien de la paix entre la Bourgogne et l'Angleterre, 510 Conseiller de lord Willoughby, 512. Sa contenance â la prise de Paris, 913, 514. Il capitule, 514. 515,
LUXEMBOURG ( jACgiELiSE de), épouse Bedford ; VII, 484.
LUXEMBOURG jeas, sire de), du parti de Charles de Téméraire ; VIII,
LUXEMBOURG (cateerixe de) , duchesse douairière de Bretagne; ses biens confisqués; VIII, 320.
LUXEMBOURG (Lotis de), comte de Ligny, siège â la cour des pairs ; X, 93. Est propo^ pour époux à la duchesse de Bretagne, 1^. Veut se faire à Sienne une souveraineté. 177. Son commandement sous Louis XII ; il passe les Alpes, 221. Sa retraite. 229, 2aO. Propose de tenir la campagne, 232. Sforza lui est livré 239. N'a point l'honneur de la victoire. 237. Se met en possession de la Basilicate, 250.
LUXEMBOURG (frarçois de); Henri III veut lui faire épouser sa maîtresse ; il s'éehnppe de la cour; XII, 29.
LUX E.M BOURG (LE Dtc de) représente un des pairs laïques au sacre de Henri IV ; XIII, 02. Est ambassadeur â Rome . 779.
LUXEMBOURG (le RARécRAi de), d'abord comte de Boutteville ; du parti des princes ; prisonnier â Rhétel ; XIV, 434. Envoyé en Bourgogne, 488. Est réduit; XV, 7. Combat aux Dunes, 54.
Est prisonnier, ib. Prend part à la con-
LYO
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qu^te de la Franrhe>Comlé, 147. Son commandement à l'armée de Hollande.
193 Ses succès, 1^ Reste à la té(e de Tarmée : ses opérations dltivor, ^2. fl rançonne Ctrecht: sa retraite, 211.
Lieutenant de (^indé. 214 Sa promotion, 228. Il commande Trirmée d'\lsace: ne eut sauver Pbilipsbour? , 2ilS à 248.
econde le roi en Flandre, 2W. Prend parlé la victoire de Cassel. 2^1. Commande l'armée ; fait lever le sié^re de Cbarleroi. 2îi2. Il gaf^ne la bataille de Saint-Denis . 21U et suiv. Compromis par la Voisin: son arrestation. 281. Il commande l'armée de Flandre : ^affoe la bataille de Fleiiriis: il n'en retire aucun fruit : 391 . 392. Il assiège Mnns ; le roi vient k son quartier général, 397. Est viclorieui h Leuse. ih. Ordres que lui donne le roi. 414. Il soutient le corps de siège à Namur. ih. Il gagne U bataille de Sleinkerque. 421 II supplie le roi de livrer bataille, 426- Remporte la victoire de N'eenvinde. 427 h 429 Prend Charleroi. 429. Sa liaison avec Condé : son mariage: son procès d'étiquette, 436 à
Sa mort. 444 445. 476 Remplacé par Villeroi
LUXEMBOURG fiE doc. rris aABécH*L DF-). est aide de camp de Louis XV :
XVI, 498. Il comprime le parlement de Normandie : XVII. 94.
UIXEMROURG-PINEY (ix dit. df) ; p>‘ineipes libéraux auxquels il adhère i XVII 523.
LUYNES (ROToaé d\lipat. siffs dfV.
se déclare pour la ligue; fait arrêter Tboré: Xîî.60.
LUYNES fcnAaiFS-ALiFDT df). duc et pair, puis connétable de France, est présenté é I.ouis XTII : commencement de sa faveur: XI1L 341. Ses occupations frivoles avec le roi, 375. Comment perd Conciiii . 390 et suiv. S'empare des sceaux. 393. Opinion que les princes ont de lui. 396. Comment circonvient le roi; fait exiler la reine mère: fait exécuter Travail. 397. 397. Fait juger la maréchale d'Ancre. 398 et suiv. Obtient la confiscation des biens de Concini. 400.
Veut s'emparer de l'esprit de la reine: sn politique extérieure etintérieure. 402. langage qu'il met dans la bouche du roL 408. Son mariage : sa grandeur i sa crainte de la reine mère : il la fait surveiller; éloifne d'elle Rich^'lieu. 359.
41 1« À le gouverDemenl de Plle-de-
Fnince : se sert de l'inOuence de sa femme pour assurer son crédit. 412, 413. Fait humilier Lafnrce, ih. S>‘s rigueurs contre les partisans de la reine mère. 419. 420. Fait faire la guerre à d'Rpernon qui Ta délivrée: ses inquiétudes à son entrevue avec le roi. 421, 422. Faveurs dont lui et les siens sont comblés ; son entrevue avec Condé. 424.
Dévouement qu** lui témoigne ce prince, 426. Déchaînement public contre son ambition . ih. Ses avances à la reine mère; il prend les armes: la paix est renouvelée. 427 , 428. Ses intelligences avec Ossuna. 430. Prétexte qu'il a donné aux huguenots de se réunir. 435. 136. Est nommé connétable . 456. Met en mouvement l'armée royale contre les r^ formés, 437. Achète la ville de Pons: sc fait nommer garde des sceaux : le roi sc fatigue de lui. 441 . Veut en vain séduire Rohan. 442. Comment termine la campagne ; il fait renvoyer Arnoux ; avertiaseraenl que lui donne le roi; sa mort, 412, 443. Sa succession disputée . 446 et suiv Comment a envisagé l'afTiire de la Valleline, 458, 459. Était beaucoup plus éaé que le roi : XÎV. 9.
LUYNES fLF DCc df). offre scs services é la fronde; XIV. 416. Son attitude hostile è la cour. 431.
LUYNES (lf doc et l4 dûcdcssf de) , confidrmis du dauphin ; XVII. 31.
LUYNES fi.E Dcc de) ; principes libérarx auxquels il adhère ; XVII, 523.
LYNAR (le comte de), envoyé de Saxe en Russie ; ses amours avec la régente ; XVI. 475. Capitulation qu'il négocie:
XVIT. 110.
LYONNE, secrétaire d*Élat. né-goriateiir à Munster : a le secret de Mazarin ; XTV, 381. Envoyé par loi près de Parchidiic. 429. Son rôle dans la fronde , 485. Son renvoi. 485. Sa mission en Espagne • 486 et suiv. ; XV. 34. Puis en Allemagne . 43. Négociateur avec Cromwell. 44 Son habileté, 71. Ses Irayaui avec le roi. 75. Son portrait ; ses idées politiques, 86. Ses fonetions. 79. Ses négociations . 91. Soo empire sur le roi : ses projets sur la succession de Philippe IV ; ses négociations habiles.
121 122. Ses conseils dans la guerre de Hollande, 131. Apaise la querelle du jansénisme. 143. Négocie la paix d'Aixla-Chapelle. 149 et suiv. Désordresde sa famille ; sa mort, 182.
MA
If ACCHtAVEL . ronfiâenc6 que lui fait LmiU Xfl; IX. 358.
MACDUFF . cAmtp de Fife , plaide contre le roi d*Érosse h la barre du parlement Antrlais: V. Hi.
MACÈRE; ses efforts pour faire périr l’éTéque Montluc : XI. Ûd.
MÂCH AÜLT : libéralités envers cette famille révoquées: V, 5f»8.
MACHAÜI.T Idf) d'Arnouville . est nommé contrôleur général : établit le ringtitmej ses emprunts: XVII, à 38. 4îl. 50. Il néjrncie avec les pays d'étals : scs projets à l'égard des biens diiclereé; résistance des prélats. Kl k B7, II liasse au ministère' de la marine. 61. fl a rendu libre le commerce des grains, ife. Ses efforts pour é\iter une gnerre continentale: conseil secret auquel i! est admis . 81, 85. Est nrde des sceaux : époqu'* de sa dtsarAce . 88. 89. |0f. Ordre qu’il |K>rteà M“* de Pompadour. 98. Fait torturer Damiens^ ih.
S est servi du parlement contre le rlergé, 155. Candidat au premier ministère de Louis XVI , 528. Préféré par le roi :
comment écarté. 529. fies idées reprises, 500. Eût peut-être conjuré une crise, 1?78.
MACIACCA. contribucà la défense de Perpiarnan : X, 291,
MACKA.Y sKvéAXL). tué 4 Steiokerque; XVI. 1 12
MADARON. livre Nîmes aux huruc- Dots: XI. 588.
MADELEINE de France, demandée en mariage par Ladislas, roi d<* Hongrie; Vin. 202. 205. Épouse le vicomte de Ciatelbon , 242. Tutrice de .son fils le comte de Foix; fait bommaceA son frère Louis XI. 40i Régente de Navarre; IX.
Ligne dans laquelle elle entre
MADELEINE de France , fille de Frtofois I*'': épouse Jacques V d'Écosse: meurt; X. 210, 211.
MADSCHARS, Voy. Hongtoiê,
MADRUCR Ui.iavuâvi» as) : üon pette i I laibauillc do Consolas: X. 29.
MAGISTRI fjKAal. inqnisitfur. prand pan an procès dn la Pucella t VII, 470.
MAGGI (cfetn), a fortifié le pas de- Soae: X. 220.
MAGNGNCR assassine Constant; cet vaincu parCnnstance : se donne le mort; I. 32. Ses armées en Rasse.-Pannoaie ; défaites à Mùrsc ; poursuivies dans Isa Gaules ; ,.a mort. ih.
MAGNOVALn. duc austrasien , tué par ordre de Childrbert: I. 226.
MAGOX. banquier; sa bUlite^-XVII.'i
MAI
MAHADLT. Voyei Mathilde ou Afohanll.
^ MAHOMET. chas.sé de la Mecque (hégire): SS première victoire; I. 262.
MAHOMET II. sultan de,s Turcs, s'empare de Tonstantinople ; VIII , 162. , Le duc de Bourgogne veut se croiser i contre lui. ifc. Ses conquêtes : elTorts du: pape pour lui résister. 216. S'-s progrès en Grèce et en Illyrie, 260 . 270. Un de ses fils prisonnier; il prend Otrante; II. 13 Sa mort. 144.
MAHOMET HT . sultan des Turcs ; Henri IV recherche son alliance; XIII.
MAHOMET IV. relève l'empire otto* man: XV. 106.
MAHOMET-EBEN-TÜMART. fondateur de la secte fanatique des Almohadea t ou unitaires qui éteint l'Église d'Afrique: III. 194. ^
MAIGNAT, espion du duc de Savoie ; son procès: XIII. 331.
MAIGXEI AIS rejoint l'armée de.
Mavenne: XII. 469. Le trahit; est assassiné. 480; XIII, 144.
3IAILI.ART fjr.ÀS). échevin de Paris ; fait périr Marcel: VI. 195, 196. Ordonne le supplice du trésorier de Navarre et de l'éohevin Gousse; fait rentrer le dauphin,
MAILLEBOI8 ( i.c «vropis , r»is a.né- CHAL be). troupes qu'il conduit en Corse; XVI . 447. Sa promotion ; son armée en Allemagne: il neutralise George II. 457. Marche au secours de Bellisle. 472. 473. Son commandement en Italie. 52.'». 526.
Envahit le Piémont : a pnrt à la victoire ■ de Busignano : prend ses quartiers d'hiver. 538 è 541 Reprend ses opérations, 544etsuiv. Perd la bataille de Plaisance, 545. Ses habiles menœavres ; les Espagnols l'abandonnent ; fait retraite , 5M , 547. Ne peut empêcher rinvasion de la.
Provence. 550.
MAILLE^IS ( LT. conrs bs ), prélimi-.
naires qu'il signe avec le ministre de Sardaigne ; XVI , 543. Brouillé avec d'Argenson ; XVII , 13. Est de l'arméa.
d’Allemagne. 407. Sa conduite è Hastetnbeck: sa disgrâce 109. 110.
MAILLÉ BRÉZÉ (PBiurps as), reçoit en Fronce 3Iaric Stuart ; X, il6. Est de ta conjuration d'Amboise; XI. 126.
MAILLOT (aâassGva). marin catalan ; défait les galères françaises: V, 94.
MAILIOTINS ( sâBiTio.s ms ) è Paria VI. 427 et siiiv.
MAILLOTIN DU BAC, prévét dan maréchaux de Charles le Téméraire ; sea. cruautés ; TIII, 333, 443.
MAI MAI
MÂILLY (i.E SIRE RF.), «Dire dans le conseil de CharlesVI; VII, 22G. Se meti U léte des insurgés de Paris, 2S5, 258.
Accompagne Jean sans Peur, 281. Son enlrée à Paris, 3ü. Est nommé grand
Sinelier, 329. Assiège Compiègne, 477.
ecourl Paris, üüt. ^n désir de la paix, BIO. Est caution du duc d'Orléans; VIII. 56.
MAILLY (lOcisi'ji’UE de resle, coi- TESSE DE), maîtresse de Louis XV; XVI, 424 à 4;M. Sa disgrâce, 469 4 471. Soins qu'elle donne à sa .sœur, 518. Incidemment nommée, 551. Son désintéressement; XVII. 7, 29.
MAINE (CHERIES b'erjoc, coite dd), réside 4 la cour de Charles Vil; VII, 458, 474. Contribue 4 la chute du nrori; demeure 4 la tête des conseils du roi, 486 4 488. Seconde le connétable, 495.
Est au faite du crédit; VIII, 13, 16. Se rend aux états d'Orléans, 43. Sa fidélité au roi, 47. S'interpose pour la paix, 52. Le roi lui donne Uuebètcl pour lieutenant, 57.Tuurnéc dans laquelle il accompagne ce prince. 68. Ce qu'il obtient des Anglais. 77 Conseil auquel il assiste, 80. 90. Il rejoint l'armée royale en Normandie. 116. Escorte le roi 4 Rouen.
118. Puis 4 Caen. 124, Siège 4 la cour des pairs, 207. Don qu'il reçoit, 209.
Désire la guerre avec Philippe le Bon, 211. Est l'objet de nouvelles lariesses, 213. Est le conseiller habituel ou roi, 214.217, 226. Il l'excite contre le duc de Bourgogne. 229. L'aigrit contre son fils, 2.ÎO, Prèle serment de les réconcilier, ib. Disposé 4 se réunir 4 l'héritier du tr6ne, 2,33. Il n'ose se présenter devant Louis XI, 239 Pardon, grâces et libéralités qu'il en obtient. 141. S'égare 4 la chasse avec Charulais, 243. Arbitrage dont il est chargé, 260. Son jugement, 273 Par qui excité contre le roi, ih. Sa aenlence non notifiée au duc de Bretagne, 279. Son poste contre la Ligue du bien publie, 285 , 286. Il manœuvre pour rejoindre le roi, 288. Sa fuite 4 la bataille de Jlontihéry, 290. Dispersion de ses troupes. 291. Il rejoint le roi. 292. Négociateur pour lui; méfiance qu'il lui inspire, 294. Lit ré comme otap, 296. Sa disgrâce, 302. S, s intrigues, 324. Disposé 4 seconder le duc de Bretagne, 389. Sa mort. 408
MAINE ( r.iunns o'asjoc, coite ne, puis duc de Calabre), succède 4 son père; VIII. 408. Charge s qu'il fournit contre Sainl-Pol. 459. Alédiateur entre Louis XI et René d'Anjou, 445. Vend au premier scs droits et sa succession, 446.
Hérite du roi René et fait Louis son légataire universel; IX. 15, 16. Conséquences de ces dispositions, 141.
MAINE (Lons-AicisTE ie soihbos, nec ne), fils l^itimé de Louis XIV et de M>* de Moniespan; Al"* de Maintenon est son institutrice; XV, 229, 277; Domaines qui lui sont donnés; ses emplois , 300. Ses premières armes, 374 Son affection pour sa mère, 389.
Enrichi par Sfademoisclle , 409. Son mariage, 412. Est 4 l'armée de Luxembourg, 415. Suppléé dans son gouvernement de Languedoc, 418. Ses prétentions de préséance. 439. Défend Dunkerque, 445. Est de l’armée de Flandre, 457. Attaque qu'il fait manquer, 459.
Prédilection du roi pour lui. 460. Son mariage; XVI, 122. De quoi accusé, 134. Son infirmité, 156. Edit qui le déclare capable de succéder 4 la couronne, 159. Presse le roi de faire son testament, 161. Son entretien avec ce prince mourant. 166. Ses chances pour être régent, 171 4 173. Motifs pour l'exclure, 174.
La garde du jeune roi lui est commise; il est du conseil de régence, 175 Son altercation au parlement avec le duc d'Orléans, 177, 178. Sa timidité; conséquences qu'elle entraîne, 176. Reste au conseil, 181. Fidélité de scs amis 41a constitution . 210. Affection que lui porte le roi d'Espagne, 216. Opposé 4 la quadruple alliance, 223. Ses liaisons avec Cellamare, ib. Sa dégradation poursuivie, 229 et suiv. Coup d'Etat contre lui, 233 à 237, Ses intrigues. 242 et suiv. Son arrestation, 245. Ses rapports avec M"* de Maintenon , 265. Rentre en grâce, 286, 300. Époque de sa mort; extinction de sa famille, 300.
MAINE [be corti. dcchesse du), épouse le duc du Maine; XVI, 122. Sa cour 4 Sceaux , 166. Son esprit d'intrigue, 174. En butte 4 la haine du duc de Bourbon; prend part 4 la querelle des pairs et des iégitimés;cherche 4 se faire un parti dans la noblesse , 2;^ 4 231. Dubois exploite sa haine contre le régent. 241 et suiv. Ses intrigues avec Cellamare; scs confidents, 242 et suiv. Son arrestation. 245 et suiv. Parti qu'elle veut tirer de l'agitatiou en Bretagne, 252. Rentre en grâce, 286. Ses plans repris, 311.
MAINEVILLE (frarçois de borche- R0LI.E , SIRE DE ) , chargé de pouvoirs du cardinal de Bourbon au traité de Juinville; XI, 204. Est de la ligue, 210. Préside ie comité directeur. 211 , 213. Rélo que lui destine Guise, 31 5. Il lui annoncé la fuite du roi, 328. Est nommé conseiller
MAI ' MAL
d*ÉUI^ 3U). Commande k PanSt ^3. régent, 180. Plusieurs doses protégée Est défait à Sentis et tué, 4-lC, él7. arrêtés. 2iH. Sa mort, 265.
MAINTENON (eccBEssE DH), sa faveur SIAIRE du palais: cc qu'était cette naissante: XV, 229 et suiv. Terre qu'elle dignité; I. 201 .
achète , 230 , ^4. Est de la maison de la MAISONS (le présiohst de), est nom-
daupbinc. 276. Elle se fait le mentor du mé surintendant des 6nanccs; XIV, édi.
roi. 277 et suiv. Son zèle persécuteur en Est blessé, 521.
contradiction avec ses sentiments. 280 et HAJORIEN, empereur; novelle pn-
suiv. Sa tendresse pour le.s enfants de bliéepar lui;l, 51 . Se prépare à marcher
M"«de Montespan, 299. Elle veut quit- sur l'Afrique. 10.7. Déposé. t'A.
ter la_cour. 300. Le roi l'épouse en se- MALAGRIDA.jésuitcportugaistven-
cret , 301 h 303. Sa correspondance avec geance dont il est l'objet: pourquoi:
Noailles et Fénelon, 321. Ses rapports X. VII, 156 à 138.
avec AI": Guyon , 325 . 488 à 489. Lou> MALASSISE (bf.vhi de), négocie et
vois intrigue contre elle. 328. Pourquoi signe la paix de Lonjumeau, appelée paig
■e félicite des premières dragonnades, mal assise: XI. 326 a 328.
330. Son opinion sur la sincérité des MALATESTA DE PESARO assiège convertis. 3o5. Annonce la révocation de Rome; VII, !^1. l'édit de Nantes , 359. Elle empêche la MALATESTI (csaio) , seigneur de guerre, 316. 347. Sa compassion pour la Rimini , donne asile à Grégoire XII: misère publique, 352. Elle fonde Saint- VII. 210
333 Son mot h la princesse do BIALATESTI (sicisbosd) , allié des Conti. 354. Elle fait représenter Estber, Angevins; défait prés de Mondoifo; 381 cl suiv. Scrupules qu'elle excite VIII, 2K9
chez le roi sur les dévastationsordonnées MALATESTI (pAstMiLras iv). seignenr Mr Louvois, 382 et suiv. Sa mission près de Rimini ; s'enfuit à l'approche de Borne 51°’° de Xlontespan, 388. Rejointe gia; IX. 243.
Îar le roi, éOO.Ses rapports avec Louvois, MALCOLM, roi d'Écosse, allié do
03 et suiv. Sa part aux préliminaires du Henri II; armé par lui chevalier; renfort mariage du duc de Chartres, 411 . Ses qu'il lui amène : III. 296. voyages é Marly. 413. Accueil qu'elle MALEK EL KAMELou MËLEDIN; fait à la duchesse de Bourgogne, 481. aux prises avec les croisés en Egypte; Mariage de sa nièce. 485. Elle se détache IV, 110. Capitulation qu'il leur accorde, de Fénelon 491. Reçoit la rétractation lIl.Sesnégociationsaved'rmperrurFré' de Beauvilliers, 494. Rigueurs auxquel- déric II; il lui rend Jérusalem. 185. Priles elle détermine le roi, 495. Ses pro- sonniers qu'il fait pendant la trêve, 258. tégés commis des ministres, 52U. Cause Est en guerreavec le sultan de Damas. 270. la disgréce de Catinat, 531. Son amitié Traite avec les croisés. 271. Trêve qu'il pour Villeroi, ib. Ses efforts pour inspi- fait avec Richard de Cornouailles. i}3. rer delà dévotion au roi ; XVI, 8. Ce que ' MALEK EL SALEII. sultan de Datéinoigne sa correspondance avec lui, mas; en guerre avec le sultan du Caire; 34. Ses relations avec la princesse des IV, %7. Bat les croisés 4 Gasah, 27t. Ursins. 42. .Alarmes qu'elle épargne au Traite avec les Templiers, ib. roi, 45. Villeroi repousse SI s eonseils, MALEK EL MANSOUR , Soudan SO. Sa corre.spondance. 57. 84. 109, 115, d'Égypte; provoqué par les chrétiens; Il7. 131,149, 155. c87. Secret qu'elle V, 119. Prend Tripoli; se dispose 4 garde. 76. Sa prédilection pour la du- assiéger Acre; sa mort, 120. Ses recomcbcsse de Bourgogne. 80, 117. Son ami- mandations à son fils. 136. tié pour Voisin, 98. Sa lassitude, 117 et MALESIIERDES(df. lxxoigsos de), sa suiv. Console le roi de la mort de son naissance; XVII. 88. Scs remontrances fils. 125. Chagrin que lui cause celle de au sujet du parlement Maupeou. 268. la Dauphine. 132, 155. Ses rapportsavec Est nommé ministre; ses actes ; sa rele duc d'Ürléans. 134, 135. Desseins dans traite, 347 à 548, 353, 359 360, 453. Set lesqu ls elle seconde le roi, 150. Besoin bonnes influences; ses édits. 479. Ses coniiiiuel qu'il a de sa présence, 150, efforts de conciliation, 517. Ses inquié* 151. Amis qu'elle abandonne, 151. Sa tudes sur le sort de la monarchie, 532, cour de .Marly, 157. Prie le roi de faire Son manque d'énergie, 537. Comment un testament. 161. Assiste ce prince apprécie le parlement, 5.30. mourant. 166. Sa prédilection pour le MALESTROIT («cillai lE de), évêqus duc du hiaine, 174. Abandonnée par de Nantes ; ses débats avec le duc de Bre- Kuaillcs , 176. Visite que lui fait le tagne ; VIll, 210.
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MàTFFFT» fils nafiire! dp lYmpeppur FrédArîe H : se« virloîrps dans les pFni-Sîriips sur 1*s troupes du pane:
V, Gloire de son royne. 4K0.
Le pape e^ere^o un champion h lui onposer. ifi?. 'lariajre de «a fille. iK3. fommeni eornh'’lfu par Kdmnnd d'An- ^leferre. /(8fi rhnrles d'Arion marche contre lui- WO Le pane prêche conlre lui une croi‘ado . *A. Il perd la balaillc deGrtnddij elesUué, SOI. lotéréuque
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la cour de Home a sacrifiés pour se renger de lut. SOA. Son ^ndre veut relever son parti r V 66.
MANFFFUI UsToae Illl, prince de Faenra ; victime de la perfidie de Bortria:
MANGOT. chancelier : procès criminel qu’il altère: source de sa fortune; Tl*!. 3^1 , Son entrée an minisfère. 376. Fait résoudre l'arrestation de Condé, 381 fl suiv IWédialcur avec Lonpieville; est nommé earde des sceaux. 393. St dîsrrAcp. 393.
MATOKÎ ^nos jcamI. chefdu parti des la Terda on raslille. V. 73.
AiANOtT assiste à la mort do Henri TH;
xn.
M.AXIUOT^ feos eraao). lieutenant de Ferdinand le Catholique, envahit la Guienne : V. 199.
Al ANS : la première commune s*y établil : e«l de courte durée : H. 309.
M ANSARTT PTT ROS; du parti d'Orléans : son supplice ; A'II. !239.
V ANSKI. framrcF'. capitaine andais; comment perd la Rochelle: VI 317.
3' ANSFFI P 'piFsaï-f asrsT cowtf as); renfort nu'it amène au dur d’Or’éans ; X.273 Rejoint Vsn Rossen. 988. Lieutenant du due de Savoie : XI. 73. Envoyé* en France: XIL î-evées qin’ fait pour la lieue . "36. Se prononce |>our la paix: XIII. 83
M ANSFFI-P(woi.r*AO.r.oaTFHF) prend le comrfiandement des troupes de Peux* Ponts: XI. Sauve l’armée hii|!ru''T'ote , tfi2 Sa valeur ^ Arnay-le-Puc, 370.
AT ANSFFI P fcHAM.FS. fovTF nrl : levées qu’il fait pour la lieue: Xfl, i30. Ses avanlajres sur les Hollandais, 176.
Remplace je due de Parme dans les Pava- Ras: Xlfl 17 Harcelé par le prince d’Oranjre. 26 Comment renforce Mayenne, 29 63. 81 Se prononce pour la paix, 135 Renforce la (rarnisnn de T.aon. 1ÎP7. Reçoit l’ordre d'envahir la Picardie, 176. Envoyé contre les Turcs: sa mort,
Af A NSFEI P fravFST, romr pf), défend l'électeur palatin: XI1Î, t19. Comrédié par lui ; SC rapproche do la France; battu A Fleunis par les Espagnols: rejoint le prince d'Orantre. 431, 432.
Guerroie en Aîlcmapne. 463. 464. Armée que lui confie rAnttlelerre. 472. Set désastres. 473. Sa mort: XIV. 69.
M.ANSFELP fi.F rnaTF pfT. général de l’empereur . évacue rilalie: XV, 463.
Af.AN'SOURAH fimiuR df). jragné par les mameluks sur saint Louis; V, 38i et suiv.
MAR
MANSTEIN (efciiiài. DE nniSRR), Cluse la dérsite de Kniin; XVII, 106.
MANUEL COMNÈNE. empereur de ConsiRniinopie ; Louis VII se concerte avec fui pour la croisade; III. 286. Promet son assistance, 248. Ses ambassadeurs proposent la roule de mer, 250.
Son altitude i>n présence des croiséa, 252 k 254 Rappelle Conrad à ('.onsiantinople. 259.
MANUEL 11^ empereur de Consianti- Dople : tributaire de Dajazet ; VII, 78. Bon ambassade en France ; secours qu'il implore, 89. Vient en France, 105. N'obtient que des fêtes, 1 15. Son reloue en Orient; présents que lui fait Charles VI, 127, 128.
M4NUEL (JCAR); son zèle pour le jeun ' Cbarles-Quinl ; IX. 529.
MANWARiN^î poursuivi par le parlement anjrtais: X*V, 40.
MARfLK cofTR 08). soulève les jacobiles en Écosse; XVI, 185. Ses désastres,
MARAVIGLIA ; écuyer de François 1*^ son émissaire à .Milan; ses fcens tuent Casli^lione; son procès; son sup-
Îlice; réparation que leroi demande: X, 50. 151. Préifxle quf ce prince tire de celte affaire. 161. 176.277.
M ARBKÙF (LK HARQUis DR); .son commandi'menl en Corse: XVM, 2t).5. 237 et suiv. .\rnnistie qu'il publie. 240.
M.iRCA (PIF.ARE DR), archevêque de Toulou.se, est du conseil de conscience de Louis XIV: XV, 79. Est nommé archevêque de Paris: sa mort. 94, 109.
MARC-AURÉLE: .sou'; son rèjçne le christianisme s'établit dans les Gaules et est persécuié; 1,68.
.MARCELII ( lARCCL cRRvno ), pape ; son él ‘Ction. sa mort; XI, 42*
MARCEL (CTtERRR). prévôt des marchands de Paris, stipule pour les ôonnea pHlei aux états généraux; VI. 156 Est à la tête du tiers élat. 165. Ses talents ; son influence; habitudes militaires qu'il a données aux bourgeois do Paris ; son immense popularité ; approuve les demandes présentées par révè(]uede Laon.
169,171. Son véritable caractère, 173.
Il fait révoquer la dissolution de rassemblée, 181. Ses luttes avec le dauphin : il contribue è la délivrance do roi de Navarre: son désir de la paix: il fait prendre à la bourf^eoisie des chaperons mi-partis rou^ et bleu ; fait porter au prince les coulenrs nationales ; est dépositaire de l’autorité : usatre qu'il en fait; trompé
Sar le réfçeni, 182, 184, 187. Les nobles ctnandenisa mort; mesures qu'il prend;
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il fortifie Poris; il l’approvinonDe ; faiA nommer le roi de Navarre capitaine général, 189 à 1IM. Lui AU ce titre; négocie avec lui ; excite les soupçons da son propre parti : veut le faire nommer de nouveau capitaine général : promet de lui livrer la porte Saint-Denis ; complot contre lui ; il est tué ; son corps ri|>osé. puis jelé dans la Seine ; ses partisans arrélés. 195 à 197.
MARCEL. prévAl des marchands de Paris ; désordre qu'il réprime ; XI, 305. Dispose les bourgeois à la Saint Barthé* leniy. ili
MARCIIADÈS. chef de Brabançons, au service de Richard VI : III, iS.5. Fait prisonnier l'évéque de Reauvais , ib. Est chargé de faire une nouvelle levée. iS7. Comioenl attaqué et dévalisé. 459. Acte de cruauté qui lui est attribué, 460. Prend |iarti poor Jean sans Terre ; ses opéralinns de guerre, 463.
MAROl.VIRE. Franc, institué dut de Frioul : I. 389.
3fAR( DEMONT. Voy. L^onBrutart.
MARCIEN (i.E csEvtuF.a dc), escorte
Alberoni: XIX. IfiS
M.ARCILL.AC. gentilhomme de Mario de Médicis: insulté par Rorheforl ; na peut obtenir vengeance: XIII, 389.
Conspire rentre Coneini, 391 et suiv. Est ExpuWé lie U four; XIV, 17.
MARCOMANS, Allemands ; I, 79.
MARCÜI.FE ; formoloa précieuses d'actes publics conservée par lui ; I ,
MARÉCHAL, médecin de Louis XIV; soupçons d'empoisonnement qu'il repousse : XVI, 154. Ce que le roi lui dit du duc d'Orléans, 161.
MARET9(jf.», des), avocat du roi, soutient les prétentions dudite d'Anjou; VI. 597. Porte à Paris soiil vé les eonditinns des princes . 4i8. Paix qu’il négocie. 429 Son supplice. 481.
MARGUERITE, fille de Louis 1e Jeune, promise en mariage, k six mois, au jeune fils de Henri II : III. 895. Remise A la garde de ce roi. ib. Son mariage à trois ans . 509. N'esi point couronnée avec son mari. 5.50. Est enfin couronnée, 541 Sonvny.ageA Paris. 542.
Emmenée comme prisonnière en Angleterre. 549. Règlement de son douaire, 582 Son mariage stipulé avec Rela, roi dc Hongrie. 592,
MARGUERITE , épouse de Baudouin V, eo.Tile de flainaiit : mariage da sa fille; IV, 578. Sa part dans la succession de son frère le comte dc Flandre,
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MARGUERITE de Flandre s'enfuit h Paris avec la comtesse Jeanne ; IV. 142. Dispute le comté de Namur à Baudoin II de Constantinople, Hérite de sa sœur. 3l7. Ses enfants: son mariage; est veuve quand elle devient comtrssc de Flandre et de Ilainaut ; scs dt'tnélés avec ses bâtards, iV>. Guerre ciriieque termine l'arbitrage de Siiint Louis. t‘6« Croisée avec lui . 3i5. Le partage de scs Étals réglé par lui, 3G4 Nouveaux dé> bals mire ses rils . il5. 420.
MARGUERITE de Provence épouse MÎnl Louis: diin-lé de sa bilic^tnèrc envers elle; IV. 211, 232 Naissance de son premier fils, 112. Ses instances pour em- Relier Louis de prendre la cro i: elle lui donne un second fils . 124 , 121. Témoi* gnage de son confesseur sur les pratiques dévoies du roi, 518 et suiv. Part avec lui pour ta croisade, lotV Quitte Damiette. 102 Ses couches en cetlc ville; surnom qu'elle donne ii son lils; don qu’elle requiert d*un chevalier : en quel lieu elle rejoint le roi , IIH S.i douleur h la mort de la r ine mère. 420. Incident de son ri tour. 421. Son entrevue avec sa mère et ses sœurs. 42i. Ses instances pour empêcher le ro' do sc faire moine, ilj. Intérêt qu'elle prend à la cause de Henri lll, 41)1. 412. Arbitre entre sa sœur. reim‘ d’Angleterre, et le sieur de Pons; équité de sa smtrnce. 4(M. Sa jalousie contre sa sœur Rêatrii: serment qu'elle fait prêter à son lils aîné 4iG. Le roi ne lui accorde aucune autorité . 515. Il prend congé d’elle. 5iG Dons odlces du pape pour la réciinrilier avec le roi de plapicv: V, 10. IVnù ses démêlés avec lui; •bnruloiinêe par le roi son fils; invoque le secours de -'empemir et du roi d’Angleterre. 50 <’)0 R> court au\ armes; barons de son parti; compte qu'elle rend à Édouard. 71. Rlâmêe par son fils aîné; par quelles médiations sc tenniiiout les déliais. 72. N'a eoini de crédit sur son petit-fils: sa retraite, 102, iO*î. Survit à fies sœurs: respects dont elle est entourée , I4*> Sa (oMgiie vie enlrelicnl l’harmonie entre les fani Iles royales de France et d’Angleterre, 148 Sa mort,
MARGUERITE fille de saioi Louis , époi.s*’ Jc.an Itrab.uit; 1V\ î$l‘i.
MIRGUKRITE d'Ei'osse . reine de Norvège; SI liilc'esl hénliérede l'Écosse;
MARGUERITE de France: son mariage i roj le rt'cc Edouard I f d’Angleterre; V. |')2. lot K-le épouse ce prince, 105 à 197. Son voyage en Frauce, 287.
MARGUERITE de Brabant, épouse de l'empereur Henri Yll. est couronnée: V,
M.ARGUERITE de Bourgogne, ép .use de Louis le Hulin; V, 12G. Accusée d adullère. t‘6. Tonsurée et inean érée ; son époux la fait étrangler , 327. Épo(|ue de sa mort, 557.
MARGUERITE de France . comtesse d’Artois, épouse Louis 1'^ comte de Flandre: V, 571. Fait conclure le mariage de sa petite-fille avec le duc de Bourgogne; VI, 29i. Appelle ce prince â Arras; pour quel motif. o79. Sa mort, 420.
MARGUERITE de Flandre, comtesse de Montforl, ranime le parti de son mari prisonnier; VI, 14. S.1 constance; elle demande du secours à Édouard III . IG Sa vaillance au siège d’ilennebon; sa délivrance, 17 à 20. Contribue à la prise de Vannes , 25 . 2t. Est comprise dans une trêve. 26. Continue les hostilités. 5t. Accueille la veuve et le fils d«* Clisson ; familles qui lui offrent leurs bras, 55. 10. Renforts qui soutiennent sa cause. 80.
Est opposée à une autre femme. 81 .
M.ARGUERITE de Brabant, épouse Louis II de Flandre; VI. 105.
M.ARGUERITE de Blois épouse Charles d’Espagne; VI. 125.
MARGUERITE de Flandre épousi* le duc de Bourgogne; VI, 167. Est hériiiere de la Flandre . 221. Le pape fait rompre son second mariage projeté avec Edmond de Cambridge, 254. Elle épouse Fhilippc le Hardi, duc de Bourgogne. 29t. Rcs»
cueille la succession d*» son père; serments de fidélité qu'elle reçoit . 475, Obtient la grâce des Gantois, 481. Est héritière du Brabant, 508. La garde de la reine de France lui est rnmrnise; VIT, 52 â 5t. Secourt le duc de Bretagne . Gt. Protège Craon, 75. Sa haine pour la du* chesse d'Orléans, 117. Elle renonce à U succession de son mari, li2. Sa mort,
MARGUERirE de Naples, épouse da Charles Duras ; droits qn elle lui donne; VI, 470. Tutrice du roi son fils, 492. Prend le litre de régente : VII . 18 Sa fuite; soulèvement contre elle à Naples,
MARGUERITE de Bavière, de llainaut . épouse Jean sans Peur : VI . 474.
Obtient la grAee des Gantois. 481 .
MARGUERITE de Bourgogne épou-^o l'héritier du Hainaut; VI. 475: VII, It2. Médiatrice entre Chartes V|<>t Jeui sans Peur, 275 h 278,285 Désawu de son frère. 302. Assiste aux eonférences da Valcacicnnes, 306.
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MARGUERITE d’Écosse épouse le dauphin (l ouis l\) ; VIII . 12. Sa mort, 95 Son baiser à Alain Chartier, 172,
MARGUERITE d'Anjou, reine d’Angleicrre, épouse Henri VI : VIII. 70, 77, Imbue d'idées de d spotisinc; empire uVlle prend sur son riinri : triumvirat ont elle sert les pa-^sions . 9S, i)9. Elle reste dépos’tairedu pou\oir:son or^’ueil; son imprudence. 1(i0. I aisse prendre le Afans 1 1 1 . Elle uiïense toutes h s classes en An^ileterre: n'acenrd»* de crédit qu'à Sulfulk: éloigné le duc d York. 1 15, 1 11. E**l rau^e du succès di* la France, 119. Méfiance du parlement à son é^ard : elle veut tn vain sauver SuITolk. 125 Donne sa place à Beaufort de .Summ rsrt . 126. Elle se prépare a la guerre civile, 150, Triomphe d** son pani : elle veut reconquérir ta Guienne; y envoie Talbot. 117, IRS. Naissance de son (ils: bruits inju> rieiii ; soiilèvemi nt roiiire elle. 100. Ses vtctssitudrs: son imni vaineu à Saint- Alhan ; elle r« pn-iid Vin crédit, 195. Forers de sm parti: piège qu'elle tend à ses adversaires: ses intelligences avec Charles VU,20;î. Son désir de le favoriser: ses alternatives de victoires et de défaites : elle est enfin vaincue à Towton ; sa fuite. 225 à 225 Elle passe on France, 259 Secours quelle reçoit de Louis XI; battue à llet.-un: ronfle son fils à un brigand; se sauve en Flandre. ‘.iliO. 201 Son resseiilinieiii contre le duc de Bourgogne; accueillir par lui : se réfugie à Bar, 201. Longtemps oubliée t»ar I nuis XI: se réconcilie avec Wnrwiek, 551 à 557 Procession de réjouissance à laquelle elle assiste . 505 hisposilinns de Charles le Téméraire à l’éuard d(‘ sa famille . 508. Son reloiir en Angleterre; défaite de son parti : son flls , son mari massacrés : elle est enfermée a 1 1 Tour de Londres. 571. Louis acheie sa liberté. 151. Elle lui vend ses dridis succosifs et sa succession. liO: IX. 15. III.
MARGUERITE d Angletrrre. demandée ®n mariage par Clia-les le Téméraire: VIII. 517. L’éi ouse. 529. Rejoint son frère è Calais, 125. Son influence sur le mariage di* sa fille . 170 Escite l'Angleterre à la guerre. 190. Entrave les négodations do Louis; IX, 7, 8. Dispose Édouard à rompre : ses plans bouleversés, 9» Crainte qu'elle inspire à Louis. 11. Ses luttes de parti avec Henri VII, 130, 151 . Aventurier qu'elle lui oppose . 217.
MARGUERITE de Bourgogne, offerte en mariage au duc de Guienne; VIII. 52.
MARGUERITE d'Autriche ; sa nais-
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sance : IX, 7. Louis XI veut la marier i son flls . t‘6. Les Gantois la gardent comme gage de leurs privilèges, 25. Son union avec le dauphin stipulée, 28. Soa arrivée en France ; son entrée a Paris ; ses fiançailles: par qui reçue. Est élevée à la cour d>* France , 1 10. Porte le lilro de reine, 121 Son père la fait réclamer, 129. Est rendue à sa famille. 158. l59. Veuve du duc de Savoie ; dnnnndée en mariage par Henri VII: offres que lui fait Louis XII. 511 . 5l2 Elle est gouvernante de.s Pays-Bas 522 Ses efforts pour la paiï . 523. Trêve qu elle signe ; entrevue de Cambrai à l.vqiiel|i‘ elle convient de se trouver. 351. Dilférends qu'elle règle; elle signe la liguetU Cambrai ^ 552. Est attaquée par le duc de GueMre. 500. Coalition qu'elle veut former contre Ift France. 508 Elle seconde la ligue sainte, 371. 5*^2. 578. C'ommeni Louis se sert contre elle du duc d - Gueldre. 595. Si neutralité. (OO. Elle attire les Suisses en Bourgogne. 107 et suiv Son entrevu* avec Henri VII. 1|5. Pmjri «le la marier à Louis \ll. 117. Elle s'iiunehe la fainilta de La ]Marek, 170 Fait déclarer neutr* la Fram be Comté ; X . 15 . lO. Piéscrva les Pays-Bis de la guerre; donne rendezvous à Cambrai à Louise de Savoie: signa avec elle le traité de paii entre l'empereur et le roi de France , Iü5 à 103. Sâ
MAR HERITE d'Angouléme . duchesse d'vVlençon, puis reine de N narre; scs deux mariages: gràre et imiiiodeslia de ses écrits*. IX. 512 Ediiratinn q ii'eila a reçue de sa mère , 125. Offerte en mariage à Bourbon : X . 71 . Son voyage eu Espagne sans résultat. 72 à 7l Nomrnéa régente par l'édit d'abdication quVHa emporte. 75 Comment anx prises avea le symlic de la Sorbonne. 12ÎL Sa vraia dévotion: protectrice des docteurs réformés: date de son seeniid mariage. 153.
Elle fait profession du protestantisme.
151 Son influence sur son frère, 105. Sa rend au congrès de Nice. 22i. Veut eo vain reconquérir la Navarre , 280. Ella fait arrêter Poyel. 295. Sa mort, ib.
MARGUERITE . Glle naturelle d# Charles Quint, épouse le duc de Florence: X, 117. 119.
MARfiUERITE de France, fille da François I*'’. présentée a reinpereur: X, 251. Projet de la lui faire épouser. 259. Son mariage négocié : XI . 12 . 96. EU# épouse le duc de Savoie, 182.
MARGUERITE d'Autriche, fille naturelle de Charles-Quinl: épouse de Fan* nè$e ; scs biens séquestrés, 390, HSL
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GouvcrnRnte dos Pays-Bas « Dépu- Ulion qu'elle reçoit; soulèvement des Guetu: quelle maUrise; XL 7 a 9.
MARGUERITE de France, sœur de Charles IX, assiste à Touveriure des états; XI, 161. Projetde lui faire épouser le prince de Béarn: ses amours a>ec Guise. 380. Son mariage proposé à la reine de Navarre . 383. Entravé par lejMpe , 387. Les articles en .sont signés, o\n. Il est célébré . *106, 407. Sa relation de la Saint Barthélemy, 412, 4l6. 410. Quitte précipitamment Saint-Germaiii. 405. Sa tentative pour délivrer son frère ou son mari, 409 Elle fait assassiner Du Guasl; XJl, 42. Ses dérèglements, 47. Ne rejoint
rs son mari, 54 à 50. Attire d'AUnçon la cour, 58. De quoi accusée par les libelles du temps; intervient dans les
2uercllescntre ses frères, 108, IIKI. Fait vader d’Alençon , 110. Ses intrigues
Sour lui en Flandre , 114. Fêtes que lui onne don Juan ,110. Sa réconciliation avec son mari; leurs mœurs: leur nduU aencc réciproque, 124 à 127. Rigorisme ougueitüt de sa cour ; elle change de réaideiice; ses aorours avec Tureiiiie dénoncées par le roi à son mari. 12M à 130. Spectatrice d'un coinb«il sous N'^rac; ca* nonnade qui la fait fuir, l.>8. Médiatrice de la paii de Fleis. 142. 143 Son retour à la cour de France; impressioa quelle y produit; affront que lui fait son frere; explications que demande son mari, 177 à 180. Ses désordres; sa captivité; le roi songe à faire cas-ser son mariage, 200, 261. Leur divorce, 201 à 203. Complot qu'elle dénonce au roi , 240 à 248. Sa
MARGUERITE de Savoie, duchesse de Monloue: ses dispositions en faveur de la maison d'Auinebe; XIV. 180, 191.
Son effroi à la révolution du Portugal dont elle est vicc-reiiie: ses eoiiei ssiuns, 223. Elle presse la disgrâce de irOuvarés,
MARGUERITE de Lorraine épouse Gaston d'Orléans; XIV. iOO. Il nie celte union, 115. Prétextequ'en ire Ricln-heu, 121. Son frère offre de l'annuler. 122. Elle n joint son mari . 125. Le cardinal l'accuse de rapt. 125. Arrêt qui casse son mariage. 126 Gaston lui cache son retoureo France, 150. Lruis rapports. 153, 167. Le roi consent à la voir, 288. Son arrivée à la cour, 298. Fait prendre les armes contre 5laxarin, 477. Intrigues auxquelles elle prend part . 488 et suiv. Est veuve ; ses hahitm les; XV, Gti. Éducation qu’elle a donnée à sa fille, 71.
Brouillée avec son frère, 00.
MARGUERITE de Savoie : prqiet da la marier à Louis XIV: XV, 57.
MARGUERITE D'ORLËA.NS épouse CArae de Médicis; malbeurs de celte union ; XIV, 17Ü, 179.
MARIANA, jésuite, se doctrine da tvrannicide approuvée par la ceniure en iLsoagnc; XIII. 285.
MARIE de France, comtessede Champagne; ses brouilleries avec son époui; III. 213. Tutrice de son fils, .777. Liguée contre Philippe-Auguste et reçue en gràre. 77. 79.
MARIE UE MERANIE épouse Philippe-Auguste; III. Aid. I.e pepe veut casser son mariage, i&7, éliU. Elle m urt. é7l.
MARIE de France épouse Arthur de Bretagne: III, 477.
•MARIE de France, ducbe.sse de Brabant; IV, 18. Sa naissance; ses mariages;
MARIE-ÉLISADETil.prino'ssed'Antioebe. cède ses droits sur la Judée k Char CS d'Anjo'u ; V. 61
MARIE de Hongrie, reine de Naples; a toujours été reconnue k Rome comme reine de Hongrie; V. 211.
MARIE de Brabant épouse Philippe le Hardi; V, 35. Son courunm meut ; envie qu'elle inspire au favori Lu llrusse . 40, 51, 52. Accusée par lui d'einpoisoon».
ment; enquêtes sur celte alTaire , elle est vengée , 53 , 54. Un de ses accusateurs i Rome; correspondance du pape qui semble accréditer les soupçons, 55, 56.
Elle reste à la cour apres la mort du roi, 103. Secours qu'elle envoie à son frère Jean de Brabant. 1 19. Offri- sa médiation entre Philippe le Bel et Edouard d Angli terre. 152.
MARIE de Luiembourg épouse Charles le Bel ; V, 388. Sa mort, 395.
3IARIE de France , fille de Charles la Bel ; époque de sa mort . V. 421 Son droit a la succession paternelle a des parlisans. 424.
MARIE de France épouse le fils du duc de Brabant ; V. 45(>
MAR'F:. t>roc'lainée roi de Hongrie ; pourquoi délrAnée ; emprtsonnée:épousa Sigismoiid de Brandi bourg et remonte sur le trùnc ; VI, .795. 492.
MARIE, reine de Sicile : son royaume déchiré par des guerres civiles ; VI ,
MARIE de Bretagne reste veuve: da Louis, duc d'Anjou ; ne peut conserver ni Naples ni la Provence; VI, 472.
Parti pour son fils en ces deui contiées, 402. Lji Proveoce le reconnaltj Naples la
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désire ; vu, 19. 11 y est procUmé sous M régence ; elle le uii courunner par le pape, ib. Ses cITorls pour le faire Iriuui' pher; ses exactions. M. Béaciiou cuoire elle en Provence, 71. Si*s accusaiioas contre Craon, iti. 73. Elle le fait relever de raccusaiion d'assassinat ; puis empri* aonuer pour sa cause persounelle, 75.
Époque du &a mort. U>6.
JdÀBiK de Berry, veuve des comtes de Blois cl d'Eu; est recherchée |/ar le comte d'Ërbv ; VU, lü5.
MARIE d\4njou, femme «lu dauphin depuis Charles VU, lui est rcusojec par Jean sans Peur; VU, 555. Naissance de son hls (Louis Xlj, 383. Ap,*elee a ta cour, se relire à Bourges peiidaoi iVx pédilion sur Reims, 445. 2>a famine, 438. Elle favorise la passion du lui pour Agnes Sorel, 477. Sts iningues contre la irémoille, 488. Est au l'dilc du cre* dit ; VU, 13 a 15. üe> lent jalouse d Agnès, 12ü. Affection que lui témoigné sou fils, 'Sii. Sa mort, X71.
MARIE de Bourbon épouse le duc de CaUDic; Vlll, lü.
MAAIE de Cieves épouse le ducChaf' les d Orléans; VI. 1, 54, 157.âcrcuiJà rassemblée de Nevers, puis s la cuur, 65, 07. Elle Üalte la haine d'Anne de Beaujeu pour son lils; IX, lui.
MARtE de Savoie épouse le comte de 8aiui-Ful, Louis XI lui assure le comte- ^irie d Eu ; Vlll, 507, 507. 8a mon,
MARIE de Bourgogne, tille unique cl hériiiere de CharUs le Tciiierairc ; le dauphin (Louis XI j est son p<trraiu; Vlll, àlUO. Sort de Gaud avec son pere, Lc.s princes veulent la marier au duc de Guieoiie, 3ü7, 37l. Son pere la promet à de DoiiibreuA préundaiils : dans quel but, 576. 579. Projet de lui faire épouser le dauphin. 581,400. 4o^. i.tiarUs iui espert r sa main à Maiiiiiilieu d'.Vuinche, 410, 411. Son âge a la .«.v rl d son pere, Si s conseillers, 459. Àiiaque t n Bourgogne ; sous quel prel.’Xte, sa dé* fense, 401,40:2. Sun anibussaU;: à l.uu-s; mariage que desireul pour elle les flamands. 4u5 à 405. Loiiiincot Louis excite contre elle la fureur d ^ Gantois; auppiicc de ses conseillers, 4€t iüü Sa répugnance pourépoustr le his de Louis, Cbiumcul accueille son envoyé. 470, *471, Préicndaiii dont elle est délivrée, 472. Elle épouse Maiiuiilicn, 470, 477. Accu^ il que ses conseillersfbni aux Suisses, ^478, 479. Paix perjN-'luellc qu'elle fait avec eux, 484 Naissance de son GU, 485. De aa Glie ; IX, 7. Sa mort, 25.
MARIE (T V MHS, aesur de Louis Ri|, épouse de Jeu. i ic f.ux : IX. 503.
MARIE d An^lHi ne. tiancée à Cbarles-Quiiii. IX, JW. Epouse Louis XII { ses amours avec BranJun, avec Fran* çois 1’^ ; elle est veuve, 418 a 421, 8Û remarie à Brandon, 42V. Son douaira réglé ; X. 00.
MARIE IGOOR, renie d . Angleterre, offerte eu mariage a f raxçois dauphiu« à Cbarles-Quiiit. a Fiaiivois i*% au roi d'ÊcüSse ; IX, 4j1, 47/ ; .V. lU, 44.
124. BécUree halarUe pur le parlement, 209. Projet de la luarier a l'iiiiaui do Portugal. 255. Sa eonlidiice il CbarleS| son ranausiue; elfort> du parti prulesiant pour l'ecarUT du tiùne; \l, 23. Son avéneiueui; elle fait ex cuter Jeanne Grey et ses pariisaiis, 2t duii mariage avec Pnihppe 11. 2i. a9, 5U. Lolle qu elle rétablit, 2'J. Elle muet en vigueur lea anciens statuts contre les hérétiqueSy 41. hile oüie sa médiation pour la paix, 41. Ses clforis pour cxiiiper t herésie: prêtais qn elle f.'il pénr. u«^. Elle preoa parti pour Philippe il. 7j Ne pourvoit pas a la deleiise di^ i.rtiais, OO. 6a d •il* leur ü la prise de celte plact*, 83. 8e mon. 9o >1 9<i Lhdiig meut quecelévé- DeriH'iil apporte au\ uegoi uiioiis, 98.
51 AKIh d Aulriclic est reine de Hongrie ; .\. lUi. So ■ frere t.liaries Quint le nomiiie guuvt-riiaiile des P>i)s-Uas, 14U Signe une trêve avec Monimoreiicy, 216.
Negucii: i l fait .-tign. T la trevi. de .Macuo, 221- Proj.-l (le la iii<rier a Henri Vlll^ 25ü. Suo.Nides qu'« lie levé en blaiidre; fernieiiiuuuii contre ell *. :.44 Kevoila des Gantois, io. ElIVoi que lui cause l'ar* mée ra.^’»-mblée par le maret liai de Gueldre , 28.^ Elle Idii rrpn iidic te Luxembourg. 28;;. Secourt les piaces de son frère 4*1. l'diL au.iquec lU i.hampague) 403. Presmlea 1 al>'l ealioii dcsuii Ireie; elle ab'lique elle «iiCme ; .\l. 51. 52-
MAHiE >ie buuiuun offeite en mariage au roi d E(osS( : .V. .10.
MARIE DE GUlSE. ruiie d Ecusso, épuusr Jai((U«s V ; \. 20y. Est rccDerchee par Ht tiri Vlll. 2<>5. Est envoyée eii Ecosse. j.jO. A qui prujeiie de marier sa tille, aïO, 5ü9 415. 8. s l'ieres iiiUucoccnl Melin II ni .sa faveur, .1. 8. Elle dirige le paru cauiuiiqu*. j99. Elle fait rop(H'ler Essê et vioiiiluc, 417. Son laua* lisiiie. 440- Bans i)U( I intciéi déclaré la
fuerre a I AngieUrre ; XI. 75. Toute autorilê lut est dévolue. 121. Sun inu>lérauce excite la gu> rre civile ; sca écbeis ; reiilori qu i lie reçoit de France; elle est déclarée déchue de la régence;
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son triomphe, 121. 122. Sa mort, 122.
Mouvement populaire qui l'a intimidée,
MARIE STUART, reine d’Éeosse ; ‘son avènement: projet de mariage pour «lie ; X. 20y. 300. 5H8. 399, 423. Partis dans de son royaume. 357, 415. Elle est amenée en France à six ans. 41G Cotu* tnent peut prétendre à la couronne d'Angleterre; clic est écartée par le parti protestant; XI. 25. 24. mariage avec François II. célébré, 89. Elle prend le titre et les armes de reine d'Angie* terre, 46. Avènement et tendresse pour elle de son époux. 10t. Robert Stuart réclame sa protection, 116. Elle est le lien des deux rojauines; analogie entre leurs situations . 12t. Amnistie qiiVlle accorde. 125. Assiste à l'assemblé'' des notables. 155. Elle quitte la cour, 160, Puis la France, 170, 17t. Projet de lui faire épouser le roi de Navarre, 229.
Puis le prince de Cundé. 265. Elle sc remarie à Darniey. Se réconcilie avec Élisabeth. 275. Sort de Rizio ; puis de son mari Elle épouse üuthwell ; est enfermée à l.ocblevjn; .^nn fils est proclamé roi, 507.508. Complot catholique dont CCS é^énernenls préviennent l'exiosion , 5o9. Elle est captive d’Ëlisaeth ; ses corresfM)nd'inc' S ; elle promet sa main au oue de Norfoik : supplice de CO seigneur, 595, 594 Don Juan conspire pour la délivrer; XII 117. Interiiiéd aire de Guise et du roi d'Espagne. l.'>4. Pbilipoe rattache a sa mise en liberté l'existence du parti pruti siant. 270 Engagements qu’elle a prts d'extirper rhêiésie:
inquiétudes qu elle inspireaux ministres d'Eiisabetb. 272. 275. Tumplut de Babington pour la délivrer; sa condaintiation; sa lettre à Mendoza : son supplice, 273 à 276 Vengeance qu'en veut tirer Philippe. 31MI.
MARIE d'AuIrich''. fille de Charles- Quint, épouse l'archiduc Maximilien : X, 420 S-1 Hotte attaquée par Lagarde, 449.
MARIE DE MEDICIS épouse Henri IV; Xin,2U4. Son arr vée en France; leur entrevue ; s.'ntinients qu'il lui inspire : il lui fait présenter sa maîtresse; sa jalousie : leurs débats: ses amants ; naissance de son fils, 2I6À2I8. Est du parti espagnol; ses manières glacées avec le roi : son mépris pour la duchi'sse de Verneuil, 258 2i0,2il. S'interpose en faveur de Bouillon, 252. Ses débats de famille. 254.260. Jalousi** que lui inspire la princesse de Condé ; ses intrigttes politiques: ses projets d'alliance avec l'Espagne, 267, 268, 278. Son sacre;
son conseil, 278 h 280. Est nommée régente à la mort du roi ; personnages qui se dévouent à elle, résistance et soumission de Sully : le roi la coiiBrme dans la régence; son conseil secret: elle achète la soumis.sion du comte de Soissons, 285 à 285. Emploi de son temps : son entourage; faveur des Concini, 203 à 205. Places qu'elle rend à d’Épernon ; position qu'elle fait k ses fils. 299. Cornm> nt marie Guise ; sc réconcilie avec la duchi sse de Verneuil ; continue le pouvoir du feu roi : réduit les impôts : confiriiie l'édit de Nantes : caresse les chefs des huguenots : termine l’affaire de Juiiers : ac cueil et largesses qu'elle fait à Coudé; sa gratifîralion à Guise; factions et discordes à sa cour; sacre du roi ; nouvelles querelles. 300 à 5ll7. Division dans son conseil : prétentions des courtisans : elle disgracie Sully ; inquiétudes que lui donne Condé; confiance qu'elle téiiiuigne à d'Kpernon ; elle .sauve Genève des entreprisesduduede Savoie; elle pernit't ras.scmblée trienuale des huguenots, 508 à 511 et suiv. Faveurs dont elle comble Coucini ; sa colère contre lui; soucis que lui donnent les démêlés des grands; elle confirme l'édit contre les duels; elle humilie le comte de Soissons ; se.s caresses aux Guise, aux autres seigneurs; mariage qu'elle stipule pour le roi; tactique que lui inspire Concini: procès de magie qu elle assoupit. 516 à 322. Dispose du gouvernement du comte de Soissons, 522. Veut punir la mort de Luz ; ses hésitations; sus négociations avec les Guise; elle fait triompher leur faction ; se réconcilie avec Concini, 326 à 329. Elle intervient dans l’affaire de Manloue, 551. Ses profusions aux mécontents; afTaiblissement de soo autorité; mépris du peuple contre elle; coiiimenl dilTaméc ; levée de boucliers des princes ; elle négocie : fait la paix de Sainte-Menehould; recourt aux armes; ses succès : son retour à Paris; elle remet le gouvernement à son fils majeur; comment l'a élevé; son désir de le dominer : elle éloigne le grand prieur, 332 h 340. Elle rassemble les états généraux, 342 et suiv. Charge vénale qu'elle donne à Rassompierre, 345. Invite te tiers à s’expliquer au roi; exhorte les états à travailler à leurs cahiers. 548. Assoupi! la querelle de d'Épernon cldu parlement; ne peut tirer vengeance de Kocheforty 558. 359. Son impatience de congédier les députés. 359 et suiv Ses avances à Condé; ses mesures contre les princes ; remontrances que lui font les faugue-
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Dots; sa maladie : GaligaT reprend son crédit sur e'ie, 5tii> à 368. Sa marche désastreuse ; divisions dans son conseil; pamphlet contre elle; son humeur contre d'Épernon: ses conférences avec les révoltes: accident qu'elle éprouve. 570 à 575. Elle signe la paix ; elle gouverne sous le nom de son nls: son inconstance, et comment compose le ministère : nouvelles intrigues a la cour: cabale des rinces ; elle f<«it arrêter Condé . 575 585. Ses conseils ; elle dissout la cabale . 585. 586. Ne tire ^iot parti de l'alliance de l'Espagne, 587 . 588 Scs hostilités: ses succès; Luynes la dessert dans l'esprit de son lils. 390, 391. Comment apprend la mort de Concini ; refuse asile à sa veuve: ne peut être admise frès de son (ils. 395. Leur entrevue, 597 it suiv. Surveillée par Litynes. 511. 51*2 Ses rapports avec son fils; vains elTorts pour les réconcilier; son évasion . gouveriiemont qui lui est donné. 515. 519 à 522. Son entrevue avec son gendre de Savoie, 525. Son roéconientt'iiienl : se méfie des avances de Luvni^:s(>s hostilités; elle renouvelle la paix, 525.529. Sa réserve à la mort de Luynes, 557 Opposée à la guerre ; suit son fils à l'armée ; sa maladie, 537, 558.
* Appui qu'elle donne à Richelieu, 555.
Elle rejoint le roi à Lyon, 556 à 562.
Parti qu'elle tire des imprudences de la reine. 577. Elle incline pour la paix, 582. Faiblesse de son caractère ; idées que lui inspire le cardinal ; goût qu'elle a transmis à ses (ils; XIV, 7, 8. Elle veut marier Gaston. 11. Est présente aux rcriionirances qu'essuie la reine, 17. Sa jalousie contre Richelieu ; il la brouille avec ses fils. 55 . 56. Sa baine contre les Gonzagu 59. Elle veut en vain empêcher la guerre ; est nommée régente, 5^ à 55. S«-s débats et ses réconciliations avec le cardinal : elle fuit arrêter puis relûchcr la princesse de Nevers, 65 à 67. Richelieu hitsse le champ libreà scs intrigues, 75. Elle veut la paix . 78, 79. Scs soins au roi malade ; il lui promet la disgrâce du cardinal ; journée des dupes; elle est arrêtée; sc réfugie dans les Pays-Bas, 85 à 86. Ses ctrorts pour sauver Marillac; scs déméiés avec .son fils Gaston. 105. Son cuinpiol avec Montmorency, 108 et suiv Olige dont cllo veut s'assurer contre Kubelicu, 116. Acharnement avec lcqm-1 il la poursuit, 125. 124.
Intrigin s de sa cour ; émigréc, 129 et suiv. Abandonnée par Gaston, 155 et suiv. Scs instances pour rentrer en France; pourquoi repoussée, 152. Elle
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négocie encore en vain son retour: géné» rosité du roi d'Espagne à son égard; elU passe en Hollande, puis en Angleterre; hospitalité qu'elle y reçoit; mécontents qui l'entourent; 195 à 19.5. Ses promesses à rambassadeur français ; décision oui la relient en exil iusqu'à la paix, 196. Elle accueille Vendôme. 255.
^ réfugie à Cologn*' : n'y reçoit point da moyens d'exister, 252, 255. Sa maladie, 261. Sa mort, 5â(i
.MARIE DE BOURBON MONTPEN- SIER : projet de m.iriage pour elle ; XIII, 265 . 516, XIV. et suiv. Richelieu la fait amener à la cour. 15. E le épousa le frère de Louis XIII, 17. Meurt eo couches 28.
MARIE 'THÉRfeSE d'Autriche, infante d'Espagne : son mariage avec Louis XIV ; stipulation à ce sujet; \ V, 56, 57, 62, 67. Scs s« ni menis à la mort de Mazarin. 72. Sa j iousie , 80. N.iis.sancc de son fils: ses chagrins comme fcriiine el comme Espagnole , 81 a 85. Sa maladie^ 218. Les amours de son mari lui sont dévoiléis. 89, 99, 105. Sa fausse couche, ib. Prétentions sur le Brabant que le roi veut ex reer en son nom. 115, 123. Il la rejoint à Compiegne. 1.57. Son retour à Saint-Germain , l.'>9. Est témoin de l'agonie de .Madame. 170. 171 Opposée au mariage de Mademoiselle . 76. Mort do son second fils. 185. Elle suit le roi â rarniéc, 200. 250. Scs rapports avec co
S rince : son portrait : sa mort ; XV, 286, 01. Son ordi.son funèbre. 322.
MAKtK - .ANNE d'Autriche épousa Philippe IV' d'E^jiagne; XIV, 5*0 Sou incapacité pendant la minorité de son (ils; XV'. 156. Divisions à sa cour, 163. Ses clTorts pour dominer le roi, 2.58. Sa disgrâce. 255 Déportation de .son favori, 255. Est cause des iiiHlheurs de sa bru, 275, 382 R<‘iH reçu crédit. 285 Sa mort, 589. Dépendance dans laquelle elle a tenu son fils . 521. A fait haïr la maisoQ d’Autriche allemande. 525 MARIE DE NEMOURS épouse Alphonse VI , puis Pi rre II. rois de Portugal : XV. 128. 129. i:i(). Projet da mariage pour va (illc. .501.
VIAIUK STUART épouse le priiico d'Orangç: XV . 259, 562. Son |tcre vcul la supplanter en favi ur d‘ \nm* «a sœur, 362, Naisv,-mcc de son frere, 57-5. .Munie sur le irône. 577 Sa rnorl, 156.
MARIE-ANNE niRISTiNE de Bavière épouse le grand ddupliin : XV, 276. Sa tmdsüii. 277. t'ouse de l.n disgrâce de Pomponne, 281. Sa jalousie, o8ü. Sa mort, 589.
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DK BOURBON (■>'« BK BLCN»): son raatisge ; XV«27G,Sadifi« rràce . 55i. Sa maladie; elle est veuve » ^55. Surveillée par le roi, 580. Durée de son maria^e.-409 Ses galanteries, 4SI.
MARIK ADÉLAÏDE de Savoie^ du' ch(«se de Bourgogne :son mariage; X>% 461 , 480 et suiv. Sa soeur épouse le rui d'Espagne, 8i4. Cause la disgrâce de Catinal« 551. Prédilection du rui et de (jt* .Maintenon pour elle; sa légè> reté: sa tendn-s.se pour son mari: XVI. 80.81. 117. Re.s égards pour Cboio, 118. Devient daupbine. 125 Sa mort, 131 eisuiv.. I55ei«>uiv. Eût été régente.
MARIE-ANNE de Neubourg. reine d'Espagne: son em|drc sur son in;iri ;
XV. . 503. Ses efforts pour qu'il ilt.spuse de sa sueci ssion i-n faveurde l einptTi ur, 507 et suiv. Haie des Espagnols, 509.
Su.sperle au roi. 515. Elle perd son influenee. 514 Quitte Madrid. 518.
MARIE LOUISE de Savoie épouse Philippi- V d'Espagne; XV, 52L 52j.
Son ineapAciié.550. Intrigui-s à sa cour;
XVI. 25. 40 et SUIV Est régente; quille Madrid 50 à 52. 60 Son refus de descendre du trône, 109. Se reiin* à ValJadolid, III. -Mi-l ses diamants en gag-, 112. .•a mort. 157.
MARIE DE BOURBON, infante d'Espagne : son mariage stipulé avec Louis XV ; XVI. 288. Em emmenée en France, 290. Son renvoi projeté , 521 et suiv. Kl résolu. 525 à .525.
MARIE LECZINSK A. reine de France, épouse l^uis XV : XVI , .525, .524. Son entrevue avec lui , 5;i8 . 3i9 Innuences auvqiieMes elle est livrée . 556. Cbutede ses favoris. 536, 35g. Rancune que lui garde Fleury. 542 Naissance de son (ils, 572. Son pere remonte sur le trône de Pologne. .579. Met une cocarde au chapeau de ViHars. 592. Fleury la craint.
420 perd l'atfe. tinndu roi. 422 à 424, 427. Elle lui demande vaiinineiil de l'accoriipfigner rariiiéir. 498. Son entre-, vue avec lui. *>05. M"'' de Pompadour lui est prési nlée , 52^*. Manières alTcC' tueuses de la dauphine à son égtri;
XVII. 12 Sa résignation. 3t. Sa cour, ih. S: s rapports avec >on pere, 52. M®*» de Pompadour est iiiMiiniée dame de son
E niais. 4L 45. Elle accourt auprès du roi lessé , 98. BepeiilM auquel elle désire le ramener. 155 Vénération que lui témoigne la favonle . 20*.f Sa position à la four. 21 1 i-l suiv Sa mûri, 217.
MARlE-TlïERÈSK d'Autriche. impératrice ; projet de la marier en Espagne;
XVI , 326 , 354, 344. Elle épouse François. duc de Lorraine, 414. 444. Prétendauts à la succession de son père ; elle fait la guerre au roi de Prusse ; pcr4 U b.Haiilc de Moiwilz ; ligue contre elle ; coiuü'isiasmc pour sa cause en Angleterre ; son opiniâtreté; clic se jette dans les bras des lloogruis ; leur dévouement ; subsides qu'elle reçoit. 452 à 459. Se réconcilie et signe U paii avec Frédéric, 461 et suiv., 465. Ses négociations avec Fleury , 462, 465, 466r Veut faire prisonniers les Français enfermés dans Prague. 471. Frédéric reshoiic àlt paix; elle s'y rcru.se; ses prétentions, 480, 481 .> Cessions qu'elle fait au roi de Sardaigne; son alliance avec ce prince et l’Angleterre. 487, 488. Louis XV lui déclare la guerre. 491. Elle veut faire annuler l'élection de rempi-rcur . ib.
Conquête qu'elle projette ; si s enueinis, 496. Zele des Bobéiiiieiis pour elle. 5U4. Son dess. 'in d’enlever les Deux Siciles aux Bourbons. 506. Sou inanque d«' foi;
S i dureté à l'égard de Uéiies, 5U8, 559, 551. Ses succès que cuiiipiele .a mûri de l'eiiipereur, 512. Olfrcs que veut lui faire Noailles , 525. Son double but ; clic fait la paix avfac la Baucre; élection de suo époux ; son acbarnciiii-ul contre Frédéric; forcée de siguer avec lui le traité # de Dresde: sa politique à l'égard des Pays Bas, î»Ô0à 534. 548. Elle y envoie des renforts 549. Insensible aux caUriiilés de la guern- ; pourquoi ; X vil, 8. Met obstacle à la paix 22 Signe le traité d'Aix-la-Chapelle ; son mccunicnUuieat contre l'Angleleire, 2-4, 25. Elle remplace Borlcnstein par Kauniu. 69. Ses projets à l'égard des feudalaircs di l'eaipirc; elle se rapproche de la t' rance; flatte de Pompadour, 7ü, 7l. Ses offres a la cour de Louis, 81 cl suiv. KÜe signe les traités de Versailles, 83 et suiv., 142 et suiv. S«s projets contre Frédéric , L-2, 117, 141. Elle réduit le subside de la France. I4U. Xele de Choiseul pour elle, 165. Son désir de la paix, i72. l'in Elle signe le traité d'Ilubertsbour.’, il. Avénetiu-nl de son fils , 205. Mariage de scs lilles . 2ü5 . 252 et .suiv. L’empereur lui abandonne la direction d< s cffaircs, 215 Op|K>séeuu partage de la Pologne, 291. ilejiresaillcs dont la France iu menace, 29t> Soii influeucu cD ce pays : jalousie qu’elle y excite 524. Position de fille à Versailles, 325 et SUIV., 4'>6a 458. Sa lassitude. 442.
MAKlE-5IADKi.E NK -BARBE de Portugal épouM*. Feidiiiand VI d'Espagne; XVi,160. CouHDeiit doDUDC ca
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prince, 208, 2Q9, Us«ge qiiVUc fait de son influence. 22i. Sa mort, 2^7.
MARIE- THÉRÈSE-ANTO»NETTE
infante d'Espagne , épouse le Dauphin ; sa mort; XVI, 167. 19îi, 210. Ce quVOe a fait pour Beaumont, 2^4.
MARIE JOSÉPHINE de Saxe épqusc ie dauphin : ses qualités aimablest XVI. 210 . 2ll . Son ressentiment cont-c Frédéric de Prusse . 500. Repentir nnqiiel elle désire amener louis XV,5îi2. Sa position à U cour, J08 et suiv., ^11. Sa mort, 412. i15.
MARIE LOUISE, infante d'Espagne, ^ouse le grand-duc de Toscane, XVI ,
MARIE-ANTOINETTE d'Autriche:
son mariage avec le dauphin (Louis XVI): XVII, 25z et suiv. Désastres qui signalent les fêtes que lui offre Paris, 2îU. 255. N'est point admise prés du rot mourant , 305. Ses promenades avec Louis . leur bienfaisance ; sa beauié : sa roriesté ; son désir de domination ; influence fatale de Vermond sur son esprit; pourquoi n'est point aimée é la cour (t est populaire jusqu'à la mort de Louis XV ; buiniliée parla Dubarry:ellc (pousse au ch «ngem^nt de ministère ; o2i à 5’27. Ne p<*ui faire rappeler ChoiseuL 327. Contrecarrée par Maurepas et Yergenoes, 552. Prend parti pour les parlements . 336 ei suiv. Ses lenlalives pour faire remplacer La Vrillière. 547.
> Exhorte Necker à reprendre son porlefeuille,586. 5h7. Sa légèreté compromet la politique de Kaumlz, 405. Enthousiasme nu'ellc témoigne pour Voltaire , 404, 40o. Provins qu'elle aurait répandus sur la conduite du duc de Chartres à à Ouessant, 411. Son influence balancée par celle de Vergennes. 4i5 et suiv. La mort de Maurepas lui livre le pouvoir, 455 et suiv. Elle devient marc. 455.
456. St-s adversaires; parti pris do la déshonorer; cabale contre elle. 450 à 458. Politique fausse dont l'opinion la rend responsable; son éducation; sa [éfiérclé:diff-im«lionqu'«lles’8Uire;sasoi iCté intime; scs babil ud< s; ses courses à Tria- Don : sa toilette ; son impopularité duc à d* s: factions de cour : ses prétendues notiuvtuUes, ^5Hà 464. l.a politique des ministres tend à la laisser se déconsidérer ; scs rapports avec le prince de .Montbarrey, 405 à 467 Elle domine le roi, 4t»7 et suiv. Ses rapi»or(s avec ses frères, 46'M't>uiv D’où l'ininiilié du duc d'Orléans à son égard, 475. Proii cince de Caloiiiie, 475. Elle achèie Saint-Cloud, 476. Sa haine envers le cardinal de
Roh.in , 485 ? suiv. Aflaire du collier^ 485 à 48il. Pîo>uâion de Calonnc à ses favoris. 505. Est du parti de BricniMi 495. Son irritation contre les iioiablea, 507. Elle fait changer leinimslére; hame croissante contre elle à Paris, 508 à 511, Imitée par Brieimc. 511. Son impré^ voyance , 516. Le duc d'Orléans lui demande grâce . 519. Insultes dont elle est l'obj' t. 519, 520. Sa méprise ; ses illusions à l't'gard du contrôleur général, 521,* Elle est desabusée, 550, 5ol. Ses regrets à su chute, 555 et suiv. Sou entrevue avec Necker, 542. Elle se prèle au renvoi de Lamoignon , 544. Elle approuve la double représentaliuQ du tiers. 655.
MARIKNDAL (bataillk de)^ gagnée par Mercy sur Tur*nne; XiV, 550. .»31.
M ARIE1 TE (ciiM.ACMEi. secrétaire du roi sous Chartes VU ; décapité comme faussaire : VIII, 107.
MARUiNAN (8ATS1I.LF. de) , gagnée par François D' sur Us Suisses; IX, 459 et suiv
MABIGNAN (lEmcmso nAïQUis ns); se.s bostihlés contre »cs Parnescs; X, 447. Accompagne rciiircn ur au sién de Metz; XI. 19. Commande l'armé contre Sienne; scs succès; scs atroces cruautés; il bloque ccliej’ille: sis nuoi* breuses victimes. 55 à 57. La ville se rend, 59 Places dont il .s'empare, 42. St mort. 44
MAR GNY lescBiaiiAND db), conodeot et princt|Nil ministre de Philippe le Bel; V. 214. Mission dont il charge le comte d’Évreux. 509. Scs négociaiioiis en Augleterre, puis en Flandre, 319, 3.iü. A quoi a dû sa fortune , 555. A la mort du roi implore la proU'ct ion d Édouard II, ib. Est arrêté, ib. Sou caractère ; il est accusé par le couilc de Valois; cause de la haine de ce prince. 555. Sou procès; désir du roi de lui sauver la vie; Charles de V'alois le perd par raccu.salion de magie; son supplice, 5.>5, oôb. Reprocha qu'il a rétorqué coulre son ennemi, 5o7. Retour de l opinion publique eu faveur de sa inéiiioire, 559. Remords de Charles,
MARIGNY (EÜCUERRAVD de), de U faction A i wiutfnacy sou supplice ; VH ,
MARIGNY (LE lARgns de}; faveurs que sa sœur attire sur luij XVII, 8. II rcceuiUe su succosiou; 215.
JMARlI.LtAC. ainbassadtur d.; FraiH çois P' en Angleterre; arincuienls qu'il signale; X.24I. Hostile à Charlcs-Quiul, 272. Ambassadeur prés de Ferdinand ;
MAR
ICI, 07- Assiste à rtssemblée des notables II y prdfhe la tolérance. 137.
MARII I.AC fMiCHr.i.) ; Rich« lieu lui fiiit eonfîer les (inances: XIII. AH8 Est nommé garde des sceaux : XIV. 12. Son discours A rassemblée des notables. 19.
Code qiril présente au parlement. K5. 56. Il veut la paix. 78. lolrigiie contre le cardinal. 8(. Est destiné, 86. Sa mort en prison. 103.
MARII.I AC i.R ■tné^nu.) marche au secours de Ca.sal; XIV. 80 ri suiv. Ses nombreux eollè?iies. 83. Intrigue contre Rich' lîeu. Hi. K<l arrêté. 80 Son t*rncès; son suppliée. 103, loi. Vains efforts pour I»' sauver. 103.
MARIII.AC.. intendant du Poitou; ses draconnades contre les huguenots;
XV. 398 .-i suiv
AfARIN. \ésAt du pape au concile d'Inirelh' tm: U. 961. 969.
MAR*\I (c*mi.!o' fnrl’fie Metz: XI. 9.
MARIN’ fi.F8 ral-REs': leur condamnalif.n A fiénrs* V l'I 18i M ARI-BOROURCill (rriRrHu.i.. sur. dk); ses pr^niiêrcH armes: \V. 911- Il sc déflare pour Guillaume HI. 376. Son frère fai*, prisonnier Rerwiek i98. Est général en ch* f, 33i. Ouand prend le Commandement. îiti, S16. Ses succès, Ki3. 635. 556 Ses inanœii'res pour tromper Villeroi; \V| 10. Sa jonction avec Euffèue. ih Victorieux k Schcllemhor?. 90. A Rlei hcirn ou Hoehsiell, 20 A 93. Suites de la victoire, 9i Veut percer en Lorra’ne: enntenu par Villars; fait retraite, 37. 38. Ses manœuvres corilre Villeroi. 30. 40. Il le bal complètement à Rainiliies. 46 A 50. Kvt Tiin des trois directeurs de la grande al- Jîanee 60. Aux prises aveeVeuHAme, 71 .
Renforeé par Eugène; leii'S succès k Aud*'uarde. 89 et suiv. Il assiège et prend |.|t|'': places qui se rendent à lui, 8i 85 Négociation qu'on lui oom'nuniqiie. 00. Sun prnjil de niarrher sur paris. 01 S'oppiseà la paix. Oi A 06 et Fuiv. Prend Tournai: livre la h»taillc de Xlnlplaqiiet: prend A*ons 90 A Mil N'ose refiisiT de négocier. lO-l. Plénipotentiaire A Gerlruxdenberg. ih et suiv Sa guerre de sièges 105 et suiv. Commancemenl de sa disgrâce. 115 Où s» recrute, 196. Commande I nrore l'armée, 197. Ses opérations: il prend Bouchain. 198,199.
Est disgracié 137
AIARI I^OROLGH fi.F. nüc. of); renfort qti'il amène A l'arniéc haiiovrienne;
AïARIE fTHovus df); sa cruauté: ses brigaiiddges; invoqué au secours de la
commune de Laon; lll, 131. De celle d'Amiens. 132. Comment attire lesarmee de Louis le Gros contre lui ; condamné par un concile et réduit, 132 A 133. 151. Recommence ses brigandages ; est assiégé et blessé mortellement, 192.
MARLE (TB09AS de) part pour Con« stantinople; V. 316.
MARLE (tdoias ds) nommé chancelier de France; VII, 268. Réprime les désordres du Dauphin. 271. Est un des conseillers de ce prince, 311 Projet ^ traité qu’il fait ronmre,323. Est arrêté, 39i E.st massacré, 328.
MARLE (df), maître dos cérémonies de Henri III; XI, ,369 Communication qu'il fait au tiers état. 37i.
MARLORAT. l'un des chefs protestants : confession qu*il signe A PoissT:
' ARMOÜTIER8 (la daie de), maltres.sp di- Guis<- : XI 383.
MAROT (ciÉHEaT) ; ses senlimenls roligirui: coniment leur donne essor; son amour du plaisir l'éloigne de la réforme; XI, 6i, 91. Ses psaumes français:
MARQUET (aATEosa). marin ratalaa; défait les galères françaises; V. 9é.
MARSAN (de); scs spéculations;
MARSHALT. (cntLAiBE), comte de Pembrocke; prend parti pour Jean sans Terre ; lll. <63. Fait hommage è I-ouis de France: IV, 89. Trêve qu'il fait arec Philippe-Auguste. 107.
MARSILE de Padouc: ses écrits en faieur de l'autorité impériale contre l'autorité erclésiastiquc: V, 403.
MARSILIËRE dissuade Henri IV de faire la guerre: XII. 133.
MAR8ILIO, gouverneur ommiade de Saragossc ; ligué contre Charlemagne; I, 392
MARSIN (i.E COBTF, de) prend part k la victoire de Nordiingen: XIV, 283. An siège de Lérida. 337. Est pouterm ur de Tortose, 380. Ses opérations en Catalogne, <31. Est empri.sonné. <72. Envoyé à Stenay. <88. Le parti des princes compte sur lui. <93.11 le dirige: ses rapports avec la reine. îill. Ses éehecs, 3K. Jalousé par Conti; XVI, 8. Rejoint Coudé, 9. A causé la perte de la Catalogne, 1 1 . Commande l'armée esiwgnolc; est vaincu près de Bruges, 158 et suiv. Disgracié: sa mort. 203.
MARSIN (i.E «ABéciiAi) commande l'année d'Allemagne: XV, S<7. XVI, Perd la h-vlaille de Blenheim on Hnehstett , 21 , 23. Sa retraite , 2<. Com-
MAR
Bande sur le Bhin. 37. Est secondé par Tillars, 38 Villeroi ne l'attend pas, 46. Son arrivée eo Flandre, 48. Est envoyé en Italie. 33. Ses opérations ; sa mort à Turin. 53 à 55.
MARTEL (cvillaüie). chambellan de Cbarlrs VI ; l'arrête dans sa folie furieuse: VII. 51.
MARTELLI (Jacques de i.a due), agent des Guises à Rome; sa correspondance ; XI 2^24.
MARTIGNY (csadles de), évêque d’Elne: négociateur de Louis XI en An* gletrrre: X. 9.
MARTIGUES (le sire de): son zèle h mettre Metz en étal de définse: XI. 8. Soutient le siège de Leilh en Écosse.
122. Son commandement h l'armée royale, 325 11 bat Dandelot et Lannue.
344 345. Est lieutenant de Monlpensier, 347. Sau^e La Noue et la cour. 352.
Échec dont U est cause, 357. Il est tué. 306
MARTIN (saitt) proteste contre le supplice des priseillianites: I. 4l . Son intolérance contre les païens. 71. Iiïiiiée par lesautres prélats. 72. Consulté après sa mort, par Clovis, comme un oracle,
MARTIN, nu de Chloduif, relève le parti des grands en Austrasie: I, 296.
itarrhe sur la Neustrie. ib. Sa défaite; se réfugié à Laon. 297. Sa mort, 298.
MARTIN IV, pape: son exlraetion ; son élection: sa partialité pour les Français; fait allaqui r les Gibelins : ses riffueiirscontre les hérétiques: V. 69 k 7t. Sa médiation dans la famille de France, 71. Kxcominunic Micbi l Paléologue. 74.
Eiplicaiions qu'il fait demander au roi d'Aragon sur ses armements. 75. indulgences qn'il promet à ceux qui attaqueront la Sicile, 78. S'oppose au combat
Ëroji lé entre Charles et son rival. 79. 83.
ispose de la couronne d'Aragon: la tran.srnet h Charles de France, 84.
Excuiiuiiiinie les Siciliens et les Araguiiais, 87. Prend part pour Alphonse A contre don Sanche. 87.88 Sa mort. 97.
MARTIN V. pape, élu par le concile de Con.slancc; VII. 320 S< s légats en France: leurs efforts pour la paix générale. 322. 323. Fausse bulle de lui qu'il dénii ni. il défend le combjt entre Gloceslcr et Pl-ilippe le Bon. 396 Par qui reconnu dans le parti Armagnac. 599.
Annule le mariage de Jacqueline et de GioCiSter: croisade qu'il veut faire diriger par Wiiichcsttr. 405. RuMe qu'il fiilnnne contre le sehisme espagmd. 426.
Huile de réconciliation , i6. Proteste
MAT S5S
contre le drelinttion que Winchester donnelh ses troupes, il/. f
MARTIN, roi d'Arsfron ; protège le pepe Bi-nolt AMI: Vil. 17.
MARTIN. armiral anglais.farce le roi de Naples h un amistice ; XVI , i86 .
MARTINENflO (la co,tk) surveille et poursuit Condé; XI. 105. Se charge d’assassiner Dsinvillr: XII, 15.
MARTINITZ (Lr roarej seconde Ferdinand Il contre la rérorinr: XIII, 418. Violence dont il est l'objel, 419.
MARTINITZ (LCcoaTK de); ses violences à Roniv: XV. KI5.
MARTINOZZI (I.A ai'carssE df) épouse le prince de rnnii; XV, 17. ^ soeur épouse le flisdu duc de Modéne. 50. Est surintondante de la niaisun de la reine mère. 71. Son zèl jansénisle. 145.
MARTINTZZI (nrosne), rardinal, ministre de Transylvanie, rompt aver la Porte; X, 4t^, Il est assassiné, 453, 4H4.
MARTRON (np). ch<T catholique en Poitou: sc.s succès. XI. 210.
MARUKL (LF. iatard df.) assassine le connétable de France; VI, 128. Est tué. 241
MARUGES (ÉTiFssE de) est nommé garde des sceaux de I ouis X: V. ,333.
MAStON (jossFRA^ DF). Irésiiricrdn roi de Navarre: sa mort: VI, 195. 11'6.
MASHAM (M“') contribue à la disgrâce de la duchesSs; de Marlborougb :
MASQUE BE FER (l'romme au), note k son sujet; XV. 2 6 cl siiiv.
AfASSA (DO'l FRANÇOIS DF TORAI.TO, PRüvcF. Pt] , capiiJiiiie dû peuple à N-tples insurgé; XIA' 370. Sa mort, 570. 371.
MASSEI.IN. historien des états généraux de 1484: son récit analysé: IX. 46 et suiv. Sa part au débat sur le conseil du roi, 51. Son discours au coniiélable,
MASSKRANO (f.F rnnc.F de), ambassadeur d'Espagne à Londres ; ses négociations: XVII. 245.
3IASSIAC (LE lARQcis DEl csl nommé ministre de la mtriiu-: XVII. 90
MASSILI.ON a loué la révocation de l’édit do Nanti s: XVI. 12.
MASTINÜ DK LA SCALA . gih. lin de Vérone; rriiiperciir ne peut faire st jonction avec lui: v. 498
MATELET iniroduit un secours dans Calais assiégé : \ III 154
MATERNES, déserlour. k la têt® d'une bande de soldats et d * bandits, pille les villes de la Gaule: 1) 24-
MU MAT MAT
IMATFRID, conGdent de Lotbaireill, S9. Trahit Beroard , 30. Cuodamné à mort et gracié. 3t. 3'i!. Opinion publique à ce sujet, 3:!. Rétabli par Pépin, oli. Dirige le parti des mécontents ; ses démêlés avec Lambert ; oITensrs qu'il f,vit aux rois d'Aquitaine et de Bavière. iU. Résiste aui armes de l'empereur, 31. Sa mort, S3.
MATIIA, ses rrlaiions avec ie coadjuteur de Relz ; XIV , ilO. Ne se récon • ciJie pas avec Mazarin. 4-18.
MÂTUIEC de Flandre reçoit de Henri H le coniié de & >ulogne; son mariage; III. 510. Ligué contre lui. 32*5. Fief gui lui est promis, 3i^>. Est tué. i//.
AIATHIKU. abbé de Saint Denis:
saint Louis lui laisse la régtnce du royaume ; sa famille : IV, bl5 Cotiürmé dans le pouvoir (>ar Fbiiippe le Hardi; V, lo. Etiguèle dont il est chargé, 53.
MATHILDE, ruere d'Oibon le Grand; ^Imre de sa rainille qu'elle réunit; 11,
MATHILDE, fille de Conrad le Salique ; nruiiiise à Henri de France; meurt; II. <iOU.
MATHILDE (la comtesse), l’éme du parti guelfe en Italie ; III, 25. 27 . i8 et ,suiv.
MATHILDE, seconde femme de Raymond de Saint Gilles; 111,31.
MATHILDE d’Anjou, promise à Guillaume d'Angleterre ; 111,31). Leur mariage . 159 Son naufrage: sa mort , H)5.
MATHILDE, fille de Henri I-' d Anletcrre; épouse l’empereur Henri V; II. 135. Son pere lui destine sa siicession , 172. Est veuve et revirrii en Angleterre ; son père sollicite les suffrages de se.<î barons pour la faire reconnaUre son héritière ; eieiiijiles de femmes appelé* s a gouverner. l7(ià 178.
Malheurs causés par ceUe préteiUion.
182. Serments que lui prêtent les barons anglais . 183. Sun mariage avec Geoffroi Planlagenr-i . |8i. Ses brouilleries avec lui. I8L Dernières rccomiiKindatimis de son pere pour i lie; elle hésite à quiiler l'Anjou. 2Ul Disuusée à lutter avec l’usurpaieur Éueiine, 203. Entre en Noriu iidie . ih, S. (onde son iiiari, iDi. Parti pour ell*». 223 Passe eu Angleterre. 22(>. Sa fcrniclé; son aversion pour son mari. ih. Ses suecè.s: ses revers, 227. Déeiin de son paru . 227. Hejomt son nniri en Normandie. 228. Son autorité dans telle province anéantie, 278
MATHILDE de Uoulogiie épouse Philippi de hrance; tV. 23.
ilATHUDE de Brabant épouse Ro-
bert d*Artois, frère de S^-Lquîs; IY,256.
MATHILDE ou MAUAULT, veuy« du cmnie.de Bourgogne, comtesse d’Artois: ce fief lui est disputé; V, 349. 354. Porte la couronne royale au sacre do Philippe V. son gendre, 558. Ménagemenls de Charles IV pour elle. 588« Comment ses droits à l'Arluis coiiürméa; sa mort : sa succession disputée. 44i.
Soupçons sur son genre de mort , 444.
.MATHOS, jésuite portugais; vengeance dont il est robjel ; pourquoi ; WH, I5()â 158.
M.4TIGNON dévoile le complot du duc de Bourbon; X, 28.
.MATIGNON, maréchal de France, coiiiinamle les troupes royales en Normandie; réiiuit Monlgoniiiicry ; Xl,4t>/.
Le fait prisunmer . 4419. Sa proiiiutioa;
XII. 122. Keduil La Fère, 135. Dénoncé parSalcede. I7i. Ociupe Aloni-dc-Mar- .*<an, 181 . Conserve Bordcaui au roi. 218, 3îit». Son entrevue avec le Navarraif, 219. Son cuinmandemenl , 2il. Ne peut srcourir Hrouage , 2i3. Délivre cclta place, 250. Marche contre le N'avarrais,
251 plaintes de Mayriine contre lui,
252 Donne reiidez-vuu.s à Joyeuse, 281« A laissé échappi-r le Béarnais, i29. U enirc à Pans avec lui. XIII, 08. Gd. Est de T'iss* rnhiée de Rouen. ttU, lt>5.
MAI IGNUN (LE coart DK); son expé* diiion préparée i outre l'Etossc; Xvl, 70. 77 S.'s Spéculations, 78.
MATTHEWS, amiral anglaia; soi cumhai dans la rade de Toumn ; sa coadamiiation ; XVI. 5u0. Troupes piémoAtaises qu'il embarque, 510.
.MAT I HI .VS. empt rcur . d'abord archiduc d'Autriche: appelé dans las Pays ILis : recminall N’a.ssau pour son lieutenant: X1I,1I0.117. S* s forces; ses espérances. 118. Il dépouille l’effipereur son frere de s< s États héréditaires;
XIII, 231 la ijr traité. 2(iO. Sun désirds U pai\. 27i. Etfroi i(ue lui causent les apprêts de H* nri IV , 280. Son avéueiiifiii; il inirrvitni dans la succession de Vaiiioue. 33l. (}o^nd ont commencé St s luttes avec son frere: tcur ré.suilat; son compétilt'ur ^ IViiipire ; époque de son éieelion , 4lü. 417. Temples proti staiils qu'il fait déiiiuÜr ; signât de It guerre de tmito ans. 418.419. Sa mort»
.MATTHIAS CORVIN. élu roi da Hivngrie; Vlll. 2U3, 204. Aux prises nver renipi reur Frédéric ; IX . 1 13. St mort, 115. 120 Elfurts de .Maximilien pour «léiruire son armée. 128 Traces de sou invasion en Autriche, 138.
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MATTHIEU (cladme)- jésuite; courrier de la ligue: pourquoi a reçu ce oom; XII,
MATTHISON. anabaptiste; gouvernement qu'il établit à Munster; X. 172.
MATTIOLI (LE cüvte;* favori du duc de Mantoue : ses intrigues ; son empri- ^aonn«‘inent: XV.
MAUD'}UX(l’aué) confesse Louis XV mourant: XVI). 50i. 505.
MAUPP. lieutenant et conbdent du comte d'E'^taing: XVII, 412.
MAUGHR . archevêque de Rouen :
chassé par Robert le .Slagnilique ; Il , 39S Se soumet à son aiiloriié, t&.
MAÜGER, comte de Corb.il, commande rarméc de Henri I*' de France contre sa inere; 11. 408.
M VUGIRON . lieutenant du roi dans le Dauphiné: ses rigueurs; leurelTet; XI, 140. lit. E.sl chargé d'eiterminer les Vaudois . 142. Aui prises avec des Adrets: XI. 222. 225 Assiège 'irenoblc.
Nommé gouverneur du Dauphiné, 38. Se.s succès
MAUGlRON, mignon de Henri lit ; ses railleries sur d'Alençon ; XII, 108. Sun combat: sa mort. 120, 121.
AfAUGiRON. général fnnçais ; prisonnier à Di'ltingi-n: XlV,515.
MAULAC (NF.aaE dr), écuyer de Jean sans Terre; dans quelle circonsUoce le seconde: III. i“9.
M ATLl^ON ( ebilcsur). Voy . Roehefort (Godefroi
5IAULÉ0N fsAVAiir de) assiste à l'as semblée de Sois.sons; IV, 18. Commande la flotte de Philippe Auguste contre la Fia ndre, 24. La p rd, 25. Prend parti
Çour Jean. 31. Ligué avec le comte de oulouse. 54. Le seconde au siég - de la Castel nautlary . 58. Défend le Poitou contre Louis VIII, 159. Lui fait hommage, 1 iO Allié du comte de Chainpagne. 170. Livué avec Henri III d'Angleterre. 174 Fait ariétep le comte de Dar, 170. Se pré{»are à attaquer la Rochelle. 212
MAUl.KVRtER (le iauquis dri; passion que lui inspire la duchesse de Bourgogne: XVI. 81. Son ambassade en Espa;.:ne 287. 21M).
.SlAUNY (CAiiTiER de), lieutenant d'Édouard III : sa victoire à Cxith.sand ; V, 485, t'<4. Son vœu en l'honni ur des dames d'Angleterre ; il raccumplil 499.
Est envojéefi Bretagne: livre ILnnebon; VI. 17 a 20. lift Louis d'Cspagnc é Quimperlé, 20. Chevaliers qu'il delivre,
21- Contribue k la prise de Tannes, :23, 23. Sc.s prisonniers, 33. Ses conseils au comte de Derby , 45 à 40. Soutient le siège d'.Aiguilloo , 55. Sa belle défense; sauf-conduit qu'il obtient ; son arrestation : sa mise en liberté, 74, 75. Sa conférence avec le gouverneur de Calais^ il apaise la fureur d'Edouard , 83, Lui présente les six bourgeois de Calais; intercède pour eux , 85. P'ait le coup de lance aux p »rlcs do Paris, 21 1 .
MAUNY (cricüard de), tué à Tbaol'Évéqui'; V, 00.
MAUNY (olivier de), cou.sin ,de du Guesclin; fait prisonnier le roi de Navarre: VI. 273.
MAUPEOU est du conseil de régence de Marie de Medicis: .Mil, 278.
MAUCKOU. premier président du parlein nt:scditionquile menace; XVII, 44) Remontrances auxquelles il s'oppose, 59. Est vice-ch.incelier , 88, 188. Remplacé p^r son lils. 250.
.MAUPEOU (LE coarr. de) est chancelier do France; XVII, 8». l88. 250. Courtisan de la Dubarry , 251. Eiciie le roi contre les parleifi 'nls ■ 255 à 257. Il engage la uerelle qui se termine par un coup 'Étal et la rréalion du parlement Maup -ou, 257 à 208. Son triomphe, 270.
Protestation di-s princes et pairs; son habileté; ses mesure s . 275, 277, Sea magistrats décriés par Beaiiinarehais; il n'en lient compte ; froideur de la cour pour lui, 277 ParlemenUires qui le sollieiieiit, 282. tl n'i'si point dévot, 299 Se tieni auprès du roi expirant, 302. Popularité des magistrats qu'il a dispersés . 521. Le ministère dont il a fait partie remplacé. .550. 8on effigie brûlée; .son successeur. 550, 551 Défendu par le comte de Provence (1 ouis XVlllj, 330.
Ses prescriptions imposcesau parlement rappelé. 359. Son pirlemeot décrié, 54o. .Adversaire de la reine, 450. Son nom ineideminent rappelé, 475, 321, 523, 52.5, .544
.MAUPERTUIS est attiré par da Poinpadour; XVI, 522.
M vUltAN (PIERRE de}, chevalier toulousain; poiir.suivi enininc Hcnricien ; sa iténiiciice: ’ll. 501, .>02.
.MAUHKGARD {êtierne de) est l'un des eoiis'ôllers du Dauphiné; Vil, 51t.
.M AUKEPASilecomie de} t st ministre de la marin*-; XVI 342. Injonction i|u'il fait au parlement 50.5. Arrêt de ce corps qu'il laccre, if. N'a qu'une siiiéeure ; son esprit siiperliciei, 4.59. 44Ü. Prédilection de Lout« XV pour lui ; d'où sa disgrâce, ib. Ses débats avec les dames de la Tour-
MAU MAX
Dellf et de Flavacourt , 469. Est Toracle d'Amelot. 496. Pourquoi envoyé en Pro< vence. 49M. La favorite demande son exil, 617 11 lui annonce son rappel, ib. Est remplacé ; XVII . 34. Louis XVI le nomme principal ministre. et suiv.
Son influence sur ce prince; il combat celle de la reine ; par qui secondé , 530 , 332,333.11 fait rappeler le parlement exilé, 336,337,339. Il raille le parlement Mau* peoii 340. Se fait fort de diriger celui qu'il réintègre, 341 . Décide le roi à se faire sa* crerà Reims. 345 Scs rapports avec Turffot.346. Il abandonne la Vrilliére.347. Le uit remplacer par Malcsherbes, ib. et suiv. Réformes qu’il entrave, 360 et suiv 11 fait tomber Turgol. 363 et suiv. Par qui remplace son successeur, 368.
Comment soutient Necker. 572. Puis Tabandonne. 375. 378. Comment qua> lifie le compte remlu, 384. Sa mort. 385, 386, 454. N a pas dépassé la portée des bornmes de son temps. 387. Son inimitié k l’égard de Voltaire . 404. Son indifférence à l'égard de l’Aniérique, 422.
Comparé à llyder-Ali, 434 Vergennes songe à le remplaci r. 4i6. Détermine Joly de Fleury à entrer au ministère, t^. Se laisse guider par sa femme. 450. Sa mort liv»^e le pouvoir k Marie-Antoinette, 450 et sui> Sa politique à l'égard de cette princesse. 46t et sniv. Le roi lui confie l'ascendant qu'elle a sur lui, 468. A écarté Calonne, 475.
.MAL'REVFL {LotviKR df.) as.sassine Mouy: XI, 365. Assa*>s*ne Coligni, 409 à 41 1 . Chargé par la reine de tuer Lanoue ; n'y peut réussir, 44»6.
M.AURU.K . empereur d'Orienl , veut reconquérir l'Italie ; I. 212- Fait passer Gondowald en Fiance. 218.
MAURICE. arche\é<|ue de Rouen; déniélé dtiiit il est CHuse ; IV. 22tt.
MAURICE, duc de Sue ; renforce le roi des Romains: X, 3lHi. Se rend k l'année impériale 326. Son ambition; co.iiinent il flatte l'empereur, 3îi6. il contribue à abatte ‘ la ligue de Snialkalde, 568. 570. Ses défaites, 373. L’électoral de Saxe lui est promis: il perd le landgrave de Hesse, 391. Paraît prêt à sacrifier sa croyanee. 401 à 4<0. Est investi de réleclorat de Saxe. 403 Caresse que lui fait l'empereur, 4iO. Coiifimce qu'il inspire à ce prince, 4“7. Il dirige tiiullenieiu le siège de Magdebourg, 439. Sa trahison envers reiiipereur: sa trêve a ver les assiégés: son traitéairc IL'nri II, 451. Il est reconnu chef de la nouvelle ligue; il négocie, avec remperenr. l'admission des protestants ou concile de
Trente, 432. L'empereur ne soupçonne as scs desseins ; il licencie ses troupes, 53. Ambassade solennelle qu'il envoie à Inspruck, 454. Troupes qu'il rassemble ; il lève le masque ; rétablit le culte protestant. marche sur l'empereur ; disperse le concile, 455. Il négocie avec Ferdinand ; entre à Inspruck; manque de faift l'empereur prisonnier, 456. Subsides qu'il a reçus de Henri II ; trêve qu'il signe; son dessein de revendiquer les villes de l'empire occupées par le roi; ses conférences h Passau avec Ferdinand , ses propositions, 456 470. H reprend les bD.-tiliiés et fait signer la pais de Passau, 47 t. Sa politique k l'égard de l’empereur ; sa campagne contre les Turcs; son pej de succès; sa rivalité avec Piadéna : XI . 6, 7. Sa mort ,7,8.
Cun»é(|ucnce qu'elle entraîne. 48.
MAURH^E de Savoie (lbcardisal): inquiétude qu'il donne à la régente: XIV, 175. Econduit par elle, 176, 177 Ses talents: l'empereur le nomme administrateur du duebé : il entre en Piémont ; son complot; son traité avec Leganez, 2U0 à 202. Scs opérations, 203. I trailo avec la France. 204. N'exicutc pas les conventions. 250. Fait la paix avec sa belle-sœur et sf marie. 274, 275.
MAURIENNE (coitf. df) : sa falalo imprudence h Laodicée; I.I. 261.
SlAURONTE, Franc, livre aux Sarrasins .Avignon ; 1,327. Réduit à prendre la fuite. 362.
MAUVOISIN (raoil df.) et Hugues Stavcloi. maltresdu Vexin ; leurs brigandages. 37.
MAUVOISIN 'picaRF. df.) à Bouvines; IV, 34. Saisit la bride du cheval de l'cmpi reiir. 36
.MAUVOISIN en df.} * part qu'il prend à la b.ilaille de Mansourah : IV. 584.
Opine pour le retour de saint Louis en Europe. 398, 399.
MVXIMIEN. associé à l'empire par Dtueléiien; 1,29. Dépouillé pur Constantin. 31.
M A XIMILlKNd'Aulriehe, empereur ; son mariage : VIH, 378. 407. 410. 476, 47*. Son nrmistice avec Louis XI. 478.
Sa paix perpétuelle avec les Suisses : enthouMaMiie des Flamands pour lui ; il signe line tréic d'un an: naissance de son fils. 484. 485 Ferdinand d'.kragon renonce à son alliance . 489 H g.vgnc la bat.iille de ftiiinegatle, 493 à 49.5. Ne relire aucun fruit d«* U vicl dre : caractère que pr« nneiii li s hostililés: IX, 5 6. Nais'vaiice d<- sa fille : ses négociations ; refroidisseraciil des Gantois; sa déférence
DiClltlZCC 1-, Goc^lc
MÂX
MAX 5S
pour sa bellMoère, 8, 9. Sa trêve avec Louis . ib. Le pape intervient ; pourquoi refuse de recevoir son légat . <( ê ta. Il rompt la trêve, puis la renouvelle; son accord secret avec Ëdouard IV et le duc de Bretagne. 20. 21. Mort dosa femme; à quelle condition a la tutelle de ses enfants ; ses embarras ; n'est point secondé par son père; ses prodigalités. 29. 2G. Les états le forcent ê la paix ; il signe le traité d'Arras, ib. Serment qu'il prête; comment le tient. 39. Veut revenir sur le traité d’Arras, ü. N'est plus obéi dans les Pays-Bas. 7ll. Ligue contre lui ; il ressaisit le pouvoir, ib. Se fait élire roi des Romains ;scs hostilités en Picardie, 81. 82. Kntre dans une nouvelle coalition, 81, 89, La main d'Anne de Bret.tgne lui est proposée ; son empressement à secourir le duc . 89 Ses échecs en Artois ; excès de son armée ; insurrection ; il est prisonnier à Bruges; il traite avec ses sujets ; otages qu'il livre ; il viole le traité. iU3, lUl. Ses idées de politique générale, 110 Ses échecs dans les Pays- Bas ; sa fatigue de la guerre ; il signe le traité de Francfort; ce qu'il réclame; pardon qu'il accorde ; le traité embrasse la Bretagne : sentence arbitrale que rend en sa faveur Charles contre les Flamands, 111 à lis. Ëpousc par procuration Anne de Bretagne ; sa politique mystérieuse , 119, 116. Ne secourt point sa femme; ses guerres en Hongrie, en Flandre; à oui recommande Anne, 120. Ses prétendues amours avec celte princesse, 122.
Pourquoi ne se venge pas de son mariage avec Charles VIII; scs préoccupations; son ambassade infructueuse. 128,129. Sa coopération annoncée par Henri VII ; à quoi elle se réduit ; succès de son iils en Flandre; ses rapports avec Ferdinand d'Aragon, 132 à 131. Délai qui lui est accordé pour accéder au traité d'Ëlaples; Arras lui est livré ; mort de son père ; il signe avec Charles le traité de Senlis ; sa 6lle lui est rendue, 139 à 139. Il épouse Blanche Sforza. 113. Ses ainhassadeurs ê Venise, 173. Ligue qu'il signe , 171. H ne lui envoie point de troupes, 178.
Passe en Toscane ; pourquoi n'est point redouté ; Sforza resserre son alliance avec lui, 19G, 197. Ses hostilités contre Louis XII ; il renouvelle la paix de Senlis, 216, Sa guerre; scs pertes en Suisse. 219.221, Sforza le rejoint à Inspruck. 223. Sa paix avec les Suisses 229. Incohérence de ses plans, 116. Union im'il repousse pour son petit-fils, 261. ^n traité avec la France , 261. Son projet de sc faire couronner h Rome , 272. Il n'exécute pas le
traité de Trente, 281. Rétablit la pvix
Far le traité de Blois, 299. Donne au roi investi'ure du Milanais. 360. Ses négociations avec. lui 310. 311. Il réclame la tutelle de son petit-fils. 312. Convoite la succession de Hongrie ; veut passer en Castille, 313. Prend sous sa protection les Génois. 318. Ses projets belliqueux déjoués. 320. Czvmme il dispose l'armée de l'empire ; il entre en Italie : ne peut obtenir le passage ni des Vénitiens ni des Suisses ; scs hostilités : sa retraite ; trêve qu'il signe. 322 329. Son ressentiment contre Louis et contre la France; sa querelle avec Ferdinand ; l'Angleterre lui est favorable ; ses stipulations au congrès de Cambrai ; part qu'on lui promet des dépouilles de Venise ; représentations que lui fait Jules, 330 i 336.
Conquêtes de ses vassaux sur les Vénitiens : il élude une entrevue avec Louis ; auxiliaires que lui laisse ce prince; il assiège Padouc ; son inirépidité: ses échecs, 339 à 312. Sa haine pour Ferdinand,319, 316 Secondé par les Français; son armée reprend l'olfensive : sa pro. re inaction en Allemagne, 319 è 391. Nouveau traité entre le roi de France et loi, 399. Congrès nu'ils conviennent d’ouvrir à 5fantoue. 360, 361 Offres <|uo lui fait le pape. 366. Comment seconde Louis : ils convoquent le concile de Pise , 369 et suiv. Scs vaines prami ss“s à son allié, 378. Son ordre aux Allemands de quitter l'armée française, 379. 381. Trêve qu'il ratifie, 379 II accorde le passage aux Suisses ; Jules ne peut l'entraîner dans la ligue , .382, 383 Hostilités de son représentant, 389. Ses prétentions sur les États vénitiens ; il transige avec le pape ; d'abord défavorable à Sforza : inquiétudes qu'il donne à l'Aragunais, 388 i 389. N^ociations diverses sans résultat, 391 et suiv. Ferdinand stipule pour lui, 396 Se met h la solde de Henri VIII; contribue à la victoire de Guinegatte; ses prétentions sur la Bourgogne , 163 i 108. Sa ligue avec les Suisses, ib. Pour-
3uoi quitte Henri ; ses projets : tréva ans laquelle il est compris , 112 à 119. Projet de marier safilleè Louis XII. 118. Promesse que lui fait Léon X . 131. Il envahit l'Italie; son armée sc dissipe; signe le traité le Cambrai avec Charles et François I" ; de qui a reçu des subsides, 117 à 191. Effet de sa retraite à Rome, 192. Veut assurer l’empire à son pelit-fils; demande h Léon de le couronner. 161. Sa mort ; électeurs qu’il s gagnés i son petit-fils. 171.
MAXIMILIEN II, d’Autriche, d’abord
MAX
roi de Bohème , puis empereur^ épouse Morie . fille de Charles-Qtimt ; gouverae TEspagoe , ^18. ^ résistance aui plaos de l'empereur, 441. Bon retour en Bohème, 441, 449. Engagemenla qu'il preod par la paix de Passau. 471- Négociations de Ueori 11 avec lui; XI. 48. Il assiste à l'abdicalioD de son oncle, 111. Est reconnu roi des Romains. 217. Se montre favorable aux proleslams; coqnés que lui propose (>lberiiie de Mémois, 297 Sou avènement ; sa tolérance; pourquoi n'abjurc pas le catholicisme.
J7b. Ses luttes avec les Turt-s et les Transylvains; il fait la paix . 21K). Menaces que le pape charge son légal de lui fiùre, 295. Elfel de sa luodéraiion , 519. Hariage de ses filles. t7». Les princes allemands le proposent pour exemple à Charles IX, 581. Il blâme la Saiiite- Bartbélemy, 427. Il accueille Henri III ; XII. 19. Union qu'il lui propos4% 27. Est élu roi de Pologne ; sa mort, 58.
MAXIMILIEN, archiduc d'Autriche ; Tempercur lui donne l'électoral de Cologne ; XVII 442.
MA XI. Ml LIEN, duc de Bavière, chef de l'union catholique en Aileiiiagne; s'allie à l'empereur; XIII. 419. 4.52.
Droit qu'il se rWer^e par le iraiié d'Ului ; il bal l'électeur palatin. 4.55. R. çoit la dignité électorale : commande rariiiée d'exécution, 465. Ajoute à la puinsaocc de l'empereur. 409 Ingratitude de ce prince envers lui ; XIV. 09. Soiiiiiialion qu'il lui fait, 71. Prête l'ort ille aux né- Mcialions de Richelieu. 71 à 75. 94.90.
Reste lidele à rAulriebe. 1UO. Traités quil signe avec la France sans hs exécuter. i6. Be m« l à la tète de l'armée; ses Etals conquis. 105 Walleudlein refuse de le secourir. 100. 118. 151. U'ur
1 'onction, 119. Il demande iusianinirni a paix, 577. Sa conv< niion de neutralité. 301. Il recommence les iiosiiliiés, 379. Sa dignité électorale r« comiue .
MAXIMILIEN K.MMANUKL. électeur de Bavière; .son ruiiiinaiMiefih nt contre Louis XI V; XV, 577. Luiiiiiient jeté dans la coalition. 578. S« s upérations sur le Rhin, 593 Assemblée à la-
auelle il assiste, 598. Est gouverneur es Pays-Bas: seconde Guillaume. 4l5, 42i , 429. Assiège Narnur . 458. Son inaoiion, 44^. D'ou les prétentions d<‘ sa maison à la sucei^ssion d'Espagne. 5U0.
: Son maniO ste au sujet de U mort de son fils, 508. Il fait proclamer Philippe V à Bruxelles. 518. Prend parti pour la France; entraîne son frere, 521, 522.
MAY
Sea apprêta, 527,528, 544.41 ne secoado point Villars, 545, 5i6. Leurs npécations en commun ; il menace le Tyrol, 550 à 555. Son échec; sa retraite, 556| 537. Renroris qu'il reçoit ; XVI^ 19 et suiv. Il évacue son camp. ih. Ses forces ; ses fauU's. 2ü Perd la bataille de liuch* stett ou Blenbeim, 21 à 25. Se relire.an France. 24. Léopold veut le mettre au bao de l'empire, 55. Est gouverneur des Pd)b-Bas ; seconde Villeroi. 39, 40.
Cuinmaiidü nominalement l'armée. 71.
E>i envoyé.Hur le Rhin, 81, Détache Ber> wick sur la Flandre, 82. No prend point part à l'élection de Charles VI, 129, Considéré par lui-méme comme rebelle, 142. Ce qu'il obtient par la paix d'U» trecbt. 158 Sa partie ae chasse avec la duc de Berry. 158.
MAXIMILIEN, roi de Bavière, d'a-bord prince de Üeux-PonU; Joseph U lente de le dépouiller ; XVII, 442.
MAXI.MUS {aAXiiusJ prend le titre d'empereur; I. 40. -Est proclame par les légion.s des iraules ; est reconnu parles autres Césars; fait condamner Pnscilli« n. ih. Détrône Valeuliiuen 11 ; est vaincu par Théudusc et nus à mort, 41,
MAX1.\IUS (rKTSOfiits) fait périr Va* h'iHinien I 1; I, lOÔ Est assassiné, lé.
MAYENNE (cMAaLvsax LonaAisKooiaa»
aie PK ) ; son mécuntcalciiicDt contre Munlpciisier; XI, 298. Il d> fend Poitiers. «>59. Passe à Venise. 588. Accompagne son frere: Xli. 41. Cuuifiiaiide* 1 année royale; plie devant Londé, 49* Assiste à I i»uviTiure des étals de Blois, 08 Siège au conseil d'Eui ; armée qu'il coiiiiininde. 92 >es succès. 94. Soumet le dauphin. I38, 155. 8on pouvoir en BourgMgiit . 2U5. Son portrait, tô. Il sUpu> au iraite de Joinnlle, 208. Soulève l«-.s ligut'U’s de la Bourgogne, 215.8e porte au devant dts Suisses, 221. 8o lurliÛ': place de sûreté qu'il obtient, 229, 254) Sun coinuiaiidt-iiienl ; il marche sur onde. 24l à 247 247. Puis cunlre Tumiue; prend scs quartiers d'hiver; est aux prises avec Je Navarrais ; .son ariue^- ravagée par la peste ; S S pi .Jiit< s t otiire Maiigiiuo : il tuuiba maiade : ^un rt tour à Pans, 250 a 253. Si't'unde son frère. 218, 5UÜ. Cuiniiiaude raniiée du Dauphiné, 540 Sa détresse ; ce que lui aecordi'iii le^ Etals, 374. Aux prises avec le duc de Savoie, Lesdiguieres et Lavah ue, .570. Sa prétendue deuonciation au roi. 578. Sun arrestaiiuii ordonnés -Mendoza l'avenit; il s'echaepe, 584. Orléans soulevé en son nom. 390.
U ne peut «uitralncr Lyon 4a
HAT
b Bourgogne. 396. Ses opérations ; ses progrès ; son entrée à Paris ; est nomné lieolenant général ; son activité ; il fait accéder Hercoeur à la Ligue : commsD' dement qu'il distribue. éOt à 403. Négociations que Valois ouvre avec lui ; ses hostilités ; ses succès; sa retraite devant les huguenots : il surprend Tours et l'évacue. 406. 41 1 é 418. Rappelé é Paris, 417. Villes que l'armée royale lui enlève ; secours qu'il invoque, 421. Renforts qu'il reçoit ; il repousse toute solidarité avec Clément ; négocie secrètement avec le Béarnais. m8, 436, N'a point les qualités d'un chef de parti ; son embonpoint; sa lenteur; il reconnaît roi le cardinal ; sa Msur le presse \si • nement de se faire proclamer ; ses conseillers; édit qu'il publie pour faire prêter serment è Charles ; il entre en campagne ; ses succès. 437 è 440. Il attaque le camp d'Arques ; est repoussé ; laisse Paris découvert. 440 à 444. Rentre en cette ville. 446. Prétentions diverses entre lesquelles il se trouve placé ; pureté de ses vues; ses pourparlers avec le Béarnais ; il convoque les états généraui, 480 è 483. Importance qu'il attacbe à la possession de Paris ; il reçoit des subsides du pape ; fait publier un décret de la Sorbonne contre Henri ; ses mouvements militaires. 483, 481. Il livre et perd la bataille dTvry, 464 à 487. Revient à Saint- Denis; conseil qu'il y convoque ; gagne la frontière de riaiidre ; à qui laisse le eommanderoent de Paris. 488 1 1 suiv. Secouru par Farnèse ; il reprend ses opérations: il élude la bataille et surprend Lagny.il rentre à Paris, 464, 466. 4t® è 478. Ses vains efforts pour retenir Farnèse, 480. Ne peu* sauver Chartres ; prend Château Thierri; fait assassiner Maignelais; perd Noyon : se méfie du duc de Savoie ; n'a aucun pouvoir en Languedoc, 480, 482. Difiiculiés qu'il éprouve ; rivalités dans sa famille ; inquiétudes que lui donnent ses alliés eiiérieurs. 48y â 401. Bfonitoire du pape qu'il veut en vain supprimer; embarras que lui causent les seite ; fureurs de celte faction, 492 et suiv Réformes qu'elle lui demande, 496. Sa position critique : ses opérations en présence du Béarnais ; mission
au'il donne à son neveu ; réaction qu'il irige et qui rend le pouvoir à la bourgeoisie, 497 â 800. Son fils gouverneur de Normandie; XIII, 6. Sa conférence avec Farnèse pour secourir Rouen; place qu'il lui livre. 18. Opérations qn'Hs font en commun ; il prend le
command'-'..eut de l'armée ; il est, ibloqué par le roi et sauvé par Faruéie, 11 à 14. Sa maladie ; négociations qu'il entame; ses conditions ciorbitantes ; il convoque les élata générant. 18 à I8.i,a pouvoir lui échappe, 19.8esrapportsavec les seiie, avec le paya, avec sa famille, avec Philippe II ; son manifeste pour tnfiuencer les élections ; nullité de t'asseoiblée qu'elles produisent ; il en fait l'onverlure ; il s'éloigne de Paris ; intrigues de son conseil secret ; ses projets traversés. 21 à 26. Déclaré reoelle par le roi ; faible secours que lui envoie l'Espagne; ses récriminations; il se rapproche des royalistes, *i6 à 29. Met les envoyés d'Espagne en demeure de se
firononcer, 30 et suiv. Comment déjoue es desseins de Philippe, 38 et suiv.
Trêve qu'il signe avec Henri converti; ses actes aut états; ses négociations, 39 et suiv 86. Son portrait par d'Aubigné, 47 et suiv. ^a propositions aux ministres d'Espagne ; il se réconcilie avec son neveu, 80 à 92. Sa participation aux révolutions de Lyon ; ses offres à Nemours; il ne peut obtenir sa liberté; il surveille Merceeur; commandement qu'il donne s Cossé-Brissac; engagement qu'il signe; secours qu'il aliond de l'Espagne, 82 â 86. Défections dans son parti. 87 et suiv. Intrigues â Paria et arrêté du parlement en faveur :de Henri, à qui Cossé-Brissac livre cette ville ; arrêt qui enjoint à .Mayenne d’obéir au roi, 62 à 66, 78. Il renferme sa famille è Laon ; se retire en Lorraine, 81. Scs dispositions à l'égard de Henri; il se rend à Bruielles, 82. Accueil qu'il y reçoit ; prévention contre lui; ses récriminations ; sa lettre à Philippe II ; il rovoque Fcria ; celui-ci propose de arrêter ; il rejoint l'année; sc.s mameuvr s pour sauver Laon ; sa retraite. 84 â 88. Biron lui est apposé en Bourgogne, 92 II difend cette province, 98 a 106.
Sa mésintelligence avec Velasco, lu6. Il quitte son camp et traite avec le roi, 109, 110. Place qui lui reste en Picardie, 121. Il prolonge la trêve, 182.
Son traité définitif, 140 â 148. Son entrevue avec le roi; sa fidélité à le servir; époque de sa mort. 146. Présent al arrivée du légat. 188 Parle au conseil, en faveur des huguenots, 172. Sa position féodale, 191. Est du conseil de régence, 278. Ses gouvernements et ses plaees de sdreté, 298. Ses eiigences, 309. Sa mort, 317. (iratifirations qu'il a reçues, 389.
MAYENNE ( at coaasins ciilsk, asc as) d'abord duc d' Aiguillon , eat uommé
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§ouvernrur de Paris ; XII. 489. Conseil e Ituerre que les sciic veulent lui faire
S résider, 497. Est gouverneur de l'Ile e France: son mariage; XIII, 198.
Sauvé par Sullj du ressentiment du roi. 2<>l. Ses ciigences, 309. Suerede à son père, 317. Sa mission en Espagne. 3?2.
^éloigne de la cour, 5^8. Sa levée de boucliers. 332 et suiv., 362 et suiv. Incline pour la pair. 371. Se rend aux conférences de Loudun, 372. Ses dispositions. 374. Est de la eabale. .son projet de tuer Coneini : il le trompe. 378 h 381. Se retire à Soissons, 383. 384. Son retour à Paris. 38G. Gratilications qu'il a reçues : son manifeste. 588. Déclaré rebelle ; battu par les troupes royales, 390 Comment apprend la mort de Concini. rentre en grâce. 39S. A le gouvernement de Guienne, 412. Excite la reine mère è prendre les armes. 426.
Confédéré avec elle, 427. Accueille le roi à Rordraux. 434. Est tué, 411.
MAVNON D'YSVAN est contrôleur général des finances; XVII, 251.
MAZ.4R1N (jei.es. cxrdisai. nt); précédents iudieiaires invoqués contre lui ; XIII. 4oO. Comment entraîné à la guerre; XIV, 48. Ses débuts; il est remarqué par Richelieu ; négocie le traité de t'.hérasque, 78 à 82. 9i. Est envoyé en France ; confident de la reine mère; la trahit, 1(X). Il ranime le courage du cardinal, 105. Sa piomotion. 212, 262.
Traité qu'il signe avec les princes de Savoie, 229. Il sauve le duc de Bouillon, 273. Est appelé au conseil ; embarras do sa position ; ses déviations au système de son prédécesseur; comment dirige la
fuerre; incline ponr donner la régence la reine ; dissimulation qu'il lui in-
spire: parrain de Louis XIV, 279 4 286.
D'intelligence avec la régente ; son portrait : il annonce sa retraite. 291 4 ^7. Est confirmé dans ses fonctions. 297. Son adresse : ses entretiens avec la reine, 294 , 307. Intrigues de M“* de Chcvreuse contre loi ; il transige avec elle; sa faveur croissante, 300. 301. Complot dont il est averti. 303. 305. Armée qu'il a confiée 4 d'Enghien. 308. Pourquoi désire continuer la guerre: sa ca- ^eité ; égoïsme de ses vues; misère publique ; ses ménagements pourleparfenient : son débat avec ce corps. 315 4 321. 329. Il traite avec le duede Ixtrraine, 321. Par qui fait commander les armées, 321. 322. 347 et suiv., 359. Il traite avec la régence de Savoie ; néglige l'armée d'Espagne ; rappelle Lamothe Iloudan* court; direction qu'il donne aux négocia-
tions de Munster, 325 4 327. 347. Annonce 4 la reine la victoire de Nordlingen. Ses dispositions en Catalogne, en Piémont. 334, 335. 380 Iji reine fait régner sa volonté. 342. 345. Sa querelle avec la cour de Rome: forces qu'il dirige sur l'Italie : '4 qui confie l'éducation du roi. 343 4 346. Il veut s'emparer des presidi ; son désappointement : sou obstination; il elfrayc le pape. 352 4 354. Fait secourir l'armée de Flandre,
Sa méfiance pour Guise
Représentations que lui fait Turenoe, 379. Slort opportune de son frère; il signe la paix de Westpbalie; secours qu'il a donnés aux Hollandais: projet de trêve avec l'Espagne qu'il fait rompre, 581 4382. Son désir de reprendre les négociations ; pourquoi ; dépenses odieuses de la cour; nouvelles taxes: il conduit le roi au parlement. 385 4 .388 : son ressentiment contre Talon. 390. Il consent 4 l'exécution de l'arrêt d'union : ses ennemis prennent le nom de Frondeurs ; il adopte le projet des parlementaires de ne point payer les créanciers de l'État; ses efforts pour arrêter l'esprit de réforme; recommande 4 la reine la patience, 391 4 398 Avis qu'il demande 4 Guitaut. 399. Il engage la régente 4 céder 4 la sédition, 401 . Il part pour Saint-Germain; haine universelle contre lui: sa circonspection, 403 4 406. 410. Il transige; sa rupture avec d'Orléans, 406 4 408. Il manque de foi aux parlementaires; par qui attaqué; arrêt de bannissement contre lui, 4M 4 414 II se lasse de la guerre ; veut renouer les gégociations avec l'F-spagne ; est rebuté, 419. Négocie à Ruel; ralTermit la fidélité des Weymariens; résistances qu'il surmonte; qui reste en hostilité avec lui:
dédain que lui témoigne Condé, 422, 425 4 427. Il veut exiler M“* de Chevreuse ; comment veut se faire un parti ; mariages projetés de.ses nièces; insulté par Condé; son traité avec lui ; usages qu'il en veut faire, 451 4 433. Sollicitations dont l'assiège la noblesse, 435 II suspend le parlement de Bordeaux; rumeur qu'excite l'alTaire des rentiers ; de quoi accusé ; il fait arrêter les princes ; sa fortune ; son caractère ; il ne cache plus ses vices; le perfidie est son arme habituelle ; il songe a ruiner les frondeurs. 437 4 447. Comment sait les secrets de Beanfort. 449.Sou expédition en Bourgogne ; veut s'assurer du fils de Condé; est trompé. 452. et suiv. Bordeaux lui échappe ; dangers de son émissaire eu cette ville, 456, et siùt.
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Eoquéte de rii douairière de Coudé contre lui; froudt'urstiu'il f<iit déclarer rebdlea: il porte la guerre au Midi; ses adhérents dans le parlement: sa petite guerre au cnadjuleiir; sa faiblesse pour ü'Épernon; ]'K*^^gnol cherche à le compromettre, à ^5. Ses néiroeiatioiis: sa trêve avec BurdeAux, à Il trompe
Gondi et Chàteauneuf; fait transférer les princes au Havre ; se rend o Tannée ; néglige l'Italie el TKspagne. 471. 472.
Accusé par Broussel; est témoin de la xicioire de Kbétel: son retour; scs entrevues avec la Bûciieruueauld: sa duplicité; faction nouvelle qui se fonn:* contre lui: condition qu'il in*'t à la liberté des princes: son renvoi d>'riiHndé: sa fuite; arrêt qui le bannit, 475 à 478. Il délivre les princes; sort du royaunie, 478,479 intrigues qu'il dirig<>. 482 et suiv.. 489 et suiv.. 495 et suiv.. 490 S<‘s créatures sont congédiées. 48Ti el suiv Déclaration du roi contre lui. 492. La reine le rappelle ; troupes qu'il a levées; fureur du parlement; sa tête mise à prix: ses appuis: .ses alliances: il rejoint la cour. bOU. bol à bOj. Nouvelle atlilude «les partis contre lui. et suiv . 5<5 014.
ÜI9. b28 Personnag s qu'il gagne; il négocie. 528 et suiv. Le roi promet de Télo giier. 518. Sa jalousie contre Bouillon , 525. Il convoque le parlement è Pontoise: part pour S^-d m. 550 Phases de sa lutte: son retour. 55i, 555 et «uiv. Soumissions qu'il ublieni. X V. 7et suiv. Il renforce Turenne, H) Sa fiaix avic le duc de Guise: il conduit le roi à Tarmée; récompenseTurenne; sa rapacité fiscale; maréchaux qu'il nomme: il disgracie Laporte: une de ses niêc>s épouse Loiiti:
ioi|uiétude que lui donne le parlement; il fiit exiler plusieurs de ses ineiiibres; ses rapports avec Gondi; sesnppréisde guerre. 15 à 21 et suiv. Il fait la poix avee d'flareouM: i^o qiTil lui accorde; seconde l< s projets de Guise sur Naples; pa.ssion du roi pour sa nièce; il rend les scc*aui au chancelier: laisse élire pape le cardinal Llngt, 25 à 2(3 Suit l'année. 28. 5.(. Alliances <le sa faiiiiHe: ses négociations: il protège les l^orrams elles Yaudois: envoie l )oiiiie en Kspagne. 29 à 5i. Soins qu’il donne aux arniers : il ramène (Gaston à la eour et réduit Gondi h duimers.i démiS’»ion; son pouvoir absolu: comment domine le rui;s s rivaux quittent la sceiie: ses s cretain s d Kial, 50 à 40- Favorise Ali'honse I V de Portugal, 42. Sa iiialfidresse à Monliiiedy, 158. Satisl'aetiun qu'il dmine à LruiiiwclL 150. Réconcilié avec Madcinoisello cl
avec Beaufort; sa fortuné politique: malheurs de sa famille, 47 à 49. Reçoit Christine de Suède ; cause la perte d'Hesdin: favorise Turenne; prétend à Tarchevéché de Cambrai; 51 à 52. Son ariestalion résolue par Montieur ; sa frayeur. 55. Il mécontente les Hollandais; trompe la cour de Savoie: liberté qu'il laisse au roi; promet ic pardon de Condé. 59. Préliminaires de paix dont U convient: sa conférence avec L. de Ilaro dans Tile des Faisans; il éloigne sa nièce Marie^ 50 è 00 et suiv. Signe le traité des Pyrénées. 05. Humilie le pape, 06, 07. Charles II déiaigii ' son alliance, 08. Sa maladie: sa passion du jeu: il Tinpire au roi et à la cour; comment pourvoit sa famille ; donne sa forlum* au roi, qui la refuse: ses legs: ses derniers conseils^ sa mort, 09 à 71. Déférence que le roi lui a montrée. 72 el suiv. Ministres qu'il lui a laissés. 75 el suiv. Sesépargnes; B apuris au roi à dissimuler, 77. 78.
Mariage qu'il a négocié. 80. Commenta troublé la bonne harmonie avec la Hollande. 91 . A mécontente le pape. 94.
M.AZARIN ( aictiKL ) , archevêque d'Aii: son frère demande pour lui le chapeau de cardinal: XIV, 5i5ctsuiv.
Sa promotion. 562- Secours qu'il promet à Guise. ,572. Est vice-roi de Catalogne; scs vices : sa mort. 580.
.4IAZARIN (i.F. Dtc DE), nisde la Moilleraye. son mariage; XV. 70. Hérite du cardinal 71. Les épargnes de celui-ci ne lui sont point laissées 77. Veut se défaire de la charge de grand maître de l'artillerie, 174.
MAZARINfu DrcHRssR de): sa mort laissi'saiis asile les dames de la Tournelle ctde Flavaeoorl; XV|,409.
MA/ÈRK8 est de la conjuration d'Aiiilmise. XI. 120. Est pris, 1^.
.MEDA VI (ef. coxte dek lieutenant de Vendôme sur TAdige; XVI, 50. Bat le princi de H< sse-Cassel à Casliglione, 00. Déf rid la Provence, 05. Accuse le maréchal Tessé. 05. Réprime les Huguenots,
M^DICIS DK), le plus illustre
marchand d'Europe: favorise les progrès des lettres, Vlll. 105. N'a d'émule que Jacqu s Cœur, 142.
.MEDIC1S(jilir!i et {.aihvext}. victimes de la eonjuralion des Pazzi; VIII. 485, 480 Négociations de Louis XI en faveur de Laurent. 357. Mort de ce pcrsoiiuagc,
5IÈD1C1S (eiERDE de) gouverne Florence; IX. 145. S. s dispositions contraires à Texpédition du Charles Vlil;
MfiD MÉG
répoiM» évMiiTC (ra'il Mt tut ambsMideurs français. 1U. SVniraKa il fwiupr Irsarennes da la Toscane, ib. Tient audeaant du roi eomine ambassadeur; son effWii ; ses roneess ons: soulèvement contre lui è Florenoe; sa fuite 1S7, 188.
Charles lui offre de le ramener è Florence. 289. Sort des forteresses qu'il a OUTertes sut Français , 196. Il laisse perdre l’artillerie française dans le Garifriiano, 290 Florence est replacée sous le jnnir de sa famille. 588. 589
t’ÈDICIS (JFSS, cssMssi. or.), léftatè l'armée de la l.iKue; ses conseils: IX. ff74 Prisonnier à la bataille de Ravenne, 380. Comment mis en liberté: élu pape.
Vover f.eo» X
MÉOtClS (joi.iFS ne): promesse que lui fait François I"; X. 445. Son mariage avec Philiberte de Savoie. 446, Sa mort,
MltniCIS li.traesT II sa) commande l'armée pontiResIe; X. 456. Rnqatement que François I" prend en sa faveur et en celle de son frère Julien. 445. Conseils que lui donne Rihbiena. 489. Flatté par le roi et sa mère: alliance de famille; daledesa mort. 165 Est père de Catherine, reine de France. 461. Usurpation que François le' lui permet: ses né(fociations avec Charles Quint, 468. Sa mort. 475 En lui s'est éteinte la branche aînée des Médicis 4>t8.
MlïOlCIS Or»s bf). chef des bandes noires; seconde les Français; X, 12.
Blessé au camp sous Pavie. 82 Est tué. 84. Evploitdesa bande, 96.
MÈDICI8(jF.ÀS-jvcntiFS of). condottiere milanais, surprend R.vvard : arrête un renfort de Grisons: X. 58. 59. S'empare de Cbiavenna. 81. Général du duc de Savoie; bal en retraite devant les Fran- ÇS's. 186. Guerroieautour de Turin. 204,
MÉDICIS (rüaE II aa). duc de Florence: son entrevue avec Charles-Quint; X. 305. N'est que le lieutenant de l'empereur. 41 8. Il fait arrêter puis relâcher Horace Farnèse, 448. Méiliateur entre Sienne et les Espaanols, XI. 18.16. Fêtes qu’il donne à don Pedro de Tolède, 17.
Sa neutralité, ih. Effroi que lui cause la flotte franco-turque. 18, Catmment s’est attiré l'inimité de Stroni. 54. Ses hostilités contre Sienne, 58. Ses troupes occupent cette ville. 59 .S.v conquête lui échappe, 42 II se réconcilie avec Philippe II: à quel prit, 61 Plan contre les Huffuenots qu'il concerte avec la reine mère de France, 274. Vietituesqu’il livre à l'iuquîtitioo, 29i.
MÉDICfSfrtiimstaaaa). xnndsdue da Toscane , énouse Christine de Lorraine; XI, 381. Médiateur entre Henri IV et la cour de Rome, XIII. 18 47, 110. Le château d'If lui est livré. 137. Favorise le complot pour rendre Marseille au roi, 158 et suiv Son amitié pour ce prince; service qu'il lui rend. 188 Lui donne sa nièce en mariafie. 204. Conseil qu'il loi donne. 216. Ses efforts pour le maintien de la pair, 274. Crimes de sa familleet les siens. 288 Biens qu'il rend au HIs de Concini. 401 . Se prononce contre l'occupation de la Valteline. 461 . Sa neutralité; XIV. 180.
MÉDICIS LF ctaMsti,, aiFitaaar. mt), léftat du pape auprès de Henri IV; honneurs qu’il reçoit ; son entrée â Paris: il s'annonce comme médiateur pour la paix générale ; négociateur qu’il envoie en Espaqnr: XIII, 188, 189 Assiste an conqrès de Vervins. 181, 183. Le roi lui confie son projet d'éiiouser Gabrielle,
.MÉDICIS (tiFiasBae bf), tyran da Florence; X, 116. Ch.irlrs Quint proposa de lui donner en miriaxe sa fille naturelle, 147. Promesse que le pape fait en son nom en faveur du msriaxede Catherine. 149. Confirmé par l'empereur dans son pouvoir: épouse sa fille. 180.
5IÉDICIS (BiFFOi.vrF) est promu cardinal; X, 149. Comment inllurnce l'élection après la mort de Clément VII. 162. Meurt empoisonné. 180.
MÉDICI-v (cduF ni be). xrand-duc de To.scane: son mariage: XV, 80 81. Sa mort;XV',5IS
.MÉDICIS (jFtvcasTos ne), grand-duc do Toscane; son avènement: sa famille s’éteint en sa personne; XVI. 161. 191^ 318. 316, 348. 372, .573, 378, 595. 412 à
MEDINA-CELI (if büc bfI, commissaire pour la pait; XI. 43. Gouverneur des Pays-Bas. 399. V arrive: laisse d'Alba diriger les affaires. 4.53 Estrappelé: XII, 112 Commande l'invincible Armada, 378. Se heurteeontre la (lotte anglaise ;sea escarmouches p mdant quatre jours: il se relire devant Cjlais; sa défaite. 512 à
MED'NA'CEI.I fi.F bdcbf). vice-roi de Naples: sa filélitéâ Philippe V: XV. 829. Insurrection qu’il réprime. 855.
MEDINA-SIDONIA (ur nec b- >; se* opérations en Catalogne; XV 4 CI II perd la h.iiiillede Torvell i. 412 115.
MÉGENFRIO. chimhelhn d> Charlemagne. a un com'nvndein'nt dans II guerre contre les Huas; I, 432. 433.
:tfBL
MER
MBfiHEM (m rmm tr) rommandr les tronprs royilfs rontrr l<-s réfo^ml^ dp» P»T»-B«s; kps surc^; M*s riiraours: XI, 50$*
WÉHÉMETEI.NASIR . rot dp Maroc:
paasc en EapaaoP; rond l'ascpiidant aui Maupp»: IV. flO Olfrp» que lui fait Jpan MtM Tprrp. 89.
MÉHÉ'IET, viiip dp MahoniPt IV; seslaipnl»: XV. lofl.
MEl.ACrori déft nd landau: XV. K*3.
WÉl.ANrHTHOV rfdiarplaronfpsaion d'Antnbnura; X. IXi Franenia I ' dis- I>oad A l'appplrr pi. Franro, 1B« Invité A »’y rppd^: nmironni nr fait pas rp Toyagp. 170 171. Sp mpl pn roiilp pour leconrilp do TrpniP: X. 4.12.
MEI.ANDER. général hpsania. passe •n SPrvicp dp l'pinpprpur; XIV. S8I.
Bailli h Sominprshsiispn pl tué X70 MEI TOMBE InnnisoTos inanl. »mbassadpurpn Esnspop sp» r.sppnrls avpc Alhproni: XVI. IPI. OTpi Spsplans rpjpléspar 1p roi. 1P7. IPS
MEI.FI I i.r PBisrp nr ) rommandp il Lutpmhoupp: X."04 Est ffoiivprn''iir du Piémont. Xfil. Il a-rélp Ip niarouis dp Saliipps. 40t 8a maladip moripllp 4(6.
IfEl.firEII. (piran* nr) fpiidslairp dp Pranrp. donne son fipf au sainl-siéirP; III xn.
MEI.ISENOE. 6Mp dp Rsiidoiiin II dp Jériisalrm époiisp FoiiIoiips d' Anjou: III. 184. Sa fprmplé pt son hahilplé 2X7. Sa préspncp h l'asspmblép dp Saint Ipand’Acre. 266. Roprrp civile avec son 61s.
XrEM.IAN. prnpnrPiir (rénéral: ses conclusions conirp Rcaufort, Rrousspl et Gondi: XIV. 440.
MEI.I.O 'güi ne\ évéqne d'Aiiverre; requête qu'il présente A saint Louis: V,
MEI.I.O fnos rasscisrn nrl prend le commandement de l'armée espasrnolp; XIV. 246 Gaanp contre Ouiche la bataille d’Hennecourl. 261 Sa retraite.
?74. Pprd la halaille de Rnerov. X08 A 510. Sps échecs en Catalornc. XSO.
MELI.OR AIIDES. on aéanatrnrs. roi franc, (toiivcrne Gralien: I. XP. Meurt STPC lui, 40. Son nom semblable A celui desMérovinirîens. 78.
MELORI A fuTttiiF ar.l. (raenée par la flotte des PisanssnrcelledesGénois: IV,
MEI.OS. citoyen de Bari; aide qu’il donne aux Normands: II. X82.
MELÜN fvicosTC or.) prend part A la victoire de Bouvines; II, 218. 260. Ce qu'il confesse aux barons anglais, 512.
MELUN (caaairs as), maître d'hdtel de Louis XI. séquestre les biens dé Dammirlin: VIII. 368. Met Paris en étal de défense. 286 Commande l'année qui yest rass. mbiée, 29-X. Escorte le roi, 296. Restitué ainsi que son père. 307.
Rival en amour de la Balue, 335. Sou supplice .X36. 3X7.
MEI.UN {snaraT as), lieutenant de Maximilien en üainaut. prend Arras:
IX
MENA (jKxs DF.) commence l’ère poétique en Espagne; VIL 428.
MENAGER: négociations qu'ilentaroé avec la Hollande; XV, 93. Puis avec rAnglpterre; 127. 1X7.
MENDOZA, ambassadeur de Cbarlcé- Ouinl à Rome; proteste conire la réunion du concile oecuménique A Bologne; X, 401 Son despotisme A Sienne. 419; Xl| 14. La politique A l'égard des proteslants: X, 4-X9. Ses menaces au pape. 448. Ses litres liliéraires; sa rriiaulé: sa faossplé: XL 14. 15. Sienne se soulève contre lui. 15 16.
’ ENDOZA f»ov sraatanivl; .sa mission auprès du Béarnais; XI 184 II veut en vain Piii|)érhi'r H.-nri III de rerevoir l'ambassade d. s Pays-Bas. 214. Tente de faire livrer Bniilagne aux Espagnols, 228. Lettre que lui adresse Marie 8tuart* 276. Sa correspondance avec Philippe’ X07. Innuenee de ses intrigues. Xlt . Son évaluation des frais de l'Arinada. ,X4B. Fait échapper Mayenne. X84. Ouilte le roi et se rend près du rnnseil de l'Union,
404. Communication que lui fiit Mayenne 489. Aumènes qu'il fait A Paris. 464.
Places qu'il cherche A se faire livrer. 46g! Son pouvoirsur les Seize. 490 Emissaire qu’il envoie A Henri IV, XIII. 44.
MENDOZA (ivico df.). envoyé par Philippe Il aux étals généraux de Paris- XIII. 22. Plaide la causede l'infante devant les états. X2.
MENDOZ A ( eatscois] commande l’armée espagnole des Pays-Bas; ses cruanlés; .ses défaites: XIII, 206.
MENGUI fi'ABsé): son influence antijanséniste sur le parlement: XVI.X62.
MENZfKOFF; crimes qui lui sont attribués: il fait monter Pierre II sur lé tréne de Russie: XVI, 349 Sa chute; son exil, X77. Son flis aux prises avec le comte de Save. 378.
MERCATOR Msidosk ; rollerlinn da ses canons comprenant les fausses décrétales: I. 426.
MERCIER, assassiné A Paris romma hnguenot. XVII, 227.
MERCOEUR (dx virocMosT, doc H),
SC4 MÉR
sié^e aux élaU de Blois: XII. 68, 83.
Épidémie dont il est atteint. 136. Est gouverneur de Bretagne, H9, Dévoué aux Guises, ‘2US. Aspire à sc rendre indépendant. 218, 246. Places de sârelé qu'il obtient. 230. Aux prisesavccCondé; sa déroute. 243. Il fait prisonnier le comte de Soissons, 417. Rêve le démembrrnieni de la monarchie. 460, 482 489;
XIII, 22. Scssuecè.s militaires, 31. Conférence é laquelle il est représenté. 52. États qu'il convoque, 54. Trêve qu'il public et observe mal; son engagement de rester Gdéle à la ligue, 56, 56. Il négocie avec le roi. 59 Ne se rend point au congrès de Bar. 8t. Secondé par les Espagnols, 106 Faveur que le roi lui réserve, 132. Traité dont on ne proGtc pas, 144 à 146 II négocie et continue la guerre. 100. Son traité déOnitif, 179, N'a point de représentant au congrès de Vervins. 18t. Indemnités qu'il reçoit, 191. Époque de sa mort, 275. Sa famille éteinte, 299
5IERCCRIALE du parlement; ce qu'est cette institution; XI. 101.
JIERCV (iF coiTF DE), Bavarois, prisonnier à Kenipten; XVI, 263. Aux prises avec Guébriant 312. 313. Perd la bataille de Fribourg. 322 i 325. Sun frère y est tué, 324. Il gagne sur Turenne la bataille de Marienlbal, 330, 331. Perd celle de Nordlingen; est tué. 331, 332.
MKRCV {i'abdéJ, envové par l'empereur au due de Lorraine: XIV, 342.
MERCY (le DAnoa, rcis co»te feld-maaècHAL DE), général de l'eiipereur; prisonnier à Crémone; XVI. 18. Battu à la Hart, 557. Commande l'armée autrichienne. 395. Livre la bataillcde Parme; est tué, 401 , 402.
MERCV-ARGENTEAU (le coite) notiOe à la cour de Versailles le traité de partage de la Pologne; XVII. 06.
5IERË. ligueur, du complot d'Angouléme; XI, 348.
3IKROGE. complice de Biron; est arrêté; XIII, 224.
]UERI.SDO>. (IAS.SACBE DE); X. 380.
lUERINS (LES), dynastie musulmane 4 Maroc; réveillent la guerre en Espagne;
3IÉRIN VILLE (le coite de) commande l'armée deCatalogne: XV. 30.
MERLE iiATaiET de), capitaine huguenot: scs déprédations; XII, 137.
MERLIN, ministre protestant, témoin de la mort de Coligny; XI, 411. 415.
MÉRODE (LE coiiF. DE troupes impériales qu il commande dans tes Grisons;
MEY
MÉROTËE, MéanvisGiEss ( Heer- Wig. guerrier de la mer), nom propre chez les Francs; I, 77. Aïeul de Clovis; l'histoire n’a conservé que son nom. 78. On a supposé que ses sujets é aient sous les drapeaux d'Aétius, 101. Doutes sur l'existence du roi Mérovée. 111, 112.
Longue chevelure des Mérovingiens, 148. Leur dégradation. 233. Ses causes, 233 , 234. Révolutions dans l'autorité royale; pouvoir des durs. 2'4.
MËRUVËE, Gis de Chilpéric et d'Andovère: sa guerre en Touraine; épouse Briinebault et se réfugie dans un asile; 1, 201 Pardon de son père qui l'emmene é Soissons. 202 Désarmé; ordonné prêtre: délivré; trouve asile à Saint-Martin de Tours, ib. Protégé par saint Grégoire, <b. Poursuivi par son père; sa fuite, 203. Sa mort, 204. Supplice de ses compagnons. ib.
AIËROVÉE. Gis de Clothaire II. emmené à l'armée à quatre ans: I, 242. Est prisonnier et disparaît, 243.
MÉROVËE. Gis de Thierry II; 1, 252.
Épargné par Clothaire, 264.
iMESI (DE): son entrée au ministère;
AIESLAY (le dados) trahit le parti huguenot: est lui-méme trompé; XI V 40,
MESMER, importe en France le magnétisme; XVII. 490 et suiv. Commenté par d'Esprénienil. 550.
KIËS.MES .HE'ni DE), négociateur de la cour avec Coligny; XI. 380.
MESMES (LE l■EïslDF.^T DE'; son rOle dans la fronde: XIV, 59U. 401.
MES.VIES (de , premier président dn parlement; ennemi du duc d'Orléans; XVI, 176. Gralilication qu'il riçoii de lui. 273. Son admonestation è Tencin,
AIESMIN. résident de France dans les Grisons: enlevé par les Impériaux; XIV,
AIESSELIËRE. ligueur, du complot d'Aiignuléiiie; XII. 348.
MÉULAN (GAi.Énicsco>TEDE).du parti de Guillaume Clitoii; III, 172, 175. Est fait prisonnier, 175. Ligué avecLouis le Gros. 189.
MEL'LAN (JEAS DE), évêque de Paris; eseorle le roi de Navorre à son entrée en cette ville: VI, 182.
MEU.N (jEAs DE', auteur de U deuxième partie du Roman de la Rose; VIII, 169,
AIEL'SE (le basqi'Is de) accompagne Louis XV à l'armée; XVI. 498.
MEVRARGCES (eolis dej; ses intclligeneis avec l'Espagne; son supplice; Xlll, 249, 250.
'cogle
MIL
MÉZIÈRE, (le (tno5 Be). dérrnd Dijon; négocie avec les Suisses; est caution du trailé; s'évade: IX, 4Ü9. il).
MËZIÈRË (LE BABQcis DE); marisgc de sa tille; XI, ;>97.
MEZZO MURTO, dey d'Alger; fait la paii arec Louis XI V ; XV, 307.
MICHEL (ccaorALLTE), empereur d'Orieiit: traité de paij entre Charles et lui; I, -174.
MICHEL (i.E bèoce), empereur d'Orient ; exhorte les Francs à repousser le culte des images; II, 28. Comment monté sur le tréne; états qu'il perd, i6.
MICHEL COMNÈNE, empereur de Constantinople ; place dans sa garde des réfugiés anglo-saxons ; II, !iU6.
MICHEL PALÉOLOGUE enlève Constantinople aux Latins; IV, 448. Inquiétudes que lui donne iiaudouin ; inimitié de Charles d'Anjou envers lui: ses négociations avec saint Louis, SI7. Ses ambassadeurs au camp de Carthage, S23.
Attaque que médite contre lui Charles ; V. 14. SI. OlTre au pape de réunir les Églises latine et grecque, 2S>. Ses ambassadeurs au concile de Lyon; sa profession de foi ; il est admis dans le sein de l'Ë-
Î;lise romaine, 34. SI. Ligué contre Chares d'Anjou avec le pape et le roi d'Aragon. 03. 00. Excommunié | ar un nouveau pape ; ses négociations avec Pierre III ; menacé par Charles d'.\njnu , 74. Hésite à comm- ncer les hostilités. 70.
MICHEL de Césene, général desFranciscains. condamné comme hérétique; V. 439 Soutient que le pape n'est pas infaillible. 433.
MICHEL-ANTOINE , marquis de Salures, commande le contingent français de la Sainte-Ligue; X, 80. Sa circonspection , 80. Se met k la télé de l'armée de Naples: capitule. 97. Date de sa mort. 100.
MICHEL, vay vode de Vaiacbie-< scs guerres avec rempercur Rodolphe; XIII,
MICHEL CORIBL'T, roi de Pologne ; aon élection; XV, 103.
MICHELLE de France; son mariage avec Philippe le Bon, depuis duc de Bourgogne ; Vil , 193 . 331. Ses intérêts stipulés par le trailé de Troyes, 330. Sa mort. 31i2.
Mir,NON (sicaiir.);ses pensées régicides contre Henri IV: son supplice: XIII, 21 1.
MIG.MJT. curé du Midi: ses rigueurs contre les huguenots ; XVI. 213.
MILES luLiLiviSE) , grand inquisiteur en France; hérétiques qu'il poursuit; Yl. 118.
MILLE , complice du comte de Horn ,
XTIII.
MIR ses
périt avec lui sur la roue; XVI. 272, 273.
.MILLECZIL'S, chanoine de Prague, précurseur de Jean Hus et de Jérême de Prague; le pape invoque sa punition; VI,
3IILLY ( ADta de), vice-gérant da Louis IX à Narbonne; administre les liefh r^aux de la rive gauche du Rhêne; IV,
MILON, légat du pape k la croisade alhigeoisc : sa mission ; III, 314. Reçoit sept cbêleaux du comte deToulouse, 313.
MIN.AS (le daeqiiis das); ses opérations en Portugal contre Philippe V :
XVI, 34. Ses opérations en Espagne ; il est hlessé à la défaite d'Almanza , 67 à
MINDE.N (BATAILLE DE), gagnée par le prince de Brunswick sur le maréchal de Contades ; XVII, 143 et suiv.
MINCCCI, général bavarois; battu près de Braunau ; XVI, 48Ü à 483.
MIOLAN'S (LE SIEE DE) prend part au massacre des Vaudois ; X, 3i9.
MIRABEAU [LE lADocis de) ; ses écrits économiques; XVII, 37. Il publie l'Ami det hommr$, 181. Censure Âlarie- Antoinette; vante Calonnc, comment apprécie d'Ësprémenil ; a méconnu la portée de son lils ; 403, 481, 303, 330,
MIR.4BEAU (le comte de) , condamne les idées tinancières de Nccker; XVII, 372, 379. Son entrevue avec la reine, 32Ü. Ce qu'il pense de la double représentation, 53o. Ses idées sur le tiers état; sa correspondance avec Cérutti, 338. Son élection ; ses précédents ; son portrait, 502 à 505.
SIIRABEL. chef protestant, se retire à Saintes: XI. 333.
MIRABEL (LE MADons de), ambassadeur d'Espagne en France ; ses ouvertures pour la paix ; .XIII. 480. Projet que son maître lui communique ; XI V, l7.
Correspond avec la reine. 178.
MIRAMBEAU (i.r. bakos de), huguenot ; place que Condé lui eiileve; XII, 39. Député aux états de Blois ; opina
our la paix; s'échappe et lire l'épée,
MIR.4NDOLE (Loris ne. coxte de la); sa ville prise par Jules II; IX, 330 4
MIRANDOLE (caieotto II, coite de la) usurpe cette principauté ; se plaça sous la protection de la France ; X, 2113. Ses intéiéts stipulés au congrès de Nice,
MIRANDOLE (ne de la), catholiqua tué à Jarnac ; XI. 333.
MOL
MIREBE\ü (if. « vnQuts OK • présent à U Dinrl ili- Henri IV : Xl:l.281
MIRE'IBEAU (bkstoi.0 hf) : sa Odélîté à Henri d'AnjtIelerre:V.SflO Remet (on ehâteau k saint Louis ; récompensé dp sa Inventé, ifc. .
MIRfiROIX, assiste à la mort de
Henri 1tl t -i'2S.
MIREPOIX (tr, nrc
testant Fabre sa mise en liberté: XVII,
ilIRON. médecin de Henri IH s’échappe avec lui de la Pologne : XII. 1^ 8e« pronostics sur ce prince . 19^ 1^ striiilion» qu’il porte à la V""®
J20. Sa mission auprès de Hnise, .«/».
Kéaoeisieur avec la I igné, oi"-
MIRON faostar), prévAt des marchands de Paris: préside ‘>e^ étals eénérau» de relie ville ; XIH.
IMIRHN commissaire de l.ouis Ain ans étals de Languedoc ; son arrestation: XIV 110. .
MI^SF.RY. dériiléaiii étals de Blois ;
aon diseoursinloléraiit:XII,8-2^
cahier de la noblesse et le présente au
^MOCENIfiO /TBOVAs'. amiral vénitien;
sauve le roi de Hongrie apres la défaite de Nieopolis ï VH 80. , ,
MOHENE. agent de ^
l,ouis Xl'l son arrestation. XIV . i^- MOERSBERO (punae Bvd demande l'eiti rniinalion des Suisses à la bataille de Sain'-Jaeob: VIH. 86.
MOfiOI S: leur irruption au aiii siècle: y. 26Ô et Siiiv. .
MOI. ART forme des rompagnies d luhnterie française; X, 53i. Remplace
**MOL AY(jvc<iiif.s bp.), grand malt^ d^s Templiers : son arreslalion : V. LC
roi d’Angleterrele '“S
28A. Son interrogatoire. 293 * les fonts de baplénve un 52B. Devant quels juges il est 0-*doit . eat condamné à une prison sa rétractation, ih. F-sl brdlé vif.
Cité au tribunal de Dieu le roi et le
’^MOlÜ premier président du parl^ ment: conclusions
§?7^ RoVXtîée'Sluné grpch*^^
bre soie Bôl«* politinut* qu il veul server h cette assemblée. 317. Ses dém^ lés avec les enquêtes, ib le ministère, 319. Sa 'n,®'’d.e. o»- H résiste à l'opposition parlementaire, oo/
MON
et suiv. Demande la liberté de conseillers arrêtés. 339. U engage la lutte avec la cour et provoque l’arrêt d’union, 300 à 398. Convoque les chambres du parlement. 397. Obtient la liberté des conseillers arrêtés ; sa marche au travers des barricades. 401 è 403. Discussions qu’il s’elTorce de modérer, 40b. 406. Son rcMiect pour la puissance royale, <09.
417. Envoyé à la reine ; il négocie, signe et présente au parlement la paix de Ruel ; fureurs ponulaires contre lui; son courage : pureté ue ses motifs. 421 li 428. 428. Fait révoquer l'ordre d’exil de M“* de Chevreuse. 431. Traité dont U est dépositaire. 433. Sa conduite dans l’alTaire des rentiers ; de quoi accusé, 438 . 817. Récusé par Broussel . 440.
Favorable à la douairière de Coudé, 489. Requête qu’il rédige. 472. Il ranime le courage du parti, 473, 474. Remontrances qu’il présente au roi, 4"'8 cl suiv. Déplore la contrainte exercée sur ce prince, 478, Appuie la proposition d’exclure les cardinaux du conseil du roi.
Est nommé garde des sceaiii
Scs remontrances sur le renvoi des sousministres. 487. Sauve Gondî, 488. Déclaration royale qu’il fait enregistrer, 800 et suiv. Émeute qu’il apaise, SOI. II part pour la cour, ib Sa réponse aux remontrances du parlement. 804. L’entrée d’Orléans lut est refusée, 808. Préside le parlement de Pontoise, 831. Sa mort; XV. 28. ^ ^ .
MOLIÈRE : divertissement qu il écrit pour le thé.Atre de la cour ; XV. 161.
MOLINA (LA 8F.S0BA). fcmmc dechambre de la reine; perfidie qu’elle dévoile i lÆuisXIV: XV 89.
MOI.INES(dos josfpii), arabawdear d'Espagne è Rome ; arrêté par l’empe-reur : XVI, 202.
MOLINES. pasteur protestant du Languedoc: son abjuration; ses remords; XVII. 60.
M0I.IN08 (nicBBi). secte qm prend son nom ; XV, 324 et suiv. Condamné à Rome : 324. 486.
MOM BEL ( ni ABçois be) secourt Genève, insurgée ; est bsttu ; X. 180.
M0N.AC0(la pbiscfsse be), inclination de Louis XIV pour elle; XV, 160
MONALDESCHI, grand écuyer d^e Christine de Suède , est assassiné ; XV ,
MONASTEROL, ministre de Bavière ; XV, 884. „ „ , J
MONCADE (atr.oEs be). général de Charles Quint, prend Tournay :
Ses foDCÜons dans l'invasion de la Pro-
i jitizcdby Gpijglc
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Tence ; X, 42. Est vaincu, 4S. Lieutenant de Bourbon , 80 I.e pape se place sous sa protection, 82. Battu et tué dans la rade de Naples. 96
MONÇON (jEcs), dominicain, soutient que la vierf(e Marie a été conçue dans le péché: soulève contre lui la Sorbonne; pourquoi ; sa fuite ; ses partisans ; il se réfujne en Aragon; VII, 430, 431. Condamné par le pape, 43t.
MONDEJEÜ défend Arras contre les Espagnols ; XV, 23.
.MO.NDERIC , prince Mérovingien , prélenil à l'héritage de sa famille ; I, ISO. Est mé. IfiO.
MONDOUCET, agent de Charles IX dans les Pays Bas : prisonnier qu'il recommande; I, 233. Invoque pour les seigneurs de ce pays la protection de Heii ri 1 1 1 , 4 1 (i. Négociations qu'i I en tame «vec d'Alençon ,418.
MONEINS (TMSTAS DF.), lieutenant du roi en Navarre ; massacré à Bordeaui ;
MONK (siSKvnDT) conduit l'armée du dauphin contre les Suisses ; VIII, 83.
Est tué. 86
MUNKTON, général anglais, blessé à Québec ; XVII , 147. Seconde les opérations (le Rodney. 176.
MONOD, jésuite, confident de la régente do Savoie: sa mission en France ; ses intrigues ; XIV, l7'o, 176. Dénoncé i Christine par Kicbclieu ; son pouvoir sur elle. 176, 2bO. Son ciil, 187, Son emprisonnement ; sa mort, 202.
MONS (I.F. cHF.rAi.iF.n df.} . ses rapports avec don Carlos d'Espagne ; .sa mort ;
MONS-EN PÜEI.I.E (sataille de), gagnée par Philippe le Bel contre les Flamands ; VI, 233.
MO.NS-EN-VIMED ( iataille de), |mgDée par le Philippe le Bon. duc de Bourgogne, sur Saintrailles ; VII, 363,
MONSAI.EZ. catholique, tué à Jarnac ; XI, 333.
MON^RE.AU tue Bussy d'Amboise ;
XII, 132. Prisonnier h (Jouiras, 287.
Haine dont le poursuit la sœur de Bussy; XIlll. 90.
MONTAFILANT (le sise), l'un des chefs de la confédération bretonne ; VI,
MONTAGD (JEAS, sise de), commissionnairi' de Charles V en Languedoc; ■VI, 371. Conseiller de Charles VI, 817. Ministre d'Etat chargé des 6nances; VII. 8. Est momentanément disgracié, 46, 32, 86. Escorte le Dauphin, 162. Prend
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parti pour la reine, 194. Négociateur entre elle et le duc do Bourgogne. 203. Ses emplois: sa fortune; sa famille; scs fêtes somptueuses; Jean sans Peur le fait arrêter, juger et eiécuter, 214 à 216.
Réparation é sa mémoire, ÿ.W.
.MONTAGÜ (rienRE de), cardinal de Laon , conseiller de Charles VI; provoque le renvoi de ses oncles ; meurt empoisonné ; VI, 817.
M0NT.4GÜ (GénARD de), promu à l’évéché de Paris ; fêtes i celte occasion ; VII, 218. Sa fuite, puis son retour, 217, 249. Est l'un des conseillers du dauphin,
<^G*D /'eTna.»*!
dont il fait partie. 327. Il révoque sa sentence contre Petit, 332.
MONTAGÜ (JEAS de), archevêque de Sens, chancelier de France; VII, 307.
Négociateur avec l'Angleterre: sa fuite, 307. Il jure la paix d'Arras, 278'
MONTAGÜ (le sire de), envi^é par Jean sans Peur au secours de Rouen; VII, 338. Échappe au meurtre des compagnons de ce prince. 348. Annonce ce crime aux grandes villes, 349. Fait capituler La Hire en Champagne. 391.
MONTAGÜE, général de la Rose blanche, vainqueur il Hexam; VIII. 260.
Se déclare pour Warwick son frère, 389. N'ose s'opposer à Édouard IV; troupes qu'il rassemble, 373. lirejointson frère, ^4. Est tué, 378.
3I0NTAIGÜ (fif.rre-sascbe de), chef de la régence de Navarre pendant la minorité de la reine Jeanne; V. 37. Veut s'unir à la famille d'Aragon, 38.
MONTA IGÜ (le sire de) escorte le dauphin; VII, 194. Rejoint la reine à Melun, ih. Envoyé par elle au duc de Bourgogne. 204.
3ION"rAIGü (LE vir.osTE de), chef protestant. suit Montgnmmery ; XI 387.
MONTAIGÜ, négocie la paci6catioa entre la France et l'Angleterre; XIV,
MONTAI, (le aAROEis de) capitule à Asti; XVI, 814.
MONTALTO, médecin juif; sa fréquentation imputée è crime aux Concini; XIII, 398.
MONTAMAR; levées protestantes (fu'il amène è la Rochelle; XI. 344. Victime de la Saint-Barthélemy, 418.
MONTAÜBAN (arthdr de), favori du duc François de Bretagne; VIII, 136.
Rival en amour de Giles, frère du duc; offensé par lui: son désir de vengeanoe, 136, 139. Se fait moine, 140,
MONTAÜBAN (le sire de), favori de Louis XI; VIII, 200. Assiste au service
MON
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de Charles VII. 23i. Comment accueille le message de Dammartin, 255. Est nommt' amiral, 2<ü. Assiste à l'assemblée de Bouen, 276. Accompagne le roi, 206. .Sa mort. 507.
MONTAUllAN, chancelier de Bretagne ; est à la tète des affaires; IX. 102. Entrave le mariage d Albrel, 107, 100.
Ke peut entrer à Nantes, 107. Chargé de ratilicr le traité de Francfort; hostilités de son parti. IIS Ëbruite le mariage de la duchesse. 1 17, 120. Rédige son traité de réconciliation avec Biens, 117.
cherche l'appui de l'Angletclerre, 120.
Compris dans un trailéde réconciliation,
ji2< . i\Amtt9. 1^79. rre*
sont OUI noncoillps de la durbpssr. 12i.
MONTAI-SIEK (ie ii.4BQtis, pus dix »E):son mariage avec M**®de Uambouilki; sa r-iumiMsl gonvornante du dau> phin: XV. 81. Est de la maison de la reine, tOi>. Aide Louis XIV dans s<*s galanteries. 1G0. Il ost nommé gouvcr> nour du jeuno prince, ih.
MONTA VE, chef catholique ; sa férocité: XL 212.
MONÏHARREY fir ranre de) est adjoint au ministre de la guerre; XVII, 301. Est remplacé. 422 à 424. Ses rap> ports o>cc Maric-Atiloiucttc , 460 et suiv.
MONTRAS fi.F. COMTE de), général hollandais. ne défi nd pas le Rhin; XV, li^O.
MONTRA /ON (le dcc de) se porte audevant du Navarrais et raccompagne; XI. 412. Son commandement à l'armée royalf', 421. Scs troupes sont toutes catholiques, 420 Est du conseil de regenre: XIII. 278 Est dans la voiture du ro| à sa mort. 281. Accompagne Louis XIII au parlrment, 358. Noinnié lieutenant du roi en Picardie, Ô75. Longucvillu lui enlève Amiens, o77. Donne sa fille fil mariage à Luj nés, 411. S'efforce de réconcilier le roi et la reine mère, 419.
MONIin/ON (IV PI rmasE DE); passion quVlIc inspire à Ileouforl; XIII, 3fî5. Sa rivalité avec la duchesse de Longueville; elle la diflame. 373 et suiv. S' -scicusis à la princesse deCondé; elle complote contre .Mazarin, 5750 375. Son c>il.37îi.
MONTBELLIARD (i.r. cottk de), ambossad.ur ils priners protestants prés de H' nri 01 son audience : XI, 258. 259.
MON'MtOISSlEK (rov.s de) invoque Louis lej-’une contre la commune de Vérdfiv. lit "(Ki.
MONTItUl'N (le Mvaoiis de) désigné pour commander 1rs Huguenots du daupbvjté; XIII, iiO.
MONTBRÜN (cn*air.8 »v rirr); se* eiploits dans Je dauphiné contre le* troupes royales; XI, 140, 14t. Seconde des AdrctF, 224, SS5 L'arrête, 232.
Côtoie la marche du ducd'Albe; cherche à entrer dans .Metz. 511. Est appelé en Bric. }6. K^l de l arméc de Crussol, 546. Rejoint Coligni. 370.
MONTBRÜN (I.OIIS Dr pet) relève le parti cavinistc en dauphiné ; XI . 450, 466. Sr.s hostilités; colère de Henri contre lui; XII, 23. Il est battu; prisonnier et exécuté. 36, 57.
JIONTCALM (le iarqlis de'; ses succès contre les Angio- Américains; XVII, 104, 102. Il succombe sous le nombre; est tué; .sa mort entraîne la capitulation de Québec, 134, I3C.
ît ONTCASSIN (gabbiei.) conspire contre Venise; dévoile le complot; Xill,
MONTCHEVREülL (■“c de) témoin du mariage de Louis XIV avec M“« de Maintenon ; XV, 508. Son mari tué à Necrvvinde, 428.
WüNTCLA (le vicomte de), chef protestant dans le Languedoc; XI. 2^. Se retire dans ses terres, 551. Suit Montgommery, 357.
MONTCLAR (le babon de); son commandement en Alsace; ses succès; XV, 253. Il s'empare de Strasbourg: 284.
Contributions qu'il lève dans le Palatinal. 578. Sa retraite du Wurtemberg,
MONTCLAK , procureur général à Ail; sa lutte contre les jésuites; XYll,
MONTEBELLOfcAPAFPA mabqits df):Ic pape lui donnecc marquisat; XI. 62. Insulté par Guise; ses plaintes; il est défait par les Es|^no!s, 72. 73. Dé(K>uillé par son oncle. 97^.
MONTECüCL'LI, échanson du dauphin François; accusé d'empoisonnement; sa mort: X. 2ü7.
MONTEl.ÜCÜLl ( LE COMTE DE ). au service de Philippe II; est fait prisonnier: XIII. KH).
MONTECUCÜLI (le comte de) commande 1rs troupes de rempi reur; XIV, 351 . Bal les Turcs à Saint-Gothard: XV, 106. Marche au secours delà Hollande, 202. Son inaction, 20i. Ses mancru^res contre Turenne; il rejoint le prince d'Orange: prend Bonn. 210. Sa campagne sur le Rhin; .ses opérations après la mort de Turenne. 22i>à225, 239.
MONTEFKLIRO Antoine de) a part à la défaite de Fornovo; X, 181, 182.
MONTKJAN ^LE lARécDAL) prend pos-
i.i :i.-uc L , CoO^lc
MON
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session de Turin au nom de François I‘'^
X, 186. Défond le Var. 200. Sa promotion. 222. Gouverneur de Piémont ; scs négociations. 2ô0. Avis qu'il donne au connétable. 261. Sa mort, 272.
MONTEJAN, protestant tué à iarnac;
MOMTELEONE. ambassadeur espagnol. cberclieà circonvenir Anne d’Autriche; XIII. ^(02. Remarque sa jalousie A l'égard delà dame de Luynes. il3.
310N' TELEONE (lE acc de), ambassadeur d'Espagne à Londres: armement contre lequel il proteste; XVI, 223. Son fils arrêté comme complice de Ccllainarc, 24S.
MONTEMAR(ie coste de) commande les troupes espagnoles en Italie; XVI, 39S. Son activité: il rejoint don Carlos, le suit dans le royaume de Naples; scs opérations; il remporte la victoire de Bitonto,3l>Cà3!KI. Fuit la conquête de la Sicile, 3Ü9. Se transporte dans le Jlodénois: sa présomption, 3<)7. i'ig. Il prend la .Vlirandole; assiège .tianlouc. 30s, Ses protestations contre 1,'S préliminaires de Vienne, 413. Retourne en Toscane, l'é.
Sa campagne dans la haute Italie, 379, 380. Ri'inplaeé. 486.
3IONTENEGRO (le itnQtis de) rend Amiens à Henri IV ; XIII. 177
JIONTEREY (LE COITE de), gouverneur espagnol des Pays -lias, seconde le prince d'Orange; est desavoué; XV, 203. Secourt Hfarstricht ; est aux prises avec Louis XIV. 2Uo et suiv. Sert sous le prince d'Orange. ses opérations en Catalogne, 2Ü4. Influence i.r détermination du roi en faveur d’un successeur français ; 512.
MONTERUD, lieutenant du gouverneur d'Orléans, dispute cette ville aux protestants: .SC retire; XI, 196, 197. Favorable à la réforme, 208.
MONTESSON (*,vd»ie de) ; son mariage sccretavcc le duc d'Orléans; XVII,
MOXTESP.AN (le aLROiis de) est de U Fronde; XIV. 395.
SIONTESPAN (le comte de); jalousie qu’il inspire à Louis XIV ; XV, 160. Il est exilé; don qu'il accepte, ib. Refuse de se ré-'oncilier avec sa femme, 389.
WONrESPANlLA COMTESSE DE); commeneemeut de ses amours avec Louis XIV; XV; 160. Opposée au mariage de Lauzun, 177. Sommes qui lui sont prodiguées, 180. Sa brouillerie et sa réconciliation avec La Valliére, 18t. Elle perd Lauzun, 185 Attire le roi 3 la cour, 201. Publicité de sa faveur; ses enfants; leur institutrice ; faveur naissanle de
celle-ci, 228 à 230. Fait nommer historiographes Boileau it Racine, 255. Elle suit le roi à l'armée, 260 Scrupule de ce prince à son égard, 277. et suiv. Elle est délaissée et reprise, 278 à 300. Elle rend à Lauzun sa liberté, 300. Louvois intrigue en sa faveur, 528. Un la reconnaît dans Vastbi , 1.32. Sa retraite; époque de sa mnrt, 588, 589. Mariage de scs enfants. 308 etsuiv.
5ION'TF,SQl’lEÜ publie les /.c«rcz persanes,- XVI, 3)1. Puis la Drcadrnct des Romains, ib. Sa popularité, 521. Attiré par .M°“ de Pumpadour, 522, Ses sectateurs ; XVll , 37. A m;s en vogue en France la constitution anglaise, 521. Son cachet d'opposition, 482.
MONTESQUIOÜ (art.igsa.s , m.veéciial de); son commondement à l'armée, de Flandre ; X VI , IU6 et suiv. A part k la victoire de Denaiii, 159. Irrite la noblesse de Bretagne, 252.
Mü.MESQUIOU, tué à Condé ; XI,
MONTEYNARD (le madoits de) ; son entrée au ministère ; XI , .359. Est à la tête de celui de la guerre ; XII, 63.
MONTFALCON (le raiEia de), dénonciateur des Templiers ; V, 278.
MON TFERR.AT (cosn vD . maeocis de), conserve l'yrà la chrélieulé; III, 309. Son inimitié à l'égard de Lusignan ;il refuse de le recevoir à Tyr . 411. Enlève Élisabeth, héritière dû trône; l'épouse et prend le titre de roi, 312. Protégé pat Philippe, 323. Ses prétentions réglées, 327. Sa mort. 350.
MON TFERR.AT (aosirACE maeocisde), prend le commandement du la quatrième croisade : III. 375.
SI0NTFERR.4T (le maeqcis de): appui qu'il donne aux croisés contre Manfred ; IV. 501.
MONTFERRAT (le maeolts de) ; sa guerre avec les Visconti ; enrôle à sa solde la grande compagnie d'aventuriers : Yl;22.5.
MONTFERRAT (le marquis de) défend les Génois contre Buucicault ; VII , 216*218.
MONTF'ERRAT (suillaume jear, marqits) ; sa mère hiarie accueille Charles VU] et lui prête scs joyaux; X, I53à 155. Elle meurt; son conseil de régence organisé. 185. Sollicite Louis XII contra Alexandre VI, 189. Il obtient la protection de l'empereur , 238.
MONTFERRAT (de soildich de l’estrade), seigneur gascon du parti anglais, défend Mortagne par mer; VI, 35fl.
MÜNTFERHAND (PIERRE-aERRARD DE,
Digilized by Coogle
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soiiDicH DE i.'E.sTnADEl ; prisonnier de la France ; son traité particulier ; VIII, Ii29, -UH). Ligue qu'il forme pour rappeler les Anglais. U7. Capitule a Chétillon, 131.
Excepté de l'amnistie. 15.3.
MONTFORT (aiCBaaa DEj;secours qu'il amène à Goel ; |ll , 57.
MONTFORT (anteM ix, coite de); ses luttes avec Louis le Gros; 111.87.
Frère de Bertradc, ligué avec son Sis Philippe, l£>. Ligué arec Louis contre Henn I" d'Angleterre, Ibi Conseil qu'il lui donne, I6U. Plainte du comte d'Evreux contre lui au concile de Reims, 163. Devenu comtr d'Évreui . prépare le soulèvement de la Normandie en faveur de Guillaume Cliton, 172. Demande et conclut la paix, VH. Encore ligué, 189, Brouillé avec Louis, puis reçu en grice. 191. 198.
MONTFORT (higces be), du parti de Guillaume Cliton; assiégé par Henri d'Angleterre; III, 172. Encore ligué contre lui. 189.
MONTFORT (sci de), comte de Bi-
gorre, blessé devant Toulouse ; IV, 105. a mort. 1 16.
MONTFORT (cm de), frère de Simon ; loi antène des renforts: IV, 60. Battu par Raymond VI de Toulouse , 103.
Blessé grièvement h l'attaque de cette ville . 105. Consent à la cession que fait son neveu è Louis VIII . 151. Sa mort,
MONTFORT (piEEitc de) ; sa mission en France ; IV. 390.
MO.NTFORT (FHiuerE de); son établissement en Albigeois: IV. 207. Croisé avec saint Louis ; scs uégocialions, 388, 389. Lui annonce la délivmncc de son frère. ■''93. Croisé contre .Manfred ; V. 32.
MONTFORT (sidos de), comte d Évreut ; châteaux qu'il livre à Henri II ; III, 289. Prend la croix , 37 1. Se signale au siège de Carcassonne, 518. La garde de Raymond-Roger lui est confiée, 520, Accepte les possessions de ce prince ; scs
rirécédents, son illustration ; continue a guerre ; son mariage , il porte ses armes contre le comte de Foii ; dispose du fief de Mirepoix ; fait la paix ; fait empoisonner le vicomte de Beziers . 22 à Î3. Ses ménagements pour les vaincus; ses négociations; il reprend les hostilités; ses succès divers ; ses cruautés ; châteaux qu'il assiège; ses massacres; politique qu'il suit à l'égard du comte de Toulouse ; son alliance avec le roi d'.Aragon -.il ne dissimule plus sa haine ; IV, 32. 33, 35, 36 â SI Ses renforts ; il rentre en campagne ; sa feinte modération; scs opéra-
tions ; son habileté ; machines qu'il emploie; description du chat ; il prend Lavaur ; sup)ilicc des assiégés ; il attaque les domaines de Raymond ; assiège Toulouse . 33 â 56. Forcé de lever le siège; ravage les comtés de Foix et de Comminges; s'empare du Quercy ; déclin de ses affaires; son dépit contre .Arnaud; réduit è ses seules forces : reçoit de nouvelles bandes de fanatiques : envahit l'Agénois ; tient un parlement à Pamiers; ses statuts causent l'extinction de la plupart des familles ancicmies ; son ambition signalée au pape; ordres que lui adresse ce pontife ; il les élude. 57 à 65. Aux prises avec le roi d'Aragon ; gagne la bataille de Muret , 66 à 68. Ne retire point de fruit de sa victoire : remet aux Aragonais le jeune don Jayme, 73. Il bataille au Quercy et en Agénois ; maria son fils ; veut diriger le concile de Montpellier ; est mis en possession de Toulouse et de tout le pays conquis. 76 à 73g Ses alarmes à l'approche de Louis de France, 79. Son avènement confirmé par le concile de Saint-Jean de l,atran, 80. Sa rupture avec Arnaud ; forlilicaliona qu'il élève ; il .se rend à la cour de Philippe; fief dont il reçoit l'investiture; attaqué par les comPs Raymond; fait un armistice avec le fils et marche contre le père. 98 à 100. Pousse les Toulousains â la révolle ; les punit ; bataille avec le comte de Fois et les deux Raymond, 100 â 102 Est tué devant Toulouse, 103,
MONTFORT (AEAiav de) é 'ouse Béatrix du Viennois: IV. 76. Attatjue Toulouse , 103. Lève le siège de cette ville , i07. Protégé par le pape; secouru par Louis de France, III. Fait massacrer la population de Marmande ; échoue devant Toulouse ; ses pertes ; état de son parti; institution pour le soutenir, tl3 à 116. Sondéeouragemi nt;il offre scs conquêtes à Philippe-Auguste. 117.118. Aux prises avec Raymond VII ; leur vainc t-. ntative de réconciliation : effort du légat du pape en sa faveur, 120 et siiiv. I.egntaire de Philippe : sa présence au concile de Sens: recommandations que lui fait Louis; il Ait la paix ; abandonne pour toujours l'Albigeois : cède ses États â louis VIII, 122, 1.32, 1,33. É;iudc une transaction proposée avec Raymond VII, 126. Stipule ses intérêts au concile de Bourges . 138. Renouvelle sa ec,sion au roi ; reçoit en échange la charge de connétable. 151.
Est eroisé ; le pape veut le diriger sur Constantinople. !%8. Sommations qu'il reçoit, 269. Est prisonnier à Gazab,nO.
DiQi'i^c" b.
MON
MON
8« mise en liberté slipnlée. 272. Ses démêlés é Chypre ; sa mort, 3(77.
MO>TFORT(siios as}, comte de Leicestcr , réduit les Gascons; sa valeur; ses violences; IV, ^ilé. Sa révolte contre Henri III ; statuts qu'il lui fait signer ; succès divers de son parti , qui reprend l’ascendant, êSO. iSI , 487, 488. Se soumet à l’arbitrage de saint Louis, 489. Sa victoire à Lewes; ses prisonniers; il est investi de l'autorité royale ; parlement u’il convoque ; origine de la chambre es communes . 492. Ëicommunicalions qu’il provoque, 444. Encouragé par Charles d'Anjou : hostilité du pape contre lui ; il perd la bataille d'Evesbam ; est tué ; désires et regrets de son parti, 497 à 499, Sj08. Comment vengé par son fils;V, IS,
HONTFÜRT (GDI as), fils du comte de Leicester ; vengeance qu'il tire de la mort de .son père; V, 13, 16. Proscrit avec son frère Simon ; sa pénitence ; commandement que lui donne le pape, <6. Combat naval qu'il s'obstine k livrer ; est fait prisonnier ; sa captivité perpétuelle. llü.
MONTFORT (je*s be) , ciclu de l'héritage de Bretagne ; ce qu'il affirme en le réclamant ; son parti ; scs progrès : condamné par la cour des pairs : il recherche la protection d'Édouard III; V, 467. 378; VI, 9 4 11. Est prisonnier, 13. Sa femme ranime son parti, 14. Il sort de prison ; pas.se en Angleterre : fait hommage lige à Édouard. 42. Son retour en Bretagne, ih. Ses échecs ; sa mort. 47. Voy. Jean V tU Bretagne.
.MOM'FORT-LOHEAC (i.E sise be) ; confédération qu'il forme contre la réunion de la Bretagne au domaine de ta couronne : V, 60. Renfort qu'il amène au duc, 61.
MONTG A ILLARD, commandant français à Brème; capitule; son supplice; XIII. 283.
MONTGEROT (oossé de), conseiller au parlement; miracles qu'il atteste; XVI, 367.
MON TGOLFIER découvre les aérostats: XVII. 491.
MONTGO.VIHERY amène des Écossais à l'armée du Dauphin ; VIII. 83.
>IO^TGO.M]HERY (jscqdes de), sire de Lorges, blesse François l" ; IX, 484.
MOÎSTGO.'IMERY (ee coite de) blesse mortellement Henri 11 ; XI, 103. Signe l'association protestante. 199. Son eipédition en Berry , 208, 209. Il défend Houen, 230. Sa retraite , 230 , 231. La I reine mere le déclare responsable des
bo,i .'. os du parti, 314. Se retire dans ses t, I res , 33t. Soulevé les Normands, 344. Coligni invoque son secours. 381, Il se retire à Saintes. 383. Rallie l'armée des vicomtes, 387. Ses sucres dans le Béarn , 360. Sa tète mise à pris . ib. Sa
1 onction avec Coligni ..366. 367 Sa vaeur k Aroay-le-Diic. 370. Il échappe à la Saint - B.irlbeleniy. 4l9. Secours tju'il amèueè la Kacbelle.446,417.Sd retraite, 447. Faction qui pense a se rèlugiir sur ses vaisseaui. 449 Débarque en Nor* mandic : ses revers. 466. 463. Est prisonnier ; sa perte est résolue, 466 Son procès : son supplice : XII, 16, 17.
.MO.NTGÜ.M.IIERY (ce cotte dei marche sous lesdrapeaut de Coude. Xi. ,234.
Prend part 4 la victoire de Co.ilras. 280. Il rejoint le roi; .Xlll , 13.
.MilNI'GÜ.M.MERY (le iinotis ps), lieutenant de Catiiiat eu Piémont ; XV,
MONTGO.M.MERY , tué 4 Québec, dans les rangs des Américains; XVII,
.MONTGON (DE), tué 4 Crémone ; XV,
.MONTGON (l'absé de), envoyé par Philippe V d'Espagne, près de Fleury :
IIIONÏHOLON ;ra*sçois Di)est nommé
Î;arde de sccaui ; .\. .66. Accoiiipagne e roi à la Rochelle: 296.
.M ONTI 10 LO.N I rn.v vçois de) est nommé par Henri III garde des sceaut : XI, 351, Son discours aui états de Binis, 360.
Conseil auquel il assiste. 385.
iMONTIlYON (DE); coniineiit upprécie Ncckcr: XVIII, 545.
MONTI (le iaeouis de), ambassadeur de France en Pologne, prisonnier cbea les Russes ; XVI, 4.'>7.
.\ ON Tl EL (BATAILLE DE) g.lguéc pIF Henri Transtaiiiare et du Guisclin sur Pierre le Cruel ; VI. 289.
MONTIGNY (CAios de) porte l'étendard royal 4 Bouvim s; IV, 36.
MONTIGNY (lE SIEE de), général de Maiimilien ; ses bostilités en Artois; IX. 81. Il est tué. 89.
MONTIGNY (LE BAEOS de), envoyé dea Flamands en Espagne; son aciestatioa; XI, 5U5. Ses rapjiorls avec don Carlos; sa mort, 332. 5,m.
MONTIGNY fait sortir de Dieppe U duchesse de Longueville ; XIV, 448.
.MONTJAV (rATES, siee de) livre 1« château de Gisors au roi d'Angleterre; III, 137. Ligué contre Louis le Gros,
MONTiAV (CADciEE DE); ses brigM'»
Digitizq^by Googlt*
MON
dairs; III. 21t. Réprimé par Louis VII, iJ. Croisé h Véirlay, 212. Est tué. 2(il.
MONTLHlïRY (’cri racxF.i. bk); sa tour coupc la roule de Paris i Orléans; III, 92. Sa Tai blesse à la croisade; mariage de sa fille, 05.
MONTLHÉRV (*ii.os de): mis en possession de la tour de ce nom : III. 12i. Ligué contre Ij>uis le tîros, 157, 138,
IMON'TLHÉRY (bstailie de), pagnéc par Charles le Téméraire sur Louis XI ;
VIII. 2S8 à
IWOKTLUC fjEAS de), auteur du plus ancien registre du parlement ; IV,
MOXTLL'C (sLkisE DE), maréchal ; son opinion sur les légions formées par François I"; X ICI. Il détruit les moulins d'Auriol. 202. ludique le côté faible de Perpignan. 291. Est de l'armée d'Enghien. 508. Est envoyé par lui près du roi pour demander de livrer bataille, 317 et suiv. Prend part à la victoire de Cérisoles. 320 et suiv. Reconnaît Boulogne 550. Ses faits d'armes en Italie, 449. 4li!>. Il défend Sienne: XI, 5(1. 58. Son arrivée à Rome. 60. Son retour en Toscane ; son dép irt. 75 è 73. Est nommé colonel-gériér.il de l'infanlerie.
Se rend à l'année devant Thionville
92. Protestants que fait massacrer son frère: 210. Édit qu'il est chargé de faire eiéculer nu Midi, 21t. Son arritée en Querty. 2i7 Sa guerre aui protestants; sa férocité. 2'20 et suiv.. 231. Plaintes contre lui. 2HO. Association dont il fait partie, 286 Ses opérations ; il assiège la «nclielle. 522. 525. Réduit à l'inaction, 330. Ses brouillerics avec Daniville, 367. 568. 371. Il marche sur Montauban, 419. Est de l'armée royale. 445.
Est nommé maréchal; sa retraite; époque de sa mort; XII, 24, 23.
MONTI.UC (JEAS DE), évéque de Valence ; sa mission à Venise : X, 310. Son ambassade à Constantinople ; ses efforts pour réconcilier Soliman et Charles- Ouint, 536. 357. Henri ll veut le faire Domraer chancelier d'Écosse ; son rappel. 417. Négociateur en ce royaume, 425. Assiste è l'assemblée des notables, 4,56. 11 y prêche la tolérance, 437, E«l un des conlidenLs de la reine mère; il penche vers la réforme, 460; XI. ÏJ5.
Projet de paix qu'il propose. 203. Cité à l'inquisition, 282. Il réfute les remontrances du parlement de Paris, 262. Est de l'assemblée de Moulins. 29o. S emploie k faire monter Henri sur le trône de Pologne. 353. Part pour ce pays; dangers qu'il court en route; ses efforts
barthéiemy; avis qu'il donne il la reine, 440 k 444. Succès de sa négociation, 432 à 434. Il se joint aux députés polonais; il s'explique sur les promesses qu'il a faites. 434 à 459.
MONTLUC (joACiiiD DE) massacre les protestants de Meaux: XI. 210.
MONTLL'C; ses vains efforts pour entrer dans Calais assiégé ; XIII. 134. Est tué, 135
MONTLUEI.. huguenot français, marche avec l'armée allemande : XI, 293.
MONT.MOÜTO (i.E DOC de): auxiliaires qu'il commande à l'armée de Turenne ; XV, 213. Se révolte contre Jacques II ; son supplice. 288. 54.5,551.
MONT.MORENCY (ees); leur origine; II. 275.
MONTMORENCY (aincnADD de), réduit par Louis le Gros: III, 88. Ligué contre lui avec les Rochefurt, 124. Exemple du droit des gens chevaleresque, 157. Prisonnier k la bataille de Brenneville. 139.
MONT.MORENCY («ATtiiEn de), compagnon de croisade de Philippe-Auguste: largesse qu'il reçoit: III, 422.
MONTMORENCY' (LE smE de), conseiller de la reine femme de Louia XII;
IX
MONT.MORENCY (asxe de), connétable de Eranec; favori de François I*';
IX, 429. Objet de ses libéralités. 4GU. Déh'iid Yléxicres. 491. Envoyé en Suisse;
X, 1 1 . Passe le .Ylont-Cenis. 28. Poursuit Bourbon en retraite. 46. Ses passe-temps arec le roi. 31. Est prisonnier à Parie, 34 et suiv. St mission auprès de la régente, 69. Témoin de la protestation du roi contre le traité de Madrid. 73. Gouverneur du l.aiiguedoc, 80. Paye la rançon des princes en otages. 114. Excite le roi contre les protestants. 166. Ce qu'il prescrit k Brion. 192. Nommé lieutenant général en Provence ; ruine celte contrée, 197 à 201 Sa circonspection ; il n'attaque point l'ennemi pendant sa retraite. 20>. 204. AccAimpagne le roi à l'armée du Nord, 213. Rassemble de nouvelles troupes cl signe une trêve, 213. Son coininandemenl au Ylidi ; il force le pas de Suse; suspend les hostilités, 220, 221. Négociateur pour la paix; reçoit l'épée de connétable, 223.
Son influence sur le roi ; projet qu'il seconde, 226. 228. Est présenté à l'empereur ; assiste à ses entretiens avec le roi ; gouverne le royaume : son portrait ; comment devient héritier de Chateaubriand ; sa capacité pour le travail ;
MON
M coasUacc; son désir de réconcilier Charles et François ; son éloianement pour Henri VIII, ïôO à ‘iH. il détourne l'empereur de l'alliance de ce prince, S5<i. Il Tcut détacher la France des protestants d'Allemagne ; son injonction au duc de Wurtemberg ; mariages qu'il négocie avec l'empereur. Ï38 ctsuiv. Leurs projets communs ; effet de son changement de politique ; les ambassadeurs français le désapprouvent ; il y persiste, 839 etsuiv. Il rejette les offres des Gantois, 8i3. Il reçoit l'empereur, 847, 830. Il rompt les négociations arec ce prince, 8SS. 8a jalousie envers Brion-Cbabot, 857. Sa rivalité. 859. Est le favori du dauphin ; mécontentement qu'il inspire au roi ; ses efforts pour perdre l'amiral, 801 à 803. Sa disgrâce; conséquences de sa politique à l'etlérieur, 805, 878. Sa défaveur croissante, 898. Le dauphin demande vainement son rappel, 351. Sa politique reprise, 33ü. Henri il lui confie toutes les affaires ; ses premiers actes ; conseil qu'il forme cl dont il est l'âme ; constance de l'amitié que lui
rirte le roi, 383, 397. Pourquoi renonce sa dignité de maréchal, 385. Ses négociations avec le cardinal Trivuizio, 395. Sa haine contre les protestants , 404.
Insurrection qu'il punit i Bordeaux, 409, 410. Il marche sur le Boulonais, 486. Son crédit, 431, Ses créatures au parlement et au ministère, 440. Troupes qu'il envoie à Parme, 446. Il veut faire assassiner Léon Struzzi. 449. Son discours au lit de justice, 457. Ses opérations à l'Est; butin qu'il recueille, 468 à 461. Ses ordres à Brissac. 466. Par qui fait défendre Térouane ; XI, 80. Armée qu'il rassemble ; ses manoeuvres sans portée ; sa maladie, 81 , 88. Ses conférences avec le cardinal Pôle ; son commandement é l'armée royale. 31. Pourquoi répugne é envoyer Montluc en Italie, 36. S'e permet pas à Cossé Brissac de secourir Sienne, 37. Est commissaire
Sour la paix. 41. Nature de son ascenant sur le roi, 55. Destine à l'un de ses fils Diane, vcuiede Castro, 56 é 68. Rivalité de sa famille avec les Guises, 56. Son arrivée à l'armée, 76. Il fait secourir Coligni dans Saint Quentin ; perd la bataille de ce nom cl est prisonnier, 77 è 80. Le roi l'oublie, 80. ^'s négociations pour la paix. 91. Il est relâché sur parole et nommé commissaire, 95. Il accompagne le roi au parlement, lUI. Inimitié qu'il a portée à la reine ; les ministres ne sont que scs subordonnés ; appuis sur lesquels il compte ; ses ne-
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veux, 105 et suiv Le cachet du roi lui est retiré; sa disgrâce; il assiste au sacre, 108 et suiv. Compromis par le complot d'Amboise. 134. Assiste a l'assemoléc des notables ; sa norobreusa escorte, 135. Sa correspondance avec Condé saisie; ses projets contre les Guises découverts, 139. Il s'attache à la reine mère ; sa part dans le gouvernement; il assiste à l'ouverture des états, ISO, 151. Il se déclare contre la réforme ; menace de quitter la cour; le roi l'y retient ; il se ligue avec le duc de Cuise, 160, 161 . Assiste à la réunion du conseil et du parlement, 165, 166. Règle les termes de la réconciliation de Guise et Condé, 171. Ce qu'il obtient du clergé ; à quelles conditions, 176 Saint Andrî lui propose de faire périr la reine mère, 177. Il repousse toute idée de tolérance, 184. Se résout à recourir â la force; rappelle les Guises, 187. Manque do re^ectau roi. 191. Son entrée â Paris, 195. Il agite cette ville. 195. S'éloigne do la cour, 8U3. A favorisé le penchant du Languedoc pour la réforme, 815 Son lieutenant dans cette province, 881. U dirige le roi de Navarre, 830. Conférence â laquelle il as.siste. 835. Il gagno la bataille de Dreux et est prisonnier, 836 â 838. Son entrevue avec Condé, 841. 848. Il assiège le Havre. 356. 857. Assiste au lit de justice de Rouen, 888, Est du voyage du roi. 879. Est à l'assemblée de Moulins, 8114. Est encore un obstacle pour la reine mère. 896. Pourquoi ne se démet pas de sa charge. 300. Ses remontrances a l'amiral, 306. Sa colère à l'avis des nouvelles hostilités, 318. Il fait partir le roi pour Paris, ib. Ses vains efforts pour ramener scs neveux. 314. 315. Blessé au combat de Saint-Denis; sa mort, 31.5 è 318.
MOXT.MORENCV (ic «ARÉCHvt fbasçois Bx) part pour l'Italie: X. 363. Ses sorties è Metz; XI, 11. Prisonnier, 8o, 34. Son mariage projeté, 61. 68. Eeh.'mpe au désastre do Saint-Quentin, 80. Edit qu'il présente au parlement, lût. Conférence è laquelle il assiste, 835. Ses communications au parlement. 847 et suiv.
Se déclare garant des Cliàtillons. 8tô.
Lient 'nant de son |>ère, 856. Siège au lit de justice de Rouen. 858. Se met à la tête du parti tolérant, 871, 896. Gouverneur de Paris ; ses hostilités contre les Guises, 880 et suiv. Siège à l'assemblés de Moulins. 894. Sun père veut lui résigner sa charge de connétable. 30U. Son entrevue avec les Châtillons, 3l8 Sou poste à la bataille de Saint-Denis, 317.
;574 /MON
disposiliüu^ à l'égard de j’aniiraK £>l tnvoyé «u Normandie^ 3b2.
Parti qu'il formc^ !>^7. Négociateur avec l'Angleterre, 39i Mcüauce du roi à son égard. 405. La reine mère veut aacriÜer sa famille. 407. Son absence de la cour sauve scs frères, 415. H fait inhumer Coligni. 419. Échappe à la Saint Barihéleniy, ih. Demande la notninalion d'un lieutenant général, 4t>4. Sa conférence avec le duc de Lorraine. i6. Il est mis à la Bastille. 405; XII. 13. 24, 52. Rigueurs dont il est l'objet ; à quelle occaifiion. 34. 55. Alençon demande sa liberté, 41. Médiateur entre ce prince et sa mère, 45. 49. Le roi veut l'abaissement de sa famille. 103. Réconcilie Bussy et Grammont, 107. Meurt sans enfants. 1.30,
MONT.MORENLY (loiise de), mère des Châtillons; leur inspire des idées de réforme. 107.
MON niORENCY-DAH VILLE (HENRI,
■AHÉciiAL riis coNRSTARLfc DE); soR entrevue avec Condé; XI. 155. Escorte Marie Stuart. 171. Garde qu'il commande, 201, Attaque qu'il déjoue. 205. Son poste à la balaiilede Dreus. 250. Gouvernement du Lani<ucdoc; sa haine des huguenots. 271. Plaintes contre lui, 280. Siège à rassemblée de Moulins, 294. Est du parti des Guises. 297. Visite les places frontières, 299. Ses brouillerics avec Montluc. 567. 370. Fureurs qu’il réprime à Orange . 382. Assiste au mariage de Bcori IV, 406, 407. Est au chevet de Coligoi blessé, 41t. Comment sauvé de la haine des Guises, 413. Pourquoi et comment (x>mbailes protestants du Lan- Çurdoc, 450. Son altitude équivoque, 467. Ses rapports avec la reine mère et avec ras.seniblée do Milhaud; XII, 15 4 16. Son entrevue avec Henri III, 19. Est è la télo du parti <ies politiquet, 24. Ses ^hostilités, i6. Confédéré avec Condé: le bruit de sa mort se répand, 52 à 55.
apprêts de guerre, 4l et .«^uiv., 46. Ce que la paii stipule pour lui. 52. Par quoi maintenu dans son hostilité, 59, 60. Députation que Juicovoient lesétals.
79. 81, 87. Méûancc qu'il inspire aui princes huguenots. 92. Négocie avec la cour, 95 et suiv. Se rend maître de Beaucaire : reçoit l.i reine mère à Toulouse, I2(, 125 Hérite des litres de son frère aîné, 150. Son tntrevue avec le roi de Navarre, 151. .4ux prises avec son neveu Cb4tillon. 156. Cumiiient e.ntend la religion, 144. S'esI fait une sorte de souveraineté en Languedoc, 149 à 157.
Joy ruse leolc de U lui «ul.\er; le pape
prend son parti. 184. 18S, 198.297. Sa rapproche di s Guises, 188. Son alliaoca avec le roi de Nav rrrr, 25(> al suiy., 310. Fauatisme que sa doiiiiiialion cxcile, 582. Sou iudepcndaacr. ôUo. l’respérilé de ses armes; XIII, 21. Sun allianca recherchée t ar d'Kperoou, OU. l’uuiquoi uomnié counélable, 94 et suiv.. Les liuxueiiols veuleiil le niellre à leur télé, . 102. CuiisciUe la dCt laratiou de U guerre à l'Espagne. lUü. Vienne lui est livrée, 107. Scs lieutenants en Languedoc, 149.
Il rejoint l'armée royale, 130 .Vssistc à rassemblée de Rouen, 104. Faveurs qu'il recuit. I9I. Ses intrigues, 212 à 214. Sullicite la grâce du comte d'Auvergne, 229. Parti qu'il veut tirer de la passion du rui pour sa fille, 2ü7 Conseil dont il fait partie, 2Ï8. Tache >;u'il iiuprime au tiers parti. 280. Eiilralne l'année dans le parti de la régime. 288. Son gouvernement. 298 Est de la faction du comte de Soissons, 507. Sa mort. 337.
MONT JIORENtV - -IIOMBERON , quatrième frere du précédent; est tué A bataille de Oreui: .XI. 2.'(i.
MüNTilOKE.NCy - lUüRÉ accompagne le rui cher Coligni; XII. '27. Comment sauvé de la haine de. Guises, 29.
S'enfuit avec Coudé, 31, 32. Troupes qu'il coinmauUe; sa défaite, 41 Prétendue tentative d'cin|>oisonncment contre lui, 43. Est arrêté au pont Sa ici -Es prit, 00. £st attaché à la réforiiie, 03. Défend SeiilLs, 410 et suiv. Ne peut empêcher .Mayenne de passer l'Oise, 440
MONTMORENCY -SIEKL' sollicite le commandemenl des galères; ne l'uhlieDt pes; XI, 300. Accompegne le roi ches Coligni, 411. Cuiiiuicut sauvé de la haine des Guises, 414. Sa fuite ; XII, 13, 52.
MONTMORENCY [te nsRécnsi, BUC BESRi RI.), succédé à .son pere dans le guuvernemeutde l.aiigueduc: XIII, 3.37. Fait livrer le comte d'Auguuléiiit', 377. Inquiétudes qu'il donne au roi, 408 Renfort qu'il lui amène, 427, 432. Péril qu’il courl au siège de .Ylontpellicr, 4.33. Il bat Soubisc, 481. Vend sa charge de grand aiiiiial ; .VIV, 19. Intercède en vain pour UuuUeville, 28. Truupi s qu'il lève cuuire le, huguenots, 32. Poursuit Rohan, 41. S. conue l'armée royale, 03 et suiv. Jalousé par Riebcliru; concessions qu'il lui fait. 04, 03. Ai crût les princes di' Savoie qu'ils doivent être enlevés. 74. .Ylarcbc à la délivrance de Casai; force le passage des Alpes; prend Saluces, 78. Ses nombreui collègues
«osv
dtDS crtt« guerre, 83. Esl noniinè mar(chel, Ml. Ses brillantes qualités; amour ue lui porte sa lénime; «l'abord partisan ■ cardinal; conspire contre lui; gagné par la reine mère et Gaston: comment pousse le Languedoc à la révolte ; ses complices, ses ressources : rejoint par .Gaston ; éclate; sa détresse ; il perd la j.bataille de Castelnaudary: est blessé cl ' prisonnier. 108. Son jugement; son supplice. llb.
MONT.MORENCY (is cuivALiEa aaj ; •rrestations qu'il fait par ordre de Henri IV; XIII. 249.
aïONTMORENCY (as), blessé au «ombat du faubourg Saint-Antoine ; XIV. :iï3.
MONTMORIX , ministre des affaires étrangères ; ses efforts pour rappeler Necker: XVII, 809 et suiv. Ses mesures militaires. 630.
MONTOLIN, conférence è laquelle il assiste: XIII, 31 .
MONTPAON (lE SIEE be) livre son cbilesu aux Français: VI, 315.
MONTPELLIER (cobtes de); expédition de Guillaume V à .Majorque; III.
lié. Alliance de la maison avec la fa- 1 mille de Provence, 19S. Expulsion de Guillaume VI, 232. Alliance de Guillaume VII avec le roi d'Angleterre, 298 322
MUN'TPENSIEB (jeas de); son mariage projeté ; VI, 301.
MONTPEN'SIER (cilbeet de lotaaov, COBTE DE), d'abord Dauphin d'Auvergne; ses eommandements; VIII, 371. 374.
■ Est à la cour de Charles VIH ; IX. 42. Assiste au sacre, 71. Se distingue à . l'armée royale en Bretagne, 90. Opposé aux An^onais. 110. Il garantit la paix de Senlis,' I3S. Part pour Naples. 151.
Est vice-roi de Naples; son incapacité, 176, 183. Fcrmentalion contre lui; insurrection à Gaète ; il sort au-devant du roi Ferdinand: Naples ferme sur lui ses portes ; enfermé et assiégé dans les chileaux: il demande des secours. 186 i 188. Signe une capitulation qu'il n'observe |MS. 189. Il continue la lutte ; insubordination des Suisses; ses débats avec le vice-roi, sa détresse; il met bas les armes: meurt d'épidémie, 190, 191.
Date de sa mort. 202.
3K).NTPENSIER (i.ocis de aonaaos, COITE de!: sa piélé 6lialc; sa mort à Naples: X, 2U.
MONTPENSIER (vbavçois de bocrsos). duc de Cbètelleraiit ; de l'année I d'Italie: tuéà ITarignan; IX, 43i, 411.
MONTPENSIER (louis de bocrbos,
'M(KV '^1315
CK ri , prisonnier i Saint-Quentin; XI, 79. Son peu de crédit. 108. Fuit seul accueil i ses cousins. 143. Guise prend le pas sur lui au sucre, 162. Ses opérations contre les huguenots: villes qu'il prend ; cruautés de si-s baDiii'!». !2U/« U met garnison à ta RocboilCo 210.^ SoQ acbarnementy ^1. Ses progrès. ^52. Il arri>o sous PariSs 25b. Ordre qu'il donne au parli inenl. 2i7. As-sisle au lit de justice de Rouen. 258. Est du voyage du roi. 277. Reste s«*ul représentant de la branche cadette. 287. Esl a l'assemblée de Moulins. 2iU. Indépendance de son comniandeuHiu, 525. Outragi-s aui* quels il livre les prisonnières piutes* tantes. 550. Le cuite réfurmé interdit dans ses places. 5il. Commande l'armée do Poitou; esl subordonné au duc d'Ao* jou; le rejoint; ses cruautés, 3i7. Pri» sonniers qu'il veut faire j>cndj*e , 552. Combat à Moiitconluur, «>61, 562. Quille l'armée; est nommé gouverneur de BrelagnCy 566. Son mariage, 580. 11 quitte la cour. 588 Sa fîlte embrasse la réforme, quille ia France et épouse le prince d'Orange. «597. Part qu'il prend à la Sainl-Barlbélemv, 400 4li, 418.11 se rend au siège de la Rochelle, 445.
Marche sur la Guienne, 447. Son camp en Poitou; XII. lO. Ses lettres aux insurgés, 12. Conseils auxquels il esl ap. pelé, 22. ReitesruI de.v vieux capitaïuea, 23. Sea .sucré.s. 35. Il assiste à l'ouverture des étais de Blois. 68. El aux séances royales, 73. Ses négociaiions avec le roi de Navarre; proptKiiiona qu'il soumet aux étals, 90. 91. Siège au conseil d'Éiat. 72. Escorte la reine niere, 123. Négociateur à Fleix, 142. Sa mort, 149. 168.
.MONTPENSIER (fbatçois de bocddor, d'adoed aAi ram d'auvergre, rus Dt r. de) assiste au lit de justice de Rouen: XI, 258. Est du voyage du roi. 279. Ksi a rassemblée de .Moulins, 294. Epouse l'héritière de Mézières, 298. Son eommandemenl à l'année royale, 3(iti. Il quitte la cour. 388. Se rend au siège de la Rochelle , 4(5. .Marche sur le Ooupbiné. 467. Ordres que lui transmet l^lherinc; XII. 10. Est charge d’arréler Uamville. 13. Ses hostilités, 20. Il a.ssLste à l'ouverture des états de llluis, 60. Siège au eonsi il d'Etat, 92. Escorte la reine merc. 122. Son ainba.ssade en Anglilerre, 166. Il commande l'armée de d'Alcuçun tn Flandre. 108. Est aux prises en Poitou avec Mercumr, 218.
Accompagne la reine mère, 200. Troupes qu'il amène au roi, 297. Est nomm4
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gouverneur de Normindic, 356. Est du parti des Bourbons. 379. La noblesse de sa province est de son parti; les villes se dticlarcnt pour la ligue. 39i. Brissae lui est opposé. d03. Il le batprèsde Falaise, dli. Rejoint i’armée royale. <20. Ses troupes sont toutes catholiques, <29. Il aecompagne Henri IV en Normandie, 3.36. Prend part au combat d'Arques, «2. Son |H)ste à Ivry. <K<. Il retourne en Normandie. <7<. Est du tiers parti, <8<. Sa mort: XIII. iîl.
MONTPENSIER (r.BARi.orre ne sorsnos) embrasse la réforme; épouse le prince d'Orange; XI. 121.
MONTPENSIER (n nrciiEsse be), sœur de Guise le Balafré: agile Paris ; XI. 31 1 . Conspire contre le roi, 31 <. Est ^isarde, .379. Reçoit chez elle les chefs de la ligue. <00. Ses projets de vengeance, <01. Rappelle Mavenne i Paris, <17. Son ezclamalion sur l’assassinat de Henri III. <3S. Sollicite Mayenne d>- se faire proelamer roi ; son audace. <38, <39. Eveite Paris contre le Béarnais, <«. <02. Rejoint son frère à Saint- Denis. <58. Embarras qu'elle lui donne, <89. Ses alarmes . <90. Négorialions qu'elle entrave. 528. Aecueil que lui fait Henri IV; XIII, .3<. Garantie que son frère stipule pour elle. Kl.
MONTPENSIER (ncvRi de aoiaaos , d'arorp eaiscE de dombfs. rns Dtc de) est gouverneur de Bretagne-, XII. <82 Évacue cette province, <83. Son avènement; XIII, 15. Faction pour lui donner le trône. 19 Est défaite en Bretagne, 21.
Représente un des pairs laïques au sacre de Henri IV. 02. Villars se fait assurer son indépendance à son égard et lui déclare y renoncer. 77 à 79. Il fait capituler Honlleur, 81. Renforce l'armée royale à Lafère; proposeau roi de rendre les gouvernements héréditaires. 153. Est de l'assemblée de Rouen, I6<, 105, Eutre dans le complot de Biron, 2K.
Époque de sa mort. 205.
MONTPEVROÜX (resacd de), évéque de Beziers; ses ethortations aui habitants de cette ville; III. 510.
MONTPEZ.\T (le sire de) insulte le territoire français; V. <10. Sa mort. i'4.
MONTPEZ.iT (le sire de) défend Fossano eunlre Charles Quint ; est forcé ; X. 190. 197.
MONTPEZAT (le sire de) s'oppose à l'eipédition de Navarre ; X,286. Renforce le dauphin . 90. Ses discussions avec Annehaiit. 91. Sa disgréce. 92.
MI)NTPEZ\T; son rôle dans la ligue; XII, <82, XIII, 1«.
MOR
MONTSABERT (GotsttRD de), conseiller au parlement; scs luttes avec Brienne: XVII, .521 . Son arrestation, 523 et suiv.
MONTREAL (aixert de); réfugié i Lavaur: IV, 5.3. Son supplice, 56.
SIONTRÉSOR (claire de locRoeiLLa, coRTE DE 1 conspire contre Richelieu I XIV, 158, 159 a 103 et suiv. Ne peut entraîner d'Épernon , 100 Abandonné par Gaston, 160. 167. Trahison dont il est soupçonné, 207. Compromis par le prince, 209. Est de la cabale des importants, 298. Son emprisonnement, 306.
Sa liaison avec Gondi, <10 Inlcrmddiairc entre ce prélat et Beaufort, <17. Ne se réconcilie pas avec Mazarin, <28, <ol , <10.
MONTREUIL ( TRAITÉ de), entre U France et l'Angleterre; V. 197.
MONTREVEL (le maréchal) fait la guerre aui Camisards; XVI, 10 et suiv.
Ses cruautés. 25. Son rappel. i6.
MONTVAILLANT , député des huguenots près de Damville ; XII, 13.
MOORE (le commodore); sesopérationi contre les Français dans les Antilles; XVII 138.
MORANO(cADrjAs). chefdu parti castillan è Pampelune, tue Sanchez, chef du parti français; V, <5.
MOR.\S(DE).son entrée au ministère; XVII. 89. 90.
MORAT (BATAILLE DF.i. gagnée par les Suistes sur Charles le 'Téméraire ; XV, 6 cl suiv.
MORBECQUE (devis de] fait prisonnier le roi Jean ; VI, 159.
MOREAU DE 8ÉCHELLES est nommé ronirôleur général des finances; XVII, 61. Conseil secret auquel il est admis. 82. Époque de sa retraite, 90.
5IOREL, prévôt de l'hôtel: expédition où il aecompagne Sully: XIII, 202.
MOUEO jiAVl. chargé de pouvoirs de Philippe II au traité de Joinville ; XI, 208. Communication que lui fait Mayenne, <59.
MORET (le coite de), fils naturel de Henri IV ; XIII, 299. Accompagne le duc d'Orléans dans sa fuite; XIV, 190.
Est déclaré criminel de lèse-majesté. tfr. Sa condamnation, 102. Est tué, 1 12. 1 13.
3IORGAN : intrigue dont il est l'agent; son arrestation; XIII. 2<1. 2<2.
MÔRHIER (siMos), prévôt de Paris; sa contenance è la prise de cette ville : VII. 513. 5K.
SIORIN (jEAv), lieutenant criminel; excite le roi contre les protestants ; les espionne: X, 160. Supplice de ceux qu'il arrête, 108.
Le pousse à se convertir; XIII
JUORUILE (césAE), partisan des Français à Naples; X, 396. 406. Son opposition; il se réfugie en France ; .son eij^dition sur Naples; il se retire àScio; Xl, 13, 14.
MORONI (jÉaéaF.), chancelier du duc de Milan; son habileté politique; X, 47. Ses plans pour affranchir l'Italie ; trahi par Pcscara ; mis en jugement, 71, 78, S'attache à Bourbon; ses projets. 83.
MOROSINI, légat du pape en France; absolution qu'il obtient pour le comte de Soissons; XI, 346. Valois lui annonce la mort de Guise. 384. Sa souplesse ; conséquence qu'elle entraîne, 387.
MOROSINI . général vénitien , aux prises avec les Turcs è Candie; capitule; XV, I6S.
MORTEMAR ; ses succès en Poitou contre Co.ssé-Brissac; XIII. 63.
MORTEMAR (le dix de) fait rappeler Fleury; XVI, 337.
MORTIMER (nooED); ses amours avec Isabelle , reine d'Angleterre ; V, 409, 413, 418, 488. Est nommé comte de la Marche; grtccs qu'il accumule, 448. Sun supplice, ih,
MOR'TIMER (noGEE), reconnu héritier du trôned'Angleterrc; VII. 103. Est tué, ib. Sa famille dépossédée, 108. Ses enfants captifs, 109.
MORTI.MER (edeosd); parti pour le placer sur le trône d'Angleterre ; VII, 168, 171. Complot en sa faveur qu'il dénonce à Henri V, 889. Sa maladie. 891.
MORVAN prend le titre de roi des Bretons; est tué; II, 87.
MORVILLE (Hici'ES de). Vov. Tracy,- III. 333.
MORVILLE (de), ministre desaffaires étrangères, est du conseil d'État; XVI,
899. Opine pour le renvoi de l'infante d'Espagne, 383. Scs espérances, 336. Est remplacé. 338,
MORVILLIËRS (le sief.de), officier du due de Bourgogne; mission qu'il remplit; VII , 314. Cuur de justice qu'il est chargé d'instituer, 316. Est chancelier de la reine; conseil dont il fait partie, 387. Est nommé président du parlement, 389. Est envoyé au duc Philippe le Bon. 330. Sa participation au traité oe Troyes, 386. Scs cruautés à Paris, 368. Il est destitué. 498.
MOR VI LLIERS (piEEEE DE) est nommé chancelier de France; VIII. 839. Explique la mission de Rubempré , 276. Son ambassade à Lille au meme sujet; il
orte la parole, 277 et suiv. Assemblée ans laquelle il parle encore an nom du roi, 278. Désavoué par lui, ^3, 897.
Destitné. 306.
MORVILLIËRS . ambassadeur de Henri II è Venise: X, 397. Refuse les fonctions de chancelier; XI, 138. Assiste è l'assemblée des notables, 1.30 Négocie et signe avec l'Angleterre le traité de Troyes. 269. Négocie avec les huguenots. 313. Est nommé garde des sceaux, 342. Destitué, 388. Son mémoire en faveur de la paix, 404. Comment justifie la Saint-Barthélemy ; son but, 484. Assiste aux états de Blois; XII. 73.
MORVILLIËRS, chef protestant, rejoint le duc de Deux-Ponts; XI. 3.36.
MOSTANCA (oiAE eciet). roi de Tunis; scs relations avec les princes de Castille; avec saint Louis; IV. 319. Attaqué par te roi, 380. Somniation qu'il lui fait. 321. Il l'attaque dans son camp, 323. Secours qu'il reçoit de toutes parts, 382; V. H . Ses échecs; scs négociations; paix qu'il signe ; tribut auquel il se soumet. 18 à 14
MOSTAZEM , cinquante-sixième et dernier calife de Bagdad, détrôné et mis à mort; IV, 447.
MOTE (géeied de i.a). pasteur albigeois; son supplice; IV. 181).
MOTRONE (LE COETE DE), du p.irti français à Naples; son supplice; XI. 1 10,
MOUCHY-LE-CHATEI. (deogov de), réduit par Louis le Gros; 111,88. Secours qu'il lui amène, 13t.
MOUCHY (avtoive de) , IMnocliarès, inquisiteur à Paris; procédure qu'il cummence; XI, tOI. Dénonciation calomnieuse qu'il accueille contre les religionnaires, 114.
MOUCHY (la daee de), confidente de la duchesse de Berry; XVI, 2ti7.
MOULINS (oïDAET DES), premier président du parlement de Pans sous Charles VI: VII. 7
MOUMER , dirige la résistance des dauphinois au ministère Brienne; XVII, 329. Il propose l'établissement de deux chambres. 8.36 et suiv.
MOUSTIER, èchevin de Marseille; son courage pendant la peste de cette ville; XVI. 876.
MOUVANS (LES rncBEs) ; leur guerre de partisans en Provence; XI, 141. Dirigent les Vaudois soulevés, 165 8e concertent avec des Adrets; ses échecs. 284 à 286. Complices du meurtre de Cbarri, 863. Se joignent à l'armée des vicomtes; leurs opérations; ils font lever le siège d'Orléans, 388. Sont de
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vaincDKetlués, 5(7.
r. MOUV; ia reioe mère le rcnd responsable des hoslililés des protestants: X, dos. Use retire en Picardie, Défend Niort. dS.S. £st assassiné, dtib.
H0V8SET , tinancier; accusé de magie par(À)nciiii; Xlll,32ii.
iUUHLDORF (isrsiLLF. as) gagnée par rempereurLouisdeBarrière surson compétiteur Frédéric d'Autriche; V, dOl.
MULEV-ABD-ALLAII. empereur de Maroc;accueille ésa courRiperda; XVI, 5i5.
MULE (rovctrLD ns), maréchal de Philippe le Bel : bat les Flamands ; V. ‘iXJ.
MULEV-IIAS8AN, roi de Tunis: détrôné par Barburouse; rétabli par Charles-Quint: X. 176.
, MUM.MOLUS, palricc de Gontran,
£ réserve la Gaule méridionale des Lomards et desSasons; I. IBU, Itll. Bat les Neustriens , puis rentre en «Bourgogne :
ses talents; scs travaux, i!09. 8'enfuit dans les posscss:oDS austrasienoes; fait alliance avec les seigneurs austrasiens, ,210. Prend parti pour Gondowald, 218.
V S'enferme avec lui dans Comuiinges, 222. Le trahit, 222. Est tué, 223.
MUMHOLUS. préfet de la maison de Chilpérie , accusé de sortilège, mis à la torture ; I. 212. Sa mort, ih.
MUNCER, fonde la secte des anabaptistes: X, 171, Son supplice, 172.
•MUNICH est conseiller de l'impératrice Anne de Russie: XVI, 268: Ses armées en Pologne. 383., Ses conditions aux assiégés de Dantiick, 385. Scs victoires contre les Turcs , îi2. Sa chute, i75.
NàN
MADASTI (XE comte) se révolte contre l'empereur; son supplice: XV,- 181.
NADASTI (LC ci-vésAL) a part à la victoire de Plaisance; XVI, 551.
NAILLAC (rniusBET DE), grand maître de Rhodes , échappe au désastre de Nicopolis; VII. 86.
NAiMUB (aasEET se) renforce leduede Lancastre; VI, 208. Seconde le comte de Flandre. 415.
NANÇAV rassure la reiuc de Navarre sur le son de son mari; XI, 417.
NANCRÉ (IC MABocis DE) envoyé par le régent en Espagne; XVU 223.
N ANCV (BATAILLE DE) gagnée Mr ' René 11 de Lorraine sur Charles le 'Téméraire; VIII, 496.
•'1 MUNUSA s général sarcaain'r épousa la 6lle d'Eudes; accusé de vouloir «a •rendrc.indépendant; vaincu par Abdersme; I, 32.
MURAT, envoyé par Henri IV au comte d'Auvergne ; XIII, 242. Complot qu'il dénonce, 246 et suiv.
MURET (BATAILLE DE), gagnée par Simon de Moiifort et lea croisés de l'Albi-
geois contre le roi Pierre d’Aragon ; IV, 8 et suiv.
.MURR.AY (LOBD ceobge) conseille la retraite à Charles Édouard Stuart; XVI,
MUS.A , lieutenant du calife Valid, fait la conquête de l'Espagne; I, 310.
Établit le gouvernement à Corduue. 321.
MUSA ou MUSET. cheik musulman en Espagne, forcé à la paix; 11, 381.
MUSTAPHA-PACHA assiège Malte; XI, 261. Fait la conquête de Chypre, 304, 305.
MUSTAPHA II. empereur des Turcs, fait la paix avccTAutricbe ; XV, 154.
MUY (LE sinE DE) réprime une insurrection à Reims: VIII, 245. Envoyé près de Charles le Téméraire , 322. Rend Royc. 386. Aide a prendre Tournay, 472.
.MUY aECHEVALiEB DE); bruit d'empoisonnenienl qu'il accrédite; XV, 154.
MYNARD . conseiller au parlement ; invoque les rigueurs de Henri II contre les protestants; XI, 102.11 est assassiné,
MYÜLLANS (LE stEE de) contre-signe les ordonnances de Charles VIH ; IX, 118. Son empire sur lui . 121. Compris dans un traité do réconciliation, <6. Part . pour Naples, 151.
NAR
NANGIS (le COMTE de); passion que lui inspire la duchesse de Bourgogne; X,
NANTECHILDE, seconde femme de Dagobert; I. 267. Mère de Clovis II, 272.
NANTUUILLET (astoise oirBAT, sei- GSUB DE); guet-apens de trois rois chex lui; pourquoi; XI, 455.
SiARBUNNE et autres villes du Midi constituées eu républiques: IV, 252.
NARBONNE |le vicomte de), l'un das conseillers du rlauphin (Charles VII); VII. 333, Tue au pont de Muiilercau le sire de Navailles, 347, .148. Armée qu'il commande ; villes qu'il prend , 369.
Perd la bataille de Verneuil ; est tué , 388, 389.
lus
NARBONNE (juti oiroix, vicoaniw) est b('(u-frcre de Louis XII; IX, 101, .303, 377. Droit qu'il traosmet à sa dllr, 38».
NARBONNE; pourquoi surnommé FriUlar;.XVll, 152.
NARSÈS, général grec, détruit la monarcbir des Uslroguths en Italie : 1 , 169. Détruit les aventuriers francs, ii. Gouverne l'Italie quinze, ans, 190.
NASSAU (lk costs de), prisonnier à la bataille de Poitiers; VI. IS7.
NA8S.au (HEsai. czMiTEDE), négociateur de Charles - Quint , épouse l'héritière d'Orange ; IX, 135. Ses hostilités contre Laniark, 190. Il assiège Aléziércs sans succès, 191. Sa retraite sur Valenciennes; danger qu'il court , 192. Pro^ition qu'il fait à François I*' au nom de l'ern* pereur; X, 103. Il lève des troupes pour ce dernier, 186. Menace la Picardie, 196. L'envahit ; échoue au siège de Péronne ; sa retraite. 206.
NASS.1U (EEsé de), prince d'Orange, est défait par le iiiaréehal de Gueldre; X. 286. Force qu'il amène è l'empereur, 303. Sa mort, 329.
NASSAU (GiiLutiE DE] hérite de la principauté d'Orange; X . 329. Est aux
Srises avec Coligni, 1%. Assiste à l'abicatiun de l'empereur ; porte k Ferdi- .jnand le sceptre et la couronne, 13». 136. Commissaire pour la paix: XI, 9». Il surprend le projet d'exterminer les pro- ..testants, 100. A embrossé la réforme: sa ville princière est prise . 222. Ses représtnlations hardies k Philippe II. 281.
Paciheation qu'il négocie, 301. Amnistie qu'il fait accepter à Anvers, 303. Il se getire en Allemagne, 303, 301. Troupes qu'il lève, 327, 328. Il entre en campagne sans succès: rejoint Condé en France, 336, 357, 356 Quitte l'armée, .360. Cherche partout des alliés, 386. Ses partisans mis à mort dans les Pays-B.is. 391. Armée qu'il lève; auxiliaires qu'il trouve en France, .392. Il épouse Charlotte du Bourbon, 397. Par qui fait commander les gueux de mer: concentre ses troupes. 399. Il pisse le Rhin ; ses opérations. 101, 10». Ses progrès; scs revers; il se retire sur le Rhin et revient en Hollande. 133, 1,31. Envoyé qu'il reçoit de la France: dans quelles circonstances critiques, 1»1, 160. Stipulation du traité de Bergerac en sa faveur: XII, 88. Ses vicissitudes dans les Pays-Bas, 112 et suiv. Sauvé par la mort des généraux espagnols et par le soulèvement du pays, 113. Il secourt les états de Flandre; détermine la pacification de Gand , 11».
«AS m
Communique aux états la coarespondance de don Juan avec Philippe; il se fait nommer lieutenant de l'archiduc Mathias; ne peut décider les Flamands A prévenir rEspagnul;ils sont battus. 1 17, 118. Ses forces; il espère contraindre Juan k recevoir la bataille: rivalités qui le paralysent. 118, ll9. Il forme l'unioil d'Utreefat, 139. Conseille aux états de Flandre d'appeler le duc d'Anjou. 110.
Est proscrit, 161. Hecoura qu'il obtient du prin. e français, 16». Il est blessé par un assassin . 167. Ses opécaliona de guerre, 168. Il sauve Anvers, 168 t 171. Réconeilic d'Alençon et les états, 171. Ses soupçons à l'egard de Salcède , 172.
Disposé à négocier encore avec d'Aleuçon. 186. Sa mort, 263.
NASSAU (locis de); requête qu'il pré»
sente à la gouvernante des Pay.v Bas tu uom des réformés; .XII, 2»3. Se dévoue è la cause des Flaoiands . 287. Sa victoire à Grotiingue. 288. Sa défaite A Genningen. 289 II passe en France, 308. Prend part à la bataille de Muiicontour, 31». Prend le commandement de l'armée. 3z2. Sa valeur i Arnay-le-duc , 323. Se rend à la cour. 336, 3 7. Y attire Coligni après ses conférences sv«c le roi. ib. Ce pnnee écoule avidement ses conseils, 311. Troupes qu'il lève pour son frère, 313. Il surpreud ,Mons . 3»1. Il s'y défend, 33» et suiv., 386. Il renouvelle avec Charles les projets contre l'Espagne, 39», 111, Ses conférences avec Catherine , 111. Débit et tué A Moocker. XIII. 31.
NASSAU (xDeLFBS be) se dévoue A la cause des Flamands ; XII , 287. Est tué,
NASSAUtaEDEi de) conduit des troupes en France : XII. 308. Est tué ; XIII,
NASSAU (utiEicE BE), prince d'Orange , est mis è la (été du parti proleatant: XII. 203. Considéré par Philippe II comme son ciinciui personnel , 222. Ses revers. 268. 269. Ses grands talents se développent ; scs succès , 16». Ses promrssesa Henri IV, 186.187. Flotte qu'il lui envoie; XIII. 12. Ses succès sur Mansfeld , 26. Son frère lui est opposé; il a assuré l'indépcndaucc des Ilullandais , 130, 131. Sa victoire à Nieuport, 2U6. Il prend l'Ecluse , '211 11 contient les Espagnols; est secouru par Henri IV; refuse la paix; elle est conclue. 2»8 à 200. Promet le renouvellomeDl des hostilités, 278. Assiège Juliers , 302. Comment perd Barneveld , 121. Encourage l'électeur palatin A accepter la couronne de Bohême, 131. Est rejoiut par Mansfeld
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452. Fait lever le siège de Berg-op- Zoom ; scs dernières campagnes ; sa mort. 466. Il n’a pu sauver Dreda , 473.
NASSAU (FHiurrF..^;iii.LiraE se), comte de Buren , Qls aîné du prince d’Oranw ; est prisonnier en Espagne; XII, 203. Est catholique i mis en liberté; est opposé 4 son frère; XIII, 130.
NASSAU (raïuppE, co*te be); renfort qu'il amène è Henri IV au siège de Rouen; XIII, 6. Ses échecs dans les Pays Bas, 121.
NASSAU (jcsTis be), négociateur de la Hollande pour la paix générale; XIII,
NASSAU (rséBÉaic-UEsai be), prince d'Oraoge; armées francaisesqui marchent à sa rencontre; XIV, 144, I4S. Réunis, ils prennent Tirlemonl; leurs opérations, 168. Battu près d'Anvers, 183. Mariede Médicis se met sous sa protection , 226. Sa jonction avec Guébriant, 274. Ses démêlés avec Servicn , 327. Srs opérations de guerre , 330. Renforcé par Grammont ; devient fou; époque de sa mort, 348 à 3îi0.
NASSAU (aviaicE be) inonde la Hollande: XV. 200.
NASSAU (be), prince d'Orange; Grammont l'eihorte à attaquer les Espagnols; XIV, 380.
NASSAU (le cobte be); troupes hollandai.ses qu'il commande dans les Pays- Bas: XVI. 49U.
NASSAU -DIETZ (cmi.iAciE iv pe), prince d'Orange ; est proclamé stathouder héréditaire ; XVII . 15. Pourquoi quitte l'armée, 16. Met obstacle à la paii. 22. 28. Sa mort, 77.
NASSAU (le eaiscE be); attaque qu'il commande devant Gibraltar; XVII, 432.
NASSAU (ci'iLLvniE v oE),statbouder; srs luttes avec les républicains; secouru par la Prus.se ; XVII , 836 et suiv. Son triompbe, 530.
NAVAILLES (i.c star, be) accompagne Jean sans Peur au pont de Montereau; est tué; Vil. 347. 348.
NAVAILLES (le xAaécHAL, bcc bf) est assiégé dans t'asal; XIV. 379 Son poste au faubourg Saint Antoine. 523. Assiège Sainte-Henebould; XV. 13. Ses opérations en Italie, 86. Sa disgrâce. 103, 113. 114. Gouvernement qu'il obtient.
114 Son expédition i Candie, 108. Prend part i la conquête de la Franche-Comté,
Lieutenant de Condé en Flandre
214. Sa promotion, 228. Son commandement eu Roussillon. 249, 284. Sa mort,
NAVAILLES (la BicaESSE be): sa ri-
KEC
valité avec la comtesse de Soissons ; sa sévérité à l'égard des filles d'bonncur de la reine; XV, 80. 88. Calomniée par son ennemie, 99. Sa disgrâce, 103, 1Ü4, 114. NAVARRO (riETio), ci^itaine espa-
giol, défend Canosa; X, 270. Renforce onsalve, 28Ü. Fait capituler les chàteanx de Naples, 282. Places du Roussillon qu'il a fortifiées, 285. Infanterie qu'il a formée par ses expéditions en Afrique; il l'amène en Romagne, 374- Son emploi au siège de Bologne, ih. Et â la bataille de Ravenne. 379, 3^1. Au service de François !«', 434 Son poste à la bataille de âlarignan. 4.39. Il réduit le cbàteau de .Milon, 441. Commande la flotte française ; se présente devant Gènes, transporte des troupes à Naples, X,83. Lieutenant deLautrec, 94. Sa maladie, 97. Prisonnier et étranglé, ib.
NAVARRO (nos josefb). amiral espafjnol. son combat dans la rade de Toulon; il est nommé marquis de la V'illoria; XVI, 508. 506.
NAZER (vOL’soi'F), ex-sultan d'Alep; traitéqu'il fait avec les croisés: IV, 271, 272. Richard d'Angleterre négocie avec lui. 273.
NEAÜFE (la ba»e); libéralités envers sa famille révoquées; V, 368.
NECKER ; ses plans d'économie ; XVII, 90. Combat la l'bre circulation des grains; 332. Sun précurseur, 333. Son entrée aux affaires, 368. Sa léputalion; scs habitudes littéraires: place créée pour lui; déficit annuel qu'il a a combler, adopte le système de l'emprunt et des économies; opposition qu'il rencontre; il réduit la loterie; cabales contre lui ; combattu au p.vrlement. 369 à 378.
Éloges qu'il reçoit; beau côté de son administration. 379. Il établit les assemblées provinciales; fait rempl.icer Sartines, 379 â 383. Pourquoi publie son compte rendu; orage contre lui. sa démission. 388 à 386. Regrets qu'on lui témoigne; jugement sur lui, 38t> à 388.
Opposé à U guerre d'Amérique, 388, 395, 422. 424. L'empereur visite Paris sous son administration. 401, 462. Sa popularité comparée à celle de Voltaire, 40o. Sa chute duc au crédit de Vergennes, 446. Ses traditions abandonnées
rr son successeur, 446. 448 Comparé d'Ormesson, 449, 451. Embarras de ses successeurs, 482. Nécessité de son rappel; le roi le repousse. 482 a 484. Attaqué par âlonsieiir, 470. Prétendu équilibre qu'il a établi. 476. Calonne ne l'imite pas, 476 à 479. Ses idées reprises, 800, 812, 822. Son caractère cl son ad-
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tnînistratîoD incriminés parle contrélear général, et suiv. L’opinion se prononce pour lui: l'entrée des notables lui est refusée, rK)a. Défendu par Joly de Fleury. b07. Son exil, 509 et suiv. il refuse d'entrer au cabinet, 535 ù 53i. Il remplace Briennc; son découragement, lU!2et suiv. Il fait renvoyer Lamoignon; état où il trouve le trésor; son habileté, son œuvre administrative éclipsée par 1a question politiqueiquestions relatives aux étals généraux qu’il n’ose trancher, lUiè 546. II convoque tes notables: délibérations qu'il leur soumet, .son indécision, 5i7 a 550. Publicité qu’il donne à son opinion; sa gloire d'administrateur, 552 et suiv. liai de IVlirabrau, 558 56.3. Garantie qu'il ôte ou gouvernement dans les élections, 560. lmpres.sion que lui fait le mouvement électoral, ib. A quelle occasion traité en ennemi par la magistrature, 562.
NKDJM EDDYM, sultan du Caire lors de la croisade de saint Louis ; ses apprêts de défense; IV. 364. Ses négociations, 5()5. Il connail le lieu de débarquement du roi. 568. Sa milice de mameluks, 369. Sa maladie, 570. Sa colère à la défaite des siens; ses exécutions, 372. Établit l'armée k lUansourah, ib. Sa
NEERWINDE (bataille de) ga^ée r Luxembourg sur Guillaume III ; XV,
NÉGREPELÏSSE; association catholique qu'il signe; XI, 280.
Nemours (jacqcf.s de savoie. dic de), part pour l'Italie ; V, 417. So jette dans nietz ; XL 18. Est aux prises avec Emmanuel-Philibert, 59. Tournoi où il joute, 102. Accompagne le jeune roi au Louvre, 100. Conjurés qu'il prend à Amboise, 128. 129. Sa parole méconnue; son chagrin, 151. Il veut enlever Henri, duc d’Orléans; son départ, 178. 11 est envoyé en Berry • 207. Assiège Bourges, ^9. Est aux prises avec des Adrets.
226. Négocie avec lui, 252. Assiège Lyon, 229. Ksi du voyage du roi. 270. Est de l'assemblée de .iloulins, 294. Épouse la veuve de Guise, 296. 297. Indépendance de son commandement , .325. Félicité per le pape de son refus d’exécuter la paix, 5o8, 339. N'est point blâmé par la reine mère. 340. il assiège sans succès Sancerre. 349. Est opposé au duc de Deux -Ponts. 355. Ses fautes, 356. Accompagne Guise; part qu'il prend à la Saint-Barthélemy. 409 Un de ses écuyers tué ; Xli, 51. Désirduroi del'abtisser,
NEMOURS (■E’IRI DE SAVOIE), fîls du premier lit de Jacques: accompagne Condé ; XI, 446, 44S. Tente de s'emparer de la Savoie ; XIII, 405. Prend parti pour Marie de Médicis, 426.
NEMOURS (CDAHLES-EMIASCEL DE SA- VOIE, Dcc Dr) ; sa naissance ; est dévoué aux Guises; XI, 252. Lieutenant de Guise, 348. Son arrestation. 452. 444, 448. Son évasion. 449. Siège à Khôtcl de ville de Paris, 450. Est gouverneur du Lyonnais, 452 Renforce Mayenne: XII, 23. Entre à Parts, 28. Scs projets d'indépendance, 35. 11 commando Paris. 41, 4-4, 50. Procession à laquelle il assiste, 54. Scs prétentions. 4Ü0. Scs intrigues, 114. Sa capti\ité, 150 et suiv. Ses eulreprises sur Lyon, 1/9. Sa mort, 203.
NE.MOURS (HENRI de savoie, dcc de), d'abord comte de Sainl-Sorlin, général du duc de Savoie ; ses hostilités contre la France; scs succès : XI. 425. Commande à Lyon: 452. Ses négociations ; XII, 13. Rj*poussé parla bourgeoisie en ormes , 132. Devient duc de Nemours. 204. Sa réconciliation avec le roi. 207, 219. Est à l'assemblée de Rouen, ^35.
NEMOURS (i.ons de savoie , dec de) ; son démêlé avec Cinq-Mars : XIV, 214.
NEMOURS (CHARLES DE SAVOIE. DEC DE) est de l’armée de Flandre; XIV, 530, Aimé de la duchesse de Cbâtillun. 451.
L’un des directeurs de la fronde . 470. Assemblée de la noblesse chez lui. 478. Suit Condé à Saint-Maur. 485. Pourquoi conseille la guerre, 494. Enrôlements qu'il fait , 496. Est déclaré rebelle. 500. Marche au secours d'Angers, 5<H). Escorte Mademoiselle. 508 et suiv. Sa querelle avec Ilcaufort. 509. Il combat à Bléncau. 510. Accompagne Condé à Paris, 512. S.m poste au combat de Saint- Antoine. 523. Est blessé, 524. Tué en duel. 529.
NEMOURS (la nrr.BESsE de), médiatrice entre la princesse palatine cl le duc deOcaufort; XIV, 271. Elle gagne le dernier au parti de la fronde, 482. Se rend à Bourges. 488.
NERKT, écbevin de Paris , contribue à y introduire Henri IV ; XIII, 67.
NERVA, proclamé empereur chez les Séquanais ; I, 24.
NESLE (siaoN de) , saint Louis lui laisse la régence; IV, 515. Ses précédents ; comment parle de la comtesse de Ponlhieu. ib. Confirmé dans la régence de Philippe le Hardi ; V, 10. Dans quelle circonstance porte la parole au nom de rassemblée des barons , 85.
NESLE (lAOEL DE), cooDéUble de
Cioogle
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France; combat qu'il soutient en Catalogne ; V, 9i. Forces qu'il commande dans le Midi, Ul9. Va combattre en 'Belgique, 119. Il fait faire la saisie judiciaire de la Guienne. ISI. Prend possession de cette province. 13.1. Armée qu'il commande , 1(9). Prend le château de Podensac; se fait livrer les chefs gascons, ib. Son commandement en Flandre ; sa victoire & Commines, 187. âlancsuvre i^'il proposé la bataille de Cuurtrai ; cnargo qu'il a eiécutée; sa mort, ^28, £19.
NESLE (an na , maréchal de l'armée française ; victoire en Flandreâ laquelle il prend [lart ; V , 187. Tué â la défaite de Courtrai, £!9.
NE8.MOND (la raisisasT sa); son rile dans la fronde; XIV. iSI. Bemontrances qu'il porte au roi, SU. Somme le dnc d'Orléans de faire respecter la magistrature, S17. Est blessé. Sil.
NES.MOND (aa aAsocis oa); escadre 2^il commande ; XV, Ùn. Ses captures.
NETTENCOCRT est médiateur entre Henri IV et Bouillon ; XIII, aSi, 253.
NEUFCHATEI. (i.a coara aa). négocie le traité de Louis XI alors dauphin, avec les Suisses ; VIII. 88. Troupes qu'il amène en France. 292 Inquiétude que lui donne Charolais. 207. Il entre â Péronne avec l'armée de Bourgogne, 338.
Marche sur Liège. 3i2. Battu par les Suisses i Uéricourt. 'i23.
NEUHAUSS (ir. césénAL], vaincu par Belle-lsie à Castellane ; XVI, S46.
NEUIIOF', V. Théodore.
NEl'HOF (jaAS-aar.Df.aic de) ; ses opérations en Corse. V. Tbt^odore.
NEUILI.Y (cHADEEs DF.) ; ses rigueurs indiciaires à Bordeaux ; X. é09.
NEUILLV (lE paÉMDEVT de), l'un des Seize; cicité par Guise; XI. 369. Se mêle â une procession de flagellants, 382. Est député aui états de Blois, iü6, il 3. Son rapport sur la situation financière, ilO .âudience à laquelle il est
Srésenlé, il8. Son arrestation, Ü8.
este prisonnier . i83. Député aui états de Paris. XIV. 133.
NEUPERG (LE lAafcBAL) commande l’armée autrichienne : perd la bataille de Moiwitz; XVI, .45i. IHarcbe au secours de Prague, 470.
NEIISTRIE. France occidentale ; I, 180. Subjuguée |>ar les Austrasieus après la bataille de Teslrv, 299. Se soulève â la mort de Pépin ; bat les Austrasiens ; élit un maire du palais. 312.
MEVERS (JEAK, CUITE DE VALOIS ET DE
deulième Gis de Louis ; prend la croix { IV, 507. Ses apanages . 513. Il s’embarque, 513. Meurt de la peste, 523.
NEVERS (raiiipre Di aoraGocsE. coin DE) hérite de son comté ; fait hommage â Charles VI ; VII. 142. Siège au coosâl d’Etat, 156. V est convoqué par son frère. 163. Y assiste après le meurtre de d'Orléans , 184. Se déclare pour son frère, 187. L'accompagne. 189. Son mariage , 197. Il fait partie de l'armée royale, ‘208. Entend les doléances de l'Université. 253. Fait sa soumission an roi. 275. Rejoint l'armée royale, 291.
Son poste à Azincourt , 294. Il est tué,
NEVERS (caADLES, coa'rE de) accompagne Philippe le Bon au camp de Nevers ; Vil. 497. Puis au congrès d'Arras, 502. Promesse que lui fait Charles Vil ; VIII, 67. Siège auquel il prend part, 120. Représente un des pairs ecclésiastiquea au sacre de Louis XI, 236. As.semblée i laquelle il assiste, 276. Engagé dans la ligue du bien public, 278.
NEVERS (JEAS, COITE DE), d'abord comte d'Etampes: as.semblée â laquelle il assiste : VIII. 65. Attaque les Gantois, 156. Ses rigueurs inquisitoriales en Artois, 184, 185. Accueille le dauphin (Louis XI), 197. Ce prince l'attacheâson service. 263. Haï de Charles le Téméraire. 263. 267. Devient le comte de Rhétel. 285. Perd la conûance du roi, 307. Réel itne la succession de Brabant, 315. Assiste sui états de Tours, 325. Louis intercède pour lui près du duc /le Bourogne. 344. Ligue dans laquellé il entre; X, 85. N'assiste pas à la cour des pairs,
NEVERS (escelbert de clLves , coxts DE) est de l'eipédition de Naples ; IX, 151. Représente un des pairs laïques an sacre de Louis XII, 207. Gouverneur de Bourgogne. 216. Escorte le comte de Flandre. 265. Suit le roi en Italie, 342. S.1 mort. 402.
NEVERS (LE DEC DE); son commandement contre les Impériaui ; X. .128, 464 et suiv. Ses opérations sur la Meuse ; XI, 31. Il ravitaille Marienbourg, 45. Se tient sur la défensive, 75. 76. Son poste à la bataille de Saint-Quentin. 79 et suiv. Il marche sur le Boulonnais, 81.
Parle au nom de la noblesse aiii éteU généraui , 88. Succès militaires qu'il prépare, 92. Favorable aux protestants dans son gouvernement de Champagne , 210 et suiv. Dandelut l'évite. 234. Blessé mortellement. 338. 339. Voy. Gonzague.
NEVILLE'le sire de) soutient le parti
me
anglais en Bretagne ; VI. 531 . Défend Brest, ib. Amène une armée è Bordeaux; secourt le roi de Navarre ; ses succès,
NEVILLE (tLEUSsaE) , archevêque d'York : grand trésorier de Richard II ; sa destitution; VII. 30S. Son procès: VI, 9. Sa disprèce.
NICÉPHüRE, empereur d'Orient, détrène Irène ; reconnaît Charlemagne ; I, 466 Sesguerresavec lui. 472. Paix, 473.
Sa mort, 474.
NICOLAI, président de la chambre des comptes; expose aux étals de Blois l’état des Gnancesdu royaume ; XII, 79.
Siège au conseil d'Ëtat, 92.
NICOLAS !•' , pape , protecteur de Tbeutberge ; excité contre l.otbaire par Hincmar;ll, 110. Ses démêlés avec ce dernier, 111. Excommunie les archevêques de Cologne et de Trêves, 112. Refuse de recevoir Lothaire ; sa réponse aux instances de Tbeutberge , ib. ,113.
Sa mort, ib.
NICOLAS II est élu pape; II, 457.
Fonde le sacré collège ; proscrit le mariage des prêtres, ib. Dénonce comme sectaire et hérétique le clergé marié auquel on donne le nom de KirolaUej 458.
Le condamne par une constitution ; il se soumet, ib. Sa mort. 468.
NICOLAS III, pape ; son projet d'anéantir l'autorité française en Italie; il maintient la paix entre Philippe le Hardi et Alphonse de Castille; V, 50. Se concerte avec l'empereur pour attaquer Charles d'Anjou. 51. Protection qu'il accorde à l'évéque de Bayeui; dans quelles circonstances; soupçons qu'il semble accréditer, 55, 56. Reproches qu'il adresse au roi de France pour avoir donné un tournoi , 62. Sa politique è l'égard de la maison de France, ib. D'où son inimitié envers Charles, dont il a d'abord recherché l'alliance, ib. il réclame contre lui les droits de l'empire; son dépit en le voyant céder, ib. ROIe qu'il joue dans les négociations pour amener la paix entre la France et les rois d'Espagne ; ses entrevues avec Procida, 64 è 66. Traité qu'il ménage entre Charles et Rodolphe, ib. Sa mort . 69. Constitution de lui que casse son successeur, 70.
NICOLAS IV, pape ; son élection ; V, 110. Il dégage le roi de Naples des serments qu'il a prêtés pour recevoir sa liberté. 114. Il le couronne et lui accorde des subsides de guerre, ib. Secours qu'il envoie en terre sainte , 119. Invoque les princes d'Occident , 1%, 136. Part qu'il prend k la paix entre la maison de France
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et r * ragon, 133, 134. Subsides qu'il ao- I e. de à Philippe le Bel ; il veut l'attirer eu Sicile , 135 , 136. Le sollicite en vain de secourir les chrétiens de la terra sainte, 138. Sa mort, 140. Interrègne qui la suit. 158.
NICOLAS V ( TEoats ae siaztse ) , pape ; sa science; VIH. 49. Ses rapporta avec Charles VII et Frédéric III, 109, 110. Élevé dans la maison de Hédicisi ses rapports avec Jacques Cour ; il l'accueille après sa fuite, 142, 145. Sembla considérer la religion comme un moyen de gouvernement, 180. Songe i excommunier d'Armagnac; sa mort, 189.
NICOL.AS. évêque de Tusculum, légat du pape en Angleterre; ses démêlés aveo l'archevêque de Canlorbéry ; (wrti qu'en tire Jean; IV, 29. Il lève l'interdit, ib.
NICOLAS d'Abbeville (rakae) . inquisiteur B Carcassonne; ses eilorsiuns réprimées par Philippe le Bel; V, 131.
NICOLAS, cardinal-évéque d'Ostie, légat du pape en Hongrie, a mission da faire reconiiallre roi le jeune Charobert; V. 211. Élu pape sous le nom de Benoit XI, 251. Voyez ee nom,
NICOLAS d'Anjou, marquis de Pont,
Ïiiis duc de Calabre; assiste aux états da ours; VIII. 325. Attaque le duc de Bretagne; ses succès. 330. Est de l'assemblèa des notables, .365. Attai^e qu'il prépara contre la Bourgogne, ni Armistice, 372. Est gagné par Charles le Téméraire, 378. Lui amène ses troupes ; rompt son mariage projeté avec Anne de France, 389. Le 'Téméraire s'oblige à renoncer aux promesses de mariage échangées entre eux , 395. Son ambition ; son désir d’abaisser Louis XI ; il surprend Metz; sa mort. 406 à 408.
NICOLE de Lorraine; projet de lui faire épouser le dauphin ( Louis XIII); XIII , :to4. Qui elle ^uae : abandon da son mari; XIV, 125. Est amenée è Paris, 126. Sa mort; XV, 42.
NICOLLE de Blois : droit successif qu'elle vend è Louis XI; IX. 14. 84.
NICOLLE, l'un des solitaires de Port- Royal ; XV, 111 . 142. Son mémoire an roi, 143. Éclat qu'il a répandu, 155. Son émigration. 286.
NICOPOLIS (amitiE ae) . gagnée par Bajazet sur Jean sans Peur; VII, 84. 85, NIDAC ( Li cosie ae). prisonnier k la bataille de Poitiers; VI, 157.
NITHARD, historien ; .sa naissance; éloge qu'il fait du caractère de Charles la Chauve ; Il , 63. Est l'un de ses soldats les plus distingués. 64. Commande, un corps d'armée k la bataille de Fontenaf,
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67. Son récit de l'entrevue de Strtsbourg, 70. Où ce&!>e son bistoirr, 73.
NITIIARD (LE rcEE), jé.suitc : U reine d'Espagne lui abanduniic le soin des affaires ; son inrapacilé ; XV, 1)6. Scs démêlés avec don Juan; son eiil. lUi et suiv. S'est rendu odieui en Espagne, 500.
NIVELLE (aATAiLLF. de), gagnée sur les Flamands soulevés par leur comte ; VI , «17.
NIVERNAIS ( LE Di i; de ) . envoyé par Louis XVà Frédéric: XVI 1,8.3. Ambassadeur en Angleterre, 167.
NIVERNAIS ( LE Dit de); son attitude a rassemblée des notables ; XVII , 506.
Scs effurls de conciliation, 517.
NO.AILLES (le mde de), ambassadeur de Henri II; disposé à seconder 3Iaric Tudor; XI, 21. Complote pour Elisabeth. 30.
NOAILLES (le coïte de) apaise une révolte dans le Rouergue; XIV, .316.
NO.AILLES (le ïADM.nAL. dic de), d'abord comte d’Aven, arrête lechcvalier de Lorraine; XV, 162 Ses opérations en Catalogne, 383, 3U1, «18 à «20, «31 i ««O. Sa promotion , «25. Il gagne la bataille d'Cclez; suites de sa victoire, ««I à 4«3. Il quitte le eommandement, «CO à «68. Accompagne Philippe V, 518.
NOAILLES (le caddival de), arebevêque de Paris ; d'où sa disgrâce ; XV, 32t. Intervient dans le jugement de M“*Ouj on, «89. Est nommé aicbevéque de Paris, «91. Son acbarnement contre Fénelon. «93 et suiv. Approbation qu'il a donnée au livre de Qiiesnel ; embarras que les jésuites lui suscitent â ce sujet ; XVI. 9 a 11 . Ses débats avec Tellier. 102. Abandonné par M°o> de Maintenon, ISO.
Comment a dégradé son caractère , 153.
Victime à son tour de l'intolérance; comment s'engage dans l'alTaire de la bulle L'niÿeniius J 151 et suiv. Préside le conseil de conscience , 181 , 208. Son appel contre la bulle, 209. Sa démission, 2l0. Befuse les sacrements à la fille du régent, «67. Refuse de donner à Dubois le dimissoire , 272. Il accepte la bulle niodiUée, 278. Son mandement i l'occasion d'un miracle , 332. Appelle de la condamnation de Soanen; se rétracte ; meurt, 361. Son successeur, 368.
NOAILLES (LE aADécnAi, bec de), d'abord duc d'Ayen ; son mariage; XV, «85. Il accom|>agne Philippe V, 518.
Marche au secours de la Provence: XVI, 64. Spéculations de sa femme, 79 Scs opérations en Roussillon , 90 , 101 , 1 12, 113. En Languedoc, 109. En Espagne, 112, 11«. De quoi accusé, 13«. Prend
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parti pour le duc d'Orléans. 176. Préside le conseil des finances, 181. De dévot se fait libertin , 205. Sa retraite . 231. Son compte rendu sur l'état du trésor, 258. Est exilé , 593 , 298. Offre ses services ; scs mémoires historiques, .339. Prend le commandement en Italie, 105 à 108. Reçoit l'avis d'une suspension d'armes, «09. Est à la tète de I armée d'Allemagne; perd la bataille de Dettingen: sa retraite; sa mésintelligence avec Coigny. «83 à 185. Sa faveur : scs conseils au roi . «91, «93. Négociations qu'il fait suivre en Allemagne, «95. Il dirige les alTaires étrangères. «96 Accompagne le roi à l'armée, «98. Son commandement, «90. Il marrbe sur le Rhin, 501. Laisse échapper l'armée autrichienne , 503. Ses conseils et négociations pacifiques, 525.
NOAILLES (de), comtesse de Toulouse: son mariage; amitié que lui porte Louis X A'; date de sa mort; X VI.351 , 552.
NOAILLES ( LE BADQEis de), notifie en Angleterre le traité entre la France et les Américains; XVII, 100. Son rappel, 106.
NOCE, l'un des confidents du régent; XVI. 183. Est exilé, 191, 195.
NOËL (le l’ÈaEi assiste la duchesse de Bourgogne à ses derniers moments: XVI,
NOFFO DEI , dénonciateur des Templiers ; A', 214.
NOGARET (eullal’Be de), ministre de Philippe le Bel : A', 211. Sa fortune ; accusateur de Boni face A' III. ‘238, 239. 261, 267, 275, 299. 505 à 308. Son origine albigeoise relevée par le pape, 212. Suite de ces débats; scs intrigues à Anagni; il arrête le pape; ses menaces; son embarras; il est chassé par le peuple, 213 à 215. Sommes qui lui sont prodiguées , 218.
Beuolt XI maintient son excommunication , 252. Soupçonné de l'empoisonnement de ce pape, 253. Absous par Clément V. 275. Se rend maître de la maison du Temple â Paris, 280. (Jui il représente à l'assemblée de Tours, )^1. A quoi a dû sa fortune, 333. Libéralités envers sa famille révoquées, 368.
NOGENT (le coïte de); son opinion sur la sédition qui éclate au sujet de Broussel; XIA',399.
NOGENT (le coïte de), tué au passage du Rhin: XV. 195.
NOIRCARAIE$,généralcalboliqucdes Pays-Bas; prend Vàloncicnncs; XI, 303.
Marche sur âlons, «05.
NOIRAIOUTIERS (tx raéiociLLE, bgc de), général français ; prisonnier i Dcttingeo; XIA', 313. Envoyé ))ar les frondeurs i l'arcbiduc, «23. Leccomptgne en
NOR
Champagne, 426. Ne se réconcilie pas avec .Mazarin, 428, 451. Son enlrcvuc avec Condé , 452. Le tiire de duc lui est
NO.MENOE prend le titre de roi des Bretons; II, 63. Scs déprédations. 72.
Attire les Normands, 74. Sommé par les états de l'empire de rester en paii et de renoncer au titre de roi, 77. Ses nouveaux succès , 78. Se fait reconnaître roi par Charles le Chauve, 80. Reprend les hostililé.s : ses ravages, 82, 83. Sa mort ; actions de sa vie, 89.
N0R.4DUIN monte sur le trdncd'Alep; lu , 2.i9 Le plus dangereux adver.saire des chrétiens, 204. Ses victoires sur Baudouin, 405. Par qui fait défendre l'Égypte. 404, Sa mort. ib.
NOKllL'UY ( nisai ) renforee Kiriel; l’ill. 121 . Sa retraite apres la défaite de Fourmigny. 123.
NüItUU’ERÏ , lieutenant de Pépin d'Hérislal; 1 , 50t. A mission de veiller sur le roi, l'K Sa mort, 508.
NORIH.INGK.N (b.vtaii.i.e of. ), gagnée par Liiiidé sur Slercy; XIV, 334.
Norfolk ( ce dix de), négociateur A Gravelines; V, 551.
NORFOLK (THOM.VS uonaaD, dix de) envahit la France; pénètre jusqu'à l'Oise; X, 53, 34. Sa retraite, 35. Ravage les frontières d'Ecosse, ü-'lt. II assiège Mon- Oeinl. 527. Les impériaux le quillenl, 529. Sa condamnation à mort; comment sauvé. 576.
NOR.MAN . maire d'Angouléme ; conspire contrcd’É(>ernon;sa mort; XII. 547 à 549.
NORMANDS ou Dani Ls; commencent leurs [lira tories; 1,427 Leur haine contre la France; il, b. V portent la terreur. 20, 21 . Théâtres de leurs rav ages, 55, 85, 71 . Villes qu'ils prennent , 74. Leurs chefs, 78. 79. Désolent à la fois plusii urs contrées. 80 à 85. Propagent le paganisme, 84. Ci.inmriiceinent de leurs élahlissenients sédentaires , 87, 88 Leur etpédition sous Oger le Danois, 89. 90 Nouvesiii pillagis, 91, 92. Guerre entre eux, 93. Pri iiiieis échecs. 94. 95. Où ils se répandent, 96 Prennent Paris, ib Leurs colonies militaires, 97. Chute de leurs cdversaires; comment le roi Charles les comhat. lUl. 107. Adoucissement dans liurs tiKrurs, 108. Rravint les moyens de déh i.sc de Charles ; le melleiù h rançon; balleul Robert le Fort, 122 à 125. Commencent à s'amollir et à se diviser. 129. Conversion, colonisation de ceux d'Angers, 130. Leur expédition
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SOUS RoIIod, 140. Lpurs exactions, leurs dévastations, Ü5. Réprimés en France, se rejettent sur le Rhin, 16:2, 165. Continuent leurs déprédations, 164, 165. Battus par Carloman, 166. Reprennent leurs avantages et ne se retirent qu'à prix d'argent, 167. 108. Leur marche de Louvain à Rouen , qu'ils enlèvent, 170, Assiègent Paris . qui résiste à leurs fureurs, 171, 174. Lèvent le siège; à quelles conditions, 173, 174. l>eur navigation; leurs armes; leur valeur, 180.
Aux prises avec Eudes , 187, 188. 190.
Échouent à Sens ; échouent à Paris deux fois; leurs incursions; défaite en Bre> tagne; négocient avec Eude.s ; entrevue dans les provinces d'Arnolphc. 161,193.
Battent 1rs Germains; campent à Louvain. ih. Sont écrasés par Arnolpbe, 143 , 164. Vainqueurs d'Eudes ; passejit en Angleterre, if*. Ucjiaraissenl après quatre ans; s'éloignent à prix d'argent, 168. 169. Passent, selon le succès, en Angleterre ou en France, 200. 2(M. Vont jusque dans les États de Rodolphe, 202. Leur établissement en Normandie , 206.
Jmpoilonce de ces é>éncmcnts. 2U8, Adoptent la langue romane ; esprit de vie qu'ils lui donnent : en font une langue régulière , 206. 2t0. L’emploient les premiers à la législation et à la poésie ; esprit qu'ils apportant dans l'application des lois féodales, 210. Commencent un progrès vers un ordre meilleur ; leur ardeur h rcm'‘tlrc en culture la Normandie: petit nombre de leurs armées. 211.
Les 30Ü.OOO compagnons deRolloo. pères d'un grand peuple ; n nouvellenl une race aégénérée, 212. L’êpui.semenl des théâtres de leurs ravages, la résistance d< s seigneurs, les engagent dans la vio .‘^édcntairc . ib. Nouvelle incursion sous un nouveau chef. 222. 223. Dernière race d'hommes qui vient sc fondre au milieu de la nation française. 270. Leurs pèlerinages en Italie, 278. Leurs incur- .sions: leurs déprédations ; leur établissement légal dans cette contrée, 41»5.
NORMANDS ( jacqcf.s dvs), archidiacre de Narbonne: porte en France la bulle Aifscultfi fili ; V, 220. 243.
NORRIS conduit un secours anglais en Bretagne ; XUI , 93. Assiège le Crozon. 64. Est envoyé en Irlande, 1.*il.
N0RR*S(i.*AHia4i.siR joiis) fait échouer l'exi^édilion du prétendant : XVI , 466,
NOKTH {i.ofiD) , chef du ininislère anglais: ses mesures de rigueur déterminent la révolution d’Amérique; XVII, 386, 360. Se.s luttes avec Pitt, 394.
Scs motifs de sécurité à l’égard de la
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Franco , 419. Sa haine contre ce pays, 439. Sa chute , 433. À eu Fox pour collègue. 441 .
NORTHU3fBERIAND (arnixT, a'i- ■oan conTS as wiawicx . rois acr. as) dépose et fait exécuter le protecteur; fait déclarer héritière d'Édouard VI. Jeanne Grev. qui épou-se son fils ; son supplice ; XI.Ïi!.24.
NORWICH (coarx as) : son complot contre Guillaume le Conquérant: II, nos. Comment puni ; dépossédé en Anleterre ; maintient son indépendance ans ses seigneuries de Guel et Montfort en Bretagne. 111. Avec qui ligué, ié.
NOTTINGHAM ( raoiAS ntcasAT .
conTC ae ) . maréchal d'Angleterre , soutient l'administration du duc de Gloeester: VII . 9. Négociateur en France, 7S Arrête et fait périr Gloccster. 93. Est créé duc de Norfolk: sa rupture avec Derhy : sa disgrâce. 94. Son insurrection son supplice, 168.
NO VI (rsnc as), élu doge par Gènes insurgée ; ses luttes ; .son supplice ; IX. 818 è 320.
NOVIANT ou NOGENT(jxiS le iee-
OBE
NYE
ciaa . SIEE pe) conseiller de Charles VI ; VI. S17. Est ministre d'Etat chargé des finances; VII. 7. But du voyage qu'il fait faire au roi dans le Midi. 18. Il dévoile les exactions du duc de Berry, 31. Le* oncles du roi impatients de le faire tomher, 33. 33. S'oppose vainement è la re*titution du comté de Foix . 37. Sa disgrlce préparée et accomplie. 46. S2.
Mn emprisonnement. 36. ^n exil. té.
NOVION . président au parlement, lutte avec la cour; XIV, 330. Propose do ne point payer les créanciers de l'État , 396. Demande la peine de mort contre 3laiarin. 404. Siège à Pontoise . 330.
NOVION ( LE rsisiDEST ne ) ; pamphlet qui lui est attribué; XVI, 338.
NOV AU (ériEssB) demande à François 1*' la grice de La Rochelle ; X . 396.
NOYERS (aiLls dfs) porte l'oriflamme à l’armée de Flandre ; V. 431 .
NUGNEZ(dov iras), chef du parti de la Cerda en Caatille; V, 73. Attaque l'Aragon. 83.
NVELLE ( jr.As ne ) . chancelier du dauphin ; son arrestation ; VII , 361. Sa destitution, 368.
ODG
O (JEAS s') prisonnier dans Metz ; XI , 10. A part à la Saint Barthélemy , 416.
O ( FEAvcois a') . surintendant des finances d'Henri III; son avarice, ses débauches, sa dureté; XII. 133. Est atteint de la coqueluche. 136. Est disgracié. 146. Visilesdomiciliaires auxquelles il procède, 331. A ordre d'employer la force dans Paris. 331. 323. Il combat.
833. Ses conseils, méfiance qu'il inspire au roi, 333. Expose aux états la situation financière. 366. t'onseil auquel il assiste , 383. Engage Valois à établir dans une ville à lui le siège du gouvernement. 406. Son commandement à l’armée royale. 431. Assiste aux derniers moments de Valois ; salue Henri IV , 43S , 436. Déclare è ce dernierqueles princes et les pairs n'obéiront qu'è un roi catholique, 430. 431. Ses malversations. 4410. Il est du tiers parti, 484. Son influence sur la conversion du roi: XIII, 3S. Il entre è Paris avec lui, 68. Est surintendant des finances. 73 Sa mort. 97.
O (le aAEQeis n'). conseiller du duc de Bourgogne ; XVI, 83.
ORD AM , général hollandais ; son échec ; XV. 356.
OBERG (le césésAL), vaincu par Soubise k Lattenberg ; XVII, 133.
OCCAM, théologien. protégé par l'empereur Louis de Bavière : V. 439. Se réfugie en Allemagne pour professer la philosophie des nominaux, 4^.
OCCHINI (sEESAsaiso), chef des réformés napolitains : XI. 14.
OCTAI, khan des 3logols;son sj^tème d'extermination des vaincus: S
OCTAVIEN. cardinal. évéqued'Ostie; sa mission en France; III , 469. Ses négociations secrètes avec Philippe-Auguste. 470.
ODALRIC , archevêque de Reims ; II, 379. Excommunie Thibaut ; fait restituer le château de Couci, 383.
ODILON. duc de Bavière; son mariage ; 1 , 3.35. Menace Carloman de la guerre , ib. Coalition qu'il forme ; battu sur le Lech , se retire au delà de l'Inn,
Sa mort
ODILON , abbé de Cluny : son intervention au siège d'Auxerre; 11,366. Son zèle pour l'établissement de la paix de Dieu, 438. Ses conférences avec Hildebrand, 453. Sa mort. ih.
ODGIVE. femme de Charles le Simple; se retire en Angleterre avec son fils ; II, 330. Hésite è le renvoyer pour régner en France, 341. Serment qu'elle obtient;
Otf^
ORA
débcrqae à Boulofrne . 'îiï. Sentiments u’elic eicilechez son (ils. Abbesse
Laon ; s'échappe ; épouse le comte de Vermandois, 2(37. Douaire qu'elle retoit, S68.
ODOACRE , chef des fédérés , dépose AuKUStule ; I. 103. Borne sa domination à l'Italie. (09. Remplacé par Tbéodoric, 117. Donne le nom d'Hérules à ses soldats : pourquoi, lü.
ODOM , romtc d'Orléans, chassé par Pépin : II, 3(3 Est eiilé, 37. Sa mort. Si.
OFFEMONT (te siar d'S entre dans le conseil deCharles VI; VII. 226. Prisonnier k Meaui, 3(37.
OGER LE DANOIS, chef normand ; son expédition : pillaiçe. incendie de Gand, d'Atx-la Chapelle, de Trêves, de Colopne, de Rouen . de Beauvais , de nombreux monastères, enlin de Bordeaux: II. 90.
OGtiER, clerc ; le roi Robert lui voit dérober un candélabre, et favorise sa fuite : II. 3Î3A. ■
OGIER, ambassadeur français en Danemark ; pourquoi réprimandé: XVII,
OGNATE(ir.coiTED') est nommé viceroi de N.iples insurgé ; gagne Annese ; soumet les révoltés ; fait périr leurs chefs, y compris Annese: XIV 37S. 576.
OGVLVIE. générai de Marie-Thérèse, rend Prague au roi de Prusse: XVI, 152.
OISEI. (cLCTiv d'), ambassadeur de France k Rome: proteste contre la citation k l'inquisition de la reine de Navarre : XI. 252.
OLAL’S , roi de Norwége ; envoie des auxiliaires k Richard II de Normandie ; II, 387.
OLIMPIA (bossa): son crédit k la cour de Rome : XIV . 362. Empoisonnements qui lui sont attribués ; XV , 279.
OI.IVA (rifcnsE jeas d'). chef des Beggars : V. .36é.
OLIVARES (i.E COITE bocb'). favori de Philippe IV, gouverne la monarchie espagnnie : XIII, 431. Apprécié par Richelieu , 469. Jalousie que lui donne Buckingham ; rupture qui s'ensuit, 470.
Traités qu'il signe avec la France, 482; IIV . 26. Sollicité de se déclarer contre Bicbelieu . 40. Ses lenteurs à l'égard de renvoyé du cardinal. 53.59. Propositions qu'il fait k ce dernier, 73. Retarde la paix, 80. Ne peut seconder Montmorency. III. Supériorité de Richelieu sur lui. 141. Son empire absolu sur le roi ; n’ose avouer son désir de continuer la guerre, 191. Scs n^ociations particufièrea avec Richelieu, 191. Comment
pousse tes Catalans à la révolte, 215 et suiv. Ses apprêts pour les réduire, 221. Il cause le soulèvement do Portugal , 222 et suiv. Sa hauteur avec le due de Lorraine , 233. CoiiOdent du complot de Cinq-Mars. 260 i t suiv. Ses elTorts pour sauver Collioure, 264. Sa disgrkee, 313. 314. Elfets de sa tyrannie, 346.
OLIVETAÜ (fiebef.): premier traducteur français de la Bible ; V, 346.
OLIVIA ; son râle dans l'alTairc du collier : XVII, 486,490.
OLIVIER (CE PELsiDEttv); sa mission en Allemagne: X, 314. Est nommé chancelier, 355. Sa mission près de l'emreur, 366. Il est du conseil royal, 383. n gotU pour les lettres : scs ordonnances entachées de cruauté . 426 II refuse sa démission : il rend plus redoutable la justice prévétale. 432, 4.33. Ses scrupules en matière 6scale. 468. Mémoire qu'il rédige sur les prétentions de la France sur Naples, sur Milan, etc.; X. 41. Rentre en fonctions, 109. Dresse un édit d'amnistie. 127. Refuse d'abord de sceller la nomination de Guise aux fonctions de lieutenant général du royaume, 129. Sa mort ; douleur que lui cause le système de violence des Guises, 131.132.
OLLEHAIN (le sise b'), chancelierde Guienne; porte la parole aux états généraux; Vil, 252. Excite la fureur des insurgés de Paris. 257.
ONDEDEI . conhdeot de Maiarin:
XIV
OPD.AM, amiral hollandais, battu par le duc d York et tué; XV, 127.
OPÉRA: établissement de ce théltre k Paris: XIV, 357.
OPPÉDE(jeas ietsieBiSaeosb'); jalousie de ses vassaux contre les Vaudois; X, 346. Arrêt d'extermination contre ces derniers, qu'il est chargé de faire exécuter, 348. Ses cruautés. 349 k 362. Il est accusé judiciairement, 434.
OPPÊDE(le babos d'), président du parlement d'Aix: ses rigueurs; XIV, 436, 4.39.
ORAISON (le lABOois b') ligué contre d'Épernon en Provence: XIII, 96. Puis contre Lesdiguières, 134.
ORANGE (baiibaob.coiteb') prend la croix: III, 67. Part avec le comte de Toulouse. 74.
ORANGE (bebtbasb bc bacx. pbisce b'];
f riviléges que l'empereur lui accorde : 11,363.
ORANGE (lovis be ca alloss. fbivcb b’), du parti bourguignon ; VII. 460. Fait la paix arec Charles VII, 490.
ORL
ORANGE fjEt> DE cntiiODS, dri’iced']; du parti do Cbarulais ; VIII, iÜiO. Quitte sa cour. 4311. Kait la conquête des deux BourjtugiifS, 4<jO, 47t. 8o réconcilie avec la ducliossc Marie; combat les Français, 475. Accusé d'empoisonnement, 486. Ses écbecs on Franche-Comlê, 491. Ses biens lui sont restitués; IX, 45. Il as.sisleaux états de Tours, 441. Sé retire en Bretagne, 80 Sa parenté avec le duc. 85. Ligué avec d'Orléans, ib. Scs échecs, 88 à Oü. De quoi accusé, 95. Mis en liberté, 108. Médiateur avec d'Albret, il7. Son dessein de mettre lin aux troubles de Bretagne, 121. Rejoint le roi, 122. Présent i ses fiançailles. 123. Fait cession de ses prétentions sur le duché, 124. Faveurs qu'il reçoit, 126. Garant de la paix avec Maximilien, 138. Escorte le roi à son entrée à Paris, 216.
OR ANGE(ruii.iBEaT DECutiLOSs, psisce d') ; sa sœur épouse le comte de Nassau ; iX, 4,33. Compagnon d'exil de Bourbon; est fait prisonnier; X, 45. Coiniiiaiide l'armée impériale ; la conduit de Rome A Naples. 96. Sa victoire sur Lautrec, 97 à 100. Ses rigueurs contre les Angevins de Naples, lUU, 1 10. Assiège et lait capituler Florence, 111.
ORANtiE (r.i.xcD.SE de cuaeloss, eancF.ssE d') transp .rtc sa priucipauté dans la maison de Nassau; IX, 433; X, 110.
Voy Miittau.
O'RKIl.l.V, général espagnol, prend posse siunde la Louisiane ; XVII, 244.
ORGEMONT (rieaae d'), cbaiicelicr; soutient les prélcntioiis des ducs de Bourgogne et de Bourbon ; VI, 398. Il propose de faire sacrer Charles VI, ifc. A.ssemlilée dans laquelle il prend la parole au nom du roi, 452.
ORI.fi ANS (rmiiPPE de Valois, dic d'), frere de Jean 11 ; son poste à Poitiers; VI. 155 cl suiv. Assiste aux états généraux. lüO.
ORI.fi ANS (riiiLiprE d'), comte de Vertus, fils du duc d'Orléans ; actes auxquels il prend part ; VU, 247. 248. 251, 253. 282. Sa mort, 361.
ORLÉANS (Lotis, air. a'), deuxième fils d Charles V ; son tige à ’a mort de son pere; VI, .397. Conduit le deuil de Dugiieselin : Vit. 14. Sun mariage avec Valeiitine Visconli: son voyage au .Midi, 16. 25. Croisade qu'il veut diriger. 27. De quel projet détourne son frère, 30.
Ses oncles \eulent d^sséder son beaupère ; ses fiefs, 32 , ôo. Scs pralityucs de sorcellerie ; il disgracie Craon, .)5, 56. Tumulte qu'il apaise, 57. Il accompagne sou frère, 45, 50. Scs dangers, 51 . Écarté
ORL
des affaires, 52, 55. Pourquoi le peuple ne prend point parti pour lui, 54. Ap> puic Clisson en Bretagne, Uü. Accident qu'il cause dans une mascarade, 57, 58. Nommé régent. 59. Assemblée à laquelle il assiste , 57, 8i. Sa vaine ambassade à Avignon; il éloigne la duebesse, 74 à 70. Marques de l'inimitié du duc de Bourgogne. 81. Son représentant À Asti le trompe, 82 Sa position dans le conseil, 88. Demande en vain à partir pour rOrient ; offensé par la présence a 'a cour du duc de Bretagne , IM). Accueille Derby ; sa rivalité avec ses oncles ; nouveau lief qu'il obtient; actes et démarches communes à lui ctau duc de Bourgogne, 95 à 97, 1 17. Accusé d'ensoiceler le roi ; supplice des calomniateurs, 98. Ses idées superstitieuses. lOi. Son alliance avec Derby; se regarde comme joué, 105, 107. Sa colère à la chute de Richard 11, 108. 11 reconnaît Henri IV ; sa dissidence avec le duc de Bourgogne; est contrecarré par lui en Bretagne; prend parti pour Wenceslas ; son projet d'eipédition avorte. 111. 112. Son désir du pouvoir ; .ses opérations militaires djns le Luxembourg ; son alliance avec le duc deGueldre : son armée dans Paris; sa réconciliation avec le duc de Uourgognc:sonzëie pour Benoit, ilO. Ses déméiésavec le duc de Berry, MO à 119,
154. S'oppose vainement au mariage de la duebesse de Bretagne ; son déli au roi d'Angleterre ; sa correspondance avec lui; il I St nommé président du conseil de Langue d’oil ; coininenl use de son pouvoir; curiimenl il le perd, 121, 12B. Conseil dont il fait partie: alliances de famille avec le duc de Bourgogne; il déclare en son nom la guerre à Henri IV, 159, 157. Ses hostilités sans succès: son départ pour Avignon , 158, 159. Effet de son ab.sence. 141 A la mort de son oncle de Bourgogne, il s'arroge l’autorité royale; ses dilapidalinns; son traité avec le roi de Navarre; se dispose à la guerre avec rAngIclerte ; ses négociations; sa légèreté; ses prodigalités; sa dissipation ; il ne fait rien pour la défense du pays, 142 à 147. Protège vainement Savoisy , 149. Sa froideur pour Benoit XIII. lül. Son union avec la reine ; elle lui abandonne les affaires,
155. Il est le champion du pouvoir absolu. Ses exactions; ses ordonnances d'eiempiion ; comincnt traite ses créanciers personnels. 15'5à 159. Il s'alluue le gouvernrineiit de la Normandie. lOO, lül. U refuse d'aider Jean san Pour 4 prendre Calais; è son approche, il fuit de
ORL
ORL
Paris. 161, Sa colère à renlèvemcnt du dauphin, Sos parti<^atis; secours qu'on lui anièiRS t(>5. 1ü(. Uepuusse les négociations: sc dispose âli^^.r hulaiilc; par quelle médiation rentre dans Taris avec son rival ; sa situation dans celte ville* Kio.lGO. Suite delaréconcHialicn; mariage de son lils et de sou favori : il accueille les propositions de Henri IV, ICI), I7Ü, La guerre résolue: son commandement; il excite le dépit de Jean ; sa honteuse expédition. 173 a 175. Nommé gouverneur deGuicnne; son ap{>arcntc réconciliation avec le duc de Bourgogne; celui-ci le fait assassiner, 1B2, 1B3. Scs obsèques. IH4. Comment sa mort est envisagée. 1S7, IBB.Sa mémoire attaquée par Jean Peiit, TJih 103, Défendue par Serisy, 190. Déclarée justifiée, ib. Son service funèbre célébré, 281.
ORLÉANS (r.uvRLFS ns vaiois, nie d*), d'abord duc d'Anguulénie ; son mariage avec Isabelle de Lrance ; Vil, Î7U. Se réfugie à Blois è la mort de son père, 189. Reçoit les excuses de Jean sans Peur; pardon forcé qu'il prononce. 203, 20ü. S'éloigne de la cour, 217 à 219. Son mariage avec Anne d'Armagnac ; force qu'acquiert son parti : ses négociations ; forme la ligue de Gien, 222, 225. Sa jeunesse rmipéche dVn être le chef.
Il lève des troupes: coiidilions qu'il fait au conseil; accuse Jean d'assassinat; cartel qu'il lui envoie, 227 ù 250. Scs adhérents exilés: il est déclaré rebelle, 251 et siiiv. Mesures du conseil contre son parti. 257. 259. 2-M. Il fait retraite, 258. Scs nersdéneslés, ib. Son traité avec Henri IV : armée qui uiarcUc contre lui, 2il à 213. il jure la paix. 2i7, 277. 278. S'insinue dans la laveur du dauphin; usage qu i! en fait ; ne peut $c libérer envers les Anglais: leur livre en otage son jeune frère , 2441, 2üO. Pourquoi u'assi.ste point aux états, 231. Le dauphin lui demande secours , 2G0. Il rass.'mblc des troupes : ncgocfotions et uropo>itions de son parti , 2G4 à 2GG.
Son entrée à Paris, 2G9. Scs rigueurs contre les Bourguignons; il as.siste au service de son pere, 282. Tournoi où il joule; son exil, 284 à 28G. Rejoint l’armée royale, 288, 291, 2i>5. Prisonnier à Azincourt, 294, 2i>ü. .Vxantage quVn tirent les Bourguignons. 21HI. Zèle de son frère pour la n^ix, 342. Il itraitc de sa liberté, 3G1. 410. Sa niédiation; ses offres à Henri V; ses négociations; scs dons à Dunuis. 492. 495; Vili,54,55.
Se rend au congrès de GraYelincs, 30, Sou rùie daus les négociations; visites ZTIH.
qu'il reçoit i Calais, 5S. Retourne en captivité. ÔO. Son talent pour la poésie; sa mise en liberté; son mariage, aâ à S7, lût. Il se tient à l'écart; sa eurrespondancc avec Philippe, ÜD. Se rend à l'assemb éc de fievers; se soumet au roi, 68. ()". Représente la France au congrès de Tours, 7ii. Prétend à l'héritage des Viseonti; scs troupes défaites. 1 10. Il siège à la cour des pairs, iü7. Son neveu hérite du duché de Bretagne. 210. U ronduit le corps de Charles VII , 2'!4. Ses griefs contre Louis XI, 274.
Eng.igé dans la ligue du bien public, ih. Emotion que lui causent les reproches du roi; .sa mort. 281. 282.
ORLÉANS (rajsr.oisE d') épouse le prince de Condé; XI, 281. Assiégée dans Orléans; délivrée par l'armée des vicomtes, 522. Aecotugagne son mari, 343.
Son abjuration, 4.»2.
OKLF7ANS ( dk lOiaBoa, m e n' ) , deuxième fils de Henri IV; projet de mariage pour lui; sa mort; XIII, 203,
ORLÉANS (jE*x-BAPTisTi;-GASTOs, ncc d'), frère de Louis XIII, d'abord duc d'Anjou; épouse que son père lui destine; XIII. 200. Se dispose à suivre le roi 4 l'armée. 4tS. Disgrâce de son gouverneur. 407. Il cède le. pas au légat, 481. Faiblesse deson caractère: son goût pour le favoritisme; sa santé; il s'ailachc à Ornano; sa làchete de cœur à l'égard de scs amis; XIV, 7 à 10. Intrigue dont il est le nœud; arrcsiation de son favori; il complote eonltc Uiebclieu; est humilié par lui; scs projcis: son mariage, son apanage, 10 à 13. 10, 17. Assiste à l’assemblée des nolablis. lü.N'c répond pas â l'appel de sou parti; ses plaisirs; naissance de sa fille; mon de sa femme; il inlcreèdc pour lioutteville. 28. Commande l ariiiée royale. 30. 34. Élude des proposilioiis de mariage: sa brouillerie avec sa mère, 33. 30, 40. l’ourquoi ne suit pas l'armée d'Ilalie, 37. Feint de vouloir enlever .Marie de Gonzague; se relire en Lorraine: fait sa paix avec Uiçiielicu: ne parait pas à la cour, 00. 07. Éclate encore contre le cardinal; sort du royaume; sa guerre de brochures, 73, 84. 87, 89. !H>. Il époii.se .Marguerite de Lorraine; se r lire à Bruxelles, IllO. Scs cITorts pour sauver Jlarillar: ses débats avec sa merciil sc rend à l'armée espagnole, 103. Son invasion; son complot avec âloiitmorency: sa fuite âCasteliiaudory; il sc réfugié en F-spagiic; ses concessions; traité qu'il signe; sa honte; il se rend en Flandre; secours qu'il invo-
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me. 106 è 116. Esl rejoint par sa femme, 123 Le cardinal fait de son mariage une cause criminelle. I2S. Arrêt qui casse cette union. 120- Intrigues de sa cour émiirée;ses engagements envers l Espagne: ses négociations avec le roi, a IM. I.eur réconciliation, 13S et suiv.
Ses fêles- scs rapports avec sa femme: scs favoris. 1S3. Complice de Soissons .
leurs opérations. 157, 159. Va point les qualités d'un ch -f de paru: jalousé par le roi: excité à faire périr le cardinal; baptême de sa fille: sa terreur; sa fuite; ses dénonciations; sa soumission au roi. 165 à 167. Naissance de son neveu, 187. Il vit oublié. 2âîl. Complice de Cinq- Mars, 256 et suiv. Signal que les Espagnols attendent de lui; sa sécurité troublée par Boutciller; ses projets révélés au roi; ses révélations: sa bassesse, 205 4 270 Sa retraite: il compromet Beaufort ‘’Ti à 27 t. Déclaration du roi contre lui, 277 4 278 Revient à la cour, 282.
Les ministres veulent l'evclure de la régence. 28t Est nommé, lieutenant général du roi mineur. 283, -286. Fait enre-
rai au rm iiuiiru*. a.*'", — • gistrer l’édit royal. 28(>. Pourquoi prend les armes: olfensé par Beaiiforl: il onvmie Chercher la duche«se a Bruxelles, 287 et suiv. Ses promesses a la reine, 2!io. Soupçon qu'il lui inspire, ito Renonce à toute iwrt dans le pouvoir. 295. »e contente du titre de lieutenant général , 297. Comment accueille la duchessc;^cs amis s'enrôlent dans les Important^ Comment sauve îIaiariii._.8H: .\V, Rapports avec la reine,. i0/_ Transaction ivpc It* à il sc prêlCs
320 II comm.inde l’armée des Pays-Bas; prend Gravelines. 321 , 322. 8es__succes; il seconde le prince d'Orange, ooO Son discours aux parleincntaucs. 3-»»- >'
cède le pas à la reine de Pologne, 512. Enghien lui est adjoint: leurs opérations communes; il quitte '.'armée, o>7. 34,t. Ses débats avec Condé, .vo7. Scs .confércnces avec les parlementaires unis, 39t 4 398. Son opinion sur la sédition qui éclate. 399. Il engage la reine 4 céder, 402. Agit selon les intérêts de Maxarin: sc brouille avec lui cl Ç2"‘’*= Vs che des Frondeurs. 407,
421.12-2. Pacifie la ^ormandi^lK. Bon accueil qu’il reçoit a Pans, 428. Sa rivalité ave? Condé. 433, .181 et suiv Siège au parlement: 110. Brouillé avec U Rivière; confident du projet d arrêter les princes. 413. Déconcerte la douamère 5e Condé; X. 159, 100. Le ro. ui confie l'autorité: envoyé du parlement de B^rdeaui qu'il ne peut évincer; aes embar-
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ras; émeute qui le menace; se dispose à la paix, 161 a 163, 167. Compromis par Mazarin, 168. Sc dessaisit des princes prisonniers; trompé par la reine, 471.
Faction dans laquelle il s'engage: offensé par le parlement; frayeur que lui fait la reine; comment reprend courage; il demande le renvoi du cardinal, 175, 4 177. Son indécision, 178. Il annonce la délivrance des princes, ib. Son entrevue avec eux, 179. Il ramène Condé 4 Paris; sa faiblesse à l’égard de tous les partis;
.sa fuite; ses remontrances 4 la reine, 181. Accompagne son neveu au parlement, 491. Laisse la régente s’éloigner, 497.
Ses ménagements pour les princes ; Condé veut l’isoler, 500. Émeute qu’il soudoie, 501. Il dénonce le retour de Mazarin. 50’2 Tiers parti qu’il forme, 505 et suiv. Ses mesures militaires, 506 et suiv. Conduit Condé au parlement, 513. Conspire contre ce corps, 511 et suiv.. 517. 521. Annonce l’intervenliou du duc de Lorraine qu’il a appelé. 518, 519. Sa contenance pendant la bataille du faubourg Saint-Antoine. 523 et suiv.
Seconde Condé. 525 4 528. 'Veut informer contre Rieux: il perd son fils- aspire à la retr.-iite. 529 et suiv. Est exilé 4 Blois. 533. Se refuse à recevoir sa fille, 535. Ses régiments suivent Condé; XV, 10. Il reparaît 4 la cour, 57. It. Son arrangement avec Mademoiselle. 17. Se mort, 65. .Mariage de sa seconde fille,
ORLÉANS (M»DF.»oisELiE d’), la grande Mademoiselle; sa naissance ; XIV , 28.
Son baptême. Hî6. Elle accueille sou père . 282. Mariage qu’elle ambitionne, 312. Chargée de défendre Orléans. 173.
Son escorte ; elle entre dans celle ville, 508. Réconcilie Nemours et Beaufort, SIO Fête qu’on lui donne, 511. Son entretien avec le duc de Lorraine, 519. Elle fait ouvrir Paris 4 l’armée des princes, cl fait tirer le canon de la Bastille sur les troupes rovalcs, 52o 4 523. Sa retraite, 555. Ses régiments suivent Condé ; XV, 10. Sa réconciliation, 16, 47. Hérite de son père, 65. A gâté sa sœur, 81. Refuse d’épouser l’héritier de Lorraine. 90. Puis le roi de Portugal, ib. Est exilée, ib. Aide Louis XIV dans ses galanteries, 160. F-st témoin de l’agonie de Madame, 171. Le roi lui propose d’épouser Monsieur; son amour pourLauzun, 173 et suiv., 175 et suiv. Son mariage projeté et rompu , 176 , 177. A quel prix achète la liberté de Lauzun ; ingratitude de ce dernier , 300 , 321 . Sa colère contre luif 1^, Eniiebit les légitimés, 109.
DÎQiîj^cd uy
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ORLÉANS (>'), duc de Yilois, Sis de Gaston: sa mnrt^ XIV, S30.
ORLÉANS (PBiuFPE, SIC o'J, d'abord duc d'Anjou, puis JUoniieur, frère de Louis XIV ; sa naissance : XIV, 25Ü. Sa mère l'amèue à Paris, 293, 29i. Scs rap-
Sorls avec elle, 506 et suiv. Sa maladie, 21. Accompjgne le roi au parlement, 491. Va au devant de ïlazariu ; XV , li. Ses attentions pour Mademoisi Ile , 47.
Ses espérances è la maladie du roi; ses projets , K3 et suiv. Mort de son oncle , o3. Son mariage, C8. Ses moeurs elTèininées, 79. Son animosité contre Olympe llancini, 9S. I.a Vallicre est de sa table de jeu, 104. Soins qn'il donne à sa iiicre, 117. Est au siège de Courtrai, 157. Ses démêlés avec le roi. lül, ll>4. Édit qu'il fait enregistrer, 107. S.s bouderies à l'égard de .Madame. ICSà I/O. Est témoin de son agonie, 171), 11 s'empare de sa correspondance. 171. Charles Stuart refuse sa lettre, ib. Juslilié de l'accusation d'empoisonnement, ib. Songe à se remarier. 173, 174. Opposé au mariage de Lauzun. 177. Il épouse la princcs.se palatine, 181. Son commandement à l'armée royale, 193. Sesopérations. 194. 193.
Son retour à la cour, 200. Il assiège Saint-Omer; gagne la bataille de Cas.sel, 230 et suiv. .Mariage de sa lille, 273. Faveurs qu'il ambitionne eu vain , 300, Exclu des conseils. 333. Il perd sa lille, 38’2. Il assiste au siège de .Mous. 397. Xlariage de son fils: anecdotes è ce sujet, 409 et suiv. Est au siège de .Xamur. 41 3. Est chargé de la défense des cites , 420. Uariage de sa fille, 483. Sa mort. 320.
ORLÉANS (riiiiipeEm;BoinBos, dicd').
d'abord duc de Charires. puis régent de France; ses premières armes; XV , 39S. Son mariage: ani'edoles â ce sujet, 410. Est de l'armée de Luxembourg, 415, 421, 428. Commande la c.ivalerie sous Villeroi, 458. Son avènement, 322. Est envoyé en Italie; XVI, 30. Sa retraite de l'Adige à Turin ; il perd la bataille sous cette ville , 55 à 55. Est envoyé en Esgne: ses conquêtes en Aragon, 68 à 70, , 89 et suiv. Ses intrigues pour monter sur le trine à la place de Philippe V, 90 et suiv., 119. Conseil auquel il assiste, 98. Son portrait; déchaînement universel contre lui ; Murquoi ; ses amis lui conseillent de donner satisfaction au roi; son pardon; mariage de sa fille, ll8à 121, De quoi accusé; scandale de sa conduite; son goût pour la chimie : soupçons qui en résnltent ; ses rapports avec le roi , 134. 136, 159. Il renonce k tous droits sur l'Espagne , 141. Encore accusé à la
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mort dn duc de Berry; ses droits è la régence ; motifs qui semblent l'exclure; comment apprécié par le roi; son silence sur le testament de ce prince, 160, 161, 171 à 173. Scs agents en Espagne mis en liberté ; se réconcilie avec Pÿlippe V; son entretien avec le.roi mourant, 165, 166. Ce. prince le nomme président du conseil de régence; parti qui lui donne le ouvoir ; son altercation avec le duc du laine; il déclare le duc de Bourbon chef du conseil ; se fait confier la garde du roi ; le pays disposé à se jeter entre ses bras; ses réformes: sa visite é .M°>° de Maictenon; il conduit le roi à Vincennes; s'installe au Palai.s-Royal ; prisonniers qu'il délivre ; fait administrer les ministères par des conseils; modifie le conseil de régence; emplois qu'il distribue ; son besoin d'être dominé; il promet de ne point employer Dubois; sa cour; ses libéralités ; fcrinentation cl querelles qu'il excite, 174 a 184. Il s'appuie de l'Angleterre contre l'Espagne ; donne ordre d'arrêter le prétendant, I84et suiv. Ses opérations financières : services que lui rend l.aw; mission qu'il confie à Dubois. 186 et suiv. Intrigues d'.41bcroiii contre lui, 195 et suiv. Hèlèchement des moeurs publiquesdont il donne le signal, 203 et suiv. Son impiété: son intolérance; son respect pour Fénelon : ses négociations sur la bulle Vniijcnilus ,■ sa velléité de tolérance à l'égard des huguenots ; il les réprime; il accueille le ezar. 208 é 214. Son intérêt à maintenir la aix;il néglige la politique de la France l'égard de i'Ilalie ; haine que lui porte Philippe V, 215, 216. Invoqué par la faetion opposée é Alberoni; ses menées; négociation de Dubois; il signe la quadruple alliance, 219 à ^1. Se réjouit des désastres de l'Espagne et du duc de Savoie: son opinion sur Alberoni. 227 et suiv. Ses décisions en sens contraires sur le débat des pairs et du parlement ; la dégradation di s légitimés lui est demandée; son embarras; il disgracie d'Aguesseau et remplace Noailles; rumeurs quo répandent ses ennemis ; impression que font sur lui les Pbilippiques; coup d'État dont il frappe les légitimés et le parti de la vieille cour; il congédie les conseils ; forme un ministère; est dupe des alliés; moyens qu'emploie Dubois pour l'entraîner à la guerre; inimitié de la cour de Madrid ; intrigues et arrestation de Cellamare . 228 à 244. Le régent annonce sa conspiration; ne permet pas à Dubois de lire la liste des conjurés; il lait arrêter le due et la duchesse du Maine ; assit--
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rances do ndélili^ que lui donne te comte de Toutouse t il fait d<!‘clarpr la «ruerre à l’KsjMi^ne , à Ü7. For qui fnil coin* mander Ica troupes. 240 et suiv. Sts déniél^savrc la noblesse de Brclafrne; supplices qu*il ordonne : force le roi d'Espngne h In paix: il institue in banque et le système de Law . 252 à 202. il se rcpall de richesses factiers; ses prodigalités: sesconstruclions: secourt laSuéàe; il perd sa liiic; détails sur cette mort; il nomme contrôleur général ; coup funeste que Conli porte à sa banque. 201 a 208. hes mesure» pour la sûrriè des agioteurs; il fait rouer le comte de llorn ; son ivresse perpétuelle : il laisse le pouvoir à Dubois : lui dorme l'archevéché de ('ambrai ; il réduit les rentes ; décrété la banqueroute; eliange l'admiiiistralion: il (xilelc parletm iii; change le lieu du marché des cltris publics; éioigne l.av\. 270 à 27i. Il .sernuri Mar- Si-ilie désiilée par la peste : demnnde le ehapenu de cardinal pour Dubois. 278,
. Fait t nre gisin r par le parlement la bulle l ufffcfutvs modiHéc ; rappelle cc corps de lVx«l. 27îf Scs débats avec le duc do Uuurbim. 28.1 et suiv. Dette énorme qui ré>ulie du système : gracie les complices de Ollaiiiare; Dubois lui ramène la cour d'K^ pagne ; nnuieges de fainilie négociés : niefianre qu’il inspire au peuple : minonce au roi Funion projetée. 28’i. 21)0. So ns de Dubois pour son aiV-Tuiisscmini : son dégoût du vice et des alTaires ; il tongédie sa maltres'.e ; ramène la cour à Versailles:
disgracie Vdleroi; Tcxile: aiutoncc .«ou départ nu roi; pur (|ui le remplace: il romm Dubois principal ministre. 21)1 à 2t)7. iniùc te roi au\ affaires: lui remet le pouvoir: n sic du conseil d’Kiat; est nommé premier ministre: sa mort: comparé à Lt'Uis NIV et à ôf. le Duc: ses qualités; scs vices; il lui a in.iriqué le s* nlmu nt du devoir et la volonté: services qU‘- lui n rt udiis Itubois; dans quel étal laisse U Franc»*: il a isolé le roi: l’a livré sans partage à Fleury. 2M>S. 201). Impression que prnduil sa mort sur son liN. 510. A refusé de p» rsécuU r les calviiu'-ics. 518 Asile qu'il a donné au roi de Fologne. 524.
OÎU.KANS :m:soi«Fi.u; n*}. conitesscdc Valois: son frère songe à la marier au roi: XV. 480.
OKI FANS (lotis or boirbo», oit. d*), d'ybor»! due de Clurlvc.s: est du conseil d Ktat: X V. -livi. Son avènement; sa nul* UiC; s» dévotion; inlrigu» s de J/ /e Duc contre lui, 41)0, 470, 470. Lspoir de scs
partUaus. l70.Qui ses ennemis fontépousrrau roi; il lereprésenleà la célébration du mariage. 4711, 480. Sa tentative pour mirer aux alTaires; sa retraite, XVI, 23. Mbsère publique qu’il signale: 422. Qu®* relîe d éiiqueile qu’il soulève ; scs études ascétiques: époque de sa mort; XVII, 25. Les sacmneiits lui sont refusés par le curé îloucUiii. 55.
ORLÉANS (lAniE LOiisr o’) épouse le roi d’Espagne: sa mort; XV, 275, 582.
ORLEANS lon.sE d*); son mariage stipulé avec le deuxième fiL«de Philippe V. XVI . 28H. Renvoyée d’K«pagne, 52(>.
ORt.E4NS (MARIE* d’}. Mademoiselle, épouse h; duc de BerrN : XVI. 121. Scan* dale de sa eonduilo.154. 2DG. 252. Éloignement du roi pour elle, 1^^. 157. St*s rapports avec son mari. I51L Accusée d’inceste, t72. Scs prodigalités, 187, lUO. Sa mort, 2f)d et suiv. Son parc acheté par le roi, 21M .
ORI.É.\NS 'rnAniOTTEo’). duchesse de Modem*; scs dé.sordres; XVI. 548, 480.
Ses cotnploisaucv's pour de Pompadour. 5* 0.
ORLÉANS (imis-pBitii'PE. aie. d’): sa bravoure à Dctiiiurni; Wl, .484. Son mariage: XYU, 55. Sa protestation eonire lu parb ment .Maupcou; son arconimod< ment. 275 et suiv S’eiifcrm»* avec le roi mourant. 505, 5t)4. Prt nd parti pour le parleiie-iil exilé, 557- Son ilLaticc avec ce corps 510 Sa visite à Nccker, 587. Son mariage secret, 475.
ORLÉANS (loiis-rniUM’K-JOSFPH. Dtc n ). d’abord duc de ili.inres, proteste contre le parlement .Mniiproii: sou accommodcnu-nl; XVIî. 275. 270. R<*sle avec le dauphin. “05. Prend parti pour le parlement exilé. 557. Sa visite à Necker. 587. Pn*nd part .au combat d üuessanl. 410. (’umpie ciu’il en rend au roi, tô. 0‘abord applaudi, puis cruellement accusé. 411. Sun rôle d opposition: .son éduAMliuii; .scs merurs; .son moriagc: d’uti son inimitié à régard di* la reine: son inanqucd’ênergie, 472 à 474. Son anglotmime, 474. Sun opposition; son exil, 518. Sa pcpuluiité; deniatide grftce à la reine: est autorisé à se rapprocher de Paris, 515.520. Emeut.* dont un Taccusc, 54 i Mémoire qii il refuse de .signer. 550. Svs libéralités. 55(1. 8a brochure intitulée : Délibération à prendre (lour les asscmbléisdi* bailliages, tô.
ORLEANS (DE rtSTinfev RF dicrf-sse d*), pureté de sa réputation: .WIK 454. Son mariage, 475. Scs libéralités, 5.Mi,
ORLOW ( LE(U)MTE ): sa victoire à Tchczmé; XVll, 24ti, 281).
ORR ORV
ORME A (i.B COMTR n'). ministre de Sardaigne: f.iit arrêter Victor-Amédéc; XVI. ô7i à 570. Rejoint Tarniée, 593.
Ses né^ôeialions: ii^7.
OR M ESSOX(d’) esl du conseil d'union:
OR]MESSON(p’),riin des juges de Fouquel; conclut contre lui au bannissement: éprouve le ressentiment du roi; XV. l'M).
OR M ESSON f d') esl nommêjcontrôlcur 6néral;sa probité; son incapacité; scs ésitatiuns: XVII. Ü9, -iüü. Son discrédit: scs o|>ér8lions; sa chute; 45!. Par qui remplacé, 473. Dclicit qu'il laisse,
OR^IONDtiE DIX dk); troupes anglaises qu’il conduit contre Oïdix: XV. iii7, 348. Son succès contre l'cscadrc française. 6i9. Commande Tannée des Pays- Bas; se sépare des alliés: XYf. 137. Accusé de trahison. 183. Commande les troupes du prétendant, 231. l>ésastres de sa nolto. 23Ü. Ses négociations avec Riperda, 54t.
ORNANO pjirrno), maréchal de France; ses précédents; expédition sur la Corse qu'il f.tii résoudre; X, 517, 318. Chargé d'empoisonner Dam>ilie; XII,
ORNANO (AirKossR. xarl(.iial d'. bat les Suisses: XI, 503. Conseille à Henri III de tuer Guise. 3l8. Son avis pendant les barricades, 528. A appris la fuite du roi, 351, Méfiancc^c ce prince, 332. Il semble posséder sa coiiüioce; scs doutes. 331. Confident du projet de tuer Guise, 381. Kst chargé d'arrêter .Moyenne,
Il défend la rive gauche du Rhône. 481. Est du parti politique, 484. Soulève Lyon en faveur de Henri IV; XIII, 54. Est Diomnié lieutenant dcConli cnDauphiné:
132. 153. Esl de Tinlirnilé de 31aric de Médieis, 21)4. Esl chevalier du Saint- £spri^ 423.
ORNANO { JF.AS BAPTISTE, «arécoal d'1, cause la chute de I.a Vieuvilie; XIII, 460. Sort de prison. 408. Gouverneur du frère de Louis XlH;eslson favori; XIV, 9.
Est nommé maréchal, 11. Mission que lui donne Louis XIII; il le trompe: son arrestation, 12. Sa mort. 10, 28. 156.
ORN ' NO. chef des G»r.scs insurgés contre Gènes; son mémoire au cardinal Fleury: XVI, 440. Il s'embarque, 447.
ORRY (jEAfi), ministre en Espagne:
XVI, 52. Retourne à Madrid, 41. Sa forfanterie ; ses démêlés avec le duc d'Orléans, 89.
ORRY,conlrllcur général des finances; sa probité; époque de sa mort; XVI,
430. Sa confiance excessive aui financiers: 321. Est h bout d'expédients, XVII. 8. Sa démission. 35. 40.
ORSINI (maison Dt:s) partisans de Tindépendance de Tllalie; leur influence au conclave après la mort de Nicolas III; Mathieu et Jean enlevés ei jetés en prison V, 60. Satisfaction que leur donne le pape élu, 70. yV«poA-o/i accusé de U mort de Rcnolt XI; 265. Mathieu dirige la faction guelfe du conclave, 230. .\apf>~ /cou penche pour les Gibelins, ib.
ORSINI (i.js) de Naples se niellent à la tète du parti angevin VI. 1 17,
ORSINI (le ciRDi>AL), légat de Martin V en France; projet de irailéqu'i! obtient; comuKMit rompu; V||. 322. 325.335,554.
ORSiNI ARfojXKj prince de Tarente; allié du p'irli angevin: victoire dont il atténue Teffi t; VIII. 221.222. Il fait sa paix avec TAragonais, 239.
ORSINI (i.Es) traitent avec Charles VIII; IX, 163. Leur rivalité avec les Colonna, 188. Olînml leurs services à la France, 196. Kn butte aux Borgia; protégés par Louis XII. 270, 277. Prennent Tascendant sur Voleniinois. 283. Détruisent son armée 287. Envoient leur cavaUrie h Gnnsalve, 289.
ORSINI (viRcnio); sa fi«lélilé au roi de Sicile: IX. 109. 11 est fait prisonnier. i6.
ORSINI (rABio), cardinal, envoyé en France pour féliciter Charir.s IX de la Saint-Rarlhélemy: XI 420, 427.
ORSINI fpACL Gior.DAvo) accompagne en France 5larie de 51édicis; XIll. 216. Passe pour son amant, 218.
ORSINI (vinoiMo) passe pour Tamant de Marie de .Médieis: XIII; 218.
ORSINI (avRiR). duchesse de Montmorency; son amour pour son mari;
ORTHEZ (lf vicomtr d') refuse de faire massacrer les hugucools de Bayonne; XI.24I.
OR VAL D’ALBRLrr (le sire d ) envahit le Médoc: VIII, 128. Réduit à la défensive, 148. Assiège Bordeaux, 286,
ORVAL (le sire d*) est de Tarmée d'Italie; IX, 454. Présente le concordat au parlement. 464. .4mbassadcur en Allemagne, 474. Est gouverneur de Champagne; X, 50. Repousse les tand&koecbts, o5«
ORVAL (de iÉrmj:«E. coite d*). fils de Sully; défend Monlauban contre Louis XIll; XIll. Ul.
OR VES (d*) amiral français; sa jonction avec Suffren; sa mort; XVII, 456.
ORVILLIERS (»') sauve le cbôteau de
Ham; XIII, 121,122,
OUI
ORVILLTERSfL'taiiiAL »’) livre contre les Anglais le combat d'Ouessant; XVII, A08 à Alü. Félicité par le roi, ^lü. Pourquoi désobéi par son arrière-garde, ib.
Son inaetion; son incapacité, iil, 412.
Comparé à d'Estaing, ib. Scs opérations infructueuses de concert avec les Espagnols, 417. Sc retire dans un couvent; sa mort. 418, 4t9. D'où sa réputation, 422. Ses flottes nombreuses, 4.1S.
OSCIIAR. duc des Normands, prend et incendie Rouen; ses pillages; sa retraite; II, 74.
OSilOND, gouverneur de Richard sans Peur; le tire de captivité; 11. 257,
OSORIO (nos Aivaaez) commande les Espagnols à Lafère; renfort qu'il reçoit; est assiégé: .sa détresse; XIII, 152 à 154, il capitule. 155.
OSURIO (josvpb); subsides qu'il apporte aux Frondeurs. XIV, 465 et suiv.
OSSAT (ta.sAiD d'). agent secret de Henri IV èRome; XIII. 46, ib. Entend le décret d'abolition. 111. Sollicite le divorce du roi, 203. Négocie la remise à la France du marquisat de Saluces. 208. Obtient des dispenses pour le mariage delà soeur du roi, 221. Encourage le roi à sévir contre les conspirateurs. 226. Ses conseils; son traitement supprimé, ib.
OSSb'.NA (lE Dcc d"), vice-roi de Naples, conspire contre Venise, XIII, 407.
Conspire contre son maître pour l'indépendance de l'Italie; sa captivité; sa mort, 430. 451, 460.
OSTKIIMANN, ministre de Russie; fait envahir U Pologne; XVI, 383. Sa chiile: 47.5. 476.
OSIRUGOTHS, goths orientaux; I, 80. Leurs annales, ib. S'établissent dans la Pannonie. 107. Leur disparition, 261, Voy. Théodorir, Théodat^ Vitigés,Totila.
OTHE (cciiLAiTiF.) s'empare de la plus grande partie de la Bourgogne: son ori- ^ne; sa fortune; scs alliances: II. 366. Ses inquiétudes; traite avec Robert; se contente du titre de comte de Bourgogne: garde la puissance réelle, 382. Menacé du cOté du royaume d'.Arles: ligue qu'il forme contre le roi Rodolphe; administre son royaume, 383. Époque de sa mort. 307.
OTHELIN, comte de Bourgogne, marche au secours du roi de Naples; V,78.
Comment assure sa succession A la famille de France. 180.
OTHMAR (sAisT), abbé dcSainl-Galt; sa mort; I, 367.
O'IHON LE GRAND, empereur, s'empare du royaume d'Arles; II, 242. Ses
OTH
erres civiles; sa cruauté; scs victoires,
5 à 247. Sa faction le proclame roi de France: il fait une trêve avec Louis, 248. Il rétablit la paix. 251, 262. Son intervention dans les débats de Louis et de Hugues. 256. 260. 261. 268. Sa présence au concile d'ingelheim, 262. Prend le titre de roi d'Italie; le rend A Béranger A titre de fief; son mariage; discordes dans sa famille; sa guerre avec son fils et gendre, 268. ïli. Sa victoire sur les Hongrois. 276. Sa confiance en saint Bruno, 362. Conquiert une seconde fois l'Italie; reçoit la couronne impériale: son génie, son influence, 363. S'interpose entre scs deux neveux; réunit sa famille, 366. Sa mort. 367.
OTIION II. empereur, fils du précédent ; associé à toutes ses couronnes ; ses vices: scs débauches; scs brillantes qualités , II, 284. Apaise les troubles de la Lorraine et du Ilainaut ; ses luttes avec Lotbaire ; il entre en France; pénètre jusqu'à .Montmartre : son échec dans .sa retraite: il fait la paix. 284A 288. Passe en Italie; fait la guerre aux Sarrasins ; diète qu'il tient A son retour ; sa mort. 286.
OTHON III , empereur , fils du précédent; tombe au pouvoir de Henri de Bavière; rendu à sa mère; II. 289etsuiv. A pour vassal le comte de Flandre. 305. Protecteur de Gcrbert , 325. L'élève au saint-siège, 330 , 359. S'attribue le droit de disposer de la tiaiv. 345. Sa présence A un concile A Rome , 350. Sa mort: extinction de la famille de Saxe ; la couronne impériale devient élective, 342, 361. 364.
OTHON IV, empereur, d'abord due de Brunswick . élu roi des Romains par le parti ecclésiastique ; supériorité des armes de son rival; III, 467 et suiv.
Abandonné par Jean sans Terre ; est accablé; passe en Angleterre; traité qu'il ’ signe: événement qui relève sa fortune; e pape le favorise , 494 à 496. Son édit contre les sectaires invoqué par le comte de Toulouse , 512. Ses vassaux A la croisade du Midi, 513. Couronné empereur; excommunié ; ses échecs en Italie; il se retire dans ses États héréditaires ; feudataires qui l'attirent en France ; promesses qu'il leur fait ; le comte de Boulogne prend parti pour lui ; IV, 14 A 17. Ses dispositions; ses ressources; il prend le commandement des confédérés, 26, 30.
Perd la bataille de Bouvines. 34 A 38.
Son scrupule à l'égard des hérétiques, 71. Disparaît de la scène du moode; époque de sa mort, 72, 108.
OZM
OTT
OTHON , précepteur de Sigebert III ; ton pouvoir: sa mort; I, 276.
OTIION , député des Neustriens près de Louis le Germanique; II, tOO.
OTUON , duc de Saie , refuse la couronne de Germanie: 11.213.
ÜTBON . comte de Verdun, fait bommaeeà Louis IV: II . 243. Sa mort, 2i7.
OTHO>, fils aîné de Hugues le Grand, hérite par sa femme du duché de Bourgogne; sa mort; II, 277, 283.
OTHON, duc de basse Lorraine ^fils de Charles: meurt sans enfants ; II, 323.
OTHON , évêque de Freysingen. frère de l’empereur Conrad; route qu'il suit en Asie ; III , 238. Assiste è l'assemblée de Saint-Jear.-d'Acre, 263.
OTHON , duc de Bavière ; dispute la Bohême à Charobert ; est anatbématisé ; V, 277.
OTHON de Brunswick , quatrième mari de Jeanne de Naples; ne peut la défendre: VI, 424.
OTTOBOM . légat du pape en Angleterre; a mission d'y rétablir l'autorité absolue; IV, 4!I8. Princes anglais qu'il détermine à se croiser. 311.
OTrOCAR, roi de Bohème : Richard, roi des Romains, lui donne l'Autriche et la Styrie: IV, 480. Scs luttes avec l'empereur Rodolphe de Uapsbourg ; il est réduit et ne conserve que la Uoravic et la Bohème , lè. Encore vaincu ; tué; T,
PAL
PACHÉCO (i.K cisdisal), vice-roi de Naples: rappelle à lui des troupes impériales; pourquoi: XI, 17.
PADILLA (aos Jt as be), chef de l’armée des communes en Espagne ; vaincu i Villalar et eiécuté; X, 17, 18.
PAGET, négociateur de Henri VIII; X, 33. Commissaire pour la paii. 42.
PAIGNY (BEsai BS) seconde la reine mère de France dans ses prétentions sur la Provence; V, 71 .
PAJOT (BABSi.mE); passion du duc de Lorraine pour elle; elle est enfermée ; XV 90.
P.YLÂVICINO (oasaTo), chef gibelin ; veut fermer à Charles d'Anjou l'entrée de l'IUlie: IV. SOI, 302.
PALEARIUS (Aosii’s), professeur milanais : brûlé par l'inquisition ; XI, 293.
PALFV (LS COITE BE), lieutenant d'Eugène; passe l'Adigc; XV, 332.
PALISSER, vice-amiral anglais ; son rûle è Ouessant ; sa mise en accusation ; XVII, 410,
OTTOCAR ’WENCESLAS , roi de Bohême; SC soumet à Rodolphe de Hapsbourg; lui demande en mariage sa fille; V, 62. Son roiirunnemeot , Iw. Son fila élu roi de linr.grie: représentations que lui adresse le pape. 2l2.
OUDART DE BUSSI, bourgeois d'Arras: cruauté de Louis XI à son égard; VIII. 469.470.
Ol’EN (sAisr). ou Audoin, reçoit saint Judicaêl ; I, 274. Amitié que lui porte Dagobert . ib. Conseil qu'il donne à Uébroin, 293. Le venge roiitre saint Philibert, 294.
OXENSTIERN . chancelier de Suède; son alliance avec Richelieu ; XI V , 120. Jalousé par lui , t28. Conquête qu'il lui abandonne, 134. Il vient à Paris; traité qu'il fait avec Richelieu . 134, 144. Ses réclamations au congrès de Slunsler,
OXFORD (le cobte b') échoueausiégo de Onimper; VI, 47.
OXFORD (LE COITE b') renforce Warwick: vaincu avec lui. VIII, 574, 573.
OXFORD (i.E r.o.«TE o'). négociateur de Henri VIII avec François P'; X, 337.
OXFORD (loedI, Uarh ÿ, ministre de la reine Anne; son désir de la paix; XVI. 127. Accusé de trahison. 183.
OZM A (L’tvfoiE d'), confesseur de l'empereur ; sa prétendue délibération sur la mise en liberté de François 1»; X,70.
PAN
PALLIANO (cABArrA, bic ne); le papa lui donne ce duché: XI, 36. Lcn dépouille, 97. Sa mort, 179.
PAMFILI (LE caeijisaO ; Mazarin lui donne i'abbave de Corbie ; dans quel but; XIV. 34o.
PANAT (be), chef protestant ; est de l'armée de Crussol ; XI , 346. Conseiller de Damville: XII, 13.
PANDECTES;efTct de leur découverte; IV. 464.
PAN'DOLPHE, cardinal, légat du pape en Angleterre; délie les sujets du roi Jean de leur serment de fidélité; IV, 15. Réconcilie ce prince avec l'Église; le protège contre les Français, 20 et suiv.
PANCIROLO. légat du pape; sccondéi par llatarin; XIV, 78.
PANGË . confident de Monsieur (d'Alençon) ; compagnon de sa fuite : XQ ,
PANIG AROL A; ses prédicalieos dang Paria assiégé; XII, 463.
PAR
PANISSAUI.T, bu^rurnot, prend parti pour Coudé; XIII.
PAOI-I (cui iMo). chef des Corses insurfrés contre Oénes; son mémoire au cardinal Fleury: XVI, i«5. Il s'embarque avec ses fils. fX“.
PAOLl (PASifcu.c). libérateur de la Corse : abaiiduiine celte lie : XVI . iil. Guerre qu'il y soiiticul; XVII. 2o{. ;fï7 et suiv. llseréfuKic en Toscane, puis en Angleterre : époque de sa mort. ô.'i!*.
P.VOl.L'CCI (u: c.ABDisu.) î traité qu'il signe avec l'empereur au nom du pope:
PAPPEXIIEMI (nesBi df). maréch'il de l'empire; annonce é Rodolphe de Hapsbnurgson élection; V, 29.
P.VPPliNHElM , général de l'empire; ses talents; sa férocité; XIV. (H. Ses désastres à Leipzig , 98. Ses succès en Saie. loti. ,11 est tué à l.utzen, 119.
PAR.MtKRE (Df.) est gardien du cardinal de liourbon ; XII . <.19. Scs succès contre Co.ssé Bri'sac; XIII. Sü.
PARARÈRE (i.A maonsF. ar.), maîtresse du régent: XVI. 292.
PARAMÜ (ions), grand inquisiteur en Sicile: VII. 1 19.
PARD.AII.LANT combat et tue La Renaiidic: XI. 129. Victime de la Saint- Barthélemy. 412. 410. Voy. Sitjur.
PARfi(AiiBaoisK) panse Coligni blessé:
XI. 411. Epargné à la Saint llartliélemy, 420. .Maladie du roi qu'il eipliquc,
P.ARÉDES ( OARf.iAS DF.) assiège Louis d'.Ars dans A'enou.se: IX, 28Ô.
PARIS, séjour d'hiver de Julien ; I, 34. Résidence de Clovis, 124. 1)e ChHdebert. 161. Impurlancc de sa possession, 179. Reste commun aux trois frères de Charibert , 194. .Abandonné par les premiers Carlovingieris ; cesse d'élre une capitale, 268. N'est pas même nommé par les historiens de Charlemagne, 460. Son attachement au langage roman ; 11,64.
Pris par les Normands. 78. 97. Fislà leur merci. 101 , 100. Pillage de l'abbaye de Saint-Germain. 100. Pris encore. 123.
Soutient un siège mémorable ; réduit à Plie de la Seine: par qui défendu, 171. Siège de l'université. 313.514. Consumé par un incendie, <09. N'obtient jamais de droit de commune; III, 8. Par qui fondée la répulatioii de ses écoles, 116. Embelli et fortifié [«r Pbilippc-.Auguste, 446. Privilège de son université. 469.
Éclat de scs écoles ; IV, 181. Esprit d'indépendance et de réforme de son école de théologie, lé. Troubles de son université, 208 et suiv. Les professeurs se reli-
PAR
rcnl à Angers . 210. Concessions qui les ramènent, 211. Les corps de métiers y sont or;?anisés , Ml et suiv. Le parlenient y est établi. V. 150. La paix entre la France et TAnglcti-rre y est signée, 2^0. Fêles qu'on y célèbre: ordonnances en sa faveur,. liü. Les étals .s’y rassemblf*nl: rréflil de Leroq et Marcel: VI, 10.1. ion. iKi. Ses luîtes avec le dauphin (Charles Vj , et suiv.. ÜH. IIM». Scs environs pillés, 109. Désarmé par Clnrles VI, 4i0. ifO et suiv. Troublé par la folie de ce roi ; YM. îi'i, US. 101, 181, iSu. Le duc de Omirgogne y domine. 191 et suiv. Il s’on éloigne. 197 et suiv. Suite des troubles. -02 à 207. Tvraiiniedcs boiicluTS ; luttes avec le.s .Arrna;rnacs, 211 . 21Î5 à 218 , 2^7 et suiv., 210 à 209. Le dauphin y domino. 280 cl suiv . 100. Tyrannie 'dû comte d’Armagnac, lOl, 511. Périnct Leclerc en livre l’entrée oui Bourguignons, 121 à 328 Misère publique; massacre d» s prisons. 32ît. Aban> donné par Jean sans Peur, liO. Henri V d'Anghicrre y est reçu en maître . 157 . 100. Sa décadence. 197. Attaqué par (’harles VII, .i Henri VI d'Angleterre y est couronné. -t/S. Le duc de Bourgogne y promet la paix. -198. Enlevé aux .Àngfnis.ül ! à 513. Le roi y séjourne; VIII, 41. Son commerce avec la Normandie rétabli, 79. Réforme de l’université, 178. Onerellc de ce corps au sujet de la levée des tailles. 2!4etsuîv. Séjourqu'y fait Louis XU : IX. 2lu. Liberté de ses citoyens . 2ti7. Une église réformée V est établie ; XI , C5. Troublé par les querelb's de religion. 17l). 183 i 185 . 191 à I9i. Par la rivalité des (îuises et des .Montmorency , 280.
et suiv. Investi par les huguenots, 515 cl suiv. Tumulte pour la croix de Gastinc, 382. Les huguenots attirés à Paris et massacrés le jour de la Saint-Barthélemy. ^5 à 421. La ligue établie dans cette ville ; XII, 57. Son comité directeur; ses prédicateurs, 210 à 211. La duchesse de Montpensier: les Guises dirigent la faction: journée des burriodes, 111 à 529. Supplices de.s lu guenots, Paris se soulève i l'occasion du meurtre des Guises, 157. 54t. Défendu par Mayenne. 402.417. A.ssiégé parllenri III. 420 et suiv. Henri IV s’en éloigne, 435, 450. Ses faubourgs sont enlevés, pillés, puis évacués, 4(4 à 4441. Importance de sa possession, 452. Effet qu’y produit la défaite d’Ivry, 457. 458. Attaqué par le voinqujur : procession de la ligue : misère. 459 à <^4, 400. Délivré par le duc de Parme, 470 tt suiv. Affamé de oou-
PÂR
PÂR
TMu, i78 1 479. !.« roi d'Espagne y est Henri IV, 62. Il est reçu en grâce ; son tout-puissant, 490. Scs agitations eau- édit contre la ligue, 72 à 7S. II riile les sées par les seize et les bouchers; rio- jésuites; sa cruauté, 99. Il examine la lence de ses prédicateurs ; supplice de procédure relative à Jacques Clément, trois magistrats, 495 à 496. Mienne y 141. Son opposition à la paix de Folemrenverse le parti extrême, WO i SBO. Les bray, 145 et suiv. Il proclame régente états généraux y sont contoqués ; XIII, Marie de Médicis, 285,289. Il condamne 18. Travaux de celte assemblée, 21 à Ravaillac, 290 et suiv. Il reconnaît Paris est livréâ Henri IV, 62à 71.Sa Louis Xlll majeur à treize ans, 538 soumission ; ses effets, 72 et suiv. Agita- et suiv. Ses luttes avec la reine mère, tiens, barricades, sièges et combats dont 360 et suiv. Son arrêt contre Condê, il est le théâtre à l'occasion de la fronde; 366. Ses commissaires jugent la veuve XIV, 319, 412, 416. 410, 431, 437, de Concini, 398 et suiv. Il exhorte Ri- 4'77, 487, 501. 512, 514, 522, 527, 532. chelicu à la sévérité ; XIV^ 22. Son op- Son université se prononce contre la position au code Michau, 55 et suiv. Il cour de Rome; XV, o63. Accroissement ne juge point Slarillac. 104. Il se forme de sa population ; efforts de âl. le Duc en lit de justice, 123 et suiv. Son oppopour empêcher son agrandissement ; sition à la création de l'académie, 151.
XVI. 328 et suiv. Prospérité de ses ha- Son personnel est augmenté; ses remonbilants; leur esprit philosophique, 521. trances, 152. Il condamne Lavaictte, Ses emhcllissemcnis ; ses troubles^, 195. Humilié par le roi, 231. Pourquoi
XVII, 37 et suiv. Voltaire y rentre, 403. impropre à la législation; il confère â Scs élections pour les états généraux, 565. Aune d'Autriche la régence absolue,
PARIS (LES rsKSEs), financiers sous la 293 k 296. Flatté par Mazarin; ses luttes régence; leurs talents; leurs expédients; avec les ministre commencent. 316 à XVI, 188. Leur exil, 273. Sont chargés 320. Son râle dans la fronde, 336 à 339, de la réduction des effets publics, 284 387 à 423, 462, 470, 472. 475 à 481, et suiv. Disgraciés de nouveau, 338. 485 à 489. Il reconnaît Louis XIV ma- Bentes qu'ils ont créées, 353. Voy. Du- jeur, 491. Son attitude dans la nouvelle perney. fronde, 501 à 503. 506. 510. 513, 519.
PARIS (le diacse) ; sa mort ; son hor- 528. 531 ; XVI. S à 7. Scs derniers efreur pour les jésuites ; sa sépulture & forts ; sa soumission, 17 et suiv. Trou- Saint-hlédard ; miracles sur son lom- blés auxquels prennent part ceux de beau ; XVII, .363 et suiv., 429. Bordeaux et de Provence; XIV, 457,
PARLEMENT, cour du roi ; carac- 465. Celui de Paris ne réclame point le 1ère que donne saint Louis à cette as- droit de juger Fouquet; XV, 108 et suiv. semblée ; IV, 468. Organisation de ce- Hauteur du roi à son égard. 121. Edits lui de Paris sous Philippe le Bel: V, bursaux qu'il enregistre. 166. Son droit 130. Édouard d'Angleterre y est cité, de remontrance aboli, 205. Son arrêt 146, 150. 153 II juge Armagnac ; VIII. contre les prétentions de la cour de 215, Cause qu'il évoque, 229. Louis XII Rome, 361. Procès de préséance qu'il y assiste; IX, 215. Ses eonfiits avec juge, 436 et suiv. Il enregistre l'édit de WançoisI"etDuprat;IX,431,452,458; légitimation des fils naturels du roi; ce X, 87 et suiv. Création d'uiic quatrième prince lui consigne son testament; XVI, chambre ; opposition à ce sujet, 7, 8. Le 159, 160. Il casse cet acte, 176 à procès de Louise de Savoie lui est dé- 179. Scs rapports ; scs luttes avec le féré, 22 et suiv. Ses rapports avec cette régent; son humiliation, 230, 231. Son princesse. 62 k 64. Rigueurs de celui de opposition au système de l.aw . 257 Provence contre les Yaudois ; X. 348 à et suiv. Son exil, 264 à 273. Il enregistre 352, 454. Parlement semestrier â Paris la bulle V uigenitus , 278. Rigueurs auxet en Dretaguc ; XI, 28. Celui de Paris quelles il se refuse contre les rcligionhésite à enregistrer les édits de tolé- naires, 320. Edit fiscal qu'il enregistre, rance, 183 et suiv., 247. Ses luttes avec 331 Ses luttes avec Louis XV au sujet Catherine de Médicis, 261 et suiv. Le du jansénisme : miracles du diacre Paroi lui annonce que le massacre des bu- ris, 362 à 364. Scs égards pour les proguenots est fait par ses ordres, 421. Sa priétés des huguenots, 369. Ses vexadéputation à Henri III ; XII, 331. Il se tions à l'égard des huguenots euxdivise apres le meurtre des Guise ; actes mêmes, 522. Le roi se rend invisible du parlement épuré, 393 et suiv. Son pour scs magistrats; XVII , 3 et suiv. arrêt pour le maintien de la loi salique ; Ses remontrances contre les emprunts, XIII, 33. Scs arrêts en faveur de 51. Sa collision avec l'archevêque et U
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conseil ; exilé et rappelé, S6 à 62, 92 et suiv. Coup d'Ëtat contre ce corps, 96 et suir. Son alliance arec Choiseol, 15t.
Il supprime les jésuites, 161 cl suiv. Lit de justice ; édits bureaux qu'il est sommé d'enregistrer; luttes h ce sujet, 182 et suiv., 187 et suiv. Scs préjugés, 191. Il condamne Lally,198. Sa querelle avec le roi s'aigrit, 208 et suiv , 220 cl suiv. Ses poursuites contre d'Aigiiillon ; il suspend la justice ; Haupcou l'abolit, 2Ii7 à 26t. Parlement Maupcou, 265 et suiv., 277. L'opinion demande le rappel des anciens parlements, ôôô et suiv.
Leur réintégration, 558 et suiv. Leurs luttes avec Louis XVI, 5'à8, 57t, 585.
t76. Celui de Parisdemande les états généraux, 516. Coupd'Élatcoutre lui, 522.
PARRY (wiu.ua;, tente d'assassiner Ëlisabelh d'Angleterre ; son supplice ; XI. 202, 205.
PAR'THI'-NAY (eciu.xijas, siernDX); subsidesqu'il scrailalluucr par Henri III d'Angleterre ; IV, 299.
FAHTHEN.AY (ix siax as), arrêté comme coupable de sortilèges ; comment se sauve ; V, 595.
PA8C.AL (BI.VISV), le plus bel ornement de Port-Royal ; époque de sa mort; XV, 111. Ëclal qu'il a répandu,
PASCüETHAN tr WÜRFAUD. lieutenants de Salomon, roi de Bretagne ; le trahissent; II, 151.
PASQÜAL l'r, pape; son élection;
II. 16. VeutcouronnerLothaire,2i. Accusation contre lui ; enquête ordonnée par l’empereur, 25. Arment qu’il prèle; sa mort. 25. 2G.
PASQUAL II, pape, veut enlever aux rois de France et d'Angleterre le droit d'investiture ecclésiastique; III, 102.
Époque de son intronisation, 106. Porte Henri V à la révolte contre l'empereur son père, 109. Son voyage en France; il préside le concile de Troyes: scs démêlés avec le nouvel empereur-, réception qu'il fait à Philippe et é Louis:
casse le mariage de ce dernier. 109 à
III. Couronne l’empereur Henri V, 142. Recommence avec lui la guerre des investitiins et l'excommunie, ib. Époque de sa mort. 160.
PASyU.LI. III. antipape, reconnu par l’empereur Frédéric; III. 519. feudalaires du Midi qui prennent parti pour lui. 521. 8,v mort, 52li.
PASQl’AL. complice de Campulus.
Vov. ce nom.
ÉASQL'IKR (KTirvas), ne fait point partie des états généraux; XII, 71. Bas-
semble la cour des comptes à Tours; 406. 484.
PASSAC (GtnmEa dr). conduit des renforts en Castille; VI, 4f5.
PASS.AXU (ioxcaiij, négocie le traité de Moore: X, 66.
PASSIONEl (LE cxRDisAL) ministre du pape; accusé par Beaumont de jansénisme: XVII. 95.
PASTOUREAUX, croisés pour la délivrance de saint Louis; IV, M8. Qui se mêle h eux, ih. Leur hostilité pour les ordres prêcheurs, ib. Meurtre d'un prédicateur et de plusieurs prêtres à Orléans, 409. Ils sont excommuniés: la reine Blanche les fait exterminer, 409,
— Nouveaux Pastoureaux sous Philippe le l.oog ; ils entrent à Paris; leurs courses au midi ; leur excès; leur extermination; V. 578, 580.
PASTOUREL (LE), prétendu inspiré à l'exemple de ta Pucelle ; son supplice; Vil, 17b.
PATAY (coïbàt UE), gagné par la Pncelle. Saintrailles, etc., sur Talbot, etc.; VII. 441.
PETERINS, réformateurs; III, 275, Leurs supplices, 308,
PATINO (Bos josepb) part pour la Sardaigne ; XVI, 203. Est mis avec son frère à la tête du ministère espagnol, 546. Vigueur qu'ils rendent è leur pays. 59b. Epoque de la mort de don Joseph. 451.
PAUL 1", pape; I, 365. Ses sujets de plainte contre le roi des Lombards ; protégé par les ambassadeurs de Pépin, 564. Fait opérer la translation des reliques. 568.
PAUL II, pape, autorise la vente comme esclaves des bourgeois de DinannVIll. 511. Nomme Balluc cardinal. 520. Consent avec peine à le laisser juger, 554. I)ispcn.ses que lui demande Charles de (Juicunc : sa mort, 579.
PAUL III (ALCxvsDac FxHshbR;, papo ; son élection ; sa modération : sa neutralité entre François 1er ctCharlcs-Quint; X, 165. Consistoire qu'il tient, 188 et suis. Sa promesse de neutralité, 195. Ses efforts pour réconcilier les deux princes et rétablir la paix de l'Église ; il convoque un concile œcuméniqucàJlantouc; retire sa bulle, 211. 2t^ Ménage le congrès de Nice et s'y rend, 225, 224. .Son désir de maintenir les libertés de l’Europe. 224. Son désir de déiréuer Henri VIH. 259. Projets de tolérance qu'il repousse avec indiguation, 269. Il approuve l'institut des jésuites, 271. Ses
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ratTemes «vec l’ïia^rear, 278, 303, Il conitoque le concile œcuméniqtN de Trente, 343, Sa prédilection pour la France; sa lettre hautaine à i'cnipereur; offres que lui fait Franfois 1er, 313, 54t. Bulle relative au concile. 3t4. Ses lémts i cette assemblée, 336. Joie que lui donne la mort de Luther; .ton ressentiment contre l'empereur, 367. Secours qu'il lui promet contre les protestants, ifr. Pourquoi publie leur traité, 368. Il rappelle ses troupes. 37t Alarmes que lui caus» l’empereur, 377. Ses présents é la femme et à la maltresse de Henri II, 38t. Cardinaux qu'il nomme é la demande du roi, 386. Ses négociations avec ce prince, 38S. il transféré à Sologne le concile de Trente, •/>. Son fils est assassiné par les impériaux; son penchant pour les Français. 3Ü7.
Embarras qu'il donne à l'empereur.
iÜU à tU3. Impuissance où le réduit sa vieillesse, ils. Sa mort, 336, i37. Il s'est cru le droit de disposer de Parme et de Plaisance, ttt.
PAUL IV (jEts-piEsnr CASArrA), pape; son élection ; son ardente volonté ; son inflexibilité ; X , 31. Sa haine contre les Impériaux, 36. Communications que lui fait Henri II, tl à 43. Ses luttes contre la maison d'Autriche à l'aide de la France ; ses violences ; son népotisme ; ses vicissitudes, 4t à 30. Guise entre en Italie comme son capitaine ; il l'attire dans le royaume de Naples ; ses hostilités, 37 et suiv. .Ses désastres, ses soucis, rappel de Guise ; con^é qu'il lui donne ; il signe la paix , 61 , 63. Sa fougue religieuse ; son animosité contre Philippe; ses rlTurts our introduire l'inquisition en France, 3 à 74. Il reconnaît enfin Ferdinand, 86. Il est brouillé avec ses neveux ; il les dé-
S ouille, ib. Il attache sa gloire à faire eurir l'inquisition , 81). Huile qu'il publie; exécution qu'il ordonne ; sa mort; insurrection qui la suit, lUÜà lUI, PAUL V (CASiLLC Boasabr.;. pape; son élection; scs débats avec Venise; il manque pousser cette république à la réforiiic; XIII , 333 à 336. Exhorte Henri IV au maintien de la paix, ^74.
Reproebes qu'il lui adresse , 28(1. Projet auquel veut l'associer l'Espagne, 302.
Intervii'iit dans la suceessinn de 3lantouc, 330. A part aux dépouilles de Coneini, 4411. Intervient dans l'alTaire de Savoie. 404 et suir. Nomme cardinal de due de Lorine. 429.
1*AUL{ji:as. carsisai. de saist-), l'un des juges du divorce du Philippe-Auguste ; III, 470.
PACL (ls esEVAUsa) ; floUille française qu'il commande dans le golfe d»
Naples ; XIV, 366.
PAULET IrsADLEs) , financier soui Henri IV: munte l'impAt nommé Paulette; XIII, 234.
PAULETTE (la) ; ce qu'est cetimpdt:
XIII
PAULICIKNS, réformateurs ; leur* opinions répandues dans l'Orient; ont donné asile aux Albigeois persécutés; IV,
PAULIN (le ïirÆETE se), chef protestant dans le {.auguedoc: XI, 322, 3S8.
Est nommé par le parti gouverneur de Montauban, 461. Donné pour conseiller k Damville: XII, I».
PAVIE (bataille de), gagnée par les lirutenants de Charlcs-Quiiit sur François I": X,33.
PAVILLV (EisTAcuE de), carme, lit au dauphin les doléances de runiversité ; VII, 233. Réformes qu'il propose, 234, Son épre sermon au même prince . 2S9.
Son discours au roi , 261. Expose au duc de Bourgogne la détresse de Rouen, 335.
PAZ (piEREE DE LA) ; ddiiger qu'il court à Seminara; IX, 187. Poursuit d'Allègre, 282. Contenu par Bayard au passa^ d'uu pont, 287.
PAZZI (LIS) ; leur conjuration à Florence ; ciivouragée par 'le pape ; VIII, 483. 486. Parti qu'eu tire Louis XI, 140,
PECQüIGNY ( jEAS DE ) approuve , au nom des nobles . les demandes présentées aux états généraux par l'évéque de Laon ; VI , 171 Délivre de prison le roi de Navarre, 182. Bat l'armée provinciale de Picardie : échoue à Amiens, 198, 199.
Il sauve le comte de Longueville, 201.
PECQÜIGNY ( TRAITÉ DE ) entre Louis XI et É Imiard IV; VllI, 434.
PECQÜIGNY (EE DIX DE) est aide de camp de loiuis XV ; XVI, 498.
PEGNARANDA (le coete de) , négociateur ospugnol : élude la paix avec la France : XIV, 384. 586, 44)7, 429.
PEI.AGE, cardinal d'Albano, légat du pape à la cinquième croisade : refuse de n'prendrc Jérusalem en échange de l'Égypte : son insolence; il excommunie Jean de Brienin': IV, III. Il conduit l'armée au Caire où elle capitule, ib.
PÉLEllIN.VGE CRATU) en terre sainte; prélude des iToi.sades ; II, 471, 472.
PELHA4I (hisri; est chef du ministère anglais: XVI, 494.
PEÙ.EVE (LE r.ARDisAL) est de la ligue ; XI], 21 i Ses ellorls pour la faire approuver publiquement par le pepe,
PEN
S23, 324. Ses rapports avec le pontife, 508. Répond au nom du clergé au discours d'ouverture des états de Paris, XIII,2S. Conférence h laquelleil assiste, 51. Ses eibortalions aui étals. 41 . Engagements qu'il signe. S6. Sa mort, 71.
PELI.ICIER (soiLucaF.), lettré protégé par François I" ; X, 1 19.
PELLISSON, consulté par Louis XIV sur la rédaction de ses mémoires ; XV , 74. Son arrestation. 88.
PELOUX (ce sise dfs); proposition de Charles Quint qu'il porte en France; X,2Sô. 2H4.
PE.MHROKE (iiiciiAaD de), maréchal d'Angleterre ; soulevé contre Henri III ; sa mort: IV. 234.
PEMBROKE (ee coxtf. sf.) prend la croii: V, 51t. Ballu par les Écossais; V, 370. 271. Fait capiliiler Gaveston. 317.
PEMBROKE ( LF. COMTE de ) est donné pour lieutenant à Robert d'Artois ; VI , 33. Assiège Rennes. 34. Défend Aiguillon. 55.
PEMBROKE (le comte de) amène des troupes au prince de Galles. VI. 391. Ses opérations 397. Il enlève la duchesse de Bourbon. 506 Fait partie de l'armée du prince, 507. Sou coinbal corps à corps, 508. Renforts qu'il prépare en Anglelerrc, 323. Sa flotte et son armée sont anéanties à la Rochelle; il est fait prisonnier. 533 à 535. Est nommé en Galice, 535,324. Attaque les Flamands; est tué. 556.
PEMBROKEilf. COMTE de), négociateur de Henri IV en France ; VII, 170.
PEMBROKE (LE COMTE de), assiste aux états de Tours; XIII. 33.5. Renforce Marguerite d'Anjou , 375. Se réfugie en Bretagne. 376. Édouard espérese le faire livrer. 438.
PÉN.ARD, gardien du duc de Guise ; le laisse évader; XI, 489.
PENAUTIER, receveur général du clergé : compromis dans le procès de la Brinvilliers; XV, 380.
PENDERGRASS dénonce un complot contre Guillaume III, XV, 467.
PENIS, frundeur.agite Paris:XIV.5l7.
PENNA I.OS.A (le coMXASDEin), envoyé à Charles Quint pour lui annoncer la capture de François I*'; lettre que lui remet le roi : X. 57.
PENTHIÈVRE (lEAS LE SLOIS. COMTE de). Otage de son |>èreen Angleterre: VI, 163, 247. Sa délivrance ; son mariage avec la fllle de Clisson, 409, 504. Traités
ui stipulent ses intérêts ; VII, 38. 73,
3. Intrigue où il seconde le duc d'Orléans, 110. Sa mort, 141.
PEP
PENTHIÈVRE (oLiviFa . comte de); son mariage; VII, 170. Leduc de Bretagne lui déclare la guerre, 233. Arrête ce priucoen trahison; est forcé de le mettre en liberté, 353.
PENTHIÈVREfjEAS de), comte de Périgord, commande l'armée royale: ses succès en Guieimc; Vil, 319, 330, Ville qu'il réduit. 331.
PENTHIEVRE (de aocRaos, comte ai); scs vertus ; XVI, 36'2. Sa bravoure à Dettingen , 489. Un seul de ses enfants lui survit ; querelles d'étiquette à son mariage et au sujet de son (ils ; XVII. 32, 33. Faveur que lui accorde Louis XVI ; 450. Mariage de sa tille, 475. Ses libéralités. 556.
PEPIN (L'AsetEs) prend parti pour Qothairc ; 1 , 353. Conseiller de Itegoberl; scs possessions, 359. Perd Chrodoald, 260. Maire du palais, 267. Le roi lui relire sa cooflauce, 269. Retenu en exil, 273. Reprend son poste : il meurt , 376. Abaissement de sa maison , 387. Son héritage recueilli par Pépin d'Héristal,
PEPIN d'HÉRISTAL; I, 259, 295.
Relève le parti des grands en Austrasie; marche sur la Ncustrie; sa défaite, 395 à 397. Ses alliances ; traite avec Waralo ; sa victoire à Tcslry, 398. 299. Il rend héréditaire sa charge de maire du palais; son triomphe est celui de la haute aristocratie ; ses domaines ; son titre ; son pouvoir ; sa résidence ; ses fils ; lois qu'il leur donne ou destine: part cm'il fait aux grands qui l'ont secondé, w3 à 504, 308, 309. Ses victoires sur les Frisons; il assemble les comices nationaux; fait proclamer Clovis III; sa bigamie; sa^erre contre les Allemands ; sa maladie ; il appelle Grimoald c|ui est assassiné, et il le venge; à qui il laisse le pouvoir; sa mort ; ses dernières dispositions, 306 à3l2.
PEPIN LE BREF, roi de France ; son lot dans l'héritage paternel ; prend possession de la Bourgogne ; arme contre Grifun ; le dépouille ; bâties Aquitains ; puis les Allemands; difficulté des débuts de sa domination : il proclame Cbildéric III. 334 é 336. Règlements religieux qu'il établit par le concile de Soissons; seconde son frère en Germanie. 337. Rappelé en Aquitaine ; y réduit Hunold, ib. S'empare de l'Austrasie ; dépouille les fils de Ctrloman ; met en liberté Grifon ; soulèvement de ce prince ; il le poursuit ; bat la confédération des Saxons; envahit la Bavièje ; y fait la paix ; en ramène Grifon, 339 à 341. Dépose Cbildéric ; con-
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suite le pape et est proclamé roi, 3il à 342. Silence des contemporains sur l’importance de xetle révolution ; sur le caractère. les projets, la politique du nouveau roi; fausse anecdote sur son courage et sa force physique. 544. Établit pour son avantage personnel, en laveur de l’Église, le droit de déposer et de choisir les sou^eraiDs; appelle les évéques aux assemblées nationales ; renouvelle le rit hébraïque de l’onction sacrée ; reçoit le saint chrême d’abord de saint Roniface, puis du pape Étienne II ; remet le sceptre aux mains des prêtres; ehange l'époque des conciles nationaux, 3111, 347. Ses ca-
Situlaires; leur esprit casuiste, 347 à 49. Son zèle pour l'accroissement du pouvoir ecclésiastique, 351 et suiv.
Comment accueille le pape Étienne ; reçoit le titre de patricc romain ; convoque les comices ; n’a point d’égard pour la mission de son frère Carloman ; le retient en France ; force Astolphe à la paix ; revient chargé de butin, 353 à 353. Rappelé par les instances du pape et par une lettre dv saint Pierre iui-mëine ; passe de nouveau les Alpes ; fait lever le siège de Rome; assiège Pavie; réduit Astolphe; fait rendre à l’église de Rome les provinces restituées par les Lombards, 338 Sa guerre contre les Saxons ; tribut qu'il leur impose, ib. Enlève aux Sarrasins la Seplimanie ; prend Narbonne, 358, 359. Convoite l'Aquitaine, 401. Ses prétextes pour attaquer son duc Guaifer; la réunit à la couronne; sa correspondance avec le pape . document historique conservé, 361 à 363. Ses ambassadeurs arrêtent les Lombards. 364.
Sa maladie; il intercède les saints ; fait le partage de son royaume ; meurt : obscurité qui enveloppe son règne ; l'hisloire de la nation disparaît comme la sienne ; lé^nde. 366 è 368.
PEPIN, neveu de Charlemagne et flis de Carloman ; sa fuite ; 1 , 376.
PEPIN, 61s de Charlemagne, b^tisé et sacré roi de Lombardie, I, 403. Entre en Bavière, 418. Fait la conquête de l’istrie et de la Liburnie, 431. Part qu'il prend à la guerre contre les Huns , 432, 433. Envoyé au devant du pape Léon.
451. Marche sur la frontière de Bénévent, 454. Ses succès. 437. Lot que sou père lui destine, '408. Fait la guerre en Corse, 470. Ses échecs à Venise; en Toscane; en Corse , 472. Est repoussé de Venise ; sa flotte est battue par celle des Grecs, ib. Sa mort. 473. Ses enfants. 474.
PEPIN, bâtard de Charlemagne, conspire contre lui; I, 434. Est jugé,
PER
condamné A mort , et tonsuré , 43S.
PEPIN, deuxième 61s de Louis le Débonnaire; 11,7. Chargé du gouvernement de l’Aquitaine, 12. Reçoit le titre de roi, 16. Épouse Ingeltrude ; part pour l’Aquitaine, 24. Seconde son père contre les Bretons , 27. Se rend aux états d’Aix-la- Chapelle ; est envoyé contre Aizon ; son retour, 29 à 51. Donne le signal de la révolte contre son père, 36. Son départ, 38. Il signe la sentence du mort de ses partisans , 42. Avances que lui fait Bernard, 43. Ligué avec ses frères ; leurs succès , 44 cl suiv. Blâme l’emprisonnement de son père, 48. Marche pour le délivrer, 49. Le seconde contre Lotbaire; son lot augmenté, 51, 52. Puis réduit au pro6l deCharIcs le Cbauve,53. Se soumet, 54. Promet de protéger son jeune frère , té. Sa mort, 55.
PEPIN II, roi d’Aquitaine; son couronnement ; il est attaqué par son aïeul ; 11, 55, 57. Allié de Lotbaire, 62, 66. Lutte avec Charles le Chauve, 63 à 65, 68. Défait à Fontenay , 67 , 68. Soutient la guerre en Aquitaine , 72. Abandonné par Lotbaire. 74. Dépossédé par le traité de Verdun. 74. Défend victorieusement Toulouse; ligué avec Guillaume de Septimanie ; bat une armée neustrienne ; sommé par les États de l’empire de uitter 1 Aquitaine ; s'y maintient, 76 A 8. En obtient par la paix la cession presque entière, 80. Ses vices ; mécontentement de scs peuples, 81. Ses grands se donnent A Charles ; il est sauvé par Abdéramc , 82. Est tonsuré et renfermé dans un couvent; son intempérance, 91.
S’échappe; retourne en Aquitaine, t'6.
Son parti s'y maintient, 94. Secondé par des Normands et des Sarrasins ; scs vicissitudes ; ses dévastations ; il meurt en prison, 94, 96, 101, 119 à 120.
PEPIN, flIs de Bernard, roi d’Italie, SC range du parti de Lotbaire ; il, 62.
PEPIN DE BARI ; mission dans laquelle il seconde le roi de Naples; V, 166.
PERALTA seconde Navarro (Pictro) ; IX, 270.
PERAULT (te raêsiDEST), intendant de la maison de Condé ; son arrestation ; XIV, 447.
PERCEVAL , ingénieur, tué au siège de Thionville ; XIV, 311.
PERCY (TBOixs), comte de Woreesler, aux prises avec tes Français ; empêche la révolte de la Rochelle, ne peut sauver Poitiers ; aci'ompagnc le duc de Laneastre ; >’l, 3ü5, .i06, 323. 325 , 332. Es lieutenant du duc de Buckingham . 389.
PERCY {Hxxai;, comte de Nortbum-
berlan4; protecteur dé Wtekieff Tl,* 348. Ramène Richard 11 è Londres, 383, Opposition qu'il fhit dans le parlement ; prend part à l'adminUlration , 808. Débite de son fils; VII, 9. Négociateur k Amiens, 43. Persécuté par Richard, 106.
Prend parti pour Henri de Lancastre, 107. Son soulèvement ; sa fuite, 168. Il invoque le secours de la France, 171. Sa mort. i09.
PERCY (aoTSPi n) perd contre les Écossais la bataille d'OUerbourn; c.vt prisonnier ; VII. 9. Condamné k l'etii, 106.
Est tué. 137.
PERGOLA (asgsJ assiège Rome; VII,
PERICARD, secrétaire des Guise ; est arrêté: XII. 388. Ses interrogatoires. 399.
PÉRIGORD (iK COITE DE); secours qu'il amène à Dille-Jourdain ; est pris avec lui ; VI, 48, 46.
PERIGORD (AScatisiCD. vicaire ae) ; sa condamiiatioii à mort; sa fuite; son fief confisqué ; VII; 96,
PÉRIGORD (le conx de) bruit d'em- ^isonnement qu'il accrédite; XVII.
PERRIN WAERBECK. fils naturel d'Edouard IV d'Angleterre ; rôle que sa tante lui destine : IX, 131. il réclame le trône; son supplice. 217.
PEROSA (lb coite de) arrête Victor- Amédée : X\'l, 578.
PERPÉTUE (soEca) ; son emprisonnemenl: XVII, 89.
PERCHE (LE covTL DE), maréchal de Louis de France en Angleterre ; battu à Lincoln ; est tué ; III. 327, 328.
PERROT LE BEARNAIS, châtelain de Cbahuet; ses brigandages, VI; 804.
Seconde Arundel , 81 L
PERRUSSE (nEGToa), prévôt des marchands. appelé par Henri III; XI, 321, Destitué par les Seize, .329.
PERSAN (LV SABos DE): son procès; Xlli . 419 , 420. Prisonnier à la Marfée, 423 424.
PERUSSEAC (le rèsE), jé.suite, confesseur de Louis XV ; sa circonspection k la maladie de ce prince; XVI 801. La favorite demande son exil, 819. Sa longue inquiétude. 817.
PERWEISS ( HF.SBi DE) est élu évêque de Liège; Vil, 819. Il assiège son compétiteur, 199. Perd la bataille de Hasbain ;
PESARO (JEAS). ambassadeur de Venise: traité qu'il fait avec Louis XIll; XIII. 402.
PESCARA (AirnosBE d'atalos. iaboiis de), prisonnier à la bataille de Ravenne;
TX , 380. Entre k Milan, 404. Déféml le Milanais contre Lautreo, X, 13. Pourquoi quitte l'armée . 36. Son retour en Leni-' hardie, 37. Ses manœuvres pour bloquer Bunnivet, 38. L'attaque pendant sa retraite , 59 k 40. Le pape lui écrit pour empéefarr l'invasion de la France, 48.
Son empressement à contrarier Bourbon, 42 à 44. Prévenu par Je roi k son retour en Lombardie ; se disperse dans les places. 46. üù prend position, 47. Poui^ quoi n'est pas poursuivi, 48. Sa faiblesse; son dénûment 48 , 49. Réussit i entraîner l'armée sur Pavie, 8i. Il gagne la bataille de ec nom , 83 à 86. En désaccord avec Bourbon et l.aniioy. 68. Il veutgarderFrançoiseD Italie, iô. Trompé par l.annoy , 70. Complot dans lequel il feint d'entrer et qu'il dévoile; sa mort. 71 k 73.
PESCIOLINI commande lechiteaud'If pour Médicis; XIII, 138.
PETERBOROUCH (LoaD) ; son expédition en Espagne ; s'empare de Barcelone : XVI, 4o, 44. En fait lever le siège, 82. Ne peut vaincre l'indolence de l'archiduc , 66. Quitte la Péninsule, 67. Ses talents . 126. Contribue à la chute d'Alberoni, 384.
PE'IIT (JEAS). docteur en Sorbonne; attaché Â l'ambassade en Italie; VII, 179. Justifie par écrit et dans un sermon , en présence des princes, le meurtre du duc d'Orléans. 190 à 193. Par qui réfuté, 298 et suiv. Sa mort. 329. Son apologie condamnée en Sorbonne, 273. Ses doctrines déférées au concile de Constance , qui casse l'arrêt précité , 302. ,303. L'évéque de Paris le révoque, 332.
PETIT-.UESNIL, ministre de Charles VII ; VIII, 69.
PETIT (gviluiiie), confesseur de François !•' : encourage son goût pour les savants et les artistes; X, 118. Conférence qu'il prépare pour discuter avec Méinni'litun. 170.
PETRARQUE, l'oracle de son siècle ; ses elforts pour rappeler le pape en Italie ; VI , 269. Ses éloquentes attaques contre les scandales de l'Église ,344.
PÉTRONILLE de Guienne ; son mariage; III, 218 cl suiv. Confiée k son futur époux. 230.
PETRUCCI , l'un de assassins de Coligni : XI, 418.
l’EZ.Vi (LE lABgns de) , nommé ministre à la plaie de Cl|igny ; XVI! , 868.
PFYFFER, général suisse; troupea qu'il dirige sur l'Ile-dc-Francc ; XII, 92. Leur arrivée à Meaux, 94. Levées qu'il fait pour la ligue ; 218.
PHI-
PHARAMOND'; doutes sur son eiîstencc; 1,111, 112.
PHELIPPE.AL'X (l'Àiit) ponrsuit Fénelon ; XV. i9i.
PHILIBERT (stiirr) , fondateur de l’abba^re de Jumiègcs ; I, 286. Prend Mrti contre Ébroin ; est eiilé par saint Ooen. évéque de Rouen, 21U.
PHILIBERT I", duc de Savoie; Charles le Téméraire lui fait espérer la main de sa fille ; VIII , 578. Emnuseade
au'il évite , 4M). Est sous la protection e Louis XI . 452 , 455. Sa paix avec les Suisses 453. Scs oneles veulent le dominer , 488. Lieutenance que lui donne Louis. 489. Luttes pendant sa minorité; IX. 13. Sa mort. 25.
PHILIBERT II , duc de Savoir; son avènement ; son traité avec Louis XII ; promesse qu'on lui fait : IX, 221. Réception qu'il fait au roi, 223. Son traité avec lui, 243. Leur froideur; par quoi causée,
PHILIBERT de Savoie : son mariage avec Julien de Médicis ; IX, 486.
PHILIPPA de Flandre: son mariage stipulé avec Édouard !•' d'Angleterre ; V , 161. Son arrestation ; sa captivité en France ; sa mort ; accusation d'empoisonnement, 162.
PHILIPPA d'Avesnes ; son mariage stipulé avec Édouard III d'Angleterre ; T, 4l6. Ce prince l'appelle auprès de lui. 496. Elle reste en Flandre, 506. Son retour en Angleterre, 515. Est présente k l'entrevue avec le comte de Flandre ; VI , 80. Obtient la grAce des six bourgeois de Calais. 83,
PHILIPPE I*r roi de France; lonneur de son règne ; II , 400. Éclat de fa chevalerie sous lui, 402. X'a point compris qu'il devait être le premier chevalier du royaume , 407. Sa naissance ; est sacré A Reims ; serment qu'il prête ; formule d'élection que prononce l'archevêque, 438. Agé de sept ans A la mort de son père. 461. Son avènement n'est point contesté, 464. A pour tuteur le comte de Flandreipourquoi son nom grec; tranquillité des sept premières années de son règne ; chagrin que lui donne le second mariage de sa mère ; donations au couvent de Ila.snon qu'il confirme, 468 A 467. Sa minorité encourage l'ambition de Guillaume, 475. Sa nullité duc plutêt aux institutions de la monarchie qu'A lui ; abandonné A lui-même A la mort de Baudouin ; ses dérèglements ; trafique des l'ignités ecclésiastiques ; sa soumission au pape A ce sujet, 497 et suiv. Ses défauts ; sa faiblesse ; remon-
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trances amères ; menacA et censures qu'elles lui attirent de la part d'Hildeorand. SOI A 504 et suiv. Il seconde la comtesse de Flandre ; est vaincu rès de Cassel ; son mariage , 512 k 14. Sa rivalité avec Guillaume; son indolence contraste avec l'activité de l'empereur et du conquérant; son train de vie sédentaire; envie que lui inspirent les succès et la gloire de son vassal, III, 17, 18. Il estl'appui des mAcontents que celui-ci excite; ligué avec eux ; son succès contre Guillaume, 20.
Médiateur entre lui et son fils Robert; ne prend point part A la ^erelle entre l'empire et le sacerdoce. 22, 23. Lettre que fui écrit Hildebrand; sa soumission épuivoque. 26, 27. Son sommeil au milieu d'une époque d'activité; son embonpoint; ses expéditions militaires ; sa fbite au siège du chAteau du Puiset attribuée A un miracle ; veut répudier Bertbe; recherche Emma de Sicile; n'a de puissance que par l'idée féodale du devoir; A quoi elle se réduit, 32 A 34. Eu dissension avec Guillaume, 37. Comment attire l'attention sur lui, 47. Acquiert le GAtinais, 52. Son mariageavec Bertrade , comtesse d'Anjou ; double guerre et brouilleries qui en résultent; A quoi tient le crédit qui lui reste; sa maison, sorte d'armée; comment en dispose; vend son secours au sire de Bretcuil; attaqué parle clergé; concilequ'il convoque; il est excommunié, 58 A 61, Déféré au jugement do concile de Plaisance. 64. Puis de celui de Clermont, 65. Comment se soumet A l'anathème; indulgence du pape pour lui, 67, 68.
Est reçu en grâce; par quelle déclaration. 70. N'est point assez riche pour acheter les seigneuries des croisés; en quelles mains elles passent, 71. Attaqué par Guillaume le Roux; son apathie, 77, 78. Vainement invoqué par Élie, 79. Ce qu'est son règne: A quoi se réduisent les fonctions royales: s’associe son fils; motifs qui le déterminent; étendue de ses domaines, 84 A 86. Sa leltreaii roi d'Angleterre, il la désavoue ; abandonne A Louis tout le gouvernement: vains efforts du clergé pour rompre sa liaison avec Bertrade; comment ,se réconcilie avec l'Église ; sa visite à Foulques le Récbin, 89 A 96. Affront que lui fait le comte de Poitiers; il ne peut en tirer vengeance ; tenu en échec par la seule lourde Monihéri. 91, 92. Excommunié par le concile de Poitiers, 95. Achète la vicomté de Bourges, 97. Ne s'op|>ose point A la conquête de la Normandie par le
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roi d'ÀDgleUrrt; donne sa fille en mariage à Boèmond , prince d'Anlioche ; lettre que lui adresse l'empereur Henri IT; son insouciance pour les affaires
Publiques, 107 et suiv. Humilité avec aquetle il se présente au pape; démélés que lui cause fa possession de Bourges ; sa mort en habit de bénédictin , 1 11, 112. Son règne n'a été qu'une longue anarchie. lU. Ëst resté étranger au -progrès de la science, 120.
PUILIPPK 11 (tictsTE), roi de France, change la confédération féodale en monarchie ; II, 298. maîtrise le système féodal en l'adoptant. 309. Supprime la commune d'Ëtainpes, autorise la corporation des tisserands; II, 13. Chartes de communes données par son aïeul et confirmées par lui, 48, bo. Conquêtes sur Jean sans 'Terre; grande illustration de son règne. 211. Epoque de sa naissance, 320. Comment son père veut le marier, 337. Est associé à la couronne; sa maladie, il est couronné, 3U3, 364.'Sa conduite è l'égard de son père mourant, 360. Disproportion, au moment de son avènement, entre la couronne de France cellcd'Angleterrc.üOitetsuiv. Le premier desCapétiens préconisé par Thisloire contemporaine; pourquoi; d'où son surnom; gouverne à quatorze ans; sa ferveur religieuse ; il débute par persécuter les juifs, les dépouiller et les bannir: son édit contre les jurements. 371 à 373. Sa pénalité capitale contre toute personne qui s'écarte de la foi ; sur qui il tourne scs premières armes; son orgueil; ses idées romanesques sur la nature de son pouvoir; épouse Isabelle de Uainaut sans consulter sa famille; se fait couronner avec elle; mécontentement qu'il excite chez les grands; intervention de Henri II, 370. Pacification générale; garanties réciproques que se donnent les deux rois, 376, 377. Jalousie de son autorité qui l'éloigne des grands tassjui; leur ligue contre lui; hostilités; secours de Henri au court mantel ; emploi des Brabançons; succès des deux rois; congres de Benlis; acquisition au domaine royal du Vermandois etd'uncjiart de la Flandre; nouvelle paix, 374 à o80. Par quoi sont préparées les conquêtes de ce règne, o8l. Règle le douaire de sa sœur Marguerite,, 382. Part qu'il prend à la destruction des ColeruHx, 384. Scs démêlés, hostilités et traités avec les comte de Flandre et duc de Bourgogne; son entrevue avec le roi d'Angleterre; il réclame l'hommage de Raymond de Toulouse , le douaire de Slargucrite , la
garde-noble des filles de Geoffroi; trêve qu'il emploie en apprêta de guerre. 387 à 392. Ses mouvements; Richard se montre son partisan; il prend la croix; prétexte qu'il saisit pour commencer la uerre; ïe rend maître de l'Auvergne et U Berry; en sort ; ses conférences avec Henri; il reçoit l'hommage de Richard; leur étroite alliance: il Tacceuille à sa cour; conditions qu'il fait à Henri rejetées; il prend le Mans; puis Tours; soulève les Bretons ; force son rival à la paix, 394 à 399. Jérusalem lui est offerte. 403. Naissance de son fils: ses apprêts de départ pour la terre sainte; ses dispositions fiscales; établissements d'une dime satadine, 410. 411. Ses exigences è l'égard de Richard, à la mort de Henri II; assemblée de Paris: serment qu'il prête; a qui laisse le pouvoir; sa convention de garantie réciproque avec Richard; sa marche; ses rapports avec Gênes: il y retrouve le roi anglais, et le prévient a Messine: pourquoi séjourne en cette ville, 4l4è 425. Comment offensé par Richard, 420. De quoi accusé auprès de lui; leurs explications ; leur traité; ses largesses; son arrivée à Acre; pourquoi refuse de donner l'assaut;
firotége Montferrat ; discordes et rivaités dans son camp; sa maladie: les conditions qu'il fait à Saladin; capitulation d'Acrc ; massacre auquel il ne prend point part ; sa rivalité avec Cœur de Lion éclate; ses partisans; il se détermine à partir; ses arrangements avec son rival; sa route; son entrevue avec le pape; il arrive à Paris; son départ n'a point affaibli les croisés, 421 à 429. Ses récrimations contre l'Anglais, 430. Sa jalousie ; son désir de vengeance ; son soin de se concilier l'Église; preuve de zèle qu'il lui donne ; supplice de quatrevingts juifs; ses dispositions de guerre, iôTkiiO. Sa négociation avec Jean sans Terre; lutte qu'il suscite au Midi; il fait le partage de la Flandre; acquiert l'Artois ; apprend la captivité de Richard; envahit la Normandie; est secondé par Jean sans Terre; ses succès divers, 440 à 442. Ses négociations pour que l'empereur retienne son rival; avertit Jean qu'il est délivré; trahi par ce dernier; aux prises avec Coeur de Lion; leur armistice, 443 à 449. Il embellit, pave et assainit Paris; y conduit des eaux pures; agrandit son enceinte; son mariage avec Ingerburgc; son aversion pour elle; il fait prononcer son divorce; scs négociations avec Rome; son mariage avec Marie de Meranic, malgré la menace d'excom-
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municalion; ses exactions, ‘MO à M9.
Scs rapports avec Richard; ils traitent ; puis la guerre éclate; ligue eontre lui; sa position périlleuse en Flandre; satisfactions et otages qu'il donne au comte Baudoin, 452 a {50. Il favorise les prétentions à l'empire de Philippe de Souabe, 4bT, Confédération qui le menace; il vend aux juifs leur rappel; hostilités à son désavantage; injonctions que lui fait le pape: trêves qu’elles amènent; démêlés qui la suivent, 4'i7 à 459. Prétendu trait de grandeur d'dme i|u'on lui attribue ii la mort de Richard, 400. Sa sujjériorilé sur le successeur de ce roi, 40o. Lejeune Arthur lui est eonfic;il reprend les hostilités en Normandie et les suspend; eondilioiis qu'il fait à Jean; il entre on Bretagne: soupçons qu'il inspire au parti du jeune duc: il fait la paix: pourquoi; ses démêlés avec lacour de Rome au sujet' de son mariage; est frappé d'interdit; chasse les prélats qui s« soumettent au pape; il fait emprisonnerl:igerburge,sa hauteur; ses exactions; eCfel de l'interdit; lepftpc consentàfairc
i'uger la question de divorce; il se soumet ses conditions: il fixe les privilèges de l'université de Paris; à quelle occasion, 464 k 409, Ses négociations avec ses futurs juges; se résout brusquement à reprendre Ingerburge , 470. Invoqué contre Jean parles feudataires du Midi; renouvelle avec lui les traités; le somme de comparaître devant la cour des pairs; envahit la Normandie; fait épouser sa Bile au duc Arthur; reçoit son hommage; lui confie dt-s troupes, 47!i à 478. A sa mort envahit la 'Touraine, 479, 480. Kntre en Poitou; revient en Normandie; reçoit l'hommage du comte d'Alençon, force Andclj' et le cbkleau Gaillard; repousse les injonctions du pape; assentiment écrit qu'il obtient de ses barons ; explications pacifiques que lui donne Innocent; fait U conquête de toute la Normandie; scs lieutenants prennent possession de l'Anjou, du Poitou, de la Touraine; il achève la conquête,de ces provinces; revient présider au jugement de la cour des pairs qui dépo.s.séde Jean de ses domaines en France; jugement sans précédents et qui n'a point été conservé; sa tournée sur la Loire; force Jean à signerune trêve; ses tournées à la tête d'une armée, 481 à 491. Ses démarches contre Othon; IV, 496. A étendu la France iraf/onne, 40S Innocent l'exhorte à faire la guerre aux hérétiques, S67. A déposséder Raymond de Toulouse, b09. Préoccupations qui
l'cn détournent, t’6. Sous quel prétexte abandonne Ravmond. 512. Ses vassaux i la croisade. ol4. Pourquoi en reste témoin inactif; gloire de son règne ; preuve de respect pour les droits des citoyens qu’il donne à l'occasion des fortifications de Paris ; dans quelle pensée a relevé la juridiction de la cour des pairs; ordonnance de lui à laquelle concourent plusieurs seigneurs : il s'appuie sur eux pour résister à Rome ; ils soustraient les fiefs aux tribunaux ecclésiastiques; sa vigueur à l égard des évêques; impose du respect k Innocent III; son amourdes études, sa protection, sa libéralité font de Paris une nouvelle Athènes ; il favorise les romans de chevalerie; arme son fils chevalier: romans et poèmes qui paraissent de son temps; il donne une existence historittue aux douze pairs de Charlemagne; fait épier Tensrignement tbéologique de Paris; ordonne le supplice de plusieurs docteurs; désarme ainsi le pape; fait briller des bérésiarqiies: n’est ni en paix ni en guerre: IV. Sait. Protège Frédéric II; sa convention avec lui : jalousie qu’il excite parmi ses grands feudataires. 14, 13. Réduit le comte de Boulogne; se dispose à tenter la conquête de l'Angleterre : assemblée qu'il tient; ho;nniage et serment qu'il reçoit; son soin à se proclamer défenseur de la religion; à motiver ainsi son attaque contre Jean ; sa réconciliation avec Ingeburge; est sommé de mettre à exécution la sentence d'excommunication portée contre Jean ; grand armement préparé à Boulogne. 16 a 20. Injonction que lui fait le légal Pandolphe derenoncer k son entreprise; conseil qu'il reçoit d'attaquer la Flandre, 22. Pourquoi ce projet sourir k ses gentilshommes; son dessein d'abattre Gand; comment contrarié: pourquoi sacrifie sa flotte; villes qu'il pille, rançonne ou incendie ; habitants vendus eonime esclaves; il licencie son armée. 24 k 26.
Double orage contre lui en Flandre et dans le Poitou; oppose son fils k Jean ; marche au nord , gagne la bataille de Bouvines ; son retour triomphal k Paris, 29 k 38. Il recommande au pape le comte de Toulouse.
!i0. Intercédé pour celui-ci par le roi d'Aragon, 63. Sa victoire de Bouvines est plus féodale que nationale; elle établit la supériorité du pouvoir monarchique sur celui des grands comtes , 71.
Comment est amené à confondre cette action civile avec l'action religieuse qui agit sur le Midi;inOuence qu'il acquiert
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dans eett« contrie; n'i plus rien à démêler avec OtboD ; donne main-levée de la conBscation du comté de Flandre ; s'assure le comté de Boulo};ne ; accorde une trêve k Jean ; paix avec des seigneurs; il paraltavoirperdude son activité; apporte indirectement obstacle au lèle des croisés du Midi, 72 é 75. Montpellier se donne à lui ; il la prend sous sa sauvegarde, 77. Bécuse l'intervention du pape dans les affaires d’Angleterre: soumet la décision de ces questions à la cour des pairs ; comment fait soutenir la déchéance de Jean : se sépare de la cause de son fils, 86 à 88. Conseils qu'il lui dnniie: est excommunié par le légat, 8i), 90. Sa politique douteuse, 02. 95. Il refuse des secours à son fils, 9i. Keconoall Simon de Montfort comme son homme lige pour scs fiefs du .Midi , 99. Invoqué par lui , 106. Sun besoin de repos; scs trêves avec l’Angleterre. 107. Impét qu'il lève sur le clergé pour subvenir a la cinquième croisade, 109. Son fils part pour l'Albigeois, 1 1 1 . Il est sourd aux instances des comtes Raymond, 112. Invoqué par le pape.116.
Amaury lui offre scs conquêtes. 1 17. Son refus; comment motivé. 118. Le légat espère l'entraîner; déclin de sa santé, prévoyance qu'on lui attribue ; sa dernière maladie; ses voyages: ses travaux; ordre de ses finances: son testament; sa mort; ses enfants ; scs obsèques ; son portrait ; ses institutions; ne s'est point associé son fils, 121 à 128.
PHIMPPEIII, leHardi.roideFrance; supérieur aux princes anglais scs contemporains; III, 163. Sa naissance; IV, 32t. Son mariage avec Isabelle d'Aragon, 453. Serment que sa mère lui fait prêter et dont le pape le relève . 497. Il prend la croix , 507. Est armé chevalier, 5(B. S'embarque, 516. Alleinl de la peste, S22. Instruction que son père écrit pour lui, 524. Son règne presque inconnu ; V, 6. D'où son surnom : sa faiblesse ; son ignorance ; seule lueur de l'histoire sur son caractère, 7,8. Circonstances funestes de son avènement, 9. Sa vie est en péril; son testament; son favori, 10. Reçoit l'hommage de ses vassaux au camp de Carthage ; confirme les régents nommés
far son père : continue les hostilités, ib, I fait piller le camp des Sarrasins , 12. Son retour en France; naufrage de sa flotte sur les côtes de la Sicile , 14. Par quoi retenu dans cette Ile , puis en ('.alabrc ; mort de la reine, ib. Mo lugubre voyage k travers l'Italie; son entrevue aveele conclave, 15. Son arrivée k Paris; U dépose k Saint-Denis les restes de son
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p^; est sacré é Beims; fiefs dont il hérite ; importance du comté de Toulonso; en prend possession; prometaux Languedociens de respecter leurs privilèges; comment règle ks prétentions de l'Anletene sur une partir, de cet héritage, 7119. Secours qu'il fait passer au papa pour la terre sainte ; son projet de croisade; scs derniers débats avec Henri III; marche au midi avec une armée féodale; attaque et réduitir comte de Foii; le reçoit en gréce .21 à 24. Scs intrigues en Espagne . 25. Sa dévotion monacale ; sa société ; il reçoit l'hommage d'Edouard d'Angleterre, 27,28. Obtient du pape des concessions ecclésiastiques; lui remet le comtat Venaissin. 30,31. Réception qu'il loi fait en deçà des .élpes: n'assiste point au concile de Lyon, 3o. Son mariage, 55. Sa jalousie envers Rodolphe de Hapabourg; ses apprélsde guerre que le papa arrête. 36. Donne asile à la jeune reine de Navarre et fait occuper son royaume, 37. Veut l'unir à son lils aîné ; le pane consent qu'elle épouse le second de Æs fils , 3S. .Appelé au .secours de son lieutenant en Navarre. 40. Absorbé par des intrigues de cour. 40 à 43. Son invasion en Espagne ; ses deux armées , 45. Celle qu'il commande en personne; il est défié par Alphonse X; conditions qu'il lui fait, 46. Par quoi arrêté, 47. Soupçons qu'on lui insinue contre sou favori, fé. Raa^ semble encore des troupes; avance qu'il fait aux banquiers italiens de son royaume; sommes qu'il se procure; opposition que met le pape k ses desseins; il les abandonne , 48 à 50. Obscurité qui voile sa cour au moment de la fermentation de l’Europe ; mort de son fils aîné ; son favori accuse la reine d'empoisonnement; enquêtes sur cette affaire; supplice de Lanrosse ; il sollicite vainement du pape la déposition de l'évéque de Bayeux; ses ordonnances; il fixe les bases de l'organisation de l'ordre nouveau des avocats; il établit la vénalité des fiefs ; situation de la famille royale, 51 à 59 et suiv. Il accueille k sa cour le prince deSalernej arme chevalier son jeune frère ; tournoi qu'il donne; accident funeste; reproches que lui adre.ssc le pape, 60 à 62. Son traité avec Édouard; à quel sujet; ses négociations avec les rois d'Espagne; il réclame les infants de LaCerda; médiation du pape, 62 à 65. Son désir de faire la paix; entrevue projetée; son voyage dans le Midi sans résultat quant à rEspagne; influence qu'il acquiert en Aquitaine ; il fonde le parlement de Toulouse, 66 k 69. Bienveillance pour lui du nouveau pape
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Kirtin IT, 70. Désappronre la raptnra de sa mère avec son oncle de Sicile ; ce qn'il fait pour les La Cerda, 72. 73. Soupçons que lui inspirent les armements du roi d'Aragon ; prêt qu'il lui fait ; pouruoi; avertissement qu'il donne au roi e Sicile: médiateurs qu'il emploie; mesures défensives qu'il prescrit. 71, 75.
Sa nullité fixe les regards de la nation sur son oncle , 77. Sa conférence avec le roi de Naples; se rend en Aquitaine; fait attaquer l'Aragon ; reçoit l'hommsge du roi de Majorque : augmente les libertés des peuples ; se dispose è conquérir l'Arsgon pour Charles de Valois ; délibération de ses barons sur cette affaire. SI è 85 et suiv. Fait commencer les hostilités: fait célébrer le mariage de son bis aîné ; diffère son expédition: dispositions testamentaires d’Alpbonsc X en sa faveur; envoie le comte d'Artois en Espagne ; dans quel but 87 è 88. Marche sur l'Aragon ; est rejoint par le roi de Minorque ; ses opérations : sa pénible retraite ; sa maladie; sa mort, 90 à 97. Les grands seigneurs pendant son règne ont presque disparu de la scène, 99. Il a pesé tour à tour sur l'Italie et sur l'Espagne. 102. Sa veuve reste à la cour, ib. Inquiétudes qu'il a données è Édouard lOC. La erre commencée par lui continue, 1Ü8.
le occupe peu la France, 1 17.
PHILIPPE IV (lf. bf.i.), roi de France; son mariage avec Jeanne de Navarre ; il prend le titre de roi; V,58. 87. Il marche sur l'Espagne, 91. Son avènement en France , 99. Poids de son royaume dans la balance européenne; documents historiques de son règne ; sa beauté ; son caractère n'est point décrit par ses contemporains ; silence des chroniques sur les reines qui se trouvent à sa eour: il quitte le Midi; est sacré à Reims; faveurs particulières que lui accorde le pape ; sa parenté avec les souverains ses voisins ; son respect pour eux ; sentiments qu'il leur inspire: .sa guerre avec l'Aragon, 102 k loi. Ses rapports avec Édouard d’Angleterre; avec Pierre d'Aragon. 106 il 108. Son conseil retarde la paix. 108. II ne reconnaît point la trêve ménagée par Édouard , ses plaintes è ce roi ; son voyage au midi : il fait recommencer les hostilités contre l'AraTOn; son traité avec don Sanche de Castille ; ce qu'il stipule pour les La Cerda ; son entrevue avec Édouard; il accueille Charles de Saleme; méconnaît le traité qui délivre ce prince; fait arrêter les ambassadeurs du roi d’Aragon; envoie des subsides au roi de Minorque; continue la guerre, 111 1 111.
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Son administration intérieure n’est connue que par ses ordonnances; ce qu'il faut induire de leur teneur; caractère superbe, infl ’xible , inaccessible aux remords, que lui ont donné les légistes: ses idées d'absolutisme ; ses ordonnances avantageuses .au tiers état: ce qu'était la bourgeoisie; les clercs exclus des tribunaux et des professions de procureur et d'avocat : les juifs protégés ; rapports entre la carrière des légistes et celle des prêtres ; leur mutuelle jalousie; défianco que les premiers inspirent è Philippe contre le clergé, 120 à 123. Sécheresse des chroniques en ce qui concerne sa personne et ses actions; naissance de son fils aîné ; respect pour scs propres volontés; son opinion sur ses devoirs envers scs sujets: sa rapacité impitoyable: sa magnificence; il fait arrêter tous les marchands italiens établis en Franee*; sommes qu'il leur extorque; ses favoris; comment avilit la magistrature; en quelle circonstanca a sévi contre les juifs: organise le parlement de Paris ; règle les droits de vente des biens de main-morte; réprime l'inquisition; ne se met point à la tête de ses troupes du Midi; son voyage en cette contrée; il resserre son alliance avec don Sanche; règle la succession de Béarn; sa jalousie contre Édouard; ses conférences de Bayonne; impression qu'il produit sur les Aquitains; ne prend point part an traité de Tarascon ; inuemnité qu'il donne au roi de Naples; il ne ratifie point le traité ; feint de vouloir le faire annuler; dans quel but; ne veut pas promettre de passer en terre sainte ; subside qu'il perçoit même sur les fiefs de l’empire; réclamation de Rodolphe, 126 à 137.
Vainement sollicité par le pape de secourir les chrétiens de la terre sainte, 138. Amour que lui portent les sujets français d'Édouard, fil. Observe avec inquiétude l'agrandissement de ce roi, 112. 111. Sa détermination de l'attaquer; ses exactions; soulèvements quelles excitent en Normandie; comment il acquiert Valenciennes et Montpellier, lll, 115. Fait citer Edouard è comparaître devant son parlement . 115 . 11/ à 151.
Édouard se soumet à sa juridiction. 151. Il saisit la Guienne, 152, 153. Sa duplicité; il accuse Édouard de contumace, 151. Ce prince renonce i son allégeaneey commenta étendu son influence au midi et s'est assuré la possession du comté de Bourgogne : l'empereur élu s'engage à l'attaquer, 155. Difficultés qu'il suscite à son rival ; ses besoins d'argent ; il s'etnpare de la vaisselle plate de ses sujets;
pur
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ses négociations oxtéripurcs sont incon* nues, 1S7, 1Ü8. Promesses à son parti et au nouveau pape; scs mesures dciciisivcs contre Édouard, contre IVmpercur, Itil),
Ses défis échangés avec cc dernier
161. Il fait arrêter le comte de Flandre et sa fille; accusation contre lui; son aU liance avec Baillo): zèle de Bonifacc Vill pour lui et pour la paix; son attaque vers Douvres rompt un projet de trêve ; disposé à se réconcilier avec fAragun; se fait représenter au congrès d'Anagui; stipulations du traité en sa faveur; sa défiance envers Buniface.lOià 166. Voile qui couvre sa cour et scs conseils: il déjoue sans bruit 1rs desseins de son rivai; secondé par les frères Franzesi; privilège qu'il leur accorde; il altère les monnaies: il perd son aïeule: avances qu'à celte occasion lui fait Édouiird ; se refuse à toute pacification, 1U6 a 168. Sa politique égoïste funeste aux Écossais. 17U.
Frayeur qu’il inspire aux légats du pape; scs exactions nouvelles: bulle que fulmine llunifacc; origine de leur brouillcrie; sc regarde comme directement attaqué : dCTetid do sortir du royaume l’or et l'argent; réprimande que lui adresse Domface. 171 ù 17i et suiv. Est scion les historiens généalogistes . le quarante-cinquième roi de la monarchie, 179. Il convoque le premier les députés des communes de son royaume; pourquoi s^appuie sur la bourgeoisie: protège au dehors les sujets en lutte avec leurs souverains; ascendant de ses a rmes sur celles d'Édouard, cc qu'il prévoit de l'avenir: sa perspicacité; son adresse dans les négociations ; son syst> me de corruption ; sa résolution de sc venger tôt ou tard du pape; de quel côté dirige sa politique; il s'attache le duc de Bretagne ; le comte de Flandre lui déclare la guerre; ligue
Su'Édouard forme contre lui: comme il la énoue: armée qu'il rassemble; villes de Flandre qui l'attirent en celte province: il est appelé par le parti de la liberté: sa brillante armée; il ossiége Lille, 180 à 186. Prend celle ville, puis Courtrai et Bruges. 187 et suiv. Ses intrigues en faveur d’Albert de Hapsburg; les Gascons soumis, aumônes que lui fait le pape; la canonisation de saint Louis lui est annoncée; il sc fortifie en Flandre et menace Gand; armistice qu'il consent ; beaux résultats de cette campagne ; parti qu’il se forme dans Lyon ; alliés qu'il acquiert ; guerre privée qu'il autorise : barons fraoc-comtois soudoyés contre lui par son rival ; diversion qu'il « préparée en Écosse, 189, 194 II ac-
cepte la médiation de Bonifacc pour la paix avec Édouard ; partialité du pape our lui; U acc^'pte ses conditions, lüi à 96. Est rnis t a possession légale de presque foule fAquitaine; avenir que prépare h la France le mariage de sa fille Isabelle avec Édouard d'Angleterre; H secourt Albert, 197. 198. Son entrevue avec lui; s(*s relations avec la cour de Rome; il fait saisir le temporel de farclicvèque de Reims : son insatiable besûi d'argent ; scs exactions; il pressure les juifs rt les piéials ; la sentence du pape )'a dégagé envers ses alliés ; il abandonne les Écossais; il attaque le comte de Flandre: le relient prisonnier, et annexe son domaine à la couronne , 199 à Rumeurs publiques sur sa déloyauté: il les brave et se rend en Flandre Accueil qu'il y reçoit ; il y laisse un gouverneur cl est sourd aux plaintes que celui-ci excite, 206. Son orgueil ombrageux, 208. Le pape le met à la tête du parti guelfe, 209. 11 abandonne les infants de La Cerda; sa politique est secondée par Hume ; son dessein de sauver les Écossais; trêve qu'il oblicol pour eux par le traite d'Auières ; scs nouvelles discussions avec Boniface; offensé par te légal, son système de gouverner par les tribunaux et de sc venger judiciairement: ses confidents ; leur art d'accomplir l'injustice au nom de la loi ; enquête qu’il fait faire contre févéque de Painicrs; il le fait arrêter et accuser; demande au pape sa punition , 212 à 216. Bulle Auseufia fili,- reproches sévères que le pontife lui auresse ; ses débats a cc sujet; il défère sa querelle aux états du royaume: caractère cl composition de celte assemblée ; il ne lui coinmunique la bulle que par extrait, 216 à 221. Sa lettre à Boniface; doutes sur l'ordre qu’il aurait donné de brûler la bulle ; tenue des états ; lettre que chaque ordre adresse au pape ; le pape déclare le tenir pour excommunié ; la révolte de la Flandre fait diversion à sa colère , 222 à 22i. Il fait démanteler Bruges, 225. Effet que produit sur lui la défaite de Courtrai : modifications dans ses rapports avec Édouard; son éuergie; il résout de faire face à tout; il remplit son trésor et altère les monnaies; ses impôts ; il fait saisir le temporel des prélats qui se rendent à Rome ; son ordonnance de réformalion; ses mesures de police à Paris ; réorganisation dn Cbatclet ; répression de l'inquisition ; il rassemble une armée ; vend la liberté à des serfs et la noblesse à des roturiers;
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cnlrc en Flandre: ses forces ; il rappelle son frère d’Italie ; ses esrarmourhes ; Irève qu'il signe: son irritation à l’égard du pape;il favorise à Rome les Colonna, à S;\s griefs conlre Albert de Hapsbourg ; son empressement à terminer toute autre querelle que celle avec le pape; soulèvement de llordeaux contre lui ; scs négociations : son traité avec i!]dou«ird; il abandonne l'Aquitaine et les Kroysais:sa dissimulation à l'égard de Comyng; il s'apprête à lutter contre Runiface; il convoque le clergé de France; prélats qui répondent h son appel: charge iSogarct do porter la parole, iîôO a 2“>^. Modération de ses négociations avec te pontife: il est excommunié ; fait emprisonnrr les j»rétres chargés de la bmlc; convüfjiin une tiouveile assemblée de barons : reqiiél.s et accusations qu'il se fait présenter contre le pope, 2i<).
A qui il les nutilie; adhésion qu |1 obtient j ia convocation d'un concile général pour juger lîonifacc : prend sous sa pro^ lectÎMO tous ceux qui inlerjetteroieni appel au concile; le pape énuméré st s griefs contre lui et se dispose à i’excotnrnunier: il s\si prépiré ù le prévenir; il le fait arr«Uer : sou but atteint par la mort du pontife ; son orgueil blessé ; est vengé de lui: calme qu'il mot à se venger des riûmands : d'où Cette dilVén nce : il ne fait conlre ceux ci aucun elfort vigoureux avant d'avoir t> rrniné I jiffaire de Home. ^41 à ^40. succès divers; trêve qu’il consent ; sa pénurie, ses dépenses : S ‘S ressources Üsealcs: il établit la periooieité des parlements ; défend les guerri‘s privées: réunit à la couronne les comtés de la Marche et d'Angou> lême: scsconlÎJisaucle roi dcMiiiorque; il met un frein aux ex.uiions d< s inquisituirs; but de son séjour a Toulouse , liiquiétu'l * que lui diimic la prompte élection de b- noU XI : il le félicité, députes qn'il lui envoie; réponse qu'il reçoit. Accusé de reinpoisoii-
iieriuiil de ce pape; il favorise les comriiun. s: libertés qu’il accorde à ceiks du -Lniigiudoc en échangé de celles librement cons» mil s scs forces de terre et de mer: il fait Lclivrer le comte de llainaut; Mclolre de son aiiiiret génois lirimaldi; il rrmpoile la viclmre de Mons-enrmlle; il osMcgn lallc ; filil la paix; acquiert la l iandre française : elTt is intérieurs de celte guerre: Icmienlalion contenue par des suppüces; il lixe le prix des blés : ses rigueurs ; part qu'il prend à l'oi-ction de Uénr nt V: il poursuit la niéiuoire de llonifacc ; se cache
sous le nom de Nogarct; assiste au couronnement du nouveau pape. à 262.
Seigneurs qui raccompagnent: accidcDt cruel : faveurs que lui accorde Clément; mort de la reine : soulèvement qu'il punit: sécurité que lui laissent Édouard, Albert et le roi de Castille; il fait déposséder. puis déporter tous les juifs; il rétablit le titre de la monnaie: pourquoi; révolte du peuple de Paris: terribles exécutions; il inodiHe son ordonnance monétaire; il rétablit le combat judiciaire; dans quel but; débats et négociations avec Édouard, 204 à 270. Le pape abandonné à sa discrétion ; leur conférence d«* Poitiers ; il a surtout i cirur la condamnation de Boniface; il olfre de prouver son hérésie; comment Clément tente de le désarmer , 275 à 275. Grâces que ce pape lui prodigue: il lui demande l'abolition de l’ordre des templiers; obscurité qui voile ce procès; corruption judiciaire de l’époque. 276 à 278. Scs instances pour la prompte pitnition des prétendus coupables ; il les fait arrêter, interroger et mettre à la torture: il fait proclamer les accusations contre eux: tentative d opposition du pape : comment prévient le méconienlciju nl du peuple : siipj»lire de qiulques Juifs: scs impitoyables légistes: nnr quel historien justilic. 27Ùà 2v'^2. Il ucitiandc au roi d’Angleterre dy suivre son exemple: le roi de Naples, le duc de Bretagne, les autres monarques i’imitcut . 285 a 28'). Son ascendant en Kuropc: Édouard le regarde comme son appui, cl épouse sa liitc; soin de l'empereur à éviter de lui donner de la jalousie, il veut à sa mort faire élire Cbarks de Valois; il échoue ; son niéconlcntcmcnt; appui intérieur qu’il cherche: cciivoeaiion des étals : il rejette sur celle assemblée i'odieux du supplice des icnipliers: sa conférence avec Clément; son embarras; premières exécutions qu'il ordonne; ses rapports avec K* pape; il consent que le puniil’e juge les dignitaires de l'ordre, 28da 2tî2. Son accueil au grand mallrc des hospitaliers. 2îi6, Il renouvelle scs instances pour la condamnation de Boniface , 21)7. Contrainte qu'il exerce sur Clément ; ses soins pour foire réussir l’ateusalion. 2l?8 a 2 ü. Son caraclére moral ne donne ouenno g.*irantie de véracité aux dépositions. 504, l'oun|uoi se ralentit cl minute un? bulle évasive; admet les modilicotions de Clément qui l'onnine ce grand débat; contradictions dans sa procédure contre les templiers, 506 àôui). \\ convoque à Lyon les noU-
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blet pendant le concile de Tienne ; est prisent k la sentence d'abolition de l'ordre ; sommes qu'il retire de la transmission de ses biens aux hospitaliers, 310 à 311. S'i'!i;age k passer en terre sainte ; subsides qu'il pertoil ; s'arrête i Lyon pour achever de réunir cette ville à la France ; son traité avec l'empereur Henri VU ; il fait occuper Lyon par une armée ; usurpe la souveraineté de cette ville, 311 à 313. Appui qu'il donne en Italie à Robert, roi de Naples, contre l'empereur ; sa sécurité du cOté de l’Espaitne; soucis que lui donnent les aflaires d'Angleterre; plaintes de sa fille Isabelle ; attire son gendre en France; arme ses fils chevaliers; télés à Paris; il
Ïirend la croix: ses nouvelles utles avec CS comtes de Flandre et de Nevers: scs eontinocls embarras financiers ; ses expédiens ; gabelle qu'il établit et à laquelle des séditions le forcent de renoncer, 313 k 323. Défaveur où il est tombé; sa cruauté redouble ; ses soupçons ; procès qu'il fait k l'évéquc de 'Troyes; autres rigueurs; son intolérance religieuse: supplice de Margucr.te de la Porette ; supplice du grand maître des templiers et du commandeur de Normandie ; procès des brus du roi, 323 à 326. Sévérité de ses mœurs. 32S.Sa mort; allégresse publique : nature de son despotisme: son ignorance sur les causes de la richesse des nations ; force de son règne ; sa famille. 328 et suiv. Sa confiance en ses frères; ila préféréaux nobles les parvenu.s: il s'csl plu k consulter les bourgeois; réaction contre sa politique, 532 et suiv. Pourquoi a expulsé les juifs, 319, 330. Sa race semble maudite, 119.
En élevant les légistes au-dessus des autres corps de l'État, il s'est appliqué k les maintenir dans la dépendance de l'autorité royale; pouvoir de son parlement. 122. Ses filles peuvent prétendre k la couronne. 121. But des mariages de ses fils avec les filles de Habault. 112.
PHILIPPE V (tEiovoi, roi de France, d'abord comte de Poitiers ; est k l'assemblée de celte ville: V, 271. Armé chevalier; prend la croix. 318. Sa femme accusée d'adultère , 326. Son apanage confirmé par le testament de son père, 328. Son goût pour les plaisirs, 332. Mission que lui donne son frère auprès du conclave ; il apprend la mort du roi ; son retour k Paris. 319. 330. L'assemblée des barons lui confère le gouvernement ; ses droits k la régence et au tréne très-contestables; il est disposé k transiger; son traiti avec le duc de Bourgogne,
331, 382. Durée de sa régence ; prend les armes pour la succession de l'Artois ; traite avec le comte de Beaumont ; naissance et mort de son neveu Jean I*'; époque k laquelle les contemporains font commencer son règne, 331. 333. Son avènement est une usurpation heureuse qui a consacré l'exclusion des femmes , 338. Il s'empare du Louvre ; puis de Reims ; se fait sacrer ; non sans opposition ; est reconnu par le roi d'Angleterre ; convoque les états généraux; rassemblée approuve son couronnement et sanctionne l'exclusion des femmes ; l'université approuve cette doctrine; il perd son fils ; ses conventions avec les princes opposants ; il est reconnu par le pape; le pontife entreprend de le régenter, o38 à 361. Révolution ecclésiastique qu'il loi permet d'opérer, 362. Plainte qu'il reçoit de lui, ib. Persécutions qu'il lui laisse ordonner, 361. Incertitudes sur son caractère et sur sa politique : sur qui tour k tour il s'appuie ; inconstance de son administration ; ses ordonnances ; révoque les libéralités de scs prédécesseurs sur le domaine royal ; il organise des services administratifs et judiciaires ; il reconnaît aux Français le droit de se taxer; lève sur les commerçants étrangers des contributions extraordinaires; ses rapports extérieurs, notamment avec la maison de Flandre; dispense Édouard de lui rendre hommage. 363k 367 ; son entrevue avec lui ; il renouvelle l'alliance avec les Écossais ; ses rapports avec les princes d'Esoagne ; sécurité que lui donne l'état de l'Allemagne ; intervient en Italie pour assurer le triomphe des Guelfes , 371 k 376. Événements qui développent son caractère; supplice du prévAt du Chktelet ; extermination des nouveaux Pastoureaux , 378 et suiv. Son voyagea Poitiers; il persécute les lépreux et les juifs ; sa maladie : sa mort ; souillures sanglantes de son règne ; seul souvenir heureux qu'il laisse ; sa Cimille : la loi fondamentale qu'il a invoquée tournée contre clic, 38Ü k 387. D'où les droits sur l’Artois qu'il a défendus les armes à la main, 112.
PHILIPPE TI ( DB VALOIS), roi de France ; son expédition en Italie; V, 376, 377. Accompagne son père k l'armée du Midi, liO. Dispositions de Charles le Bel mourant, en ce qui le concerne. 120. Est le plus proche agnat dans la ligne masculine , 121. Son portrait ; il se met en possession de la régence ; est reconnu en cette qualité par les barons ; prend le titre de roi ; s'empare du trésor royal el
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de U fortuoe privée da trésorier qu'il fiiit condamner et eiécuter; il réforme le Cbételcl ; son traité avec Philippe d'É* Treux; n'est point vivement inquiété par la famille d'Angleterre ; feudataires ou alliés qu'il se concilie ; hommages qu'il reçoit: est sacré à Reims; arme cocvalier le comte de Flandre : se prépare à le secourir contre ses sujets; belle armée qu'il rassemble ; division qu'il commande : princes qui l'accompagnent, 425 à 451. Gagne la bataille de Cassel ; rétablit le comte de Flandre ô llruges ; licencie son armée; fait périr dans les touriiientsGudlaumc le Chauve; scs rapports avec Kdouard III ; il reçoit son nommage : est en possession paisible du trône : reconnu par le pape ; félicité par lui de scs sentiments pieux ; son faste ; scs rois courtisan.s ; son avidité ; ses règlements monétaires ; il fixe les limites entre les juridictions royale et eccléNiastique ; limite les usurpations des prélats: renouvelle les ordonnances de saint Louis contre les hérétiques, 452à4i0.
Sa conduite dans le procès du comte Robert d'Artois ; scs ordonnances fiscales ; il convoite la courounc impériale ; ses hostilités et sa transaction nvcc lîldouard, 443 à 448. Son acharnement contre la famille d'Artois; sccour.s qu'il prête au duc de Bourgogne; autorise les débiteurs nobles à sc lilvén'r en payant une partie de la dette ; son éloignement pour les bourgeois : il supprime les administrations municipales de Laon , de Toulouse : reçoit rhominagc du roi. de Majorque; scs mœurs, scs idées chevaleresques : charme de sa cour ; il demande au pape de prêcher une croisade: bulle qu'l) obtient, 4i9«i 435. Ksi roi selon les idées de la noblesse ; fastueux, despote ; qualités brillantes, vices et travers de sa cour chevaleresque : mariage de ses enfants ; fêtes qu'il donne ; il public son projet de croisade ; serment que rinces prêtent è son üls; ses ressources scales : ses négociations avec le pape , 454 à 458. Cause de sa rupture avec l'Angletorrc; colère et terreur que lui inspirent les opérations magiques de Robe n d'Artois ; il emprisonne sa soeur, femme du coupable : proclamé chef de la croisade; prête serment d” passer en Syrie ; prend la croix ; réclame l'aide féodale de tout le royaume; fait juger par le parlement de Paris que le Languedoc est tenu à cette obligation ; ses menaces au pape, iKSà 11 règle un différend entre le Brabant et la Flandre; nouveaux souda que lui donne Eobert d’Ar-
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lois; il cherche sans succès è s'approprier la Bretagne ; ses hostilités contre Édouard ; conseils paciGques que lui donne la cour de Rome ; promesse qu'il en obticut ; il fait échouer ses négociation» arec Louis de Bavière ; son voyage è Avignon ; souverains qu'il rencontre ou réunit; il reçoit avec eux la croix des mains de Benoit XIII ; cmpéclicla réconciliation de l'empire avec l'Kglisc, 406 à 472. Scs négociations avec Édouard ; il prend parti pour Bruce ; ses contestations avec le premier en Aquitaine; il le fait provoquer par le comte de Flandre ; est près de renoncer è ses projets de guerre ; Bcntimentsqui le poussent à la déclarer; sa baine contre Robert - d'Artois : il somme Édouard de lui livrer ce prince ; ses apprêts ; scs alliés, ses ressources : il ordonne de saisir la Gascogne; marie son neveu avec rbériliére du duc de Brelagne , 472 à 47S. Conseille le sup-
filicc (lu Flamand Zcycr ; comment quaitié par son rival ; commence les hostilités, 481 à 485. Conséquences de le guerre qu'il commence; pourquoi la nation la considère comme à lui personnelle, 485 et suiv. Dernier elfurt du pape pour la prévenir; il rerjuiert le service féodal (iu dauphin ; Gdélité des Écossais à sa cause ; son activité pour prévenir Édouard en Guienne ; ses capitaines; concession qu'il fait è la noblesse du midi . 489 à 491. Prétextes de défi qu’il a donnés à l'empereur ; concession qu'il fait accorder aux Flamands. 492, 493. Griefs et mesures contre lui proclamés à la dicte de Coblentz, 495. Ses dispositions militaires et maritimes : ses négociations pour dénouer la ligue ; leur succès : ses expédients fiscaux : appui que lui donne le pape.il est délié par son rival qui entre en campagne ; rois et seigneurs qu> marchent avec lui ; il s’apprête à défendre Cambrai, 496 à 500. Le comte dellainaut passe dans son camp; ses lieutenants demandent en son nom la bataille au roi d'Angleterre: pourquoi elle n'a point lieu ; succès de scs troupes en Guienne, SOI è 514. Leurs incursions dans les Pays-Bas ; sa rupture avec le comte de Hainaut ; est attaqué par lui ; armée et Hotte qu'il ébranle ; cherauchtet de ses lieutenants en Flandre ; sa tentative de réconciliation avec cette province ; il la fait frapper d'interdir, 506 è SOS. Il rejoint l'armée ; refuse un armistice au comte de Hainaut , 509. Se retire è Arras après la défaite de sa flotte ; met Tournty en défense ; n'a aucun motif de presser la fiu de 1a
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guerre ; progrès de son lieutenent en Gutcniu* ; il soulève les Keossais ; se rapproche de Touinoi assiégé; la détresse de celle ville dispose 6 la paii, îllO à bl5. Trêve qu'il signe ; il licencie son armée ; faveursqu'il accorde à Tournai : scs motifs pour désirer un Irailé définitif : il détache l'empire de l'alliance anglaise ; demande solemicllemenl et en vain sa réconcilialion avec l'Église : continue ses négociations avec Édouard: prolonge la tré\e; \ I, 5à 9. É^oque le jugement sur la succession de Bretagne . 10. Exhorte son ncu*u à prendre possession du duché qui lui est adjugé , il. Diversion qu'il eniriiien en Ecosse , 14. Il refuse puis renouvelle la trêve avec Edouard: sa l1oile,±let suiv.,25. Invoqué par Charles de Blois. 5ii. Son ordonnance relative aux momiali-s: ses négociations au midi : ses pro eU (ragrandisseincnt aux dépens du roi de .’iîajorquc : il acquiert l'héritoge du dauphin viennois . 20 » 28, ;>1. Il laisse dép*uiiller le roi de Biojorque; met en liberté la comtesse de Füii : seconde rexpédilion en Espagne du roi de Navarre, 29 à Il défend de secourir Jayme; désordre lie scs Üiiance.s : il établit le monopolo du se) : autres mesures liscalcs qu'il projelle : il convoque les étals généraux : inipiM sur la vente des marchandisi^s ; aliérolion des monnaies :
ordonnances sur le comim rce de blé :
nuire et fait im tlre à niurl Olivier de Clisvou et quatorze seigneurs bretons :
autr:s exécutions qu'il commande, 51 à 55. Ses explications avec l'Anglais r ses ordoiiDaiices pour limiter ses donations; pour favoriser le coniinerce; pour régulariser les appels en parlement :* causes de son cxiispéraiion contre Edouard; épiiiseinent de son lr6^u^, 41. Il ne répond pas aux accusations de son rival ; cflets d * sa politique tyrannique ; armée qu'il rnssemble, 57 à 45. Il coidisquc le li' f de ÎHoniforl. 47. fîuerre civile qu'il a excitée en Allemagne; il sc réconcilie avec rempereur : reconnaît son fils comme comte de Haiiiaul : le pape lui xiéfciid de seconder la croisade du dauphin virmiois, üO îi H2 Etais qu'il convoque : règlements fiscaux ; son faste : sa pénurie ; grande armée qu'il forme, U5.
E'it aitaqiié inopsnémnil du cùlé de la N'orinandie par le roi d’Angleterre; forces qu'ii luiopjHvs.', MK l>7. Son traité avec les députés de celle province, saisie par son rival. 58. .^lenacé dans Paris; secours «ju'il invoque : emUoiras que son iuiiniiié a donnés à t'empereur ; nVst
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point consulté sur le projet du pape de remplacer ce souverain ; est obligé de seconder cette révolution; les partisans et les chefs de la famille de Luxembourg arrivent à Saint*Dcnis et relèvent son courage ; sédition et rumeurs à Paris ; il est résolu à combattre ; il poursuit Edouard; le laisse échapper au gué de la Somme; passe te pont d'Abbeville, bO à 04. Perd la bataille de Crécy, 64 à 70 Sa cruauté; son ineptie, causes de ce désastre : scs terreurs; son silence orgueilleux à l'égard de son peuple. 71. Il fait arrêter de Mauny ; pourquoi le délivre; son but en faisant lever le siège d'Aiguillon ; il liceccic ses armées; désastres de son allié le roi d'Ecosse ; édits fiscaux qui suivent la défaite de Crécy ; il prend rorHhmme à Saiot- Denis; le r. mcl au duc de Bourgogne ; ses rapports avec le jeune comte de Flondre,7j à 79. 11 convoque ses vassaux pour délivrer Calais: son armée; il échoue cl la licencie . 81 h 85. Sa lassitude ; trêve qu'il signe . 87, 88. Terreur religieuse que lui in*«pire la grande peste de 1548; scs ordonnances contre les blasphémateurs: il continue à altérer les monnaies ;il destitue tous ses Irésoricr.'i cl receveurs: place auprès de sa personne le brigand Bacon. 92. 95. Reste étranger aux intrigues qui agitent l’AIlemagne. 95. Il renvoie en Flandre le comte Louis 11. 90 II achète la seigneurie de .Moutpciiier : il met sou p^'iil lils en po.sscssion du Dauphiné; nouveaux expédients fiscaux ; U fait condaniner les flagKdlants; il renouvelle la trêve; comment la viole. U7àlül. Il sc remarie, 102 Sa derniere exaction. 104. Sa mort, ih. Sa hame pour les fils de Robert d'Artois, 109. Sa confiance en son connétable, 110. Scs courtisans enrichis par des confiscations. 120.
PHILIPPE, fils de Philippe 1» cl de Birlrade;sa naissance; III, 90. Projets ambitieux de sa mère pour lui, i(>. Son mariage: son apanage, 9.7. Sa guerre à Louis le Gros; avec qui ligue: est dépouillé de scs Üefs; sc retire en Normandie. 123. 124.
■ PHILIPPE, fils aine de Louis le Gros; associé h la couronne: 111. 184. Sacré à Reims; meurt par accident. 185. Son viru de se consacrer à la défense de la terre .sainte, 24.
PIMI.IPPE l"(i.E hardi), prcmierduc de la .seconde maison de Bourgogne; d'abord duc de Touraine; part qu'il prend à la bataille de Poitiers; est fait prisonnier; Yl, lüO, 158, 159. Son père
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veut lui faire épouser la reine deNaples, S26. Il reçoit l'investiture de la Bourgogne; quand prend le titre de duc, ^1. Il assiste au sacre de son frère Charles V, 242. Celui-ci confirme la donation de la Bourgogne en sa faveur, ib. Il commande en chef les troupes royales, 244. 11 assiste aui états généraui. 21)0. Épouse l'héritière de Flandre, 294. Est chargé d'enlever aux Anglais leurs possessions en Picardie, Ses opérations, 298, 299. Étonnement que produit sa retraite. 302. Plans de campagne qu'il concerte avec ses frères; commandement qui lui est assigné, 306. Naissance de son fils aîné; sa visite au comte de Flandre; inquiétude que les Anglais en conçoivent, ôlS. Il assiste i la reddition de 'Thouars, 328. Signe une trêve. 339. Est nommé co-tuteur des enfants du roi, 342. Ses exactions en Bourgogne, 545.
Prolonge la trêve; ses prodigalités, 330 etsuiv. Manœuvres de guerre su nord, 334. Mission qu'il ne remplit jias; accueil qu'il fait i l'empereur, o96. Scs opérations en Normandie contre le Navarrais, 338 à 361. S'interpose entre les Flamands et leur comte, 379. Traité
3u'il ménage; accueil qu'il fait aux chefs es Gantois, ib. Confiance qu'il inspire au roi, 387. Est nommé capitaine général des gendarmes et des arbalétriers, ib. Ses opérations contre l'armée anglaise; pourquoi retourne é la cour, 390, o91. Assiste aux obsèques du roi, .392. Réclame une part de l'autorité; accord auquel il cousent, 398, 399. Seul des pairs laïques assiste au sacre de Charles Vl; ses débats .sur la préséance, puissur la spoliation du trésor, avec le duc d'.Anjou. 402.Contribucéapaiserlss troubles de Paris: h instituer le conseil de régence, 402 à 404. Médiateur entre le duc de Bretagne et le roi, 406, Empêche ce prince de partir pour le Languedoc, 4Ü9. Son, amitié pour Aubryot , 410.
Comment deviént chef du conseil de ré-
fence; il fait résoudre l'eipédilion de landre; fait prendre au jeune roi l'oriflanime: sa marche, 453 à 442 cl suiv.
Sauve Bruges du pillage. 444. A tenu le roi loin du péril à Hosbccque, 443. Sa part dans le pillage de Courtrai, 448.
Son séjour a Arras , ib. Ses vengeances: ses exactions à Paris et autres villes, 432 à 454. Il est invoqué par le comte de Flandre, 439. Négocie la paix ; signe une trêve générale. 462. 463. Elfet de son ineptie, 463 à 470. Ne peut sc- Cüurirsa heile-socurd'Aiijou; prend possession des fiefsdé son beau-pere;subsi-
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des qu'il obtient du roi; serments de fidélité que sa femme reçoit ; se décide à la guerre; mariage de scs enfants; il fait célébrer celui du roi, 475 à 476. Ses apprêts contre les Gantois ; cruautés de son bailli ; pourquoi désire négocier; amnistie qu'il promet; ses partisans ; succès de ses émissaires; il accorde la grâce des Gantois ; ne punit pas lo meurtre d'Ackerman. ^7 à 482. Pourquoi rompt les négociations avec l'Angicterre. 482. Accompagne le roi; ses reproches au duc de Dcrry, 487. Profite des désastres que son frère à causés, 488. N'est point disposéàvengcr CUsson; accord qu'il ménage entre lui et le duc de Bretagne. 605, o04. Scs débats avec le duc de Gueldrc, 507 à 509. Ambassade qu'il envoie nu duc de Bretagne; ü l'attire à Paris, 510, 511. Il pousse son neveu à la guerre de Gueldre, 514. Murmures contre lui dans le royaume; son renvoi, 517 à 518. En butte à la baine publique. ses créatures expulsées; VU, 7 suiv. Il entre avec le roi à Avignon. 19. Prend couge de lui. 20. Acquiert le Charolais, 25. Fêles magnifiques qu'il donne au roi. t'6.Pourquoi veut déposséder Jean Galéa.s Visconti; expédition qu'il seconde et qui échoue, 51 à 55. Intrigues dans lesquelles il manœuvre d'accord avec son frère Jean de Berry, 56 à 58. Son entrée à Amiens ; sa magnificence. 45. Appui que Jean V attend de lui, 46. Le roi lui ordonne de convoquer ses vassaux pour venger Clisson ; sa jalousie; il biàme l'expédition, 48 , 49. S'aperçoit de la folie furieuse du roi; reprend le pouvoir; conseil qu'il assemble a Paris; a la plus grande part à la régence; nature de ses titres à cet emploi; il expulse Clisson, 51 a 55. Disgracie les autres ministres; fait instruire leur procès et celui du connétable; dispose de cet office, 56. Est nommé tuteur du dauphin; reprend les conférences avec l'Anglelerre ; négociations qui aboutissent à une trêve; ses calomnies contre la duchesse d'Orléans, 59 à 62. Arbitre entre Clisson et Jean V, 61, 72. Prolonge la trêve avec l'Angleterre; rcnoinelic l'ailiance avec la Castille, 66. A quelle assemblée assiste, 67. Sa vaine ambassade à Avignon pour terminer le schisme; il reprend les affaires, 74 â 76. Ce qu'il suggère au roi de Hongrie; scs prodigalités; ses exactions pour équiper son fils; guerre dans laquelle il soutient son gendre; il fait conclure les traités avec r.\.ngleterrp; ses négociations en liatir; dans quel but, 78 à 8o. 11 apprend le désastre de son fils,
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Si. N'cst occopé que de le racheter: paye Si rançon; ses extorsions; accueille le duc de Bretagne, puis le roi de Navarre, 88 à 01. R(^replion qu'il fait à Derby; ses brouilleries ù la cour; attire en France WVnceslas: assiste h r.issemblée du clergé: mesure qu'il f^it prendre au roi contre le schisme. 9î5 à 97. Comment ses sentiments contre le duc d'Orléans flaliés, 98. Hostile au comte Derby, 103 à 106. Change desentiinentsàsoiiégard.
a colère à la chute de Richard II
108. II reronnnii Henri IV: sa dissidence avec le duc d'Orléans, 110. Déjoue ses projets sur le jeune duc de Bretagne,
11 1. Fait reconnaître l'empereur élu,
112. ReçoH la jeune Isabelle; ses prodigalités : don qu'il obtient du roi : son Iwstililé: ses apprêts contre le duc d'Orléans : leur réconciliation. 115 à 117, Comment s'assure le gouvernement de la Brt-tagne; son traité avec la duchesse douairière et avecle roi de Navarre. 121, 122. Mariag«d‘un de ses fils: son absence de Paris; ce qui en advient; se déclare le champion des bourgeois: poputarilé qu'il acquiert ; il est mis à la lélo du gouvernement; ses mesures fiscales, 12.1 h 125. Son crédit baisse : conseil dont il fait partie; alÜancedc famille avec d’Orléans: il fait renouveler U trêve avec r.ingK'lerre. 131 à 136. Il Met un frein à l'avidilé du pape. 1^0. Envoie le duc de Bretagne dans son duché: installe son [ils Antoine en Brabant; ses fêtes: sa mort; sa famille: ses dettes, lit à 168.
PIIIUPPE II ftF 80^). duc de Bourgogne: d'abord roinlt' de Charolais; son mariage avec Michelle de France: VII, I9i.1^ssemhlée à laquelle il assiste. 235. Se rend à (îand. 263. Aux conférences de Valenciennes, 306 Fait secourir Senlis.
521. Son avènement; scs mesures: il recherche ralliance anglaise: sa résolution d'exclure du trAnede France la race régnante. 330 à 332. Fait conclure le traité de Troyes; opérations de guerre dans lesquelles il s<'cond>' Henri; il lui livre les forts de Paris: y fait .son entrée; son retour en Flandre : procès qu’il intente au dauphin, 555 à 360. Son entrevue avec Henri; rendez-vous qu’ils preoneot; il gagne la bataille de Mons-en- Timeu. 562 à 36i. Paraît au siège de Meaux; délivre Cène; son alliance recommandée par Henri mourant; son insensibilité pour les maux du pays. 566 et suiv Allié do Bedford et des princes bretons; est le seul appui des Anglais; mécontentement qu'ils lui donnent, 383 à 385. il s'interpose entre les ducs de
Brabant et de Glocester ; sa trêve avec Charles VU, .390, 391. Mesun^s qu'il prend contre Glocester; leur défi mutuel; il hérite de Jean sans Pitié: le pape inlorvicDt dans sa querelle: succès de son armée; où il réside, 393 à 398. Pressé par Richmond de se réconcilier avec le roi; fait la guerre h Jacqueline de Hainaul : ménagements des Anglais pouf lui. 40i et suiv. Pos-sesseur des fiels de Jac(]ueline;il hérite encore du comté de Namur: ses hostilités avec les Liégems, 413, 414. Propose de prendre en dépéc Orléans assiégé . 422. I.4:ttres que lui adresse la Pucelle ; 447. Il anime Paris contre Charles VII; scs forces dans cette ville, t’fc. Ses négoriatioos ; places que Charles lui livre: effet que produit sur lui la retraite du roi; sa soeur le rattache aux intérêts anglais: Bedford lui remel la régence. 430 à 431. II assiège Compïègne. 435 a 463. Son troisième mariage: il institue l'ordre de la Toisou d'or ; refiieille la succession du duc de Brabant; refuse la bataille. 462 à 464. Sommé de remettre la Pucelle aux Anglais, 465 à 466. Fait secourir le comte de Vaudemont. 474 à 476 Trêve qu’il signe avec Charles VII, 477 à 478. II négocie sans se séparer de l’AngleU*rre ; il met co liberté René d'Anjou, 485, 484. Scigneqrs qui abandonnent son parti; ses heureuses hostilités contre le comte de Clermont: naissance de son fils. 490, 491. Son peu d'empressement de terminer la guerre: son entrevue avec Bedford. 493.
Son ambassade au duc d'Orléans: ligué avec le duc de Savoie contre ie duc de Bourbon: suspension d'armes. 495 à 495.
Se rend au congrès de Nevers: sa réconciliation avec Bourbon; convention qu'il signe avec les envoyés de Charles VU; son entrée è Paris; il promet la paix; ses déclaration : il chÂiic Anvers,497 è 500. Son entrée à Arras : son traité avec la France- 302 4 503. Reste d'atlarbcmeot des Parisiens pour lui. 506. Il fait notifier au conseil de Henri VI la paix d'Arras, 508. Réprime le souièvemeDt d'Amiens; fait la guerre aux .Anglais, 508 è 511. Heureux effets de sa réconci* Hation avec (Charles VII: VIII. 5. Médiateur entre Luxembourg et Lahire, iO.Soa lieutenant en Bourgogne. 11. Comment seconde encore Vaudemont, 13. 11 délivre définitivement René: ses concessions, 14, 1 5. Son échec à Calais: offensé et mis en péril par les Rrugelois; il les chétie, 16 a 21. Ses troupes plient devant les Anglais. 25. 26. Son désir de la paix; U charge sa feiMte des oégociaUoDs; bmh
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ria^ de son fiU; il fixe sa résidence à Saint-Omer pendant le couKrès: visites qu'il y reçoit, 55, 30, 58. Il refuse d'entrer dans la praguerie et de recevoir dans ses États les conjurés en armes, 50.5t. Scs négucialiODS pour la délivrance du duc d'Orléans, 5i. Son entrevue; sa correspondance avec lui, oO. 59. Convocation Je princes qu'il provoque et à laquelle il ne se trouve pas. G5. Promesses que lui fait le roi, 00. Haine qu'il porte aux Suisses. 81. S'interpose pour qu'ils ne soient soumis ni à la France ni à l'Autriche, 87. Traités; guerres qu'il fait sans consulter Cbarios ; leurs griefs réciproques; ils renouvellent leur traités, 95, 9^. Fêles qu'il donne à reinpereur, 90. Sa puissance ; ses richesses ; scs explications avec Charles VII ; insurrection contre hù àGand; ses cruautés; médiatioDsans efîcl JeCbarlos:*U écrase les révoltés a Gavre; pardon qu'il leur accorde. 155 à 159. Son projet de croisade contre Mahomet il; ses fêtes extravagantes: ses courses en AIW magne : l'em-
fiereur l’évite ; ce qu’il obiieul de Chares, 102 à iOi. Romans tic chevalerie importés à sa cour, 107. Auteur présumé des Cent noucefU'S noureUes, 109. Mpteres joués, devant lui en Mandre, 1/4. Célébré coimiie religieux p-ir les chroniqueurs ses eonlcniporains ; ses dérèglements; sa cruauté; sa tyrannie. 175, 170. Il donne asile au dauphin . 190 et suiv.,200. Scs efforts pour le réconcilier avec le roi ; divisions ù sa cour; ses favoris; son cb.'inceiier : son fils à la tète des mécontents; il tire l'épée contre celui-ci ; leur réconciliation ; son ressentiment ; SOS rapports avec le dauphin et Charles; s(s débats avec le comte de SaiiU-Pùl, avec Ladislas de Hongrie, 2(0 à 202. Elude de siéger à h cour des pairs. 200. Son ambassadeur plaide la cause du duc d'Alençon, 208. Ses débats avec le roi. 210 à 212. Il refuse de voir Armagnac, 2.5. Ses ambassadeurs à la diète de Mantouc: ce qu'il promet au pape, 221. S^s derniers démêlés avec Charles • 229, 250. Louis XI recherche son appui ; service funèbre auquel il assiste, 255. 254. Escorte le roi a Reims ; l'arme chevalier : est présent è son sacre; lui fait hommage lige; te conjure de pardonner à ses ennemis, 255 à 257. Ce qu'il augure de lui ; son entrée à Paris ; il attire les regards de la bourgeoisie ; Louis prend congé de lui : son départ, 239 à 241. Sa trêve avec Edouard IV ; accueil qu il fait à Marguerite d'Anjou j
sa maladie ; il rend sa faveur à sa femme et à son fils : sus débats avec Louis : il lui remet les villes de la Somme, 26t a 265. Son entrevue avec lui : ambassade qu'il reçoit d'Edouard IV ; sa santé chancelante; ses trêves avec r.\nglelerre ; son vœu de croisade ; il sc réconcilie avec son fils; renonce à partir en personne ; secours qu'il envoie au napc, 2ti9 à 271. Excité contre le roi par le duc de Bretagne,’ 275. Négocie; terreur que lui inspire le projet attribué h Rubempré ; il évite Louis, 274, 275. Reçoit son ambassade : réponse qu'il lui fait. 276.277. Sa maladie; il abandonne le pouvoir à son fils, 279 à 281 . Lettre qu'il reçoit du duc de Berry. 282. Délié pur les Liégeois, 308. Son affutblis.soinent , ih. Nommé mainhonry de Liège, 509. Sa mo.**! : ses obsèques. 315. ^lédiaicur entre les princes de Gueldre, 399.
PHILIPPEII , roi li'F.spagnc: mariages projrlé'i pour lui: X, i59, 2ol . 2li8. Elats que son père lui deslino. 23ô. E^t invisli <iu duché de Milan. 23(1. Esl liancé à i'iiifaiilc de Portugal, 29J. Sa ratiliiation du Iraité da Craspy stipulée. Ô3li. Son père l'appelle à Uruiellcs.to'o.ll préside les cortes. puis passe en Ualie.417, 118. Conlréis qu'il parcourt; iiii;>ressiun que produit sa niurgue, idO. (dl. Tâche que son père lui réserve. ■itO. Il retourne en Espagne, ii\. Son mariage avec -Marie Tudor, -liO. 543, 4 i(i. Son père lui donne Sienne, Naples, la Sicile et Milan ; XI, 42. Impatience qu'il donne à sou père; il quitte r.Vngleterre. !iO. Abdication de cc prince ; États qu'il lui laisse, 31, .52. Il jure la trêve de Vaucelles; accueil qu'il fait à Coligni, 3S. 30 AlLiqué par Henri ; sous quel préteitc. 67. Déreetion des princes italiens ; il se rall.vehc Médicis, 69. La guerre lui est déclarée. 70. Le pape veut le dépouiller du royaume de Naples, 71. Sa bigoterie sauve le pontire ; il lui accorde la paii ; sa réconciliation avec les princes d'Italie: Marie Tudor se déclare pour lui : sou armée ; scs généraui, 74, 73. Refuse, après la victoire de Saint Quentin, de marcher sur Paris : suite de ses opérations ; avertit Marie Tudor que Calais est mcnacÀ, 80. 8l. Son désir de la paix; pourquoi ; animosité du pape contre lui, 83.84. Les Guises recherchent son alliance, 90. 91. Suspension d'armes qu'il signe ; restitutions réciproques que Henri et lui stipulent; son éloignement pour Marie 'Tudor; pourquoi a .sauvé Elisabeth et la reconnaît, 03, 96. Il fait la paix avec Bcori H; convicot d’épouser sa Qlle;
7 Clooglc;
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persécuteurs ardents qui l'entourent ; ses projets d'extermination dévoilés au prince d’Orange, 97 à 100. Identité de ses intérêts avec ceux des Guises. 107. Mission de deux princes Bourbons près de lui ;soti retour en Espagne : supplices auxquels il préside; il fait arrêter rar> cfaevéque de Tolède; comment pourvoit au gouvernemeot des Pays-Bas» 1 10. 1 1 1 . Promet à François de seconder son rai* nislère. 111. Son mariage célébré, 1:21. II poursuit de sa vengeance les ('.aralTa ; servilité du pape ; le parti catholique de France le prend pour chef ; requête qu'on lui adresse ; il prend avec la reine mère le ton d'un arbitre. 179 à 182. Secours qu'il envoie aux triumvirs. 227. Autres secours qu'il promet; ses projets sur l'Angleterre. 228, 229. Scs ambassadeurs au concile de Trente ; leur ligne de conduite. 2^. Mécontentement que lui inspire le pape, 2ol. Sommation qu'il fait faire à Catherine , 208, 209 Célébré par les confréries de Bourgogne. 270. Ménagements de Maximilien pour lui, 275.
Ses rigueurs contre i'héré^ie poussent à bout les Pays Uns : son obstination ; ses plans d'exlerminalion paraissent adoptés par Cailierine de .’llédicis, 284 à 28(i. Favorisé par l’élal de l'Europe; sa guerre avec les Turcs ; il désarme les flores en E.spagne ; ses conquêtes en Afrique ; siège que soutient .Malte: se livre sans inquiétude à sa lutte contre l'hérésie:
toute rilalic est sous sa dépendance. 289 k 292. A seul l’approbaiion du pape, 205. Activité de sa correspondance avec Catherine; il commence la guerre civile des Pays-Bas : son année commandée par le Juc d'Albc, 50 1 ,7»02à 5üi. Ses intelligences avec Marie Stuart, 509. a pa.s encore eu son égal en fanatisme et en cruauté: il défère son fils à l'inquisition : mort mystérieuse de cc prince et de la reine : ses ordres au duc d .\lbe de purger les PavS'Bas de.s hérétiques, 551 à 551 Sa guerre d'exlerminalion aveclos Mores de Grerifide ; félicité par le P»pf’ ; il blâme Catherine . 557 à 3.*9. 374. Son mariage stipulé avec Anne d’Autriche, 570. Srm inicrvcnlîon au roniratde mariage de ( h.ir!< s IX, S'attend à être »Ma»iué par cr prince, 580. Sa ligue avec Venise et le pape contre les Turcs; victoire de léiiante, 589 à 590. Il rappelle d'Albe. 599. 4l2. Joie que lui cause la Sainl-lhirihéh'iny, 427. Lutte acharnée que la lîollaude soutientcontre lui, «151, Le pnqel de ligue entre les Nassau et la France renouvelé, 4>li. Rapjiorts de Philippe' avec l'Angleterre , ^8, Ü prend
pour modèle le gouvememcnlde Tentpire turc; Xll. 8. Dépassé en égoïsme à l'égard des Pays-Bas par les Valois, 111.
Confédération qui sc forme contre lui, 1 13. Il nomme don Juan gouverneur des Pays-Bas, 119. Leur correspondance communiquée aux étals, 1 lli. Jaloux de son frère, il ne le renforce pas. 118. Provinces qui rentrent sous son obéissance, 139. Son alliance avec les Guises, 141. Ses rapports avec Henri lli cl les partis en France ; anéantissement de la richesse et de l'énergie dans ses États : d'où ses prétentions à la couronne de Portugal; il s'oQ empare ; détruit les espérances de Crato aux Açore.s; sa tyrannie, 195, 100. Il met à prix la tête du prince d'Orange, 163. Ses émissaires pour assassiner le Béarnais, 18.*). Lui propose son allianco, 184. Ses intrigues avec le duc de Savoie, 188. Droit de vie et de mort qu'il s'arroge sur .ses ennemis, 202, 275. La mort de Nassau fôtée dans scs États, 203. Velléités de Valois de l'attaquer; indignation des catholiques, 201. Ses négociateurs au traité de Joinville ; son bot, ^8 et suiv. ,215. Son activité : son innoiibililé ; princes qu'il considère comme ennemis personnels; conspiration qu’il dirige ; ses malheurs de famille; il fait couronner son seul fils ; éducation qu'il lui donne ; son influence en Europe, 222 à 224. Sa tentative pour s'emparer de Boulogne, 228. Il est le véritable roi de la ligue ; il fait construire l'invincible armada; rattache l'existence du parti protestant à la mise en liberté de Marie Stuart. 268 à 270. Scs v<eux pour la mort d'Élisabeth. 272 à 274. S'apprête à mettre en mouvement sa Hotte; ses rapports avec Valois et Guise, 300. 507. Inquiétudes qu'il donne au premier, 555, 541.
Scs subsides au sceond.hU) 5es feintes négociations avec Élisabeth; ses projets sur rAngleli-ne ; destruction de l'Armada ; ce c^e cette expédition lui a coûté. 310 à <>45. Conitneiii le duc de Savoie compte sur lui et vi-ut lui être agréable, 37'5 à 420. Ses prétentions à la couronne de France : ses projets, 458, 4‘iO. Assistance qu'il donne à Mayenne, 410, 15,>. Considère Henri IV comme un usurpateur, 418. Ordres qu'il donne à Farnèse de sacrifier les Pays-Bas pour .sauver la ligue. 4(14 à 406. liiscipline de .ses troupes, 409. Il secourt Joyeuse m Languedoc et Mercœur en Bretagne. 482, 490. Son pouvoir à Paris , 4i*0 à 493. Il veut faire abolir la loi saliqiie. 422. Les seize lui olfrent la couronne. -198. Coinmeut représculè aux étals géuéraux de
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Paris; il rntrelient 1rs divisions des arlis ; XIII. 2^. 23. Comment rosscmlée csl appréciée par scs envoyés , 23. Scs intrigues : ses offres à Mayenne. 28, 29. Scs projets dévoilés aux états de Pa> ris. 32 et suiv. Le pape lui cache ses sc> crêtes intentions . iti. Il le tient dans sa dépendance. i7, 48. 33. Défectinns de ligueurs qu'on lui anDoiicc, 38. Il nomme Tarchiduc Ernest gouverneur des Pays- Bas. 82. Repousse le projet de proclamer sa lîlle,S3. Ses prétentions sur !a Bretagne. 92. Henri lui déclare la guerre. !()3. Comment y répond ; ses apprêts. i06.
Compaq à Henri ; supériorité de scs forces ; il fait banqueroute; inanition è laquelle il réduit l'Espagne : ses armées peu nombreuses: son mode de recrulemenl : férocité de scs troupes, 113 à lili. Calme et capacité de ses généraux : ses inquiétudes sur la santé de son fils ; il veut marier sa fille à un prince d'Autrirlic. 1 19. Laisse son armée sans argent. 127. Nomme rarchiduc Albert gouverneur des Pavs-Bas. 130. Sou traité avec Epemon. lo3. Comment a pris possession de 3Iarseil1e, 137. Il renouvelle le traité de neutralité de la Franche-Comté, H9. Inquiétudes qu’il donne à Élisabeth, 136. Le légat du pape fait sonder ses intentions pour la paix générale. 139. Il y est disposé, 178. Ses négociations au congrès de Vervins ; sa fidélité envers ses alliés: la paix est signée. 178 à 184. Sa mort ; cession qu'il a faite à sa lille, 203.
PHILIPPE III, roi d’Espagne ; son père le fait reconnaître eoinmc héritier de la couronne ; édiiration qu'il reçoit ; TII, SOS- Inquiétudes qu'il donne k ce roi ; VIII. 57'.l, 155. Sun avènement, sa mollesse; à oui confie les alfairesison épuisemciit. 102, Ki5. Ses rapports avec lienri IV. Ki!>. Inimitié de ce prince envers lui. 11^0. Redoute de se brouiller avec lui. ISS. Projet d'abaisser sa maison, 192. Les secrels du ministère français sont vendus ; IX. 5. Pourquoi protège la duebt.sse de Verneuil , 6. Il fait la paii avec l’Angleterre, 9. Ses émissaires en France, 11. Ili. Il eipulse les Mores. 55 à 37. Sa modération dans l'affaire de Clèves ; ses offres. 10. Son parti à la cour de France, 71. Mariages stipulés entre les deux familles, 71, S5. Intervient dans la succession de Mintoue , 96.
Rompt avec le duc de Savoie, 169, Pourquoi ne veut pas être nommé dans le traité avec lui, 171, 172. Disgracie le duc de Lerme, 191, 193. Remplace ses vice-rois en Italie ; meurt, 195. Ses se-
cours h l'empereur, 197. Son orgueil, 210. Querelle d'étiquette qui a causé sa mort. 22i. 223. Oostilités queccl événement a retardées, 229.
PHILIPPE IV, roi d'Espagne; son mariage stipulé avecÉlisaboih de France; XllI, 303, 519. Est ct'lébré, 360. Son avènement, 431. Jacques d'Angleterre recherche son alliance, 432. Cuinnunt compose son ministère : donne saiisfaction à Bassompierre au sujet de la Yaltcline , 460,401. Il fait consigner celle province au pape. 405. Recommence la guerre contre les Proviiiccs-L'nies, 464. 8a puissance formidable . 4QP. Songe à rein irier sa sœur; XIV, 17. Flotte qu'il envoie contre la Rochelle, 3t. Ne s'est jamais montré à ses soldats, 34. Subvention les huguenots de France. 62. Sa politique inflexible et cruelle; dépérissement de scs États , 08 La reine sa sœur correspond avec lui, 177 et suiv. Empire absolu que son ministre exerec sur lui, 191. Son peu de scrupule à l'égard de Venise, t//. Sa participation au congrès de Cologne. 196. Sa générosité envers Marie de Médicis . 204. Orgueil de son ministre à l'égard des Catalans. 213, Dureté de sa correspondance, 217. Ses apprêts pour réduire la province révoltée, 221. Son traité avec Bouillon . 238. Déchirement dans la monarchie , 244.
Pourquoi ne sc rend pas lui-même en Catalogne. 2i0. Ordres qu'il donne, 247. SalisfacUon qu'il donne au prince Thomas, 230. Émissaire de Cinq-Mars qui lui est envoyé. 2(iOel suiv. Scs promesses aux conjurés, 266. Il disgracie d'Olivarès: part pour son armée. 313, 3t i. Sa soeur lui renvoie sa proposition d'arbitrer les conditions de la paix , 547. H perd son fils unique, 573. Le duc de Hfodene renonce à sonalliancc;arrogance de son ambassadeur à Rome: révolutions dans les États italiens, 362. Ne peut renforcer l'année des Pays-Bas, o77.
Son obstination k continuer la guerre, 383- H SC remarie , 430. Secours qu'il envoie aux frondeurs , 433; XV , 8. Son désir de s'attacher Condé • 10. Succès de SOS armées, 11 , 12. Son traité avec le duc de Lorraine, 53. Ses fils. 37. Sa loyauté à l'égard de Condé, 39. Souveraineté qu'il veut lui accorder. 61. La main de sa fille lui est demandée pour Louis XIV, 62. Il l'accorde. 63. Pourquoi retarde le mariage, 64. Se rapproche des Pyrénées: son entrevue avec sa soeur, 67 et suiv. Querelle d'étiquette dans laquelle il cède à la France , 83 , 84. Il ne songe qu'à Oatter son gendre, 97. Àe-
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cordc le passage à ses troupes par le Milaoais , 99. L'empereur épouse sa fille: pourquoi rappellesesforccsd'ltalie, ib. Déclin de sa santé, 113. Sa mort; débilité de son héritier, tli. Projets de la France sur sa succession , 121 , 127 , 134, l3ti. Dégénéralion de sa race, 301. Son opinion sur les renonciations, 502, 503. Ses négociations avec la cour de France et l'empereur. 503 et suiv.
PHILIPPE V, roi d'Esnagne, d’abord duc d'Anjou , est appelé a la succession de Charles II; XV, 500 et suiv. Son aïeul le .salue roi : son départ: il est proclamé dans tous scs Étals, 516 , 318. Son droit éventuel àfc couronne de Franceréservé, 520. Son mariage ; par qui reconnu et non reconnu, 324 et suiv. Fidélité de ses vice-rois, 529. Il passe en Italie; offense son beau-père; rejoint Vendôme; leurs opératiiins: son retour en Espagne. 538 à 510. Ce royaume attaqué pendant son absence, 547 et suiv. Son incapacité, 650. Son pouvoir dans les Pays-Bas; XVI, U. Sa popularité en Espagne; intrigues à sa cour, 30 et suiv., 41 et suiv. Scs opérations militaires ; scs succès. 34 et suiv. Général que sou aïeul lui envoie. 57. La province de Valence se déclare contre lui, 44. Nécessité où il se trouve de redoubler d’efforts. 45. Ses échecs è Barcelone ; forcé de rentrer en France ; il sc rend à Burgos, 50, 51. La transmission intégrale de la monarchie sur sa téic reconnue impossible, 56. Son vice-roi prisonnier à Naples. C^. Élan du patriotisme en .sa faveur ; son armée remporte la victoire d'Almanza; scs suites ; il supprime les privilèges de l’Aragon; naissance de son fils . 654 70. Son chagrin au départ de Berwirk , 79.
Ses négociations en Italie; rompt avec le
K; ses désastres ; scs succès dans la nsule; intrigues du duc d'Orléans pour le supplanter , 87 à 89 et suiv. Ses rapports avec son aïeul , 90 et suiv. Les alliés veulent le détrôner, 93 et suiv., 96 et suiv., 104 cl suiv. Ils lui proposent le royaume des Dcut-Siciles. 102. Son refus de céder la couronne ; scs efforts ; ses troupes ; scs désastres; secours qu'il obtient de son aïeul;succès de ses armes; sa victoire de Villa-Viciosa , 109 4115.
1.CS alliés reconnaissent l'impossibilité de le renverser, 127. 128. 136. Dénâment de son armée, 130. Affermi sur son trône ; fait adopter la loi salique en Espagne, 140, 141. N"est point reconnu par l’empereur, 142. 145. Ce que les traités d'Dtrccht stipulent 4 son égard, 143 et suiv. Ce qu'il veut réserver pour la prin-
cesse des Crsins, 144. Cessions qu'il fait. 145. Scs rigueurs en Catalogne, 147, 148. Mort de la reine; intrigues qui le circonviennent , 158. Son second mariage; il disgracie la favorite, 164 et suiv. réconcilie avec le duc d'Orléans, 165. Scs prétentions 4 la régence. 170, 173. Appui que le duc d'Orléans cherche contre lui . 184 et suiv., 191, Sa mélancolie pous.sée ju.squ'4 la folie: son dessein de partir pour la France; sa cour, 192 et suiv. Il ne reconnaît pas l’empereur, 194. Scs ressentiments contre le régent servis par Alberoni; son peu d'amour pour les Espagnols; il cherche l'alliance anglaise en même temps que le’régenl; George lui préfère le prince, 196. Ses rapports avec ce dernier ; guerre qu'il fait 4 l'Autriche; il s'empare de la Sardaigne : bref du pape contre lui , 209 4 204. Sa haine aveugle contre l’empereur et le régent; sa maladie, 215 a 218.
Menées ou 'elle cause : son rétablissement, 219 4 223. Son désir de continuer la guerre , 227. Joie que causent ses désastres au régent , 2^. Sa part dans les intrigues de Cellamare: sa lettre à Louis XV , 24-4 et suiv. Publie sa déclaration de guerre contre la France ; ses illusions: ses secours au prétendant; scs opérations ; son retour 4 Madrid , 248 à 252. Il encourage les insurgés de la Bretagne. 252 et suiv. Il disgracie Alberoni; entre dans la quadruple alliance, 25^ 254. Il s'ci^loie 4 faire nommer Dubois cardinal , 280. Poste qu’il est supposé destiner 4 Cbarolais, 286. Toujours hostile au régent : ramené par Dubois ; alliances de famille stipulées. 287 4 2S9. Ses formes inquisitoriales. 290.291. Son abdication; son espoir de succéder 4 Louis XV : son projet de voyage en France ; perd son fils ; remonte sur le trône, 511 à 315. Sonj-essenliment au renvoi de l'infante ; scs débats ; son alliance avec l'empereur ; négociations de son confesseur; son alliance avec le Portugal, 324 à 328. Punit Riperda , 343. Avances que lui fait Fleury; direction que la reine donne aui affaires , ,346 et suiv. Donne son agrément 4 la nomination de Fleury au cardinalat, 350. Mission qu'il donne 4 Montgon . 555 . 356.
Accueille un envoyé de Louis XV ; sa mélancolie ; préliminaires qu'il signe, 357 4 2.39 , 373. Ne prend ^int la défense de son beau-père de Savoie, 376.
D’où son état de langueur . 381. Sa présomption . 395. Son fils proclamé roi de Naples , 397. Reconnu par le traité de Vienne, 410 à 416. L'Angleterre toi
déclare la mrre , éSl. Se ligue contre Jéarie-Thér^e d'Autriche, ésB. Scs prétentions; ses alliances , 477 , 47S. Ses ordres au roi de Naples . 479. Fait obstacle à la paix, 489. Sa fille épouse le dauphin , St9. Diversion favorable pour lui que fait Charles- Édouard Stuart, S36. Sa mort , SS4C. Si7. Pourquoi insensible aux calamités de la guerre; XVII, 8, 9. Comment dominé par la reine. 9.
PHILIPPE, fils de Baudoin II de Constantinople; ses droits réservés au concile de Lyon;V, 34. Prend le titre d’empereur ; mariage projeté de sa tille, 1208.
PHILIPPE, roi de Natarrc, de la maison d'Étreux, son mariage; son avènement; V, 3(10, 371, 438. Sa parenté; son traité avec Valois , 433 à 437. L'accompagne en Flandre, 4.31. Est couronné à Paiiipelune, 43». Pourquoi revient et réside à Paris, 4.>(>. Cour plénière è lauelle il assiste , 433. Il prend la croix , 73. Fait partie de l’armée royale, SOO, B03, 313. Sun expédition en Espagne; sa mort: VI. 30.
PHILIPPE, fils de Philippe-Auguste, est légitimé; 111. 434. 433. Sun mariage; est mis en possession des comtés de Boulogne et de Calais: IV, 73. Legs que lui fait son père, 134. Sa naissance, 135. Recommandations que lui fait Louis VIII mourant. ItiU. Pourquoi surnommé Jlurepel; ses droits à la régence de Louis l.\, 17U. Pourquoi ne la dispute point à la reine mère: inquiétudes qu’il lui donne. 171. Assiste au sacre de saint Louis , 173. CblU-anx que la reine lui accorde, 173. Sa haine pour le comte de Champagne, 175. Se met à la tête des mécontents, 176. Ses elTorls pour reprendre place dans le gouvernement qualifiés de révolte , 188. A quoi a tenu qu’il soit reconnu |iar les grands, tuteur légitime du roi, 189. Il déclare la guerre au comte de Champagne , 191. Attaque ses Etats; par qui secondé, 193. Scs alliés évacuent ta Champagne, ib. La ravagent encore; satisfaction qu'il obtient du comte . 313. Est conservateur de la trêve de Saint-Aubin du Cormier, 315.
Ses titres è la régence oubliés . 316.
Comment son inimitié poursuit Tbibaud, 237. Sa mort ; soupçons d’empoisonnement, 338. Sa mort altère les rapports entre le Irène et l’aristocratie. 339.
PHILIPPE IMS), infant d'Espagne ; établissement que sa famille veut lui «lire en iMlie; XVI. 338. 387, 478, 488 Envahit 1a Savoie, 480. Associé au prince de Centi ; leurs opérations, 509 et suit.
Son mariage , 519. Secondé par Maillébois, 536. Envahit l'Italie; entre à Milan, 541. Il perd la bataille de Plaisance . 544, 545. Forcé d’évacuer l’Italie, 547, Veut conserver la Savoie ; sa retraite en Provence , 5-!i. Indifférence de son frère pour lui ; XVII. 7 à 10. Le traité d’Aixla-Chapelle lui donne Parme, Plaisance et Guastella , 34 , 35. Offres que lui fait rAutriebe, 81 . Est compris dans le pacte de famille, 1653 167. Epoque de sa mort,
PHILIPPE, infant d’Espagne; son imbécillité: XVI, 363.
PHILIPPE D’, comte de Flandre, commis à la garde de Henri Plantagenet; ligué contre lui; 111. 333. Fief qui lui est promis , 344. Entre en .Normandie, 345.
Scs apprêts d'attaque , 348. Envoie des troupes en Angleterre , ib. Sa déloyauté au siège de Rouen, 350. S’oppose au mariage de Philippe-Auguste avecl’béritière de Boulogne. 3»7. Assiste au couronnement de Philippe-Auguste, 365.
Pouvoir qu'il ;irend à sa cour ; lui fait épouser sa iiieee, 375 L'engage è béter le couronnement de la reine, ib. Se prête è la réeonciliation de la famille royale; par quelle influence, 376. Entre dans une nouvelle ligue , 377 . 378. Réglé la succession du Veriiiandois et la dut de sa nièce, 379. Ordonne le supplice d'une multitude d hérétiques. 385. Se remarie; démêlés avec le roi qui en résultent, 387. Trêve pendant laquelle il attaque brusquement le Uaiuaut, 388. Lève la milice des communes florissantes de la Flandre, 389. Entre en campagne , ses ravages ; pénètre jusqu'à neuf lieues de Paris, 389 Fait la paix, ü'.tU. Prend la croix, 395. Sa mort en terre sainte, 439, Époque de sa mort, 41U.
PHILIPPE (LE SFÀi) , archiduc d’Autriche, comte de Flandre, roi de Castille; sa naissance; Vlll, 485. Projets de mariage pour lui; IX, 7. 9. Les Gantois le gardent comme gage de leurs privilèges, 23. Les étals de Flandre traitent pour lui avec la dame de Ileaujeu, 73. Sa tutelle est rendue à son père, 76. Il s’excuse de siéger à la cour de»! pairs, 93. Guerre civile dans ses Etats, 138, Ses succèa, 133. Garantie de son hommage livré à Charles Vlll, 138. Sa femme Jeaitnelu fo/Ze devient héritière de l'Espagne. 300. Fait hommage à Louis XII, 317. Naissance de son fils Cbarics-Quint; il propose de le marier à Claude de France, 360. Slipulatious qui le concernent dans le traité de Trente, 364. Se rend en Espagne à travers la France; accueil que.
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lui fait le roi; leur serment. 26i, 266. Quitte l'Espagne et sa femme; reçoit des otages de Louis XII; négocie avec lui la paix et le mariage de leurs enfants; signe en ce sens la convention de Lyon: ordonne i Gonsalve de suspendre les hostilités, 282. 28.5. 8a loyauté, 287. Sa correspondance avecd'Amboise, 295. 29L. La paix établie entre lui, son père et le roi, 295. Mort et dispositions testamentaires de sa belle-mère, 299. II prend le titre de roi de Castille; ses efforts pour conserver la paix avec Louis. 300, 301, 3t^3. Sa rupture probable avec son beau-père, 301, 302. Son projet de passer en Espagne, 303, Sa lutte avec le duc de Gueldrc; leur trêve, 303. Jeté par la tempête en Angleterre ; y est comme prisonnier; extorsions de Henri VU, 303, 306. Louis pendant son absence , fait rompre par les éuts généraux les traités de Blois, 306 à 509. Sa lettre è ce prince ; son débarquement en Espagne; sa mort, 509, ÔIO. Apprêts de guerre ; négoeiotions que cet événement suspend. 311.
PHILIPPE, duc de Souabe, prétend à rempire quoique excommunié, 111, *36. Opposition du pape ; secondé par Philippe-Auguste ; est élu roi des Bomains. 437 Sa supériorité sur son rival Otlion, i7>. Ses victoires: sa réconciliation avec réalise, 494. Sa mort, 493.
PHILIPPE, comte de Savoie; bommage qu’il fait à Édouard d'Angleterre; y. 26. A le titre de comte de Bourgogne; seconde la reine mère de France, 91.
PHILIPPE, duc de Savoie, d'abord comte de Bresse ; pouvoir qu’il s'arroge i la cour de son père ; convoqué en France: emprisonné par Louis XI: VIII, 272. Est mis en liberté; ses négociations avec le duc de Bretagne, 513. Se présente devant Louis à Péronne, ,>38.
Troupes qu'il conduit devant l-iége, 342. Fait la paix avec Louis XI, 383. Assiège Perpignan. 4U5. Sa retraite désastreuse, ib. Demande secours pour sa bellc-sceur, Ï52. Est gouverneur du Piémont, 433.
Dénoncé par Nemours; ménagements du roi pour lui. 480, 182. 488. Sa présence à la cour de Charles Vlll; IX, 42 à 45. Assiste aux états généraux. 46. Au sacre. 7t. Seconde la dame de Bcaujeu; est nommé gouverneur du Dauphiné. 74, 75. Sentence qu'il signe, il 3. Date de sa mort. 221
PHILIPPE de Rouvres, dernier duc de l'ancienne maison de_ Bourgogne ; survit à son père ; VI, 73. Son avénemsnt, 97. Est armé chevalier; T, 109.
Le roi Jean son beau-père visite ses États; soin que prend ce monarque pour que son pupille n'ait point d'héritier, 112. Son mariage avec Marguerite de Flandre, 114. N assiste point aux états énéraux. 169. Sa mort. 221. Son splenido héritage ; époque de la célébration d« son mariage, ib.
PHILIPPE, duc de Brabant, d'abord comte de Ligny et de Saint-Pol, commande l'armée de Bourgogne; VII, 396, 397. Son avènement, 413. Sa mort,
PHILIPPE-MARC, chef de routiers; ordres que lui donne Jean sans Terre; IV. 84.
PHILIPPE de Dreux, évêque de Beauvais ; aux prises avec le comte de Boulorae; IV. 16.
PHILIPPE, chancelier de l'université de Paris; son enseignement profane blâmé par l'Église; IV. 210.
PHILIPPE DE RlETI,nisde Gui, comte de Flandre, est prisonnier à Naples : V, 110. Sa fortune en Italie ; il abandonne ses 6cfs, 247. Revient en Flandre ; reçoit le commandement des révoltés contre Philippe le Bel . 248.
perd la bataille de Mons-en-Puelle , 253. Se relire à Lille, 236.
PHILIPPE, prince de Tarentc; vaincu et fait prisonnier à Traponi: VI, 136.
PHILIPPE, comte d'Artois et de Boulogne, lils unique du duc de Bourgogne, accompagne son père à l’armée royale; VI. 494. Est tué au siège d' Aiguillon. 314.
PHILIPPE de Navarre, comte de Longueville, frère de Charles le Mauvais, complice de l'assassinat de Charles d'Espagne; VI, 126. Sa 6délité â l'alliance anglaise, 134. Refuse l'invilation du daupbia funeste à .son frère, 148. Défie le roi de France, 130. Passe en Angleterre: son alliance avec Édouard, ib. Ses opérations militaires en Normandie, 151 , 174. Trêve dans laquelle il est compris, 178. Comment il l'observe, ib.
Refuse d'élrc compris dans la pacification entre son frère et le dauphin, 183. Aide le premier â bloquer Paris, 197.
Ten'e vainement de faire lever le siège de Saint-Valéry; sa retraite pénible, 2(M. Continue les hostilités malgré la paig que signe son frère, 202. Se joint au roi d'Angleterre, 209. Nouveau traité qu'il conclut au nom de son frère, 213. Réclame au nom de celui-ci l'héritage de Bourgogne, 223. Comment accueille les avances de Jean, 23t. Sa mort, 258.
Charles V dispose de son béritage, 24S.
PHILIPPE, érèque du Hins, cardinal de Luiembourg; sa promotion ; X, 166.
L'un des juges du divorce de Louis XII, 212.
PHILIPPE DE NEUBOUHG. reçoit de l’empereur l'investiture du Palatinat; XV, 5»S.
PUILIPPI, député des huguenots près de Danville ; XII, 13.
PHILIPPIDE (la), premier poème historique du moyen Age ; III. A82.
philippim: de lancastre ,
^use Jean I", roi de Portugal; VI,
PHOTIU8 , patriarche de Constantinople, commence le schisme des Grecs ; II. 125.
PIADENA (cASTALSo, nAaocis se), fait iwignarder Uartinuzzi ; X, ÙO. Sa rivalité avec Maurice de Saie; XI, 17. Conseil qu'il donne à l empereur, 31. Secours qu'il conduit en France ; sa mort,
PIALY, renégat hongrois, commande la flotte turque au siège de Malte ; XI, 291. Prrndpartà la conquête de Chypre ; perd la bataille de Lépante, 504 à o06.
PIDRAC (Gi'i BU mis ns), poursuit la mémoire de Coligni ; publie la justiHcation de la Saint-Iiarlbélcmy ; XI, 425.
Henri III l'éloigne de sa personne; XII, 22. Sous quel prétexte; son arrivée en Pologne , 36. Kc paraît pas aut états de Blois. 71.
PICARD (lE PETIT), défend Ncsle contre Charles le Téméraire; est pendu; VIII, 58(i.
PICARD, docteur _cn Sorbonne ; sa prédication à Meaux ; X, 372.
PICARD, cordonnier de Paris, insulte Concini : suite de cette afl'aire; Xlll, 378. 369. Agite Paris, 384.
PICCININO (JACQUES), condottiere; secours qu'il amène à Jean d'Anjou ; VIII, 221. Se détache de sou parti, 259.
PICCÜLOMINI (ESEAS-sïivics), secrétaire de l'empereur Frédéric III; son éloquence ; sa haule politique ; sa philosophie ; VIII, 1U3. Eu quoi seconde l'empertur, 109. E-t élu pape. Voy. Pie H.
PICCÜLOMINI (OCTAVE) ; l empereur lui conlie sa vengeance contre 'Wallenstcin;XIV. I4U. Il contient le prince d'Oraiigc, 146. Renforce le cardinal infant, 154. Arrête le succès de Lavaletic, 171, 172. Sauve Anvers, puis Saint- Omer, 183. Sa victoire à Thioiiville, 208, 209. Aux prises avec Guébriant, 224.
Force Bannier à la retraite ; perd la bataille de Wolfcnbultel,25l, 2S2. Vaincu à Dreitenfeld, 274. Commande en Espa-
gne ; ses succès, 314. Lieutenant du due de Lorraine en Flandre. 348. Ke peut sauver Dunkerque , 550. Commande l’armée d'Allemagne; ne peut défendre contre Turenne la Bavière, 379.
PIE II (nccoio«isi-*.vEAs-sïi.vn:s), pape ; son désir d'arrêter l'invasion des Turcs ; diète qu'il convoque à Mantoue; VII, 216. Pourquoi reconnaît roi de Naples Ferdinand d'Aragon. 219. Ses projets échouent ; ce qu'il obtient du duc de Bourgogne; il seconde Ferdinand,^!.
Négocie l'abolition de la pragmatique sanction, 245. L'obtient sous une forme ambiguë, 248 , 249. Ses efforts pour ex-
f miser les Français , 258. 259. Il appelle es chrétiens à la guerre sacrée, 270.
Secours que lui envoie Philippe. 271. Sa mort, 279.
PIE III (FRASCOis-riccoioaiM] . est élu pape ; règne dix jours ; IX. 286.
PIE IV (jEAK-ASGE-BEBICmso) ; soh élection ; son zèle inquisitorial ; X 1. 1 12. Il convoque de nouveau le concile de Trente, 165. Lettre artifleieuse que lui écrit la reine mère, 170. Complot auquel il n'est pas étranger. 178. Le clergé français a recours è lui ; son état de dépendance à l'égard de la maison d'Autriche ; preuves qu'il en donne ; son népotisme; il évoque au concile toutes les affaires religieuses ; difficultés è ce sujet, 178 à 180. Son lieutenant è Avignon prend Orange, 222. Direction qu'il donne au concile; alarmes que lui cause le cardinal de Lorraine: son inflexibilité; personnagesqu'il fait citer è l'inquisition; parqiii modéré ;acqueil qu'il faitèRome a Guise; sa maladie; lin du concile, dont il conflrme le décret, 249 à 253.
Subsides qu'il a offerts à la France, 254. Sommation qu'il fait à Catherine, 267, 268. Consent à différer la publication du concile; pourquoi; son désir de traduire l'Hospilal A l'inquisition. 275. Sa dépendance de la cour de Madrid ; son ardeur de persécutions ; complot contre lui ; sa mort, 292,
PIE V (aicBEL-GHlsLiEEi), napc ; son élection ; son zèle inquisitorial ; ses premières victimes ; ses menaces à l'empereur ; Philippe II seul lui parait comprendre ses devoirs de roi; ses instances près de Calherinc ; XI , 292, ^5. La regarde comme pervertie, 300. Ses rapports avec Marie Stuart, 300. Ses vertus austères ; son fanatisme, 331. Félicitations qu'il adresse au roi d'Espagne ; à son frère, aux ducs d'Albe et de Nemours ; il blâme la reine mère. 338, 346. 374. Vente de biens ecclésiastiques qu'il auto-
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TÎs«pnFrancc,3t2. SssforcesàÀTigaoii, Atuque formidable que dirige contre 3Ci). Ses alarmes ; son nppositioD au ma- loi le roi de France, Si . Les secours des ria^-e du Uéarnais, ôS?. Époque de sa rois de Castille et de Minorque ini mort, 388, 4UU. Sa ligue arec Venise, échappent; il sc jette dans les Pyrtnies, 58!). ib. Renforts qui lui arrivent, !)3. Combat
PI£RCE{sux).maItressed'Édouard III; qu'il livre vers Ostalrich ; Faux bruits de déiiuueée au parlement; son exil; son ses exploits et de sa blessure mortelle, rappel ; le roi meurt dans ses bras; VI, Ué. Il reprend Gironne; se dispose à 3S3. 3(ii. attaquer son frère. 1)7. Sa mort , 98. Ses
PIERRE II, roi d'Aragon ; sonavéne- relations avec Philippe le Bel; partage ment ; III , <(33. Éclat de son royaume, de ses Étals , 108.
40S et suiv. S'interpose en vain entre les PIERRE IV , roi d'Aragon ; son avécreisés du midi et le vicomte de Béziers, nement, son entrevue avec Philippe de 818, Siy. Simon de Uontfort lui offre Valois: il prend la croix; V, t/1. Ses son hommage; il le refuse; excite contre démêlés avec le roi de Majorque; VI, lui des soulèvements ; IV, 42 , 43. Marie 27. Il le dépouille, 29, 30. Abolit les priè Raymond VII sa soeur Saneha; son viléges de ses peuples , 89, Attaqué par alliance avec Montfort; sa présence iayme II. 87. Aux prises avec les rois de au concile d'Arles, il se retire, Sü à Castille et de Navarre : son alliance avec 82. Reymond implore son appui, 62. Il ce dernier , 258, 248. Promesses que lui intercédé en vain pour lui i la cour de a faites Henri de Traiislamarc, 1^1. U Bonte, 63, 66. Puis auprès de Philippe- s'engage à ne point livrer passage k ses Auguste. 69. Prend les armes ; assise ennemis, 263, 264. Il livre passage à Blii’ret : perd la bataille de ce nom ; est l'armée anglaise en retraite . xlT. Parti tué. C8 a 69. qu'il veut tirer de la chute de Pierre le
PIERRE III. roi d'Aragon, épouse Cruel, 270. Son alliance avec Édouard III, Constance de Sicile ; IV, 492. Refuse de 292.294. Le ducd'AnjnuelTranstamara prendre le titre de comte de Toulouse ; projettent de lui enlever les domaines V, 19. Sa lutte avec son frère qu'il fait du roi dépossédé de Majorque; ii eu périr, 24. Son pèie lui livre le comman- réfère à la médiation du pape , 391. Redeinent de l'armée ; apanage dont il connaît Clément Vil, 367, Epoque de sa hérite, 44. Donne asile à ses neveux mort, 399. 493. infants de la Cerda , 48. Situation de scs PIERRE LE CRUEL: roi de Castille ; États; date de son couronoemcnl , 90. son avènement; son portrait; son en- Fait enfornier les La Cerda ; ses démêlés trevue avec Charles ne Navarre ; il fait avec son frère ; ses ménagements à périr Ëléonote de Guzman ; ses projets l'égard de Philippe le Hardi ; scs cooven- de mariage ; il épouse Blanche de Bour>tiuns avec don Sanebe de Castille ; expé- bon; sa passion pour Marie Padilla ; il dition qu'il prépareen Sicile; .ses droits ; fait enfermer, puis empoisonner sa ses partisans, 63 é 69. Sa négociation femme ; VI , 123 , 124. Son frère naturel sans effet avec Philippe , 67. Il concerte Henri se prépare à l'attaquer , 229. Son avec Sanche la conquête de la Navarre; alliance, puis sa rupture avec Charles ses apprêts maritimes; ses conférences le Mauvais. 238,248. Projet de le déavec les Procida ; ses négociaiioos avec tréner ; ce que son allié Édouard III fait Michel Paléologue: sous quel prétexte pour sa défense, 294, 2.99. Le bruit se fait un emprunt au roi de France ;impé- pandqu'ilest excommunié ; effet de celle nétrabilité avec laquelle il garde son se- fable ; il lève une armée ; ses fureurs ; cret ; il met à la voile; événement qui sa fuite, 238, 299. Se dispose à rentrer lui vient eu aide; vêpres siciliennes :am- en Castille; secours que lui prête le ba.vsadcurs qui lui offrent la couronne; prince de Galles , accueil que lui fait ce il débarque en Sicile ; est couronné ; prince ; ses promesses aux états d'Aquisecourt Messine ; succès de son amiral, laine et à Édouard, 260 i 262. Forces 72 à 78. CoDvient de eombatlreen cbamp que ce prince rassemble en sa faveur, clos son rival ; revient en Catalogne, 78, ilO- Son départ ; il traverse la Navarre , 70. Élude le combat ; accusé de l&cbeté 272. Part qu'il prend à la victoire de Naet de manque de fui ; ses États attaqués ; jarra ; ses cruautés après la bataille ; prireronnalt et conbrme les libertés de la sonniers qu'il épargne à la demande iialion. 83, 84. Sa .situation critique, 88. d'Édouard : ii est de nouveau reconnu Méfiance que lui inspire le roi de C.vs- roi; il élude ses promesses. 274 à 276. tille; victoires de son amiral , ih. Pro- Sa tyrannie ranime le parti de son frère, ponce la grâce du prince de Salerne, 90. 277. 11 est abandonné de tout le monde ;
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■ Tftmirs «DI Mores. 28Ï. II perd la bttiille de Monliel ; est poignardé par son frère; chute de son parti. SSU, idW.
Alarmes qu'elle cause à Édouard lil, S9i- Son alliance fnncste à l' Angleterre, 3*1,322.
PIEBRK LE JÜSTICIER. roi de Portugal, ses cruautés: il refuse asile à Pierre de Castille ; VI. 2811. Son alliance avec Henri de Transtamare, 2<)0. . Parti qu'il veut tirer de la chute de Pierre le Cruel. 290.
PIERRE, roi de Portugal: dépose son frère ; XI, 1*9 . léO. Son traité avec l'Espagne, IS3.
PIERRE LEGRAND, czarde Russie; révolution qui lui transmet le pouvoir absolu; XV, 304. Ses démélés arec le roi d'Angleterre; XVI, 198. Son voyage en France, 214. Scs projets en faVeur des Stuarts , 224. Province qu'il prend ii la Suède. 2US. Epoque de sa mort. 323. Ses cruautés ; rumeurs sur sa fin, 349 , 377. Sa lille monte sur le tréne, 47o.
PIERRE II , erar de Russie ; son avènement; son mariage ; XVI. 349, 377.
PIERRE III , czar ; son enthousiasme pour Frédéric ; XVII, 118. Son avènement ; il recherche son amitié; met une armée sous ses ordres, 171. Sa mort, 177.
PIERRE I" (de DEEiz), duc de Rretagne ; son mariage: as.semblée à laquelle il assiste : IV , 18. Se rend a l'armée de Igvuis de France , 31 . Médiateur entre le roi et le vicomte de Thouars. 73. Croisé contre les Albigeois, 111. Sa loyauté, 113. Favorise en secret le comte de Toulouse, 1 89. Allié du comte de Champagne, 17U, N'assiste point au sacre de Louis IX, 172. Pourquoi surnommé Mauclerc. ^ puissance; inquiétudes qu'il donne é la reine mère ; relève à la fois de deux couronnes , 173. Ses alliances avec l'Angleterre et Henri 111, 174, 212. 246. Il y renonce, 176. Ses luttes avec Blanche de Castille, 190 il 191. Il reçoit Henri en Bretagne ; arrêt qui le prive de son lief , 212. Secours que lui lais.se l'Anglais, 214. Trêve qu'il signe, 218. Son alliance avec Thibaud de Champagne. 227. Après la reprise des hoslilitès signe un traité définitif et s'unit é la France , 230. Mariage de ses enfants, 234. A quelle occasion sévit contre 1rs bourgeois d'Orléans, *•46. Remet son duché k son fils, est placé à la tête des croisés , 239. Son entrevue avec l'empereur de Constantinople, 268. Comment obligé de s'embarquer à .Marseille ; anarchie où il trouve la terre saiute ; avantage qu'il remporte sur les Turcs ; défaites queprouveut scs
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barons insubordonnés; traite avec le sultan du Caire ; s'emliarque pour l'Europe, 269 a *72. Assiste à la cour plénière deSauniur. 284. Médiateur entre saint Louis et X de Lusignan, 297.
Marche sur le comte de Toulouse 302.
Comment à laissé grandir l'autorité royale, 503 et suiv. Croisé avec saint Louis. 343. Négociateur avec le Soudan vainqueur. 589. Sa mort, 394.
PIERRE il, duc de Urctagne; deuxième fils de Jean VI : sa faiblesse ; sa super», tilion; VIII. 136. Il demaude la grâce de son frère Gilcs, 157. Recueille la succession de son frère François ; fait hommage à Charles VII ; fait périr les bourreaux de Gilcs, 140. Sa mort; ses rapporte avec sa femme. 204.
PIERRE- LÉOPOLD (de lobeaise) , grand-duc de Tost:aiie ; bienfaits de son admioistration ; XVI, 413. Gendre de l'cmpcrcnr, 449. Son avènement; XVII, 205. Son mariage , ih. Accueil qu'il fait aui réfugiés corses. 239.
PIERRE, archevêque de Narbonne, tient une assemblée politique où figurent les trois ordres ; III, 13.
PIERRE LERMITE ou COUCOU PIERRE: .sa retraite près d'Amiens; son pèlerinage au saint sépulcre ; lettre
Îuc lui donne Siméon, |ialriarcbc de érusalcm ; III , 63. Promesses qu'il obtient d'Urbain ; sesprédicalionsen Italie, puis en France , sur les persécutions de» pèlerins et I humiliation des saints lieux, 64. Effets qu elles produisent en Italie, ih. Son éloquent discours au concile de Clermuut, 63. Uohue de croisés qu'il dirige ; ses excès , 70. Passe en Asie, té. Perd toute son armée. 76.
PIERRE LE VÉNÉRABLE, abbé de Ciugny , émule de sDiiit Bernard ; le seconde ; III, 218, 22U. 233. Retient Abailard à Ciugny , 238. Eclat qu'il répand sur la France , 239. Ses eihortaiions coolrc les juifs . 244. Applaudit au supplice de Bruys. 273.
PIERRE DE IIÈ.NÉVENT, cardinal lé^at du pape chez les Albigeois; sa mission pacifique ; IV, 74. Convoque aa roncile h Montpellier, 76. Ce coneile donne à Simon de Monlfort le comte de Toulouse , 78. Représentations du légat k Louis de France, 79. Son impatience au siège de Toulouse, 106.
pierre:, archevêque de Narbonne; concile qu'il préside ; di.sposilions législatives qu'il promulgue ; IV, 179. Assiste au siège de Bécede, 180, Les freres do Termes lui rcmettciit leur château, 197. Défend Carcassonne pour le roi, *8*,
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Eirommunie Raymond . 303. Assiège le château de Monsègur et fait brûler deux cents religionnaires. 318. 310.
PIERRE, troisième fils de saint Louis, comte de Blois, d'Alençon et du Perche ; rend la croix: IV. S07. Ses apanages, 13. Il s'embarque. 516. Ce que lui prescrit le testament de son frère : V, 10. Survit â trois des fils de saint Louis, 60. Seconde les prétentions de sa mère contre Charles d'Anjou . 71. Marche au secours de ce dernier, 78. Est égorgé dans .sa tente, 80. Douleur de sa famille. Si et .suiv.
PIERRE DE BOULOGNE, templier, appelé â la défense de l'ordre ; V , 294. Représente les détenus à Paris, té.
PIERRE, comte de Mortain ; otage de son père : VI. 3l3. Est armé chevalier
Ëar Charles VI. 401. Conduit le deuil de luguesclin. 422. Siège au conseil d’Etat ; VII, ISO. Prend parti pour la reine. 197. Est créé pair. 2U8. Le roi implore son secours ; il fait partie de l'armée royale, 24.3. Sa mort. 245.
PIENNES (lE SIRE de), contre-signe les ordonnances de Charles VIII: IX, 118. Part pour Naples. ISI. Défend la frontière de Picardie ; IX, 403, 40», Occasion de victoire que les ordres du roi l'empêchent de .saisir , 406. Perd la bataille de Guinegatte ou des Éperons, ib.
PIENNES (LE Stac de) . du parti protestant; son entrevue avec la reine mère : XI. 203.
PIENNES fli"t de), mariée à François de Montmorency ; enfermée dans un couvent ! XI. 62.
PIGEN.4T; ses prédications dans Paris assiégé ; XII , 462.
PIGNATELLI (BtRTBéi.Esi). évéque de Cosenzd ; légat du pape en Angleterre ; IV, 4.0S.
PILES ; levées de protestants qu'il amène à la Rochelle ; XI, 344. Il défend Saint-Jean d'Angely . 364, 566. Rejoint Coligni , 569. Victime de la Saint-Barthélemy. 416.
PIMENTEL(dos ASTosto dr); son combat naval avec Brézé; XIV, 353. Envoyé d'Espagne en France; XV, 57.
PINART (CLAUDE) ; sa mission en Suède: XII, 27, 28. Accompagne la reine mère; 520, Est congédié, »51.
PINEAU, commandant du château de Poitiers; neutralité dont il convient; XI, 207. Trahit les huguenots, 207, 208.
PINTO donne le signal de la révolution de Portugal; XIV, 222.
PIROT; confidence que lui fait Fénelon; XV, 493.
PI8AN (piKRax) a »pris la grammaire i Charlemagne; I, 423.
PISAN (cHRisTisE »e), panégyriste de Charles le Sage; VI, 236, m.
PISANI (LE lARgits de); ambassadeur de Henri III â Rome; ses rapports avec Sixte V; XI, 308, 406. Prend parti pour Henri IV; rejoint son armée, 4^. Envoyé par lui près du pape; ordre qu'il reçoit du pontife: XIII, 19.
PlSDOË (dadtis), partisan de Marcel; son supplice; VI, 210.
PISSELEU (asse), maîtresse de François I": est duchesse d'Ëtampes; X, 78.
Présentée â l'empereur. 230. Anecdote .sur le passage de ce prince en France, 250. Son inimitié envers Diane de Poitiers, 258, 261, 334. 375. Elle obtient U grâce de Rrion Chabot, 265. Pourquoi cherche â faire valoir le duc d'Orléans, 286. Elle fait disgracier Poyot, 293. Ses prétendues trahisons, 330, 334. Ses crésK turcs jugent Poyet, 354. Sa disgrâce; chandaleux procès que soutient son mari, 388. 381.
PITHOU (pierre), purifie les registres du parlement et autres; XIII, 72.
PITIGLIANO (lecobtede), lieutenant du duc de Calabre; sa circonspection; IX. 160. Sa fidélité, ib. Est prisonnier, 169. Raffermit Gonzague vaincu. 182.
Aux prises avec les Borgia; protégé par Louis XII, 287. Partage avec d'Alviano le commandement de l'armée vénitienne; leur désaccord; ils perdent la bataille d'Agnadel; sa retraite, 336. 337. Sa mort, 350.
PITT. depuis lord Chatham: dirige l'opposition anglaise; XVI, 494. Est mis à la tète des affaires. XVII, 116. Forces qu’il fait passer en Amérique, 132, 134. Repousse la médiation de l'Espagne, 166, 167. Sa toute-puissance ébranlée, 167.
Sa retraite. 173. Pourquoi a fait attaquer Bclle-Isle, ib. L'opinion publique lui est favorable, 177. Epouse la querelle des Américains; XVII, 521. Popularise leur cause en Angleterre, 394, 395. Son but; où tendent les concessions qu'il propose. .394 et suiv. Il croit la France abattue,' 396. Sa haine contre cette nation, 429, 441, 442. Sa mort, 440. Politique de son fils, 539.
PITT(wiluai), partisan delà paix avec la France; XVII, 441. Attaqué [larFox, 492 et suiv. Traité qui le met en goût de philantropie, 493 et suiv. Sa prétendue critique du discours de Calonnc, 504.
Ses victoires diplomatiques; il soulève la Hollande, 524. Ses armements contre la France: comment calmé, 539, 540.
POL
PLACIDIE, sœor d'Honorius; épouse AUulpbe; I, 01. GouTerne l'empire sous le nom de son fils Valentinien, 90.
PLANXY (lE SIRE DE); commandement que lui confie Louis XI; VIII. 589.
. PLANTA ( LES); leur influence en Suisse; XIII. 2S7.
PLASIAN (ociLLAiiE de), ministre de Philippe le Bel; V, 21A Requête qu'il présente au roi contre Boniface VIII, 2éO. Acte d'accusation dont il donne lecture et dont il atteste la vérité; somme le roi de faire juger le pape par un concile général, 2il. Son origine albigeoise relevée par le pape, 2i2. Est député près de Benoit XI, 2S2. Signalé par Clément V comme accusateur de Boniface, 299 et suiv. Incidents de la procédure, 505, ^5. A quoi a dâ sa forlune, ib. Libéralités envers sa famille révoquées. 568.
PLATANIA(L'ÀBaé). confident de Philippe V. sa disgrâce; XVI, 546.
PLECTRUDE; femme de Pépin d’Héristal; I, 504. Son opinion sur saint Lambert, 509. Gardienne de Charles prisonnier; tutrice d'un maire du palais enfant, 511. Le conduit à Paris: est vaincue sur la roule, 512. Les Austrasiens se soulèvent contre elle. 515. Maltresse 'encore de Cologne; achète la pait des Neu$triens,5l4. Est entièrement dépossédée. 515.
PLEINOEOF (M"* de); intrigues de sa fille contre elle; XV. 454, 485.
PLËLO [le coite de) prend le commandement des Français en Pologne; est tué; XVI. 584.
PLESSIS-PRASLIN (cLslr duc as CROisciL, coaTEEraAséenALDE) prend part h la victoire de Casai; XIV, ^8. Il fait arrêter d'Aglié, 229. 250. Ses opérations en Italie, 292. Prend Rosas: est nommé maréchal; retourne en Piémont, 555, Fait lever le siège de Casai; assiège Crémone, 579. 580. Aux prises avec Turenne ; 460. Remporte la victoire de Rhélel,475. Amène Gondi chez la reine, 485. Remontrances qu'il lui fait. 485.
Va au-devant de Mazarin;XV,6. Prend Orange, 67. Troupes qu'il conduit en Italie, lUO.
PLOTT (ornoa), lève des rcltres pour 1a ligue: XI, 215.
PUBAR (le aAROcis de): son scrupule d'étiquette près de Philippe III; XIII, 460. Ses délaites en Roussillon, 264.
PUCOCKE [l'aiiral) prend la Havane; XVII, 175.
_ PODEWILS (de), ministre de Frédéric de Prusse; négocie le traité de Berlin; XVI, 464.
PODIEBBAD (george) établit la liberté de conscience en Bohême; VIII, 180. Est élu roi ; r^nd les germes de la réformation, 20o. Son alliance avec Louis XI. 275.
PIGGO (stefaso); gravité de son témoignage dans le procès de Boniface Vllf; V, 305.
POIGNV, envoyé par Valois i Henri IV: XI. 260.
FOINTIS (l'aiiral, corte de) prend Carthagène ; XV, 475, 474. Son échec sous Gibraltar ; XVI, 42.
POITIERS (bataille de) gagnée par Charles-Martel sur les Sarrasins; I, 524. — Autre du même nom gagnée par le
f rince Noir sur Jean II de France; VI, 61 et suiv.
POITIERS (alprosse coite de) , frère de saint Louis: son mariage; IV, 19S, 285. Ses apanages: il est investi de ses fiefs, 285 et suiv. BiflIcultés è ce sujet, 285 à 287. Convoque ses vassaux, 290, 291. Insulte que lui fait le comte de la Marche, 291. Est blessé au siège de Fontenay, 292. Reconnu par le comte rebelle, 1SI8. Le persécute sourdement, 510. Est du voyage de Citeaui, 525. Est chargé de seconder sa mère dans le gouvernement, 560. Attendu à Damiette: y débarque, 575 à 575. Propose de marcher sur le Caire, 575. ^n poste au camp de Mansourah. 577. Il est prisonnier ets'échappe.584. Otage de la rançon du roi; puis délivré, 590, 395. Opine pour le retour en Europe, 398. Son départ, 400. Epoque de son départ pour la croisade, 404. Epoque de son retour; il prend possession des fiefs de son beaupère; fait casser son testament, ih. S'établit à Vincennes, ib. Son mécontentement contre saint Louis,41l. Conseiller de sa mère, son accord 'avec son frère Charles pour éter aux villes du midi leurs libertés, ih. Villes qu'il réduit, 412. Est atteint de paralysie, 42Ü. Gouverne ses domaines Mr commissaires; dépouille Toulouse de ses privilèges, 445. Il prend la croix, 505, 5(h. Contributions qu'il lève en Languedoc; libertés qu'il rend à cette occasion. 511. Il s'embarque. 516. Est atteint de la peste; V, 9. 8c prépare è partir de Tunis pour la terre sainte: 14. Pourquoi abandonne ce projet, ib Sa mort, 18.
rôLASTRON (DE), général français; sa dévotion; XVI, 462.
POLASTRON, est de l'intimité de Marie-.Voloinetie, XVII, 461.
POLE (aicHEi. DE LA), comte de 8uffolk. l'un des favoris de Richard 11; VI,
POH
IK
MS, Le parlement demande Tainenient san ciil. 4(8. Sa fuite; il eat banni, S06, U07; VII, 9, 10.
POLE (atciatLD, ciaaiatL de); intrigues contre Henri VIII qu'il dirige; X, z39 et suiv. Sa proscription; punition de ses correspondants. 2*1. Ses prétentions i épouser Marie Tudor; il est arrêté en Allemagne; XI, 2S. Sa vaine négociation en France. 31. Il s'interpose encore pour la paii, 41. Est nommé commissaire, >4. Sa mort, 96.
POLET (i.’saif.). confesseur et con8dent du cardinal Fleury, son zèle antijanséniste; XVI, 300.
POLHAIN (noLECsaG de), ambassadeur de Maiimilien; épouse par procuration Anne de Bretagne; IX, 110, 116.
Le mariage de cette princesse avec Charles VIII lui est caché, 123, 124.
l’OLIGNAC (TicoDTE DE) fait prisonnier par Louisle Jeune: lU. 318. Réclame vainement la protection de Henri II son suzerain. 319. Est encore réduit, 329.
POLIGNAC (LE TicosTE de) engagé dans la ligue, du bien public: VIII, 21Ü. Sa liaison avec le duc de Bourbon, 305.
l’ULIGNAC (le YiconTE de) est député aux états de Blois; XII. 71.
POLIGNAC (i.E CADDISAL DE): ses némjciations en Pologne; XV, SI8 et suiv. PlénipotentiaireàGerIrnydenberg:XVI, 104. Puis àUtrecht, 137. Confident de la duchesse du Maine. 243 et suiv. Presse Alberoni de reprendre les affaires. 313. Mémoire dont on le croit l'auteur, 370.
POLIGNAC (LA noiTEssE, nos seeuFSSE ZELES de), favorite de Marie-Antoinette; XVII, 470. Est du parti de Brienne, Sil, B37. Insultée ii Paris. S2U. Porte le dernier coup au controleur général, 333 et aniv.
POLIGNAC (diase db); son influence sur Marie-Antoinelte; XVII, 460,461.
POLTROT DE MEHËY assassine le duc de Guise; qui il accuse de complicité; son supplice; effets de son crime; XI. 241, 242.247,248.
PO 1! BAL (SÉBASTIES CAItTALDO, SABOmS de), ministre de Portugal; scs réformes; son despotisme; ses cruautés; XVII, 136 à ISO. Guerre qu'il soutient, 173,
POMP-NARS (le lAEpiiis de); ses procès criminels: XV, 278.
PO.Ml’ADüUR: ligueur; ses succès en Limousin; XII. 483.
PO.MI’ADOÙR LE BABQCis de), confident du duc du Maine; XV, 398 et suiv. Son arrestation, 400 Rciitrcengricc,442.
PO.MPADOUH (JEASSE roissoa, da»
EimnaAirs D'énoiEs, UAaqmsc sa) devlenl maîtresse de Louis XV; XVII, SIA à S20. Elle s'entoure de philosophes, 322. Accompagne le roi k l'armée, 326, 348.
Sa confiance en Bellisle, 330. Ses profrasioDs; position qu'elle fait à son frere; sa haine contre Orry; son désir de la paix, XVII. 7, 8, Elle fait disgracier d'A rgenson. 13. Comment domine le roi, 28 a 30. Indispose ce prince contre son fils. 31. Elle compose et dirige le ministère, 33 et suiv. Sun éloignement pour d'Argeoson, 37. La police à sa dévotion, la Bastille peuplée de ses ennemis. 39. Protectrice de Berrycr, 41. Sa démarche pour se réconcilier avec son mari ; elle se fait nommer dame du palais de la reine ; comment elle conserve son empire sur le roi ; le parc aux cerfs, 44 à 46. Elle applaudit au projet de dépouiller le clergé, o2. Incline pour le parlement, 07. Se déclare contre lui, 39, 61). Conciliation qu'elle ménage, ib. Guerre générale que cause son inconséquence, 68. Flattée par Marie-Thérèse; elle fait entrer la France dans la ligue contre Frédéric, 71 et suiv. Elle change le ministère, 70. Commandement quelle fait donner k Richelieu. 78. Sa jalousie, 79. CenfArences chez elle avec l'ambassadeur de l'Autriche, 81 et suiv. Son zèle pour l'Autriche , 83. Fermentation contre elle ; le roi lui ordonne de s'éloigner, 98, 97, 98. Sa vengeance , 100, iOi.
Troupesqu'elle fait passer en Allemsgue, Iü4, 103. Ses généraux, 106 et suiv., 113. Son ressentiment contre Frédéric, 117 k 1 19. Ordres qu'elle fait donner h Soubisc, 122. La France lui attribue ses revers, 124. Désastres qu’elle cause, 124, 127. Elle laisse sans secours le Canada, 132. Conséquences de sa présomption, 139. Elle abandonne Berois, 140, 141. Elle fait conclure le second traité de Versailles, 142. Sentiments autireligiéux qu'elle veut inspirer au roi, 134, 133, 183. Elle le dispose à sévir contre les jésuites, 160. Elle aspire à se donner une réputation d'énergie, 163. Elle fait disgracier Lamoignoo , 188. Elle fait refuser un commandement au prince de Conti. 2U1, Sou porlrait ; ses alfectioiis : ses habitudes, 209. Sa mon, 212 k 214, 216. Son poste ambitionné. 23U. Protectrice de 'l’crray, 231. Son exemple suivi par madame Oubarry, 299.
PÜ.MPERANT: compagnon d'eiil du connétable de Bourbon ; X, 30. Fait prisonnier François Dr, 36, Ses soins altenliCs pour ce prinCe, 57.
Dt:"'
PON
POHPIGNAN (le teaec ai), srche- Tèque devienne; remontrances qu’il est cliar(^ d'adresser A Louis XVI ; XVII, 552, o'oi. Serment qu’il prête de défendre les droits du Dauphiné, 52U.
POMPOKE ( atecis se j. assiégé et forcé à Gournai par Louis le Gros, 111.
POHPONE DE BELLIËVBE ; mission qne Charles IX lui donne en Suisse ; XI, A27. Son ambassadeur en Pologne; il quitte ce peute; pourquoi; XII, 17.
Siège au conseil d’Ëtat, U2. Négociateur à ileix, 1A2. Envojré pour interroger Salcède, ili. Sa missiou à la cour de Nérac, 181. Puis auprès de Jojeuse et Biontmorency. 198. Con.srille de faire la guerre aux huguenots, 229. Esteiitoyé près d'Ëlisabeih ; intercède |iour Blaric Stuart, 276. Envoyé A Guise ; trompé par lui, 315, 3l6. Dissuade le roi de le faire tuer immédiatement, 317. Interpellé par ce prince, 319. Accompagne Catherine, 326. N'a plus de crédit, 332. Sa mission près de d'Ëpemon. 336. U est congédié. 351. Négocie avec Brissac; XIII, 66. Entre avec le roi A Paris; est envoyé aux prinqesses lorraines. 71. Négociateur au congrès de Vervins, 180 et suiv. Combien de temps préside le conseil comme chancelier, 193. Jusqu’où suit le roi dans le midi. 2A9.
POMPONNE DE BELLIÈVRE, envoyé par Richelieu en Italie; XIV, 149.
Est ambassadeur en Angleterre ; son entrevue avec la reine mere, 195. 196.
Remontrances qu'il lui porte, 221. Commission qu’il préside ; il est nommé premier président du parlement. 255.
Amba.<,saueur en Hollande, 279. Sa mort, 286, 288.
POMPONNE (sinon iitasvii, nxsqcis DE) ; lettres que lui adresse madame de Sévigné; XV, 85, 108. Ambassadeur en Suède, 178. Est nommé ministre des affaires étrangères , 182. Propose de ménager les Hollandais, 197. Négociateur a Nimègue ; ses talents, -257. Sa disgrAcp, 282. 286. Sa science diplomatique. 283. Son portrait; époque de sa mort. 31 1 , 352.
PONCET, voyageur français ; tableau qu’il fait A Catherine de Médicis du
fouvernement turc; XII, 7 et suiv.
ropose l’établissement d’un impét unique, 84.
PONCET. l'un des orateurs de la ligue : XII, 213.
PONCUER (itif.ese). évéque de Paris; sa politique sage A l’égard de Venise; IX. 340. Son auibas.sade en Allemagne, 560. Puis au congrès de Mantoue, 377.
POn
Est garde des sceaux. 429. Sa mort ; son frère supplanté par Duprat; X, 87, 88.
Son père exécuté 89. Son frère François, évéque de Paris, emprisonné ; meurt à Vincennes, 90,91. Véritable crime deçà dernier. 94.
P0NIAT03VSKI (sVAmsLts) est proclamé roi de Pologne ; XVII, 202. Catherine Il le traite en vassal, 247 et suiv. La France n'a point d'ambassadeur près de lui, 287. Il convoque le sénat auquel le traité de partage est communiqué, 293. Il le ratiOe, 296. Ses offres A Necker, 387. Son enthousiasme pour les insurgés américains. 395,
PONS (aéoisiLB DE) négocie avec saint Louis ; IV, 294. Sa soumission, 299. Son démêlé avec h reine d’Angleterre ; par qui jugé, 491.
PONS ( LE sEifinEua de ) prend parti pour 1rs Français ; VI. 314; VU, 169.
PONS (LE SIEE DE) ; ligue qu’il signe ; sa soumissiqn ; IX, 85.
PONS (LA DEioisELLE DE) épousc Ricbelieu; XIV, 441. Ne peut servir la duchesse de Longueville, 448. Son influence sur la reine ; XV, 228.
PONT (LE lABOcis de) si^e au conseil .
d’Ëtat sous Charles VI; A quel titre; VII, 156. Escorte le dauphin, 162. Son commandement contre la Lorraine ; satisfaction qu’il obtient, 172. Se réconcilie avec Jean sans Peur, 297.
PONT (LE nAEquis DE), lieutenant du duc de Guise ; XII, 300 et suiv., 305. Projet supposé de lui transmettre la couronne de France, 332. Renforce Mayenne, 441. Dans quel but, 451.
PONTaNUS (joviASts) rédige l’abdication d’Alphonse 11, roi de Sicile; IX,
PONTCARRÉ est du conseil de régence de Marie de Médicis ; XIII, 278.
PONTCHARTRAIN , ministre de Henri IV; prend les ordres de la régente; XIII. 288.Négociation qu’il communique au conseil, 319 Envoyé près de Condé, 364. Négociateur aux conférences de Loudun. 372. Fait signer la paix. 375.
PON’rcUARTRAIN ( lodis fbeu- FEACX, COITE DE) est nommé ministre des Gnanccs; XV, 379. El en même temps ministre de la marine, 400. Son administration, 480 et suiv . Son opinion sur l'acceptation du testament de Charles II, 515, 518. Est nommé chaneelier. 519.
Conseil auquel il assiste ; XVI, 11 . Empêche le procès que l’on veut faire au duc d'Orléans; 120. Son entrevue avec le roi, 124.
PONTCHARTRAIN [le conx de) est
POR
secrtKire du conseil de régence; XV, gleterre; IV, 169. Subside dont elle 338. Voyez LarriWtére. profite, 211.
PONTCHATEAU (u DFibisELLE de), POSSEVIN, jésuite ; ce qu'il déclare à petite-nièce de Richelieu: son mariage l'ambassadeur de Henri IV; XIII. 47. avec Pi^laurens: XIV, lôS, 136. POSTHUMUS, général de Galiénus;
PONTEFRACT (pieere de), ermite ; s'oppose vainement aux Francs ; I, 25. sa prédiction ; arrêté par ordre de Jean Est tué, ib.
sans Terre ; III, 129. Son supplice, 132. POT (cm) ; Louis XI le recommande PONTIS ; manœuvres militaires qu'il à son fils : IV, 30. Il fuit avec le duc enseigne à Louis XIII ; XIII, 428. d'Orléans, 79.
PONT-VALIN (coaaiT de) gagné par POT (phieippe), sire de la Roche; ses Du Guesclin sur un parti anglais ; VI, principes démocratiques aux états géné* 311. raui ; IX, 52 et suiv., 64.
POPAINCOURT (jEAS DE), ambassa- POTEMKIN: ses villes fanlasmagodeur de Louis XI; VIII, 317. riques ; XVII, 539.
POPOLI (LE DEC de) prend part è la POTHIER, président du parlement; victoire d'Almanza ; XVI. 68. Scs opé- son arrestation ; XIII, 184. rations en Catalogne; 148. Se déclare POTIER (aecdstir), évéque de Beaupour la guerre avec l'Autriche, 202. vais, conOdent d'Anne d'Autriche ; XIV, POP()N, duc des Frisons, vaincu et 286. Se croit premier ministre ; propose tué par Charles-Martel ; I, 326. aux Hollandais de se convertir, Sa
PORCIEN (LE sire de), otage en An- réserve è l'égard du parlement, 295.
§leterrc ; VI, 288. Est de l'armée royale, Joué par la reine, 297, 299. Ce qu'il 3Ü. Ses opérations, 333. obtient. 300. Les affaires l'accablent ,
PORÉE (GiLSERT de); ses enseigne- 301. Son exil. 306. ments condamnés par un concile; III, POUILLO’T ( ériEiisE), protestant, 276. brûlé vif; X, 375.
PORÉE (dartir) , évéque d’Arras ; POUJOL (le vicoxte de), complice de défend les doctrines de Jean Petit ; VII, Montmorency i Castelnaudary; XIV. 303. 113.
PORETTE (darccerite de la); son POULAIN (sicolas), ligueur; se lait livre sur l'amour de Dieu; son supplice; l'espion de Henri III. XII. 2ll. Com- V, 324. plot qu'il fait avorter, 229. Ses rapports;
PORTER conspire contre Guillau- mépris de Catherine et de Villequier me III ; XV, 466, 468. pour lui ; avis qu’il donne au roi, ol3 à
PORTLAND (lord) fait avorter un 313, 320. complot contre Guillaume III; XV, 467. POULAITS, nom injurieux des ebré- Son entrevue avec Boufllers; suspension tiens nés du mélange des croisés et des d'armes qu'il signe, 470, 474. Èst am- Syriens ; leurs mœurs efféminées, III, bassadeur è Paris, 485. Ouvertures que 2o8.
lui fait le roi, 507. POULENGY (rertrasd de), chevalier,
PORTO - CARRERO (le coite de) s'offre à escorter Jeanne d'Arc; Vil, ^2, débarque d'Espagne en Calabre; IX, POYET (gvillacie), président du par- 278. lement de Paris ; sa mission en Savoie ;
PORTO-CARRERO (fervard tello X, 178. Il est nommé chancelier, 237. Il de) ; son poste au combat de Doulens ; fait arrêter Brion- Chabot, ib. Ses actes ; XIII, 123. 124. Est gouverneur de cette ses ordonnances. 257 à259. Son empresville, 126. II surprend Amiens. 174. Sa sement à perdre l'amiral. 265 et suiv. U glorieuse défense ; il est tué, 176. 177. entre dans les ordres, 265. Sa disgrâce, PORTO-CARRERO (le cardiral). ar- 266. Sa négociation avec le roi de Ilaoochevéque de Tolède ; partisan de la mark, 284. Son arrestation. 292, 295. 11 France; XV, 510, 512. Testament qu'il est mis en jugement. 354. Sa condamnafait signer à Charles 11, 513, 514. Il lait tion ; il est remis en liberté ; sa mort, proclamer Philippe V, 518. A quoi met 354. 355. A créé la Guillelmine, 41^. son patriotisme ; XVI, 41. Son incon- POYNING (sir Edward), amiral anstance , 65. glais ; seconde Maximilien ; IX, 132.
PORTO-CARRERO (L'AiBÉ),con6dent PRACONTAL (le iarqcis de) prend de Cellamare; son arrestation; XVI, part i la victoire de Speyerback : XIV. 244. 480.
PORTSMOUTH (de eerhocert, dc- PRADELLE (de), gouverneur de Vin— CBEssE de) accompagne Madame en An- cennes; ses ouvertures au coadjuteur^
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Xy. 18. Auxiliaires qu'il conduit en Hollande. 127.
PRAGMATIQUE SANCTION, sommaire des libertés de l'Eglise gallicane ; sa promultiaiion ; VIII, 26. 31.
PRAGUERIE (gierbi: be la) : d'où ce nom; VIII, 47.
PRASLIN. capitaine des gardes de Henri IV ; veut lui prouver l'inlidélité de Gabrielle; XIII. 201. Arrête le comte d'An^lème , 224. Sa mission en Flan-»
dre, 277. I.e bâton de maréchal lui est promis. 58i.
PRASLIN (DE) défend Crémone ; XV, S36.
PRASLIN (le dix de) est nommé ministre des affaires étrangères ; XVII, 89, 1S9. Sa chute préparée, 257. Son exil, 263. 299.
PRASLIN (le dix de) ; principes libéraux auxquels il adhéré; XVII , 513. Il assiste aux as.semblées des Bretons ; disgrâce de la duchesse. 528. 529.
PRATELLE (riEane de) défend Rouen contre Philippe-Auguste; III. 487.
PRATO (LE cardisal de); faction du conclave qu'il dirige ; son accord avec le chef du parti opposé ; V , 259. Est d'intelligence avec Philippe le Rel ; pontife
3u'il fait élire, 259 , 200. Conseil qu'il onne i Clément V, 275. Sa mission en Allemagne. 288.
PRAXÊDK(dos tboxas de) commande le fort de Crozon en Bretagne l cette place est enlevée d'al^aut ; XIII, 94.
PRËAU (le CREVA LIER de); .son complot contre Louis XIV ; XV, 217.
PRÉCIGNY (le sire de), négociateur de Louis XI. III, 294.
PRÉCY, lieutenant de Charles VIII dans la Basilicate ; marche au secours de Naples ; gagne la bataille d'Eboli ; IX, 1%, 189. ^s débats avec le viceroi, 191. Poste que lui confie Chaumont,
PRËGENT LE BIDOUX renforce la flotte vénitienne; IX, 253. Sa défaite, 279. Il sauve Gènes; 353. Abandonne cette ville, 401. Défend les eûtes de la Bretagne, 402. Succès maritimes à lui attribués, 404.
PRÊLES (RAOUL de), jurisconsulte, persécuté par Louis le Hutin ; V, 336.
PRÉ'rEXTAT (SAIST), évêque de Rouen , unit Mérovée et Brunehault; I, 20t. Sa condamnation , 203. Meurt assassiné. 224.
PRÉVOST (JEAS), l'un des orateurs de la ligue; XII, 213.
PRÉVOST, général anglais, défend Savannab ; XVII, 419.
PRIDEAÜX , général anglais, tué â Niagara; XVII, 135.
PRIE (avrar de) est de l'expédition de Naples ; IX. 247. Est â l'armée de Picardie : X . 30. Est a rrété, 405.
PRIE ( LE lARoi'is DE), négociateur de l'empereur à Rome ; XVI, 88.
prie (le sire de), grand queux de Charles VII ; conseils qu'il lui donne; VIII. 202.
PRIÉ ( LE SIRE de), prisonnier à Hesdin; XI. 21.
PRIMATICCIO (frasçois) de Bologne, appelé â la cour de François 1"; X, 117.
PRISCILLIEN, premier hérésiarque supplicié; I. 41.
PRIULI (JULES ) , envoyé par Venise à Louis XIII au sujet de l'occupation de la Valteline; Xlll,.459.
PRIX (sAisT);ses démêlés avec Hector, Patrice de Marseille ; I, 76.
PROBÜS, empereur, dégage les Gaules ; 1 , 27. Recrute des Germains : repeuple de tribus barbares 1rs frontières aevasiées, il>. Sa mort, 28. Troubles qui la suivent, l'è.
PROCIDA ( GiovARSt DE ) . Sicilien réfugié en Aragon; V, 66 Ses voyages; ses entrevues avec le pape.lè. Ses conférences avec le roi d'Aragon . 74. Est l'âino du soulèvement de la Sicile, 76. Secours qu'il commande dans Messine, 78. Position qu'il occupe pendant le congrès d'Anagni , 165. Il se range du parti guelfe et français, 208.
PROCID.A (asdré) ; ses conférences avec le roi d'Aragon ; V. 74.
PROCOPES (LES), capitaines hussites; leurs exploits en Bohême ; VII. 405.
PRÜ'TADIUS, amant de Brunehault; son élévation ; 1. 242. Maire du palais de Bourgogne, 243. Sa mort, 214.
PROVENCE (ROTAI RE DE) ; sa formation au profit de Charles, fils de Lotbairc ; II, 93.
PRUNEAU JEAN), l'un des chefs du parti populaire à Gand ; VI, 378. Accueil que lui fait le duc de Bourgogne, 379. Surprend et démantèle Audenarde ; est exilé. 380. 381. Son supplice. 381. Sa mort n'abat point sou parti, 415.
PRY'E (n“* DE), maîtresse de M. /e Duc,- ses intrigues contre sa mère; XVI, 298. Pouvoir qu'elle acquiert; ses vices; ses roués ; sa confiance en Duverney, 309, 310. Gagnée par le ministère an-
flais, 316. Comment prend en haine infant d'Espagne, 321. Ses intrigues pour marier le roi , 322 et suiv. Sur qui son choix s'arrête, 323 , 324. Son acbar- Dcment contre le Blanc, 330, 331. L'unde
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EC> protégés ambtsMdcur, 5^. Son poste dans la maison de la reine; son «lil ; sa mort , 356 é 538. Ses scandales, 344, ô-M. 422.
PTOLOVÉ DE LLXQCES. historien eité BU sujet de l'abolition des templiers, V,3I1.
PUCELLE (L'ABiéj, conseiller au parlement : défend la cause du jansénisme; XVI, 3C2 et suiv. Est exilé. o63. Atteste les miracles sur la tombe du diacre Péris. 067.
PUISET (ui'CCEs LE acte ao); ses luttes avec Louis le Gros , III, 77. Ses brigandages. 125. Son château est pris et lui tisonnier, 126. Hérite du comté de Coreil ; est remis en liberté; à quelles conditions , ih. Définitivement réduit, 153.
PULTENEY, chef dp l'opposition an-
flaise; forme un nouveau mimstérc, LVI. 467.
PUBNON , premier maître d'hdtel de Uadaine; soupçonné d'empoisonnement; ses aveux; XV. 171.
PUKi’ÜRAT (raisçois), président du conseil de Piémont: son colloque avec l'envoyé de François I" : X, 178.
PXJSSORT, l'un des juges de Fouquet, opine pour la mort; XV. 109.
PUYGAILLARD, lieutenant du duc de Montpensier ; prend Angers; XI, 2U7. Ses défaites , o70. II tente de surprendre la Rochelle, 462. Il Cail respec-
QÜI
QUADES. Slaves ; leur part é l'invasion des Gaules ; I, 82. Leurs armes, leur cavalerie légère, 83.
QUATREFIED. paysan normand: insurrection qu’il dirige; sa mort; VU,
QUELLENET, victime de la Saint- Barthélemy; XI, 416.
QUÉLUS , mignon de Henri III ; ses querelles avec Bussy; leur réconciliation; XII , 107 , 109 , 1 10. Insulté par Balzac- Antraguet : leur combat ; sa mort ; ses obsèques. 120. 121.
QL'ESLIN. conseiller au parlement; son exil ; XIV, 338.
QUESXAY , fondateur des économistes; ses rapports avec Ylv» de Pomdour; XVII. 30. Ses sectateurs, 37, . Tiirgot l'accepte pour maître. 334.
QUESNEL (LE rtsE). oratoricn ; est chef du jansénisme ; ses réflexions sur le nouveau Tcstainent: ce livre condamné; son arrestation; XVI, 6à 11.
QL'IEBET (BcciiEs) , amiral de Pbi-
ter la capitulation de la Fère; V, S3. Son expédition en Flandre, XII , 164.
PE Y-GREFFIER (stisT<xa);sa valeur à Montcontour : XI, 363, 364.
PEY'LAUREXS (astoise de laica) devient favori du frèrede Louis XIII; XIV, 12. Se vend à Richelieu, 13. Déclaré coupable de lése-msjesié, 90. Ses amours en Lorraine, 100. Complice de Montmorency, 112. Sa conduite i Castelnaudary, 113. Dénonciations qa'il promet, 115.
Le prince inquiet sur sa liberté. IA.
Brouillé avec Chaiiteloube, 123. 130 et suiv. Comment est attiré é Paris; son arrestation ; sa mort. 135 é 136.
PUYSÉGUR, médiateur entre Richelieu et Ihiuillon; XIV, 243.
PEYSÉGUR (LE BLEÉCHAL DE) CSt pTOmier aide de camp de Luxembourg; XT, 446. Ce que témoigne sa correspondance,
PUY’SIEUX ( BM'LASD DE SILLEET, nAB- Qiis DE) est nommé ministre des affairas éusegères; XVII. 15. Son mémoire pour la paix , 21. Sa condescendance pour la favorite , 34. Sa retraite , 72. Projets qu'on lui cache, 81.
PL'Y-VIAUD soulève les huguenots du Périgord ; XI, 344. F>mportemeot de Coligni qn'il .supporte, 34!>. 346. L'amiral invoque son secours , 351. Il est défait, 352. Fait le; crie siège de Niort, 357. Victime de la Saint-Barthélemy, 417.
QUI
lippe VI; sa mission; V, 499. A ordre do prévenir le retour d'Éiîouard lit sur le continent, 507. Perd la bataille de l'Écluse et est tué, 509, 5IU.
QCIÉVRAIN (raïuppE be), fila de Jean de Croy: se réfugie en France; VIII, 280.
QUINAELT ; divertissement qu'il écrit pour le théélrcde la cour: XV, 161.
QEINGEY (LE SIEE DE), émissaire de Charles le Téméraire; prend parta l'insurreciion de Bourgogne contre Louis XI : VIII, 372, 581,384.
QUINTAUX (piEBEE de), négociatenr de Ferdinand le Catholique; signe la trêve d'Urléans ; IX, 415.
• QUINTIN (JEAS), nommé orateur du clergé aux états généraux ; XI. 153. Son discours ; il incrimine Coligni ; est obligé de se rétracter et donne occasion à l'esprit de tolérance de se manifester,
QUINTIN (le aADQcis se), de la fronde ; prisonnier i Rethcl ; XIV, 473.
QU INTRIO commande l’armée austm-
sienne ; I, 236. Nommé par le people mairr do palais, 239. Est tué. i6.
QUIROGA (Airrono); troupes mutinées qu'il commande en Flandre ; il est
RAG
RABALLEAU , président au parlement ; plaide pour la guerre ; Vlli . i4.
RABAL'D (PAOLJ ; ses prédications au désert ; XVII, 6i. 68.
RABACT de Saint-Etienne ; se prononce pour le gouTernement par une seule chambre ; XVII, 557.
RABELAIS, ses oeutres; son incrédulité, sans qu'il ait renoncé aux avantages de l'église catholique; X, 128.
RABUTI.N (rH.ts(ois) prend part à la campagne d'Alsace ; caractères de ses mémoires : X, 464.
RABirriN, cause de la disgrâce de la princesse de Condé ; XV. 18t.
RACINE (jE*v) est élét é à Port-Roval; XV, III. Eclat qu’il a répandu, l57.Est nommé historiographe du roi, 255. A quelle occasion compose Esiber ; allusions que l'on trouve dans cette pièce,
BACON'IL (lk coite »e). commande l'armée piémontaise contre les Vaudois:
R.ABBODE due des Grisons; refuse de se convertir ; I, 503. Vaincu par Pépin, 306. Rompt la paix; est encore vaincu, 310. Allie dcsNeustricns.5l2. BatChar- Ifs-Martel ; rallie Raginfred ; se retire , oit.
RABDON , maire du palais en Austrasie : I, 254. Seconde Clothaire, 238.
RADEGÜNDE (saisie). Voy. Clothaire l«r.
RAUIN'GEN (poLiFEa) . chef d'aventuriers. sa défaite ; Vil. 228.
RIIDON'VILLIERS (i.r rèsE), jésuite, instituteur de Louis XVI; XVII, 324.
RADULPUE. duc de Tburinge, 8e rend indépendant ; 1. 277.
RAFF.VELI, chef des Corses insurgés contre Géne.s; son arrestation; XVI. Üù.
RAGËNOLD, chef normand : pénètre en Auvergne ; vaincu ; II, 222. Se retire et se recrute en Normandie; attiré par les partisans de Charles; encore vaincu sur les bords de l'Oise ; continue la
Suerre avec fureur; sa victoire prés 'Arras . 225. Sa défaite décisive, ib.
RAGIN'FREl), élu maire du palais par les Neustriens ; allié de Radbode ; lare sur le trAne Chilpéric III ; perd la atailie de Viney ; appelle le secours
mis sons les ordres de Maymine ; XL
QUIHOS (nos nasAiD) ; ses reproches â l’empereur , XV, 475.
RÂL
d'Eudes ; accablé â Soissons ; se démet de ses fonctions , 515 â 516.
RAGNACAIRE roi des Francs de Cambrai : allié de Clovis ; 1, 113. Tué par lui, 14t.
RAGNER. duc des Normands; prend Paris ; II. 78 et suiv.
RAGNETRUDE. maîtresse de DagO.bert ; I, 267. Mère de Sigebert, 272
ROGNUWALD, défait en Aquitaine ; I, 211.
RAGOTSKI (cEOSGE), prince de Transylvanie; envahit la Uongrie; XIV, 3^.
Lui et ses adhérents proscrits et exécutés ; XV, 181.
RAGOTSKI soulève la Hongrie ; X'V, 328: XVI, 18. Est sourd aux instances d'Albéroni pour ta guerre, 251.
RAINARO , comte de Sens , de quoi accusé ; chassé et rétabli â Sens ; U, 377 et suiv. Sa mort sans enfants ; son fief revient à la couronne ; 1, 459.
RAIN.AUD de Cornouailles, oncle de Henri II, l'invite h passer en Angleterre; III, 281. Ses victoires jiour sa cause contre ses fils ; IV. 347, o48.
RAINADD de Dammartin, comte de Boulogne, ligué avec Richard contre Philippe ; III, 455, 457. Abandonné pu Jean, Prend la croix, 474. Aux prises avec l'évéque de Beauvais ; réduit par le roi ; remet ses fiels au prince Louis ; prend ouvertement parti pour Otbon et pour Jean ; IV, 16. Commande la Hotte anglaise, 25. Ligué avec Othon, 31. Prisonnier â Bouvines, 37. Est enfermé h Péronne. 38. Ijinguit en prison; mariage de sa fille, 157 , 171. Sa liberté réclamée, 172. Se tue, 173.
RAINÛLF'E. comte de Poitiers ; trahit et livre Pépin II ; II, 119. Tué dans un combat contre les Normands, 125.
RAINULFE, duc d'Aquiuine, élève Charles le Simple ; II, 176. Prend le titra de roi : y renonce ; obscurité de son hUr toire, 188. Ses voisins invoquent contra lui Eudes, 190. Meurt; soupçons â ce sujet. 194. 195.
RAIS (LE lAséoiAL DE); armée qu'il rassemble à Blois: secourt Orléans; VII, 433. 436. Seconde les sorties de la Pucelle, 438.
RAI.KT, procureur du roi ; fitil peu-
RÂN
dre son 61s comme huguenot; XI, 211.
RAKIBCRKS (le sise be) entre dsns le conseil de Charles VI ; VII. 226. Est nommé grand maître des arbalétriers.
2M. Son poste à Azineourt,294. Il prend parti pour le dauphin. 362.
RAVIBOUILI.ÉT. envoyé par la reine mère è Henri IV; XII. 202. Confidences auxquelles l'admet Valois, 277, 332, 3SI . Ses conseils pendant les barricades, 327. Et après la fuite du roi, 331. Méfiance de ce prince, 3.32. Expose aux états la situation financière, 366. L'assemblée agite si elle l'admettra aux séances. 37i. Le roi lui demande son aide )K>ur se défaire de Guise, 581. Conseil auquel il assiste, 383. Estderintimité de la reine mère. <41. Médiateur entre l’Espagne et la Savoie . 466.
RAMBOÜII.LET (le i.vngcis de) combat au faubourg Saint-Antoine; XIV, B23. Mariage de sa fille avec Montausier; école de pruderie de l'hûtel Rambouillet : XV, 81 . 82.
RAMILLI'TS (svTAiLLE de) gatrnée par Marlborough contre Vilicroy ; XVI, 47.
RAMIRE. roi des Asturies; ses progrès contre les musulmans; II, 81.
R.AMIRE. frère d'Alphonse le Batailleur ; sort du couvent pour monter sur le tréne d'Aragon; lil. 196. Son mariage; fiançailles de sa fille : sa guerre avec Alphonse VIII de Castille; rentre dans son couvent. 196, 197. Époque de sa retraite. 230.
RAMSAY fréquente le club de l'Entre-sol ! XVI. 436.
RAMUS (piF.EBE). victime de la Saint- Barthélemy: XI, 419.
RANÇON (GEOFPnoi ni) ; cause la déroute des Français h Laodicée ; III, 260.
RAND.AN (le siee de) part pour l'Italie ; X , 447. Se jette dans Sletx ; XI, 8. Négociateur en Écosse, 123.
R.AN'BAN, commande en Auvergne; XII, 403. Est vaincu et tué, 4U9.
RAN'DON (le duc de) a mission de ré-
? rimer le parlement de Besançon ; XVII,
RANGONE (cciDo); ses troupes licenciées par François I” ; X, 104. S'elTorce de soulever le parti français en Ligurie, 293. Ne peut s’emparer de Gènes; fait lever le siège de Turin , 203. Sa mésintelligence avec Gonzaga : conséquences qui en résultent, 216.
RANTGORE assassine Grimoald ; son tupplice : I, 311.
RANTZAU (LE ■aalcDAL) ; on reproche au roi de l’employer ; XIV, 132.
Guerroie dans la Hesse, 171. Renforce
RAV
Guébriant, 311, 312. Est battu è Dettinen et prisonnier, 313. Lieutenant du duc 'Orléans. 521. 330. 347. L'armée lui est confiée, 331. Sa rivalité avec Gassion, 359. Ses blessures ; il fait manquer le secours de Landrecies, 360 Lieutenant de Condé ; sa pointe sur Ostende ; sa défaite. 377,378.
RAOUL, comte de Crespy , épouse Anne, veuve du roi de France Henri I*': II. 203.
RAOUL, comte d’Évreux ; à quel prix livre Bertrade à Foulque le Récbin ; III, 52. (b. Pourquoi fait aveugler sa femme,
RAOUL LE VERD, archevêque élu de Reims ; ses prétentions au sujet du sacre de Louis le Gros ; III, 121.
RAOUL, comte de Vermandois, cousin de Louis le Gros : secours qu'il lui amène ; III. 128. Charte de commune qu'il accorde à Saint-Quentin, 130. 149.
Ést blessé: blesse mortellement Thomas de hlarle, 192. Mariage de sa fille, ib. Réconcilié avec Thibaut, 200. Escorte Louis le Jeune en Aquitaine. 306. Son divorce; son mariage; anathématisé à ce sujet, 318 et suiv. Chargé de la régence. 251. Meurt; sa maison s’éteint,
RAOUL, duc de Lorraine : renforce Philippe VI ; VI, 61. Tué è Crécy,70.
R AFIN (LE vicoiTE be), chef protestant; suit Montgommeri: XI, 387.
RASCE de Uarselle, l'un des chefs du parti populaire à Gand ; VI. 378. Cherche à surprendre le comte Louis de Male , 379. Guerre uu'il fait aux nobles, 382. Sa constance, 414. Il perd la bataille de Nivelle ; sa mort. 4l7.
RASPONI (l'assé) , négociateur du pape avec Louis XIV ; XV. 99, 101.
RAUCOUX (BATAILLE DE) gagnée par le maréchal de Saxe sur le prince Charles de Lorraine ; XVI, 549.
RAUCHINGUS, chef de l'aristocratie austrasienne ; conspire contre Childebert : I. 227, Est mis è mort, ib.
RAULIN ( sicoLAs ) , chancelier de Bourgogne, et Antoine son frère ; événements auxquels ils prennent une part accessoire; VIII, 201. 267.
RAUNAI . conjuré d’Amboise ; est pris ; XI, 128.
RAVAILLAC ( FBASÇ01S ) assassine Henri IV; XIII, 281. Son procès; ses aveux ; son supplice ; complices que malgré ses déclarations on lut cherche , 201 è 293. Doutes sur ses interrogatoires. 332.
RAYENSTEIN (adolpbe de ciA^)
jf)
RAY
RAY
commande une division de Tarmée de Charles le Téméraire; VIII, 28(3. L’un des conseillers de la duchesse Marie ; traite de la remise d’Arras, i(3ô.
RAVENSTKIN (philippe df. clIvf»), Otage de Maximilien ; prend parti contre lui; IX, 105. 1(K3. Ses succès dans les Pays-Bas; III, 112. Réconcilié avet^e roi des Romains, 114. Assiégé dans IVrluse; se rend, 132. Commande la Qotte française, 147. Arrive à Naples ; envoie en France le roi Frédéric, 1^, 151. Son expédition malheureuse sur Melelin (Lc>hos), 152. (jouverneur de Gènes; pourquoi quitte cette >ille, 516. Son am* bassade près de François l‘',447.
RA VIGNAN (le iarquis dk); son commandement en Bavière; ses fautes; XVI.
RAY.MOND-PONS Ili, comte de Toulouse, d’abord opposé à Rodolphe de France; 11,221. Bat les Normands. 222.
Vainqueur di*s Hongrois ; reconnaît Rodolphe. 230. Accueil qu'il fait au roi Louis. 256. Sa mort. 266.
RAYMONÜ-BÉIIKNGER , comte de Barcelone; ses prouesses contre les Sarrasins ; 111. 2v 0.
RAYMOND BÉRENGER II, est assassiné: 111. 31 1. (’oinnienl s'est reconnu feudatairc du saint sicge, 525.
RAYMOND BÉRENGER III, fils du récédent ; quel est son tuteur ; 111. 17. nvoque le secours de Louis le Gros, 142, Épouse l’héiitièrc de Provence : scs guer» res à ce sujet, ib. Paix qui les termine. 170. Sa mort ; partage de sa succession ,
R.VYMOM) 11, comte de Rouergue; d'abord opposé à Rodolphe de France; 11. 221 . Le reconnaît 230.
RAY.MOND III gouverne sous la lutelle de sa inerc , U, 285.
RAYMOND de Saint-Gilles, comte de Toulouse: un des plus puissants souverains de l’Europe; cxcunimunié deux fuis; ses mariages; 111, 51 et suiv. Dispose de la main de sa belle-sœur, 55. Ses ambassadeurs au concile de Clcrnioiil s'eiigageiu pour lui à prendre la croix, 66. .Armée qu'il commande ; sa roule, 7i it suiv. S<>n comté saisi par le comte de Poitiers, 55 S( s combats ; son retour à Cunsl.-uiunople; il refuse de revenir en Europe : s-*s posessious en terre sainte; sa mort, jpj,
KAY.MOM) . comte de Gallicc , de la maisun de Franche-Comté, gendre d'.Alphonse VI: père d’Alphonse VU; 111.32.
RAYMOND BÉRENGER IV. hérite du comté de Catalogne ; scs autres fiefs;
III. 195. Ses plans arobitiéui, ilf. Fiancé à l'hérilière d'Aragon ; son beau-père lui cède la couronne , 197. Lui confie sn fille, 250. Sa puissance; il défend son jeune frère, et à sa mort prend le litre de marquis de Provence ; ses luttes en Espagne, 250. 251. Ligué contre Raymond, comte de Toulouse ; entre en Languedoc; son entrevue avec Henri II, 296. Seigneurs français qui lui font hommage et le secondent dans ses guerres en Navarre ; ses luttes avec la maison des Baux, 300. 501. Sa victoire sur eux; sa mort : son fils sous la lulctle de son neveu, du même nom que lui, dont tuiméme a été tuteur ; mort de ce neveu; enfant qu’il laisse; ses droits méprisés, 502. Prend parti pour l'antipape Pasqaal III, 581. Sa mort, 582.
RAYMOND de Poilsers, prince d’Antioche; sa brouitleric fatale avec le comte d'Édesse ; III , 258. Accueille Louis le Jeune son neveu ; invoque vainement son assistance contre Noradia ; contribue à sa brouilleric avec Ëléonore, 264. Jalousie du roi contre lui, 570.
RAV.MOND V, comte de Toulouse, épouse Constance, sœur de Louis le Jeune ; III, 588. Henri H menace de le dépouiller ; sa puissance ; sc.s ennemis, 595. Invoque le secours de Louis, 390.
Scs Étals dévastés: trêve, 397, 598. Invite Henri à a.ssislcr au concile de Toulouse , 511. Inquiété encore par lui; appui que lui donne Louis; sa réconciliation avec ses voisins ; mariage de son fils, 5l7. E'it attaqué, ib. Sa femme Constance de France demande le divorce contre lui. 520. Se range du parti de Pasqual III, 521 . Aux prises avec Henri et ses alliés. 522. Lui fait hommage. 540, 345. Privilèges que lui accorde l’cmperour, 565. Eu bulle à la jalousie du roi d’Anglolcrrc cl aux attaques du roi d’Aragon et du vicomte de Béziers, 382. Se fortifie par l’alliance du duc de Bourgogne . 586. Refuse hommage à Richard Cœur de Lion ; invoque l’oppui du roi de France. 592. .\ux prises avec lui. recourt encore à Philippe, 596. Prend Us armes à rimilntion du roi, 4(0. Par qui réprimé, Ht. Sa cour; rendez-vous des troubadours. 439. Sa mort : surnommé te ton CVm/t', 451. Sa longue rivalité avec .Mplionse li d'Aragon, 452.
RAY.VOM) TRANCAVEL, vicomte de Béziers : ligué avec IL’nri 11 contre le comte de Toulouse ; 111, 995 à 298. Abolit à prix d’argent un$* coutume cruelle à l’égard des uifs. 509. So réconcilie avec Raj mond de Toulouse, 517. Prend parti
RAY
RAY
pour l'antipape Pasqual III. 521. Attaque le comte de Toulouse; est assassiné,
RAYMOND , comte de Tripoli . demande vainement l'assistance de Louis le Jeune; III. 2dt>. Régent du royaume de Jérusalem . éOt. 405. Ses conseils sur le secours de. Tybériade, 407.
RAYMOND VI, comte de Toulouse et de Saint Gilles; son avènement; III, 451. Traite avec Richard Cœur de Lion; son mariage. 452. Ses luttes avec la famille des Raui ; son alliance avec Pierre II d'Aragon ; est excommunié ; injonction que lui fait le pape ; scs menaces i Castelnau ; accusé de sa mort ; est anathématisé. 505 à 508. Accueil que lui fait le légat du pape ; sa terreur ; sa rupture avec Raymond Roger; ses offres de soumission ; conditions qu'on lui fait, 811. 512. Ses représentations au pape; ses humiliations ; est admis à se croiser contre son neveu, 514, 518. Excommunié ; se rend' de nouveau à Paris , puis à Rome ; accueil hienveillant qui lui est fait ; renvoyé au jugement d'un concile ; IV, 42 à 46. Ménagé par le pape et par Simon ; cité au concile d'Arles ; est déclaré ennemi de l'Église; ses domaines sont offerts au premier occupant. 50 et suiv. Fait une dernière tentative de réaonciliatiun ; fait ouvertement la guerre; ses alliés ; leurs succès, 54. Attaqué directement : réconcilie les Toulousains assiégés; fait lever le siège; reprend l'avantage, 57, 58. Se réfugie près ou roi d'Aragon ; 62. Secouru par ce prince ; opprimé par Montfort, 64 à 66. Vaincu 4 Muret, 68. 69. Réconcilié avec l'Église; cède .scs droiLs è son 61s; se met à la discrétion du pape. 74. Se soumet au décret qui le dépossède, 78. Se relire en Angleterre : plaide sa cause è Rome ; intérêt qu'il inspire ; ce qu'il ohtient,79, 80. Sa dépossession sanctionnée par son suzerain : zèle pour lui en Provence : il lève une armée en Espagne ; scs opérations, 99, 100. Pourquoi cher au peuple; sa marche victorieuse ; il entre a Toulouse ; il hat Gui de Montfort : chevaliers qui le rejoignent ; attaque qu'il repousse, 102. 105. Il sauve sa capitale, 107, 114. Remet à son 61s le gouvernement ; ses vaines négociations auprès de Philippe et de Louis. 112. Sa mort; la sépulture loi est refusée: scs ossements sont dispersés. 118. 119.
RAYMONI VII, comte de Toulouse, épouse Sanche d'Aragon ; IV, 50. Son père lui cède ses droits, 74. Il se réfugie en Angleterre ; se rend è Rome ; est mis
en possession du comlat Venaissin et du marquisat de Provence, 79, 80. Zelc pour sa famille dans ces provinces ; il lève une armée et attaque Montfort, 100. Trêve
Îu'il fait avec lui, 100. 101. Ses succès, 11, 112, 115, 116. Succède à son père ; force Amaury à la paix, 119, 120, 132.
Nfest point convoqué au sacre de Louis VIII, 129. Le pape demande que la paix lui soit accordée ; ses négociatious avec Arnaud, puis avec Rome et le légal. 135 à 137, 145, 140. Protégé par le roi d'.4ngleterrc; plaide sa cause au concile de Bourges ; ses instances pour obtenir sa réconciliation avec l'Église. 148. 149. Sa dépossession décrétée, 150. Excommunié, 151. Abandonné de tous ses alliés hormis le comte de Fois, 152. 153. Son .système dedéfense. 154, 157, 150. Abandonné par ses barons et ses communes; ligue secrète en .sa faveur, 157. Allié du comte de Champagne . 170. En butte à l'hostilité de l'archevêque de Narbonne, 179. Attaque le lieutenant du roi , 180. Entre de nouveau en campagne ; négocie et signe le traité qui le ilépoiiille ; ce qui lui reste ; mariage de sa fille stipulé ; il consent à l'établissement de l'inquisition dans ses États. 195 à 300. Fonde l'université de Toulouse ; pénitence qu'il subit ; est armé chevalier ; fait bomuiage à saint Louis des 6efs qui lui sont laissés; persécuté par Fouquet ; est dispensé de se rendre en terre sainte: conditions qu'il obtient pour le comte de Foix ; ses possessions au delà du Rbêne lui sont restituées; il se réconcilie avec le comUi de Provence: fait hommage à l'empereur, 206, 207, 232. Nouvelles humiliations qu'il subit , 237. Est encore accusé ; sa conférence avec saint Louis ; statutsqu'il souscrit contre les hérétiques. 240. 241. Est excommunié, 243. Reçoit le commandement des troupes de la seigneurid d'Avignon et de }Iarseille,252. Est près de se liguer avec l'empereur, 254. Secondé par lui, attaque le comte de Provence ; ses progrès ; il échoue au siège d'Arles ; sa crainte d'offenser saint Louis, 280,281. Renouvelle sa soumission: promet d'aider l'Eglise contre l'empereur; serment qu'il prête au roi ; fait la p.iix avec le comte de Provence ; traite avec le roi d'Avignon ; mariage de sa Glle, 282. Ses démarches hostiles à Louis IX ; il fait prononcer son divorce; veut se remarier pour déshériter sa 6lle Jeanne, 287 , 288. Demande la fîllc du comte de la Marche; se ligue avec lui, 291. Rejoint Henri III ; fait un traité avec lui. 299. Ses hostilités ; scs alliés ; ses succès ; sa
Cigiiizc'c) ‘:y (
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SMinissioD ; par quoi occasionnée, 50i à
306. Pourquoi n'a pu inrlire obstacle à ramndissement oc l'autorité royale, 50S et suiv. Plaintes de Henri contre lui,
307. Supplices d'hérétiques qu'il ordonne. Son mariage entravé , 312. Absous par Innocent IV. 313. Veut rendre l'inquisition au clergé séculier ; médiateur entre l'empereur et le pape, 31K, 32i. Nouvelles persécutions dans ses États et contre iui-mémc,3t7 et suiv.
Assiste au concile de Lyon. 328. Son divorce avec Marguerite de la Marche ; dans quel but ; joué par le pape : ses déceptions ; il passe en Espagne. 3.3i, 333. Croisé avec saint Louis. 3ui. Renouvelle son vœu: meurt avant de l'accomplir, 363. AITaissement de son caractère; marques de son asservissement aux prêtres; il fait briller quntr.'-vingls hérétiques: son testament, t02 à tOi.
RAYMOND ROGER, vicomte deBéxiers. succède à son père: III, i32. Menacé par la croisade de l'Albigeois; accueil que lui fait le légat ; sa rupture avec le comte de Toulouse; ses hostilités", 311, 318. Est assiégé dans Carcassonne; sa valeur: protégé par le roi d'Aragon , 816 & 31!). Effet de cette médiation ; conduite généreuse du vicomte: défense désespérée; il se rend au camp des croisés sous sauf, conduit; est arrêté, 819, 820. Dépossédé par Simon de Monlfort, 522. Yleurt, 82t.
RAYMOND TRENCAVEL, 61s de Raymond Roger, âgé de deux ans; Pierre d'Aragon le reconnaît vicomte de Béliers; IV, 4i. A pour tuteur le comte dcFoix: la vicomté de Béziers retourne â son obéissance. 118. Prend posse.ssion de l'béritage de son père, 132. En butte â l'hostilité de l’archevêque de Narbonne, 179. Est dépossédé et se retire en Aragon, 207. Reparaît pour réclamer son héritage. 281. Rentre à Carcassonne, ifr. Sa capitulation; sa retraite, 282. Ligué avec le comte de la Marche, 291. Croisé avec saint Louis. 384.
RAYYIOND'scii.L.vi'na). podestatd’Avignon ; sa constance au siège de cette ville; IV. 156.
RAYMOND BËR.ANGER, comte de Provence; mariage desafflle Marguerite avec saint Louis ; IV. 230 et suiv. Réconcilié avec Raymond VII de Toulouse, 232. Afariage de sa 6IIc Éléonorc avec Henri III d'Angleterre, 23t. Aux prises avec les communes de Provence ; ses succès à Nice, i Arles, 251 , 282. Anx prises avec le comte de Toulouse: est mis tu ban de l'empire; ses perles, 280,
BEL 4SS
281 . Protégé par le roi d'Angleterre, 281. Fait la paix avec Rajimund . ^3. Ce prince recherche sa troisième 6IIe; il se prête â son divorce. 288. Assiste au concile de Lyon, 528. N'a point de 61s; ses dispositions pour assurer se.s 6efs à sa quatrième 6lle Béatrii. 332, 33t. Il la promet i Raymond de Toulouse, 334. Il meurt. ■/>.
RAYNEVAL (i.e site ar.). l'un des capitaines de Charles V; VI. 244.
RAYNOLD. duc du Maine, mis en fuite par les Normands; II. 170.
R.AV8 (aiavAnn df), ermite , acensé d'avoir pris le nom de Baudoin de Constantinople. Voy. ce nom ; IV. 143.
RAXILLI [le r.BEVAi.iF.s de) prend part au combat de la Belle-Poulie; XVII,
RE ADING (siaov), du parti d'Édouard II : exéeuté ; V. 417.
RAliKNAC. ambassadeur de France ; griefs du duc de Savoie contre lui; XV,
BEBENDER (le DAnécBAi. de) e.st ministre du roi de Sardaigne; XXL 374 et suiv. Commande son armée, 394. St disgrâce. 400.
RE!> ü V (le r.ARDivAi. scinov) est légat du pape à la cour de Bruxelles; XI, 60.
RÉCARÉDE: son père Leuwigilde lui destine sa couronne et veut lui faire épouser la 6lle de Frédégonde; I, 214.
Bal li>s troupes de Gontran en Septimanie. 225. Recherche l’amitié des Francs,
RECEZ de la diète d'Augsbourg; base de la paix de religion en Allemagne; XI, 50, 51.
RECHIAVID8, roi des Suèves; vaincu et mis à mort ; I, 103.
RECHROD ( LE coLOSEt) ; renfort qu’il amène au duc d'Orléans ; X, 288. Est de l'armé ■ royale; XI, 9.
RED'NG (iTAL), capitaine suisse; exécutions qu'il fait faire; VIII, 83.
RÉGENCES en France. V. RfoncAe de Cash lie, Anne de Beaujeu_, Catherine et Marie de Médicis , A nne d'Autriche j Orléans (Philippe, duc d').
REGINALD, comte de Gueldre; ligué avec Édouard I*' contre Philippe le Bel ; V, 161.
REGINFRED. Voy. Hdriold.
REGNIER(fdIiie). légat du pape dans le midi; l'un dos fondateurs de l’inquisition; III, 504. Ses prédications; ses controverses, tb. Quitte la cour du comte de Toulouse, 507. Hérétique converti ; son lèle persécuteur , 524.
RELY (jEia de), chargé de lire les et'
Vjt
BEN
biersdeüétilsgéDériai;IX,49, S2,Si,b7.
REMI ( s«iKT ) . évéquc de Reims , réclame de Clovis un vase enlevé à son église ; anecdote i ce sujet ; I, 1 13. Baptise Clovis. 118. Conseiller le plus habituel de ce prince, lé2.
RE3IOND ( ta tnÉsiDEirr ), négociateur de François i" avec Henri VIII;XII,69.
RK!UY(ri casa), trésorier deCharles IV -, son supplice; V, iS6, i27.
RENAUD !•', comte de Bourgogne,
Srisoiinier de Hugues, comte de Cbàlons, élivré par son beau-père , Richard de Normandie; II, 397. Père deGuido; prétentions au duché de Normandie ; ruine de lenr parti, .127, 413.
RENAUD III, héritier du comté de Bourgogne; eiclu par l’empereur: guerre à ce sujet : s'alTcrmit dans la Franche- Comté ; III. 301, 303. Sa fille épouse l’empereur Frédérie Barberousse, 301.
RENAUD, comte de Bar: ses démêlés avec les bourgeois de Verdun ; III, 200.
RENAUD, archevêque de Reims, sacre Philippe, fils de Louis le Gros: 111, 185. Propose au concile de Reims de consacrer Louis VII, I8(i.
RENAUD , archevêque de Cologne , chancelier de l’empereur; son entrevue avec Louis le Jeune; III, 3i3. Sa mission auprès des rois de France et d’Angleterre, 310
RENAUD D’OSSA fjtcgiEs) , cardinal de Porte; inteprète la bulle Ausculta /il i; V. 220. Chargé d’élire un pape: sa basse origine. 351. Sa fortune ; se désigne ]uimême: est couronné sous le nom de Jean XXII. Voy. ce nom, 351.
RENAUD d'Orléans, templier, appelé à la défense de l’ordre ; V, 291.
RENAUD de Nevers conspire contre Venise; XIII. 108.
RE.NAZE (ne), secrétaire de Biron, dépose contre lui; XIII, 221.
RENE d’.Anjou. roi de Provence; d’abord duc de Bar, puis de Lorraine; VII, 138. Assiste au sacre de Charles VIL 163. Pourquoi surnommé ir. nos; l’héritage de la Loriaine lui est disputé; il perd la bataille de Dullégneville ; est fait prisonnier, 171. 175. Traité de sou rachat; est mis eu liberté sous condition. 181 L’empereur lui adjuge son duché : pourquoi rentre en raptivité : la couronne de Naples lui est offerte ; il est enfin délivré ; mariages de ses enfants; il pourvoit k l’administration de ses États: ses courses; il est reçu comme souverain en Provence: passe en Italie; YIII, 13 à 16. Hostilités de sa régence en Lorraine contre Vaudeluout, 33 , 36. Chassé de l’Italie ; sa fille
cadette épouse Henri VI, 76, 77. Conseil auquel il assiste, 81. 90. Veut subjuguer les trois évêchés ; obtient le secours de Charles, 82. 88 et«uiv. Rançon qu'il reçoit. 89. Refroidissement du roi pour lui, 95. Pas d’armes tenu devant lui , 96. Il rejoint l'armée rovale en Normandie, 116. Fait son entrée à Rouen, 118. Puis à Caen, 121. Ses poésies, 170. Son influence sur Charles VII, 1!I9, 217. Son veuvage; sa retraite en Provence; son second mariage; son expédition en Italie, 217. Il est de nouveau proclamé dans le royaume de Naples. 219, 220. N’envoie aucun secours i son fils, 221. Ne s’occupe que de poésie et de peinture,223. Libéralité de Louis XI à son égard , 211 . Ruine de son parti en Italie, 258, 259. Excité contre le roi par le duc de Bretagne; ses dispositions personnelles, 273, 271. Ses protestations de dévouement, ^8. Son poste cbntre la ligue du bien public. 283, 286. Inefficacité de ses services, 302. Il assiste aux états de ’Tours. 323. Convoite la couronne d’Aragon, 316. S'interpose entre ’W'arviek et sa fille , 358. Est de l’assemblée des notables. 363. Apprend les désastres de sa famille, 376. Pourquoi se retire en Provence, 589. Désire l’abaissement de Louis XI. 106. Négocie la vente de ses Étals au Téméraire. 419,112. Cède sa succession à Louis , 113, 116. Est désormais son allié, 116. 181. Sa mort; sa famille; pourquoi a déshérité son petit-fils; IX, 11, 13. Conséquences de ses dernières di.spositioiis, 142.
RENÉ il, duc de Lorraine; son avènement ; enlevé par Charles le Téméraire ; mis en liberté, VIII. 108. Allié du roi et de l’empereur: attaque le Bourguignon, 125. Livré par Louis à la vengeanre de Charles, 138. Est dépossédé, 139, 110. Se porte au secours des Suisses, 119. Il reprend scs Etals et Nancy; secondé par les Suisses; il gagne la bataille de Nancy, 131 et suiv.. 131 à .139. Sa mère lui a transmis ses droits successifs; pourquoi déshérité par son aïeul ; dispute en vain la Provence à l ouis XI : 12 à 13. Restitution qu’il obtient de Charles VIH , 19. Ses réclamations aux étals généraux, 65. Son traité avec la dame de Beaujeu ; il vient à Paris. 71 , 74. Pourquoi se ligue contre la princesse, 83. 85. Imalidité des actes qui l’ont dépossédé; manque la conquête de l’Italie, lit. 112. Représente un des pairs laïques au sacre de Louis XII, 207. Entre avec lui à Paris; ses droits sur Naples et la Provence examinés et regardés comme non fondés. 216. Sa mort; scs fils. 531.
REV RIC
BENÉ , bâtard de Saroie, gouverneur de Provence, est de l'armée d'Italie: IX, 438. Négociateur de François I" avec les Suisses, 430. Enjoint au parlement d'enregistrer le concordat. m4, 4SS. Envoyé en Suisse ; X, 11. Obtient d'v lever des troupes , 12. Est du parti de la mère du roi , 20. Se dispose â assiéger le connétable de Bourbon, 30. Retenu près du roi, 32. Opine pour lever le siège de Parie, SI. Est prisonnier, SO,
BENÉ de Savoie , comte de Cipierre , est assassiné; XI, 342.
RENÉ, parrumcur;empoisonne lareine de Navarre; s'en vante; XI, 295.
RENÉE de France, bile de Louis XII, sa naissance; IX, 305. Projets de mariage pour elle, 390 , 431, 432. Le connétable désire l'épouser; X, 22. Elle épouse Hercule Il d'Este , prince de Ferrare , 109. Complice de Ficschi, 394. Mariage de sa fille , 400. Elle assiste à l'ouverture des états généraui;XI, 151. Protestants auxquels elle a donné asile et qu'elle est contrainte de chasser, 359.
RENIER, comte de Hainaut; du parti de Charles le Simple ; se donne â Zwentibold ; II, 197. Prend le titre de doc de Lorraine. 213. Donne i Charles le Simple la couronne de ce ruvaume, ib.
RENIER ou RAŸNIER AU LONG COL, fils du précédent; investi comte du Hainaut; II, 214. Se reconnaît vassal do roi de France, 229.
RENIER III, dépossédé; exilé; II, 277.
RAVNIER, aidé de son frère Lambert, recouvre l'héritage paternel ;son mariage; sa descendance: 11.285.
REM ER, calviniste: sauvé par Véxins, son ennemi; XI, 429, 430.
BENNEItERG ( le coBrrE de ), du parti llamanJ:sa défection; XI, 163.
RENTl . chef huguenot ; rejoint Coligni: X,40l. Est tué; XI, 29.
RENTl (le lABQtis DE), lieutenant du duc de Parme ; X 1 , 469. Ses manœuvres d'avant garde, 473, 474.
BENTV (ÉDoiÀED de), l'un des capitaines de Charles V; VI, 244. Est gouverneur de Tourna)', 250.
REPNIN (LE raiscE); mission que lui donne Catherine II , en Pologne ; XVII, 247, 288 Ses victoires sur les Turcs, 296.
REQUESENS (locis de) remplace le duc d'Albc dans les Pays-Bas; sa modération inutile; scs combats; sa mort; XII, 112. 113.
RESNEL ( LE asEQUs de) tué à Valenciennes; XV, 35.
BEVEL (de) défend Crémone;XV, 536.
REVENTLAU poursuit Yillara ; XV,
XTlll.
Vaincu par Vendôme; XVI
REVENTLAU (le dabos de) ; ses opérations en Italie; XVI, 544.
BEVOL est nommé secrétaire d'Ëtat ; XI , 359. Appelle Guise dans le cabinet du roi, 381. Proposition de paix qu'il contre-signe ; Xlll , 28. Remplacé par Villeroi, 91.
REYNOLD (sib) ; renfort anglais qu'il amène i Turenne; XV, 45.
REY'NOLD vend les gardes suisses au duc d'Orléans; XVI, 176.
RUADAGAISE commande l'invasion générale d. s Barbares; entre en Italie; I, 85. Es^ris;est mis à mort, 86.
RHETEL (bataille de) gagnée par Duplessis-Praslin sur Turenne; XIV, 472.
RHODES (ILE de) conquise parles chevaliers de l'Hospital; V, 296.
RIAL (BATiosD de); sa constance an si^e d'Avignon dont il est podestat; IV,
RIARIO ( octavies), prince d'imola et Forli ; euvoyé par sa mère i Florence ; IX, 228.
RIBAUMONT (ecstacde de); son combat corps â corps avec Édouard III ; VI, lui. Il reconnaît le camp du prince de Galles: VI, 154 Est tué, 158.
RIBERA (DOS JCAS de), archevêque de Valence ; propose à Philippe III l'expulsion des Mores; XIII, 185.
RIBERAC, second de Balzac-Antraguet ; sa mort ; XII , 120, 121. Son frère est de la ligue. 2lU.
RIBERPKË, prisonnier â Valenciennes; XV, 35.
RICCI (le riiBF.) , général des jésuites ; son refus de concessions: XVII, 232.
RICHARD I" (cuEiB DE Lios), roi d'Angleterre ; son mariage stipulé ; est duc d'Aquitaine; fait hommage è Louis le Jeune; III, 327. Son désir de gouverner, 343. Sa révolte. 345. Sa soumission, 352. Soulèvement contre lui, 354, 358. Se rend au couronnement de Philippe- Auguste, 364. Sa bravoure; sa bonne mine; pourquoi son impatience de régner, 380.
Idole des contemporains; héros de chevalerie, 381. Ses luttes avec ses frères, 386, 387. Son alliance avec Alphonse d'Aragon; Raymond lui refuse hommage, 392 , ib. Débats au sujet de son mariage projeté , 39.5. Commandement que lui confie son père; traite avec Philippe; prend la croix, 394, 395. Guerre générale qu'il fait éclater ; hommage qu'il rend â Philippe ; leur étroite alliance; il se retire à la cour de France, 396 à 598. Seconde Philippe dans ses opérations de guerre; accourt auprès de son père murl^ It
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3P8 h 4t)0- 8i'S rf mords: srs concessions à Philippe: son couronnement: son départ pour la terre sainte : serment qu'il prête. 4IH. 416. Sa convention de garantie réciproque avec Philippe ; sa marche : ses griefs contre le roi de Sicile; sa lutte avec lui : offense Philippe: leurs discussions ; surpassé en adrc.ssc chevaleresque par Guillaume des Barres; le persécute: son traité avec Tancréde ; ses fiançailles : il .s'empare de Chypre: son arrivée é Aere : protège Lusignan : discordes des assiégeants : sa maladie ; ses négociations avec Saladin : il fait capituler Acre; massacre qu'il ordonne : sa rivalité avec Philippe éclate : ses partisans : ses arrangements avec lui ; serment qu'il en reçoit, 416 à 427. Ses victoires après le départ de Philippe; manque l'necasion de prendre Jérusalem:
pertes de l’armée : est obligé à traiter; accusé de la mort de Vontferrat: son départ : sa captivité. 428 à 4ôl. Philippe se dispose h l'attaquer; état de son royaume et de ses domaines: inimitiés ; inirigiies qui les agitent: négociation qui a hété son départ de la terre sainte, 457 II 4tO. Accusé devant la diète germanique: son assurance; ses négociations avec l'empereur : sa délivrance : son retour en Angleterre. 442 à 444t Reçoit en gréce Jean : descend en Normandie : aux prises avec Philippe: armistice, 44S, 446. Ses exactions : il paye sa rançon ; ses otages en Autriche lui sont renvoyés: concessions li lui faites de la suieraineté .sur la Provence : il n'en profite pas. 448 It 4SO. Ses traités : ses guerres avec Philippe ; ses alliés . 4N2 à 466. Attiré au parti guelfe : forrre une confédération nouvelle: ses hostilités entachées de cruautés. 467. 458. Sa trêve faite par l’injonction du pape ; pourquoi ; assiège le château de rhabrol-Caylus: sa mort; elle entraîne la dissolution de la confédération féodale : était Français par le langage : les U âges ; les lois : a passé à peine six mois en Angleterre. 469 â 462. Par qni son héritage disputé . 463.
RICHARD II. roi d'Angleterre ; sa naissance : VI, 272. Son droit à la couronne reconnu ; créé prince de Galles, 361. Son avènement: son entrée â Londres : son tuteur : troubles i sa cour ; négociations que l’on entame en son nom, 353 et suiv. /-c hon pnrlemmtj réélu dés son couronnement 364. 11 s'attache k ürbain VI . 367. Secourt le duc de Bretagne. 386 Sa flotte dispersée par la tempête . 386. Son alliance avec la Bretagne; armée qu'il met sur-piad, 588,
389. Est destiné k humilier la majesté royale, 396. Ambition et rivalité de ses tuteurs . 406, Soulèvement contre lui • pourquoi ; il négocie avec les insurgés * los disperse, ses vengeances ; ses conventions avec la France, 412 à 414. 425. 4^. Sis négociations avec d'Artevelde 437. 4.3.S. Croisade que son conseil cnconrage. 466, 457. Son amitié vainement réclamée par le comte de Flandre . 488, Pleins pouvoirs qu'il donne à son oncle Lancastre pour traiter de la paix , 462. Guerroie contre les Ecossais et les Français : sa méfiance envers Lancastre. 477. Son gouvernement affaibli : ses favoris ■ titres qu'il donne â ses oncles; pourquoi désire la paix ; ses ouvertures repoussées, 482. Il ne fait rien pour s'opposer h là descente projetée par les Français ; son indocilité aux conseils de scs oncles ; son obstination i soutenir ses favoris . 488. Donne le gouvernement de l'Aquitaine à Lancastre, 499 . 612. Guerre civile contre lui : il se soumet après sa défaite* ses rapports avec le dur de Gueldre| 603 â 808. Son impatience de faire la paix avec la France ; VII, 8. 9. 37 . .42 k 43. Il perd de nouveau sa popularité ; ses négociations i Amiens. 43. Ses instructions relativement à Calais, 43. Ses négociations avec, le roi de Navarre. 63. Mort de sa première femme: repousse l'allianoe de son oncle Glocester ; son mariage avec Isabelle de France, 76.77 .i 81. Ses projets de réaction : ses conseillers; subsides qu'il obtient ; il brouille ses oncles entre eux ; son triomphe : il disgracie Nottingham et Derby, veut faire expulser ce dernier de la cour de France 91 k 96. Persiste à soutenir Bonifacc. 97 Comment veut perdre Derby ; à qui destine sa couronne ; sa tvrannie : pourquoi passe en Irlande à qui laisse la régence ; est détrôné ; se rend ; abdique ; ses favoris SC donnent k son rival ; sa mort ; conséquences qui en résultent. 103 à 105. Soulèvement en son nom, 120 4148.
RICHARD III, roi d’Angleterre ; d’abord duc de Glocester ; seconde Édooard IV ; égorge Henri VI ; Vlll , 375 . 376.
Comment cause la >mort de son frère Clarencc , 390. Son usnrpetion ; IX, 44. Ses crimes, 76. Son compétiteur ; il entre dans la ligue d'Orléans ; à quelle condition ; il est détrôné et tué, 77. 78.
RICHARD . duc de Bourgogne ; beaufrère de Charles le Chauve ; II , 132. A sous sa garde F>mengarde, 166. Tuteur du jeune roi de Provence. 186. Reconnall Eudes, 189. Lee ennemis de celui-ci oomplent surini, 196. Accorde un refoge
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i Charles le Simple. tOT. Avanla)ie qu'il remporte sur les Normands , Sa mort. 217.
RICHARD SANS PEUR, duc de Normandie ; son avènement : confié à Louis IV; SCS tuteurs danois; guerre contre eui ; ]l, Captif du roi. t257.Sa délivrance, 2ÎS8. Remis en possession de son héritage. 2^»9. Son mariage. 260, 280. Sa lutte contre Lothaire, 280 à 282. Auteur présumé d’une des six pairies laïqup.s. 3US. Beau-frère de Hugues Capet; a favorisé son élévation ; a réduit à son parti le comte do Flandre ; son portrait ; sa mort. .
RICHARD 11 . fils du précédent; reconnu. Révolte des paysans dans
scs États. 35*i, 336. Fournit des lroü|>os au roi Robert ; envahit avec lui la Bourogne. 30.3 et suiv. Le seconde au siège e Valenciennes. 371, Accuse auprès de lui des hérétiques, 373. Ses rapports avec le comte Rodolphe , 382. Sis guerres avec Eudes, .387. Sa mort; sa fidélité à ralliance de Robert : aaiïertni la maison Capétienne : comment a délivré son gim dre Renauld de Bourgogne; son ége avancé à sa mort. 3î>7,3l)8.
RICHARD III, fils du précédent, assiège Cliélons : pourquoi : II. 307. Fait la guerre à son frère Robert; meurt, 308.
RICHARD, abbé de Saint-Vanne è Verdun ; visite que lui fait l'empereur Henri H ; K. 583. Il le reçoit moine: lui impose la conditiou de continuer à gou- Terner : devient son conseiller, 386.
RICHARD, comlp de r.ornouaillcs ; passe en France; IV. H7. A le duché d'Aquitaine, I7I>. Ses efTorts pour maintenir la ligue contre saint Lonis. 176.
Confère avec l'empereur Frédéric. 2S9.
Son eipédition en terre sainte, 272, 275. Ses prétentions sur le Poitou. 2S6. Débarque en France. 2!I2, Négoeic avec saint Louis : son mariage ; concessions de fiels qu'il obtient , 2!U, 29ii, 512 Refuse le titre de roi des Romains, 561. Ses réclamotions. 556. La couronne des Deui-Sifiles lui est offerte ; ses hésitations, 425. Proclamé en Allemagne par une partie des électeurs, 44U. Il réclame le Poitou, 4il. Son retour en Angleterre, *46. Ce que devient son parti, 485, 486. Prête serment aui statuts d'Oiford, 489. Prisonnier à la bataille de Lewes, 49i , *82, Sa mort ; V, 16. Politique des papes * son égard, 28.
RICHARD, comte de Cambridge ; conspire contre Henri V; son supplice; Vil, 289.
RICHARD (ntatt), cordelier; ses pré-
dications ; protégé par Charles VII ; VII, 430, 451 .
RICHARD, duc d'York, lieutenant général de Henri VI en France : .sa présence à la cour de son neveu ; VII. 462. Ses premiers actes, 510. 512. Il secourt Pontoise ; offre la bataille, ravage l'ile de France : Vlll. 59 à 6t. Ses droits à la couronne d'.ingleterre : l'attention publique attirée sur lui, lOO. Est envoyé en Irlande, tli. Son ambition inquiète la cour. 126. Il se prépare h la guerre civile, 150, Son désappointement : il licencie son armée. 147. S'empare du pouvoir; reçoit le titre de protecteur ; secourt les émigrés gascons. 160, 161.
S'attribue le poste de gouverneur de Calais; ne songe pas à attaquer la France. 162. Vainqueur du parti de le reine, puis eiilé ; ses négociations i vee le duc d'Aie.nçon, 195 Forces de son parti ; pièges qu'il évite, 205. Ses prétextes: ses troupes à Londres; transaction. 226 La guerre recommence: deux fois victorieux ; il est défait et tué i Wakericld.225à2-.>6.
RICHARDE , impératrice , accusée d'adultère par son époux Charles le (iros; comment sc justifie ; 176. Sa retraite. ih.
RICH.ARDOT. négociateur de Philippe II; XVI, 128.225.
RICUBOTE, petit-fils de Charlemagne; tué dans un combat ; II, 77.
RICIIEHOL'RG (covénos de), ligueur; rôle que lui destine Guise; XII. 515.
RII^HELIEU { xVTOixE DrrLrssis or.), capitaine catholique; scs excès contre les huguenots ; XI, 206.
RICHELIEU(raiVcois om.Essis'. grand prév.it de l'hôtel ; arrestation qu'il fait* Blois; XII, 583, 584, Fait brûler les corps des Guises, 588.
RICHELIEU (HEsai DoexEssis de) est de l'intimité de Àlarie de ÔTédicis ; XHI, 542. Son exil. 411. Tué en duel, 422.
RICHELIEU (xoiAsa-ma doplessis, canonALOE) ; son opinion sur l'assemblée des huguenots: XIII, 515. Son discours au nom de l'ordre du clergé, 560. Évêque de Luçon ; son entrée au conseil. 3W.
Envoyé par la reine mère près de Condé, 3'79. Fait résoudre l'arrestation de ce prince. .586 et suiv- Nommé secréfaiïf d'Elat, 587. Il repreml la politique extérieure de Henn IV; ses envoyés ; sa guerre de plume avec la cabale, 588 à 390. Cgimment accueilli par le roi k la mort de Concini, 595. Accompagne la reine mère en exil, 597. 8'en éloigne, *12. Sa disgrâce, tîO. Son rappel, *2S.
440 RIC
Ses relations avec la reine mère, iSli. Négocie la paii, 428. Conseil qu'il lui donne è la mort de Luynes, 447. Reçoit le chapeau de cardinal. 4h!t. Entre au ministère, 484 et suiv. Y maintient son rang comme cardinal ; ses mesures à la chute de La Vieuville, 46C è 488. Son projet d'abaisser la maison d'Autriche ; il expose ses vues au roi ; négocie l'alliance de l'Angleterre ; son succès; il fait secourir les Hollandais ; refuse aux Anglais le passage par la France ; soulève contre la ligue catholique le nord de l'Allemagne, 487 à 474. Il fait occuper la Valtcline, 474. Négocie avec la Savoie le partage de la Ligurie ; expédition qu'il fait faire au delà des monts, 47S à 478. Il parle d'amour à la reine, 478. Embarras que lui donnent les protestants ; comment entend réduire fa Rochelle, 478 à 4SI. Comment accueille les réclamations du pape ; il convoque une assemblée de notables; puis une assemblée du clergé ; subsides qu'il obtient; actes r lesquels il déclare la guerre ; aifaire arini ; il désire la paix, wl à 483. Son ressentiment contre les huguenots ; ses échecs en Italie; scs doubles négociations ; son traité avec les réformés ; paix de Monçon avec l'Espagne ; il trompe ses all'és, 4S3à4'.HI. ElTets de son entrée au conseil : sa capacité ; son portrait ; il complique les affaires pour les rendre insupportables au roi : grands intérêts qu'il embrasse ; sa politique à l’extérieur; son idée d'unité de pouvoir à l'intérieur; son influence sur la reine mère; XIV. 5 à 8. Complot des favoris et du frère du roi contre lui ; ils lui sont dénoncés, 0 à 12 Comment sévit contre les conspirateurs ; supplice de Chalais. 13 à 17. Sa politique à l'égard de Gaston et de la reine : courtisans qu'il fait congédier ; son dessein d'nnéauiir les huguenots, ses efforts (lour relever la navigation et le commerce ; il en prend la surintendance ; il convoque une seconde assemblée de notables ; dans quel but, 17 à Ifl. Son discours, 2U. Ubtient, comme malgré lui, l'aggravation des peines contre la rébellion ; fait décréter la démolition des places de l'intérieur ; eoup hardi qu’il porte à la puissance de Rome ; il rétablit les finances, 21 à 24. Ses débats avec l'Angleterre; son traité avec l'Espagne pour attaquer cette puissance ; partis qui s'agitent contre lui ; il sévit contre les duellistes; supplice de Boutteiillc , 24 à 29. Ses mesures pour secourir les lies de Rhé et d'Oléron, 30. Il assiège la Rochelle ; il brouille Louis
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et sa mère ; guerre générale qu'il près* sent: négocie avec l'Angleterre: sa dureté; il n'accorde que la vie aux vaincus; dit la messe dans la place ; abolit ses pri« viléges, 5:1 à iK. l*ourquoi fait 1a guerre, iC et suiv. Pourquoi soutient les prétentions du duc de Nevers sur Mantoue, 49 à 51. Se dispose à passer en Italie; intrigues qui rentraveni ; il négocie en Espagne ; décide le roi à partir ; hait Marillac; son entrevue avec Condé; son activité ; ses propositions au prince de Piémont ; il rorce le pas de Suse . 52 à 56. Forme une ligue pourl'indépendanca dcritaüe; son mécontentement contre Guise ; se décide à sacriGer Eugène ; ramène le roi en deçà des monts : fait la paix avec l'Angleterre , 58 à 62. Ses
filans de campagne contre les huguenots; es force au traité d'Alais; entre à Montauban ; alTaiblit Montmorency en Languedoc ; printéges de cette province qu'il supprime , 63 à 65. Ses luttes avec la reine mère et le duc d'Orléans; aupa> rentes récuncilialioiis, 65 à 67. Il re* cherche l'alliance de Gustave-Adolpbe ; il soulève la diète contre Wallenstein ; son envoyé en Italie ; il se fait nommer
Principal ministre et se met à la tête de armée. 7i à 75. Fait la guerre au duc de Savoie; s'empare de PigneroU 74, 75. Ses mesures contre ce prince et contre les Impériaux; ne veut pas que Louis passe les Alpes: contrecarré par la reine mère ; il négocie ; remarque Maxarin ; reste maître de Casai; met tin à la guerre de la succession de Mantoue, 75 à 82.
Nouvel orage contre lui ; journée des dupes. 82 à 86. Suites de ce complot: il emmène le roi à Conipiegne , fait exiler la reine mère et force Gaston de sortir du royaume ; gouverneurs qu'il remplace, 86 à 91 . Il est au comble du pouvoir : son mémoire au roi; les reines ne lui font plus obstacle ; sa maladie habituelle , 92 à 94. Succès de ses envoyés à la diète; il (rompe l'empereur: traite avec la Suède : subsides qu'il donne à Gustave-Adolphe . 94, 9a. Ses promesses aux princcscaiboiiques,95,96. Pourquoi conduit Louis à l'armée; ses conventions avec la Bavière cl le duc de Lorraine , 98, 100. Membres du parlement pour lesquels il inlercède: rigueurs auxquelles il emploie ce cor[>s ; il fait juger Ci exécuter Marillac. 101 à 104. 11 fait réduire Je duc de Lorraine ; inquiétudes que lui donne Gaston: par qui le fait poursuivre, 106. 107. Disgracie Valençay, 109. Le complot de Montmorency contre lui éclate; ses mesures; son triomphe; traité
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<jn*i1 rail sousrrire i Gaston; son opinion sur le traitemrnl à infliger au maréchal, i08 à lis. Sa maladie; joie qu'elle cause et qu'il punit; il est chevalier du Saint- Esprit; par quels événements sa politique extérieure modifiée. 116i 118. Il resserre son alliance avec les Suédois et les protestants ,119, 120. Il empêche les Hollandais de faire la paix; sa guerre contre la Lorraine; son but de pousser jusqu'au Rhin ; son acharnement contre la reine mère; assassins qu'il punit: il fait humilier la jeune reine, puis d'Épernon ; son discours au lit de justice ; comment envisage le mariage de Gaston, I2U à 126. Ses rapports avec les parlements; grandt jouTt de Poitiers: procès d'Urbain Grandicr, 126 à 129, Sa correspondance secrète avec Wallenstein, 131. Impression que fait sur lui la mort de ce général; ses subsides aux Provinces-Unies: troubles qu'il veut exciter en Belgique ; il fait flotter le drapeau français sur la rive gauche du Rhin, 132 à 133. Est prêt pour la guerrre, à l'entrée de l'Allemagne et de l'Italie; sa réconciliation avec Gaston ; il perd Puy-Laurens, 13S, 136. Constance de ses clforts contre la maison d'Autriche ; sa supériorité sur d'OIivarès, 138 à Hl. Prétexte que lui donne la captivité de l'électeur de Trêves pour déclarer la guerre: ses alliés; il renouvelle le traité avec la Suède; pourquoi divise le commandement, lil à lié et suiv. Il fait défendre la Valteline par Rohan , 118 et suiv. Ses opérations en Italie, 119 et suiv. llfonderAcadémic française ; ses prétentions littéraires , ISI. Sa seconde campagne ; il crée de nouveaux offices ; fêtes qu'il fait donner par la cour ; ses rapports avec Gaston ; opérations de guerre qu'il dirige . 152 à loi et suiv. Sauve Saint Simon, 155. Son découragement après la prise de Corbie; par qui ranimé; énergie qu'il montre, 1B6. Ressources que Paris lui oifre ; il reprend l'offensive; complot contre .sa vie, 157 k 159. Il reprend Corbie, 159. Direction qu'il donne aux opérations en Italie, sur mer et aux Pyrénées.- 160 i 162. Mauvais succès de ses négociations; accusé par l'opinion publique: scs expédients financiers: sa foi en un alchimiste, 162 à 161. Sa vie encore menacée ; fuite des conspirateurs; son faste; il construit le Palais-Royal ; ses chéteaux;il fonde à la Sorbonne un collégedegentilshommes; ses pensionnaires parmi lesquels est Corneille, 161 k 168. Il fait juger U Cid par l'Académie, 169. Il met Roban dans la nécessité de capituler; ne lui pardonne
pas, Iffi), 170. Suite des opérations militaires, I7l, 172. Ne reconnaît pas le nouvel empereur. 173. Il n'a plus d'alliés en Allemagne . ib. Intrigue de jésuites contre lui; elle lui est révélée, 1/5, 176. Il dénonce Monod è la régente de Savoie; isole Louis ; découvre des lettres de la reine ; l'humilie enrore . 177 è 179. Sa tyrannie fiscale, 180, 181. Ses succès divers: échec de Fontarabie; sa colère, 183 k 186. Il envoie Lavalelte en Italie, ib. Son pouvoir; son sptème alTermipar la naissance du dauphin , 187. Il célèore la félicité de la France ; résultats qu'il a obtenus de la guerre, il n'ose avouer son dessein de la continuer , 191. Ses négociations particulières avec Olivarès ; il entrave les négociations générales ; empêche une réconciliation de la famille royale cl le retour de la reine mère; excite contre Charles I" les puritains d'Ecosse, 193 k 195. Il fait condamner et exécuter en effigie le duc de Lavalette,
195. Nouvelle campagne qu'il ouvre; ses plans; ses négociations avec tVeymar ; mort de ce prince; il achète son armée,
196, 197. Révolutions qui le rendent maître d'une partie du Piémont: par qui le fait défendre. 199 à 206. Son clforten Flandre , 207 . 208. Ses faibles résultats au midi, 209, 252. D'Enghien (le grand Condé) recherche sa nièce, 209. Mesures sévères que lui propose le chancelier à l'égard des révoltés de Normandie ; demande le chapeau de cardinal d'abord pour Joseph, puis pour Maiarin,212.
Pourquoi place Cinq-Marsauprés du roi, 213 et suiv. Secondé par la révolte des Catalans, 215 et suiv. Traite avec eux; les amène i se soumettre à la France, 221. 222. Son alliance avec Bragance, 223. Suite des opérations militaires, ib. et suiv. Il ne renforce pas l'armée d'Italie, 226. Sun traité avec les princes de Savoir. 228. La régente récrimine contre lui ; fêtes du mariage de sa nièce ; nom qu'il donne à Cinq-Mars ; pourquoi fait tenir un lit de justice , 230 à 235. Soumission du duc de Lorraine; condamnation de VendAmc ; le cardinal veut r^ duire le comte de Soissnns, 234, 235. II est informé de son complot avec les ducs de Bouillon et de Guise ; scs mesures. 235 è 239. Accusations contre lui, 240. Il apprend la défaite de la Marfée et la mort de Soissons: reçoit la soumission de Bouillon, 241 è 243. La guerre le rend nécessaire au roi. 244 et suiv. Acte de férocité qu'il fait punir, 246. A qui destine la vice-royauté de Catalogne , 248. Disgracie Sourdis, 249 et suiv.
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Alliés qui lui échappent, ib. Ses ordres h Guébriaot, 2M. Subsides qu'il obtient du clergé, 2üô. Opposition que soulève sa politique; tristesse du royaume: il défend à Cinq Mars de se trouver dans aucun conseil, 254 à 25(i. Coiuiiii iil s'est attiré la haine de Fontrailles , 25U. Conspiration de Cinq-Mars contre sa vie, 2mî et suiv. Il part pour le Midi , 201 , 262. Ne voyage pas avec le roi ; sa disgrâce semble prochaine : Cinq-Mars rejette un projet de le tuer. 265. Sa maladie ; il dicte son testament. 264. Il fait révéler au roi le complot: comment en a eu connaissance, 266, 267. Sun retour ; .sou entrevue avec le roi; il fait juger les conspirateurs ; les emmène à sa suite.
268 à 271. Impatience universelle contre son joug, 27z. Se fait porter dans une chambre mobile; son dé^risseraent:ses terreurs; il sait que le roi n'a point repoussé l'idée de le tuer; ulliciers dont il Cemande en vain le renvoi ; acte qu'il concerte avec Louis. 276, 277. Sa mort, 277 . 279. Ses obsèques; rigueurs dont l’opinion le rend responsable: déchaînement contre sa mémoire. 279, 280. Déviations à son système, 281 à 28.5. A rendu difficile la position d'un conseil de régence , 289 et suiv. Embarras de ses partisans, 201. Rôle auquel il a réduit le parlement, 295. Les importanl$ veulent faire condamner sa mémoire, 290. Secours qu'il a donnés aui Hollandais. 582.
RICHELIEU ( ABHAsa jvss acrtEssis , air. BE), général des galères: son eipcdition en Catalogne; XIV, 557. Puis k Naples. 574. 557. Emprisonné en Provence, 427. Son mariage, 441. Du parti de Condé, 497,
RICHELIEU (LE Dec de , rets lAnfcBAL DE); sa trahison : .sa captivité , sa délivrance ; XVI , 286 L'un des roués de la nouvelle régence, 510. Pourquoi siège comme juge de Leblanc , 550. 551 Sun amba.ssade à Viennc:il impose à Riperda, 334. Ses mémoires historiques, 540. Son dé.sir de la guerre, 579. Corrupteur du roi. 424. 426. 470. Volontés rojales que parfois il lui inspire , 480. Il l'accompagne k l'armée; le fait rejoindre par scs maîtresses, 498. 499. Disgrdee que lui attire la maladie du roi ; il est rappelé, S02, 505. Ses avertissements i la favorite, S16. Elle lui écrit, 517. Lettres qu'il supprime, ih. Par qui veut remplacer M"' de Cbiteauroux. 518. Eicilc le roi à la guerre. .525. A part à la victoire de Fontenoi, 529. Défend Gènes; XVH, 18.
Sa fureur, 34. Rigueurs qui lui sont
prescrites contre les huguenots . 62. Ses ordaes sanguinaires. 67 et suiv. Il prend Port-Mabon, 78 à 80. Emulation qu'il donne aux courtisans, 85 Sa mission près de l'arcbevéque.. 95. Il n'a point de commandement en Allemagne. 107. Ses intrigues. 108. Il supplante d'Estrées, 108 à 1 10. Il fait capituler Cumberland à Closterseventses opérations; ses pillages, llOà lit. Rôle de son armée. 115. Son droit de traiter mis en question, 119.
Son rappel, 120. A cb<vrge au roi parson incrédulité, 185. A mission de réprimer le parlement de Bordeaux, lin. Su parenté avec d'Aiguillun, 207. Est intimidé par .M“' de Poinpadour. 2tW. Bruit d'empoisonnement qu'il accrédite, 216.
Il intrigue contre ( boiseul, 249. Introduit i fa cour M"' du Barry . 255. Ses soins au roi mourant. 502 à .505 Sa visitcàNerker, 587 .Adversaire de la reine,. 4.50. Opposé à la convocation des notables, .499.
RICHE.MON'I) (le lobd Dtc de); éloge qu'il fait de .Necker XVI, 5t. Est ministre: XVII. 41 Partisan de la paix, 45.
BICUEMONT. forme des compagnies d'infanterie française; IX. 55.{.
BICHILDE. maîtresse, nuis femme de Charles le Chauve: II. 152. Sa fuite; son aceoucheim nt après la défaite d'Andcriiaeh, 142. Accompagne son époux en Italie, 144. Sacrée comme impératrice, ib. Elle repasse les Alpes, ib. Op|msée à Louis le Begue. 152. Lui remet ciiOn les ornements royaux. 155.
BICHILDE. veuve de Baudoin VI de Flandre; attaquée par Boberl le Frison; se réfugie en France; II, 512. Secours qu'elle üblient, ib. Défaite de son [>arli; se retire en Haiiiaut: continue la guerre; paix qui la termine, 515.
BICHON défend contre Louis XIV le château dcVayres;est pmdu; XIV, 458.
RICOUSSE, ingénieur français; prépare la coniiuéte de la Franche-Comté; XV. 146.
RIDICOUX, jacobin; son projet de tuer Henri IV;son supplice: XIII, 211.
RIKNZO (COLAS DE) rétablit la république a Rome: VI, 88.
RIEUX [LE SIEE de), maréchal de Bretagne; .sa victoire sur les Anglais; VII, 148. Opération dans laquelle il seconde le duc d'Orléans. 157. Son expédition dans le pays de Galles, 240. Il est deslil^ué, 240. Secours qu'il prèle â Duchâtel, 528. Il menace Paris, 501. Ses succès en Normandie, 508. Sa mort, VIH, 52.
BIEUX [le BABf.ciAL de), ligué contre Landoia; IX, 70. Est nommé lieuleoanl
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néral du duc de DreliiKnc, 89. Ligues ns lesquelles il entre, 8ü, 88. Sa mission auprès de la dame de Beaulieu: il passe au parti du duc; ses succès, 91 . Son ^te: sa l'uite à Saint-Aubin du Cormier, 96. Négocie avec le roi, 1ÜI. Est tuteur des enfants du duc François: est à la tète des affaires; associés qui sont portés à la guerre; ses embarras, Kb!.
Favorise les prétentions de d'AI bre t, 106. Refuse de recevoir i Nantes Ounois et Montauban, 107. S'oppose à la paciRcalion de la Bretagne; hostilités de son parti. IIS. Est inlormé du mariage de la princesse, 117. Signe un traité de réconciliation, ili. Ce qu'il obtient de Charles VIII, 118. Assiégé dans Rennes, I2'2.
Part pour Naples, 160. Fait fuir l'année sicilienne, 168. Son commandement en Roussillon; ses échecs, â8f. Il défend la Bretagne contre les Anglais, 385.
RIEUX (SE), protestant, tué à Jarnac; ÏI. 35.3,
RIEUX (LE COITE SE), tué à Castelnaudary; XIV, 112, 113.
RIEUX (le coite se); scs voies de fait avec Condé; XIV, 529.
RIGONTHE, fdlede Chilpéric;son dé-
rrt pour l'Espagne ; sa marche ; 1.213 215. Comment arrêtée en route, 218.
RIGORI), panégyriste de Philippe- Auguste: III, 371. Quand s'arrête son récit; IV. i08.
RINCON, agent de François l'r près de Soliman; X, 137. Ses négociations, 237, 238. Son embarras, 241. Sun zele i réconcilier Venise elles Turcs. 272. Hostile à Charles-Quint, 266. Son voyage en France: il est assassiné en Lombardie, 275, 276. 281.
RIO.M. amant de la duchesse de Berri, envoyé en Espagne; XVI. 267.
HIPERDA (LE B.vRos de) . ministre hollandais en Espagne; ses rapports avec Alberoni; XVI, 196. Se fait Espagnol et catholique; sa faveur; son improbité; alliance de famille qu’il projette; traité qu'il conclut avec l’Autriche, 526 à 332. Scs rodomontades, ib. Richelieu lui impose. 333, 334. Son retour en Espagne; ses intrigues; ses imprudences: sa chute; ses indiscrétions; sa captivité; sa fuite à Maroc; il meurt musulman, 343 à 347.
A ébranlé la morale publique, .{.34.
RIPUAIRE8, Francs; 1,78. Leur loi,
RIQUET (riERRE-rtiL) entreprend le canal de Languedoc; XVII, 227.
RIVIÈRE (iL'REic DE L«), secrétaire de Charles V; VI, 337. Poursuivi à la mort du roi; rentre en gréce, 404. ConOdent
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de Charles VI. IT T. Son crédit sur lui, 517. Ksi rainisti <t Ktal; VII., 7. But du voyage qu'il füU faire au roi dans le midi» 18. Il dévoile les eiaciions du duc de Berri. 2^1. Les oncles du roi impatients de le faire lombrr» 52 à 55. S'oppose en vain à la restitution du roriité de Foix, 37. Sa chute préparée, (5. f) accueille le roi, 411. Son expulsion, 52. Sou emprisonnement: ,'soneiil, ib
RIVIKKK (JACQits DE U): son arrestation: son i xécmion; Vli. 202.
mViKKK(i.E r.iiEV. DE) prend part A la conquête de la Franche-Coinlé; XV, 146.
Rl/tO <DOtD). cnnOiletil de Marie Stuart: est lue: XI. .5i)7. Ksi l'agent du parti cathuiiqtie, 50!l.
KOAI X (DAVID DE; donne asile au comte de Toulouse; IV, 78.
RORKRS.XKT (t.ons de.; battu par Sainlraillos: Vil. 40i.
ROIIKRI’. roi de France, d'abord comte de P.iris: bot les Morriiaiids; II, 205. tlédialt ur entre (.harlt-s et Kolluo, 200. l’arraiii de re dernier, ih. OlTcnsé parAgaiioii, 214. Suuvi>raiu maître de Paris et du duché de France; sa puis- .sance, 217. Sa révolte; ses mouvemenLa mililairis; il se fait proehiiuer roi, 217, 2l8. Ksi tué près de Soissuns, 219.
ROBKRT tl. roi de France, sacré à Reims, 518. Si s démétés avec son pere, 525. D rnii rs cons<-ils de celui-ci. 558. Impossibilité de rien connaître de son adtiiinistralton. .542. Révolution daoa l'Kglise sous son règne à laquelle il est étranger. 5i5. Prend possession du trône sans iorrnt s d'électioii, 547. Son a\éncrneiil n'apporte aucun changement a un gouveruem* ni ou I aui(»rito royale n'a plus aucune fon« tiori: par suite de riiiféodation et de la subinréodaiion de scs domaines propres, il II y même point libre de scs iiiouvements; à quoi se bornent ses occupations royales, ses démêlés avec le clergé au .sujet de la captivité d'Arnolphe et de son mariage avec sa cousine llerihe; .son second mariage, 5hil. Fables à ce sujet: sa patience mise à l'épreuvi par le earactéredesa .seconde femme Consiance; sa douceur; hymoo qu’il compose: sa dévotion; ses aumônes qu'il cache a Constance; ses sermentB sur de fausses reli((ues. par horreur du mens enge: se laisse dérober par charité les ornements d'or de son manteau; autres traits de charité eide simplicité; où il faut, sous ce rogne chercher l'histoire de France; efforts du peuple en Normandie pour secouer le joug. 548 à 35b. Robert accuse l'évéque de Laon de trahison;
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• recours au pape Sylvestre. 361. Son long règne contient en germe la fermentation universelle qui va se manifester, S62etsuiv.Absencedc portée de sa politique; la Bourgogne lui échappe ; ses expéditions contre cette province ; son repos pendant dix ans, 564 à 567. Prend le ebiteau de Melun; excite l'inimitié d'Eudes de Blois; ses favoris: sa rupture avec Constance ; sa réconciliation , 568.
Son entrevue avec Henri II ; assiège vainement avec lui Valenciennes ; ce fief lui échappe . 570, 571 . Va rendre hommage è la tète de saint Jean-Baptiste, prétendûment trouvée è Saint-Jeand’Angely, 595. Fait poursuivre et brûler de nouveaux gnostiques , 57S à 576.
S'empare de Sens et le restitue, 578.
370. Son pèlerinage à Rome : offrande qu'il dépose sur l'autel des apûtres : son retour. 581 , 582. Termine la guerre de Bourgogne ; est reçu à Dijon ; investit duc son second fils Henri et se contente d'une vainc suzeraineté . 582. Parallèle entre lui et l'cmpereiir Henri II ; leur entrevue, 584. Médiateur entre Richard et Eudes ; s'associe son fils aîné : ses merres avec lui; leur réconciliation, 406 , 407. La couronne d'Italie lui est olfcrte; cherche à enlever à l'empire la basse Lorraine ; renonce à ce double projet ; endure avec douleur les mépris du comte de Poitiers , 591 , 392. Abandonne Foulques pour Eudes avec qui il fait la paix , 592 , 595. Mort de son fils aîné : dissensions de famille sur sa succession; fait couronner Henri: sa guerre ■avec lui , 595 , 596. Sa mort. 399. Lenteur de son règne, 400. La chevalerie a dû commencer sous lui ; 402. Sous son règne la noblesse châtelaine s'est multipliée ; l'a't de la construction des châteaux a fait des progrès , ih. Pourquoi a fait élever sa fille Adèle à la cour de Flandre, 406. N'a point compris qu'il devait être le premier chevalier du royaume, 407. N'a laissé aucun souvenir glorieux. 460.
ROBERT, roi de Naples, troisième fils de Charles II ; V. 277. Usurpe la couronne ; sa lutte avec l'empereur Henri VII, 513, 516. Accorde sa .sœur en mariage â Louis le Butin, 556, 557. Attire les Français en Italie , 376. Seconde les plans du pape Jean XXII. 400. Sa fidélité à la maison de France. 456. Met obstacle â la réconciliation de l'empereur avec l'Église. 470. Conseil astrologique qu'il donne à Philippe de Valois , S(u Sa mort; VI, 29.
ROBERT 11 (sTcsaT), roi d'Ëcosse
ROB
(pour Robert I", V. Bruce). Son avènement; son alliance avec Charles V de France; VI, 514. Trêve qu'il fait avec les tuteurs de Richard II. 412. Renforcé par les Français; son expédition au nord de l'Angleterre , 477. Sa mort ; VII, 44.
ROBERT III , roi d'Ëcosse ; son avènement ; VII, 44. Son accord avec la France pour faire cesser le schisme, 97. Sa trêve avec l'Angleterre, 149.
ROBERT 11, duc de bourgogne, roi de Thessalonique : fait partie de l'armée de Philippe le Hardi ; V, 46. Est juge de Labrosse.54 Sollicite vainement du pape la punition du beau-frère du condamné, 56. Seconde la re ne mère de France, 71. Forces qu'il commande dans le midi, 109. Présent aux promesses que fait Philippe le Bel aux princes anglais, 155. Commande l'armée royale contre l'empereur élu, 160. Échappe au désastre de Courtrai.229. Son témoignage à l'assemblée de Paris. 239. Sa mort. 264.
ROBERT III , comte de Flandre, d'abord comte de Béthune ; commande les croisés contre Manfred ; V, #01. Arrive à Rome sans avoir cembattu. ib. Sa prétentue mort en Catalogne: V. 94. Défend Lille contre Philippe le Bel, 185. Évacue celte place, 187. Se relire h Bruges avec le comte de Gui son père. 189. Sa défaite , 205. Sa captivité. 204. Sa mise en liberté : son avènement au comté de Flandre, 257. Assiste à l'assemblée do Poitiers, 274. Cité au parlement, 520.
Ses luttes avec Louis X , au sujet de la ce.ssion des villes de la Flandre française , ib. Ses hostilités; ses fils à Paris, 542. Ést déclaré par les juges de Louis X eonlumacc et rebelle, ib Envahit l'Artois et se relire. 346. Mariages projetés pour son fils , 569. Ses projets de guerre ; ses sujets s'y refusent; il fait hommage à Philippe V ; réclame Lille, Douai et Béthune , 370. Refus qu'il essuie ; il revient en Flandre, 371. Son retour à Paris ; il abandonne les trois villes ; accepte les conditions de Philippe V ; il a fait étrangler Yolande sa seconde femme; il accuse d'empoisonnement son fils aîné , ib. Veut faire passer son héritage â .son second fils; remet l'alné en liberté, 372. Sa mort; ses efforts pour déshériter son pelit-lils. 395.
ROBERT de Cassel. second fils de Robert III de Flandre: partialité de son père pour lui; V, 572. Efforts de ce prince pour lui assurer son héritage, 595. Son neveu Louis ordonne de le tuer ; il échappe. 597. La souveraineté lui est offerte; il bat les Gantois, 398.
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ROBERT (le eoet), comte d'Anjon;s* grindeur n«issante;ses succès cootre les Normands et les Bretons ; a reçu en récompense un duché qui s'étend de la Seine à la Loire ; bat Louis , Ois aîné de Charles le Chauve; 11.119. Combléd'honneurs par le roi , 122. Ce qu'étaient ses victoires , 123. Son échec , 12i. Est tué,
ROBERT, duc de Bourgogne. Bis aîné du roi Robert II ; sa mère lui destine le tréne; II, 505. Fait la guerre à son père, 396. Ligue de sa mère en sa faveur. é08. Est confirmé dans son duché , t'6. Oublié par les historiens. élO. Ne laisse pas trace de son existence, 160, 165. Epoque de sa mort; III, 31.
ROBERT (le lAcsiriocE), duc de Normandie ; son avènement ; il chasse l'archevéque de Rouen; donne le jour à Guillaume le Bitard; il devient l'arbitre de ses voisins; réconcilie le comte de Flandre avec son Ois ; II , 398. Secourt Henri roi de France , 108. Reçoit de lui le Veiin, 109, Gloire de son règne; commencement de ses relations avec l'Angleterre ; scs démêlés avec Canut le Grand ; arme contre lui une flatte ; Jeté par les vents sur les cétes de la Bretagne; force le duc Alain è lui faire hommage; son pèlerinage en terre sainte; il fait reconnaître son jeune fils; meurt; comment subjugué par Mariette de Falaise , 119 à
ROBERT (cocete-eecse), fils de Guillaume le Conquérant ; son mariage ; Il , 475. Ligué avec les révoltés contre son père ; cause de leurs démêlés ; son exil ; ses voyages ; ses dérèglements ; il rentre en grâce, puis retourne en exil; III, 20 à 23. Son père lui laisse la Normandie, 37. Il en prend possession ; sa prodigalité ; Oefs qu'il vend à son frère ilenri ; parti qui se forme pour lui en Angleterre; écrasé, menacé à son tour; sa maladie; il achète le secours de Foulques le Réebin; a perdu sa bravoure: parti contre lui dans Rouen même; il prend la fuite; sauvé par Henri . 51 à 55. Se réconcilie avec Guillaume, 56. Vend son secours au sire de Breteuil , 60. Prend la croix , 66. Son départ ; ses compagnons ; secours qu'il prête nu pape en Itsli ; s'arrête chez les Normands des Deux-Siciles; accueil qu'il y reçoit ; s'y recrute des plus braves barons de Guiseard , 73, "1. Débarque en Asie, 77. Sou retour en Europe , 80. Etendue de scs domaines , 87. Où il apprend la mort de Guillaume le Roux ; son mariage ; reprend possession de la Normandie ; attaque Henri ; leur
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paix; débarijae en Angleterre; sa frayeur; ses concessions; pourquoi ménagé par son frère, sa mollesse; cessions qu'il fait encore à son frère; attaqué par lui: vainca 1 Tincbcbray ; dépossédé ; captif jusqu'à sa mort. 99 a 1U6.
ROBERT (le raisos), fils de BaudouinT de Flandre ; son expédition désastreuse en Gallicie; ses intrigues en Orient; s'établit dans la Frise ; guerre entre lui et la famille de son frère Baudouin VI j sa victoire près de Cassel; fait fuir le rot de France ; garde la Flandre; pacification ; II, 511 à 515; III. S à 20. Fait assassiner Godefroi le Bossu , 28. En guerre arec Philippe; pourquoi, 60.
ROBERT (LE JECSC). fils du précédent, prend la croix; III. 66. Part avec Robert Courte-Heuse, 74. Débarque en Asie, 77. Étendue et richesse de ses domaines, 87. Ses guerres avec l'empereur; motifs de son alliance avec Louis le Gros; ses relations antérieures avec le roi d'Angleterre; présent 1 l'entrevue des deux rois , 135 , 136. Sa mort, 138.
ROBERT, évêque désigné de Chartres; chassé par llildcbrand; III, 23.
ROBERT, frère utérin de Guillaume le Conquérant : seigneuries qu'il reçoit en Angleterre; III, 19.
ROBERT, comte dcGloccster, fils naturel de Henri !•' d’Angleterre; prête serment à Mathilde; III, 183. Assiste aux derniers moments de son père, 201. Sc dispose à placer sa sœur .sur le trAne, 225, 226. La conduit en Angleterre, 226. Son zèle pour elle . 227. Est prisonnier et échangé contre Étienne, ib.
ROBERT, comte de Dreux , frère de Louis le Jeune, croisé à Vezclay; 111,212. Assiste à l'assemblée de Saint - Jean d'Acre, 266. Son retour en Europe; intrigues qui le suivent , 270. Soupçons qu'il excite; conjuration sans éclat, sans elTel. ib. Ligué contre Henri Plantagcnet, 81. Défend le domaine royal, 97.
ROBERT H, de Dreux, secourt l'évèque de Beauvais; IV, 16. Assemblée à laiiuelle il assiste. 18.
ROBERT 111 , comte de Dreux ( cate- EiEo) , secourt l'évêque de Beauvais; IV, 16. Assiste à rassemblée deSoissons, 18.
Se rend à l'armêedc Louis de France. 31. Prisonnier, ih. Fist échangé , 38 Est au lit de mort de Louis VIII. 51. Assiste au sacre de saint louis, 173. Du parti des seigneurs ; attaque le comte de Champagne, 213 Sa mort. 229.
ROBERT de Dol ; son héritage et sa fille remis aux Plantagenels ; III, 358.
ROBERT, comte d'Alençon, fait bom-
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mwe à Philippe -Auguste; III, 481.
ROBERT, jacobin, albigeois converti, surnommé le Boulgre; ses fureurs en Flandre; IV. Sa condamnation, 2US.
ROBERT d'.4.njou; épouse Yolande d'Aragon; V, lOii.
ROBERT de Bourgogne:comtedeTonncrrc: prisonnier du dauphin: V,40ü.
ROBERT, électeur palatin , empereur élu, reconnu par la cour de France; VU, 111. 112. Son impuissance, 131. Débilité de l'einpirc causée par sa rivalité avec W'ence.elas. 209. Époque de sa mort, ôül .
ROBERT de Batiere , archevêque de Cologne ; expulsé ; Charles le Téméraire enlrcpieud de le rétablir; VIII, 412,413,
ROBERT, son ascension en aérostat ;
ROBKRTET (rioBinoaa , ministre de Louis XII ; ses lalenis ; IX. 349. Il veut récuneiiier le roi et les Vénitiens, 390. E.st nommé par François I" principal secrét.iiré.429. Rédige le traité a'Ardtcs,
F.ülïlNSON, envoyé anglais près de 3'aric-Thérése d’Autriche; XVI, 437.
RObUSTELLI (U cuivxLitnj, fait massBcn r les protestants dans la Valtelioe; XIII. 4!>7. Organise cc pays sous sa présidence, 4S8.
ROC (JEÀS), émissaire de Charles le Témé; aire; pourquoi mis à mort; VIII, 370.
ROCAFUERTE {tv. comte , insurgé catalan; son supplice; XIV, 248.
ROtXA-SPARVIERA (les sixe me;, leurs fiefs vaudois; X, 343.
ROCIIAMBËAIJ (le comte me), avis qu il donne à Richelieu ; XVII, IIO. Scs opérations. 110, 176. Son expédition en .Amérique. 417, 421.
RULHE-SCR-YON (ciubles oe socaaoT. raLscE de la); X, 414. Son cominanduiicut ; ses opérations; XI. 31. Son peu de crédit. lUS.Récenciliéavcc Dandilot, 109. Sa mission prés di Philippe II, 1 10. Fait .seul accueil à scs cousins, 145. Il salue roi Charles IX, 149. Assiste à l'ouverture des élats, 13I. Cardinaux qui lui ccd: lit le pas. 169. Est surintendant de l'éducaliun du roi; conditions qu'il fait aux protestants . 176. Édit qu'il force le parlement d'enregistrer. 183. Sa bien- Tcillanee pour les proteslants d'Orléans, ICIi. l^t peur eeuv de Bourges. 208. Eutrevue à lat|Uellé il assiste , 23t. Est au lit de justice de Rouen, 238. Est du vuyoge du roi, 279. Sa mort, 288.
RüC1ÎE-AY.\ION(eesibi; de la) opposé aux Espagnols en Languedoc; IX, 199.
KOCtlECIlOU AR'l (LE VICOMTE DE);ses
terres ravagées par Cbtndos ; VI, 297.
ROCUE(:HOUART (le sike me), s* &délité au parti anglais; VI, 325. Il est prisonnier, 329
ROCIIECHUCART (le star. de), négociateur de Charles VIII; IX, 1 13.
ROCHECHOUAHT, pruteslanl ; tué à Jarnac; XI, 333.
ROCIIECHÜU.YRT (le mabocts de), prend possession du comtat Vensissin; XVII, 236.
ROCUECOUR (l'addI: de); Louis X'V lui demande l'absolulion; XVII. 100.
ROCUEFORT ( CCI. comte de ) , marie sa fille à Louis le Gros; quelle dut il lui donne ; III, 8. Sa fureur à la rupture de ce mariage , 60. Sa défaite . t'6. Destitué de sa charge de grand sénéchal ; fait la guerre 3 Louis: avec qui ligué, 124 à 127,
ROCUEFORT ,coDLEBOi de): sa guerre arec Mauléon : forcé à la paix par Louis le Jeune: 111,215.
ROCHKFURT (bexsabd-batmobd de), évéque de Carcassonne; donne sa démission ; IV. 59
ROCDEFORT ( le siee de); son hostilité envers les Anglais on Bretagne ; ses négociations à la cour de Charles VI; VI,
ROCUEFORT (ci illaihe de) , nommé chancelier de France; IX, 34. Ordonnance qu'il signe , 42. Son discours aux états généraux. 47 Mécontente lisdéputés du tiers élal, 61. Calme leur agitation, 62 cl suiv. Joue les députés, 63. Ordonnance qu'il signe, 83. Opine pour la paix avec la Bretagne, loi . ^ réponse aux ambas.sadcurs de Xlaximilicn, 129.
ROCUEFORT ( cci de ) , chancelier; confirmé par Louis XII; établit le grand conseil: X, 208. Travaille è la réforme de la justice, 216. Reçoit l'hommage de l'archiduc Philippe, ib. Ses grandes qualités, 227 Si s idées organisalriees, 259. Il cherche à brouiller Louis et Philippe d'Autrirhe , 300 à 302. Assisté aux élats généraux, .300. Parle au nom du roi ; lit les articles du mariage entre F.'ançois de Valois et la princesse Claude , 307, 508. Conseiller de la reine , 342. Ses derniers travaux : sa mort. 343.
ROCUEFORT ( fdasçois de ), fait évader de prison le roi de Navarre ; X , 68.
ROCUEFORT (jAcqirs de sillv, babok de), orateur de la noblesse aux élats généraux: son discours: XI, 156.
ROCi.EFCRT (le suie de) . t réside la noblesse aux élats de Blois: XII, 70.
ROCUEFORT, du parti do Condé ; poste qu'il résigne; XIII, 337. Insulle un gentilhomme de la reine ; poursuites
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MBtre lui ; coinmpiU assoopin , 539.
ROCHEFORT (le iaeécrll, MARpris ■E): ses opérations en Hollande; XV,2(I0. Puis dans l'élfctoral de Trêves, 297.
Lieutenant deCondé.214. Sa promotion, 228. Sa femme est de la maison de la dauphine, 276.
ROCHÉFORT (i.ona) ; son ambassade à Madrid; puis à Paris; XVII. 445.
ROl'.lIKtiUDE. calviniste; ses bastilités:XII.-i4.
ROCHE4IOHTE surprend Ang^ers; sa mort: XI. 24i.
HOCHEPOT défend Ardres;XI. 528.
HOCHEPOT, conspire contre Richelieu : XIV, Kiôet suiv.
ROCHES (Giii.LAitiE DES), du parti d'Arthur de Bretagne ; le réconcilie avec son oncle Jean; pourquoi; le ramène à Philippe-Auguste; III, 4G5. Lieutenant dr ce roi; son eipédition, 487, 488. Forteresses qui lui sont confiées,
ROCHES (piEBRE des), évéque de Winchester ; fait disgracier du Bourg ; et domine à son tour le roi Henri III, IV, 222 à 224. Est expulsé. 230. Propose de refuser de secourir les Sarrasins contre les .Mogols, 265.
ROCIIE-TKXON (le sibe de la), secourt Be.nuvais; VIII , 388.
ROCHETTE, inquisiteur devenu protestant; brûlé vif; X, 231.
ROCKEJiDOLF ; corps qu’il commande pour la France; XI, 31. Sa mission près de Maiimilicn II, 48.
ROCKINGUAM popularise en Angleterre la cause des Américains; XVII, 394. Est ministre; sa mort, 440. Partisan de la pail, 441.
ROCKOV (BATAiiE de) , gagnée par le dur d'Enghien sur les Espagnols : XIV, 3ü!l.
ROUA (jEEoxE DE), se met il la tète des Espagnols dans les Pays-Bas; XII,
RODCAUTES. duc de Frioul; confirmé par Charlemiigne; I , .585. Conspire pour rappeler Adalgi.se, 387 Sa mort. .j8S.
ROD.XEV (l'abibal), est chargé de bomhardir le Havre; XVII, 149. II prend la Martinique et autres Iles, 176. Si s victoires ; sc.s échecs perndanl la guerre d'.Araérique; XVH, .{20, 421, 455. ir.l.
RODOLPHE ou RAOUL, roi de France, ligué avec Robert: II, 218. Pruclamé roi; n'est point reconnu en Aquitaine; comment il régne, 220 à 222. Sa guerre oui Normands, 223. Sa famille.
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ib. Reçoit rh''mmagc de la ProTeoee, 224, Ses démélCA a > ec lléribert;sa gnerrt dans le duché de France; les guerres privées commencent sons son régne ; il soumet les Normands de la Loire ; dispose du comté de Vienne ; se fait reconnaître par les seigneurs du Midi; part qu'il prend à la lutte entre Gislehert et Hugues; assiège Reims; déféit les Hongrois; meurt; ne laisse point d'enfanta; son héritage disr uié et morcelé , 229 à
RODOLPHE, duc de Souahe; élu roi de Germanie; III. 25. Vaincu et tué, ib.
RODOLPHE !■' de Hapsbourg. élu empereur ; V, 29. Son ambassadeur prête en son nom, au concile de Lyon, le serment do protéger l'Eglise , 34, Menacé par Philippe le Hardi, 36. Son entrevue avec le |npe. 40. A qui destine le royaume d'Arles, ib. Rétablit dana l'empire l'autorité des lois; acquiert l'Autriche; réduit le roi de Bohême: ae prépare à humilier Charles d’Anjou, Bl.
Ses projets suspendus à la demande du pape, ib. Invoqué par la reine mère de France , 60. Il fonde la maison d'Antriche ; triomphe encore d'Ottocar ; le pape recherche son alliance, 62. Efforts de ce pontife pour eiciter les hostilités entre lui et le roi de Sicile, ib. Traité qu'il fait avec ce dernier, 66. Sa politique suivie par sa maison; il tend à établir son pouvoir dans la partie la plus barbare de l'Europe, 117. Son refus de toucher à l'Italie et d’y aller prendre la couronne impériale; sa répugnance analogue pour la partie occidentale et maritime de l'empire, 118. Ranfon que lui payent les juifs, 129. Scs réclamations à l'égard du roi de France; b quel sujet, 157. Scs dernières intrigues ; sa mort , 1.59.
RODOLPHE II, empereur; son frère appelé dans les Pays-ltas; XII, 116. Son ambassadeur lui rend compte de la santé de Henri III; 198. Sa mollesse; ses vicea, 98. Inquiétudes que lui donne l'armée qui doit intervenir eu France, 177. Ne reconnaît pas d'abord Henri IV, 366.
Hostilité de ce prince contre lui; XIII, 2U7. Aui prises avec son frère Hatthiaa, 231. Leur traite, 260. Double ligue d'électeurs pour disposer de l'cnipire é sa mort, 272 Son désir de la paii. 274.
Effroi que lui causent les apprêts de Henri IV, 280. Sa mort, 330, .117. Sa constance; son adresse à combattre la réforme. 415 à 417. Résultats de ses luttes avec son frère, 416.
RODOLPHE, duc de Bourgogne; son
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origine; 11, 186, Se (ait proclamer roi de Bourgogne ; prétend a la Lorraine; s'en désiste; fait hommage à Arnolphe, 187. Attaqué par les Normands, les Hongrois et les Sarrasins , 282. Porte encore le titre de roi, 203 Sa mort, 212.
• RODOLPHE U, Ois du précédent; règne eomme lui sur la Suisse, la Francbe.Com(é. partie de la Bourgogne ; son règne n'est ms mieux connu; II, 223.
Yaincu par Burchard; leur réconciliation; érâuse sa Glle; appelé à la couronne d'Italie, 225. Sa victoire; est roi de Lombardie, ib. Arrête les Hongrois au passage des Alpes, 22C. Est dépossédé en Italie par Hugues de Provence, 227. Reçoit en échange la Provence et fond le royaume d'Arles; fin de son règne. 228. Sa mort, 212,
RODOLPHE III (lc rxisLiST) , roi d'Arles ; ses démêlés avec ses grands ; maisons feudataires qu'affermit sa faiblesse. Il, 5.ÏS, Ô3ti. A quoi se réduisent les actions de son rcgiie, 512. Ne songe point a s'opposer au partage de la Bourgogne. 365. Soumet son royaume à l’empire, 5S2, 58.3. Renouvelle ce traité, 592. E.scortc Conrad empereur à son couronnement è Rome, 391. N'obtient guère d'obéissance de ses feudataires; sort a peine des montagnes de la Suisse. 113. A fa vorisé sa sceur Gerbcrge; il meurt, 411. Sa langue propre était l'ai ■ lemand. 111.
RODOLPHE, duc d'.Lulriche ; son mariage avec Itlancbe de France: V, 199. Il la perd, 261. Effort de son père pour lui assurer la Bobéme. 266.
RODOLPHE DE BAVIÈRE: prétendant à l'empire, est écarté: V, 288. Son frère, plus tard, est élu. 319.
RODOLPHE, comte de Cambrai, du parti de Charles le Simple; se met sous la protection de Zweutibold: II, 198.
RODOLPHE, frère de l'impératrice Judith: tonsuré; II. 38.
RODOLPHE, chef normand ; ses ri- Taliiés avec Roric: II, 10.
RODOLPHE, abbé de .Sainl-VVaast ; du parti d'.Ainolphe; II, 187.
RODOLPHE, comte normand ; combat des paysans soulevés; ses rigueurs ; II. 5Î6.
RODOLPHE ou Dbf.scott, comte normand: ses démêlés avec le duc Richard; se rend à Rome pour obtenir justice; II, 382. Est envoyé par le pape dans la Pouille : ses succès contre les Cirées ; appelle d'aiitri s Normands qui forcent le passage des Alpes, et fondent le royaume des Deux Siclles, ib.
RODOLPHE prêche la croisade en Allemagne; demande le massacre de tous les juifs. III. 214.
RODRIGUE , dernier roi visigoth ; I.
ROGER, archevêque de Trêves; nommé grand chancelierde France; II, 217.
ROGER (coite), investi du comté de Laon : II, 2^51. Dépouillé par Louis IT,^ 213. Est comte de Douai; fait hommage à Otbon ; prisonnier de Louis, 218. En reçoit le commandement de Laon ; fuit avec lui, 219. Sa négociation heureuse en Normandie; sa mort, 251.
ROGER, comte de Montreuil; en
fuerre avec le comte de Flandre ; H,
ROGER, comte de Troyes ; prend le chltcau de Dijon; II, 278.
ROGER, comte normand ; se met au service de la comtesse de Barcelone ; épouse sa fille: par quel odieux stratagème il force les musulmans à la paix; 11,381.
ROGER, grand comte de Sicile; beaupère de Raymond de Saint-Gilles; III, 31. Destine sa .seconde fille au roi de France: l'envoie à Toulouse, 31.
ROGER, comte de Sicile, prend parti pour Anaciet; III, 198. Reçoit de lui le titre de roi, 199. Confirmé par Innocent II; Louis S'il se concerte avec lui pour la croisade, 216. Promet .son assistance, 218. Ses ambassadeurs à Ètampes insistent pour que rexpédilion s'embarqué.
ROGER (vicoïte), chargé par le roi Étienne de rendre la justice en Normandie: III. 225.
ROGER, vicomte de Béziers; fait massacrer tous les habitants de cette ville; III, 329. Protège les llenriciens; soupçonné de l’être lui-même, 360. Est excommunié, 362. Attaque le comte de Toulouse. 383. Sa cour, rendez-vous des troubadours, 350. Sa mort, 351.
ROGER (ru.EBE), sieur de Cabaret; humanité de Simon de .Monfort à son égard; IV, 53.
ROGER (GIII.I.AIIC) . frère du pape Clément VI; terres qu’il achète du dauphin viennois: VI. (>6. 5t.
ROGER (nAV vomi), comte de Beaufurt, vicomte de Turenne; chef du parti de Durai en Provence; VI. 208, 220. Ses progrès; VII, 71. Seconde Boucicault contre Benoît, 15,97.
ROGER, pasteur protestant; son supplice: XVI, 523.
ROHAN (LE VTcovTE de) assiste à la reddition de Thouars ; Yl, 328. Injonc-
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tion qu'il fiit au duc de Bretagne, ib. Sentiment <]ui l'a attiré dans les armes françaises, o83. Ne témoigne pas d’op- Msition k la réunion de la Bretagne, 384. Son hostilité envers les Anglais; ses négociations avec la cour de France, 406. Assiste aux états de Bretagne, SOO. Ses hostilités contre le duc. S04.
ROHAN (ta ricosTE as), ligué contre Landois; IX, 70. Scs titres au duché de Bretagne, 85, Il se liçue arec la dame de Bcaujeu, 88. La main de l'héritière du duché lui est proposée. 89 à 91. Prétention qu'il fait valoir, 107. Cherche à enlever la jeune duchesse , ib. Sentence qu'il signe, 114, Est lieutenant de la 'Trémoitle, 121. Scs fonctions en Bretagne. 152.
RUIIAN (le vicoite de) est de l'armée de Henri 11; XI, 9 Est prisonnier, 10.
Signe l'association protestante, 109. Son entrevue avec la reine mère, 205.
ROHAN (FEASçoisE DE), répudiée comme protestante par le duc de Nemours; XI 206. 297.
ROHAN (us); René prend le commandement des huguenots , XI, 570.
Jean échappe à la Saint-Barthélemy, 419. Le duc défend la Rochelle; XII, 55. Le vicomte est lieutenant de Condé i l'attaque d'Angers, 247 et suiv. Leur position en Bretagne; XIII, lUI. Henri IV veut exclure leurs députés de l'assemblée des huguenots, 247. Luynes allié à eux par son mariage, 411. Leur alliance avec les Chabot; XIV. 342.
ROUAN (DEsai, duc de), gendre de Sully ; son commandi ment a l'armée royale; XIII, 278. Son beau-père l'invite i se rapprocher de Paris. 288. Dirige l'expédition sur Juliers, 302. Ses idées d'indépendance , 305 . Prend parti pour Conti, w7. Son attitude à l'assemblée de Saumur, 314, 315. Comment conserve Saiut-Jean-d'Angely . 320. Signe l'acte d'union des églises réformées. 323. Se rend à la cour de Louis XIII, 337.
Comment offensé, 366. Sa campagne en Guienne, 368 k 309. Conférences auxquelles il assiste, 372, 374. Obtient le gouvernement du Poitou. 377. Empêche les huguenots de se soulever, 390. Passe en Savoie, 412. S'interpose entre la reine mère et le roi, 415. Rejoint celte princes.se, 427. Soulevé de nouveau, 4o6 et suiv. Commande en Guienne et en Languedoc, 438. Défend Montauban, 44t.
^ constance, 450. Son entrevue avec Lcsdiguicres. 453. Son traité, ib. Violation dont il se plaint, 456. Il reprend les armes; scs opérations dans le Midi, 478,
481. Reste seul en évidence; XIV, 18, Excité par les Anglais, 27. Sa détresse, 31, 32. Attendu à la Rochelle, 38. Devise que lui rappelle sa mère, 39. Son habile campagne en Languedoc. 40, 46.
Son traité avec l'Espagne , 62 et suiv.
Est reçu en grâce, 64. ^ campagne dans la Valteline; 148 et suiv., 161, 169 et suiv. Récriminations et intrigues dont il est l'objet, 151. 152. Sa mort, 181, 182. l’ariagede sa Glle, 342,
ROHAN (LiDrcaESSEOE].GIIcdu Sully; gagne au parti huguenot le duc de Candaîe; XIII, 368. Elle défend Castres, 48t. Est dans la Rochelle assiégée,
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ROHAN-CHABOT (le duc de), du parti de Condé ; XI V, 506, 507. Négocie, 517. Est excepté de l'amnistie, 524.
ROHAN-GUÉMENËE (le cbevaiieb de); son complot contre Louis XIV;
ROHAN (le cvedival de), administre le viatique à Louis XIV ; XVI. 165. Son ambition. 210. Ses rapports avec M°" de Maintenon . 265. Il sacre Dubois , 272.
Est nommé ambassadeur à Rome , 280 , 281. A mission d'acheter le conclave, 282 et suiv. Prend place au conseil de régence , 292. Presse Alberoni de rentrer aux affaires, 313. Il réveille le zèle constiluaire,332.
ROHAN (LE CDEVALici DE), l'un des roués de la nouvelle régence ; XVI, 310. Insulte Voltaire, 431.
ROHAN (LECABDiSAL Locis DE), évéquB de Strasbourg; ses mœurs: son ambition ; haï de Louis XVI et de ta reine ; ses rapports avec la com'esse de Lamolte; XVII, 483 à 485. Affaire du collier, 485 et suiv. Son arrestation 486. Sa punition ; sa crédulité, 487 k 489.
ROHAN (le Ole. de), ligure aux assemblées des députés bretons; XVII, 528.
Sa pension supprimée. 529.
ROHAULT 'LE DABÉIIBAL JOACIIIV). l'St de l'armée royale : VIII , 128. Avis iju'il donne à Dammartin , 235. Désordres qu'il réprime, 245. Marche rontreCh.irlcs le Téméraire. 291. Trahison d'un de ses affidés, 296. Il di.ssuade Louis du voy.sgo de Péronne, 3.38. Défend Beauvais. 388 et suiv. Son procès ; sa condamnation,
ROJAS(aiv D[As de], vice-amiral castillan : fait voile pour II Gallice apres la victoire de la Rochelle : VI. 323. Ramène des troupesdevanteelte ville, 326. Bloque Bayonne. 360.
ROLAND, préfet de la frontière britannique, tué à la bataille de Ronccvaux ;
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I, 593: Conjectares sor ce célèbre paladin ; aes eiploits apparlieanent vraiaemblablrment au temps de Cbarles- Uarlcl- 39^, Sa gloire doit aroir quelque réalité, ih.
ROLAND, chef des camisards; XVI,
ROLLAND: son rAlc dans la ligue; XI, 211. Soulevé par Guise. 521. Nommé échevin de Paris , 339. Est resté dans cette ville. 399.
ROLLE.MARE (viiu.tt'XF. as) chargé Mr le roi Ëlienne de rendre la justice en Normandie ; \II, 471.
ROLLIN : miracles qu'il atteste ; XVI, 3C7.
ROLLON ou Rson. , duc de Normandie, maître de Rouen : 11. 140. Ses eipéditii'ns. 2U4. Assiège Paris; fait une trêve ; remonte jusqu'en Bourgogne ; vaincu devant Chartres. 208. Sa fureur ; ses cruautés, i6. Reçoit l'oITrc d'une province de France, à condition de se convertir, 206. Fonde la Normandie; épouse Gisèle. Ijllc de Charles le Simple ; comme il rend hommage à ce roi, 206.
Entre à Rouen ; reçoit le baptême, 206, 207. Fait le partage de son duché selon le système féodal , 207. Fermeté de son administration ; se fortihe contre les pirates ; soumet les Bretons, 208. Petit nombre de ses compagnons, 211. Circonstances qui les entraînent dans la carrière de la civilisation. 212. Appelé au secours de Charles, 220. Ses sujets recrutent Ragéiiold, qu'ilsabandonnent,223 Abdique en faveur de son lils, 239.
ROMAINS ;état des Gaules lorsqu'ils parviennent sur leurs frontières; 1,20.
Ne passent les Alpes que deux cent seize ans avant Jésus-Christ, 21. Ne s'établissent au delà des monts qu'en cent vingt-quatre avant Jésus-Christ; soumettent les Gaules en dix ans, 22.
S'assimilent les vaincus, ib. Ne peuvent plus recruter leurs armées, 27. L'emporlent encore sur les barbares par la force de la discipline, 34. Ne détruisaient jamais violemment les coutumes des peuples vaincus, 48. Leur génie Gseal ; leur système d'impôts, 84 etsuiv. Leurs frontières, 57. Menacés au nord par une foui,' de peuples belliquriii , 88. Leurs marihés d'e.sclaves alimentés par la guerre, 63. Fermés au 2* sieele, 64.
Les Romains seuls dans l'aiiliquitè ont adopté l'usage des noms de famille; heureux elfets de cette coutume , 68. Noms de la république éteints sous Théodosc , 66. Distinction de naissance abolie par les empereurs; vices et mollesse des
nobles, ih. Tremblants pour leurs ri~ ches.ses, 67. .Mettent leur point d'honneur à alTranchir un grand nombre d'esclaves, 74. Imposent encore aux barbares vainqueurs.91. Partagehtavec eux des terres, 93. Ne paraissent plus à rarmée, KH.
Remplacés par les fédérés, qui suivent leur sort, 104, 108. Incorporés dans la nation des Francs. 118. Clovis devient leur chef, 119. Après la conquête habitent les villes. 123. Ne laissent aux champs que 1rs colons et les esclaves, <6. Faible protection que leur accorde la loi salique . 124. Opulence de quelques villes, 127. Leur haine contre les Bourguignons; ses causes, 128. KITorts de Gondebaud pour se les concilier , 129.
Protection que leur accordent les Gombettes. ih. Rétablis dans leurs privilèges par Tliéoduric, roi des Ustrogotbs, lo3. Admis aux emplois sous les rois Francs, 208. 206. Milices romaines dans les armées de Chilpéric. 206.
ROMANZOW (LK aAaécBAi); ses victoires sur les Turcs ; XVII. 296.
R03I0NT (LE COITE DE), lieutenant de Charles le Téméraire : ses hostilités sur rVonne; Vlll, 389. En guerre avec les Suisses, 440. Renforce l'armée bourguignonne, 441. Ligué contre Louis XI, 481, Ménagements de ce prince pour lui, 482.
Il veut saisir l'autorité en Savoie , 488. Renforce Maximilien, 495. Satisfaction que lui donne la dame de Beaujeu ; IX, 15,
ROMUALD, fils d'Arigise ; envoyé en ambassade à Charlemagne; 1, 416.
Est retenu prisonnier, ib. Mis en liberté, 417'. Meurt, ib.
RONCEVAüX (bataiele de), gagnée par les Gascons sur Charlemagne ; 1, 392 et suiv.
RONNAY (BESBi DE) annonce à saint Louis la mort du comte d'Artois ; IV,
RONQUI LLO (DOS feasgisco) ; scs opérations coutre les Portugais; XV , 379.
RUNSARU, poète français : ses eiforts pour contenir les fureurs populaires contre les huguenots; sa gloire ; XI, 206.
RUN8UI , gouverneur de la citadelle de Duulens ; Xlll , 123 à 128. 8a mort,
KUUKE (le cBErALiEB) ; flotte que Tuurville capture sur lui ; XV, 438. Son expédition sur Cadix, 464 et suiv. Sur Barcelone. 8U2. Combat les Français en vue de Malaga. ib.
RÜÜUEUKRTIN ; ses promesses A Slorza qui veut sc livrer à lui ; IX, 234.
ROUCEFEDILLE, amiral français;
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chargé de débarquer le prétendant en Angleterre ; échoue ; XVI, éUi, é9S.
HOQUELAURE (LeiAaécBAL aaj, confident de la fuite de Henri de Navarre ; XII. é7. Son empire sur lui, 123. Le presse de changer de religion, IU8. Uission que ce prince lui donne , 287. Ses dérèglements, 21)9. 1 1 est dans le carrosse du roi à sa iuorl,5i(l. Est lieutenant général de Guienne. 3Ui. Confédéré avec la reine mère, éS9.
RUQUELAURE ‘LF.dcc ne), prisonnier k la tlaifée ; XIV . 2él. Ilustile à Uazarin. 2Hi. Sa promotion, 2ttS.
HOQUELAURE (leocc, rnis HAaécnAL BEJ , réprime les huguenots ; XVI , 213.
ROQUE SERVIËRE, tué à la bataille de Fribourg ; XIV, 52i.
RORBAÙi (aEacuTOLS be), brûlé vif pour avoir eiagéré la douleur du Christ dans la Passion ; VI, 12U.
RORIC, chef normand; obtient un comté dans la Batavic ; II, 88. Sa jalousie contre Rodolphe ; j^rti que Charles le Chauve en tire, I3U.
RüSA (JACQUES) ; son ermitage au Plessis-lez-Tours ; IX, 34.
ROSBACH (bataille be), gagnée par Frédéric sur les princes d'IIildeburghausen et de Soubise ; XVII, 114 et suiv.
ROSE BLANCHE , nom du parti d Vork; VIII. 223.
ROSE ROUGE, nom du parti de Lancaslrc : VIII, ^4.
ROSE (gcillalie) , évêque de Senlis ; l'un des orateurs de la ligue ; XII, 213, 3410. Eiallation qu'il produit dans Paris assiégé. 38U. Il piéche une nouvelle Sainti'-Barlbéicmy, 498. Scs invectives contre les Béarnais ; XIII, 17. Assemblée à laquelle il assiste: sa sortie contre les prétentions de Philippe, 31. H quitte Pans . 71. Arrêt rendu contre lui par le parlement, 211.
ROSE (LE cbevaueb) ; son courage pendant la peste de Marseille; XVI, 270.
HOSEBECQUE (bataille be), gagnée p^ar Clisson et Charles VI contre les Flamands, commandés par d'Artcveldc ; XVI. 433 à 4SS.
ROSNE (be), lieutenant de Guise é Cbàlons; chassé de cette ville ; XII, 397. Mission que lui donne Moyenne, 102.
11 dofnid Paris. 445. Rejoint .Mayenne , 409. Engagement qu'il signe ; XIII , 50.
Lieutenant de Fuentes, 120. Prend Calais. 150, 157.
ROSMEVEN (le sibe de) accepte la mission d'assassiner la Trêmoille ; Vil,
ROSSA NO ( LK rmaCE) ; sa longue résistance aux Aragonais ; IX. 28^
ROSSCI (baetis vas), maréchal da GuelUre ; armée qu'il rassemble ; X , 285. Il bat le prince d'Orauge, 286. Est renforcé par les Français, lé. Est chargé de couvrir la Picardie, 289. II bat les Impériaux é Sittard, 3u5. L'empereur demande t^u'il passe à son service , 304. Il se rend a l'armée impériale , 320. Ses hostilités ; ses cruautés eu Champagne ; sa retraite . 402.
ROSSIEUX, Guisard; soulève Orléans : XII, 290.
ROSSO DEL ROSSO de Florence , appelé à la cour de François 1”; X. 117, ROSS ou ROSE (LE BAsécMAL). d'abord colonel des Weimariens ; sa retraite; XIV, 313. Il manoeuvre contre Hercy, 330. Prisonnier à Marienthal , 331. Expédition dont il est chargé, 380.
ROTH.40, évéque de Soissons; déposé ^r Hincmar ; replacé par le pape ; II,
ROTIIARD, évéque de Strasbourg; du parti de Louis IV ; Il , 245. Exilé puis gracié par Oibon, 247.
ROrilEVBOURG (LE COMTE de) est envové par Frédéric près de Louis XV ; XVI, 490.
ROTIIILDE, belle-mère de Hugues de France ; dépossédée de l'abbaye de Chelles ; II. 217.
ROTliRUDE, fille de Charlemagne, il la destine à Constantin V ; 1, 405. Le contrat signé et coafirmé par des serments ; instituteur grec donné à la jeune princesse Igéc alors de huit ans, 406.
Ce mariage n'a point lieu, 428. Sa mort,
ROTROU. comte du Perche ; prend le croix ; 111,07. Part avec Robert, 73. Fait la guerre en Espagne, 170. Sa veuve épouse Robert de Dreux ; son fils entre dans la conspiration de ce prince, 270.
RüTRUDE, femme de Cnarles-Martcl, mère de Carloman et Pépin ; I, 334.
HIJTrAN pousse Henri IV à se convertir ; XIII. .30.
ROTTEMBUURG (le coite be) est envoyé par Louis XV eu Espagne ; XVI, 358 et suiv.
ROUANNES (LE DUC de) renforce Lesdiguières en Piémont; XIII, 400. Déclaré criminel de lest-. majesté ; XIV, 90. Sa condamnation, 102.
ROUCÏ (ALAis DE) amène des renforte à Simon de .Moufort; IV, 58. Fait périr le roi d'Aragon à la bataille de Muret, 08. 09.
ROUÉS (les), compagnons de plaisir
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du rége&t; d'où ce nom; XVI, 171.
ROUUÀULD, capitaine catholique, tente de surprendre la Rochelle; XI, Üa'î.
ROUILLE, négociateur de Louis XIV avec la Hollande ; XVI, 94 et suiv. Scs propositions au roi d'Espagne, 112.
ROUILLE (ssToiss-Loeisj est nommé ministre de la marine; X VU, 34. Fuis des affaires étrangères, 72. Conseil secret auquel il est admis, S2. Sa retraite, 89. Présent è la torture de Damiens, 98.
ROUSSEAU (JBÀS-JACOOES) ; apparition de scs écrits; XVI, 282, XVll, 37, 182. 462.
ROUSSEL (alexasdse), pasteur protestant; son supplice ; XVI, 339.
ROUSSILLON forme des compagnies d'infanterie française ; IX, 334.
ROUVILLE (JEAS BE), chancelier de Bretagne ; envoyé en Angleterre ; VIII, 267. 276. Accompagne Charles le Téméraire, 287. Sa fuite a la bataille de Mont- Ihéry, 291. Rc(u en grâce par Louis XI, 306. Sa mission auprès de lui, i6.
ROUVRAI, victime de la Saint-Barthélemy ; XI, 418.
ROYE (BAETHéLEBi be) , ciécuteur testamentaire de Philippe-Auguste ; IV,
ROVE (sÉcisAiB beJ seconde Nogaret dans la capture des templiers de Paris ;
ROVE ( lATOiEV BE ) commande une chevauchée autour de Courtrai; V, 507.
Seconde Charles de Blois en Bretagne;
VI. 23. Met Poitiers en état de défense, 161. Est otage du roi, 215. Danger qu'il court à la rupture de la paix ; il est remis en lihcrlé, 288. 289,
RUVE (la BoiAisiÈiiE be), belle-mcrc du prince de Condé; avis qu'elle lui transmet; XI, 139, 141. Son arrestation, 146. Elle est déclarée innocente, 162.
Elle se relire en Allemagne, 197.
ROVE ( ÉiÉosoBE BE), princesse de Condé ; avis qu'elle donne à son mari ; XI, 141. Rejoint le prince à Orléans, 197. V garde le connétable prisonnier, 238. Sou entrevue avec la reine mère, 241. Sa mort, 263.
RUBBI (LE lAHQiis), lieutenant de l'empereur en Sardaigne , dépossédé par les Espagnols; XVI, 287 et suiv. Viceroi de Sicile ; est expulsé. 399.
RUUEMPKE (LE BATAEB BK] , aventurier au service de Louis XI ; soupçonné de ïouloirenlevcrCbarKs le Téméraire; arrêté par lui ; VIII, 275. Sa mission expliquée par le roi, 276 cl suiv. Louis le
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fait réclamer, tb. Sa parenté avec les de Croy. 279. Capitule à Roye, 338.
RUBËMPRË (jEAs BE) rend Nancy au duc René ; VIII, 481. 484, 438. Tué é la bataille de Nancy, 457.
RUBËMPRË ( Asnaé be), favori du cardinal de Bourbon ; gagné par Guise ; XVI. 181.
RUCELLAI (boeace). ambassadeur de Toscane! la cour de France; fête que lui donne la reine mère ; XI, 381.
RUCCEI.LAI (L'Allé) contribue ! l'évasion de .Marie de Médicis ; la quitte ; XIII. 42». 421.
RUFFEC (le sibe be) ; troupes qu'il commande ; VIII, 382.
RUFFEC. chef catholique, défend Poitiers; XI, 359.
RULECOURT (le baeos be); son expédition sur Jersey; il est tué; XVll, 425.
RUPERT, prince palatin; battu en mer par Ruyter ; XV, 129. Prend l’ascendant sur lui; repoussé par la tempête,
RUSCA (lcccbiso). V. Valperga.
RUSE de Beaulieu est nommé secrétaire d Etat , XII , 351. Acte qu'il souscrit, 363. Assiste aux derniers moments de Henri III.
RUTHVEN (lOETOs), complice_du meurtre de Rizio ; sa fuite; XI, o»7, 308.
RUTLAND (lecobte be); négociateur en France ; VII , 79, 462, 478.
RUSSEL (l'aiieal); ses opérations dans la Méditerranée; XV, 4^, 484, 467.471.
RUVIGNV (le baeqcis be), lord Gallo- «ay ; émigré protestant ; assiège Casai ; XV, 454. Son commandement en Portugal ; XVI. 33 . 42. Il entre vainqueur à Madrid. 63. Ses opérations; il perd la bataille d'Almanza ; est blessé, 67 à 69. Vaincu à la Gadina, 101. Où se recrute,
RUYTER (L'ABinAL) conduit en Hollande deux vaisseaux français; XV, 32, Commande la Hotte ; sa victoire sur les Anglais ; son échec : ses manœuvres, 128 ! 131 . Il force l'entrée de la Tamise ; ses SUCCC.S. 13.3. Est du parti aristocratique, 19». Livre la bataille de Solebay, 195. Aux prises avec le prince Ruperi , 2»».
Livre encore trois grandes batailles , 2»8. Ëclioue .à la .Martinique, 216. Ministres protestants qu'il tire de captivité, 237. Sou expédition en Sicile; il livre la bataille de .Montgibel ; sa mort, 244.
RUVZ (siBox) , premier chambellan de Castille ; brûlé vif: V, 48.
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SAARBRÜCK (le coite de) ; son secours invoqué par Philippe de Valais ; VI, 60. Est conseiller du dauphin 13é.
Prisnnnicrè la bataille de Poitiers, 1S7. Sa négociation en Angleterre, 288. Puis à Bruges, 353.
8AARBRUCK(eiié, COITE de): renfort
âu'il amène aux Armagnacs ; VII, 274.
a mort. 277.
SAARBRÜCK (eoieet rx), damoiseau de Commercy ; scs ravages ; VIII, 58.
Charles VII lui pardonne, iti.
SABATIER DE CABRE , conseiller au parlement , demande la convocation des états généraux ; XVII , 515. Son arrestation. 518. Son exil, 520.
SABLEUIL (eobeet de): aux prises avec Geoffroi Plantagcnet ; III, 205.
8ABRAN (le coite de), envoyé par Biche'ieu à l'empereur; XIV, 73.
SACCHIA (deiteasd) livre Marano aux Français; X, 275.
SACIERGE )piEEnE de); ordonnance qu'il signe ; IX , 83. Négociateur de Ôiarics VIII , 113. Voyez Amboise (Loui'a tl').
SACKVILLE (siGEi. de), excommunié par Thomas Becket ; III, 333.
SACKVILLE (loed oeoece) atténue la victoire de Minden ; XVII, 144, 145.
SACV , l'un des solitaires de Port- R^al; XV, 111-, 142. Mis en liberté,
SAGEBRAN (iesei), moine; opérations magiques que Bobert d'Artois lui Con6e et qu'il révèle; V, 461.
SAGITTAIRE, évéque du parti de Gondowald ; 1, 222. Est tué, 223.
8AINT-AIGNAN (le dic de) est gouverneur de Berry ; XIV, 445. Scs égards pour la princesse de Condé, 455.
SAIN'T-AIGNAN (lebcc de), ambassadeur français en Espagne ; faction qui s'appuie sur lui : XVI, 219. Soupçonné par Alberoni, 223. S'échappe de Madrid, 244. Rentre en France, 246.
SAINT-ALBAN )le dit. de) ;son ambassade i Paris ; XV. 484.
SAINT-ALVIRE (le atEgois de) est de la Fronde ; XIV, 455.
SAINT-ARDRK(lesiee de) contribue b la bataille de Guinegatte; VllI, 474, 495. Commande les troupes royales ; IX, 86 i 88. Lieutenant de la Trémoille, 94, 121. Contient les Espagnols en Roussillon, 194. Ses hostilités ; ses succès arrêtés par une trêve, 199.
SAINT-ANDRÉ (le lAEécHAL) est de la maison du dauphin ; X, 259. Se rend en Piémont, 320. Banni de la cour, 558. Méfiance de François 1" b son égard,
382. Est du conseil royal , 383. Est nommé maréchal, 385. Il pourvoit sa nombreuse famille, 387. Excite la haine du roi contre la mémoire de son frère, 388. Son zèle catholique. 404. Il est de l'armée royale ; XI, 8. Son commandement, 31. Ses opérations, il>. Il attaque sans succès l'armée impériale b Germi-
ret Givet, 45, 46. Il accourt b l'armée Champagne . 76. Comment secourt Saint-Quentin, 78. Est pri.sonnier, 80.
Scs négociations pour la paix , 91 , 95.
Il est nommé commissaire, 96. Il assiste h l'assemblée des notables, 135. Révolte dans son gouvernement de Lyon: sommes qu'il en tire, 140. Il salue roi Charles IX, 149. Médiateur entre la reine mère et les Guises, 150. Assiste à l'ouverture des états, 151. Pourquoi s'emploie b réconcilier les Guises et Montmorency ; il forme avec eux le triumvirat, 161, 162. Assiste b la réunion du conseil et du parlement, 165, 166. Il repousse toute idée de tolérance, 183. Refuse de s'éloigner de la cour, 186. Rappelle les Guises, 187. Son arrogance, 190, 191. Son entrée b Paris, 192. Il presse la reine de se déclarer pour le parti, 194. Il s'éloigne de la cour, 203. Scs opérations en Poitou : il rejoint l'armée royale b Bourges, 207 b 209. Ne peut arrêter d'Andelot; défend Corbeil, 234. Tué b Dreux,
SAINT-ANDRÉ (jeax) ; son discours aux étals généraux au nom du parlement; XI, 88. Dénonciation calomnieuse qu'il accueille contre les religionnaires, 1 14.
, SAINT-ANDRÉ ( le peiece de ) en Écosse ; prend les armes pour la cause protestante : XI. 121.
SAINT-ANDRÉ, gouverneur catholique de Nîmes; surpris et tué;XlIl, 368,
SAINT-AÜBIN Dü CORMIER (bataille de), gagnée nar Louis de la Trémoille sur le duc u'Orléans; IX, 264,
SAINT -AUNAIS (le UAEoms de) commande en Catalogne; XV, 56.
SAINT-BLANCART ( le eaeos de ), officier de marine de François I"; rallie la flotte de l'empereur ; X , 2M. Assiste Barberousse, 238.
SAINT -CHAMANS livre Chbteau- Tbicrry b Henri IV; XIII, 90.
SAINT-CHAUMONT (le lAEqeis de), ambassadeur de France b Rome; ne s'oppose pas b l'élection d'innocent X; XIV,
8ÂINT-4XINTEST (eaexeuc de) est
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ministre des tSiires étringères; sa mort; XVII. 72.
SAINT-COSME, chef huguenot, s'empare de Mmes; XI, 5(itt, 5l>y.
SAIXTE’CBOIX (LECASDISAL DE), légat du pape en France; sa médiation pour la paii; VII, 478. 480. Assiste au congres d’Arras, ÜOI. Ses efforts pour réconcilier les maisons de France et de Bourgogne, S04.
SAINTE-CBOIX, complice de la Brin- Tilliers: -W, 278.
SAINTE CBUlX (i.r. cbevalies de) capitule à Ucllc-lsie; XVII, 170.
S.VINTE-üE.MME prend le commandement de Poitiers pour les huguenots; XI, 207.
SAINTE-UÉLÈNE, l'un des juges de Fouquet; opine pour la mûri; XV,
SAINTE-IIEBMINE , chef huguenot, est reçu à la Bochelle; XI, 523.
SAINTKI-MALINK porte à Guise le premier coup; XII, 38o.
SAIM'E-MABIE est de la conjuration d'Aniboise; XI, 120.
SAINTE- .MÊME assiège Brpuage;Xl, S9!>. Sa retraite. 250.
SAINT-ËTIENNE poignardé comme protestant ; XI, 211.
SAINT-ÉVBEMONT; sa disgrâce; son enthousiasme pour Louis XIV; XV, 23».
SAINT-GELAIS , huguenot ; ses hostilités ; XII , 79. Conduit les débris de l'armée de Condé, 248, 249. .Marche sous les drapeaux de ce prince, 233. Surprend Niort. 408.
SAIN'T-GENIÉS. complice du duc du Maine; son arrestation; XVI, 243.
SAINT-GENIS , député du roi de Navarre aux éiats de Blois; XII, 78.
SAINT-GEUBGES (de), chef d'escadre français; sa défaite; XVII, 20.
SAINT-GEBAN s'offre à venger Marcillac: XIII, 539.CoDtribucà l'arrcslation de Condé, 382. Bécompense que lui promet Marie de Hédicis. 384.
SAIN'T-GEBMAIN défend Etampes contre llenri III ; son supplice; XII, 420.
SAINT-GEBMAIN (ee codte de) est de l'armée d'Allemagne; XVII, 103 à 108, Ses projets de réforme militaire, 121, 122. il est nommé ministre delà guerre; ses précédents; ses aventures; son exil; son mysticisme chevaleresque, 348,349.
Sa fougue réformatrice ; frein qu'y met Maurepas, 360 et suiv. Peines corporelles qu'il prescrit ; il s'aliène l'armée.
8AIKT-HÉBAN , gouverneur d'Au-
vergne; ordre qu'il reçoit de la reine mère; XI, 340. Befusede faire massacrer les huguenots, 421.
SAINT-UILAIBE (le GlvéxAL) , ble»4 du même boulet qui tua Turenne ; XV, 224, 22.3.
SAINT-IBAL conspire contre Richelieu; XIV, 138, 139. Est de la cabale des importants, 298. Ses liaisons avec Gondi. 328.
SAINT JACOB sua LA BIRSE (lA- TAiLLE DE ) , gagnée par le dauphin (Louis XI) sur les Suisses ; VIII , o4 et suiv.
SAINT - JACQUES SUR LA 8ILLE (SATAiEEE DE) . gsguée par les montagnards suis.M’s sur les Zuricois; VIII, 83.
SAINT-LEGER . commandant au Catelet; se rend; sa disgrâce; XIV, 153,
S.UNT-I.UC. mignon de Henri III, attaque Bussy ; XII , 107. Propos de âlaugiron à scs noces, 108. Terreur qu'il cause au roi; dans quel but: sa disgrâce, 132. Est assiégé dans Brouage , 243.
Avantages de Condé sur lui , 233. CAde au Navarrais, ib. Prisonnier à Coulraa, 287. Parti que Condé esperc tirer de sa capture, 291. Sa lassitude de la guerre; XIII, 33. Introduit des troupes dans Rennes, 53. Son entrevue avec Brissac, 66. Il entre le premier dans Paris, 68. Demande a Élisabeth de secourir laBretagni' , 93. Est nommé grand maître de l'artillerie, 133. Remplacé en Bretagne, 160. Il est tué, 177.
SAINT-LUC est de l'intimité de Marie de .Medicis; XIII. 29t.
SA I NT-.M AIGBI.N ;levées protesUnte* qu'il amène à la Bochelle; XI, 344.
SAIN l'-.MAIGRIN combat au fiiobourg Saint-Antoine; XIV, 323.
SAINT-MARC (ctaDisxL de), légat de Xfartin V ; VII, 322. Conseil dont il fût partie, 327. Sa médiation entre les partis en France. 33.3, 334. Voy. Orsini.
SAINT-.MARTIN ; sa constance â défendre Vincennes pour Henri 111; XII,
SAINT-.MARTIN , con.seillor au parlement; son arrcsUition; XVI, 240.
SAINT-XIESGRIN . mignon de Henri III, attaque Bussy; XII, 107. Est assaasiné par ordre de Guise, 121.
SAINT-ÜLON, résident de France â Géues ; offense celte ville ; XV, 312 et suiv.
SAINT-PAUL est de la ligue; XII, 210. Barricades qu'il pousse en face da Louvre. 324. Commande en Champagne, 403. Renfort qu'il amène i Mayenne, 454 , 46». Ravitaille Paris, 466. Bat
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maréchal de la ligue ; engagement qu'il signe, Défend Reims contre le parti royal, NOI. Guise le tue: XIII, »l, 8^,
SAINT-PAUL (iB r.oiTC BE) est du tiers parti ; XII, iSi, Entre à Paris avec le roi; XIII , 1)8. Est gouverneur de Picardie, lii'2, Aui prises avec Fuentes: battu é Doulens, I2'2 à 125. Quitte l'armée, 125. Sa réputation militaire compromise, 15t. Ses vains elTorts pour entrer dans Calais. ISA Est gouverneur de Picardie, 2U0. Descend de Dunois. ib. Cède son gouvernement k son neveu. 5,>5. Prend parti pour la reine, 5t>8. ElTet de sa soumission. 3ti9. Combat les huguenots, AAO. Sa mort: XIV, 100.
SAINT-PIERRE (ccsTicaE be] ; son dévouement pour la ville de Calais ; VI, SA elsuiv.il prête serment à Édouard III, Stt.
SAINT-PIERRE (I.F.SIB1 bk): le connétable Saint-Pol lui est livré ; VIII , A.58. Lettres que lui adresse Louis XI, A.59. L'on des juges de Nemours : a part d'avance è ses dépouilles. A80. Instructions que lui donne le roi. A'JS.
SAINT-PIERRE (c ABsé be) ; sa polytynodie; XVI, 180. Fréquente le club de l'entresol, A.10.
SAINT - POL ( VALLEBSSB BE U'IE>aoine.. comte be); troupes qu'il commande en llainaut : VI. 288. Rejoint le duc de Bourbon, 300. Rappelé a la cour, AOA.
Son échec au chlleau de Merk; VU, 101. E.st du parti bourguignon. 230 , 231.
Nommé connétable . 2AO. Est du conseil royal, 2A3. Envoyé en Picardie, 2AA.
Oraonnance qu'il signe, 201.
SAIN'T-POL ( riEBBE be ECTEMionie, COMTE BE): sa fille épouse Bedford : VII, A87.
SAINT - POL ( EOITS BE LCXEMBOrHG , COMTE de), connétable de France; éducation que lui donne son oncle; VII, A89. Son entrée è Arras, 501. Le roi lui demande pleine et entière obéissance ; il s'engage à obtenir la paix ; VIII , 58. Il seconde le dauphin , 72. Conseil auquel il assiste, 81, 82. Renfort qu'il amène è Dunois, 115. Il est appelé au siège de Rouen. 1 16. A celui de Caen , 124. Auteur présumé desCent noure/ter nouvelle!^ 169. Scs débats avec Philippe le Bon ; il presse Charles Vil de faire la guerre è ce prince. 202, 203. Demande asile au roi pour le comte de Charolais, 229. Réconcilié avec le duc et les de Croy, 241. Envoyé par Charles en Bretagne , 267.
Sommé par Louis XI : vient è sa cour et lui fait hommage, 27A, 275. Prend la défense du duc de Bretagne, 277. Engagé
dans la l!;;ue du bim public^ 278. Est l'agent le plus actif du complot, 282, Nombreux part.sans qu'il entraîne. 285.
Il eommande l'avant-garde de Charolais, 286. Ses demandes, ih. Il occupe Mont- Ibéry, 288. Prend part a la bataille déco nom'. 289.290. 291. Conseille de faire retraite, 291. Négociateur du parti, 29A. Son entrevue avec le roi, 295. Inquiétude que Charolais lui donne , 297. Il est nommé connétable, 298. Prête serment our son office. 301 . Louis le marie è sa elle-sœur ; lief qu'il lui assure , 307. U accompagne Charolais à Diiiant. 3l0.
Négociateur entre lui et le roi, 520, 321. Comment olTcnse le Téméraire, 328. Ses cruautés. 553. Il encourage Louis à nègorier, 556. L'accompagne à Péronne, !>58. Sa mission auprès du duc de Guienne. 552. Chevalierde Saint-Michel, 353. Avis qu'il donne au Téméraire, 559. Est de l'assemblée des notables, 565. Sa politique tortueuse ; ses grieb contre Louis et eontre Charles; ses plans, 367. Il surprend Saint-Quentin. 3ii9. Ses intrigues; ses mouvements militaires^ 571. Son désappointement, 573. Trahi par Louis, 581, 58A. 395. Envahit la Picardie et l'Artois , 393. Ordre que lui donne le roi. ib. Désir du Bourguignon de SC venger de lui, 395. Il prend Saint* Quentin pour son compte ; négocie avec Louis, 44)9, Alt). Projet de le perdre ; U en est averti; offres qu'il fait su roi. Ai A. Leur entrevue ; ils se trompent mutuellement. l'é. Ligue dans laquelle il entre, A22. Son faux rapport à Louis, .A'2A. Sa méfiance des deux rivaux ; son échec à Avesnes ; il refuse l'entrée de Saini- Quentin à Édouard et au Téméraire, A28. A29. Ses alarmes; son émissaire auprès de Louis: ses sentiments dévoilés au Bourguignon , A33. Sa confiscation abandonnée à ce prince: son effroi; défeelion des siens; son arrestation, 457. Livré à Louis, 438. Son procès, son exécution,
SAINT-POL ( le BATIMD BE ): son réle dans le parti bourguignon ; 'VU , SOI ,
S.AINT-POL (jicocEs BE) battu et fait prisonnier; VIII, i'il.
SAINT-POL (FEASçois be bocmbor, COMTE BE ) joule au couronnement de François I*'; IX, 428. Est de l'armée d'Italie, 435. Le roi blessé dans sa maison, 484. Comme gouverneur de Paris fait enregistrer au parlement un édit royal; X. 9. Mission que lui aurait donnée Louise de Savoie auprès du connétable, 23 Est prisonnier à Pavie, 56. Est gon-
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Tcrneur duDinphiné, 80. Son expédition malheureuse en Italie; son incapacité: sa défaite à Landriano; il rat prisonnier, lut, 102. Lieutenant de Brion en Savoie, 18S. Escorte le roi i la Rochelle, 296. Conseil auquel il assiste. 318.
SAINT-PREl'IL; acte de férocité qu'il commet; sa punition; XIV, 2i6.
8AINT-PRIEST (ts vicoare de); ri-
fueurs qui lui sont pre.scrites contre les uguenots; XVII, 62. Arre.slation qu'il fait faire, 66 et suiv. Ses dragonnades en Languedoc, ib,
SAINT -PRIS assiste mu derniers moments de Ch.irles IX; XI. 170.
SAINT-QUENTIN (b»taiuj. de), ga- ^ée par les Impériaux commandés par Emmanuel-Philibert de Savoie sur les Français et le connétable de Montmorency; XI, 79, 80.
SALNT-QUENTIN. colonel des Wallons; gagné à Henri IV; est arrêté; XIII, 67. Mis en liberté, 70.
S.LINTRAILLES (roraos de), du parti du dauphin; guerroie en Picardie ; VII, 362. Est prisonnier è Mons en Viineu ; 80 raebete, 363. Ses bande; ses expéditions, 373. Prisonnier k Gravant, 582.
Aux prises avec Jean de Luxembour^^, 383, 386. Combat dons l'armée bourgui-
f nonne, 397. Sc jette dans Orléans, 118.
!st blessé, 119. Envoyé au duc de Bourgogne, 123. Prend part au combat de Patay, lit. Défend Compiègne , 133.
Gloire de son nom, 161. Secourt Compiégne; bat HcIIt, puis Robertsart; seconde Boussae. 16a. Par qui tente de remplacer la Pucclle; son échec; il est prisonnier, 172, B75. Il seconde Dunois, 182. Échangé contre Talbot, 191. Secouru k Laon, 190. Bat Arundel, 300.
Menace Paris, 301. Ses hostilités pendant le congrès d'Arras; il rend son butin. 306. Il se regarde comme un souverain indépendant; VIII. 9. Pousse jusqu'aux portes de Rouen, 21. Son poste au siège de Hontereau, iS. Sa fidélité au roi, 18. Il attaque les places du comté de Comminges, 70. Assiège Metz, 89. Et plus tard Falaise, 123. Il seconde Jean, comte de Périgord, 127. Est au siège de Bordeaux, 18*2. Réduit d' Armagnac ,
SAINT-RUMAIN (jeas de saist-crad- ■oirr, siEca de), chef protestant, est de l'armée de Crussol; XI, 316. Aux prises avec Damville, ISO. Nommé par le parti nuverneur de Mmes, etc., 151. L'un des conseillers de Damville, XII, 19. Scs bostilités, SI. A été archevêque d’Aii,
SAINT-RUTHIde); troupesfrancaises qu'il conduit en Savoie; XV, 396. Son expédition en Irlande: ses échecs; il est tué, 115.
SAINT-SAENS (Éiie de), gouverneur de Guillaume Cliton; le sauve; 111.135.
Excite Louis le Gr: g contre le roi d'Angleterre. ib. Reçoit le comte de Montreuil, 191.
SAINT-SAUVEUR, massacré 1 Boston: XVII. 115.
SAINT-SÉBASTIEN (LA lAEOUSE DE) ; son mariagi* secret avec le duc de Savoie; XVI. 399.
SAINT SEVERIN (le rxtarE). négociateur français à Aix-la-Cbapelle; XVII, 22. Préliminaires qu'il signe, 23. Négociation qu'on lui cache, 81.
S.AIN"T-SIMON (le SIEE de) combat i Sfontargis; VII, 103. Ravitaille Laon, 196. Est du secours d'HarOeur ; VIII, 35. Est de l'armée du dauphin, 83.
SAINT-SI.MON oÉDAED de; commando à Reiclienau ; XIV, 170. ^ retraite a Fontarabie. 181.
SAIN'r SI.MON (CLACDE, Dec de) est favori de Louis XIII; XIV, 17. Sauve Richelieu d'une imminente disgrice, 86 et suiv. Confiscation qui l'enrichit, 102. Sa disgrâce. 155. A été écuyer du roi. 211. EU de la nouvelle Fronde; 191,152.1611 168.
SAINT-S1.MÜN (LE DOC de,; ses premières armes ; son opposition aux prétentions de Luxembourg ; XV , 137 et suiv. Sert à l'armée du Rhin. 167 et suiv- Son amitié pour le duc d'Orléans; démarche qu'il lui conseille, 120, 121. Il le réconcilie avec la duchesse, 121. Sa joie è la mort du dauphin . 121. Ses représentations au duc. 131. Scs mémoires, 119 et suiv. Ce qu'il pense de la mort du duc de Bcrri, 199. S'interpose entre les ducs d'Orléans et du Maine, 178. Est du conseil de régence, 181. Son caractère ; faveurs qu'il obtient, 1821 181. Propose la banqueroute, 187. Apporte au régent les Pbilippiques; pr(mose un lit de justice aux Tuileries, 253, 271. Sa part au coup d'État que frappe le régent, 231 1 215, 217. Son ambassade ch Espagne, 281. Il visite le roi malade, ib. Jalousie qu'il inspire 1 Dubois. 298. Prévoit la mort du régent. 300 et suiv. Sa haine pour Noailles , 183.
SAINT-SIMON, blessé 1 York-Town; XVII, 127.
SAINT-SULPICE , ambassadeur de France en Espagne, obtient le voyage en France de la reine Élisabeth ; XI, 2^.
Son fils tué; XII, 61.
SAL
8A1NT-SURIN, lieutenant de Condé ; XI. 243.
SAINT-THOMAS (uaÀiQcis de), premier mini.slre de Savoie ; sa maison de plaisance brûlée ; XV, 432, Ses négociations avec la France, 431 et suiv. Est conseiller de Charles. Emmanuel ; XVI, 373 et suiv.
SAINT-VALLIER (le siae de), conseiller de la reine Anne , femme de Louis XII; IX, 342.Sa mission 4 Venise, X, 19. Complice du connétable : est arrêté : sa condamnation ; sa grâce.Sü, 31,
S.VINT-VINCENT (dosedt de), conseiller au parlement ; inquiétudes qu'il signale ; XVII. 221.
SAINT-YON, de la faction des bouchers de Paris; VII, 232. Leur exclusion. 2ti(i. 26)t Ils reparaissent. 330.
SAINT- VON I, du comité des Dix, nommé par les ligueurs; XI, 393. Conseil de guerre dont il doit faire partie,
SAINT-YON; mission que Richelieu lui donne près de Cinq-Mars; XIV, 236,
SAINTES (sATiiLLE de), gagnée par saint Louis sur Henri III d'Angleterre; IV, 296.
SAINTES (coaatT sxviL de) gagné par Rodiiey sur l'amiral de Grasse; XVII, 431 et suiv.
SAISS.AC ( BESTDASO DE ), tutcur de Raymond-Roger, vicomte de Béliers; IV,' 42. Promet au clergé de ne point souifrir les hérétiques. il>.
SAISSET (arasASD de), évéque de Pamiers; ses démêlés avec le comte de IFoix. V, 200. Est légat du pape à la cour de France, 214. Sa hauteur: comme il oITense Fhilippe le Be , ib. Vengence qu'il attire, son arrestation, accusa de trahison, 213. Son procès; le pape réclame sa mise en liberté, 216, 2l7.
SAL.ADIN., sultan de Damas etd'Alep; sa bravoure; sa générosité; III, 401.
Circonstances qui fondent sa grandeur,
Usurpe le Irûne de Noraddiu. ib
Pourquoi laisse subsister le royaume des clirélit IIS, 406. Prend Tybériade, 407. Gagne la bataille de ce nom. ib. Fait périr les chevaliers île Jérusalem et du Temple, 408. Tue lui-ménie Chùtillon; prend Jérusalem et presque toute la terre sainte, ifi Ses propositions à l'empereur Frédéric, 4IÜ. Sa joie en voyant les Latins assiéger Sainl-Jean-d'Acre, 411. Son camp vainement attaqué. 412.
Aux prises avec les lils de Noraddin; s'approche de Saint-Jean-d'Acie, 428.
Ses propositions aux princes croisés, non acceptées, 429. Ne souscrit point aux leurs; ne rachète point les capitulés d'Acre, 429. Ses défaites, 429. Conditions de paix qu'il propose, ib. Sûretés qu'il donne aux Latins, 473. Époque de sa mort. 474.
SALAM.AN(}UE (nos aicrEL de), envoyé par d'OIivarès é Richelieu; XIV, 199. Négocie avec Bouillon et Boissons .
SALCËDE (rieaai de) fait la guerre au cardinal de lorraine dans le (Tiocèse de Metz; pourquoi; XI, 282. Victime de U Saint-Barthélemy; XIII, 172.
SALCËDE (sicoLAS de); ses intrigues dans les Pays-Bas; est reconnu comme agent des Guises ; scs aveux; sa translation il Paris; son supplice; XI, 173 à
SALERNE (le raisr.E de) appelle les Français en Italie; IX, 142. Part avec eux pour Naples, 191. Les seconde,
SALERNE ( FEDDISASD sas SEVEStSO , PEivcE DE); son poste i la bataille de Cérisoles; X, 321 i 323. Son opposition politique au vice-roi de Naples, XI, 13. Il se réfugie en France; .son expédition sur Naples: il se relire il Scio , 14.
SALIENS, Francs; 1, 78.
SALIERS, capitaine des gardes de Henri III; fait démasquer la reine de Navarre; XII, 178.
SALIGNAC [LE SADOS de) rend le Cateiet aux Espagnols ; XI, 80.
SALIGNAC, conDdent et lieutenant de Henri IV; XIII, 198, 283. Entre à Paris, XII, 68. Poursuit les Espagnols,
SALIQL'E (loi); code des Francs; I,
123. Crimes contre les personnes punis par des amendes proportionnées au rang de l'offensé et à la nature de l'offense,
124. Article de cette loi improprement appliqué à la succession au trùoe et désigné sous le nom de loi lalique,- V-
SALIS (aaDOLEBE le losg); accusé d'avoir livré Sforza; X, 336.
SALIS (LE.S) leur influence en Suisse; Xlll;257.
SALISBURY (COTTE de) commande la flotte anglaise ; IV, 23. Excite les seigneurs flamands contre Philippe, 31.
Prisonnii r à Bouvines; est échangé, 38.
Commande une armée contre les barons anglais. 89. Fait hommage à Louis de France, 89. Change de parti, 63. Conseiller du prince Richard, 147.
SALISBL'RY (Los«eii-lA>ée sdillaiiti,
Va,
iS8 SAM
COBTE DE : son postr à In bataille dv Mansourah: IV', 580.581. Est tué. 581.
8A1.ISBURV (LE coaiE de), oéi^ociat6ur d'Édouard 111 duus les Pays-Bas ; V, 478. Le roi le laisses Gaud, 806. Il est fait prisoDoier , 808. Est mis en liberté, VI. 17. Est lieutenant du comte d'Artois, ii. Assiège Rennes. 24. Son expédition en Espagne, 58. Actedélo^ral qu'on lui attribue, 30. Il brûle des vaisseaux castillans à Saint Malo ; 330.
Secourt Brest, 351. Négociateur A Bruges. 553 _
SALISBURY (le corre de): sa mission en France; VU. 104. Son armée en faveur de Richard 11 sedi.ssipe, 1(18. Son supplice. I(t9.
SALISBL'RY (lecowtede). lieutenant de Henri V au siège de Rouen: VII, 3S6. Guerroie en Champagne. 380. A part à la victoire de Gravant. 581 . Ses opérations en Champagne, 587. Prend part à la victoire du Verneuil. .388 et suiv. Il fait la conquête de Maine. 3!I5. Débarque avec des reiiforts, 4U. Villes qu'il prend pour parvenir à assiéger Orléans; ses
Ïromesses au duc de ce nom ; il investit aplace 415,416, 4111. Sa mort, 420.
SALISBURY (le coxte de), chancelier du protecteur duc d'York: XIII, 160.
Forces de leur parti, 206. Ses troupes à Londres; transaction , i6. La guerre recommence; sa victoire à Borebeath: sa proscription, 224, 225. Sa mort, 228.
8ALLASAR. capitaine d'aventuriers, sert Charles VII contre la praguerie ; ■VIII, 150. Au service de d'Armagnac.
171. Réduit par le dauphin, 174. Son commandement à l’armée de Louis XI,
SÂLLAZARE (cllAls); ses hostilités contre les Génois; IX. 31’i'.
SALM (BEaataaDE). comte de Luxembourg; élu roi des Germains par le parti d'Hildebrand; IV, 90. Abdique ; meurt,
SALM (LE roms de); son secours invoqué par Philippe de Valois; VI, 60.
SALM (le aaisGEivE de); ses défaites en Hollande; XVII, 538.
SALOMON , proclamé roi des Bretons; II, 102. A des Normands mus ses drapeaux, 107. Ligué avec les fils de Charles le Chauve, 119. Ligué avec Charles lui-mème contre un parti de Normands; son indépendance affermie, 130. Sa mort. 131.
SALVIANI (LEToaio), inquisiteur; tué par les Vaudois qu'il s'apprête à faire brûler; VI. 347.
SAMANT (EEetiESET de) commande
SAN
l'artillerie du roi de Naples; IX, 269.
SAMO, Franc, se met à la tète des Vénèdes : 1,241. Est élu leur roi. 242. Ses démêlés avec Dagobert. 250. Sa victoire, 251. Protecteur des ürbiens. tè.
SAMSÜN, archevêque de Reims; prêche la croisade : III, ^9.
SANCERRE (le aLEêcBAi de), aux prises en Touraine avec le comte de Pembroke ; VI, 297. Expédition dans laquelle il accompagne le duc de Bourbon, 306. Il assiste au siège de Thouars , 328. Fait partie de l'armée de Bretagne, 350,501. Assiste au sacre de Charles VI, 402. Cbêlcau qu'il réduit en Guienne, 410. Part qu'il prend au passage de la Lys, 440. Son entrée à Paris. 4SO. Gonveme le Languedoc; VII. 55. Moines sorciers qu'il envoie pour traiter Charles VI, 87. Est nommé connétable, 89.
Calomnies et supplice de ses deux moines, !)8. Il saisit le comté de Foix, 114. Sa mort, 155.
SANCERRE (le cobte de) contribue k la victoire de Saint-Jacob sur la Birse ; VIH, 84 et suiv. Combat en Guienne; entre en Dauphiné, 197.
SANCERRE (le coite de) défeiid Saint-Dixier contre Charles-Quint ; X, 328. Il capitule ; prétendue trahison, SANCHE IV, roi de Castille, se fait reconnaître prince royal au mépris des droits de ses neveux ; dans quelles circonstances; V, 40, 44. Comment délivTC l’Espagne de l'invasion des Mores du Maroc, 45, 50. Ses débats avec sa mère, 48. Ses vengeances, ib. Ressentiments qu'elles excitent. 51 . Son pouvoir en Castille . 63. Ses conventions avec Pierre III d'Aragon, 65. Il concerte avec lui la conquête de la Navarre, 72. 73. Se dispose a attaquer son père ; engage la guerre civile, 73. Le pape se déclare contre lui ; son père mourant lui pardonne; il est proclamé roi , scs négociations avec Philippe, 87. 88. MéRanee qu’il inspire à Pierre d'Aragon, 88. I] l'abandonne , 91. Son amba.ssade an camp franfais, 95. Est encore suspect aux princes d’Aragon, 108. Son traité avec Philippe le Bel. 113. Attaque l’Aragon. 116. Resserre son alliance arec Philippe, 132. Ses troupes vaincues, 133. &t détaché de l'alliance françaiae, 135. Ne peut se liguer contre Philippe le Bel, 156. Sa mort, 165. Guerre civue qui la suit, 166. 212.
SANCHE (dos), roi de Majorque ; réside k Montpellier ; fait hommage k Philippe V; V, 375. Accompagne Charles la Bri k Toulouse, 394,
SAN
SANCHE, marquis de Gascofrne; lirre Pépin À Charles le Chauve; II. 91.
SANCHE MITTARA rend laGasco-
gne indépendante; II, 15C. ISi. Ne comat que les Sarrasins. IS9.
SANCHE III. roi dp Nfivarrp : scs hiUcs avec Ips Mores : II. Vient à 8ainl‘Jean’d'Angpij rendre bommagp a l^^rétendue télé de saint Jean-Baptiste.
SANCHK VU fi.E fort), roi de Na- ▼arre : Thibaud IV de r.hampagnc est son hérilier; IV. 220. Il adopte le roi d'Aragon: pourquoi son mécontentement contre son neveu, ih. Déclin de sa santé, 228. Sa mort. 229.
SANCHK (DON), infant de Castille, archevêque de Tolède; prisonnier des Mores et tué: V. !î9.
SANCHE (don) de Castille, frère de Henri de Transtamare ; ses succès sur Felton ; il exhorte son frère à livrer bataille: VI, 27i. Son commandement, rt. Est pri.sonnier ; le prince Noir lui sauve la vie. 270.
SANCHEZ (PIERRE), chef du parti français en Navarre; cherche è introduire leurs troupes dans Pampelunc :
eait.jé:V, ^îî.
SANCHE/. (ffrn*nd). amiral de Castille : se joint à l'amirsl français: leur eipédition sur les côtes d'Analeterre ; VI, 53i.
8ANCIE de Provence: son mariage; IV, 291. 312. Mariage de sa sœur du même nom, 312. 33i.
8ANCY (i.F. rhnr.). aumônier de la reine Henriette d'Angleterre; ramené en ce royaume : XIV. 23.
8ANDOVAI. (oos iFavvRii bf). archevêque de Tolède ; grand inquisiteur ; propose à Philippe III l'eitermination des Mores; XHI. 270.
8ANDOZ, ministre de Prusse i Paris; XVII. 291.
SANDWICH (iR r.oaTR dr), tué h la bataille de Solebaj: XV, 193.
SANDWICH (lorb). nérociatenr an-
Îlais aux conférences de Breda ; XVH.
t. Les fait suspendre, li, 13. 8e rend À celles d'Aii-la-Cbapelle , 22. Préliminaires qu'il signe.
8AN-ESTEVAN, du conseil d'Espagne; XV, 390.
8ANGA (jRis-Rirnsm) , négociateur de la cour de Rome en France : rassure les Italiens sur les projets de François I"; détermine ce prince h ébranler sa flotte : X, 82. 83.
SAN-OIORGIO (le Rtc dr) tué à l’attaque de Btrtelooe ; XIV, 3i7.
SAN-JUAN (le obc. de), vice-roi de Sardaigne; sa fidélité à Philippe V; XV. 330.
SAN-PHILIPPE (i.F. UARQtis de], résident d'Espagne à Gènes; affront qu'il signale è sa cour ; XVI, 202.
SAN-PIETRO est de la maison du duc d;Orléans ; X, 260.
8.ANS.AC (de), chef eatholique en Angouniois; ses succès; XI 210 Est donné pour conseiller au due d'Anjou, 317. Echoue au siège de la Charité, 360. Prisonnier h Coutras. 286.
S.ANSEVERINI (les) se mettent à la tête du parti angevin à Naples; VI. <81.
SAN-SEVERI NO (le cardivalI réclame le commandement de l'armée française; IX. 381. 8e réconcilie avec le saint, siège. 393.
SAN-SEVERINO (i.f.s frIres): Anton- Maria combat à Rapallo : IX, 132.
Galéas révolutionne Pise. 139. Il combat les Français. 179. 221. Abandonne son armée, 221. Arrestation des trois frères,
8ANTA-COLOMA ( dos dalrace de Qté.RALT, COITE DE), vicc-roi de Catalogne ; dureté des ordres qu'il reçoit de Philippe IV et d’OIivarès; suspect aux Catalans ; les provoque à la révolte ; insurrection qui éclate ; il est tué; XIV, 215à 220.
SANTA CROCE (rnospF.Ro). nonce du pape se.s négociations avec le roi de Navarre ; XI, 182. Suitia courà Monceaux,
SANTA-CROCE commande pour les Espagnols à Casai ; est surpris ; XIV, 80.81.
SANTA-CRUZ (le wARptis de), général de Philippe II aux Açores : sa victoire; il fait exécuter les prisonniers français; XII. 159. Nouvelle expédition qu’il ruine. 160. Sa mort, 3il.
SANTA -CRUZ trahit Philippe V d’Espagne ; XVI. 65.
SAN-nCLANA. V. Vlllena.
8AQUENVILLE (piedre dr), du parti de Charles le Mauvais; son supplice; VI,
SARGNIES (cEorraoi dr); son dévouement è saint Louis ; IV, 386 k 388. Fait aux musulmaus la remise de Damiette; massacre des malades, 392. Est remis en liberté. 393.
SARLABOS. l’un des assassius de Coligni: XL 415.
SARMATES reçoivent puis abandonnent des terres dans les Gsules ; I, 30. Leur part é l’invasion de cette contrée,
460 SAy SÂX
8ARHIENT0 (dor tiECO ferez); secours espagnols qu’il amène en Bretagne; IX, lOD.
SARI’I (FSE PAOLO) ; soutient contrel'Égiise les intérêts du sénat vénitien ; est assassiné ; son énergie redouble; les principes de la réfurme se propagent à Venise; XIII, ÜS{i.
SARRASIN (JEAS), prédicateur: livre Chartres au parti de Charles VII ; VII, 4SI, 482.
SARRASINS ; leur irruption en France; 1,321 et suiv. Conjectures sur leurs incursions; 327. Leur affaissement, 390. Leur irruption en Aquitaine, 433.
Leurs pirateries; 11, 70, 80,94. Pillent l'citéricur deRome: leurs établissements dans le duché deBénévent, 93, 96. Ligués avec Pépin II, 112. Ccui d'Italie menacent Rome. 137, 190. Stimulant de ces eipéditions, 197. Leurs incursions en Provence ; bande qui s'y Ole, 219. Puis s'établit dans le Valais, 220. Terreur qu'elle inspire; entretenue par le roi Hugues, 271, 272.
SARRETTL; ses reproches i saint Louis ; IV, 340.
SARTINE9 (de), ministre sous Louis XVI; favorable au rappel du parlement ; XVII, 321. Soupçonné par Turgot, 343. Poste qu'on lui destine, 347. Ligué avec Maurepas, 502. Cabale contre N'ecker, 374. Son renvoi. 385. Son renvoi. 383, 422, 424, 428. Il a relevé la marine française, 407. Ses éloges au commandant de la BeUt-Poule^ 409. Félicité par le roi, 410.
S.VSSENAGE (le bados de), chef catholique; assiège Grenoble ; XI, 232.
SAL'LI (ASTOsio) , banquier génois; prête de l'argent à Charles VIII;IX,I31.
SAULX (la coxrESSE de) veut donner la Provence au duc de Savoie ; XI, 481. Ennemie de d'Épernon, 90.
SAUNUERS , amiral anglais; scs succès dans les Indes contre les Français; XVII, 76. Flotte qu'il conduit au Canada,
SALVE (la daxe de), maltresse de Henri de Navarre ; XII, 39, 47. Aecompagne la reine mère au midi, 128.
S.AU VEUUEUF, de la Fronde ; émissaire de Mazarin qu'il veut sacrilier; XIV. 430. Négocie avec l'Espagne, 463.
SAl’.V (iBAsr.ois d'agoit, coitf. ne), gouverneur de Lyon; est destitué; XI, S.AVAGE , complice de Babington ; XI, 273.
SAVARON, député aux états généraux de Paris ; son discours à Louis XIII ; XIII, 347.
SAVELLI (artosillo) ; son poste k l'armée de Charles VllI; IX, 166.
SAVELLI , général de l'empereur, cause la défaite de Rbinfeld; XIV, 182. Veut secourir Brisacb ; est battu, ib.
SAVEUSE (lECToa de) délivre la reine Isabcau; VII, 313. Ses violences k Paris, 317. Commande k Reims ; ne peut décider les bourgeois 4 se défendre eontre Charles Vil ; 443. Est au siège de Compiègne, 464. Punit le soulèvement d'Amiens, BÜ9 Scs rigueurs contre de prétendus hérétiques; 'VIH, 186, 187.
SAVEUSE (CHARLES DE) ; renfort qu'il amène aux Anglais; IX, 132.
SAVEUSE, ligueur , I battu et Ihil prisonnier à Bonneval ; XI. 416, 417.
SAVIGNAC (LC XARgcis de) est de la Fronde: XIV. 433.
SAVOIE (xAisos de) ; son origine; H,
SAVOIE (thoxas de) épouse Jeanne de Flandre ; IV, 229.
SAVOIE (BoiiiFACE de), archevêque de Cantorbéry, et son frère Pierre de Savoie, favoris de Henri III ; VII, 192.
SAVOIE ; princes de cette maison qui appuient les prétentions de Marguerite, veuve de .saint Louis, sur la Provence; V, 71.
SAVOIE (PIERRE de), archevêque de Lyon ; commeot donne Lyon 4 la France: V, 192, 312 et suiv.
SAVOISY ( PBiiipPE DE ) , garde du trésor de Charles V; VI, 337. Est forcé de le livrer au duc d'Anjou, 4(X), 4U1.
SAVOISY (CHARLES DE), grand maître d'hôtel de la reine Isabeau ; négociateiu en Castille ; VII, 143. Il offense l'université; son bannissement; son hôtel rasé; sa ruine, 149, 150. Ses courses en mer contre les Anglais, 169. Prisonnier 4 Azincourt, 297.
SAVONAROLA (jéR0XE);sa tentative de réfurme ; IX , 329. Son inOuence 4 Florence; ses injonctions 4 Charles VllI; IX. 195.
SAXE (LE Di'C DE) envahit l'Alsace; en est repoussé; XV, 400, 401.
SAXE (XtCRICE, COXTE, Plis HARéCHAL DE) dispute la Courlande 4 MrnzikoB', XVI. 378, Prend du service en France; est chargé d'investir Kehl ; s'en empare, 390 , 391. Ses opérations . 408. Conduit l'armée française en Bohême; enlève Prague, 460. Ses fausses opérations, 462. Le roi refuse de lui donner le commandement en Alsace, 483. Son prmet d'expédition en Angleterre, 493. Ses troupes; il ne peut débarquer; est nommé maréchal, 494, 493, Accompagne
SAX
scH m
le roi à rtrmée,i08. Son commnndenicnt, 491), 500. Sa campagne dét<'nsi\c. bH.
Esl renforcé ; assiéu'c Tournai : gagne la bataille de Footciioi. à Sa maladie: places qu*il fait capituler. 550. Le roi lui laisse l'armée» 5^, 5i0. Il remporte la victoire de Raucoui, 549. Sa Dégociation en Saxe : XVII, 11. Places
?|u'il prend, il gagne la bataille de l.aw> cid. 15, (G. Mémoire donlil charge Li-
Çonnier.!2t. Il investit Maestricht, 25.
■ entre. 24.
SAXE-ElSE>’.iCH(LF pri?ice de) ; son commandement à l'armée impériale ; XV. 253. Ses échecs, ih.
SAXONS parlent des bouches de TKlbc et pillent les côtes maritimes des Gaules ; 1. o7. Au iv< siècle connus seulement par CCS expéditions. 77. Établis à Bayeui. 101. Limitrophes des Francs, suspendent leurs pirateries ^ les reprennent. 148. Sont vaincus: s'associent pour longtemps ù la monarchie fr iiçaise, 149. Redisent de reconnaître C.lothaire . 170. fiatient les Francs et les rurcenl à la paix, 171. Une armée de Saxons suit les Avares, puis les Lombards. I9Ü. Fait irruption en Provence; est vaincue et revient aux bords de l'Elbe à travers les Gaules. 190. 191. Leurs conquêtes en Angleterre: leur conversion au christia* nisme . 202. Se font exempter du tribut par Dagobert : à quelles eondition«; l< ur manque de foi. 271 , 272. Envahissent lAusirasie. 514. Réprîir.és et vaincu.s par Cbarles-Sfartel. 514 ù 5IG. Leur puissance s'est accrue. 521. Vaincus tuais iiisomnis. ih. Diversion que fait en leur faveur Tirruplion des Sarrasins, ib. Nouvelle guerre contre 4'iii. 529. Se coalisent avec Odilon de Davière. 550. Battus à plusieurs reprises, 558. Prennent parti pour Grifon : sont confédérés avec le-s Fri.Hons et les Véncd<s; leursdéfoiles, 540. Soumi.s au tribut par Pépin. 558.
Leurs gu rres avec Charlemagne commeucent: ils sont divisés en Qstpbalîens. Wesiphaliens. et Angriens ; niulliimie de leurs chefs, 577. Leurs diète.s générales; comment ils accueilirni saint Libuin ; ils incemlicnl un? église et masNaerenl les chrétiens; elTet de cet évéDenieni chez les Francs, 377, 578.
Leur défaite, 378etsiiiv. Envahi.ssent la Hesse, I' ur armée se disperse, 38li. Encore soulevés. 589. AicaDlés:se.souniel- Icui à être baptisés, ib. Donnent des otages ; convoqués au charuji de mai des Francs : y assistent , 589. Nouveau soulèvement, 591, Ô94. Ravagent la rive droite du Rhin ; se retirent; échec qu'ils XYIII.
essuient . 394. L'administralioo des Francs leur est imposée, 497. Cause d'uno révolte; leur victoire; vengeance de Charles , 403 h 410. Soulèvemeot
frénérat qu'elle excite, 410. Leurs déaites, 411. Domptes par une guerre d'extermination. 411 à 414. Ligués avec les UuDs ; recommencent la guerre; détruisent l'armée de Thédéric ; leurs dévastations. 4-55. N'osent résister à Charlemagne ; SC soumettent. 441 . Convoqués au champ de mai ; ne s'y rendent point ; écrasent les Weltsi qui répondent a rappel de Charles ; punis par une nouvelle invasion, 441. ^ns cesse attaqués et affaiblis, 443. 444. Au milieu de ces désastres passent de la barbarie à la civilisation, ib. Massacrent les envoyés de Charles et son ambassadeur en Danemarck; attaquent les Obotriles; sont défaits, 447. Dernière guerre contre eux; transplantés dans l’iniérieur: ou fugitife en Suède , 406. Le droit d'bérédiié leur est rendu ; lE , 12. État des ordres inférieurs; leur soulèvement provoqué par la politique de Loihairc; terreur qu’il cause dans l'empire, 72. Succèdent à l'empire fondé par Charlemagne. 215.
SCAGLI A { l'abbé ) . agent de la prioresse de Monlferrat ; son iuimilié pour Richelieu: XIV, 11. Ses inlrigue.s en Espagne, 40.
SCAL\ (de la) les frères; renforts qu'ils conduisent à Gunoso ; X, 3l5.
SCAI>2S (I.OBD). lieutenant de Bedford ; son échec en Bretagne; Vif . 409.
Seconde Salisbury , 415 et suiv. Lieutenant de SulTolk au siège d'Orléans . 421. Fait retraite: sa position, 439. Prisonnier à Palay . 441 . Secourt Paris, 501.
Guerroie autour de C‘'lle ville, 508. Reprend roffrnsivc ; VIII, 21. Ne peut sauver iMeaux, 41. Secourt Avrancbcs, 47. Commandes Pontoise, (10. Rigueurs dont il est le ministre. 224. Avis qu'il donne à Édouard IV ; 3.59.
SCALES ( ujrd): secours qu'il amène au parti d'Orléans ; est tué à la bataille de Saint-Aubin du Cormier ; IX , 179 à
SCANDKRBE'i (jEAX ca.striot), appelé en Italie contre Ie.s Français ; VIII, 259. Sa ruine. 279,
SCARHON, fortune de sa veuve. Y.
SCIl.ANDEL.AND (jeab de], inquisiteur général en Alletna>;Dc; supplice qu’il ordonne : VI. 126.
SCIIARFERDIN ou CORADIN aux
prises avec les croisés en Égypte ; IV ilO. Scs offres, 111.
SCH
SCHARNXCHTAI. (nicous de) général Suisse ; bat les Bourguignons à Héri- COurU IX. A Griiudson, 42o clsuiv.
SCHFRTKI. (SÉBASTIEN) commBnde les troupes protestantes ; cumulent paralysé ; X.
SCHIXKR («ATmiEi). évêque de Sion.
hostile aui Français : !X.20t I.otiis XII s'en fait un ennemi : Jules II le nomme son légal : parti qui lui est opposé . 3J7 h MO. Conduit une armée de Suissis contre les Français ; sa retraite, 35Î, 3BS Est promu cardinal. 307. Il seconde la ligue sainte. 372 Ktcite le.s Suisses contre la Bourgogne et le Milanais 3/7. Lève une année : obtient de .MajiiniiJien le passage par le val de rAdige.382. oH.>. Consigne è Sforza les Ciefsilc Milan, o8!|. Réciamilion de Triviilzio contre lui, 5P1. Subside qu'il reçoit du pape . 3!I9. Pélenoine l'invasion de la Bourgogne , 40S. Puis la bataille de Marignan. 337 et suiv. Suissi'S qu'il a enrûlés pour l'cirtpereur . 3iS Indignation que lui témoi'*ne la diète: X. II.
SCHISME (I.F GBAvo) il'Occideiil :_son origine : 3'l . «viS. SeseiT.'ls. ofiïj à ob/.
SCm.lEK poursuit Villars ; XV. 5S5.
SCHMETT-AC ( i.e sabéi.iial). envoyé par Frédéric à Louis XV: XVI. 301.
Presse NoaiHes d'attaquer les Autrichiens. K03. Évacue Dresde; XVII, 147.
SCHOEX'NCi commande l'armée impériale sur le Rhin ; XV, 421 .
SCHOXMlERCi (evspADD de) , ses premières armes : XI. '207. Ses missions en Allemagn.-. 3 3. tl3.
qu'il fait en Suisse; XII. 10. Son fils prend parti pour Antraguel . I20_et suiv. Négociateur avec la ligue. 337.
Troupes qu'il commande . 434. Est du parti politique, 4K4. Son inllucnce sur la conversion du roi : XIIE 33. Il entre è Paris : prépare les esprits à la paix, 41. Négocie avec Brissac. 60.
SCHOMBF.Rt'i (I.E r,o»TE. «AEÉcnAt, de).
envoyé i*ar Richelieu en AJIeinagnc f XIII. 52S, 580. Passe en Italie. 406. Fisl chevaliec'du Saint-Esprit . 423. Est surintendant des finances : presse le roi de faire la guerre aux huguenots ; ses motifs. 447. Gouvernements qu'il reçoit, 4Bl' 8a disgrâce , 434. Rappelé au conseil par Riehclicu . 408. Son discours a l'assemblée des notables ; XIV. 120. Son po.ste au siège de la Rochelle. 34. Entre dans la place, 43. Est de l'armée d'Italie, BS. Corps dont il a le commandcmciit.
6Î. 63. 76 7". Xlarche au s- rours de Casai. W et suiv. . 93. Inconstance avec laquelle il a été employé, 83. Fait arié-
ico-roi de Catalogue : ses succès
SCHO.MBERG (chahifs deI. favori de Louis XIII: sou complut contre Richelieu ; XIV. 10 et suiv.
SCHOVBEKG (le ■abéciial, custe ue) capitule ù Saint Guillaiii ; XV . 44. Est envoyé en Portugal. 9t. Scs victoires.
100, 114 Sa promotion , 228. 241. Scs opérations eu Catalogne. 241. Puis en F'Iandre, 246. 247, olO. Est huguenot, 326. Son éiiiigralion ; il est tué en Irlande, 390.
SCHOMBERG (le duc de) est dans les rangs des coalisés ; XV , 421. Est tué,
SCHOMBERG (le Dti; de] , lieutenant de l'archiduc Charles ; XVI. 31. Est rappelé. 33.
SCHC I.EMBOCRG (le sabécuai.) commande l'armée autrichienne en Italie; ses opéralious ; XVI, 339. 841'. Est rappelé. 344.
SCHEWERIN, maréchal prussien, tué à la bataille de Prague : XVII . 105.
SCROOP («iLiiABl, chambellan de Richard H ; négociateur en France ; VU , 79. Est stin favori: son avidité; son supplice . 103. 106.
SCUOOP(DiCBvnDi archevêque d'York; son in,urreclion; .son supplice: VH. 168.
SCritÉRV ; son jugement sur le Cid ; XIV. 169.
SCULFE, archevêque de Reims, refuse de secourir Charles le Simple : Il , 220.
SCYTHES, une des races barbares qui menacent l'empire ; 1 . 75. Leur irruption .sous le nom de Huns. 81..
SKAFORTH (LORD).j8cobitc. débarque en Ecosse : sa fuite ; XVI, '232.
SE.ATON dépose contre Cidq-XIars; XIV. -271
SEB.ASTIANIIS dispute l'cuipire à Hoimriiis ; sa mort ; I. 91. 93.
SÉBASTIEN (dos), roi de Portugal; le dynastie de ce royaume s'éleiul en sa personne : XI. 133
SËCHELLES. employé sous Le Blanc, ministre de la guerre ; XVI. 532.
SECKINGEN (ruAsçoLS) passe au service de la raiiiille d'Autriche; IX . 470, 471. Veut enlever Boiinivel, 477. Ses hostilités contre La Xlark. 488.
SEDAN (aoBEDT de la iass, sue ng) est
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de Tannée du duc d'Orléans; X. Est du cons:*il royal de Henri 11. Ji83. Est nommé maréchal. 58h.
SKDKCIAS. juif, médecin de Charles le Chauve . soupçonné de Tavoir empoisonné : IK 1^
SECRAVE. lieutenant d'Édouard l*r, en Ecosse: sa défaite: ^57.
SÉGUIKR(jras), lieutenant civil, fait déirnire les libelles contn* Henri IV; Xlll» 21. Investigation dont il est chargé, U2.
SEGUIER ( piERaa ). chancelier de France: sa nomination; XIV, 1I7. Est de TAcadémie- 151 . Délibération qu'il signe au sujet de la reine mère. I9d. Son entrée à Rouen. 11 1 . Commission qu'il
rtréside. 2ôî). Il fait poursuivre criminelement les ducs de (iiiise et de Bouillon, 151». Ses ménagements j>oiir le duc d’Orléans, 169. Juge de Cin i Mars. 271. Est du conseil de régence. 1S5. 286. A offensé la reine mère. 191. Ses rapimrts avec elle et avec le parlement. 225. 296, 316. En butte à la haine des importants. 292 à 501 ■ Lit de justice auquel il renonce. 320. .Maiiinesde despotisme qu’il oppose au discours de Molë, 550. Il porte la paroleau parlem( nt.5H8«-lsuiv. Culte contre ce corps, 591. Consent au nom delà reine à Toiécutinn de Tarrêt d'union.514. Ses efforts pourarrétcrTHsprit deréfornie, 59t. Son carrosse arrêté par les barricades, 597. Il eihortc la reine à céder. 1^. Il part avec elle. J05. Conféremes auïquellfs il assi.ste, <06. <22- Ses vicissitudes <82. ^11, 551. M est juge de Fouquel deCroissy, XV. !L Accusé de faiblesse et de versatilité, 79. Chambre de justice qu'il préside, 86.
107. Il promet d’empécher Fouquet de pêrler. f09. Ordonnance de réforraation qu'il a rédigée. UO. Sa mort, 185.
SÉGUIER. avocat général; ses remon- Irances au sujet du parlement .Maupeou; XVII. 268.
SEGUIM, comte de Bordeaux: mis à mort par les Normands: II. 80.
SEGUIN, archevêque de Sens: Hugues- Capel recherche son appui: II. 319.
SEGUIRAN. jésuite: confi.sseur de Louis XIII: cause la chute de La Vieuville: XIH. ÜiL
SÉGCR DE PARDAILHAN échappe à la Siint-Barlhéleniv: XI. <19 Négociateur de Henri IV avec Elisabeth ; XII , 22Z et suiv. Sa mission en Allemagne; levées qu’il y fait. 295. 510.
SÉGUR. agent conlidentiel de Louis XY:XVII.2^»8.
SÊGCR (le BAiicixL) est nommé mi-
nistre de 1a guerre; XVII. <22. <7<.
LuUeavcc Vcrgtnnes. «S. Sa démission, 317. Scs plans riiilUaires. 'Jo/.
SÉGUK (le coite de]; traité de eommcrce qu'il signe avec la Russie: XVII;
SE'DLITZ commande la cavalt'rie de Frédéric: sa charge décisive i Rosbach; .XVII. iLL
SEIZE {LR.S); le urs doctrines; iis réclament pour le pays le droit d'élire un rui; XI. 295 h 297.
SEUnt. sultan des Turc»; ses conquêtes: IX. t7l.
SEMM U, sultan des Turcs; fait U paix avec Maiimilien: XI. 2l'0. Fait sur l'S Vénitiens la conquête de Chypre; perd la b.it.ii!ie de !.ép.vnle . 288 à o9ü.
SELVE (Jt v!< of) négorie le traité d'Élaples: iX» <19 Se rend à la eonférr-nce de ('.alais.üU Plénipotentiaire à 5ladrid . X 7<- Suh^d- s qn’tl offre au roi hu nom des pari- riu nis, ;it. Talents et fortune de son (ils. 119.
SEl.VE (cvoivcf; de), évéque de (jivaur: lettré protège par François X. 1 19.
Ses négociations. it5. 2'i 1 . 255.
SELV’K (DF), attaché Tambassode française à Kotnc; son entrevue avic le pape: XI: iK> .i ÜL
SKMIII XNÇAY , surintendant des finaiic!*s de François P': sommes qu'il promet à Ijîutrec: IX. <95 II dévoile les concussions de la ruere du roi; .son supplice. X- 20. 81L
SEMPY (i.F sinE df). h-ircêle Tannée du duc de Rui kinghain: VI, 590. Passe la Lys, <<0. Est nommé capitaine d'Ypres. lis.
SKN VN. ci ef proli'slanl en Provence:
XI, üilL
SENKCEY (1.LBAR0S nr), orateur de la nobless aux états de IlluLs: inspiré par la reine mère; Tordre demande qu’une s.‘ub rcligiuiT soit soufferte dans le royaume: XII, Son discours de
clôture. hIL Est de !a ligue; 210. Orateur aux seconds étals de Blois: son discours, 360. 8a réponse au nom de la noblesse au discours d'ouverture des états de Paris: XIII, 2IL Passe au parti de Henri IV; liML
8RNEFF ( BATAILLE DE ) gagnée par Condé surGiiilIauiuc III; X V. 2I<
SENLIS presse Coligni de prendre les armes; \f. 195.
SENNETERRE envoyé par Louis XIII au duc de Savoii ; XIV, îifl*
SENS (M>‘" DF.) fait sa cour à M“* de Pompaddlir; XVI, 320.
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SENTINELLI assassine Monaldeschi; XV. üLiil]
SKI’TIMAME, partie du Languedoc; pan des Visigoilis dans les Gaules après Clovis. Vov. Visiyoths.
SKI’TI.MILS SEVEnUS bal son compélit' ur .1 l'empire Albimis; L
SERBEI.LONI (fabkizio;. gouverneur d’Avignon; prend Orange; XI. ‘222. Son infleiibililé à l'égard des protestants,
SERItEl.I.OM (tr. coïte de) aux prises avec Ruban dans les Grisons; XV. uO. Le fait capituler, îiL Giieiroie au pied des Pyrénè. s. bû.
’SERIG.NAC (LEVicoiTE nr). chef protestant; suit Montgoinnieri; XI. ülit).
SÉRIGNAN défend Barcilone; XIV, 2.17.
.SERI.N (EE COÏTE be); sa révolte contre l'empereur; son supplice: XV. ISl.
SEllISV ( ïvirne ) , abbé de Saint- Fia re; |ust;li ■ la mémoire du duc d'Orlé.)ns: VI, ÔIH, .â03.
SKRLSV de l.i bonde ; prisonnier à Rélhel; XIV. 175.
SEUI.O seigneur de .Monligny; exerce le brigandage; réduit p.ir Louis IV; II, 2C>. iil.
SEIU.O. évènue Je Seez; ses retnon- Iraneesau roi d'Angleterre; 111,101, lOS. Il lui eoupe la barbe et les cheveux, 103. L'excite poiPre son frère, il*.
SEVKR AC (le ïiBÉtBVL be'. du parti de Cbarlts Vil; perd la bataille de Gravant; Vll.HUiO.
SEItVAN. demande une déclaration des droits de riiumiiie et du citoyen; XVII.'i.’il!
SEÜVET (viitarE;; sa roniroversc avec CaIvïi:;M.n supplier; XL 20,27.
SK\ lEN. ni'gocialeurfeançais; conclut le Iraile de (.liérast;ae; XIV, bLL Conseille à l;iv.:li t;i de modérer .son courage. lit). Envoyé au congres de Munster. r.g7 etsuiv ’.V .es.eri t de .Mazariii, ôti.'.ë.bt. Ce i)u’il slij nie pour la niaisou de liaviere, bon renvoi. IHIi. Sa mission ep Savoie. XV. 5A Sa mort, 1-1.
SKlv V ; ÈRES ( i.e) se rend il l’assemblée des lingiii nots, .X)1I,5I2.
SEHVIS, .avoral général, ib'inande la r.igrnee [siur .ilarie de .Médiris ; Xill, 2Sl-
SES.sV ( EE etc BE ) . ambassadeur d'Ksp gne a Uome; eoimiieiil intimide Clémeiil Vil!; XIII, ii.. t.omlilion qu'il met à l'absolution de Henri IV, 111. Se uiontn p u dis;iosé à seconder le duc de Savoie ronlre la Franc.'. 211L
SESSEV.AL, lieutenant du rpi en Pi-
cardie; prisonnier et égorgé h Douicns; XIII. 125. 121. lâl,
SETON (JEAS), chevalier écossais; son trait d'audace; VL âoîl.
SÈVE (BE), sous-ministre de Colbert; XV. 8ti
SÉVÈRE (alexasbre) Voy. Gaulet.
Donne le premier des terres aux soldats; I, S7.
SÈVIGNÉ (la marquise be) ; intérêt qu'elle prend b Fouquel; XV, gîi 108.
Éclat qu’elle a répandu, 133, 521. Sa mort, 177.
SE VIN, commission judiciaire dont il fait partie; XV. 7.
SÈVRE (I.E CHEVALIER DE). SP Tend au siège de la Roetn lle. XI. 113. Excite la colere de Henri III; XII. 2l.'i.
SEXTI (LES DEROisELEi.s), religioiinairés; leur procès: ses suites: XVI, KL
SEY.MOüR (JEAXXEJ épouse Henri VIII; X.mSa mort, 253.
SEYMOUR (TRoïAs), grand amiral; fière du protecteur; son supplice; X, 12li:XI.‘25.
SEYMOUR renforce la lloltc anglaise; XII. 515.
SEYSSEL (ci ATDE be), négociateur de Louis XII en Suisse; 1\. r>!ll.
SFO.NDR.ATO(utBi i le), due de Montc- ■Marciano; armée qu'il ronduil au secours de la ligue; XL 1H2; XIII. 7.
SFORZA ATTENliOLO, connétable en Sicile; fait proclamer roi Louis III d'Anjou: VII. ëtil .
SFOR7..A (FRAXEOis), allié du roi U“né; atiélécn Irahisou; VIII. Vli Secondé par le daiiptiin (Louis Xlj ; usurpe le duché de -Milan, I lü. Am prisisavee Alphonse le .Maguanime. 217. Sa délianee des Français, 220. Il svcouri Ferdinand do Napbs, 221. Louis XI le pnnii [lour modèle; pourquoi, 2r.S. Ses illorls malgré leur amitié pour expulser les Français d'Iialic, 2oS. 251>. Son alliaiire avec lui. 27." êléeoiiteiileiuefil qu’elle inspire, 271. Lui envoie d.s secours, 201- Sa mort. 577.
SrOIîZA ((.alIas). duc de .Milan; .secours qu'il amené à Louis XI; VIII, 2Ü1. Son avénenn’iil: haine que lui porleiil ses sujets, 57.'). Ligue dans laquelle il entre, 121 . .Abamlutiiie Charles le Téméraire et se rapproehe d. Loui», llti. Meurt as.sassiné. IW.
Sl'HHZ.A (AEEX.vvDnrJ. vainqueur du parti .Tiigi'vin à Troia: VIII, ‘2:1!).
SKORZ.V (JEAx o.vii as), duc de Alilan; sous la tutelle de sa mere; VIII. ISS. Son iiica|)aeilé. dominé i)ar.sonoiicle;I.X.tl2. 115. Sud dépërissemeul; son entrevue
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avec Charles VIII; sa mort; soupfons d'rinpoisnnnonienl, 1îi6. Ib7.
SFORZA (LOUIS) ou Louis le More; gouveroe le Milanais; son projet de faire de l'Italie un seul corps; ses alliances: ses ennemis: pourquoi appelle Charles VIII; IX. liX. Fait alliance avec Maiimilien, ib. Son traité secret avec le roi de France, KB. Hfi. Avances ue lui fait Ferdinand, U8. Est caution c Charles pour un emprunt, ISl. Son entrevue avec d'Orléans. IK2. Il rejoint le roi à Asti; ses fêtes, loi II l'eihorte à pousser en avant: l'engage à passer par la Toscane; est présent à l'entretien du roi et de son neveu: soupçonné de la mort de ce dernier: s'empare de son durhé; haine des Français envers lui.
nu à l;iH. Il est leur dupe; rejoint le roi et le quille. 1C2. 16i. Ses griefs contre lui: ligue qu'il propose aui Vénitiens, 17j. 175. Il signe. I7(>. Pourquoi hésite i commencer les hostilités; est attaqué:
renferme le duc d Orléans dans Novare, 179, ISt. Fait la paii de Verceil. 18S. Hésite s'il rentrera dans l'alliance française; pourquoi .s’en éloigne. 197. Projet de l'attaquer, 198. 199. Menacé par Louis XII, les Vénitiens, les Suisses, 218. '21 9. A <(ui a recours: eicès des Turcs inutiles à sa cause, ib. Ses moyens de défense: ses places se rendent; ses généraui battent en retraite; il se retire dans le Tyrol.221 à 225. Révolution qui lui rend son duché. i29. i50. Scs auiiliaires landskncchis et suisses: il assiège Novare: prend la ville: y entre et se dispose à livri r bataille; ses Suisses veulent débaucher ceui de l'armée française; les uns et les autres reçoivent de la diète défense de combattre: la gendarmerie française l'attaque; ses mercenaires refusent de se défendre; se soulèvent contre lui; il veut se rendre; ils le retiennent et le livrent; est conduit en France; sa dure captivité. 251 è 2.57. Intérêt que lui porte Maiimilien; scs effets, è 26*.
SFORZA (fsascois) ; son oncle le dépossède et le retient captif; IX , lo7. Il est rendu à sa mère et mis en liberté , 222. Louis XII se le fait livrer et lui fait prendre l'habit monastique, 227.
SFORZA (jris) , beau-frère de César Borgia ; h son approche lui abandonne Pesaro ; IX , 2L5.
SFORZA (ciTBEsias); sa courageuse résistance è Borgia : est prisonnière, puis mise en liberté ; IX. 228.
SFORZA (BLiacBs) épouse Maiimilien ; IX, 1A5.
SFORZA Osca~.sk). ambassadeur près du pape ; arréié p ir lui ; IX, 16B. Presse Charles VIII de le déposer, ib. Emmène en Allemagne les enfants de .son frère, 222. Son retour h Milan. 250. Il c.sl livré h Louis XII (t enprisonné, 257. Sa liberté stipulée, 2 it. Amené en Italie par d'Amboise . 285.
SFORZA (BAimLiEs) , duc de Milan ; rétabli par les Suisses et le pape ; l'empereur ne lui est point favorable; IX, 588, 589. 5lis en possession de .sa capitale, 589. Mécontentement contre lui dans le duché. 598. Il se met sous la protection des Suisses ; sa délres.sc. 599. Ils gagnent la bataille de Novare; il recouvre toutes ses places, *ÜU à *01. Vent refuser le passage à des prélats français ; injonction qu'il reçoit du pape, Lil. Se rend à F rançois I«, *1*. Sa mort : X.I09.
SFORZA (iBASçois), duc de .Milan : ce que CharleS'Ouin't et Léon X stipulent our lui ; X , Z- Ligué contre la Fronce, 2. N'ose attendre i Milan, dépeuplée par la peste , l’armée française . HL Son épuisement. ÜIL Son complut pour affranchir l'Italie ; trahi par .ses complices; son duché conli.squé. Il à 75. Ligue pour l'y rétablir , 79. Forcé dans le cbétcao de Milan à capituler. ^ Sü. 5lal secondé par Saint-Pol . 102. L'empereur lui rend son duché, 109. Il entre dans la ligue italienne ; demande Catherine de Médicis; est refusé. 1 *8. Opprimé par les Espagnols : reçoit un agent secret de François: pourquoi le fait périr; ses ciplicat ons au roi. 1-19. 150. Vengeance que ce prince médite ; mariage et mort de Sforza. 176.
SFORZ.A («LEI.VSDIVK) , lieutenant de Farnèse ; conseils qu'il lui donne ; XIII, o5.
SIIELDOURNE popularise en Angleterre la cause des Américains; XVII, 59*. Partisan de la paix. **l.
SniRCOL’K, émir de Noradilin en Égypte: l'emporte sur le roi de Jérusalem ; réunit cette province aui principautés de Hamas et d'Alcp; sa mort, III. *0*.
SIIREWSBCRY (lk corre de.) aui prises en Écosse avec le baron d’Essé t X,*I6.
SHREWSBURA' {le dcc de) . ministre de la reine Anne ; son désir de la paix ;
SIBYLLE , Fille d'Amaury , roi de Jérusalem ; scs mariages: III . *0*. Son (Ils est roi. *05. Elle est couronnée reine et couronne Lusignan , son époux, *0(L Sa mort, *12.
SIL
8ICHILDE. seconde femme de Clothftire ; L
SICON,ducdeBénévwt, faUhomma^ de sonduchéà Louis le Pébonnaire:ll.l9.
SIEGFRID. roi de Scandinavie: donne Fbospitalilé à Witikind : |_. Ses amlHssadeurs au champ de mai, 407.
Ambassadeur qu'il reçoit de Chafles.447,
$IK(jFRII), Danois; négociateur entre les Français et les Normands; Il , 168.
SIEYES; sa brochure : Qu*esl-cc que le tiers état ? XVIî, ^ idées constitulionn<dles. \SVH.
5IGKBERT. roi des Francs ripuaires ; ailié de Clovis: blessé à la bataille de Tolbiac : L lOb Assassiné par son fils k I instigation de Ctovis. 1^0-
SIGrMlKRT , roi des Franrs: L I7fi.
Obtient par le sort Reims, ift. Transporte sa résidence à Metz, ISO. Épouse Bru* nebault, tille du roi des Visigolhs , ISi. Combat les Avares: leur prisonnier; racheté la liberté et eoniracte avec eux un»' alliance. 1S(I. iS7. Ses gu**rres avec Chilpéric, 187. 188. 101 à llil.Sa guerre avec (tonlran. ISH. Nouvelle guerre avec ChiJpéric . HH. S s troupes vaincues en Touraine. jOi. ItH. Kslsalué roi par l'armée mMistrîëïïnëJÏÏ^ Met'rl assassiné,!^
SîtiEBERT U , roi des Francs ; vains elforis pour lui assurer la couronne ; sa mort ; L à
SIGEBERT III, roi des Franrs; L iW7.
Son baptême, 261L Couronné à trois ans roi d*Auslrasie. '272 Agé de huit ans à la mort de son père, 270 . Obscurité qui envelopi^ son regne: son mariage; sa mort. z7L Ses libéralités envers le clergé. 28
SIGEBIIAND, confident de Dalbildc ; tué : L 288.
SIGKÜOLI), représentant de l'archevêque Hugues au concile d’inçi lheini ; comainru de faui : puni ; IL 2t>:^.
SlGKFRID. roi des Normands au siège de Paris: II. 174. Tué à Luu\ain, IfliS.
$UiÉRIC,sue('e>.seurd'Atauipbe;nieurt assassiné . 111*
SIGISMOND (sajst). fils de Gonde* baud : fait périr son fils Sigéric ; 1 , lîi!). 15li- Vaincu par trois des fils de Clovis, Ibfi. Sa mort. Ilff.
SIGISMOND de Brandebourg : roi de Hongrie, puis empereur : >on mariage; VI. 4ÎI2. Am prises avec flajazet ; sa défaite : renfort qu'il reçoit de France ; VU, T& Ses conseils méprisés : il échappe au dé.SBslre de NicojKilis, 81 à üû. Contribue à racheter les captifs, fiQ, Persiste h soutenir Donifhce . 02. Défend l'Europe contre les Orientaux, 103. Son voyage à
Paris , époque de son élection , 500. Soft zèle pour 1a paix de l'Église ; U a convoqué le concile de Constance ; comment agit sur les trois papes; but de son voyage; il offre en France sa médiatioa aux deux partis. 501 . 5U2 Son peu de succès; son départ, 5115 Son entrevue avec Jean sans Peur, 327. A érigé la Savoie en duché 494. Ses ambassadeurs au congrès d'Arras, 501. Il est sollicité de déclarer la guerre au duc de Bourgogne. 510. 11 adjuge la Lorraine à René d'Anjou ; UL LL Protecteur du concile de Bâle : sa mort. ^
SIGISMOND. duc d'Autriche; pro vinces qu'il remet en gage à Charles le Téméraire ; pourquoi; VIII, 594. Ligue dans laquelle il entre, 415. Il veut dégager le comté de Ferretle ; soudoyé par Louis XI ; insurrection qui lui rend celle piovincf. 416 . tl7. Cède le Tyrol à Maximilien ; I.X. 415.
SIGISMONÜ-AUGÜSTE, roi de Pologne : sa i-ceur épouse le rui d*' Hongrie ; conseils qu'il lui donne : X, 269 . 141.
SIGI8MOND-AUGU9TK, roi de Pologne : la famille des Jageilons s'éteint en lui ; XL 4.18 et suiv.
SIGIS.MOND de Suède prétend à la couronne de Pologne ; XI, 442.
81 N.ADO (nos acostiso) défend Valence contre les Français : XV. 5(L
SILEN (GASPARD) d'tlry, accusé d'avoir livré Sforza ; IX , 23(>.
SILUON. confident de Mazarin ; X I Y,
SILHOUETTE ftriEtvsit de) est cootrôleur général des finances : son économie tournée en ridicule: sa disgrâce; XVII, 90* aL
SILINGE . Vandales ; leur parti ea Espagne ; L 189- Exterminés, 194.
SU LERY (BRi'LARD DE), chancelier; négociateur français au congrès de Vervins : XIII, 180. ()u8nd est promu â présider le conseil . 1 95. Sollicite le divorce du roi . 2UX Négocie son mariage , 2Ü4.
délibère les instructions données à SuUy^ 254. Est du parti espagnol, 2.18. 505- Ses informations judicieuses. 249. Opposé à Sully dans le con.scil. 292 Prépare l'édH contre les duels, 2fiiL Accourt chez la reine à la mort de. Henri IV , 200. Son mot.285. L'engagea sc faire donner la réagence par le uarlernent , 284. Reçoit sCft ordres , 288. Ksi du conseil secn*t , 290. Travaille avec elle. 294. Son âge; ses faiblesses. 2<>5. 290. 516. Menacé par Boissons, 319. Procès de magie qu'il fait avorter ; intrigues de courlisajis contre lui. 522 et suiv. Sa sentence dans i'afltire
SIS
de Loz . 3Î6. Scs débats avec ViMeroy . 532. Sa liRiidité à la levée de boucliers des princes , i6. Il fait vérifier la décla^ ration de touis XIII majeur. 33H. Invite Je tiers à a'eipliquerau roi, ih. Congédie les trois ordres . 556. Sa lutte avec le uricment, 565. Accusé par Gondé.
3Ci. De.sjiefTÎ prè.s de la reine, 370. .Acci* dent qu*il éprouve. 575. Anéantissement de son crédit, 374, 9a disgrâce, 575.
Rentre au roost il ; y fait appeler la reine mère. 575. 8a part dans legouvcrncment; U est renvoyé ; épotiue de sa mort; 569.
SILLERY-PHT8IEUX ; mort de sa femnu' ; dîscos.>ion avec la famille Vil' lérpy. XV, 552i Sa disgrâce. 376. Le roi se piainl à lui de Luyoes : sa prudence. 44l. Sa part dans le gouvernement: il est renvoyé. 454. 455.
SILLT (jicpits OK) commande l'artillerie de rarniée contre Naples ; IX ; 247. 6aroison ennemie qu'il fait pendre. 248.
SILLY (on> ; troupes qu*il commande contre TEspa/ne* XVI. 251L
8IMÉON, patriarche de Jérusalem ; sa conférence avec Pierre TErmilc ; III ,
SIMIKR. mignon de Monsieur, duc d’Alencon : est «rrêti ; XII, 108, 100 Est mis en liberté ; s’enfuit avec ce prince. 1 .0 Ses négociations pour lui taire épouser Elisa^lb d'AnzIeterre , iüL XIV. lüfi.
8I.MON. comte de Crespy ; aux prises avec le roi de France : 111. 53
SI.MON , cardinal de. SaiDle-Cécilc ; légat du pape en France ; IV . iiOfi . 307. £lu pape sous le nom de Martin II , H!). V. ce nom.
SINAM. cnpitan.parha de Soliman:
attaque la Sicile et .Malle ; X , ÜK. Son eipédilion sur Nspl: s : XI. li
SIXCI.AIRfouviKa], favori de Jacques V d'Ecos.se : cummaude sou année : X .
SIRMOXD, jésuite: Kiefaelieu le donne pour confesseur à Luuis XIII ; XIV, 177. M disgréce. ÜKi.
SIROT ; SUD poste à la bataille de Roeroy ; XVI, :2IL Prisonnier à Deullingen, 2d.
SIRUELA (ir. coûte de) est nommé gouverneur du Milanais : scs opérations : XIV, 230. Ses échecs, 27i, 2ZS. Scs succès divers. 513.
8IRVEN, protestant : son procès ; son acquiltemenl ; XVII. ItU, 193.
SIS.MONDI ( l'cous-aciiscaEsno se) oofflmsnde la Qolle de Pise ; son expédition ; II; 288.
SHÂ
SIXTE IV fr.\ novtaE) . pape; sba électioD ; VIII. .>«9. Scs elTorU pour ré* concilier Louis XI et tharl. s le Témé* raire : ses menaces d'excommunication, 417. Son débat avec Louis . 4*8. Il encouiSgc la conjuration des Pazzi ; LouU défend de lui faire pa.ssiT de fargenti 483, 48Ü. Médiülioii qu'il élude, 186.
S'interpose entre Louis et Maximilien ; son légat en France ; IX, 13. Sa circoDspi-ction , 2L Envoi de relHjues i Louis, 5iL Sa mort, 71.
SIXTE QUINT { FÉLIX PARtrm. CARDINAL »E aoTiTALTo). paprisoii élection ; sa longue dissimulation: son énergie; son despotisme; se déclare contre la ligue; XI, 223. 226. Exconiniuiiication qu'il fuliiiine contre le Béarnai.s et Coudé: protestation de Henri IV, 237 à 259. Explication de .son nonce avec Vnloi.s, 261 . :i62. Set idées sur fubéissance due aux rois : ré* pétées à Henri III , 2t)i. Ses vœux pour la mort d'Éiisabeth, 272. 274. Tient la balance entre Valois et la ligue , 507, 5<iH. Sun légat à bord de l’invinciblt Armada; sa bulle d'e* cominunicaiioii contre Eiisabeih;ses proje ts a l égard de P.Angletcrre, 242 Colere que lui cause le meurtre du cardinal de Guise, 387) 588.Repous.se toute < iplication. 4110, 406, Uf7. Il compare la délivrance deTÉglise) opérée par Clément, à la paasioo,431L 11 prévoit le triomphe du Béarnais, 436.
Assistance qu'il donne s Mayenne. 4i0.
Considère son rival cointnc un usurpt»
leur, Bon légat en France , 450. Sa mort; À quoi ses trésors employés, 4U1,
8LA0MIR, roi des des Obotrites, renoue l'alliance avec I s Francs ; 11.
Fait prisonnier et condamné à l'exil, IgQ,
SLAVATA (le coitej second Ferdinand Il contre la réforme; XIII. 4l8.
Violences dont il est l'objet, 419
SLAVES, rôle peu important de cetté race dans la subversion de rempire ; f, 82. Ses mœurs, 83. Poussée par les Tatares se jette .sur les Germains, 84. Ré* volution.s chez ces peuples, 262. Coalisés avec les Bavarois contre li*s Francs, 340, Leurs dilTérends avec les Saxons réglés par Charlemagne. 596. Leur soin â rechercher SUD alltance. 427. Battent Louis le Germanique ; II. 8Ü. Attirés contre lui par Charles le Chauve, 93, Leurs succès, 98.
SMALRALDE (liges de); par qtrf formée pour la défense du parti protestant en Allemagne ; secondée Mr les rois de France et d^Angleterre ; X, I51L 156. Se réconcilie avec CharlcS'Quiol,
SOI
ISg. Pourquoi son alliance recherchée par Françoisl”. Elle rélablit le
Suc Ulrich de W'irlemberg, 1^ ISi.
Pail la paii avec Ferdinand. iM- Alarmée des persécutions que dirige François contre les protestants . I69- Scs princes se rapprochent de Ferdinand ; explications que leur donne le roi de France, 131L L’empereur contraint de traiter avec elle d’égal à égal, 22Ü Elje est trahie par Monlinorencj . 2in. Désir de Charlcs-Quint de rhuniilier, 2^ 29L Ses désastres, 508 à 570. AllL SMITBERG. général des Weymariens; prisonnier à Maricnlhal : XIV, 551.
SMITH (T1101AS). négociateur d'EIisahelh d’Angleterre; signe le traité de Troyes : XI. 24i2.
SOANEN, évéque de Senez ; son exil ; XVI. 301.
SOBOLE (iss raksEs) commandants de Metz; leur tyrannie; ils traitent avec Henri IV ; XIII. 25*.
SOUERINl mis à la tête de la république florentine; IX. 27Il
SOELTEREN (palliées cnaisToens os), archevêque élt ctcurdc Trêves; sa tyrannie; sa captivité; sa liberté réclamée par la France; XIV. ül, 142. Réinstallé dans sa capitale, 555.
SOISSONS (COÏTE as) croisé avec saint Louis : IV, 345.
SOISSONS(de boobbos . coxis ns) prend les armes pour le roi de Navarre ; veut épouser la sœur de ce prince ; XII.
Gentilshommes qui se joignent àlüL 202. Ses mobiles, 281. 345. Rénlre en grâce auprès de Henri III. 316. Assiste aux élals de Blois . 362. Les cahiers de Paris demandent qu’il soit déclaré indigne du trône. 363. Est du parti Bourbon, Sîâ, Faction dont il est le chef. 464. Ses conseils au roi, 4(25, Est fait prisonnière. A17 S’écbapne et rejoint l’armée du Béarnais. Son rôle dans le parti, 485 ; XIII, 12. Ses intrigues, ^ «fP/.eaentc un pair laïque au sacre de Henri Iv , 62. Son projet de mariage avec la saur de ce prince est rompu, CL Ses rapports avec lui. 12(L Femme dont il cause le sunnlice. 21L Refus du roi de lui accorder sa sœur, 220. Instruciion diplomatique qu’il délibère, 254. Exaction qu il obiient, SSL Adversaire de Sully. 2S8.
«il. Quitte la cour, 279. 288. Son fils au lit de justice; il rentre â Paris; faveurs qu’il obiient, 2^ m *»»• Sa faction ; il est gagné par la reine mère, 504, 505, 306. Représente un pair laïque au sacre de Louis XIII, üüü. Ses exigences, 308. Efforts pour le réconcilier avec son neveu.
Sa mésintelligence avec Joyeuse
510. Courtisé par Coocini. 3t6. Ml des Guises ; mortifié par la reine mère ; ses menaces au chaocclier ; s’éloigne encore de la cour, 317 è 521 . Sa mort, 332. Mariage projeté pour sa fille, 425.
SOISSUNS (lotis as aotaaos, coïts ai:}: à qui son père veut le marier; XIII, 5l6. Son avènement ; il est nommé gouverneur du Dauphiné. 522. Accom|iagne Louis XIII au parlement, 538. Se rend avec sa mère aux conférences de Lnudnn, 372. Accident qu’il éprouve. 573. Brouillé avec Condé; le remplace comme chef du parti des princes : excite la reine mère à prendre les ormes. 426. Confédéré avec elle. 427. Commande l’armée royale qui assiège la Rochelle, 451. Fort qu’il fait bâtir à rentrée de cette ville, 47R. Ses projets de mariage ; intrigues auxquelles il se mêle : XI V, LL Sa fuite, 14 II excite le duc de Savoie à la guerre, 22. Se soumet. 4U. Accompagne le roi au parlement. III. 125. F^t de l’armée de Lorraine, 147. Passe en Picardie ; prend le commandement ; sa retraite : il est soupçonné de trahison, 185 à üiti. Gaston lui est adjoint; ils complotent contre le cardinal ; leurs opérations. 182 è 159. Sa terreur; il se relire à Sedan, 166 Le cardinal lui permet d’y rester. 167. 168. Sa conspiratton; le cardinal de Retz l'en dissuade, puis la seconde; ses adhérents; déclaration du roi contre lui; son manifeste. 238 à 240. Gagne la bataille de la Marfée ; est tué, 240 à 245. Ses intelligcncis avec Cinq-Mats, 286 et suiv. Ses bénéfices distribués, 262.
SÜLANO. général espagnol . prend la Floride occidentale ; XVII. 446.
SOLI (BoiiSSEU) DE): secours qu'il conduit en terre sainte ; V. 120.
SOLIERS (ciTiiACïE DE) , albigeois converti ; dénonciation qu’on attend de lui; IV. 206. Valeur que l’on attribue A son témoignage , ïb.
SOLIMAN, sultan des Turcs seldjoucides: attaqué par les croisés ; ses défaites : UL 7l 80.
SOLIMAN II, sultan des Turcs, s’empare de Rhodes ; X, 2iL Défait le roi de Hongrie â Mohalz; est protecteur du successeur que les magnats lui donnent; assiège Vienne, t04. Alarmes qu’il donne à Charles-Quint. 109. Ses apprêts; ses relations avec Français 1^ effroi qu’il répand en Allemagne . 157. 158. Il est contenu par Charles-Quint, 158, 141.
François compte sur son assistance, 11& Son amiral, 164. Ses ambassadeurs à Paris, 170. Sou traité avec François 1*',
SOM son 469
1 83. Opérations sur ritalie qu'ilsdotvept üiire CO cominuD. 214. 2ÜL Armée qu'il conduit en Illyrie en vue d'Otrante ; ville qui lui est livrée; pourquoi se jette sur CorfoUf 2t9. L'entrée des provinces vénitiennes lui est promise par des tral* très. 221. Remporte sur le roi des Ro* mains la victoire d'Esseck . 222. Est abandonné par François. 225. Protecteur de Jean. rOi de Hongrie, 257. Ses rapports avec François, 2.57.233. Son traité avec Venise; comment secondé par les agents français, 2ü7. Bat Ferdinand à Buda ; occupe la Hongrie, ^9, 279. 281.
Offre son assistance à la France contre la maison d'Autriche, 27S. Ses succès ; ses dévastations. 278. Son ascendant sur les princes d'Autriche, 28t. Explications que donne François sur son alliance avec lui, 282. Ses plans d'attaque, 285. 11 envoie Uarberousse on Provence, 502. Ses succès contre les .Allemands, 506, 509.
310 Offres que lui fait l’empereur, 356. Effort des ambassadeurs français pour le réconcilier avec ce prince, 550, 557.
Trêve qu'il signe. 500. Henri II le sollicite de ne la point renouveler, 595. Son inaction, 455. Ses hostilités en Transylvanie : il est sull.Uié par Henri de mettre sa flotte en rner, 442 . Il fait attaquer la Sicile, puis Malte. 4t8. La France demande encore le secours do sa flotte ; XI, üiL Sa dernière campagne : sa mort, 290. Sa guerre avec Philippe U ; siège de Malle. 29L
SOLt8(FEnDisA:vo de) assiégé dans Gravelines ; capitule ; XIV. 52£ Scs désastres suus Arras ; XV, 23.
SOLMES (le coitk de) ; ses fautes à Sleiiiki rejue ; XV, 421.
SüLTIKOFF, général russe, bal les Prussiens à Zullicbau, puis à Kunersdorff : son inaction ; XVII, 115 à 147.
SO.MM.A (le oic DE), partisan des Français à >'a(di s; X. 4G7.
SO.M5IER1VE (le covte de) ; son zèle catholique; XI, liüLEsl nonmié gouverneur de la Proy.ncc: y écrase le parti prouslant, 225, 22t). Devenu comte de Xt-nde , ses avantages contre les vicomtes. 522. Assassinat de son frère. 542.
Son refus de innssacrer les protestants à In S.nnt-îtHrlhélerny, 42U.
St) \t -V Eî’SET ( ÉDoiAnn sn aota , CO.VTK DE ii.vr.rroKD Dtc de) so faildéelarcr proleclüur d’Angleterre ; X, 577. Il recherche l'amitié de la Franco. 578. .Mariage qu'il veut conclure. 5U8. Il emploie la force desarmes: sa victoire sans fruit, 590. Sollicité par l'empereur d'attaquer les Français: son impuissance, lit. Scs
propositions aux Écossais repoussées, 415. Révoltes contre lui ; il fait exécuter son frère ; attaqué parHenri II, 426. Son traité avec la France, 428. Il est déposé et exécuté ; XI, ^
SOMMERSET (les dlcs DE).Voy Reaufort.
SONICHILDE, deuxième femme do Charles-Martel, mère de Grifon ; L Se renferme à Laon avec lui, 555. So rend et est jetée dans un couvent, ib.
SONXAC (r.i’iLLAixr. de), erand maître des templiers ; son poste à Ta bataille de Mansourah ; IV, o81. Est blessé, ib.
Perd Tœil qui lui reste, 583.
SOPHIE, fille de Louis XV. Voy.
A detaïde
SORABES. peuple slave ligué avec les Saxons ; L 408. Ligué avec Cbarlcmagne contre lesWcIlsi. 4,50 Guerre qu'ils soulicDnciit, 470. Veuloiil secouer le joug ; sont réprimés ; II, 15.
SORBONNE (la), école de théologie de Paris ; poids qu’elle a acquis dans le monde chrétien : V, 4i0.
SOREL (AO!ii:s); passion qu’elle inspire à Charles VII ; VII, 477. Sentiments qu'elle réveille en lui, t'6. Contribue i la chute du favori, 487. Duit-oo lui faire honneur du changiuiient dan.s le caractère du roi ? 498. Son influence sur les aflaires; VIII. 78. El sur l'esprit de son amant. iQj. Insultée par le dauphin, loti. Haie do la reine et de ce prince ; sa mort ; rumeuis à ce sujet, I2Ù. Jacques Coeur accusé de l'avoir empoisonnée, 145 et suiv.
SORl A (ooA DiEooJ.stratico de ^Icssine; sédition qu'il provoque; XI. 242.
SORLIN, chirurgien d'Épcrnnn , est attaqué par le maire d'AugouIéme : XII, o48.
SORTES ou ALLEi'x : nature cl modiffcation de ente propriété ; II, 149 et suiv.
SOTO.MAVOU (Ai.o'tzo de); son duel avec Bayard ; .sa mort : IX, 278.
SOI Ô.MAYOR. ambessadeur espagnol à Lisbunne. négocie la paix avec l'Angloicrre. XVII, 11.
SOCBISK (lecoxtf, df.) signe l'associatitm protestante : XI. It)9. Son entrevue avec la reine mère. 20.5. Est envoyé à Lvon. 204. 224. Secondé tardes .Vdrcls, 2-^6. A quoi a employé Pultrot; accusé par lui d'élie son cuniplicc. 24L Soulève le Périgord , 349, Prisonnier à Jariiac, 5Ü2.
SÜüEISE (me DF.), frère du duc de Rohan ; son attitude à i'as.scniblée de Saumiir : XIll. 515. Signe l'acte d'union des égiisis réformées , 525. Offensé par
Digi! b, VioCKiU
Q SOU
la cour, 366, Rejoint Condé, 568. CoaUreocoa auiquellcs il assiste. 572. 0>mqiaadc les insurKés du Poitou et de la Bretagne. 458. Sa soumi.ssion , 4«l. Il sur|irend Royan, 44t. Itaitu à l'Ile de Rlié. 448. Passe en Angleterre. 4BO. Il reprend les armes ; ses opérations maritimes. 478 à 481. Réfugié à Londres :
TJV. 18. 27. l!m. Est de l'espédilion de Buekingliam, 23.22. Seeourt la Rochelle.
40 à ^ Est reçu en grâce. ÊL Est de l'armée du comte de Soissons. 239.
SUlIItlSE (M"' DF.): iuelinaiion de Louis XIV pour elle, XIV, 494.
SüUItlSE (LS PBiscR. ms aàaécaALDE), est aide de camp de Louis XV; XVI.
498 Sa mission auprès de Leiiormand d'ËUoles: .\VII,44 Son commandrment eoiilre Frédéric. IO.'i. Sa joni lion avec l'armée des Cercles, IIP. III. Il perd la bataille de Rosbarb. 1 13 a 1 18. 1 19. Ses opérations en Hesse : ses succès à Sangrrs-H.iusin et à Lutteriiberg; sa promotion, 122. 123 Sa jonction avec Broglie : sa retraite ; scs débats avec le inaréebal. 169. 170 S.‘s échecs . 176 , 177. Son amitié pour la favorite, 209. Lcmini.sterc dont il fait partie remplacé, 329 et suiv. Plaintes de Saint-Gerniaiii que scs fautes ont autorisées, 380, Réformes qu'il entrave, 360 et siiiv. Incidemiiienl nommé, t-iâ.
SUL'llISE (le caddisal de) intercède auprès de. Louis XV pour l'archevéque de Pans: XVII. 58, U9
SOI'CIIES (LE COITE DE) commande l'arrnéi' iiiipérialé en Flandre; XV, 214.
SOri’L.VlXVILLE (CLILLAIIE DE), envoyé par le duc dé Bretagne ii Louis XI ; .se vend au roi; VIII. 390, 391.
SOL'IIUEAC, commandant â Brest; dpinarebes des Anglais pour qu'il leur livr ' cette jilace ; Xlll, iiii,
SOURDIS ; renfort qu'il amène à tlenrilV: Xltl. 18.
.SOURDIS (LE CARDiSAL) 8ccoin|>agnc Louis Xlllau parlement: Xlll. 338. Sujet dc.iit il entretiinl l'assemblée du clergé. 348 Son opinion sur l'identilé entre la doctrine cl la di.sciplinc de l'Église. 333 Négocie la paii ectre le roi et sa iiiere. 4-.'8. Incline pour la pait général;. .l8->. Par qui remplacé à l'arehevéebé b- llordeauE ; XIV, 124. IXIL
SOURDIS, évéque de Maillerais, génc I di s galères de France, secourt l'ilc de!lhc:MV, 21L Dit la messe dans la Roebclle , ilL Succède à son frère connue archevêque de üordeaui ; ses rlèbals avec d'Épernon. 124, 123,
SPfè
Sa circoaspeetioD dios It procès, dèt Grandier, 128. Opération maritime doolt il est chargé ; scandale de ses débaU> arec Vitryi liii. Ses mouvements : sem succes,l72_Ses combats sous Fontarabiet.
184. iklLSes opérations : ses échecs cn<- Caltlogoe : il s'enfuit à Romo . 243. Esti rappelé, 282.
SOUM. jésuite portugais ; vengeansev dont il est l'objet ; pourquoi ; XVII, 186. i IS8:
SOUVRE accompagne Henri lll'borsr de la Polo^e : XII , 18.
SOUVRE (le coaaASDEiiii) , gagné pan Maurin ; XIV, 317.
SPAOA (LE caedidal); commissioH dont il fait |>artie ; XV. 318.'
SPARR (LE BAaosDF.) : ses intrigues en, faveur des Stuarls; XVI, 225:
SPENCER (aESBi). évêque de Norwiuh|, est chef d'une croisade contre les Fia.mands partisans de Clément VII ; VI, 486. Eipédilion qu3l doit diriger. i6< Son départ; ses lieutcnaiita : son obsli-v nation, 487. Il prend Gravelines : set.
rapports avec le eointc de Flandre, 488. Sa victoire à Dunkerque sur les farces du comte. i6. Scs succès; ses pillages; les Gantois acceplent son secours et le renforcent au siège d'Ypres.439, Lève le siège â l'approcbe de Cbarles VI ; se renlermo dans Gravelines, 460.
SPERRUVTER, général de l'rmpo»
reur, cause la défaile du Rbinfeld ; XlV,
SP1FA51E. évêque de.Nevers, embrasse la réforme ; est envoyé à la diète de Francfort : XI. 233.
SP1N'..\. ininisIreprolesUint. reproche à Henri IVsa convci.sion; Xlll. àÀ.
SPINI (siioD DE), banquier floreulia ; agent prétendu de la simonie de Boniface Vlll : V. 31)0,
SPINOLA , gouverneur de Provence pour le roi de Naples Charles 111 : VI, 472. Abandonne celle province ; VII, 18, UL
.SPINOLA (to«»asiaa). Génoise: altarbement qu'elle inspire à Louis XII ; IX,
SPINOLA (fah) ; partisan des Français à Gènes ; X. 406.
SPIN01..4 (GASTos) . général de Philippe II, entre â Cambrai; XIII, 128.
SPINOLA (AaaaoisE, SAnocis de) , général de Philippe III; prend Osleiide; Xlll, 244. Son désir de la pait, 258.
Marche coiilre l'électeur palntiu. 431, Sou retour en Hollande: il assiège .sans succès Berg-op Zoom, 464. Pri iid Ureda, 475. Est gouverneur du Mi'anais ; XlVy
StA
Ses propositions à Richelieu, ib.
Appelé à Turin par le duc de Savoie, 7^ Assiège Casai, ib. Vaincu par 3IoatmO' rcncy , 78. Son désir d'obtenir Casai ; cette ville lui est remise :sa mort. 7Ü a
SPINOLA (PiiiuppF.) comniande l'armée cspagiiülc en Roussillon : XIV, 210.
Eirès de .ses soldats en Catalogne. 218.
SPINOI.A Tle CARDiSAt): commission dont il fait partie : XV, Ulo.
SHORCR {le gévéaal de) commande les impériaui en Flandre ; XV, 109.
SQFILl.ACE. ininustrc des Linances en Espagne : insurrection qu'il cause exil ; XV II. 252. 2.Î3.
STAAl. {DE LAiüi. dame DF.) ; son arrestation ; XVI . 2ib.
STAKL de); éloge qu'elle fait
de son pèn* : XVIII, 57i, 577, 587.
STAFFÂRDE (bataille de), gagnée par Câlinât .>>ur le duc de Savoie: XV,
Sut). '
ST.\FFORI)(lf.comte de), négociateur à Prêiigiiy ; VI, 212. Accompagne en France leîluc de Lancastre. üS.
ST.AlIRK^i BKKG ILE cuite de), \aincu par Créqui ; XV. 2(>7. Capitule à Phi- Iip.sbourg. 575. Comiuande l'armée d'Italie, iioO, XVI, )i2L En Catalogne, lüL Ce diiu d'Orlénns prend l'ascendant sur lui, ib. Contenu par Besons , lOl . 11 mène le prétendant en .\ragon, 1 10. Vaincu à Villdviciosa, 114. Son impuissance, 150, 140 . 142. Knlrelieul la guerre eu Cata* logiie. 1^ HS.
ST.VtlREMbKRG (le comte de); .son amha.s>îde à Paris; XVII, îiL Avantage que lui donne Frédéric, SI* Succès de ses nêgf>riatiou.s, 84.
ST.\1PS ( LORD } , ambassadeur de George !«*■ en France ; ses débats avec I.üuis XIV : X Vf. 102. Engagé a prendre parti pour le duc d’Orléans. i/B. Offre à ce. prince i'aiUauce anglaise. 184. Il cherche à faire arrêter le prétendant, 185. ISi). Il signe la quadruple alliance. 222. Ses opéi..:iona militaires eu Allemagne : sa jonction avec le roi, 482, 48.5. Son billet à Noallles. 48u.
STANDOXe (JEA*^) , recteur de Funiversité : exilé par Louis Xll ; pourquoi ; IX. 2f>S.
ST.\MtOPIC{\LLXA:<DRE). ambassadeur d'Aîîgl ‘terre m Espagne ; X v ,445. 4(i8 Secs.nrl t-ajcviuiie ; XVi, îil. Ne peut variierc rindoiuue de Fareliiduc, GO.
Acrompogne ce prince. ÜL Traité de commerce qu'il stipule, avec lui. 75.
Prend Port-.’Mahon, 8iL Ses forces eu Catalogm*. 85, S. s négociations avec le
STR
duc d'0rI6ans . 2Q et suiv., 119. Il méDe le prélcodanis ai Aragon; ses victoire») il le fait entrer dans Madrid , 110. 111. Il perd la lialaille de Brihuepa, HS. Ses UloDls. 12Ü Son entrevue aiic Uubois, loi, lilS. 21li. Il siene la quadruple allianee.SKS. Ses conventions secrélesavec Uubois, 2j5. Son yoy»)fe à Madrid; ses eiplicalions avec Albcroiii , iô6, S'emploie à faire nommer Dubois cardinal. -Jl-lb
STArillOPE (le colosel) est envoyé i Madrid; XVI. 2~d5. Ses o^ralioua d« guerre contre l'Kspagnc, Z30 et suiv.
Témoin du courroui du roi et de la reine, 3Ü!>. Reçoit les révélations de Riperda, 5i5.
SrANISLÂS - LECZINSKI rat counommé roi de Pologne ; XVI. 87, ùH.
Ijjuis XV épouse sa fille. 32i- Il remonte sur son trdne ; 5TU, 3S5. Est renverse, ülip à ô8i>. Devient souverain du la Lorraine: époijue de sa mort, 410 à 414.
S'enfuit de Lunéville , IMKI. Sa cour, ses habitudes, scs rapports avec ic roi et la reine ; XVll.2i.ii.Sa mort, 2l5à 218.
STAPFLK (jacgiES) ; Suisses qu'il a enrûlés pour l'empereur; IX, 44S
STA VELO. V. Slaurohin.
STEIN (cbOBCE DE) conduit à Charles le Téméraire la garnisou de Grandsoo; VIII. 442.
STEIXFLICUT (le céséral; ; compagnon de fuite de Leezinski : XVL 58 i>.
SFEINKERQUEIbataille de}, gagnée par Luiembourg .sur Guillaume III; XV,
STÉPHANIE de Provence, voy. Doua- (roiu/e des).
STEKKEMBKRG, tué à Maiplaqucl ; XVI, M.
STI LICHON, favori d'Uonorius; 1, 84.
Renverse en Orient Rufin, en Afrique Gildn: bat en Italie Alaric : mais a concentré toutes les légious et découvert les Gaules, M± Poursuit etccrucRhadagaise, 86. Assassiné, l'ïfi.
STIRU.VJ (LE coiirE DE}, battu par Villars il llochstedt; XV, 358
SI ÜRMOND (lobd; . ambassadeur en France ; ses griclls ; XVll, 393. Sou rappel. 406.
STR.Vl'E (VAS deb} (les}; leur conjuration eoidre le comté de Flandre ; 111, 181), lih). Leur supplice, l!Hl.
STRICLAND (laibé, , emissaiec de l'empereur en Angleterre ; est expulsé ; XV1.4DSL
SriiüZZl (niiLippF.) . ambassadeur de Cléniciil VOI ; son mut sur la dot de Catherine de Hcdicis ; X, 156.
RIO
STROZZI (riFjtiiE), nurérbal ; troupes qu'il lève pour François I*'; X. 286.
287. Son armée , srs projets, sa défaite, 32K. il continue la guerre et amène ses troupes en France. 326. Est au camp de Jaulons. 326. Prêt qu'il refuse à Henri 1 1 ; il arrête le marquis de Saluées . Wi. Il se rend è la Mirandole, US. Troupes qu'il rassemble : ses bostilités; U7. Il fortifie 3fetz : XI. g. Est nommé maréchal ; commande è Sienne ; son infériorité; ses échecs. ^33-11 appelle à son aide son frère ; il est battu A Harciano et A Liicignano : suite de .ses opérations. 36 . 32. Il demande en vain le secours de Brissac. 32. Où tient la campagne. 33. Il capitule, ü. Troupes qu'il conduit A Rome . Gü. Assiste A la Réception faite A Guise, TL Ses elTorts pour le réconcilier avec les Carnffa.TS, Il entre A Calais déguisé. 8L II est tué au siège de Tbionville. 32.
STTIOZZI (iKov) . prieur de Capoue; .secours qu'il conduit en ïicosse. 366. Sa victoire navale contre les Anglais, A26. Sesciploits dans la Méditerranée; sa retraite. U9. ItiO. Il reprend les armes ; est tué; XI, 36.
STROZZi (LiinEsr). le cardinal, évêque d'Aiby; protestants qu'il fait massacrer; XI 220. Est du voyage du roi, 273. Association catholique qu'il signe.
STROZZI (PB1I.IPPF.) ; son commandement A l'armée royale: XI. 313. Il est prisonnier, 3H0. Trait de cruauté de lui, 373. Troupe qu'il rassemble Üt2. Inquiétude qu'il cause aux Rochclois, tôt). Il les assiège - US. Commande l'arniéc royale du Poitou; ses lettres aui insurgés; XI I 1 2. .Accompagne Guise. 4L Réconcifie Riissy et Grammont, 36, Perlldie dont le roi le fait l'agent, 31L Eipéo'ilion qu'il conduit aux Acorcs ; il est tué; X. 138. 156.
.STR CENSÉE: sa faveur A la cour de Daneinarck::a di'grAce;
S'IUART jus), connétabio d'Écosse BU .service de Charles VII: V!I, 366, 375. Il perd la bataille de Gravant. 381. Tué A 1.1 journée des Harengs. 421 ■ i'JJ,
STUART (jACoers). comte de Murray, frère naturel de Marie; fst aim i:é en Fr.ance: X, -C I (>- E.sl nommé régent d'Écosse: XI. 30'Vt.
STUART faoBfRT); accusé de conspiration A Paris, son évasion: XI. 116 II reçoit du connétable un coup d'épée.
317 Ksi lué, 353.
STUART tiAcpcrji). le prétendant; fils dç Jacque.s U ; sa naissance; il est pro-
RIE
clamé prince de Galles; XV, 373 etsoïT. Est emmené en France, 377, 380. Ce que Louis XIV espère pour lui, AIM. Ce roi promet de le reconnaître, 522, 525.
Érbec de son expédition sur l'Écosse; XVI. 76. 77. 80. Les alliés le font expulser de la France, 66, 144. Sa mtladie, 133. Regrets de sa scrur, 162. Sa rour A Rome. 165. Scs tentatives: son expédition en Écosse: il échoue. 185, 186, 191. Projets de Charles XII, et du rzar en sa faveur, 225 cl suir. Troupes que lui donne le roi d'Espagne, 211). Présents qu'il accepte de Dubois, 276, 28.V Ses sollicitations au pape; naissance de son fils. 281. Sa restauration stipulée entre l'empereur et le roi d'Espagne. 327. 343, 3<4. Il fait nommer Tencin cardinal.
Met ses bijoux en gage
Brouillé avec son fils; XVII, 21L É)poque de sa mort. 27.
STUART (cHASLu-èsoiA») . fils du prétendant; sa naissance: XYI; 281. Son projet d'expédition en Angleterre, 141 et suiv. Il ne peut débarquer, 142. 143, 147. Son délaissement ; ses apprêts ; il gagne le.s Hébrides, puis l'Écosse : sa victoire A Preston: marche sur Londres; fait rct mitoses sucrés APenrilk. A Falkirk;
.sa défaite décisive A C.ulloden. 177 A I8R. Expulsé de Fronce. 223 A 222. Époque de sa mort, 227.
SIUAR'T. général anglais dans les Indes: aux prises avec Bussy; XVII. 4.'Î8.
SUARÉS. jésuite; sa doctrine Ivrannicide; XIII. 354.
SUULET DES NOYERS , secrétaire d'Élat sous Louis XIII: conseil auxquel il assiste; XIV, IÎI6. Acte de vengeance qu'on lui attribue . 246. Entrevue de Richelieu eide Cinq -Mars chez lui, 236 Jaloux de Mazarin. 280 Son zèle pour la reine; sa disgrAcc. 284. Se fait le champion des droits de la régente, 2Bt . Est remplacé. 301 . .323.
SUCIIEWERELL fie BocTeia): .son pruccsaux communes d'Anglctcrre;X VI,
SUÉINO chasse du Irène son père Harold II. 2M,
SUENUN. roi de Suède, invciqué par les .Anglo-Saxons: II. 506.
SUESSE (Tnvnnéc ne), négociateur de rniipereur Frédéric HA Rome: IV. 221 .
Prononce sa juslilicalion au concile de I yoii. 228 Réplique au pape. ifc.
Sl'ÈVES. Voy. .KUrmnnds. Suivent les Vandales en Espagne: L tiL Dépos- •sédés par les Visigollis, ILL El par les Vandales, 62. Presque anéantis par Théodoric H, 103. Se raugeut sous sa
SCG
dépendance, 10S. Leur disparition, 361.
SUFFOLK (iK COMTE DF.) a pris part à la victoire de Gravant; VU, ^8L Puis à celle de Verneuil, 588 et suiv. Battu à Hontargis, iftS. Seconde Salisbury, 415, 418. Commande le siège d'Orléans ; ses lieutenants; chevaliers bourguignons qui le rejoignent. 4‘iO. Fait retraite: position qu'il prend, 458. 459. Prisonnier à Jargeau. 440. Le vainqueur lui sauve la vie, •b. Sa présence i la cour de Henri VI, <82. Son entrée à Paris. 478. Représente l'Angleterre au congrès d'Arras, 303.
SÜFFOLK (le nvaQiis df.). favori de Henri VI ; négociateur en France ; ses intrigues, comment veut dominer le roi;
VIII, Z5àl2. Secondé par la reine, US.
Reste avec elle dépositaire du pouvoir, 99, 100. Laisse prendre le Mans, IfWi.
Est au comble du crédit, li t. Est cause des succès de la France, H9 Accusé par le parlement ; condamné à l'eiil, 123, Arrêté et décapité sans jugement,
SUFFULK (i.E DIX DH), émigré de la Rose blanche: au service de Louis XII;
IX. 403. Est de l'armée du Milanais. 4.54. Embuscade où il est employé; X, 2L II part [Kiur l'Iialie, 28, Marche sur .Moulins, 29. Opine pour lever le .siège de Pavie. 31 Est tué. 33.
SUFFOLK (le duc de), négociateur de H cnri VIII ; X. 537. Il prend les armes en faveur d'Êlisabclh : son supplice :
SUFFOLK frSA^roisF. vichesse de), sœur de Jf'anne Grey": .ses droits à la couronne d'Angleterre: XI, 90.
SUFFRKN(le BAII.LI Dr); ses eiploiU daas rinde; XVII. 43t. 455à i40. Commandement qu*oii lui donne ; époque de sa mort.
SL'GER. abbé; mot de Philippe 1*' rapporté par lui; III, 9L Témoignage
?u'iljMrU' de la vairur de Louis le Gros, 12. Est son biographe: scs talents: place u'il occupe dans les conseils du roi, iH. Idée que donnent de lui ses écrits, t6. Trompé par le eorate de Blois. 127 Son élection à l'abbaye de Saint-Denis sans le concours du roi; est emprisonné, puis installé. 1C8. Son dénombrement de l'armée féodale de Louis. i7/. et suiv. Assiste à l'élection de l'empereur Lotihaire II, UH. Escorte Louis le Jeune en Aquitaine. 20d. A, dil-oii. recueilli les fahuk-uscs chronifiues sur ('.harlcmagne, 210. Seconde Louis contre Rome, 221 .
Appréciation de son mérite comme boninv d'Elal; dissuade Louis de lacruLsade, 227. 22S. Chargé de la régence, 251.
Lciires du roi; demandes d'argrnt, 252,
SÜL 47S
2S3, 270. Sfs instances pour hâter le retour de Louis, 270. Ses mesures pour déjouer le complot de Robert de Dreut, remet au roi son pouvoir intact, 270.271. Sa mort: nature de son talent. 273, 274.
SUISSES (népdLiqtiE bes); son commencemeDt; V, 2S7.
SULLIV.AN, général américain ; ses opérations: XVII. 417. Ses disseniimenu avec d'Estaing ; son ordre du jour injurieui contre la France; ses manceuvres, 414. 415.
SULLV (aAiiiiLiES DE nossY. dic de) accompagne d'Alençon en Flandre: son entretien avec Henri IV: XI. t(i2. 16.5. Sauvé par le prince d'Orange, 170. Avis qu'il donne à la cour, HÜ* Dissuade le Navarais de changer de religion. 198, 199. Est amené à Godé, 248. Prend part à la bataille de Coulras. 28t. 285. Quitte l'armée huguenote; pourquoi, 292. Le Béarnais l'engage â suivre Soissons, 546. Ordre que lui donne ce prince, 424. Il raccumpngne h Saint-Cloud . 426. Son poste à hry. 434. Ses entretiens avec le roi, Xlll. 2iL 2L l^inissaire espagnol u'àl introduit chez ce prince; sa faveur, 5 a ilL II négocie avec Villars Uraiieas, S9. 72 à TlL II se fait remettre les promesses de mariage du comte de Suissons et de la princesse de Navarre IL il ménage la paix avec Guise, UiL Sa mission (Tes de Bouillon, lOl. Conüdencc que lui aurait faite le cardinal de Bourbon, 104. Blâme la déclaration de guerre à l'Espagne. 103. 1 U. Est du conseil, 107. Présent à l'entrevue de Mayenne et du roi, 14ti. Uet'use de se rendre en .Angleterre, 132. Son entrée aux llnances: ses complaisances, 162. 165. Il engage le roi à accepter le.s propositions des notables, 167. Le conseil du roi ne peut se passer de ses n>is. 168. Ses expédients linanciers, 171). Onlruliseson administration, 11^5. Il rétablit Tordre dans les lioanccs; son dévouement au roi: sa jalousie contre les principaux huguenots: sa duri-té; son indéiiiaU-sse: rcniiso qu'il fait de la taille; il n'a iulroduil aucune innovation; sts re.isourccs .sont «les ventes d'oilitvs ; scs pots-de-vin : des.séchrrm nis qu'il entrcprend.sesameliordtionsauxrnoyens de communication: il centralise Texploitalion dos miin s : .s> s mémoires ; cornment a méiile la recunnoissauce de la postérité. ÜiUà Il détourne le roi du projet d'éjxmser Gabrii Ile. 201 , 202. II déchire la promesse de iiiaiiage fait à la duchesse J'Enlragucs, 2ü5. Contribue à lui faire ép'»usiT .Marie de Médicis.
2(H. Scs ajpréls de guerre contre la
Digl'i . '..^ooglc
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8#voie, Il ftil raser le fort Sainte- Catherine, iU. ]£si (léfavurable au duc de Savoie, ib. Apaise les querelles du rui et de ta reine, Envoyé en Angleterre. ao. Moins soupçonneux que le roi, ib. Dénoncé par Latin. 'Ü’2. Trompe Biron, :ü23.Le reçoit à la Bastille sans le voir. 224. Pourquoi supprime le traitement d’Ossal, ‘22t>. Le roi lui onjoinl de ne point protéger les Guises. 227.
Son ambassade près de Jacques d‘Aoglelerre; ses doubles instructions; traité d'ariliaoce qu'il signe avec ce princci 2114 ^ *-^44. Kiactions et dilapidations
tju'il prévient; agit sur l'esprit du roi en i^veillant son aiiiuiusilc coiilrt* l'Espagne; faction qui lui est opposée: soniiues qu'il accumule pour la guerre : somme qu'il juge nécessaire; scs tipcdiciUs; trahison qu'il découvre : il est nommé gouverneur du Poitou, 2^ à 240. Veut attirer à la cour le comte d'Auvergne.
2i2. Préside rassemblée dt^ huguenots; oo l'y écoute avec méfiance. 2Ui à ±iH.
nppiéls contre Üouiil<»n, 2oO ù 252.
QüiTrilfs intérieures qu'il apaise. 2ti3. 11 institue ia Patiiettv, Missions divers 8 que le roi lui donne; coupables qu'il recherche et fait executi r. 26U à 262. Le roi le press»' de sc convertir, 265 Stimule rauibiiioM de ce prince:
excite son humeur ; sou envie ; trésor qu'il a Rccuiniilé: cornaient grossi. 2t)H, 26fL H conseille rai rcsiatiuii de Coudé. 2ZlL La Framc lui semble conticc. 27S.
Sa maladie, 276. Visite que veut lui faire le roi , ->^1 Scs soupçons ù la mort de ce prince . 28o et siiiv. Ses démnrchcs: avis qu'il reçoit; il s'enferme a U Bastille; secours qu’il app»*lle . 2H7 . 2?<8. Sa soumission ; son entrevue avec la régente et le roi, 286, üüù ses brouillerie.s avec le comte do Soissons. i6. Travaille avec la reine, -lli. S^ s olfres aConcini; comment accueillies : son âge : :>on l araclère : son avidité, ô65 à 5^0. Sommes qu'il fan )>ny«T à Coudé ; U va à sa rencontre. r^li Est du parti anlit spagnoL 50i>. !St se rend pas au sacre. 5UL Prend fait et cause pour Conli, 3( 7. Sa roideur: soulèvement contre lui parmi les courtisan^ : sa disgrâce, ~08. r»lK>. Il se rend à ri:sseinb!ér- de (.bAtelIcrnnM : cMo est Iransléree ,v Niuiiiur ; attitude qu'il y prend. .M-- Sa rivalité avec Hou. lion ; défrrdii itarRnban: nnplt-ssi.s les réconcilie, ..'i j.. 2JiL Sun zele prulesUiii se raniiiM'. ”25. Si* liriit à recerl dsns la guerre des princes. 557. Dilapidations apres >a rtlraito, 542. OtTeiisé par la
SÜZ
cour, 547. Ouvre ses placc.^ h Con46, 566. Repousse la paix, 57i. Se rend aux, conrérences de Loudun, 572. Résigne è son gendre le gouvernement de Poitou»
377. Ne veut pas favoriser Coudé ; soi conseils nu roi, 581. Vit a la cour. 4l2. Veut en vain négocier entée le gouvernciiienl et sou his, 441. Intercédé pour les révoltés huguenots ; sa propre soumission, 441L 4üO. Est oublié; époque de sa mort ; .\1V, JiL Cede sa cbarae de grand niatlre de rarlillerie , 154. Sa mort ; a vécu trente ans retiré des affaires : quand sa réputation a grandi,
8CLLY (le ddc be), d'abord marquü de Rosny: projets de mariage pour lui ; XIII. 265. Commande rarlillerie de l'armée royale, 278.
SCLLY (LE i>Lc de); sa liaison avec Voltaire; XVI, 208.
SCPEHSAX (geoboe de), négociation dans laquelle il sert Louis AU ; IX, 5411. Il décidé les Suisses à la retraite» 575. Leur amène des renforts, 40t. Le<‘ dispose à traiter avec François !■', 437. Troupes qu'il a levées pour les Français, 448,
SUPINO (régüvalo db); part qu'il prend' à ram-station de Boniface Vlll; V, 248 et suiv Est absous par Clément V, 278. IiUervieiil dans le procès à la mémoire de Bomfacc. 21)7. 298. Issue de celte affaire en ce qui le concerne, 508.
SURiENNh'(iirA:vçcrts., capitaine aragonais au service de TAngleterre ; ca|dtule au Mans ; villes qu'il prend en Bpetagne: désavoué par le roi: N III. tH, 1 12. Passe au service de la France, lÎB*
8UKKEY (LK COITE DF.) bal le roi d^cosse à l'Iüwden ; IX. 412. Ravage les cOu-s de Bretagne ; débarque a Calais ; fait sa juuciioii avec Beaurain ; leur retraite : X. IIL
8UHKKV (LE CORTE BB) déCBpité SOttS
Henri VIII : X, 576.
8CR VILLE (CLOTILDE DB ) et autret poeus apücrvphts du x>^ siècle ; Vili, Ï71.172. ■
SUHVILLE(de) capitulé à Tournai:
XVI. m
SUSE (LF. RARQiTs de) commande Par* niée piémuiitaise : prisounier a Vilit* franca : sa mort; XVI. 500.
SCWAUOW (le MAitÉuiAL) bat Duuiuufuza LntiJskron (Pologne); XVII»
2hiL Son originalité : 440.
SUZANNE l)h BUUHBON épousé Charles ti • .Monlj>u*s*er; IX. 2i6. 458. Sa mort, 464. Sa donation À son tnan attaquée, ib.
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SDZE (lc A4>«7E DF.)^ ^néral da ptfM; baUu par des Adrcls ; XI, 22SL SYAGRIUS gouverne le Soisaonnais; Ij lüiL Battu l'I lué par Uovis. 112. il3.
SYDNEY, secrétaire d‘Eut d'Elisabeth : li>ure quo lui adresse Duplessis ; Xll, ^"3. Inquiéludes que lui doooe Marie Stuart, :237.
SYLVA (KiiT GoiEz DF.): sa rivalité avec le duc d'Albe : X, 5üi. Commissaire pour la paii, 357«
TAUOUREAUX DES RÉAUX est nommé contréiour général: XV1U37Ü.
TALQUES TJBALT. bouffon du duc de Uerri ; objet de ses prodigalités ; VI,
TAGENS, lieutenant en Angoumois^ son rôle dans le coniplot d'Aiigouléme ; XII. 5i7. 54S. 550.
lAll.LEliOURG (r.eoFFDoi db aiscoi- GiiB) négocie avec saint Louis; IV, 29i. Sa somiiLtsion. 259. Lormuent se déclare vengé du eointo de la Marche, 510.
TAIS (LK siEta DS): son poste k la bataille de Céi isoles; X, 521,522. Ne |¥'Ut seconder Sirozzi. 525. Sun échec à Boulogne. 359. 5tO.
TAIX (criLLAiiF. de), député aux états de Blois : sa relation citée: XII, 73, ^ iHi,
TALBOT (GUUAuas): cruauté dont il est Je ministre : IV. lî
T.YLBOT, capitaine anglais; guerroie dau.s le Maine : VII. A09. Lieutenant de Suflotk au siège d'Orléaus. 420. Fait retraite ; position qu'il prend, 458. i5Ü. PrisunnitT à Taia) . 448. Victoire qu'il remporte, 475. Échangé contre Saiuirailles. 491. Secourt Paris. 50l. Guerroie autour de celle ville. 508. Surprend Po«. luise , Vlll. ilL : ccondc par Gloccsler. 2L Ses succès, 2iL Ne peut sauver Ml aux, 41. Secourt Avranchts. 42.
Assiège llarfliur. alL Ravitaille Pontoise. iÜL fiL Assiège Dieppe. 71 . 12.
Son échec, liL 11 si-coiide Sumnierset dans sa défen.se de la Normandie. 114.
St retire à Rouen, 1 15. Défend celle place: est livré comme otage: re»lc ri-'Onuier, lüi à HS. Mis en liberté, 25'. Sa correspondance avec les scign urs gascons, 142. Envoyé en Guii une; surpn nd Bordeaux: son activité: ses rajiidcs cüiiquéivs, U8. Il perd la bataille décisive de Lbôlillon ; est lué,
liilà lüL
TALBOT (geoagb), comte de Schrews-
SVI.VA (nBkin'Ei n), Tiee.roi d'A».
toioe de Crato aui Açores ; sa défaite | son supplice ; \li. 160.
SYLVA (DOS rsiLipn as) rommanda' l'arniée espsj^uolo eu Aragon ; gagne la< bataille de Lérida ; prend celle ville ; ses succès ; .XIV, 3:15 à 337. Cède à l’at. cendaulde d'ilarcouri, 333.
SYLVESTRE II. pape. Voy. Gerbert.
SYLVESTRE UL, pape. Voy. Btnott IX.
TAL
bury . assiège Térouanne ; IX , Wi.
l^AlaLAKD (lb comte, Ptiia madécial DE) ; son ainbMsade en Angleterre ; XV. 510. Ce que témoigne sa correspondance, 527. Lieutenant de Boufllers en Flandre, 542. Ses opérations sur U Moselle, 547, 551. Sur le Rhin, 555 et suiv. Il remporte It victoire de Spoverbacb, t7>. $c rend en Bavière ; XVi, 18et suiv. Sa joiKltoD avec l'électeur. 19, 2ü. Il perd la bataille de Uocbstcdl ou Dkinhcim ; est prisonnier, 22 à 24. Son ancien chapelain négocie la paix, 12tf, Est du conseil de régence, 175. Vota contre le duc du Maine, 236.
TALLEYRAND DK PERIGORD (li- LIE) ; sa femme est la maîtresse du pape Clément V: V. 528.
TALLEYRAND PÉRIGORD (le cad- DiSAL DF.), légat du pape; ses négociations pour prévenir la bataille de Poitiers; VI, 155, 156. Trêve qu'il ménage. 157. Il prend la croix; eat nommé légal de la croisade. 227.
TALLEYRAND PÉRIGORD ( l'aué DE), depuis évéque d'Aulun : délégué du clergé; XVII, 352. Ses nxBUis, ib.
D^mlé ores du roi, 353.
TALM ASll , général anglais; débarque à Brest : est lue ; XYI. 1^5.
TALON (omcr). second avocat général; son discours au lit de justice; XIV, 233. CoiiNuUaitoD que signent lui et Jacques Talon. 270. Avis que lui donne la reine. 292. Conclut, au parieinent, à faire déférer à celte princesse le pouvoir absolu. 296. Son entretien avec Mazarin, •vlü. Lit de justice qu'il annonce, 520, Transriction qu'il ménage. 521. bulle contre laquelle il appelle comme d'abua, 545. Taxe sur Pans quM défend. 387.
Son discours sur l'abus des lits de justice, .589. Il parle à lu régtule au nom des niaL'islrats , 591. Rrg.trde comme acquis le droit d'union , 595. Propos qu'il recueille. 401. Conseil qu'il donne
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tu duc d'Orlétns, 406. Son resmcl pour la puissance royale, 409. 418. Enroyé à Saint-Gcruiaio ; réception qui lui est faite. 4U. 419. 420 il dénonce l'assemblée des rentiers, 458. Ses conclusions sur la demande du parlement de Dordeaui. 482. Sur la requête de la princesse de Condé, 472. Sur la proposition d'interdire l'entrée des conseils aux cardinaux, 481. Sa véhémence contre Maxarin, üüi. Veut faire juger Rieux, B29.
TALON, avocat général, soutient l'accusation contre Fouquet;XV, 10'.).
Scs réquisitoires hostiles à la cour de Rome, o23. 560.
TAM.^RIT, membre de la députation de Catalogne ; son arrestation ; XIV,
TAMERLANouTimur-Beg; tient les Turcs en échec : VI, 227. Ravages de ses Tatares en Europe : sa prochaine guerre avec Bajazet ; Vil, lO.'i. Le bal et le fait prisonnier. 127.
TANCARVILLE (ir. coirir, or.) fait partie de l'armée royale ; VU, Ô09. Est envoyé à In défense de Caen, 39.5. Est
firisouiiier. 393,394. Eiieorcprisoiiiiier à a bataille de Poitiers, 477. 4/9. Présente au dauphin le traité de Londres ; VIII. 11 Rapporte la réponse, il. Négociateur à Brétigny, UL Accompagne le roi en Bourgogne, ÔIL Prend la croix, 54.
A.ssisle au sacre de Charles V, 48.
TANCARVILLE {tr. coite de) assiste au conseil des princes après le meurtre du duc d'Orléans ; VU. I8>. Prend parti pour la reine. 198. Porte la parole aux états, 219. Ambassadeur en Angleterre,
T VNCREDEde Hautcville; ses douze fils ; leurs exploits en Italie : leur cruauté ; leur rapacité ; leur valeur ehc\atcres(|ue : U. 438.
TANCREPE, roi de Sicile ; époque de son avènement ; pourquoi bat de Hieliard Cœur de Lion ; cherche à l'apaiser; lU. 419. 420. Hostilité et apparente harmonie, 42u. Rapport qu'il fait à Richard, 421. Sou traité avec lui, 422. .Accorde à Philippe, à son retour, le passage dans ses Etats. 427. 428.
T/V.N'L'CCl {Di nvxEDoJ, ministre de don Cairlos à Natrles : son habileté ; XVI, 398, X\ II. lt!4. ttij. Expulse les jésuites.
T.VRDIl' (JEAV), conseiller au Châtelet ; son supplice ordonné par les ligueurs : XII, .330.
T.AUKN TE (I.E l'iiiscr. de) rst de la Froude; -\IV, 497. Blessé au faubourg
Saint Antoine, B23. Son démêlé tre« Rieux. S29.
TARI K . général more ; gagne la bataille de Xérès ; 510.
TATARES; leur rêle dans l'invasion ; veulent effacer toute trace du travail des hommes; L, 320. RcOuent vers rOccidcot, 321, Effet de leur attaque, 322.
TASSILON. duc de Bavière, fils d'Odilon et de Chiltrude : a pour tuteur son oncle Grifon : ses Etats envajiis ; L 341. Sa soumission; son inimitié* contre les vainqueurs, 373. Cherche l'occasion de secouer le joug, 385 Ses négociations avec Charles ; se rend à sa cour ; prête un solennel serment, 400. 407. Ses nouvelles intrigues; sa perfide ambassade,
426. 4-27. Triplement attaqué; dépossédé ; condamné à mort ; enfermé dans un couvent, 418. 419. Scs iiuelligences avec les Huns ont compromisles Francs,
TATTEIIB.VCII (ie cotte), sa révolte contre l'empereur; son supplice:XV.181.
T.\ V A N'NES (le sire de) est de I armée du 3lilanais; IX. 398.
TA V.4NNES (le ■AiifcBU. de) est de la maison du duc d'Urléans ; X . 239 ■ 260. Son inllueiiresur ce iiriiice. 287. 288. Est envoyé h la Rochelle; combat qu'il livre aux bourgeois, 293. Scs opérations; mot du duc d'Orléans. .302. Il contribue à la prise de Metz . 400 . 4(il Scs offres à la reine: XI. 30. Est de l'armée d'Italie, 98. S'oppose, à Dijon, ê l'enregisl renient de l'édit de tolérance 180. Rançonne les huguenots plus qu'il ne les persécuie, 212. 213. Sa harangue au roi : son insubordinalioD . 209 . 270 .Associations ca ■ tholiques qu'il forme en Bourgogne. 287. Indépendance de son cmniiiaudcnient, 323. Reçoit l'ordre d'arréler Condé; lui eu donne avis. 3.43. Est doniiè pour conseiller au duc d'.Anjou . .347. L'engage i livrer bataille . 330. Scs débats avec le cardinal de Lorraine; déroule qu'il einpèelie . 337. Ses conseils a la reine. 339. Il dirige les mouvements à Monlcontour, 302. 300. Jalousie qu'il inspire , 300. Il quitte l'armée , i/t. Sa promotion ; il désapprouve la p.iii. 381. Arbitre entre les di lit partis, .382. Conseil qu'il donne Â la reine mère, 390. Défiauiv que le roi témoigne de lui , 398. Sou mémoire en faveur de la paix. U>1 .A part à la Saiiit- Bartliélemy. 4o3 àTli. 418. Sa mort; XII, 25. Son ehâteau rasé, 4iL
TAV.AN.NKS (i.iillai te de) , villes de Bourgogne qu'il eonserve au roi ; XII , 390 Opposé à sou frère, 403.
by
TER
TAVAffNES (lE cosiTii de), son rôle dans la fronde ; XIV, 4tW. Battu par 1rs royalistes. ÜW- Lrs Espagnols veulent le rallier, ift9 Pr. nd part au combat de BKneau, 310. Commande l'armée des princes, SI2. Trompé par le doc de Lorraine, 5S0. Son poste dans le faubourg Saint - Antoine , S2:i!. Sa soumission; XV. 7.
TAVEWIEN , lieutenant de Frédéric; sa belle défense é Breslav ; XVIII, llii.
TAVORA ( LES ) , leur conspiration contre Joseph de Portugal; leur supplice;
xvnjMàm
TAXIS (JEAS be). directeur des postes impériales ; arrêté par ordre du pape; XLSiL
‘TAXIS (ir.LS-BAPrrsTE be) , chargé de pouvoirs de Philippe Uau traité de Joinville; XI, 80S. Son ambassadeur à Paris, Il pérore aux éta.s généraux , AiA, Confiance qu'il accorde à Mayenne, <S(i.
Négociateur du traité de Vervins, Ji)7,
TAVFALES, Tatares venus à la suite des Vandales ; s'établissent dans le Poitou : L Ü2.
TEISSIER (ltiesse), dit Lafage, pasteur protestant; son supplice; XVII. lil.
TËKELY 'LE cosTE), ‘Transylvain; ses hostilités: scs succès contre Icmpereui; XV. jtili. 807. 27Ô. Sa captivité. 344.
TËLtGNY (taiscflis nr.) défend Térouanne; IX. 41)S. Estde t'armée du Milanais, 4.34. Son poste a Marignan , 458. Il est tué k Saint-Quentin ; XI, 78.
TÉLIGNY, du parti huguenot, est ap-
5elé aux conférences de Chd ons ; XI , 8!i. Se rend h Lonjumeau ; y signe la paix, 326 à 327. Sa mission é Paris. 382. Épouse la 6lle de Coligni , 384. Son intermédiaire avec la cour. 397. Affection ue lui témoigne le roi, 400, 408. Confience.s que lui fait ce prince, 403. Son aveuglement. 412, 415. Sa mort, 41 K.
TELI.IËR devient confesseur de Louis XIV; son portrait ; sa funeste influence; ses débats avec Noailles ; il fait détruire Port- Royal; XVI, 102, 1Q3. Comment engage I affaire de la bulle Vnigenilut, 133 et suiv. Assiste le roi mourant, 1611. Le prince le désigne pour être confesseur de Louis XV. 173. Est exilé, 18L, 208. Plaintes du pape contre lui, ib.
TELLO (DOS) de Castille, frère de Henri de Transtamare; l’exhorte d livrer bataille; pourquoi; sa fuite; VI, 274.
Villes qu'il donne au roi de Navarre. 282.
TE.MPLE(sia « iLLUi)est informé que Bicbelicu soudoie les puritains; XIV,
TEMPLE (sit wiLUAi), négocialenr
anglais d Paris: XV, 127. 136. 144. 151. Uü. 178. 249. 262.
TEMPLIER8(oaDaEDrs): quels instruments Philippe le Belernploie contre eux; V. 128. Il demande au pape leur abolition ; impénétrabilité de scs motifs et de leur équité. ‘278, 279. Leurs dénonriatenrs ; absurdes accusations contre enx ; instances du roi pour leur punition . ib. Leur arrestation : leurs tortures , 279 d 281. Leurs aveux partiels ; sous quelle impre.ssion faits: comment obtenus. 282 d :»4. Sont arrêtés en Angleterre, en Provence, en Bretagne. 983. Le pape défère leur jugement au concile de Vienne; leur nombre , 286. Sont déclarés dignes de mort par les états de Tours, 2!H). Embarras qu'ils donnent à Philip;ie ; leurs premières exécutions d Saint-Antoine cl Saint-Denis, 291. Le pape abandonne leurs personnes, mais défend leurs biens et veut juger les dignitaires de l'ordre ,
292. Interrogatoire du grand maître, défenseurs de l'ordre : enquêtes et témoignages. 293 d 293. Nouvelles exécutions,
293. 296. Suppression de Tordre au concile de Vienne; enquêtes préalables; .sentence du pape , 3{i9 d 3lL Supplice du grand maître, 323, 326.
TENCIN (LE cabbisal be). cathéehise Law; XVI. 268. Convaincu de simonie; son humiliation; sa mission d Roine,)^ et suiv. Se fait l'agent des constitutionnaires; est archevêque d'Embrun , 332, Fait exiler Soanen , 361 . Son zèle persécuteur, 368. Sa promotion ; il est archevêque de Lyon; ses mœurs, 42iL Prétend d la succession de Fleury ; sa retraite ; époque de .sa mort, ^ . Scs intrigues en faveur des Stuarts . 493 et suiv., et 334. Sa retraite; XVII, 72. Sa correspondance avec Louis. 200.
TENCIN (iABA>E BE) : son esprit, son habileté pour toute sorte d'intrigues ; XVI , 268. Elle travaille d rompre l'inimitié de Louis XV et de la reine , 424,
TENDE (le coste be) , Suisses quil lève pour la France; X. 80. Fait le dégdt en Provence , 198. Favorise les protestants; XI, 186. 272. Attaqué par son fils 225 Voyez Sommerire.
'TERMES (EAVxosD be) , sa longue défense contre Simon de Montfort; g la via sauve; IV, ^ 4SL Ses fils Olivier et Bernard se soumettent d Louis I.X, 197. Olivier reparaît avec Trencavel, 281. 8ê croise avec saint Louis. 334.
TERMES (LE SISE be) prend part d U victoire de Patay; VII. 44L
TERMES (j,E SIEE DE ) ; troupes qu'il
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«nène k rarmée du dauphin; X. 2ÛQ Ses opérations, ib. Son poste à la bataille de Cérisolfs, 5!22. 11 arrête le nrarquis de Saluces, 40i. Il commande l'arniée d'Écosse . il7. Ses succès, Est envoyé en Italie, 4M, Troupes qu'il rassemble : ses hostilités , i47 Proteste au DOm du roi contre le comile de Trente , 4fil. Met Sienne sous ta protection de la France; XI, ÜL Ses hostilités, IL il 8*eroharque. 1S_ Son eipédition sur la Corse, ii, Sa mésintelligence avec le cardinal de Ferrare.ô^ Suitede scs opéraiioDs en Corse . 52. Opine pour la con> quête de la Lombardie, I£L Cuise lui promet son secours, ^ 11 en>ahit la West- Flandre ; ses premiers succès : il perd la bataille de Gravelines; est prifonni« r . Ü5 , Ib:, Escorte les Uourbons , Repousse toute idée de tolérance, 18:^. Son entrée à Paris. 1Ü5.
TKRNANT {ir. sine de) nommé prévêt de Paris : VU, S14. Complimente le roi; VIII. 24l
TERNAY (le cBevAUER pei commande la flotte française en Amérique; demande des sec >urs; XVII, Sa mort.
TKROCANE, siège cl ruine de celte Tille; X.470; XI, ^
TÉRRÂY (l'abbk) est contrôleur général des linances , ses opérations: XVII , 8tf1 , . *253 ■ Ëicite le roi contre lea
parlements. Il fait eiilerCboi-
seul, !2ti:2 et suiv. Est unuistre de la manne, ^3. Son triomphe. *270. Ses riactions ; il spolie les créanciers de l'Etat , ruine le crédit publie; rembourse les charges des parlementaires, 278 à N'est point de\oi . Se lient auprès du roi malade. 5lU et suiv. Le tnituslere dont il fait partie remplacé : XVII , 529. Son cRigie brûlée , 5X N'a marché qu'è l'aide de banqueroutes, «55i Spéculation bonteiise que dévoilent ses papiers.
Clugny lui est comparé. 508. A vainement diminué le déKcil , 579. Est à la portée des boiimics de son temps. 587. Iiicidennnent nommé, Oé>>.
TKRRIDES. renfort qu'il amène à Montluc; XI, 218 II assiège Us huguenots dans Moütauban . 2.52. 2il. Association catholique qu'il signe, 280. Conduit des troupes à 1a reine, 322. Cooseiller de DamviUe; XII. 1ü.
TESSÉ (LE ■iaét.üAi.. coite de], lieutenant de Catinaien Savoie: XV. 595. Ses i^gücialions , 400. 401 . 550. ^ opérations de guerre, 5.51 . Scs intrigues. 532. Assiégé dans Mantoue. 357. Prend le commandement en Espagne; XVI, 34, M Assiège sans succès Gibruktar» 4^
TBÉ
*3. Accoinp :!»■« Philippe en Caulo^e, liOelsuiv. Commende l'armée des Alpes, 63 et suir. Sa disgréce, ii!L Sa minion à Rome, 86. Envoyé en Espagne , ^ 311.
313 k 5l5 Est rappelé,
TESTRY (BATAILLE BE), gagnée par Pépin d'Uéristal sur les Neoslriens ; K
TESTU (LAnnEET) livre la Bastille aux Seize: XII. 350.
TEUCTÈRE6. Francs: L 28.
TEUTONKJUES. chevaliers; leur expédition au nord : leur défaite ; IV, 258.
TEXEIR4 . valet de ehamfare de Joseph de Portugal : ministre de ses plaisirs: XVII lüiL
TIIANCMAR , 61s aîné de l'empereur Henri: déshérité: II, 232. Fait la guerre h son frère Othou: est tué, 21.L TH.4UN ( LC cosvE M] défend Turin assiégé par Lafi uillade ; XVI. ^ 63 A part,n la victoire sous cette ville. 33. Fait la conquête de Naples , 32, Envahit le Dauphiné ; est contenu, lOH.
THEDER IC. général de Charlemagne; part qu'il |irend à la bataille de Sonoethal : L 108, ftlO. Commande une armée contre les Huns, 452. A33. Taillé en pièces par 1rs Saxons révoltés, i5S.
THEJfINES. du parti de Henri IV; scs succès en Quercy: XIII, 145.
THEMINKS ( LE SAEÉCSAL be). arrêta Condé ; XIII. 382. .583. Tue en dual Richelieu . frère du eardinal , 422. Aux rises avic Rohan. 4SI . Le cardinal loi estinc le gouvernement de Bretagne; XIV, 12.
THEODALD. duc des Allemands, fhit la guerre aux Francs: est vaincu: L 337. Rétabli dans sa dignité; puis puni, 339.
THEilBALD. archevêque de Rouen ; démêlé dont, il est cause; IV, 22sA THFiOCRÉNE ( besoit tagliacarbe ), précepteur des enfauts de François 1*<; X. m
THKODAT. appelé au Irène par Amalasenthe qu'il épouse ; la fait périr; mauaeé par Justinien; sollicite l'alliance des Francs: L 163 Sa mort. 164.
THËODKBAI.D. successeur deThéodebert ; inactif pendant un règne de sept ans : L 168. Sa mort. 170.
THEODEIiERT, roi d'Auslrssic. fait partie de l'expédition contre les Saxons; L 14». Ses conquêtes sur les Visigotba , I6i). Surcède à son père ; apaise ses oncles par des présents, 16t. Le plna actif des rois francs. 161, K'i2. Ses llbérslités envers l'Église ; ses moeurs disaOA lues, 162. Attiré par les Grecs en Italie; 165. S'y rend à ta tète de cent mille
THE
THÈ
kammes, IM. Armement de ses troupes; il trompe 1rs Goths et les Grecs qui tous l’atU'ndent comme allié : tes écrase tour à tour : s'empare d$ Pavie et se gorge de butin. liCi Désordres do ses troupes: re* proches que lui fait Bélisaire ; U fait retraite. ih. Songea marcher sur Consiantinopir par la vallée du Danube; ses habiles conseilhrs gaulois; sa mort, lCi7.
THËODEBERT, fîls de Chilpérie. bat les Auslrasiens ; envahit leurs provinces outre-Loire; ses dévastations: K Ut2. Sa mort. î94.
THÉODISK, conseiller du légat du pape ; comnienl dirige le. concile de Saint-Gilles : IV . et suiv. Vient au caïup des croisés,
THÉODOALD, hls de Grireoald ^ maire du palais à six ans : 1^ ôM. Sa mort, “SO.
THÉODON. fils de Tassilon. livré en otage à Charlemagne; IV, 175. Tonsuré ,i7i.
THÉODORE ; nom que prend le cha- |an des Avares après sa conversion; IV,
THÉODORE NEUHOF se fait proclamer roi de Cors»*; ses précédents; sa vanité ; ses échecs; il so rend en Hollande, y est arrêté pour dettes ; son retour ; .sa chute: sa longue captivité h Londres; époque de sa mort: XVI, Ü3 à iiS.
Incidemment nommé.
THÉODORIC.üU THIERRY I", roi des Francs : 114. Soumet Rodex,
AIbi, l'Auvergne, 137. Forcé de lever le siège d'Arles, 138. Son âge à la mort de Clovis, lü. Pourquoi les Francs ne donnent pas à lui seul l'héritage paternel. 1 45. Sa pari, K7. Réprime les Saxons, li9- Son alliance avec Htrmanfrei ; trompé par lui ; poile la guerre en Thuringe ; s'associe a son frère Clothaire; leurs victoires, 150. Fait périr les princes vaincus . 151. T* nie de faire périr son frère Cluthaire, 1 52. N'e prend point part k rexpéditiun de ses frères contre les Bourguignons, 156. 158. Dévaste et pille l'Auvergne soulevée. 158.
j.'iQ. Fait |>erir .Montdéric, prétendant à l'héritage de Clovis, 160. Scs querelles ; ses alliances avec ses deux frères, ib. Sa maladie ; il fait périr Sigevald. son confident; il meurt. 161. Il résidait à Reims; 17^
THÉODORIC roi des Visigotba.
fils d'Aiaric. successeur de Wallia; 1, 9i. S'allie à Aétius contre Attila, 101. Tué k U bataille de Chélons. 102.
THÉODORIC H, roi des Visigoths; 1^ 103. Entre en Espagne; ses victoires ;
TO
rappelé par la chute d'Avitua; lOA. <0B. Ses con jui'Us en Espagne el dan lea Gaules, lOti. S > mort. ib.
THÉODORIC, roi des OstrogoUia, régne en Italie; L H~. Éiend sa domination jusqu'au RhAne; on ne sait si c'eat par la guerre ou par des traités, 138, 133. Cherche à faire rcrivre l'empire d'Ocridenl. 133. Privil^es qu'il accorde aux Romains, ib. Ses effiirts pour défendre Alaric contre Clovis, l.>4. Enroie des secours aux Visigoths . 1.37. Bat leurs ennemis, mais ne les fait point poursuivre ; dépossède Gésalric et rend le irAne à Amalarie. I.3K. Gouverne l'Italie, l'Espagne, la Gaule méridiooale; rétablit les magistratures romaines. 188. Gagne du terrain sur les Francs et les Bourguignons, 183. Meurt sans bis après avoir laissé l'Italie à son petit lits Athalaric; la Gaule méridionale el l'Eapagne à Amalarie. I5i.
THEODORIC. comte d'Autun, de la faction de Hugues : 1 . lAK. Gouduit des troupes en Allemagne, lîiO. Député près de Charles le Gros, 18t.
TIIÉODOSE I.E GRAND, empereur d'Orieiit; I. 5SL Reconnaît Maximut; proclamé dans les Gaules, tû. Le délrAné el rétablit Valentinien ; II , iL 48. Appelé encore à son secours, 48, DétrAue et fait mettre à mort Eugène ; réunit tout l'empire, t'A. Sa mort, ib. Abandonne aux cités gauloises la part du fisc dans les droits d'entrée. 88. Concède des terres du lise. 81. Etat du sénat sous son règne, 08. Défend aux païens les sacrifices, IL Faible.sse de ses successeurs. SS.
THÉODOSE H établit Valentinien lU sur le IrAne d'Occident ; L 9Z. Ses concessions aux Huns. 22.
THEOPHANIE, fille de l'empereur d'Orient, femme d'Othou II ; l'accompagne à Aix-la-Chapelle ; II, ~iS5. En Italie, 8X!). Haie des Allcmauds. 2OT.
Desservie par Lothaire ; est néanmoioa nommée régente, 821). Part qu elle prend è ravénement de Hugues- Ca pet, 898, 899. Protectrice de Gerbert, 088 . 530.
THERMES (•F.xLESxaDE , coite ue), favori de Henri III ; XII. 330, 381 . Coup qu'il porte à Guise. 383, Assiste aux derniers moments du roi ; salue Henri 1^ 488. 480. Sa lassitude de la guerre, 447.
THEDDEBERT, recouou roi d'Austrasie k dix ans ; L 838. Epouse son esclave Blichilde, 8.v9. Sa guerre avec Clotbairc , 8411. Avec les Gascons , 841. Avec son frère Thierry . 844. Fait tuer Blichilde; nouvelle guerre avec Thierry, 847. Concessions qu'il lui arrache, 2w.
THI
THI
La imerrc recommence; défailes et mort de Theudebert. 2i9. CT).
TIIËCDERIC. capitaine saion, prisonnier de Pépin ; L ôtO.
TIIEUDICLËS, général visigotb. bat les fils de Clovis en Espagne; 4<)2.
TUEUDIS . roi des Visigotlis: L t8b- Vaincu par Théodebert, 160. Attaqué par les fils de rinvis. tfiii.
THEUTBERGE;. femme de Lothairc II; accusée d'inceste; se justifie ; II. 108. Se confesse coupable ; pourquoi : est enfermée ; s'enfuit ; est accueillie par Charles et protégée par Hincmar. 1()!).
Protégée par Nicolas 1", 110. Uale de sou mari, 112 Le force de la reprendre, ib. Demande i en être séparée ; réponse du pape, 1 llv. Se rend à Rome et demande la dissolution de son mariage,
THEUTBERT (coite) défend Mcaui ; est tué : II, 188.
THEL'TGAUD, archevêque de Trêves, oncle de Vsidrade; 11, l(W. Excommunié. 112.
THIAN (le BATxaD be) assiégé dans Senlis; VII. 320à 2û2.Envoyéau secours de Rouen, 53b. Prisonnier k Meaux ; VIII. il, Est pendu, il/.
TH I ANGES (le cobxasdecb de); sa ressemblance avec Stanislas Leezinski ; il s'embarque ; X.V1, 383.
THIARS (i.E coaTE de); ses mesures militaires en Bretagne ; XVII , 328.
THIBAUD LE TRICHEUR, comte de Chartres, gardien du roi Louis ; II. 2fiQ. Prend le ebileau de Couci, 260. A qui il le confie ; jusqu'où il étend sa domination . 278. Son hommage k Lotbaire ; son influence sur le caractère du jeune roi , 2/9 , 280. Sa guerre avec les Normands ; sa défaite, 280. Forcé à la paix; excommunié par l'arcbevèque de Reims; lui rend le ebiteau de Couci. 281.
THIBAUD, comte de Blois ; Il , 416.
Est fait prisonnier par Geoffroi d'Anjou, en bataillant contre Henri de France ; i quel prix achète sa liberté, 419.
THIBAUD (LE geasd), quatrième du nom à Blois , deuxième en Champagne ; ligué avec Rochefort; III, 1 12. Hérite des comtés de Blois cl de Chartres; force le chiteau du Puiset ; se brouille avec Louis le Gros; est blesse et vaincu, 123 k lat. Acquiert la Champagne, 134. As^ siste k l'entrevue de Louis et de Henri d'Angleterre ; excite de nouveau la guerre entre eux; son inimitié contre Louis, 157 k 138. Arrête son allié le comte de Nevers, 152. Sa fidélité k la cause de Henri, 134. Comment lui ap-
prend le naufrage de ses enfants, 165.
Aux prises avec Louis le Gros, l!>3. Réconcilié avec lui cl avec Raoul de Vermandois, 200. La couronne d'Angleterre lui est offerte, 202. Jalousie que lui inspire l'usurpation de son frère Etienne, 205. E.scorlc Louis le Jeune en .Aquitaine, 200. Transige avec Étienne, ib.
Refuse k Louis le service féodal ; pourquoi, 21iL Ses brouilleries avec lui; comment aggravées; attaqué: ses revers, 218 , 2! 9. Fait la paix ; à quelles conditions; nouvelle rupture ; négociations et paix définitive. 220 k 223. Sa mort; coup d'œil sur ses actions. 273.
‘IHIBAUDIII, comte de Champagne; ligué avec Richard Cœur de Lion ; lll , iiüL Prend la croix, 47t. Sa mort, 475.
THIBAUD (le ceasd). quatrième du nom eu Champagne, roi de Navarre et premier du nom ; III, 475. Seul pair laïque qui ail pu assister au sacre de Louis VIH ; IV, 130. Ses poésies ; ses amours avec la reine Blanche; favorise en secret le comte de Toulouse, 157. Sa rupture avec Louis VIII ; soupçonné d'avoir fait empoisonner ce roi , ib. Lettres que lui écrivent tes barons k la mnri de Louis, 169. Appui que la reine attend de lui ; pourquoi , 170. Sa galanterie ; ses vers; il forme les troiirércs; son ambition, ib. Ses alliés, 170. Accusations sur lui. ib. N"assiste point au sacre de saint Louis; l'entrée de Reims lui est interdite, 172 k 175. Ses apprêts de guerre: U change subitement d'attitude et fait hommage k Louis , 175. Devient le conseiller de Blanche ; envie qu'il excite, 176. La sauve dans sa guerre de Bretagne, 190, Comment rompt ses négociations avec le duc de ce lier, ib. Explosion contre lui; guerre qu’on lui déclare. 191. Attaqué sur plusieurs points; ses moyens de défense , lfi2 > 193. Son droit comme souverain attaqué par sa cousine Alix de Chjpre ; époque du jugement prononcé, iibi, 194. E.st choisi pour arbitre par le comte de Toulouse. 197. En butte aux ravages des barons. 212. Se réfugie à Paris, 213. Promet de passer en terre sainte, ib. Est héritier de la couronne de Navarre, 226. Disposition de son oncle pour le dépos.séder, ib. Alliances qu'il recherche en France ; son mariage ; son procès avec Alix de Chypre : mort prochaine du roi de Navarre; mort de son constant ennemi Philippe Hurepel : accusations dont il est l'objet. 227, 228. Transige avec Alix ; vend trois comtés à Blanche ; part pour 1a Navarre. 228. Est couronné roi, 229. Son départ altère
THI
Téquilibre aristocratique en France.239.
Il prend la croix. A quelle occasion sévit contre les bourgeois d'tirléans, Attaqué pnr la reine mère; i quelles conditions obtient la gaix ; ligué avc-c le roi d'Angleterre , 'il'. Le pape veut le diriger sur ronslautiiiopie. Corn* ment obligé de s'embarquer à Marseille; son arrivée en ter n» sainte Son
départ pour l’Europe. 27-2. Il semble disparaître de la scène. Assistes la cour pléniere de Simnur. t?Si. i.igué contre saint Louis. I . Ne fait aucun mouvenienl- 21LL Distrait des airniros de France: laiss<‘ grandir l'autorité royale. 3üü. Il réside en Navarre; son déiiiélé avec Henri lli.ôld Sa mort,
TMIIIAUD V, comte de Blois; II!, 275. Vcutép»:user Eléonore d'Aqui tain''. 282. Henri 11 d’Angleterre recherche son alliance. 2!>2. Leur réconciliation, 2îU. Attaque le domaine royal : par qui contenu . Epouse la deuxième IHIe de Louis le Jeune; est nommé grand sénéchal, 318 Si'S prétentions sur la terre de Montmirail. 329. Médiateur entre Louis et Henri. 550 Entre Henri et Berkit. ô3l. Demande au pnp'' vengeance du rn( urtre de ce dernier. 558. J.iirue coulre lui : fief qui lui est nrornis, 345. Encore médiateur. 351. Fartage avec la reine sa sa’ur. et ses trois freres, le gouvernement. 375. OiTensé par le jeune roi, ih Fasse en Normandie et demande l'inierveiiiion de Henri II , ih. Ligue qu i! forme. 377 . 378 S inlerpn.se entre le roi et le eomte de Flandre, 5îM). Prend la croix , 3lKi. Sa mort en terre sainte. L2 >. 410.
THIBAUI) H. roi de Navarre; soti avêiiemenl; il épouse Isabelle de France; iV Il rcconnnlt roi des Uoinains Alpliuiise deLaslille. iik). Ses sujets s’j (foret nt de lui arracher une clHrîe: le pape ie dégage de S'’.s sernif.nls. 405. Uéconcîlié p.ir sain» Louis avec len*id Angh terre, 305. Il prnid la croix, !i07. Réconcilié )tar .sailli Louis avec le comte de Har. ôOît Vfi-inl de la peste: V, ÎL Sa mort en Sicile. | L UL
THIIIERT. de la f.ctiondcs bouchers de F.in-: VIL HiL
THlEKKV 11. procl.Tiné roi de Bourgogne à ucnrr.ns: L i21 . Sa guerre avec t’.lothrtire, 2(0. A^er les i aseons. 2il . Entre vaintju ur à Paris, 2(5. Marche contre 1 hciniebert. 2(i. Réiolte de son armée: il fait la piix, ih. Épouse et répudie Ermomb*»rife. 2R). ('.basse saint Oilomba. 2Hi.217. Vaincu par Tbriidebert, 248. En apparence réconcilié ;
THO
recherche l'alliance de Clothaire. 249.
Recommence la guerre; est vainqueur à Joui puis k Tolbiac; fait massacrer Theiidcbcrt et toute sa famille, 2-49, 250. S'empare de PAustrasic, 2IiL SëTquc* relies avec Clothaire; sa mort. 252.
THIERRY III, second flIsdeClovis U, 258. A le titre de roi, 207. Est placé réellement sur le tr&ne. 209. Enfermé par la faction des grands, ih. Rétabli par elle. 271. Règne en son nom, 272. Son impuissance, ih. Vaincu par la faction opposée,2ll. Règne nominalement^ 274.
Son eiifancr perpétuelle, 27jl Prisonnier et roi après la uaiaille de Tcsiry, .ib. Ksi commis à la garde de Nordbert, lieutenant de Pépin, 282. Formule des chartes publiées sous son nom, 2H3.
Comme il icgm-; sa mort 285. 280.
THIERRY IV. nu de Dag-obert III, d'abord oublié; L ^l^> couvent
et proclamé roi, 320. Meurt, 328.
THIERRY, comte de Hollande, fait hommage à Louis IV; II. 245.
THIERRY, comte de Tout, attaqué par Eudes de Blois; l'empereur Henri H prend sa défense; 11, 585. Origine de celle querelle; apaisée, 587.
THIERRY IV, cumtc de Hollande, ligué avec GodiTroi le il.vrdi; II, 440. Tue un chevalier dans un tournoi, 495.
THIERRY V, comte de Frise et de Hollande; sous la luiclledesa mère; 11, Îü2.
THIERRY d'Alsace, comte de Flandre: prétend à la succession de Charles le Bon ; III. lîK). .Appelé par les Flamands. 191 ■ Reconnu par Louis le (iros, ih. s fonde le comte d'Anjou en Normandie. 227. Croisé à Vczelay , 242.
Prend le coimnandemcnt de riiiianlerie, 2(>r>. L'abandonne. 2(K. Assiste à l'assemblée de Saint-Jean d'Acrc. 266.
Soupçons que lui inspire Robert de Dreux: avis qu'il donne à Suger. 270.
S'interpose entre b s deux freres Plantagencl, 2K!L Part pour la croisade avant la (onciusion de celte olTaire. ih. Confie son filsa Henti IL 292.
1 HOIRAS [L^!MXRFC.ii.ii. d::) bat le duc de Soubise: Xlll. (81. H repousse de nie de Uhé.Rnckingbani; XIV, 3(L Commande la garnison dei^sat. 59. 77.
Il signe le traité de t.herasquc. Ü2. Infonslaiirc avec laqm lle il a clé employé, 83. Sa promotion. 8l>. K.st tué. 160.
THOMAS lîlXKET (svisT'.cbancelier de Henri II: depuis archexéquo de(^niorbéry; chargé par le roi de continuer la guerre du midi; 111. 298. Devienlallié de Louis le jeune; 50ü. Élu archevêque
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THO
THO
de Cantorbét7; dans quel but. 5H. Sc pose comme rival du roi, 515. Leurs Dostilités au sujet des immunités ec«* clésiastiqnes ; sc rend au conrile de Tours. S'oppose QUI constiltiMons
de Clarendon; est mis en jugement. 517. Se réfupie en France : aceueî! que lui fait r .nuis. 518 II $fa(^ne des partisans en Angleterre. -t2l. Regardé en France comme un martyr: nommé lézat du pip<‘:
eicommunie les ministres de Henri, 3^^ Tcntative.s de réconciliation; smi obsti • nation à refuser toute condition. 5'22A 329. Est reçu en grâce, ool. Prodigue les cirommiinicalions ; est assassiné , Étrange événement dans le xii * siècle, Thomas est réjMjté saint aui yeux du peuple. Prétendus miracles sur sa tombe, 5i3. Dévotion de Henri pour son tombeau. 5i8, ôtO. Pèlerinage qu’y fait l.niiis, 5i9.
THOMAS. préviH de Paris, sous Philippe-.âiiguste: est arrêté; à qu< Ile occasion: III.
THOMAS D’AQUIN (SAHT) meurt en se rendant au concile de Lyon; V. 5^ A enseigné la philosopliie des réalistes ; V. c>n.
THOMAS de Savoie, prince de Carignan ; son voyage en Frunce;X!ll, jj5 Aux prises avec Louis XUt: XIV, 77. S’engage au service de l’Espagne.
f i5. Battu par les Française Avain. 1 15. Inquiétudes qu'il donne à (a régente.
175. Éconduit par elle, 177. S* court Saint-Omer. 185. Sa ré/mtalion militaire: son traité avec Leganez. 200. 201 . Ses opérations. 205. Turin lui est livré. 205. Vaincu â la Rots. 207. Puis à Casai; rend Turin par capitulation. 227. 228.
Son traité avec la France. '2M à 250. Il le rompt. 250 et suiv. Fait la paix avec sa belle sœur. 2ZL2IÎL Son commandement. 285. Ses succès divers. 315, 525, 35ft. Il s'embarque. 352. Sa retraite, 354. Va au-devant de Mazarin; XV. iL Il rommande t'armée françai.sc. 3CL Sa mort. 3A
THORISMOND. roi des Visigoths, successeur de Théodoric 1^»^; L 102. Sa
THOÜ (fJiRiSTopnr re) préside la commission qui doit juger Condé; XI. 61.
Remontrances qu'il fait à la reine mère, ih. Puis au roi; 184. 185. Esf de l’assemblée de Moulins. 294. Si mission en Allemignt*, 517. Il applaudit h la Saint- Barthélemy. 5.56. S’allaqiie à la mémoire il ' (’oligni; dans quel but. i25. Préside la commission contre les conjurés politiques, et suiv. Sa liberté de penser;
dans quelles limites ; XII. 3L Signe la Ligue: ses réserves, ÎÜL X’esl point élu aux états de Blois. IL Son opinion dans l’affaire de Salcèdc. 175. Sa mort: jugemenU sur lui : son opposition à la réfurmedu calendrier. 175. 17U.
THOU (jcAv-nuRus dk); sa mission en Normandie; XI, 327. Son arrestation, 39>. Ksi du parti politique, 484 U fait modifier I édit de tolérance. 489 11 entre à Paris; prépare les esprits k la paix; XIII, il. Négocie avec Brissac, üiL Srs observations sur le serment de Bouilton; 92. (*x)inniissairo du roi prè» des huguenots. 17i. La régente lui confie les finances. 5»>9. Envoyé à Condé. 555. Négoeiaieur à Loudun, o72.
THOÜ iSir.ous de), évéque de Chartres; sacre en cette ville Henri IV; XIII, 111 “l suiv.
TlIOr (frvsçois vrr.esTs de), complice de Cinq-Mars; XIV, 257 et suiv. Son entrevue .avec Fonirailles. 2fifi. Son arrestation. 2()7. Dénoncé parCîaston. 209.
Son jugement; .sa mort. iH à 273. A compromis BMiifori, 273
THOÜ (de); son ambassade en Hollande; XV.
THOUARS ( vicovTEssE db). rivale d'Eiiini' line de Poitiers; vengeance de celle dernièr.-'. !l. 555.
THÜUAU.S fr.n) Dt) épouse Constance de Brtl>*gne. LLL 1115 Prend prend part ü U conquête de la Normandie par Philippe-Auguste, cl suiv. Sa fille est duchesse ilc Bretagne; il prend le titre de duc: gagné au parti de Iran sans Terre. 492. Réduit au litre de régent, ib.
THOUARS (aisert. vicostr de) ligué conlr.- Jean sans Terre: III. 47ü. Prisonnier. 479, Son partisan ; lui gagne son frère Gui, 492. Se déclare hautement pour lui. iV>. Châtié par Philippe, 495. Se déclare pour Jean; I V7"2LraîTliâ paix avec Philippe. 73 Puis avec Louis VIII. 159. Fait hommage à ce prince, 147. Ligué avec le roi d'Angleterre. 175,
THOUARS (u: sidb de) et autres seigneurs poitevins se renferment dans U ville de ce nom. se rendent à Chiirles V et Bs.surent la soumission du Poitou; VI. 225. 228
THOUARS (le sire de); son srresUtion: VII, âSH. Sa mise en liberté. 488- 8e rend à l’armée du connétable de Rirhemont. 496
THOUARS (la vicoiTLSiiK Dt.;. maîtresse du duc de '’uicüiïeisa uiort; Vïll,
TOR
THOÜLONGEON (u: sire de), msréfbil d<^ BourffOffnf: en>oyé au secours de Rouen; VII, 555. A porta la virloire de Gravant. 581 . Battu et fait prisonnier. 585. Contribue à la NÎcioirede Bullègneville: L *i -iTti. Rançon de René d'Anjou stipulée h son profit, iSi. Il gouverne la France-Comté: VIII, KMi Fa vori de Philippe le Ro». '200.
THRASICO. duc des Obotriles; 1^ Ü7. Est fait roi (lu pays occupé par les Saions de la rive droite* de l'Elbi*, Chassé par Godfrid. ^7I-
THROYMORTON fsicoi.ts). amliassadaur d \uïli lorr** A la cour de Charles IX; iiéifncieci signe le traité de, Troves; XI. 2iaL3Hn.
THIIDIIN. roi hun: sollirite l’allianre de tiharleiiiagne ; Y, Ytô.
THIIGI'T. envoyé autrichien près de Frédéric : XVII. ii.>
THURiXGIENS. nouvelle monarehie; L 141) l.piirs alTreiises rruaiilés; leurs rois. likl. Battus par 1rs Francs, IK1, Réunis aui Francs. 1 1i*j. Se rendent in dépendants. 211. Soiiinis A Charlemagne; leur révolte. 41X Leur soumission; punition de leurs eh' fs. iH.
THUKMANN D'ÜRV; écartelé pour avoir livré Sfon.i: IX, 2ô<i.
THURN fiiFsai. co.tc dc). proteeteiir de la liberté religieuse en Bohême;
XIII. 112, Conseillers intolérants qu'il fait jeter parles fenêtres. 418. Bâties Uou|ies espagnuli's, ih.
THÜROT : armement français qu'il doit conduire en Keosse: XVII, 147.
TIKPFiNBiCIÎ , général de IVniporeur : manœuvre pour rallier Tillv :
XIV. HT
TIEPOl.O fériBSSE): flotte vénitienne qu'il commande.; X. ôlO
TIGXONVILI.B (Giii.LAV«F bf), prévAt de Paris: ses débats avec l'université:
VII, 181, Il informe sur le meurtre du duc d'Orléans , 1S4, Est destitué, I8ô Eat député A Jean sans Peur. IflO Prend part A la victoire de Hasbain, 800. En rend compte à Paris. 202.
’TILBËRV (GsavAis bk). chanoine dp Reims: jeune fille qu'il fait brûler Mmme hérétique ; pourquoi ; III. 471.
TILI.ADET se montre prêt à tuer Riehelieu: XIV, 27fi 277.
TILLAV tuMEs Bd), ministre de Charles VU: VIII. lïï. Chagrin qu'il cause à U dauphine. 94.
TILM.AN, colonel suisse de l'armée protestante: sa mort: XII. 30,
TILLY (lE cqniE pE) se met au service
de l'empereur ; XIII, tSî. Ses opérations. 4I).3. 464. I.e roi de Danemarck réunit une armée contre lui, 47, v. 474 II le bal A l.iilter: ses slieoê-. ; XIV, ffî.. (HL II prend .Magdebourg: atrocités qu'ii autoais: eses opérations il perd la bataille de Leipzig. gs, Kst battu sur le Ij*eh: sa mort 103.
lILLY (i.r. co»TE BE); son commandement en Mollaiide; XV. 2(KI. Aiii prises avec Roufllers, 342.
TII.LY fBE) ; vaisa.’aui français qu'il conduit dans la Chesapeak: XVII. 4'23
TINGRY l'nvBABE be) compromise par la Voisin: XV 281.
TIPI’ÜO SAEIl, sultan de Afysoreisea luttes contre les Anglais ; XVI'l , 430 el suiv. Son avénemeiil, 448.
TIXIER . nêgneiateiir des huguenots aver Henri IV; XIII. 17(1.
TOUT, lieutenant de Giistavc-Adulphei
XII. ôl'd
TOLBIAC (aATAïu.E brI . gagnée par Clovis sur les Allemands: L I Hi.
TOLÈDE (bos rBAsçoisj prend possession de Sienne: XI, 42.
TOLÈDE {m>:« pEuno dk}. Ticc^roi de Naph’s; ses di'rnèlés aver ('nraorioü: sa lyrarinie; l\,5ILL558. Insurreclion qu'il excite a Naples: Sa fiuissrté sa
cruniué, î IaS Opposition contre lui: XI. IIL Gomme il la punit; eipétUtion contre lui; daiigiT auquel il échappe. lA. LVrnprreur lui ordonne «!e marcher sur Sienne Ul. Sa mort à Florence, ift.
TOLÈRE (cvar.iA): convoi quM enlève aux Turcs: X , 5^0. Lieutenant de soD père; prend À sa mort le coiiimandemeDl de rnrmèe impériale contre Sienne ; est rappelé n Naples; XK lt>.
TOLÈDE (Dov PF.nao de) est nommé gouverneur du tVlilanais : fait la guerre au dur de 9avoie; Xâll, AÜA. Ses succée; corps qui rempéchcnl d'en tirer parti, AOÎL II iüihiége V<rcvil. A06. Conspire contre Veni&c . 407 ■ 408 Est rappelé,
TORNIELLi , général du duc de voie; cède devant Brion et les Français; X. IMi
TORQUE.MADA (thosas de), çrand inquisiteur en Espagne; ses victimr-(; IX, 5tL
TORniNGTON'l. A«lRALREEtik.HT LOa»/p vaincu à Sainte-Hélène par Tourvil'c;
TOU
TORSTENSOM(i.éo;<ABB] prend IrcoramandciiK'nt d - l'arniéc suédoise ; XIV, 2Ü2. Ses succès en Moravie et eu Silésie; sa vicloirc à Breitenfeid . 27 A. Doit se concerter avec Guébria ni. 2S3»Aui prises avec Galles, 512. Il opère en Buliénic, 3^1. Sa maladie. 3SI.
TOSTON , frère de Harold, l'attaque ; débarque en Angleterre avec une armée de Norvégiens ; est vaincu et tué ; II. Mi.
TOTILA relève et soutient les Ostrogoihs en Italie; I. Il>8. Sa mort. I(ii>.
TOTT (lE Bvaos oa), ingénieur français; fortifie les Dardanelles; XVII. 289.
TOULOUSE (loi'is-aLCïAVnar de aorn- Bos, COTTE DK) c.st noionié grand amiral ; XV, 5<>1). Son affection pour sa mère, 3S9. Reste seul à pourvoir, il2. Défend Dunkerque, LU>. Est de rarmée de Flandre. L’iS II combat les Anglais sous Malaga: XV 1,53- S'éloigne de Barcelone, 81. Son infirmité, loti. Edit i|ui le déclare capable de succéder à la couronne, IIÜ). Son entretien avec le roi mourant , lü'i. Motifs pour renclurc de la régence, 174. Est ducoiEseil, l7'o. ISI . Préside le conseil de In marine . ISl. Sa dégradation poursuivie, 22S et suiv. Coup d'Etat contre lui. 2ôô à 2ôfi. Grâces qu'on lui accorde, 257, 5(10. Scs protestations au régent, 2.51. ^n mariage; sa courgoùtée de Louis XV. Sa niiTt, 531, 5S2, XVII,
TOULUN; scs conquêtes vers les frontières de la Chine; répriment le inouvemenl des barbares: L 84^
'fOUR.AN CII.AH, Soudan d'figj pte :
absent à la mort de son père : I V , 573, 3S4. Son arrivée en Egypte; se fait reconnaître : prend le comiiiondement de son armée . 5S3. Comment aecueiilc les ouvertures nue lui fait s,iint Louis; son eiigence, ôSii. Fait l'année prisonnière. 3S!t. Son empressement à délivrer le roi moyennant rançon; leur négociation, ih.
Il ist as'.assiné, ôOO. Son traité avec Louis respecté, 591. Portage de son empire. .jtll.
TOUKII.I.E (i.E TiEQUs de) envabil la Lorraine; XV. 179.
TOI'RN'EMINE (le I'ébe). jé.suite ; confident de i.i dnebesse du .Viaine; X VI, 24.5
TOI IINIKR . avocat député aux états de Blois; soulève Toulouse coutre Valois; XII. 59:;.
’J OUIINOX (nni.i.AesE. stbe de); hommnge qu il fait ù Edouard d'.kugletcrrc; V, 21!
TOURNON (FiiAvçois de), archevêque
d'Embrun , pois de Lyon cl cardinal ; pléni|iolenliairc è .Madrid ; X, 74. Préside le concile de Lyon qui condamne la réforme luibcrienne . I.~l. Ses diverses missions à Rome, lüSà 1 19. 585: XI, 37. Excite le roi contre les protestants ; X, ICti. 54S, 371. Ses négociations avec lé roi de Danemarck, 2St. Scs expédients fiscaux, 29.5. Accompagne le roi à la Rochelle, 296. Accusé judiciairement, 552, 454. Est un des principaux conseillers du roi. 565. Legs que lui fait François pr, 5S2. Éloigné du ministère pat Henri II. 383. Ses instructions, VÜ6. Trêve qu'il signe avec le pape, 467.
Supplices qu'il ordonne dans le diocèae de Lyon; XI. 23, 27. Dévoile au roi le projet de mariage de Philippe II,
Est appelé au ministère, 109, 1 lU. Porté par les Français au sainl-siége ; échoue, 112. Ses mesures contre les Tièréliques , ih. Du Bourg fait appel i sa juridiction, 116. Il assistcà l'assemblée des notables, 155. Il repous.se la proposition de convoquer les états, 132, Assiste à leur ouverture, 151. Sort de l'assemblée, 169. Interrompt de Bèse à la conférence de Poissy. 175. Sa violence , 174. Il repousse toute proposition tendante à la tolérance. 185. Est éloigné de la cour,
TOUHVILLE LA UOCUEFOUCAÜLT (UA COMTESSE DE); soo TÔlc daus la fronde; XIV. 43J à 4ISSL
TOURVILLE (lE MADFxaAL de); son combat contre les Espagnols : XV, 370.
II remporlc dans la Manche la victoire de Sainte-Hélène, 592. Il livre la bataille de la llogue. 417 et suiv. Sa promotion, 423. Flotte qu'il capture, 453 . Ses opérations dans la .Méditerranée, 445. St mort. 476.
TOUSS.AINT ; son rile dans la ligue; XI. 211.
TUÜSTAIN, valet de chambre de Philippe le Bon; son supplice; VIII. 262.
'TOWNSEND (Eur.D': ses négneialions avec Dubois; XVI, lüS.
TOWNSEND, général anglais; fait capituler (luébec; XVII. 93.
TR.kCY (eiiLL.viME DE), meurtrier de Thomas Becket: lit , 555. Colère qu'il a pu ressentir, 554 Sentiments de fidélité au roi qui ont dA l'aninicr, 557.
TH.kISNEL ILE BAiios de), ehaneelier de Franec; assiste au siégé de Caen; YHI. 124.
TRAITÉS : de Verdun qui rend indépendantes les unes des autres les trois parts de ! hérit’'ge do ('.h3rl"Uiagnc ; II,
TRI
— de Brétigny , par lequel Jean II rachète sa liberté au prix d'immenses sacrifices: VI, 2Ü,
— dcTroycs. qui reconnaît pour futur successeur de Charles VI le roi d'Angleterre: VII, 3H6.
— d'Arras, qui rend à l'allianee française le duc de Bourgogne; VII, SOS.
— de Sladrid, qui rend la liberté h François !•'; X, 26,
— de Cambrai , qni rectifie le précédent traité; X, ô98.
— de Cateau-Cambrésis, entre Henri II et Philippe II ; la maison de France recommence à reprendre de l’ascendant; XI, 98.
— de Ven ins, entre Henri IV et Philippe II; XIII, 16^
— de Munster ou de Westpbalie, qui fixe les bases du droit public européen; XIV, 2&L
— des Pyrénées, qui met fin à la lutte entre les maisons ne France et d'Autriche; XV. S8. 59, 63, fis.
— de Breda, entre Louis XIV et Charles II; XV, SI.
— d'Aix-la-Chapelle , entre le roi et l'Rspagne: XV, 151.
— de Nimégue, époque la plus glorieuse du règne de Louis XIV; XV. 269.
— de Ryswick , qui met fin à la guerre européenne contrôle roi; XV.476.
— d'Utrccht , qui met fin à la guerre de la succession d'Espagne ; XVI, 160.
— de Rastadt , complément au précédent; XVI, lifL
— de Vienne, qui termine la guerre de la succession de Pologne ; XVI, il4.
— d'Aix-la-Cbapellc , qui termine la guerre de la pragmatique sanction ; XVII, 22.
— de Versaill c squi cimente l'alliance entre les maisons de France et d'Autriche; XVII, 82, U2.
— de Versailles , qui met fin à la guerre de l’indépendance de l'Amérique; XVII. *é().
TRAJAN, proclamé empereur à Cologne; L 24,
TRASIGMES (i.F. siac or.) commande en Bourgogne ; pris à l'improviste par les Français; Vlll, 461.
TRAUN (LE COMTE de), lieutenant du vice-roi de Naples; son système de défense; XVI, 397. Capitule à Gaële, 399.
Force Monlemar è la retraite. 479, 480.
Livre la bataille du Tanaro, 487. Conseiller du prince de Lorraine, 499.
TRAVAIL conspire contre Luynes; son supplice; XIII, 482.
XTIII.
TRAVERSARI (asbeoise). Voy. Guarino.
TRINITÉ (i.E COMTE DE LA) Commande l'armée piémontai&e contre les Vaudois; XI. lliîL
TRENCK (le baros de); ravagesde scs pandours en Bavière; XVI, 424.
TRESIl.lAN, grand juge de Richard Il ; scs rigueurs: VI, 414. Il multiplie les supplices. 423. L'un des favoris du roi, 505. Son procès; il est pendu; VII. 9.
TRESMES (LE Dcc. de); ce qu'il obtient à la mort de Louis XIV; XVI, 181.
TRESSAN (de), évéque de Nantes ; sacre Dubois; XVI, 187. Persécute les calvinistes, 317, 320.
TRESSAN (LE COMTE DE) est de la cour de Stanislas: XVII. 31 .
TREVOR, ambassadeur anglais : né-
Îoeie la paix d'Aix-la-Chapelle; XVI,
TRISSINO (i.é.0SARD); villes vénitiennes dont il prend possession au nom de l'empereur: IX, 340.
TRIS'i'AN (PIERRE) se jette au devant des coups dirigés sur Philippe-Auguste à Bouvines: IV, 36.
TRISTAN (l'ermite), prévit des maréebaux;ses exécutions sammaires:VIII, 10. Prend part au siège de Bayonne, 94. Cour à laquelle il siège, 207 Par qui armé chevalier; comment veille a la sûreté de Louis XI. 300. 335. Il arrête Diilau, 320. Supplices qu'il commande, 337. .3.38.' Se met en devoir d’arri'ier le duc d'Alençon, 389. Il le conduit ù la tour du Louvre, 4(K). Ses exécutions li Arras, 469. 470. Puis en Flandre: IX.
fi. Fait pendre sur un geste; erreur qu'il commet k l'égard d'un moine; mol du roi, 22, 25. Son activité redouble, ^ 24. Scs msticiables, 39, Est oublié, SSI TRI VET (TDOiAs), général anglais:
secourt le roi de Navarre; VI, 361. Lieutenant de l'évéque de Norwieh. 4.'.~ .
TRIVULZlO (JEAS-JACoris), au servi du roi de Sicile ; son traité avec Chai Us VIII; IV, 169. Il passe à .son service. 175. Fait eapiluler Pontrcinoli, 178. A part à la vietoirc de Forr.ovo, 18(1. Veut en vain recommencer le eoiiibat, 182.
Recouvre ses biens dans le .Milanais; reste à Asti. 185. Ses intelligences en Lombardie. 196. Inquiétudes qu'il donne à Sforxa , 197. Ordres conlradietoiies qu'il reçoit, 198 . 199. Il prépare l'invasion de l'Italie par Louis XII, 221 , 2-22 Est gouverneur du Milanais . 224. Soulèvcmcnt contre lui; sa retraite, 230.
TRO
en France . Un <îp ses châteaux assiégé par les Suisses , 2m. Knvoyé au secours des Vénitiens. !î2i. Refuse de prendre rolfensivc, Son poste à la oataiilc d'AgnadcK mtl. Sa rivalité avec Cbaurnont : ses eiïets: il lui succède.
955, 500. Ses hostilités; il met en déroute l'armée du pape à Cisaleccbio. 5C8. 500. Ordre du roi qui lui fait perdre le fruit de la virtnire. 5ti0. VimiI réconcilier Louis et les Véiiitii^ns. 500. 591 . 59t>. Ses négociations en Suisse. 592. Comment le cardin^il de Médicis enlevé de ses mains. 59i. "S'n point le commandement de l'armée du Milanais. SOS. Y accompagne François !<^. ^5i. Passe les Alpes, ^50. Sa rivalité avec ljuitrrc : scs précédents: ses talents militaires; sa partialité comme guelfe; sa disgrâce ;sa mort. 405 à it>8.
TRIVUL/.IO (alm*sdrk), excommunié : IX . 3ü(j. Capitule â la Alirandole ,
TRIVULZIO (i-R cardisal) » légat du pape près de l’armée française ; ses efforts pour la paix : XI. 212.
TRIVULZIO (THéoRORc) évacue Milan apres la bataille de Pavie ; XI. 37. Est nommé maréchal. lÜL
TRIVULZIO (Aviotiio), depuis cardinal. prend part au massacre des Vaudois: X, 549. Lellrc que lui adresse Monlmorenry , 593.
TRIVULZIO (i.E c.ardi^ial) est nommé vice-roi de Sicile : sa dureté : ss perfidie : XIV. 50L
TROIS VILLES se montre prêt à tuer Richelieu: XIV. 270. 277. Son retour.
TROMP. amiral hollandais, concourt à la prise de Oravi-lines; XIV. 522. Puis à celle de I)unk<*rquc. 530. Batailles auxquelles il prend part : XV. 350. 208. Est du parti orangistc. I91L Son expédia tion sur les côtes de France. 2lfi. 217.
TRONÇON conspire contre Concini ; Xlli. 591 et suiv. Est expulsé de la cour : XIV. LL
TRONSON (jEAs) , rapporteur des procè.s d*'S protestants de Meaux: X. 571 .
TRONSON. «upéricur do Saint-Sulpicc, chargé déjuger M®« Guyon : XV.
^80. Manuscrit que lui communique Fénelon. 495.
TROUBADOURS; leur origine; III , ifi. 47. Leur influence sur les croisades,
TROUVERES. émules, en langue vallone. des irtiubadours provençaux ; par qui formés; IV, 170.
TROYES (itAs ar.); chirurgien ;ora-
TÜR
tcur de la faction des bouchers de Paris: VII. 251 . lait armer la bourgeoisie, 233. Son discours au dauphin . 237. H fait prendre au roi Charles VI le chaperon des cabochiens . 2üL Réforme qu'il fait adopter. Fonctions que remplit son fils Henri . sont l'un et l’autre
exclus. 2iHi à 275. Accompagnent Jean sans Peur. 281 .
TROYES {CÉI.ÈBRF. TRAITÉ DE), par lequel Charles VI reconnaît pour son héritier Henri V d’Angleterre : VII, 355
TRUCHARÈS , maire dif la Rr>cbelle, ouvre cette \ille aux huguenots: XI. 322.
TRUDAINE . intendant des finances; son opposition àNccker : XVII. 574. 575.
TUYE (MATiiiEi' DF.) : restitution que lui fait saint Louis ; IV’. 302.
TRYE (opiuAriE de), archevêque de Reims: sacre PhilipjH* de Valois ; V.4ôQ.
TRYE (lATHiFX DE), maréchal de France, commande' une rAerawr/icé -autour de Cüurlrai ; V’. 308.
TRYE (Rtc5ADi.T PE), dit Palrouillart , prend la parole pour le roi de Navarre au parlement : VI. 129.
TUBEL'Kj DE), président des comptes ; ses confercDCis a\ec les parleincotaircs : XIV. 406.
TUCUINS . bandes armées dans le midi ; V! * 428. Le roi évoque leur répression. 433. Le duc de Berri les poursuit. 473.
TUDOR (owET) second mari de Catherine de France : VII. 97.
TUnOR (edro:<id). frère utérin de Henri VI, reçoit de lui le comté de Richemond ; est père de Henri VH : VII.
TULLIB iRDlNE (lord), jaeobite, débarque en Écosse ; sa fuite ; XVI ,
TURENNE (ntsRi de MTern-D*AC- VERUSE. VICOMTE de), maréchal, lieutcnanl do Caumoni de La Force : XIV, U-.On reproche au roi de I etmdoyer. lia. Sert sous La Valetle . 17:^. Se Btfrnale à I‘ar- Dife d'Ilalie . *2li. Prend part à la eictoire de (iasal et à la prise' de Turin, 228. Puis H ta conquête du Roussilloii. iilît. Sa liaison aven Maiarin. utile à sou fière. 27ô, Cniiiiiiande en Italie sous le prince 1 humas .• 28Ô. Est promu maréchal, inaljtré sa reliftion ^ cttappcié au eoniiuandcinent de l'armée de Weimar. 522 Prend part à la victoire de Fribourçtses conquêtes après la bataille, ô-22à .jiL [I perd la bataille de Marientlial, X>0 . ôôl . Est renforcé: décide la victoire de Nordlingen. 352 à iiii. Recule devant Gallas ; entre dans TrAves,
TÜR
TUR
355. Secondé par Wranjn*! ; il fait irruption en Bavière» 551. 552. Est presque oublié en Alieinag nc.557. Ses manœuvres en Souabc; force le Bavarois à la neutralité, se met en marche pour la Flandre : punit la révolte des Wcymariens.56(là5<j'i. Retourne en Allemagne; gagne la bataille de Sommerbausen : sc rend ttialire de la Bavière, 579. Oagné à la fronde : est abandonné par son armée; s'enfuit en Flullande. a i2ti. Reçu en irrâco ; <>51. Part pour Stenay , i^t7.
Année qu'il y rassemble : roinmeni la duchesse de Longueville l'atUirhe à .son parti; 4i8. AÜL Son traité avec Tarchidur ; il est déclaré rebelle : st-s hostilités, i59. iüü. Ses progrès en Picardie : il marche sur Vinceniies ; los princes en sont enloés; il se r lire, ÜüL Vaincu à Rbélel. 475. Le ministère demande qu'il dépose les armes . i76. Sc déclare pour la reine. Marche sur Paris . liOi. Il livTc le combat de Bléneau, 509 , 51^.
Ses (){)éralions . 5Li et suiv. Aux prises avec le duc de Lorraine . 540. Puis avec Coudé, ib. Gagne la bataille du faubourg Saint Antoine , 545 cl suiv. Il perd son frère. 549 Ses opérations. 554 et suiv. 11 rantèiK' le roi h Paris. 555. Rejette hors du royaume Condé et le Lorrain :
XV. 10. S<‘s campagnes contre ce prince. i4à liL Victoire d'Arra-.44. 4îL 11 prend le Quesnoy : combat et réduit le comte d'Harcourî . 45 Places qu'il prend dans le llainaui : sa corrcs}>ond}nce avec Condé : .sa négociation avec llocquincourt , . 2&± Le duc d'York quitte son
année, 5^. Son échec à Valenrienncs.
55. 54L Cûiiimeut le répare. 5iL Reiilorcé parles Anglais : tente en vain de prendre Cambrai ; ses succès en Flandre. 45. iO. Conliance que lui aceorde le cardinal ; il assiège Dunkerque et gagne la bataille des Dunes . 54 à 54. Places qu'il prend » ÎÜL Sa uiissioii près de de .Monipensier, £L Conseils qu'il donne au roi pour la réforme de l'armée ; déférence de ce prince pour loi , 141 . Tn de ses secrétaires découvre \e droit de tion en Urabsnt. ib. Sun commandement à l’armée des Pays-Bas . 150. Se.s conqnéti's. ib. et suiv. . 15b et suiv. S'attire rinimitié des Ldellier, 159. 140. S* convertit au caiholici«mp. 154. 155. 157.
11 dévoile la déloyauté de Charles Stuart. 164. Srs indiscrétiOTis . 174. Il est nommé maréchal générai à l'armée de HolUndc. 195. Ses opérations, 194. 195.
Ses succès, 106 et suiv. M propose de démolir les places prises ; son inaction, 491. Est envoyé contre l'électeur de
Brandebourg, 404. Obtient carte blanche; réduit ce prince à signer la paix, 405,
Ksi opposé aux Impériaux, 40S
Contrarié par Louvoi.s ; son échec, 410. Bt's auxiliaires anglais , 4H. || cumient le duc de Lorraine , 215 , 4tS. Sn b^dle campagne sur le Rhin; il livre les batailles de Sinlsbeiin et d'Knsisbeini :
évacue rAlsace par le nord : y entre au midi : gagne la bataille de Turckhdm ; détruit l'armée coalisée ; chas.se ses débris au delà du Rhin, 412 à 444. Scs pLiintes contre Louvois ; satisfaction que lui donne le roi ; aux prises avec MontecuculU: ses manœuvres au d« là du Rhin : .sa mort : scs suites. 444 à 445. R'*grets universels qu'il laisse, 446 et suiv. Opérations après sa mort. 458. 459, 446. Il fut le plus grand maître de stratégie des temps modernes . 567. Le roi lui survit, 476.
TüRENNE (i.t PRiacr. dk); Pon expédition contre les Turcs ; XV, 44.
TUROOT f.sl nommé mini.vlre ; XVII, 551. Est l'homme éminent du cabinet: scs précédents, ses qualités: ses doctrine.s d'économie politique ; il entreprend déformer selon scs vues l'esprit du roi, “54 a 55-1. Scs mesures finonrières ; il rétablit le libre coniiin rcc des grains, 554, 555, 8e prononce conti • le rappel des parlements. 557. 5.58.
réforme.s . ÜAl cl .suiv. Troubles qn il apaise, 544. 545. Sun crédit : sa popiilariié ébranlée; il engage vainciiient le roi à SR faire sacrera Paris ;ses rapports avec Mdurenas. 54-i h 546. Son parti fortiiie par l'entré'^ de Maleslierbes au ministère, 517 cl suiv. L'archevêque de Narbonne lui est comparé, 554. Lnmmissaire pour l'exameD des remotitranccs du clergé, 553. Il abolit la corvée : impose une taxe à la noblesse: renverse l’organisation des maîtrises : son erreur sur l'impûl qu'il veut faire supporter tout entier par la propriété foncière ; son système de hicranbie politiqui ; édit qu’il présente au parlement : secondé par Voltaire: ses déboires. 554 à 559, 585. Malesberbes renonce au ministère , 559. 560. 11 est lui-méme congédié. 563 à 565. Réaclion qui suit sa chute , 566. 569. A vamemerit diminué le déficit, 571 et suiv. A eu l’idée des assemblées provinciales. 579 à 581, 585. Comparé à Neeker, 587. 446. Opposé h la guerre, 595. Comparé à Joseph II. 404 Sa popularité comparée à celle de Voltaire.
et suiv. Visite que lui fait ce dernier,
TZE
Occupation & laquelle il surprend le roi. i(iS. Attaqué par 3Iomieur,. ^70- Où s'est fornui, i7îi. Calonne ne l'imite pas. i76. Son esprit novateur, 4111 , ÜU. Ses idées reprises , îüJÜ et suiv. SOi. Incidenirnt nommé. 5.12. 5ü2. Eût peutêtre conjuré la crise, 570.
TERIN {asTAittr. be), gagnée par Eugène sur le duc d'Orléans ; XVI, 55
TÜRNHAM (aoBEDT de) livre à Jean sans Terre les trésors de Richard ; III, 4«.'>.
TURKEIM (atTAii.EF. de) , gagnée par Turenne sur le grand électeur: XV,2zL
TURIUPINS. sectaires; VI. 320.
TURPIN; ses ehruniques; comment recueillies ; L ôlH.
URB
URALDINI, nonce du pape près de Henri IV ; sesefTorts pour In paix ; XIII, 274. Est du conseil secret de la régence, S90.
UBILLA, du conseil d'Espagne, apporte au roi son testament tout dressé en faveur du duc d'.\nJou ;XV, 515, 514.
COURS. Voy. Aroicj.
UL.VUISI AS V , roi de Pologne ; défend l'Europe contre les Orientaux; XI,
ULRIC, duc de Wiltomberg. assiège Dijon; stipulations pour lui dans le traité de cette ville ; IX , 4tJI. 100. 411. Chassé de ses Etals : par qui rétabli ; y introduit le protestantisme, 155, 154.
Ses propositionsà Ferdinand d'Autriche, 170. Secours qu'il amené à François lyy, 205. Injonetinn que lui fait ieconnélabie, 257. Ses désastres, 369, 570. Sa soumission, 502. Son découragement, IHI.
UI.RIQUK - El E0>0RK . reine de Suède: son aiénemert : XVI . 224 Secours péiuniaires qu'elle reçoit du régent ; a quoi les emploie: ses sacrilices pour obtenir la paix. 264. AiTaiblissemenl de son pouvoir. 47 4.
U.MIROI . chef d'aventuriers normands en ll.rlic: il . 454. Le pape Leon IX est .‘■on prisonnier, 4Ü5.
UMGEMIL'S (iin.LE), propositions qu'elle condamne; débuts quelle soulevé ; XVI. IM.
URBAIN II, élu pape par le parti d'Iiilderraiid ; son origine, ses talents, sa fermeté: lli, 4S- Désastres de son arti ; comment les répare, ib. Son inuence en France, iiü. Mission qu'il donne à Hugues . archevêque de Lyon, fin. Son peu d’enthousiasme pour les
TUSCULD M (i.Es «ABous de) disposent de la tiare comme d'un bénéGce attaché à leur fief; II. 544. L'empereiirHenri III détruit cet abus, 45j. Tentent de le faire revivre. 4.56-
TY'IIERI A DE (bataille de), gagnée par Saladin sur Lusignan ; II, 507.
Tl’RCON'NEL, vice-roi d'Irlande : du parti des Stuarts; XV, .586. Sa mort, 415.
TYRO (rBOSFEB), chroniqueursuspect; Llll.lü
TY’RREL (cacltieb) tue il la chasse Guillaume le Roux, roi d'Angleterre ; III. SL Sa fuite ; passe en terre sainte où il meurt, ib.
TZKKEI.I (BOISE) ; ses guerres avec l'empereur Rodolphe; XIII, 415.
URB
croisades, 63. Promet à Pierre l’Ermite de demander aux chrétiens un secours pour l'Orient, C3. liL Tient le concile de Plaisance ; afllucnce qui s'y trouve ; affaires qui s'y traitent, tL Tient le concile de Clermont plus préoccupé de la victoire de son portique de la délivrance de la terre sainte, lii Son discours peu digne de la rirconstancc.ib.Ému de l'éloqucncc de Pierre: paroles qu'il yajoute.ib. Passions qu'elles exeileiil : il nomme Aymar vicaire apostolique de l'ex|>édilioii, litL Son séjour en Frauee; il met lesbiins des croisés sous la garantie de la trêve de Dieu 67. Traite avec indulgence Philippe, 68, Le reçoit en grâce ; pré|iare la croisade. 71L Fait dissiprrpar Irseroisés le parti de Henri IV rn Italie ; reprend possession de Rome. liL Convoque le concile de. Poitiers, lüi. Époque de sa mort, 109.
URBAIN III, pape, meurt de douleur à la prise de Jérusalem par Saladin ; III.
URB.\IN IV, pape , .son élection ; est Français; comment complète le sacré collège : V. 44S , 419. Offre la couronne des Ùeui-Sirilcs à la fatnillc de saint Louis, 452. Comment combat 1rs .scrupules du roi ; agit sur le comte d’Anjou, ib. Mariages auxquels il s'oppose vaincinent.455. Conrirnie la sentence arbitrale rendue par saint Louis ron'.rc les barons anglais en faveur de leur roi, 491. Scs efforts en faveur du pouvoir absolu. 495. Srs légats en Navarre, en Angleterre ; sa mort, 4i)4. En quel état il laisse ses négociations avec le comte d'Anjou; leur traité: .ses moyens d'exécution. 494 iiSZ. De quel serment a relevé Philippe
URB
ÜRS
le Hardi. A97. Lenteur du conclave as> semblé pour le remplacer, ib. Subside que lui a refusé le clergé de France. ÜÛIL URBAIN V [GUILLAl9F.-GIU1fOAIII>).papC; son élection ; il accueille à Avignon le roi de France; VI. 2:25. Entrave son projet d'épouser la reine de Naples ; lui donne la croix. 22G. 227. Encourage le projet de croisade, ib. Ordonne la canonisation de Charles de Blois, 2t7. Frappe d'anathème les capitaines d'aventuriers, 250. Son entrevue avec l’empereur. 253.
Emi>éche le mariage du duc de Cambridge; son projet de détourner les compagnies, 255. Subside qu’il donne à du GuescUn, ib. Sa bulle contre les Beggars. 257 et suiv. Ses rapports avec Pierre le Cruel, 258. 259. Il rétablit le saint-siège à Rome malgré le.s instances du roi de France. 209. 270, Serment dont il relève les chevaliers français. 2lL Secours pécuniaire qu'il donne à Transtaniare.2/7.
S'interpose entre la reine de Naples et le duc d'Anjou, 279. Prélats qu'il a nommés en Aquitaine. 292. Autorise le mariage de Philippe le Hardi et de >iûr-
fuerile de Flandre. 21LL Son dégoOt de Italie : son retour a Avignon : sa mort. 517. .3I8.
URBAIN V! ( n\itTuéLKMY pniunAsi}.
pape : son élection : sa déposition par le sacré collège commence le grand schisme; Yl, 5i8. Son parti en ltaiic.cn Altemane, 365. 11 «téclare Jeanne de Naples échue du lrf>nc ; souverains qui s'attachent à lui, 3G6. 307, 398. Scandales qu’il ajoute aux causes du schisme. 395, 59f, 438. Il couronne roi de Naples Charles Hurazzo . 42 f. Le duc d'.4njou a mission de l'eipulsi'r, 430, iôL II prêche la croisade contre les dementios de Flandre, 4!>G. Double expédition quhl encourage en Angletorrc, ib. Époque de sa mort. 490 : Vil. 19,
URBAIN VII, pape; son éh-clion ; son court règne ; XII. 401.
URBAIN VIII (BARBKnni) . pape ; son avènement; XIII . 462. Dispenses qu'il donne pour le mariage de Charles l£i; d’Angleterre, 470 Ses troupes chassées de la Valicline. 474, 475, Ses plaintes sans effet. 481. 482. Son ressentiment, 489. Coup hardi que porte Kiebdieu à son pouvoir; XI V. 2L Autorise le mariage du duc de Khélel et de Varie de Gonzague, 4iL Négocie en faveur du duc de Nevers. lilL Ligue qu'il élude (fh signer. 6Ü. S’in(er|K)se pour la paix:v emploie Mazarin, lîLSa neutralité, iBlL 11 ne veutj)oint rompre le mariage de Gaston , 15j. 11 offre sa médiation aui puis-
sanccs belligérantes; sa faiblesse: longue difficulté d'étiquette qu'il soulève : double congrès qui s’ouvre: son légat à celui de Cologne ; lenteur des négociations, 101 . iî>2. Son aigreur à l'égard de la France ; pourquoi ne nomme pas de cardinaux, 212. Ses dcmélés avec d'Eslrécs, 213. Son accommodementavec la France; promotion de Mazarin , 262. Guerres de ses neveux avec les Farncsc: sa mort, 313. 329.
URBIENS, Sclavons : secouent le joug des Francs ; I. 271.
URBIN (lf. dicd’) en bulteaux Borgia; sollicite Louis XII contre Alexandre VI; IX, 273. Scs hostilités contre les Vénitiens, 358. Il attaque «:ans succès décisif le Ferrarais, 353. 53L S;’s discussions avec le ministre de Jules 11, 556. Son oncle le soupçonne de mollesse. 357. Défait èCa>«aiecchio; il poignarde le cardinal de Parie. 368. 369. Rentre dans li Romagne, 383. Dépouillé par Laurent de Médicis , 468, ^«89. Commande l’armée >énitiennc : X, 35. Puis l’armée de la ligue italienne : ne secourt pas Milan, 8L Le pape le rejoint, Ma N'est point secondé par Saitt-Pol, H>2. Obtient la protection de IVmprreur.
URBIN (ci I d’iraido. me D'Iesl gendre de Farnèse : X. 390.11 commande les troupes de Paul !V ; XI. Îi2-
URFÉ (i.F. SEiG?iFiR d’}. conOdent de Charles le Téméraire ; VIÎI. 579. Sa faveur près de Charles VII! : IX, 4iL Sa mission à Gènes, L4il Est de l’expédition d * Naples. 247. 269.
URFÉ (lf lunons n’). ambassadeur de Henri II à Rome ; lettre que lui écrit le roi : X. 4iü. Ses nnnaces au pape, 445.
URRACA reconnue reine ae Léon et de Ca<^tille ; épouse Alphonse le Batailleur: son mariage cassé; Hl, 180. Ses désordres ; scs intrigues, ih.
URREA (prono de), arnbassad.de Ferdinand au congrès ilc .Mantouc: IX, 362.
URS.V.M.Al A (.AnvoLPHE dk), templier; enquête dont il est chargé; V, 53. Mission que lui donne à Rome Philippe le Hardi, M.
URSINS (Gni.LAnie-jt;vésAi. des) ; rôle qu’il attribue à son père : VII, 6, j. 52, 9L26SL
URSINS (jFAs-ii-v^!iAL des) est nommé prévôt des marchands de Paris; VII, L Importance que lui donne son fils l'his^ lorien. 63j 95. 268. 269. Réquisitoire prononcé par lui. 281 Est nommé chancelier du dauphin. 268. Est disgracié; pourquoi, 281. Suit le deruier dauphin dans son exil, 333.
uns
URSINS (jDvtTiAL des) , archevêque de Reims . chancelier : député près de Louis XI ; VIII. OQicie au sacre de ce prince . 256. Remplacé comme chancelier » 251). Reprend ses fonctions, 505. Porte la parole aui états de Tours, 320. Epoque de sa mort. ^)i .
IJRSINS(la FRinckssR DFs}, conOdeote de la reine d'Espagne: empire qu'elle prend en ce pap ; XV . 52i, îiîiO. Ses intrigues ;XVI. oiL Fortune de son protégé Orry, 32. Appelée à Versailles. 3i.
Son retour en Espagne, il et suiv. Ses relations avec de .Mainlenon, il, 82. Quitte Madrid, ^ 5l,üiL Encourage le roi dans la voie du despotisme, tüi, Secret qu'on lui cache. 70 Sa guerre d'intrigiies avec le duc d'Orléans. 89, 1 19. Obstination qu'idle inspire au roi, 109. Félicitée par M“« de Maintenon, Il i. Nouvelles que celte dernière lui apprend . i31 te que les souverains veulent stipuler pour elle. I ü. Ses intrigues : ressentiment de Louis, 138. Sa disgràc»'. ilÜet .suiv. Époque de sa mort, iO'i. Sa haine contre Giudicc. 193.
URSIO, Tun des chefs de l'aristocratie austrasienne \ L 220, 227. Sa mort, 228.
VAL
VAtHERO (jrLF^-cÉsAn) , conspire contre Gènes: XIV, M_. 32.
VADÉ imagine de donner à Louis XV le surnom de nien-Aimé; XVI. ^ Ifi.
VALAVOIR ravitaille Messine; XV,
V'ALBELLE ^le ciif.valier de) secourt M essine: XV. 2t5 et suiv Son poste à la bataille de Monl-Gihe). 2i$-
VALDRADE. seconde femme de Lothaire II: procès scandcvleux au sujet de son mariage: II, IM et suiv. Amour de son mari pour elle, 112. Éloi^iée de sa cour avec ordre de se rendre à Home, i6. N'ose s’y rendre, 115. Conserve son crédit sur Lothairc ; est absoute de l'anathème et de l'ex-communicalion. lli.
Son HIs. 135. Sa Ülle. 100.
VALKNÇAY (le coMiiA^DEcn de); complot contre Richelieu qu’il fait avorter; XIV, 12.. ü Complice de llontmoreney lOO.Trompé par le pape. ’iO^. 508.
V.Vlence, commandant à .Moolpellien ses excès de pouvoir; Xlll. 456.
VALENGIN (le COITE de). Voy. IVeufchàtvl.
YALENS. empereur d'Orient ; L 3IL Loi Oscale citée, 50. Reçoit les Gotbs dans la Thracc, SL
UXB
USEZ (le dix d') : réunion des maisons ducales chez lui : XIV, 456.
USSAC, huguenot, livre la Réole à U reine mère : XII, 127.
USSEDA (SASDOVAL, DOC d') épouse par procuration de louis Xill rinfaota d'Espagne : Xlll. 569. Fait disgracier et remplacer le duc de Lurme son père, 450. Pourquoi appelé près de Philippe 111, malade : comment son retard cause la mort du rot, 460.
USURMARIS f?nrx>LA8). vice-amiral génois au service d'Édouard III ; ordres que lui donne ce prince : V. 482.
UXELLKS(i.e DARÉcuAL) ; armée qu'il conduit à Maiiioue: ses désastres ; XI V^ 49. 30^ 3L Prisonnier à la Marfée, 241. Assiège Sainte- -Mem hould: XV, 13.
U.XELLKS (i.£ KAnÉCHAL o'j capitule à Mavrncp ; XV. 585. Commande l'arméa d’Alsace, 529. Plénipotentiaire à 6er- In^denb rg : .XVI , Puisa Ulrcchl, 13/. Est du conseil de régence, 173.
Préside le conseil des alfaires étrangères^ 182. Ri fuse de signer, puis signe la quadruple ailiancp, 222. Vote contre le duo du Maine, 256.
VAL
VALRNTI (LF. cardisal) ; anecdote è son sujet : XVII. 1 54.
VALENTINIEN Pr; proclamé empereur; Ij 31L Dégage les Gaules: bat lea Allemands à Soliciniuin: èleve un retranchement sur b s frontières de la Germanie ; s'allie aux Bourguignons ; leur manque de parole. 31. Reprin.e les brigandages des Gaules par d'atroces cruautés, 38. Meurt d'apoplexie, 39. Loi fiscale citée, 55.
VALENTINIEN II. empereur en Italie; 1.58, Hccoiinail 5Iaxirnus.40. Chassé par lui. 4L Restauré par Théodose; dominé par les Francs Arbogastc cl Uaudon; veut secouer le joug; est assassiné, 42. Concède des terres du fisc, 38.
VALENTINIEN lil,établi sur le Irène d'Oceideol: 1^ 9L Sa lâcheté: lue Aélius; est tué, 105. Convulsions de l'empira après sa mort. I05.
VALENZUELA(doivper!U!vdde). favori de la reine mère d'Espagne; sa déportation; sa mort: XV, 23a.
VXLÉRIANUS. empereur; L 2^
VALERY (tboias de sAiifT-) ; charge qu'il exécute n Bouvines; IV. 37.
VALERY (jba:v de sAtirr-), chevalier cbargé de répartir le prix du boün de
VAL
Daraiett«; IV, 595. Avis qa’il donne h saint Louis pendant U balaUle de Mansourab, 581.
VALETANT (pierre de), grand maréchal dis logis de rarinee do Charles VIII; iX. Ih5.
VALID. calife: TEspagne conquise par scs licutenanis; L âXU^
VALLON, du parti de Condô ; prend rl au combat de Blénau; XIV, 510.
uimandp l'armée des princes ,
Son poste dans le iàubourg Saint-Antoine. litÀ.
VALOIS (CHARLES de), fils dc l'bilippe le Hardi: In couronne d'Aragon lui est offerte: Sa présence u rassemblée
des burons français. SiL Prend le litre de rui d'Aragon; marche sur l'Espagne, 91. Est disposé à rccuncer à ce royaume, 109. Traité pour le lui conquérir. Il3. Son frère refuse d'abandonner scs droits, Ili. Le roi dc Naples y renonce en son nom et lui cède le Maine et l'Anjou.
151. 155. Son frère tente dc faire prècher la croisade en .sa fa\eur, 155. Sa mission dans le Ilainaut. Ii4. il pousse son frère à se venger de l’Angleterre, CornmandenieHl qui lui est conhé, 159. Assiège La Reoie: exécutions qu'il fait faire devant la place, IbÜ. 11 s'en empare ; ses cruautés ; leurs effets, iO. Par qui représenté au congres d'Anagui; ses préietiiious à l'Aragon délinitivement abaudonnées. 1t>5. S»n frero le rappelle, 108. Mariage de sa lille Isabelle, 103. Commande l’année de Flandre, 185. Ses victoires: ses pnigres; sa déloyauté envers le cuinle de Flandre, ib. Il le fait
f Tisonnier, :2Ui. Le pape l'appelle en Lalie pour le iiieUre à la tète du parti guelfe. !di8. Il lui fait entrevoir les couronnes impériales dOrituleiu'üccidenl; il accepte ses offres, *209. Rassemble une armée, ih. Entre en Italie, ;^I8. Son entrevue avec le pape; litres et mission qu’il reçoit de lui, tb. Rappelé par son frère :cst méprisé des Italiens, 2'ii. Son traité avec Frédéric. ^5iL 8on témoignage à l'assemblée dc Paris. 259.
8es escadrons rompus à la bataille de Mons-eii-Puelie, 255. Fait mettre à la torture une prétendue prophétesse, 258.
Ses démêlés; sa réconciliation avec i’archevéque da Bordeaux et le pape, 259, 200. Assiste à son couronnenienl; est
frieveinent blessé. 2('»5. 20i. Se rend à assemblée de Poitiers, 27i. Efforts dc Clément V pour l'élever au trône de Constantinople, 27ü. iÜL Philippe veut le faire élire empereur. 287, 288. Trompé par le pape, 297. Invoqué par lui; dans
VAW?
quelle circonstance , 298. Présent à la sentence d’ahoiiiion des templiers, 511.
Conseiller de .son neveu, 515. Fêle qu'il donne; il prend la croix ; juge de Jeanne de Bourgogne, 528. CouUauce que le roi son frère à eue en lui; a été l'objet de sa prédilection ; son neveu Louis X lui abandonne la direction di-s affaires, 352, Sa secrele désapprobation de la politique dc Philippe, 553. Son chambellan Us lait garde des sceaux, ib. Cause de sa haine envers Marigny, 554. Comnientil achève de le perdre. 555. Accuse par lui de la pénurie du trésor, 557 L'opinion publique se prononce contre ses rigueurs, 558. 11 seconde les prétentions de la noblesse, ib. Il lui donne l'exemple de battre de la fausse monnaie, 548. Est le seul appui de la veuve de Louis X, 550. L'Artois lui est consigné; mariage de sa tille, 555. N a aucun intérêt à faire reconnaître reine sa pelite-mèce Jeanne, 558.
Assiste de mauvaise grâce au sacre de Philippe, ib. Veui marier .sa tille à l'héritier de Flandre . 5t>9. Serment qu'il conürme, 571. Il accoiupagne Charles le Bel dans le Midi, 595. Mariage de sa ülle Blanche, ib. Invoqué par Edouard d'Angleterre , 497. Commaudeuieul que lui donne le roi, 41U. Ses succès; trêve qu'il accorde, ib. Il licencie son armée, 411. Sa mort; remords que lui a donnés le supplice de Muriguy, tl4.
VALOIS (les) ; le ûls du précédent monte sur le trône sous le nom de Philippus, cl la niai.son royale se subdivise : en deux branches d'Orléans, voy. ce mot, puis l.ouis XU, 2<> une branche d'Anguuiénie, voy. ce mot, puis F'/onçoiâ /( r , âu en une branche de Bourgogne, voy. Philippe le Hardi. Jean sans Pcur_, Philippe le UoHj Charles te Temé-’ raire, .infoine {balard) , Antoine ds lirabunt et Aererr. 4:ieu une branche de Berry, voy. ce nom; 5îen une branche d'Anjou, voy. l.ouis /cr^ Louis II, Louis lu, roi dc Maples, Hené, roi de Pro^ rence, Jean d\4 njuu, duc de Calabre et du Maine.
VALPERGA(theobaloo); renforiqu'U amené à Charles Vil ; sa victoire; VU, 585. Prend parlé la bataille de Verncuil , 588. Faction qu'il seconde, 591.
Marche au secours d'Orléans , 420.
fend Coiupiegiie.455, Ut4. Représente It France au congrès d'Arras, .'i02. Négociateur avec la Guiemie; VHl, 150. 8eg menaces à l'émissaire de Dammartin
VANDALES transportés en Angleterre par Probus; 1^ 2L ^Lgration de
49â VAU
cetle nalion gertniine, 82. Établis en Ukraine; chassés par une ratninc. refluent à l'ouest et passent le Rhin, ib. Entraînent avec OUI des Quades. des Alains, des Tajfales, des Huns. 8Â. Arrêtés d'abord par les Francs; vainqueurs enfin, envahissent les flaules. 81L Les dévastent pendant trois ans. puis passent en Espaxnc, 8ÎL Vaincus par les Visigotbs, 9i. Reprennent le terrain perdu : puis, en corps de nation, passent en Afrique, i)7. En font la conquête, 98. Dépossédés par Bélisaire , 1 ti,>. Leur disparition ,
kl.
Y.VRAMBON («taons sa': son poste au combat de Douleiis; \llt, I2ô. Est prisonnier. IfiO.
VARDES (lç «tnoeis de) refuse asile à llariede Médicis; XIV. 01.
VAUDES(i.e «taons de) intrigue contre La Valliere: XV. 80. Son ciil, llô. Son enthousiasme pour le roi, 285.
VAROAS, lieutenant du duc d'Albe en Flandre; XI. ô5i. Prend Macslricht, puis Anvers; XII. I li.
VARir.ARVILLE conspire contre Richelieu; XIV, lôO.
VASCOXCELLOS , gouverneur espagnol du Portugal; est tué; XIV. 223.
VASSY («tssttBE DE); XI, IMet suiv.
VAT.ABLE, professeur d'hébreu au collège de France; ses notes sur FAocien Testament: X, 127.
VATACES, empereur grec de Trébisondc: son alliance avec l'empereur Frédéric U; IV. 2ÜÜ.
V.ATEI., maître d'hôtel de Condé; son suicide: XV
VAUBAN (sÉatsTiEV EEPaêTDE, «vaÉcati. Dii) dirige le siège de Maestricht ; XV. 2tMi. Celui de Valenciennes. 230.
Celui de Luxembourg ; il fortifie celte place, .310. Science qu'il a créée. 3C7. II inspecte les places maritimes,378. Dirige le siège de.M uns. 590. Celui deN'amur, 41 S, 11 défend Brest.éU.Uirige lesiégcd'Alb. A70- Celui de Brisach. 53S. Son neveu défend Béthune; XVI, 107. Son projet de dline royale, 13.
VAUBRllôi (LE «tDOiis DE); son commandement en Alsace; XV, 223. Fait retraite à la mort de Turenne; est tué, 22».
VAUCELAS (aossY de), ambassadeur de Henri IV en Espagne; intrigues qu'il découvre: XIII, 2ti8.
VAUCOüRT (i.otis DE); par qui tente de remplacer la Pucelle ; il est prisonnier; VH. 47L <72.
VAUDEMONT (xsioise de) dispute à Bené d'Anjou l'héritage de Lorraine ;
VAÜ
secouru par le duc de Bourgogne; g^ne la bataille de Bulleguevilic; VII. ifi à i76. Projet de mariage avec une des filles du vaincu. Il accompagne
Philippe au congrès d'Arras. 50^. L'em> pereur adjuge la l.orrainc h son rival; ses plaiutes; Vlll* UL Scs hostilités, 3^ Il escorte le roi à Caen, l!24. Est^e l'assemblée des notables, 565.
VAUDEMONT COMTE »k), frère du duc de Lorraine; s'attache au service de François l«'; X, liL ^on expédition infructueuse à Naple.s , bl, bi. Lieutenant de Lautrec. ILL Sa maladie. ^£L
VAUDEMONT (sicoLvs de i.onaAivE , COMTE DE); sa ûlle demandée parHcnri 111: XII. 2L
VAUDEMONT f loiise de) épouse Henri Itl: XII. Son entrée à
Paris. ilL Assiste à rou\crtnre des états de Blois. 6^ El à la clôture. 101. Alla* chemetitdu roi pour elle. Ii4. Elle reçoit 1a visite de Guise. 520. Elle reste à Paris apres la fuite du roi. 520. Promet de l'j ramener: parjUapprouver l'insurrection, 557. Se rend à Blois, .553. Trahit son mari. Derniers mots que lui adresse CP prince, iH. Sa requête à Henri IV, Elle envoie d'Ossül à Rome. A.’iH.
Négocie avec Mercœur. 471; XIH . ffiO- Proleclrice de Mererrur. 170.
VAUDEMONT(r.BHi;vTnKDE': Henri III la destine à f!)pernon ; XII, fÎT. Elle ne réponse pa.'?.
VAUDEMONT (MARciEniTF. DE)cpouse Joyeuse: XI t. ÜIL
VAUDEMONT (marquis de mut); son dévou' ment aux Guises; XII, 205.
VAL'DE.MONT (le cardi:<ai. de); son dévouement aux Guises; XII, 205.
VAUDEMONT (le pr^ce de), lieutenant de Guillaume III ; aux prises avec Villeroy ; lui échappe; XV. i58. iS9.
Fait proclamer Philippe V à Milan, 518.
Sa hdétité à ce prince. 1>29. Ses opérations. Ü.50. 5.52. 55a, 557.
VAUDEMONT le prircf tbomas de) est de l armée impériale ; XV, 552, 535,
VAUDOIS. Voy. Alhiyvois.
VAUDRAY (louis de) signe Tassocia- (ion protestante: XI, i90. Rejoint leduc de Deux-Ponts, 5'J6.
VAUDKEUIL (PHILIPPE DE RIGAID, MAl- QUI5 DE), gouverneur du Canada ; sa fermeté ; XVII . 1.12.
VAUDRKUIL (le marquis de), gouverneur du Canoda ; ses succès contre lea Anglo-Américains : XVII , KH. 152. Il occupe Montréal. 1^ Capitulation qu'il signe, 158. Fait la conquête du Sén^al,
VEN
AgQ. Rallie les débris de la fioUe , 431. Est de rintimilé de la reine, 461.
VAULDREY ttonis be). lieutenant de Maiimilien en Hainaut : prend Arras ; IX. 157. S'empare de la Franche Comté,
VAURÉAL, évéque de Rennes ; son lèle persécuteur; XVI. 568.
VACRCS (LE BATABB DE), du parti du dauphin; ses cruautés; il est assiégé dans Meaui; VU, 564 et suiv. Il est pendu. .568.
VAUTIER, médecin de Marie de Médicis; lui est envoyé h Cologne; XIV,
VAUX (le coite de); ses opérations militaires en Corse ; XVII. 259 et suiv.
VEER (bobebt) renforce Kiriel ; VIII, 121. Conduit les débris de l'armée battue à Fourmigny. 125.
VEGA (jeas de), vice-roi de Sicile; attaque Dragut; XV. ÎIL
VEINES (DE), complice de d'Ossuna; XIII. 45U.
Y'EL.ASCO (dos feddisasd de), connétable de Castille, gouverneur espagnol du Milanais ; chargé d'envahir la Bourgogne; XIII. loti. Sa mésintelligence avec Mayenne, ib. Rejoint par Nemours,
107. Il est vaincu à Fontaine-Française; sa retraite : Mayenne quitte son camp,
108. 109 Conclut la paix entre l'Espagne et l'Angleterre ; accueil que lui fait Henri IV. 241.
VELASCO (dos Fn.Asc.isco de) commande en Catalogne ; XV, 468. 471 et suiv.: XVI. 35. Capitule à Barcelone, 11.
VELLADA (LE lABens de), gouverneur de Lombardie; aux prises avec les Français: XIV. 288. 355. 552
VELLV (le suie de), négociateur de François l'f avec Charles-Quint ; XIV, 383 à .587. Son colloque avec l'empereur, 589 , 590. Assiste au consistoire que tient le pape; ses ex;dications avec l'em-
ercur sur le discours de ce prince , 390
Signe Iv trêve de Monçon
VENDENESSE forme des compagnies d'infanterie française; XIV, 18. Est tué,
VENDOME (Loiis de bocebos , codie de) fait partie du conseil d'Etat ; VII, 156. Est chargé de revoir les comptes, 218. Ses réformes sanctionnées, 2UL Le roi invoque son secours. 245. Envoyé comme ambassadeur h Henri V, 2w, 287. Rejoint l'armée royale, 291. Ses opérations . 292. Son poste à Azincourt, 291. 296. Il est prisonnier, 298. Ordonnance qu'il signe, 406, Il représente au sacre l’un des pairs laïques , 446. Sa re-
traite, 450. Il remplace le comte de Clermont. 452. Assiste au congrès d'Arras. 502. Caution de René d'Anjou; VIII, HL Négociateur à Gravelines, ^ Se rend aux états d'Orléans ; y plaide pour la paix; son insubordination au siège d'Avrancbes,13. M. IZ. H entre dans le complot de la praguerie. 4Ï. 4S. Ses réclamations au congrès de Nevers, mal fondées, ü3 à 62. L'un des négociateurs au congrès de Tours, 75.
VENDO.ME (le batadd de) fait prisonnier la Pucelle; VII, 454. La vend à Jean de Luxembourg. 465.
VEN DO .VIE (JEASSBDE) accuse Jacques Cœur d'avoir empoisonné Agnes Sorel ; convaincu de calomnie; VIII, 145.
VENDO.VIE (JEAS DE BOLBBOT , COITI DE): l'un des conseillers de Charles VII ;
VIII, 199. 207 Représente un des pairs laïques au sacre de Louis XI; lui fait hommage lige. 256. Assiste aux états de Tours, 326. Va chercher en Lorraine Marguerite d'Anjou. 558. L'accompagna dans une procession à Paris, 565.
VENDO.VIE ( FB.Asçois de bocbbov , coxTE DK); son âge k la mort de Louis XI;
IX, 3lii Est à la cour de Charles VIII, 42. Assiste aux états généraux, HL Au sacre, 21, Ordonnance ^u'U signe, ^ Siège au lit de justice , lii Sentence arbitrale qu'il souscrit, 1 15. Il garantit la paix de Senlis . 138. Part pour Naples, 151. Sa mort. 2l)2.
VENDO.VIE (CDABLES DE BOCBBOS. COXTB DE); son Age à la mort de Charles VIII; IX, 207. Otage du comte de Flandre, 281. Suit le roi en Italie , 342. Joute aa couronnement de François P', 428. Est nommé gouverneur de l'Ile-de-France, 429. Est de l'armée du Milanais . 455.
Sa nièce épouse un Médicis, 462. Gouverneur de Picardie, 490. Aux prises avec, les Impériaux ; X, II. Distribue sa gendarmerie dans les places, HL Ses mouvements contre les généraux impériaux. contrariés par les ordres du roi, 27. )ËL Part pour l'Italie. 21L Retenu ca France; pourquoi, 32, Est envoyé aa secours uc Paris. 31- Si, Est premier prince du sang: ses relations supposées avec le conné'abic: parti qui l'engage à s'emparer des affaires ; il se dévoue an salut du royaume; rejoint la régente; est nommé président du conseil. fiO, Subsides qu'il offre au roi au nom de U noblesse, RL Ordres qu'il reçoit pour U défense de la Picardie , 195. Ne peot défendre Guise, 205. Sa Rllc offerte ta roi d’Éeo.ssc, 210. Voy. A ntoinede Bout* bon, roi de Navarre.
VB»
4ê4 TIV
Ttl VENDOME dr backio!». duc ns);
SI naissance ; XIII , 1011. Est Tait duc et pair . 175- Son mariase stipulé avec la fille de ^lerca’ur; il est iiommé gouverneur de Bn tagne . 179. Il épouse cette princesse . 190. Son gouvernement, 21S.
Prévenance de la reine mère pour lui, 231. Elle le mécontente, 2.57. Sa levée de boucliers, 553 et suiv. Sa soumis-sion; il se rend aui états de Bretagne, 337. Repousse la paix, 331 . Se rend aux conférences de Lnudun,372. Abandonné par Condé . 571. (Iratification qu'il a reçue; son manifeste , 5Si). Rentre en grâce, 39S. Excite la reine mère à reprendre les armes. 12ti. Plie devant le roi, 12X Combat les huguenots. IKI. Sa dévotion, 119. Faiblesse de son caractère ; XV, X. Son arrestation . IL Destitué de son gouvernement , IX, Et de sa charge d’amiral do Bretagne, IS. Ses amis s'agitent, 2S. Est mis en liberté: ses promesses au cardinal de Richelieu , iÜL II passe en Aiq;leterre; sa condamnation par contumace. 231 , 25îi. Est rejoint par son fils, 275. Son retour . 2S2. S'éloigne des ministres .'28';. Ses débats avec la âleilleraye, 2fcü cl suiv. Son portrait; sa cabale, ^ m 24ML U Bretagne demanilée pour lui, ih. Son exil, 5t)li. La fronde compte sur l'appui de sa maison. Il I. tiràces qu'il obtient, 112, 113. Fait la paix en Guienne. 131. Ses ojiérations maritimes en Catalogne; XV, .lÜ, Intercède pour son fils, 17.
VKND4I.ME (u.EXASDae os BOinioa , CBiVAiisa de), grand prieur de France; XIII. 27S. Prédilection de Louis XIII our lui; la reine mère l'éloigne. 310. Il excite à reprendre les armes, 120. Confédéré avec elle ; plie devant le roi. 127. 128. Sa dévotion . ISO. Faiblesse de son caractère : .XIV , L Conspire contre Richelieu, LL Son arrestation, 11. Sa mort, lâ. Ses partisans s'agitent, LL
VKNDO.ME (i.ocis ne. aot aaos), d'abord duc de Mercceur, puis cardinal ; son retour d’Angleterre; XIV . 282. Pourquoi s'éloigne des ministres . 285. Sis débats avec la .Meilicraye. 2811 et suiv. Son portrait. 291 ■ Son exil, 503. 50fi. Son projet de mariage , 152, 135. 1.33. Est gouverneur de la Catalogne. 113. Il épouse une nièce de .Mazarin. 503 ; XV, IlL Soumet la Provence. 111. Ses opérations en Italie, ,30. Son frère reçu en grâce, 18, Mort de sa femme. il>. Il commande en Catalogne . SIL Ses déroélés avec .Marseille , 60. Fureurs populaires qu'il contient. 97.
VENDUME (LOüis-josEPa, dic de); ses premières armes ; XV, 113. Sou poste à
la Marsaillc. 1.53. Ses prélenlions da préséance, 160. Commande en Catalogoa, 13.H, 100. Ses succès , 108. il prend Barcelone, 171. 172. Commande en Italie; attend l'arrivée du roi d'Espagne. 337, 3.38. Est rejoint p.vr lui; livre la batailla de Luzzara ; dégage ,M.iiitoue. 3.38. 539. Continue à commander eu Italie. 330.
Doit être secondé par l'électeur de Bavière, 351. Ëchecdcce prince; il désarme les Piémontais 336, Chargé de conquérir cc pays, XVI, 2L Ses opérations, 29. 30. 10. Il remporte la victoire indécise de Cassano, 11, 12. Scs opérations sur l’Adige: il est appelé en Flandre, 13, 50 « lii. Son départ, lüL Ses habiles opérations contre âIarlborough,7l. Confiana‘ du roi en lui, 71, 72. Son incompatibilité avec le duc de Bourgogne; leurs opérations en commun; leur échec à Audenarde; ses suites , 8l â 81. Il ne fait rien pour sauver Lille; quitte l'armée, 83. Est enveyé en Espagne ; ses succès; il remporte la victoire de Villaviciosa, lii â ilÆ, Secondé par le dauphin dans sa haine contre le duc de Bourgogne, 118. Son mariage, 122. Son inaction forcée, 130. Sa mort. 139. Ses rapports avec Alberoni, 183. Avee Voltaire, 208.
VKNDO.ME JE i;easb pbielji de) esté la bataille de Steinkerque ; XV, 121.
Scs prétentions de préséance, l,'i8. Seconde son frère en Italie, 11*8, 3031310. Ses rapports avec Voltaire, 208. Réunion qu'il convoque au Temple, 250.
Scs liaisons avec Conti, 230.
VÈNÈDES, jadis lléncdes ou lléneides, voy. ce mot/ leur révolte contre les Avares ; L 200. Leur victoire ; choisissent pour roi Samo. 201 .Leur v ictoire contre les Francs. 270. Donnent asile aux débris des Bulgares , 271. Leurs ravages en Thuringe. 27 1 . 272. (5inti-niia par les Austrasiens. il. Confédérés avec tes Saxons, 310. Leurs différends avec eux réglés par Cliarleniagno, 290.
VENIKRU, amiral vénitien, prend part à la victoire tie Lépaote ; -XI, 589.
VENTABREN tire l'épée contreMonlmorency ; XI. 101.
VENTADÜUR, du parti de Charles VII; prisonnier â Cravant; VII. 381.
Tué à Vernruil, 388,589.
VENTADUCR [cilblet de tévi. de), prend parti pour d'Alençon: XII, lU. Ses députés à Moulins, ilL
VENTA DOL'R ( asse de Uvi, dcc de), du parti du Henri IV : scs succès en Qucrcy; XI, 185. Il représiule au sacre un des pairs laïques: XIII, 6L Kstgouverocur du Languedoc , 91, 113, 191.
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Envoyé à Condé par la reine , 583. Accompagne Louis XIII au parlement, 31S.
Poursuit nuhai) ; XIV, tL '
VEXTAIKIl'R (u DTCHfssE w) , gouvernante de Louis XV : le conduit près de sou aïeul: XVI, Itili. Gratifleation qu’elle obtient, 185. Elle croit le roi empoisonné,
VÊPRES SICILIENNES ; massacre des Fiançais à Palerrae et dans toute la Sicile ; V, 7tij 22,
VERAC, envoyé par Condé en Dauphiné : XI. ôiti.
VER.LGUNA ( LE Dec de) , du conseil d'Espogtie ; XV, 515. Vice-roi de Sicile; sa liiiélité à Philippe V. 5i!l. Ses menées contre Alberoni; XVI, 2IU et suiv.
VERALLO[i.e ciaDisAL),légatde Jule« III : né curie la paix ; X, iti7,
VERDUGO , lieutenant de Fuentès dans les Pays-Bas ; repousse Bouillon ; sa mort : XIII, 12(1.
VERDUN (TDAiTÉ de); partage de l'enitiirc de Charlemagne; ll,2i_
VERPiS (aiucEs de), présenta l’entrevue entre Philippe le Bel et Edmond d’Angleterre; V, 155. llii.
VEUES ROBEDT de), comte d'Oiford, mari|uis de Dublin, duc d'Irlande; favori de Richard II: Vl.t82. 505. Le parlement demande son exil: résistance du roi, é88. Il vend a Clisson la liberté de Jean de Blois. i9l). Il lèvç une armée contre le parlement; sa fuité ; son exil, 506. 507 ; VII, IL
VERG.VNO (scipiov), ingénieur; tué devant la Rochelle; XI, iiS.
VEIIGHINNES (le coite de) est envoyé en ambassade en Suède; XVll, 284 à 287. Scs précédentes négociations en Turquie , 28!l. Est nommé ministre , 35t. Sa politique, 552. Se prononce rentre le rappel du parlement , 5.57.
Ligué contre Turgot, 565. Puis contre Necker, 574, 38(5. S- cours pécuniaire qu'il invoic aux Américains, 5115. Sa timidité ; entraîné par le pays. .597.
Traité qu'il consent . 31>9. Ses lenteurs , 401. N'est point parti.san de l’alliance autrichienne, 5t'>0 405. Sescoiiihinaisons contre l’Angleterre, 412 et suiv. Faiblesse de sa politique, 422. Signe la paix de Vtrsailles, 4tt) à 441. Médiateur entre les Turcs et la Russie, 445. Il apaise les troubles de Genève, 444, Son crédit croissant ; usage qu’il eût pu en faire, 4.U à itii. Ses tendances financières, -ttli Sa prééminence sur le cabinet: il remplace Fleury, -447 a 411). Fait tomber le successeur de ce ministre,
451. Brouillé avec Miromesnit, 0, Sa politique à l'i gaid de la reine. 464. Séa négociations avec Frédéric . comment annulées. 468. Appuie par hasard lonne, 475. Direction qu'il donne au procès du collier, 487 à 4SH. Ses démonstrations en faveur des Hollandais , iflfl et suiv. Il adhère au projet de convoquer les notables , 498 et suiv. .Sa mort, 502, 509. Son système politique préférable à celui qui triomphe. 514. Embarra.s «ju’il a légués à son succe.sscur , 535 et suiv. , 557 et suiv. A recommandé le prince de Salerne, 538.
VERG5’ (le .sire de) ; à quel sujet il fait naître la guerre entre Philippe- Auguste et le duc.de Bourgogne ; Ul,
VERGY (le sire de), lieutenant de Philippe le Bon ; ses hostilités contre le duc de Bourbon ; VII , 494 Ravages du bltard de Vergy; VHI, 58. ILobtieot son pardon, ib.
VERGY (LE SIRE DE), lieutenant de Maximilien; envahit la Bourgogne ; est vaincu ; IX. 216. Scs négociations, 4()8.
VER.M.4NDUIS (tocis de BooRson , COITE DE) : sa mort ; XV, .5(111.
VERME (JAcqcEs Del), général milanais ; sa victoire sur d’ Armagnac ; VU ,
VER.M1GLIO (piETRO iartiie) , chef des réformes napolitains; XI, 14, Assista aux conférences de Poissy, 174. Prend la parole, 175. Confession qu'il signe, 176.
VERMÜND (l’abbé de), précepteur et confident de .Marie- Antoinette; son portrait ; sa fatale inQueiice sur la jeune reine ; XVll, 325 et suiv. Direction qu’il veut donner au procès du collier , 48(1 , 489. Désigné pour être envoyé a Vienne par Loménie, liUL
VERNEUIL (batailli de) gagnée par le duc de Bedford sur le duc d'Alençon; VU, 388.
VERNON ( l'aiiral) ; ses eipédiUoni contre les colonies espagnoles; XVI. 477.
VERRIÈRES ( Locis ) , négociateur de Philippe U au congres de Vervins; XIU,
VERRUE ( LE COITE de ) défend le pat de Suse contre Richelieu; XIV, 58. Si mort. 1~4.
VERSAILLES (TRAITÉS de) qui engagent la France dans l'alliance autrichienne ; XVll, 84 et suiv., 151 et suiv.
VERSORIS ( PIERRE ), député du tiers aux états de Blois; fait voter par l’ordre la suppression du culte réformé; XII, 76, 22, Son discours à la séance de cl^ ture,8Si
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VERTUS de); son zèle jansénislp : XII. l-tT.
VERVINS (jAfODES BE COJCI, SIEE DE) rend Boulogn -à Henri VIII; X. 528. 552. Sa mollesse, 540. Sa disKrèce 58S. Il est condamné et exécuté, 421. 42S.
VESC (triEasE de) , sire de Grimault, chambellan de Charles VIII; compris dans un traité de réconciliation: IX, 121. Sa faveur, 128. Fait résoudre l’cx- ^dition de Naples. liHà 147. Ambassadeur prés du pape, lliB. Présents qu'il a reçus. 17n Est surintendant des finances cl duc de Nola, 17(i. Presse le roi de rentrer en Italie . 201. Mission que lui donne l ouis X II : sa mort. 2îi3.
VERTUS ( riEsae ) : son complot pour livrer Roulojrne à l'Espagnol ; son arrestalinn ;XI.228.22a.
VETUS ( lE rBtsiDEST) est du conseil d'union : XII. 402.
VEZINS sauve du massacre des huguenots son ennemi Renier ; dans quel but; XI. 450. Henri IV lui enlève Cahors: XII. UU, 152.
VIALAS. éeuver du duc d'Engbien ; l'enlève: XIV. 4^
Vie (dodisiqce de) , du parti de Henri IV; défend virlorieusement Saint-Denis; est de la journée des farines ; XII , 479. Entre i Paris avec le roi. XIII. 08, Secourt Cambrai, 127. Il capitule . 128.
Vie (Avnraïc de) : sa mission en Languedoc: XIII, Ql, Commis.saire du roi prés des huguenots, 172. Négoeialeur aux conférences de Loudun, 572. Est garde des sceaux ; triumvirat qu'il forme. 447. Sa mort, 4!i5. 454.
VICK (JÉDÔIE de), ambassadeur de Ferdinand au congrès de Mantoue ; IX, 301'.
VICTOIRE, fille de Louis XV, Voy.
A dtlaitle.
VICTOR H. pape désigné par l'empereur Henri III ; le jeune Henri IV lui est recommandé ; IL «00. II meurt. 4.‘i7.
VICTOR III. antipape, se met sous la
froteelion de Frédéric Barberousse; III, 2, Excommunie son rival Alexandre III ; est lui-méme analhématisé. IL Excommunié par le concile de Toulouse, 10. Avancis que lui fait louis le Jeune, 17. S' s proj -Is de conciliation échouent, 18. Sa mort, 2t.
VICTOR III , élu pane ; meurt : accusation à ce sujet contre le parti impérial; III. 4L
VICTOR-AMÉDÉE, prince, puis duc de Savoie; son mariage avec Christine de France; son entrevue avec Marie de
Médicis ; XIII, 415 , 423. Pourquoi vient à Lyon. 402. Négociation qu'on lui cache, 489. Il vient au-devant du roi; propo.sitions de paix qu'il élude:
XIV' , lüL II défend le pas de Suse, 58. Sa visite à Richelieu : le cardinal donne ordre de l’enlever. IL. Son avènement; ses hostilités. 79. Signe le traité de Cberasque ; ce qu'il y acquiert : ce qu'il cède à la Franc -, ^2.- Sa politique, 143. Il se ligue avec Richelieu : ses opérations. lii! et suiv., jiiO. ICI. Sa victoire à Vlonbaldone, 172. Sa mort; soupîons à ce sujet, 174 VICTOR A MÊIÏÉE II. duc de Savoie; intrigue pour le faire monter sur le trône de Portugal; XV . 278. Louis XIV excite son zèle persécuteur. 5SO.
Ses rigueurs contre les V’audois. 5S1, 332. On le croit engagé dans la ligue d'Augsbourg 377. Se sert des Français contre les Rarbcls, 580. 594. Il se déclare contre les premiers ; perd la bataille de Stalfardr, ii94 i 597. Ses forces ; par qui secondé ; il envahit la vallée de Barcelonnette ; sa maladie ; sa retraite , 420, 421 . Négociations auxquelles il prête l'oreille. 422. Il perd la bataille de Xlarsaille. 451 à 453. Dévaste le pays. 441 et suiv. Fait la guerre malgré lui ; son ressentiment contre Louis: ses griefs contre l'empereur et le roi d'Espagne : ses négociations avec la France : menaces quelui fait Léopold. 441) h 435. Il assiège Casai et demande Pignerol 4S4. 433.
Son traité avec Louis; il le dissimule et continue la guerre : lève le masque ; se joint à Catinat. y>l . 4fi2. Fait reconnaître la neutralité de l'Italie , 4(14.
Défiances dont il est l'objet, ib. Effets de sa défection . 4t'8. Son traité sanctionné è Ryswick . 47 (î. Ce que le testament de Charles d'Espagne stipule à son égard, 300. Efforts de Louis XIV pour s'assurer de sa fidélité; mariages de ses filles, 324. 323. 329.* Scs hésitations, 350. Il entre en campagne. 351. Méfiance qu'il inspire à Câlinât, ib. Scs opérations, 352, 3.55. Offensé par le roi d'Espagne , 338. Prèle à regret ses soldats. 340. Son traité avec l'empereur, 330. Forcé de se déclarer , 537. Aux prises avec deux armées ; sis alliances ; XVI , 25. Sa jonction avec Slahremberg , 21L Ses désastres; Fiugène vient è son secours, 40. Défend Turin, ^ 33. Son activité; sa part à la victoire sous cette ville. 34, 35. Ouvertures que lui fuit le roi, fiii. Ce qu'il obtient de l'empereur; son commandement, 32 cl suiv. II entre en Pro- YCDCC , üû et suiv. N'écoute que son iu-
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lérét, ConU-Du par Tillirs, 8& Offensé par l'empereur; comment apaisé, SX. Ce que le roi offre de lui céder , SIL Menace d’envaLir la France, 106. 150.
D’où sa mollesse: 108, 1ô9. Négociations pour lui donner le trùnc d'E^agne, liû. Signe la paix d Utrccht, 1-t.). It-t. liS. 201. Ce que veut lui donner Alberoni, 217, ‘2'2!i. Ce que la quadruple alliance lui destine, 2^ et siiiv. Les Espagnols lui enlèvent la Sicile . 242 et suiv.. 228. Il adhère aux conditions des alliés, t&. Son abdication en faveur de son fils; son mariage secret ; son désir de reprendre la ronronne ; son arrestation; sa mort, 373 è 370. Incidemment nommé. 380.
TIEILLEVILLK(i.f. itnécuALj, lieutenant de François 1'' ; s'empare d'Avignon ; X.203. Piège qu'il évente et dont il sauve le duc d'Engbicn, 507. Prend part à la victoire deCérisoles. 322. Sou, venirs de haine qu'il réveille. 388. Con- Oscalion qu'il refuse, 422. 423. Il n'accepte point le gouvernement de .Metz, 4IÛ. Ses opérations autour de cette place; XI, iL II en est le gouverneur, complot qu'il déjoue, ÜL Prétend avoir fait recunnallre Thionvillc. 112. Sa mission en Languedoc ; ses effets. 270.
Assiste il ras.semlilée des notables. 204. Éloigne Montbrun de Metz. 311. Escorte le roi, ih. Négocie. 313. Est envoyé à la Rochelle , 341. Défiance que le roi témoigne de lui. 403.
VIENNE (JEAS de), arrhevéque de Reims : sacre Jean II ; VI. 108.
VIENNE (jEAS DE déf nd Calais contre Édouard III ; VI. TA, Implore le secours de Philippe de Valois. Si. Il demande à se rendre , 83. Rapporte la réponse du roi. Si. Bourgeois qu'il livre aux Anglais, ib. Sa eaptivité. MIL Son exédition sur les eûtes d'.l ugleterre. 334. I bit que Cherbourg, ÛIX). Reconnaît l’armée parisienne, 4t!>. Commissaire à Rouen. 4ü4. Son expédition enËcosscct au nord de l'Angleterre : ce qu'elle produit. 477. Armement qu'il prépare à Darfleur, 41111. Et qui est abandonné, 41)4. Sa négociation en Bn tagnc. !i03. Négociateur en Castille : Vil. io. Expédition en Afrique dont il fait partie, 28^ Tué à la bataille de Nieopolis. 88.
V.ENNE (de) chefproteslant; rejoint le duc de Deui-Ponts : XI. 356.
VIERENDEL (Aniiirv de), colonel flamand : sa mort : XII, Kül.
VIEL’VILLE (i.e maeoiis de la) e.st lieutenant général de Champagne; XIII, 21'8. Les princes l'urceRt contre lui l’entrée de llézicrcs , 334. Aux prises avec
le duc de Nevers, 386. Entre au ministère, 454. Y fait entrer Richelieu ; sa querelle avec Bassotnpierre ; sa chute ; il est'arrété, 464 à 4u8. Sa condamnation ; XIV, 102. Est surintendant des linanccs. 117. 128. 9a mort, 263.
VIEUVILLE (de la) ; son expédition contre les Vaudois ; XV, 352.
VIEUVILLE (LE Dtc DE la), lieutenant de Maillebois en Italie ; diversion qu'il produit; XVI. 539. 540.
VIEUX DE LA MO.NTAGNE (le) : ses assassins tuent Montferrat; III. 430. Ses prétendus rapports avec saint Louis, 244. Annonce en Europe l'invasion des Mogols. 264. Ses prétendues négociations avec saint Louis en terre sainte. 400.
VIGENAIRE, coimnandanl de Chàlons; soulève la populace contre les huguenots ; XI, 211.
VIGNORI. gouverneur de Trêves ; est tué: XV, 29,
VIGNÔRIS LE COITE de) est député aux étals de Blois ; XII, (13.
VIGOUREUX (la), complice de la Voisin : X V. 2S0 et suiv.
VILAIMsS (riEnne de), dit le Bègue; capitaine de Charles V; VI. 244. Est fait
firisoniiierà Najarra. 274. Arrête Pierre e Cruel, 21IU. Est ministre d'Élal sous Charles VI; VII, 3. Sa disgrâce; son emprisonnement, 46, 32, 5iL ,
VIL.APLANA (edascislo). négocialc6r envoyé par les Catalans révoltés i Richelieu ; XIV, 221.
VILLA (le lADgiTs de), général du duc de Savoie : bsl les Espagools h Monbaldone; XIV. 172. Sa maladie, 174.
Trahison qu'il piévient. 175. Sa jonction avec d'Harcourt , 206. Il prend part A la victoire de Casai. 228. Est tué au siège de Crémone , 380
VILLA D'ARIAS, capitaine général d'Andalousie; défend celte province contre les Anglais : XV, 547, 548. Assiège Gibraltar ; XVI. 4^ 109. IIP. Ses conseils à lu reine ; elle le force de donner sa démission, 354.
3'ILLAFLOR (le codie de). Portugais; bat don Juan d'Autriche; XV, IIIO.
VILI.A-FRANCA, du conseil d’Espagne ; XV
VILLAGE (JEAS de), conim's et gendre de Jacques Coeur ; envoyé par lui en Orient; VII, SI, Enlève de prison son beau-père, 145.
VILLA IIKKMOS.A (le dic de), gouverneur des Pays-Bas: refuse de livrer bataille; XV. 246. Conseille la [iaix,2£L. Se.s opérations en Catalogne ; XV , 397.
VILLA-MARINA (beb^iaii» de), amiral (le Sicile ; aux prises avec le duc de Calabre: VIII, ÜiL
VILLANDRADE (aoDDir.o de) ,* chef d’arenturiers enrfilé par liaucourt ; VII, 4ü!L Seconde Dunois, Campagne de Charles VU conir:' lui ; VIII.
VILl.ANI (JEAS), historien; sa présence au jubilé de 1500 à Rome; V,
VILLARET(FoiL(fi E de), grand maître de l'Hn.spilal: convoqué en France; accueil iiu'il reçoit: elTrui que lui cause le [Irocés des templiers ; fait la conquête de Rhodes V. 2*.tt(.
VILI.ARS (AiiEDV de) proteste contre scs aveux comme templier; V, 295.
VII.L\R8(i.e sibk de) a part il la vktoire de .ilontargis; VII, iOô- Se jette dans Orléans. Al 7. Est blessé, t'6.
VILLARS sert sous le vice-roi de Naples; IX, m
VILLARS (rRASçois aoivis, iaros de), secrétaire de Brissac : fait la guerre en Italie: caractère de scs niéiuoiri's; X, Atlii. Il est de l'armée royale; XI, ÜL Est prisonnier , 2L Sa mission , 32.
Plans di' campagne qu'il soumet au roi.
VILLARS-BRANCAS (c'AsinAL de) défend*Rouen contre Henri IV ; XIII, 0, 7, iO. II. Circonvenu par les royalistiri, il. tilL Son traité ; sa soumission, Tl à 7ÏL Est nommé amiral ; ses rapports avec -Montpensicr, 71L 11 prête serment devant le parlement. QL 1^1 prisonnier et égorgé au combat de Doulens, à i2ü, m.
VILLARS (la «aeqcise de) ; son complot contre Louis XIV ; XV, 217.
VILLARS (LE ■Aaéc.DAi Dim de); ses rappoiis avec l'électeur de Bavière ; XV, 57S. Il investit Slons. Ô97. Son armée, A(Kl. Son ambassade è Vienne : scs négociations sur la future succession d'Espagne. litlS à !i1(). Son rappel, S25. Presse le roi de commencer la guerre, 928. Son expédition en Bavière; il bat le prince de Bade à Friedlingen ; est promu maréchal, i)i4 à h-iti, libUèdSS. Est rappelé;
fiar qui remplacé , il). E.st envoyé contre CS camisardsj^ ses succès, îiuO ; XVI, il ^ Aux prises avec Marlbourougb sur la .Moselle; le force à la retraite, 37. âiL Contient en AI.sace le prince de Bade. ÔSiljSL Refuse de passer en Italie, Il emporte les lignes de Stolboffen, U et suiv. Contiibutions qu'il leve en .All'-iiiagnc ; son retour sur le Rhin ; est appelé à la cour : projet qu'il fait abandonner, Z3 à 2Ü. Pourquoi mis à la tête
de l'armée des Alpes, 81- Contient le duc de Savoie. liA. Commande l'armée des Pays-Bas ; il ne peut sauver Tour-, nai ; livre la bataille de .Malplaquet, 92 i 101. Suite de ses opérations. lOti, 1B7, 12S- Il gagne la bataille de Oenainj villes qu'il reprend, I5M, là!). Preoil Landau et Fribourg; signe la paix de Rasladt, lAtt . IA7. Est du conseil dé régence. 173. Préside le conseil de la guerre, 1711, 181 . Vote contre le duc du Maine, 23f». Refuse de commander l'armée eontre l’Espagne. 2i8.Ses mémoires, 339. Son désir de la guerre. 379. Son commandement en Italie , 38 . Son déjiart : ses fanfaronnades ; ses opérations. 392 à 3US. U rejoint don Carlos, 396. Sa mort. AOO.
VILLARS-BRANCAS (le dcc de); principes libéraux auxquels il adhère ; XVII, 52.3.
VILL A VICIOSA (BATAILLE de) g^néa
rar Veodéme sur Stahremberg; XVI, IA.
VILLE (FLOEEST DE), chcTaller; (hit périr le roi d'Aragon è la bataille de Muret : IV. fiâ, ülL VILLEFRANCON; comment persécute tes huguenots en Bourgogne ; XI,
VILLEGAGNON (sicolas DraAsa dx) amène .Marie Stuart en France ; X, 116. Sa colonie de protestants au Brésil ; XI, Ü2.
VILLEHARDOIN (ceoffroi de), maréchal de Champagne; chroniqueur cité; III, 171. Traité qu'il fait à Venise, 173. Chef qu'il indique pour la croisade, t'b. Le plus ancien des prosateurs français ; .ses mémoires sur la quatrième croisade, IX. 125.
VILLENA (LE lAEQcis de) donne ea Espagne l'eicmplc des études sérieuses ; Vil. t25
VILLENA (le lAEQcis de); son mot sur le connétable de Bourbon ; X, 73^ VILLEN.A, duc d'Ascalona ; vice-roi de Naples; sa captivité; .XVI, 313.
VILLENEUVE (ross de) défend le chftteau albigeois de Bécède ; IV, 180.
VILLENEUVE (noiÉE de) , conseiller du comIe de Provence ; dispositions testamentaires qu'il lui suggère ; IV, 531.
Favorable au comte de Toulouse , ib.
VII.LENEUVE (de) ambassadeur de F rance à Constantinople; médiateur entre l’cmpeieur cl les Turcs ; XVI, Hl, VILLEQUIER (la daee de), maltresse de Charles VII , haie du dauphin ; VIII, 118. Sa cour, 162, 177. 178. Elle excite le roi eoDlre son Sis , 229. Maîtresse du
duc de Bretagne ; présent que Jui fait Louis XL Elle seconde le prince Charles, 5l9. Scs biens confisqués, 3:^. Ses intrigues, 3il Elle fuit avec Chauvin;
IXrÀL'^
YILLEQUIER (ceoar.R de), marquis de la Guerebe ; lue Lignerolles ; XI,
YILLEQUIER (re:ié de), confident de ficnri l}l ; rengagea quitter la Pologne;
XII , LI. Discours que rUisiorien de Thou met dans sa bouche, 22. Pourquoi réprimandé par le roi, 421. Il lue sa feiuuie, (i^ U2. Injonction qu'il fait au tiers état à Blois, Hl_ Est gouverneur de Paris ; ses vices, 122. Conseille de faire la guerre aux huguenots. 251. Son mépris pour Poulain. 513. Dissuade le roi de tuer iiumédiaiement Guise, 317.
Visites domiciliaires auxquelles il procède, 32i. Ses conseils pendant les barricades . 32h, 327.
T ILLEROI, secrétaire d'Etat de François D** ; disgracie par Henri 11, 583. A d'abord fait partie du conseil, ih.
VlLLEROl . sécrétairc d'Etat sous Charles iX; sa mission près de l'empereur: XI, 579. Puis près du duc d'Anjou, M9, 451. A ordre d'arréler Damville ; Xil, HL Envoyé par Henri III. près des chefs huguenots, 1^ Dénoncé par Sateede. 174. Secreteiuent associé à la ligue , 204. Sa mission près de la reine mere, 229. l'onseille au roi de faire aux huguenots la guerre, ih. De se mettre en personne è la télé de son armée, 277.
Linmes à la confiance qui lui accorde Valois , t'6. Scs conseils pendant les Barricades, 327. El apres la fuite du roi, 351. Défiance de ce prince, 232. Négociateur avec la ligue . 357. 8a (larticipalion au complot d'Angouiéme, 547, 348, 5-49, 590. Il est congédié. 531. Est du conseil de l'union , iÜ2 . 409.
Médiateur entre Henri IV et Mayenne, 453. 450, 460. Confident de ce dernier ; sa politique, 4.>9. Communication qu'il reçoit, 4Ü9. A ordre du proposer aux états des conférences avec les royalistes:
XIII, 21L Par qui circonvenu, il. Est prêt à abandonner la ligue ; conseille la paix à Mayenne, 39. Est nommé secrétaire d'État, 9^ Son désir d'alTcrmir l'autorité royale, 195. Négocie le mariage du roi, -Oi. Ses promesses au duc de Savoie, 213. Favorable a ce priuce, ih. Lettre que lui écrit d'Ossat, 220. Signe les instructions données à Sully, 25t. 235.
Est du parti espagnol, 258. 5u3. Trahison de son principal commis ; soupçons sur lui, 240. Ses conférences avec Bouillon ;
VIL
opposé à Sully dans le conseil, 2S3.
Ses intrigues en Espagne , 2OT, 5t68.
Accourt oliez la reine k la mort du roi , * ^■'i. Heçoil scs ordres, 28S. Est de son conseil secret. iSJJL Travaille avec elle, ^4. Son âge ; sa souplesse, tfiltl. Sa querelle avec Sully, ÔOH. Signe le traité dn double mariage entre les familles de France et d'Espagne, ôti). Son alliance arec Concini, 3^8, Ses débats avec Sillcry, 3Ô2. Scs conseils à la levée de boucliers des princes. .133. 53S. Envoyé à Condé, 34U. Lui est favorable. 3bé, 370. Ses rapports avec Galijjpf . 576.
Négocie la paii avec Condé, o7;2. Acci* dent qu'il éprouve. 373. Uisenssion (ju'il soulève, û/4. Ses conseils à la reine, 37S. A un coadjuteur, .176. Reprend son poste. {02. Sa mort, ilO.
VlLLEROl (LC nvaf.r.HAL, aLapcis ai), épouse la petite-Blle de Concini; \1V, *2lit>. Est nommé gouverneur de Louie XIV, 346. Son opinion sur la sédition qui éclate, 398. Missiou iiue lui donne le duc d'Orléans, 476. Confiance q^ue loi témoigne la reine, 494. Va au-devant de Maxarin; XV. 16. Celui-ci met le roi en garde contre lui, ZL .Méfiance de ce prince, IL Est surintendant dea finances. SÎL
VlLLEROl (LC aAaéciitL. Dcc de) est au siège de Nainur; XV, viS.Sa promotion; son portrait, 423. Est mis sou^- es ordres de Luiembourg. 426 . 439.* Se urésomption.445. Il défend Duukerque, 445, Remplace Luiembourg en Flandre; ses lignes retranchées ; scs opérations ;
Il bombarde Bruicllcs. 457 a 460. 470.
Il commande l'armée du Rhin; est envoyé en Italie, 529, 531. Sou échec & Cbiari: conséquences qui en résultent,
531 à ^3. Surpris à Crémone et prisonnier, 535 à 537. Commande l’armée dea Pays-Bas, 551.555. 556. Trompé par Marlborougb; il suit son mouvement; XVI. IIL Tenu en échec par Eugène,
20, 21. Sa retraité, ;)4. Lignes dans lesquelles il se renferme; sa retraité,
4Ü. Confiance du roi pour lui, SiL 45, Il perd la bataille de Raœillies; est remplacé, 41i à 50, Ne peut plus être emp^loyé , 75L Rapin'lé à Ir cour , 135.
Pre.sse Louis de faire son testament,
161 Son entretien avec ce prince mourant. 166. Est du conseil de régence et gouverneur du jeune roi, 175, 181. Dévoile au duc d Orléans 1rs secrets de Louis .XIV. 176. Sa fidélité à la conatitution, 210. Opposé à la quadruple alliance, 221. Rumeurs contre le régent qu'il accrédite, 232. Leurs débats, 256,
VIS
BOO VIO
257. Se prononce pour la guerre i l'Espagne. iH. Scs rapports avec M”»
de Mainlenon. 2H5. lUenlre le roi au peuple: son mot; il presse ce prince de consentir à son mariage . 2S9. Jalousie qu’il inspire à Dubois; leur entretue; sa disgrAcc ; son eiil, 2UA à_297, 299. Fatigue qu'il causait au roi. ôûlL Comment accueilli par lui; époque de sa mort. 352.
VILLEROI (ts nre de); son insistance
Ïiour être admis près de Louis XV maade: XVI, ÏÜ2.
VILLETTE (GEorraoi de), légiste sous saint Louis, l'assiste dans ses jugements sous le chêne de Vincennes: IV, iliS.
VILLETTE (lE ■tagcis de); de ïlaintcnon lui enlève scs enfants; XV,
VILLETTE , envoyé anglais à Turin ses promesses au roi de Sardaigne; XVI, 5U.
VILLETTE (i.E ISBQUS de) ; Voltaire est logé chez lui à Paris; XVII, ÿSL VILLIERS (PiEDRE de), garde de l’oriflamme: dépose cet étendard à Saint- Denis; VI. ;Ü9.
VILLIERS (de): mission que luj donne Henri III en Normandie; XII, 337.
VILLON (feasçois), créateur de la poésie burlesque; VIII, 175.
JVIMIOSü. I LF. COITE de), ministre d'Xntoine de Cralo; ses désastres; sa mort: XII, 158. 159. Ses négociations avec Henri de Navarre, Ifil.
VINCY ( BATAiELE DE), gagnée par Charles-Martel sur Raginfred : L 315.
VINCY (astoise de), recteur de l'université; eiclu de Paris comme ligueur; XIII. ÏIL
VINDOCIN (jiBÔir.); son supplice; X, 2IÜ,
VINTIMILLE, archevêque de Paris; son zèle persécuteur; XVI, 3l>8. Bénit Icapariage de son neveu, 42G Pourquoi ranime la perséculion;sa mort, é-29.Î30.
VINTIMILLE (ee iabqus de) épouse une mallrcssc de Louis XV; est veuf; XVI. 4'2B.
VIOLANTE d'Aragon, reine de Castille; enlève tes petits-lils les infants de la Cerda; V. 4S, Qui elle a mis dans son sccrcl,ili. Est belie-sccur de Philippe le Hardi. 62, Forcée de retourner en Castille, liL
VIOLE, conseiller au parlement; son arrestation ordonnée; il s'enfuit; XI, IÜ2. L'un des juges de Condé, 144. Remontrances qu'il fait à la reine mère, 184, liîL
VIOLE, président des enquêtes au
parlement; propose de veiller è la sflreté de Paris; XIV, 4U4. Eicite la colère de Condé. 40ti. Se pose comme ennemi de Mazarin, 463. Comité secret dont il fait partie, 470.
VIOMARCH prend le titre de roi des Bretons; sa feinte soumission ; II, 27. Sa mort, ib.
VIOMËNIL(eebabos, defcis ■Anér.BAL D» est envoyé en Pologne; ses rcAcrs; XVII, 289. 290. Ses opérations en Amérique; 426, 42L Sa valeur è York-Town,
VIRNEBOURG (eebri de), archevêque de Cologne; son alliance avec Philippe le Bel: 287-
VIRY (Aié de) fait la guerre au duc de Bourbon ; lui est livré; obtient sa grAce; VII. 208. 209.
VISCONTl (gal(:as et iabc) entourent dans le Milanais Philippe de Valois et lui ouvrent la retraite ; V, 376. 377.
Guerre de cette famille en Italie; VI, 225, 269. Son alliance avec la maison d’Angleterre, 278.
VISCONTl (jEAs-cALÉAs]:son mariage avec Isabelle de France; a quelles conditions: VI, 214. Sa constante amitié pour le roi son beau-frère, 336. Accueil de cette famille au duc d’Anjou. A3I. La fille de Jean. Galéas épouse le duc d'Orléans; VII, 17- Il détourne Charles VI de porter la guerre en Italie. 5Û. Attaque Jean d'Armagnac; motifs de cette guerre: ses démêlés avec sa famille; victoire de son général. 32, 33, Rrcoitde l'empereur l'investiture du duché de Milan; sa puissance; il aspire A soumettre Gênes ; négociations du duc de Bourgogne contre lui, 81 à 83- Ses projets rompus, ib. Il facilite le rachat dn comte de Nevers et de ses compagnons; se remet ain.si en grAce A la conr de France. 84, Sa mort ; anarchie qui la suit, 132.
VlSCO.NTl (bebvabos): son crédit en Italie; ses intrigues; VI. 317. Dépossédé par son neveu Jran-Galéas; parti qui se forme pour son fils Charles; VII, 33.
VISCONTl (VAEErensr.) épouse Louis, duc d'Orléans; VII, HL Naissance de son 61s, 33, Empire qu'elle conserve sur le roi: on répand le bruit qu'ellel’a ensorcelé. 6L. lü- Son mari l'éloigne, 76, Dispositions de Charles A son égard, 84. Sa haine pour la duchesse de Bourgogne, US, Fonctions quelle fait donner A ton mari , 124. Elle demande vengeance de la mort de ce prince; pourquoi quitte Paris, 188 . 189. Y rentre, 197.
Requête qu'elle présente, 198. Sa mort,
VIS VOI
’Unî. Droits qu'elle a transmis h son 61s: TIII; Ufi.2?L
VISCONTI (CHARLES), gendre de Jean III d'Armagnac; son beau-père reut le faire rentrer dans la possession du Hilauais: VII. 33.
VISCONTI (jeas-hahie), duc de Milan; sa férocité; par qui protégé; par qui réduit: VII, 21Ç,
VISCONTI (rniLippE-HARiE) ; sa part dans la succession paternelle; VII, 2U.
Est duc de Milan; renfort qu’il envoie à Charles VII, 389. Représenté au conrès d'Arras, 490. Met en liberté le roi 'Aragon; VIII, ü,Sa mort; son héritage disputé, 110.
VISCONTI (sACRAHono ) passodu parti dcSfcrza au parti français; IX, üUI).
VISCONTI ( CALÉAS ), conseiller de Lautrec à Milan; le dessert à la cour de François I"; IX. -tfiti.
VISCONTI (aschise) ; ses opérations dans le Milanais contre Lautrec ; X, 12. Il défend Arona. 28.
VISCONTI (le cohie cictio), vice-roi de Naples rhascé par les armes espagnoles; XVI. 3S1 et suiv.
VISl(iOTTIS,Guths occldcntaun 1,80.
Leurs Ballhes, i6. Marchent sur ITtalie, 81. Leurs établissements dans les Gaules. 8!L 8!L Marchent sur l'Italie, 90. En partent pour les Gaules comme alliés de l'Empire; détails sur leur prisede possession du Midi. 91. 95. Font la conquête de l'Espagne, 9*. Reviennent dans les Gaules, ib. Battus par Aétius. S8. S'afl'ermissent, 105. Leurs progrès intellectuels, ib. Ne reconnaissent point à leurs rois de droits héréditaires. 100. Professent l'arianisme, 119. Propriétaires des deux tiers des terres dans les provinces qu'ils occupent, 125. Sc dis|>ersentet perdent leurs habitudes militaires, ib. Leur défaite à Vouglé, 159. Remplacent Alaric parGésalric; leur situation critique après la bataille, 156. Assiégés dans Carras.sonne; secourus par les Oslrogoths. 157. Vaincus encore par les Francs. 195. Recouvrent le territoire perdu, ib. Vaincus par Tbéodebert, 160, Arrêtent les fils de Clovis et restent paisibles possesseurs de l'Espagne et de la Seplimanie. 166.
Défendent avec avantage cette dernière contrée, 257. Leur affaissement, 261.
Renversés par les Mores. 510. Possèdent encore la Septimanic; la perdent,321. Y cherchent à secouer le joug; se donnent à Pépin, 599.
VISSANT (JACQDES ET riERRE SE) SC
dévouent pour Calais; VI, 81.
■VITELLI (les) appellent les Français en Italie; X, 196. Menacés par les Borgia, 274.
VITELLI (cBiAPPiso) ; renfort qu’il amène à Jules U; IX, 397.
VITELLI (CBiAPPiso) est lieutenant du duc d'Albc en Flandre; XI. 109. Encourage la licence de ses soldats ; scs combats: sa mort. 415, 414.
VITIGÈS est élu roi par les Ostrogoths; L 164. Scs promesses aux Francs; secouru par eux, ib. Retire ses troupes de la Gaule méridionale, 166. Prisonnier des Grecs. 168.
VITRY (AACocEs de) , historien des combats en terre sainte; prêche la croisade contre les Albigeois ; IV, 11)6.
Quand flnit sa chronique , 108. Est Français, IIP.
VI'TRY (lotis de l'hospital, babos, pris aARÉciiAL de) passe du parti royal à la ligue; XI, 455. Député de la noblesse aux états généraux de Paris; XII, 24.
ProGte le premier de l'édit de pardon; est nommé par le roi gouverneur do Meaux, 96 u 98. Arrête- Birou. 225.
Conseil qu'il donne à Sully, 287. Met des gardes è la porte de la reine mère, 593. Sa rudesse h son égard, 397. Sa promotion, 401. Est chevalier du Saint- Esprit, 429. Est gouverneur de Provence; ses démêlés avec Sourdis; X^, 161. Est à la Bastille; conspire avec Soissons, 25S. Mis en liberté, ^2.
VITRY (mc.oi.As), maréchal de l'Hospital, a part à la victoire de Rocroy; XIV, 509, 510. Sonrêle dans la fronde et au combat Saint-Antoine, 459. 516, 925. Condé lui ôte le gouvernement de Paris. 928.
VITTAUX (gitllabie de) pense faire périr trois rois ; XI. 499. Assassine Du Guast, 42. Dévalise la maison de son frère, liL
VIVANS (le COTTE de) contribue à la prise des lignes deStolbolfcn; XVI, 72 et suir.
VIVONNE (asdrI); ses remontrances i François I"; IX, 460.
VIVONNE (losTETAR de) est nommé maréchal; XV, 228. Puis vice-roi de Sicile; son expédition en cette Ile ; ses excès; il détruit è Palerme la flotte ennemie, 245 à 249. Est remplacé, 269.
VOISIN (JOSEPH); sa mission près du parlement de Paris; XIV, 462 et suir.
VOISIN (la); ses crimes; son arrestation; son supplice; XV, à 289.
VOISIN est nommé ministre de la guerre; XVI, 98. Est chancelier; édit qu'il prépare, 166. Presse le roi de faire
son teslami'Dt, 16t. Mission qu'il doaae aa chevalier de Liliiers, ii5. Est du conseil d> régence, 17S, 181. Dévoile au duc d'Orléans les spcrels du roi, 176. Sa mort, 208.
VOLA>D DR); pourquoi sa
fille détruit sa beauté: X. io.
YOLTAIKE dirige la réaction contre le despotisme intoiératil de Louis .\1V; ses débuts;)! est mis a la Uastille: XVI, iiO. Accusation de son école à l'égard des miracles du diacre Pàris, 367. Son voyage en Augteterre; ses lettres philoaophiqucs compromettent l'école qu'il fonde; sa fortune; apprécie comme historien, 431 à iôi. Ses liaisons avec le roi de Prusse. iS2. Sa mission près de lui, 466. Sa popularité. h2l. Attire par 31*°* de Pump.iduur, 322 à 326. Est de la cour de Stanislas; XVII. ÔL Ses sectaires, 52* Son injustice à l'égard des jésuites. 136. Il leur doit sa prt iiuere cducaliou. 100. Humeur du parlement contre lui, 161 . Il fait rchabililer la mémoire de talas; sauve Sirven. 163. 16i. Ses elTorls en fateurdela Üarre;il protège d'Elallonde:
ce qu'il appelle la méprise d'Arras, 163, 166. Il déleinl l.aily, 166. humeur du roi contre lui, 2u9. Flatté par Catherine 11. 244L sürcanmcs sur la veualilé des charges, ^lii. Soiimie que lui fait re Tcrray, 2h0. A quoi attribue la
WAL
WACUTENDÜNK, général de l'empereur; troupes qu'il conduit eu Corse; XVI. u±
WAUÜON, l'un des partisans de Gondowald: 1. 222.
WAUE, troupes anglaises qu'il commande dans Pays- bas; XVI, 466. Ses opérations contre Charles - Edouard Stuart, 356.
W.4LA, tuteur du jeune Bt^rnard; L 474. Sa naissance, sou crédit; sa capacité pour les dUdiris; II, IL Prête serment à Louis le Débonnaire, liL Obligé de se faire muiiie et abbé du Curbie, EL Pardon public que lui demande Louis, ^3^ Donné pour conseiller à Lothaire. 24.
Chefdesmécooleuis;ceiiseur du royaume, 32, Prop'ise de déposcT l'empereur, 58.
Renvoyé par lui a sou abbaye, ôlL Eiilé; Bernard se rapproche de lui,
8a mort. uiL
4VALBt'RG (cEKAnu TitcBSES DK), archciéquc de Cologne; embrasse la réforme; se marie; XI, ITT.
WALDECK. (LE pftiM;K de), évêque de
maladie du roi, 500.' A mis en vogue en France la constitution anglaise; X, 32.
Comoicnl apprécie Turgut, 534. Seconde les vues de ce ministre, 338. Prédit $• chute. 365. Douleur quelle lui cause, 363. Boutade dr l'empereur à son égard; son voyage à Paris ; enibouiasme qu il inspire , 405 « 40t). Sun mot à Turgot; il bénit le tils de Franklin, 403. i06. Intérêt que Monsieur prend à son retour, 471. A appiis à son siecie rhumanilé, 323. En a été le verbe philo* sophiquu et littéraire, 365.
VOREE DE LA FOSSE, misstOD que François 1*' lui donne en Allemagne; X,
VORSTICS, théologien holiaodais ; scs doctrines; .\lll.424.
VOULDY, émissaire de Mazarin près des princesses de Condé ; trompé par elles; XIV, 432. .\ppose les scellés chef Fouquel; XV, 83.
VOL'GLE ( BATAILLE DS ) gsgnée par Clovis sur Alaric; C 156.
VOVAULT, émissaire envové par Dauimariinà Louis XI; Vlll, 254. Con>> muni accueilli, 233. Propos du duc de Bourgoguu qu'il relève. 2o6.
MJLFAKD, homme du roi, présente le combat aui Normands; U, 14.
VY'rOUT (JEAB D^ défenseur de MeU contre Charles VU; Vlll, ^
WAL
Munster; reprend celte villa sur Jean de Leyde; l72.
WALDECk (LE COITE DE); secours qu'il amené aux huguenots de France; XI. 254.
WALDECk (le rancR de) bal d'Huluièrcs à Waieourl: XV. 384. Perd la bataille de Fleurus; XVI. 55 et suiv.
WALDECk (u; de) a part au combat de la 8ecchia;est tué; XVI. 4o2,403.
WALDECK ;le PKncE de) commande les Hollandais à la bataille de Lawfcld; XVII. Tente vainement de secourir Berg-op-Zoom, 17.
WALDE.MAR Ml, roi de Daneinarck; son vopgc à Avignon; VI, 22(L Son projet de passer en Angleterre, 255.
WALL (LE tiÉNÉRALj iriioislre d'Espa^ gue; XVII. Ü5< Sa disgrâce, 205.
WALLA (LAtnt?iT). Voy. Guaritto.
WALLACE (ciiLLALiE) soulève !'£?• cosse contre Edouard D'; V, 164. Chaste les Anglais; se fait nomroer régent du royaume, ib. Est vaincu à Falkirk, 202, Sou supplice, 263.
WAK
WALLENSTEIS (le comte); armée qu’il ulTrc à l'empereur Ferdiuaud ses débuis; XIV, tlib Ses opérations; ses succès, ih. Eiécutious dont ses troupes sont chargées, 7(^ IL La ligue catboli- UC demande leur licenciement; il est estitué, UIL II est rappelé; refuse de secourir le duc de Bavière; ses succès en Bohême, lOS. 1041. I IS, 151 . Invoniié par Gaston, 116. Sa jonction avec les Uatarois; il assiégé ISureiiiberg; ses manœuvres apres la levée du siège; il perd la bataille de Lulzeo, llll. Transaction qu'il conseille à l'empereur, lÜU. Sa conjuration; sa mort, tôt, l r>~2.
WALLIA, roi visigoth; ses conquêtes en Espagne; soa reloue; I, Il2é. Sa mort,
VVALrOLE (aoiEHT), ministre anglais; pensionnée M“' de Prey; XVI, ôlo. Ses ill'orts pour le luaintieii de la paii. 37 1 à 37(1, 382. Domine le cabinet, 4ULL Entraîné à déclarer la guerre à rEspagiie, 431. Scs tllorls pour réconcilier Frédéric et Marie- l'héièse, 457, 4bl. Sa chute, 477. Un de scs élèves aui allai rt s. .tilt. Incidemment nommé, XVII, 2M.
W.'VLPULE laonsccj, ambassadeur à Paris: son influence sur le ministère français XVI, 31U. Sa liaison avec Fleury; résultats politiques qui s'ensuivcnl, 342 et suiv. Ses conférences pour la paix, 3S(i. Secours qu'il assure à’I'béodore Neubof; XVII. lucidcmment nommé, 272.
WALSII: son armement eu faveur de Charles-Edouard Stuart; .XVI, 354.
WARSIXGÜAM , secrétaire d'État d'Elisabeth d Angleterre; mémoire que lui envoie le Xavarrais; XI, 21 lO. Lettre que lui écrit Duplessis. 2.33. Inquiétudes que lui doDiic hlarie Stuart. 2/2. Sa police, 275. Complot dont il a le secret, et qui donne préU'Ue à la condamnation de la reine d'Ecosse, 274 et suiv.
WALTER (lE chf.vauer), lieutenant de l'empereur Frédéric à Jérusalem; n'est poiut obéi. IV', 27tl.
WAlSDELINUS. maire du palais; I, 210. 224.
WANGENUEIM, lieutenant du prince de Brunswick; son poste à Miuden; XVll, LLL
WANSLAER >ierre), capitaine gantois à Ypres; tué par les bourgeois; VI,
WARATO, élu maire du palais après la mort d'Ebroin; traite avec Pépin; L 21fiL Meurt, ib.
WARIGMES (aoiERT) commande le chitcau de Caen; VI, bZ.
WAB 305
VVARN'ACII.YIRE, maire du palais en Bourgogne: L 231). Meurt, ib.
WAK.NAU' VIRE, part qu'il prend è le ruine de Brunehault; 1, 2a2 à 254. Seconde Clothaire, 238. Meurt, 2114.
WARNES, barbares anéantis parles Francs; L 473.
VV'ARUCll,duc de Bretague, sa guerre avec Chilpéric; 1^ 441. 442. Résiste aux Francs, 473.
WARREN (comte de) , négociateur d'Edouard 1" roi d'Angleterre; V, IBl.
WARREN, amiral anglais; sa victoire sur les Français; XVll, 21.
WARTY (perbot de) surveille le connétable de Bourhoii; X, 31L
WARWICII (LE comte de) prend la croix; IV, 311. Fait tuer Gaveston; V,
WAKWICk (LECOMTE DE) prend part à la VTCloire de Crecy; IIV, 04. lil). A celle de Poitiers; sauve la vie du roi Jean prisonnier, liilL Négociateur à Brétigur, 212. Accompagne en France le duc de Laiicastre, 5,32. soutient le duc de Glocester; VII, IL Sa disgrâce, 42. Accusé de complot; sou exil, 112, liû.
WAKWICK (LE COMTE DE), licutensnt de Henri V eu Pioriiiandie; Vil, 522. Au siège de Rouen. 553. Négociation dont il est chargé, Ô4ô. Il demande aux Bourguignons le trOiie de France pour Uai^i, 331 . Est chargé de l'édiicationfje Henri IV, 5b9. 4112. Lieutenant de Bedford en France. 4ll3. Batlu a Vluntargis, 44 Di. Est envoyé en Augletcrre, 414- Sa preseuce à la cour de Henri VI, 44)2.
Victoire qu'il remporte, .475. Sou entrée à Paris, 478. Il marche sur Laguy*, 480. Secourt Pari.s, 301
3VARW1LK (LE COMTE DE): son entrée aux conseils de Hi un V 1; V III, UiL Est du puni du protecteur, 24)5. Ses troupes à Londres; Iransaclion, 200. Vicissitudes auxquelles il prend part, 224 4 226. Nommé le faiseur de rois, .lOi). Sa négociatioD en France; préseuts que lui lait Louis XI, ôlli, .317. En guerre avec le roi; est défait à Slamfort; se réfugie en France; 533, 53ti. Seconde par Louis XI; descend en Angleterre ; se réconcilie avec Marguerite d Anjou; cutre à Londres; expulse Edouard, 537 à_ 539. Secours qu'il promet à Louis, Û2i à 373.
Troupes qu'il rassemble, 375. Refuse de se téeüucilieravec Edouard, il>. Vaincu i Barnelt et tué, 574, 373,
WAHWICK (XMIBDISE DCDLEY, COMII de); secours qu'il conduit aux protestaotD de F'rauce; XVI, 616. Refuse d'évacuer le Havre, 341. Est assiégé et capitule;
WEY
contagion qu'il transporte i Londres, tüi.
■WASI>'GTO>i (george) fait scs premières armes contre les Français; XVII, Ï4, Commande l'armée américaine. SiM et suiv. La déclaration d'indépendance lui est cn\ü}ée par le congrès. 3îl!2. Ses aictoires de ïrenlon. de Princeton. 398. Se Montmouth. il3. D'Estaing ne sc concerte pas avec lui, ili Sou refus de bombarder Boston, <19. Sa constance, ül et suiv. Dissidence qu'il apaise, 425. EfTort qu'elle sollicite et obtient de la France. Se porte au midi. <23. <*29 Fait capituler Cornwallis a York-Town, <2ii à <28.
WASNER ( LE Biaov ne), plénipotentiaire autrichien: alliance qu'il signe; XVI. 4aa,
NVASO, évéque de Liège , s'interpose entre le roi de France et l'empereur; II, <39. Sa tolérance, <iH.
WASSENAER, ambassadeur hollandais . négociateur aaa canfèreuces de Breda : XVI, !i{9 ; XVII, LL
XV AT TYI.KU eicite une insurrection furmidable contre Richard II ; VI, <12.
Sa mort ; cITcts de ce soulèvement , <15, <l t. Son parti s'agite encore, 42JL
WA'l TEVILI.Hl (JArajiES), avover de Berne: armée suisse qu'il conduit devant I>é^: IX. <08. <1111. Sa conduite suspeJe, <10.
WATTEVILLE (LABnè}. ses intrigues en Franche-Comté; XV. 1<8.
WATTEVILLE (le babus be) . négociateur de l'Espagne avec la fronde :
XIV. <93 . <9t>. Amba.ssadcur en Angleterre ; sa querelle de préséance avec le comte d'Estrades; XV, 85, 84.
WEDEL, lieutenant de Frédéric; perd la bataille de Zullichan: XVII, Kfi.
WEL.AND, duc de Normands, vend sou secours à Charles le Chauve; II, 1(j7. 8e convertit et lui prête serment de lldélité, 108
WEI.TSI ne WELETABI, les plus septentrionaui des Slaves sur la rive droite de l'Elbe ; Ij <50. Partagént avec les Slaves Obotriles le pays entre l'Oder et d'Elbe ; les attaquent ; sont envahis par Charlemagne , ib. Leur soumission , <.51 . Convoqués au champ de mai; assaillis et taillés en pièces par les Saxons, «I . Ligués avec Godfrid , <71.
5VE.NCESL.A9, élu roi de Hongrie; V, 212. Di.spute le trône i Charobert, 25fl. Voyez Ottovar Wencestas.
WEXCESLAS , duc de Brabant et de Luxembourg ; est invité au sacre de Charles V; VI, 258. Y assiste, 2<2. Sa
veuve persiste dans l'alliance francètse ,
WENCESLAS, roi de Bohème, empereur élu ; VI , 550. Sa destinée ■ 5(><. Se déclare pour Urbain VI , 500. Ses vices honteux, 39<, 393. Il laisse tomber l'Allemagne en dissolution; ligues des villes libres. <(I7. Ses bons rapports avec Charles VI; VII, ML Chevaliers auxquels il oiïre le passage, 18. Fiefs dont il donne l'investiture à Visconti , 8L Son emprisonnement . ILL Son infructueux voyage i Reims , i£Â_ Persiste à soutenir Bonirace, ib. Les électeurs s’apprêtent à le déposer, 105. Per qui iis le remplacent; son ambassade à la cour de France ; ses cITels, LU ■ 112. Son alTaisscment , I IP , 151. 152. Il approuve l'élection d un éiéque à Liège, lini. Débilité de l'empire ré.sultant de sa rivalité avec Robert. a)9.
WEN'ILON. archi’véqucdcSens; trahit Charles le Chauve, qui demande sa punition; II. lot.
WENLOCH, lieutenant de Warwick è Calais : 1'^ aecueille à coups de canon; VIII. 530. Ses hostilités contre le due de Bourgogne; envoyé qu'il reçoit, 508, 573. Renforce Marguerite d'.AnJou ; est tué ,
WEN'TWORTII ( lord) rend Calais k la Franre par capitulation: XI, 82.
WEDEREN (LE BABov be) force les lignes de Villeroi; XVI. 3-
WERTH (JEAS BE), général bavaroU ; renforce le cardinal infant : XIV, 13.5, IS<. Son audace ; il répand l'cITroi dans Paris, 1 30. Ses carabiniers. l'K). Bataille sur le Rhin, 139, D'abord vainqueur k Rbinfeld : est vaincu et fait prisonnier; enfermé à Vincennes ; proverbe à ce sujet, 181. 182. Battu par Guébriant , 27-t. Ses opérations contre ce général , 512, 515. Il décide de la victoire ù Mariculhal, 351. Prend le eonimandeinent à Nordlingen; fait retraite. 555, 53<. Passe eu service de l'empereur, 501.
WESTMOREI.AND ( le coite bb ) prend parti routre Richard 11; VII. 107,
WEYMAR (BEavABB be saxe) seconde Gustave-Adolphe; XIV, IJS, Lui succède dans le comiiiandemenl de l'armée . 120.
Ne peut sauver Ralisbonne ; perd la bataille de N'orOlingeii , 155. Subsides que lui fournit la France, 1«. Il lutte contre Gallas , KO. Sa retraite , 140 . 1<7.
Louis XIII lui donne l'Alsace , K8. Détachement qu'il fait sur la Volteline , ib. On reproche au roi de l'employer. 151.
Son voyage à Paris, 1.35. Il ravitaille l'Alsace, ib. Fait lever le siège de Saint- Jean de Losnc , 159. Repousse le duc de
Diyiîi^ .
WOL
Lominr, \1\. Dér<iil , puis vainqueur k Rhinfcld , Uil , 182. Il prend Brisacb et bal les armées de secours . 182. Scs projets, ses désirs; ses conquêtes en Franclie- Comlé, sa mort, IDli. lin. Son année passe au service de la France . li)8. 22i, 2iÜL
WHARTON ( LE ace. de), ses négociations avec Riperda: XVI, ôü.
WICKI.EFF (JFAS) prêche la réforme en Angleterre: VI. Ses doctrines; par qui il est protégé. 3i8. Nature de ses prédications , 3(i’J. Ses précédents ; ses
rolecleurs; il n'est point persécuté, ih.
rédieation de l'un île scs disciples, 412. Progrès de sa réforme, 425. Le clergé anglais veut livrer aui bûchers ses disciples : VII , tiü. Où ses idées se répandent , 132. Scs disciples se multiplient, 3I>2.
WILDE (GiiiLAiSE DE 1; prévôt de Liège : met en liberté Himbercourl ; VIII. 321.
WILDE (le sise de), capitaine des Liégeois; perd la bataille de Bruestein ; sa mort: VIII. 32t.
W 1 LDERODE, év éque de Strasbourg:
ses concessions; sa mort miraculeuse; II,
WILFORD (r,ni.LAiiE de); amiral de Henri IV d'Angleterre; ses hostilités sur les eûtes de Bretagne; VII, 138.
WILFHID, évéqucd'York; hnspitalité qu'il donne à Dagobert ; 1 . 21)2. Danger qu’il court en Austrasie, 304.
WII.ICH.AIRE, duc des Allemands; soutient la guerre contre Pépin ; L 510.
■N41LL1UAD. patrice de Bourgogne; sa part il la guerre en Gascogne ; 1 , 208, Sa mort. 270.
WILI.IBERT, archevêque de Cologne; Charles le Gros abuse de son nom ; Il ,
AVILI.OUGHBY ( loed ) défend Compiegne, puis Paris: VIL 41)7. 505. Évacue cette dernière ville, 511.
WILMI.NGTON' (LODD)cst nommé ministre: XVI. 477. Sa mort. 41>4.
WILTSAN. roi des Weltsi; prête serment à Cbarlemagnc ; 1, 450. Sa mort,
WILTSIIIRE (le coite de), de la Jîoie rovije ; riguems dont il est le ministre; VIII. 22L
WINCHESTER (sabfb, coûte de).
Voyez Filz- H'a/Ier,- IV. 8^ H3, Est prisonnier. M.
WINIGISE , lieutenant de Charlemagne; envoyé contre Adalgise; 1, 429.
WIN'TER ( piERBE ), chef gantois ; détend le pont de Warneston sur la Lys;
VI, 4Ô&. Est un des plus influents capitaines , 453, Il renforce les assiégeants devant Ypres. 459.
WIR1Z général hollandais; défend le passage du Rhin; XV. 195. 190.
WITT (jF.As de), grand pensionnaire de Hollande; faction dont il est chef; pourquoi incline vers l'alliance française; X V. 124,125.190. Propose d'ériger la Belgique en république indépendante ; fait éluder l'alliance espagnole; en guerre avec l'Angleterre , refuse un nouveau traité avec Louis XIV. 120. 127. Troupes françaises auiquelles il n'accorde pas le passage, 129 Opposé k la paii, 132, 153. frompé par Louis, 135. Négociations qu'il entame, 1311. 140. Comment veut forcer le roi à la paii, 144. 145. Joué par Charles Stuart, 102. Brouillé avec l'électeur de Brandebourg. 180. Il fait abolir le stathoudérat; parti qui lui est opposé; accusations dont il est l'objet. 1|KI, 191. Comment croit ramener le roi d'Angleterre, 1111. Députés qu'il envoie à Louis, 197. Soulèvement contre lui; il est tué , 1118 à 200 Sa chute entraîne celle de l'aristocratie, 2.~8.
WITT .coasLLiis de), seconde la politique de son ficre ; XV, ilUl et suiv. Sa mort. 1118 à 2l!li. „
Wl'i TESB.VCII (oiBOS de) tuePhilippa de Souabe; III. 4Ü5. .»
WrrriKINI). le plus renommd des rois saxons; cherche des libérateurs eu Scandinavie ; 1 . 390. Soulève ses compatriotes, 392. 594. Quitte encore laSaie; y revient, l'excite à la révolte, secondé par les Surabes, 4tlS. Sa victoire h Sonnclbal, .son armée se dissipe; il sc relire chez les Normands. 408. 4<i9. Sa soumission, 412.
Sun altarhemeiil à la religion chrétienne qu'il a embrassée, 433.
WIT’riZA cause la ruine des Visigolhs; L 3 10.
WL.A DISLAS, roi de Pologne; épouse Marie de Gonzague; sa mort; XIV, 342.
WOLFE(le <;EséKAi);troupcs anglaises qu'il conduit en Canada: XVII, loô. Ses succès: sa mort, 135 à 138.
WOLFENBUTTEL (le pbi.vce db) amène des renforts à Cumberland; XVII,
WOLFGANG de Bavière , duc de Deux-Ponts; secours qu'il conduit aux protestants ; par qui renforcé ; sa mort ; XI.5S5. 357.
WOLSEY(tboias). évêque de Lincoln; puis cardinal; négocie le traité d'Etaples; IX, 419. Administrateur de l'évécbé de Tournai; ses griefs contre la France; par qui gagné; son influence sur le traité de
WOÜ
Londres . tSl. Choisit le lieu de l'enlre- Tue du rhamp du drap d'or. iSO. Rédige le traité d'Ard res, 4SI. Gagné parCbarles- Quint : espère la tiare . 483. Conférence t^u'il doit présider à Calais. 480. 8a partialité ( oiir l'empereur. 481. 482, Ligue qu'il conclut contre la France; X. lO. la papauté ili'ui foi.s lui échappe ; son mécontentement : enmment apaisé. 42. Il dessert l'empereur . 65. Son entrevue avec François I". 81. Le pape lui retire la cause du divorce de Henri. 113. Sa disgréce: sa mort. 142.
AVtXMlVIl.LE ( éustanH ) ^oiise Édouard IV d’Angleterre; Vlll. 317. Réfugiée à Westminster ; naissance de son fils. 373.
WORAD , comte du palais de Charlemagne: entoyé contre les Sorabes: 1,408.
Sa défaite. 4<I8.
■WOIIRDRETON (koblkt »f) fait accu-
XÂI
XAINCOINGS DE), receveur général'dcs finances de Charles Vil ; sa disgrâce : Vlll. 141. Courtisans enrichis de ses dépouilles. 148.
XAIN'TES défend la cause catholique h la^onférencc de Poissy : XI. 174.
YOL
YVES, évéqne de Chartres: refuse d’unir Philippe !•' et Bertrade; 111, 59. Emprisonné, puis relâché. 60. Sa lettre â l'archevêque de Lyon. 61. Conseille l'indulgence à l'égard du roi, 90. Ses conseils à l ouis le Gros : le défend des prétentions de l’archevêque de Reims, 120, 121 Lettres de lui citées relativement â l’eiislence d’une commune à Chartres, 147
YOLANRE de Bretagne, promise à Henri 111 d’Angleterre : puis â Charles d’Anjou ; IV, 174. 176. OITerte par son père au comte de Champagne, 196.
Épouse Hugues de Lusignan, 235,
YOLANDE de Jérusalem; son mariage avec l’empereur Frédéric II; IV, 134. IS3
YOl ANDE de Dreux épouse le duc de Bourgogne ; I V, 1 17.
A'OL.ANDE d’Aragon épouse Robert d’Anjou : V 165.
YOLANDE de Bourgogne, femme de Rehert 111 de Flandre; étranglée par scs ordres: V. 371.
YOLANDE, comtesse de Bar, pré-
WYA
ser d’empoisonnement le roi de Navarre; VI. 492. 493.
WR ANGEL, général suédois: ses opérations de concert avec Turenne ; XtV, 351.352, 360,502. 377.
WRBN.A ( lE co«TE ). généra! de l’empereur; battu par Tékely: XV. 267.
WULFO.ALD, maire du palais d'Austrasie : 1 . 288 Gouterne sous le nom de Childéric II . lA. Seconde l'insurrection contre Ébroiu. 289 Accompagne et gouverne Childéric II, 290. Sa fuite. 291.
WULFR AMM (ssisTj lente vainement de baptiser le due des Frisons; I. 306.
WÜRFAUD. V. Patruelhan.
WÜLGRIN d'Angouléme: révolté ca«tre Richard Planlagenet; 111,354. Vaincu. prisonnier et gracié. 355.
WA’ATll ( THoavs ) . du parti d’Élisabeth; son supplice; XI. 30.
XIM
XAVIER (LE PRiar.e) de Saxe perd la bataille de Lullemb-rg; XVII. 176.
Prétend au trdne de Pologne. 202.
XDIKNIlS (le caedisvl), archevêque de Tolède; est régent de Castille: IX, 446. Sa disgrâce , sa mort, 472.
YOL
texte qu’elle donne à l’évêque de Norwich d'attaquer la Flandre ; VI, 439.
YOLANDE d’Aragon; son mariage avec Louis II d'Anjou: A'II. 19, 115.
Sa convention de neutralité avec Henri V, 318. 3.34 Son influence h la cour de son gendre Charles VII : comment entend l alTermir sur le Irftne ; ses négociations, 391, 392. Par qui secondé . 395. Reconnaît Martin V, 399. Brigue qu elle forme pour dominer le roi. 400. Ordonnance qu’elle signe. 406. F-lle abandonne Giac, 408. Nouveau favori qu'elle présente au roi ; son voyage, l’fc. Elle perd le favori, 411. Don qu'elle obtient, 416.417. Assiste aux états. 417. Elle vérifie la virginité de Jeanne d’.Arc. 434. Son douaire, sa famille ; ses intrigues ; ses projets d'alliance avec la Bretagne ; 45S. Elle tavori.se la passion du roi pour Agnes Sorel. 476. Ses intrigues contre le favori, 486 cl .suiv. S’est retirée de la eour • visitée par René ; VIII, 16. S. rend aux états d'Orlé.ins . 43 Sa mort. 76.
YOL.ANDE d’Anjou épouse Ferry de Yaudemoot; VII, 484. Hérite de la Lor-
YVA
raine : VIIT, 16. 77, A transmis scs droits è son fils. 89.
YOLANDE de France épouse Amédée de Savoie : VIII, 1i7. Prisonnière; délivrée par Louis XI ; 577. Se ligne contre lui. iâf. Rentre dans son alliance, 446. Prisonnière de Charles le Tém ’*raire, iW. Délivrée encore par son frère : leur entrevue : son retour en Savoie. 4îi:i. Sa mort. 488.
VOLET, député des huguenots près de Damviile: XII. 15.
YVAIN de Galles; son conimande-
ZIN
YVO g07
ment dans l’année française ; il fait prisonnier le captai de Buch ; VI. 33i.
Échoue à Mortagne-sur-Mer, 35S. Est assassiné. 3tiO.
YVILLE (ic csriTAiSF.) annonce k François I<r la détre.ssc de I.andrccies : X. Wri. ’
Y VOV - OE.NI.IS paît pour le Piémont : X. Ô20. Son gouvernement; XI, 2üt. Il capitule à Bourges: est repoussé par son parti, 209, 210. Soulève le Poitou, 5é4.
ZWE
ZACHARIE, pape, ordonne Carloman; 1 . ÜÔ8 Consulté par Pépin : l'eihorte A se faire roi. 312. Ses mesures contre les faux prêtres. 3fi0. Sa mort 3BI.
Z.AM A. lieutenant du calife : franchit le premier les Pyrénées: soumet la Septimanie: I. 322. Tente vainement de passer le Rhéne ; attaque Toulouse ; j est tué. ih.
Z.AMET fsfaisTiEs). financier sous Henri IV:sa fortune:, sa faveur:son hue; sesconiplai.sances pourleroi : Xllf. 161.
173. Gabrielle d'Estrées meurt aprè.s un repas pris chez lui. 203.
Z.ANETTI (cil i.io) . savant d»» Padoue : brûlé par rihqiiisition ; XI. 295.
ZAPOLSKV (jea:iÎ, comte de Scépus.
élu roi do Hongrie, sou.s la protection de Soliman : X. 104. Ses négociations avec F rançois 1er, 156. 157. Ses rapports avec Ferdinand et les protestants. 227.
Son mariage ; sa mon. 269.
Z ATA. seigneur de Barcelone; apporte les clefs de cette ville à Charlemagne ; I. 444.
ZELL fi.E nrn av’. lieutenant du duc de Lorraine; XV. 259. Prête ses troupes à Guillaume III: 578.
ZENGUI (esadeddiv). sultan d'Alep; prend Edesse: horrible massacre; est assassiné : III, 2.58.
ZEVER. chevalier, collègue de d'Aricveîdo : son supplice ; V. 181 .
ZINGIS. ses fils amènent les Mogols en Pologne et en Hongrie: IV, 263. Étendent en tous sens leurs conquêtes. 263.
Leur système d'extermination des vaincus . 278 Poursuit les Corasmiens. 519.
ZINZENDORF. ambassadeur de TempereuràLa Haye; XVI. H1. Ne signe pas la paix d’Uirechl. 443. Son entrevue avep Riperda. .526. Signe les préliminaires de Vienne, ib.
ZIRIKSÉE (combat nav.u. de), gagné par la floiie génoise au service de la France sur les Flamands ; V. 233.
Z*SKA , capitaine hus.sitc : ses exploits en Rohém- : VIL 403.
ZOEHRINGEN (behchtold de), du parti d'Hildehrand ; dépouillé de la Souabe: III, 48. A l'avantage en Bourgogne. ^>0.
ZOEHRINGEN (co^n ad de), investi du comté de Bourgogne : III. 194. Safferinil dans la Suisse. 194. 505.
ZOERING IIEN'bfrta«ld u de). succède à Conrad ; Ht, .>05. Est reconnu pour vicaire de l’empire en Bourgngne.^îi^
Élu roi des Romains: abilique, iS7. •
ZOXXEKIX (sif.ons). bourgmoslre de Bruges : enmmande les Flamands sou- '' \
levés: V, *31. Perd In baliille de Casscl el la vie. *32, *33.
ZUNINGA (Bimns.li drI. ariib.vssadeur de Philippe III d'Espagne à la cour de Henri IV: offre l’appui de son maître à la diiehesse de Venieiiil : XIII. 241.
Ses intelligences avic .Meyrargues, 249.
.Ses cipliealions avec le roi. 230. Est à la télé des affaires en Espagne, *60
ZURI.I (i.Fs) se mellenl à la télé du (.ani anqevin à Maples : VI. *71.
Z\*’INGI.E. réformateur de Zurich; détourne ses compatriotes de leurs enrôlements comme inereenaires: sa mort:
X, 162. Ses doctrines anologues & celles des Vandnis ; 3*6.
ZAA ENTIBOLD, bâtard d’Arnolphe ; reconnu roi de Lorraine : a mission de soutenir Eudes : II, 197. Se tourne contre lui : assiège l.aoD ; son pouvoir s accroît. 197. Forcé de lever le siège,
.se relire en Lorraine; donne asile à Charles, w. Est ei|iosé de toutes parts aui .Normands, 201. Sa mon, _;)2.
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		LAP

		LAR

		LAT LAT 99S

		X.iOO , , J

		I.AüS'OV : assemblée des Sciie qu’il préside: XI

		LAV

		Si's opérations devant le Béarnais

		LEB

		LEI

		LEN

		LÉO

		LÉO

		LES

		LET

		LYE

		LIN

		LOI LON

		XII

		ION

		Conditions auc lui propose la cour

		LOR

		S0£ LOT

		LOD

		SOS LOU

		U LOU

		LOU LOU

		LOO

		LOU 39S

		Assiste aux états généraux

		LOO

		VII. 4iÜ

		LOU H

		LUN

		LUS

		LUX

		Scs doctrint;s condamnées en France

		LÛT

		Sa mort. 444 445. 476 Remplacé par Villeroi

		MA

		Ligne dans laquelle elle entre

		MAI

		MAI MAI

		MAI ' MAL

		MAN

		MAR S

		MAR 34S

		IS

		MARIE- THÉRÈSE-ANTO»NETTE

		XV. 398 .-i suiv

		MAT S5S

		MU MAT MAT

		Nommé gouverneur du Dauphiné, 38. Se.s succès

		MAU MAX

		MAX 5S

		MAX

		MAY

		HAT

		Sa méfiance pour Guise

		Vover f.eo» X

		MER

		IX

		MEY

		MIL

		MOL

		Est nommé garde des sceaiii

		MON MON

		VIII. 2S8 à

		Se rend à l'année devant Thionville

		IX

		MOR

		Le pousse à se convertir; XIII

		NAR

		Lieutenant de Condé en Flandre

		NES

		MEVERS (JEAK, CUITE DE VALOIS ET DE

		NIT

		NOA

		NOR

		NOR 38S

		NYE

		Sa mort

		ORA

		XIV

		OUI

		OTT

		PAL

		PAN

		PAR

		PAR

		XIII

		PEN

		PEP

		PEP

		PER

		Ses défis échangés avec cc dernier

		a colère à la chute de Richard II

		PHI PHI

		PIE PIE

		PIE

		PIE 4SS

		PIT

		POL

		POH

		PON

		POR

		PUT

		QUI

		RAG

		BEL 4SS

		BEN

		REV RIC

		Vaincu par Vendôme; XVI

		RIC 4S

		RIE

		RIV

		ROC

		ROD

		ROL

		XIV

		ROM

		ROU 4(H

		RUY

		SAI SAI 4S

		SAI 4S

		SAL

		Usurpe le Irûne de Noraddiu. ib

		SAN

		SAN

		SAX

		SCH

		ico-roi de Catalogue : ses succès

		SEN

		G4 SES

		SIL

		SIS

		SOI

		Sa mésintelligence avec Joyeuse

		Q SOU

		STR

		RIE

		Met ses bijoux en gage

		N STR

		XVI. m

		TAL

		TAR TAV

		TER

		TES

		THE

		TO

		TOR

		XIV. HT

		XII. ôl'd

		TOU

		TRI

		TRO

		TUR

		Ksi opposé aux Impériaux, 40S

		TZE

		V.ATEI., maître d'hôtel de Condé; son suicide: XV

		VEN

		Signe Iv trêve de Monçon

		VER

		G VIG

		VILI.A-FRANCA, du conseil d’Espagne ; XV

		VIL

		VIS

		VIS VOI

		WAL

		WAL

		WEY

		WOL

		YOL

		YOL

		ZIN
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